
\

mMx. yiy<ARï ' vvowuo rîuLEr^

7m

M.ti.it»<>^^
'Ü^ HOLE. MASS.









ACTA

SOCIETATIS SCIENTIARUM

FENNIC^.

TOMÜS XXXU.

Km

HELSINGFORSl^.
Ex officina typographica Societatis litterariae fennicee.

MCMVI.





TABLE
DES

ARTICLES CONTENUS DANS CE TOME.

Page.

Etat du personnel de la Société des Sciences de Finlande au 1 Janvier 1906 i.

Décédés depuis le 1 Novembre 1903 vi.

N:o v ";'

1. Beiträge zur Kenntniss* Vegetation der Alluvionen des Nördlichen Eurasiens, von

A. K. Cajander, Cand. Phil. I. Die Alluvionen des unteren Lena-Thales.

Mit 4 Kartentafeln.

2. Neubabylonisches Namenbuch zu den Geschältsurkunden aus der Zeit des Sa-

massumukîn bis Xei'xes, von Kkut L. Tallqvist.

3. Studien über die Vegetation des Urwaldes am Lena-Fluss, von A. K. Ca.tander.

4. Die Summa Theologica des Antonin von Florenz und die Schätzung des Weibes

im Hexenhammer, von D:r H.jalmar Crohns, Dozent in Helsingfors.

5. Note supplémentaire sur les polygones au plus petit périmètre circonscrits à

une ellipse, par L. Lindelöf.

6. Tafeln der Kugelfunctionen Pn(x) und ihrer abgeleiteten Functionen, von Hj.

Tallqvi-st.

7. Aiakos in der Unterwelt, von Edv. Eeix.

8. Sagengeschichtliche Untersuchungen über Aiakos, von Edv. Rein.

Minnestal ölver senatorn friherre Georg Zachris Yrjö-Koskinen, hållet vid Finska

Vetenskaps-Societetens årsdag den 29 April 1904 af K. E. F. Io-natitts.

45694





Etat du personnel

DE LA Société des Sciences de Finlande
AU 1 JANVIER 1906.

MEMBRES HONORAIRES.

M. Jean-Daniel-Charles Lieblein, Professeur à l'Université de Christiania.

M. Chables-Hermann-Amandus Schwarz, Conseiller privé, Professeur à l'Université

et Membre de l'Académie des Sciences de Berlin.

M. William Lokd Kelvin, Professeur de physique à l'Université de Glasgow.

M. GrASTON Darboux, Professeur à la Sorbonne, Membre et Secrétaire perpétuel

de l'Académie des Sciences de l'Institut de France.

M. Oscar Backlund, Conseiller d'Etat actuel. Directeur de l'Observatoire de Poul-

kova.

M. Jacques-Jean-Güillaüme Lagüs, Conseiller d'Etat, ancien professeur à l'Univer-

sité de Helsingfors.

M. Eugène Warming, Professeur de botanique à l'Université de Copenhague.

M. Jules-Henri Poincaré, Membre de l'Académie des Sciences de l'Institut de

France.

M. Charles-Emil Picard, Membre de l'Académie des Sciences de l'Institut de

France.

M. Magnus-Gustave Mittag-Leffler, Professeur de mathématiques à la Haute

École de Stockholm.

M. Svante Arrhenius, Professeur de physique à la Haute Ecole de Stockholm.

M. Michel Rykatchew, Directeur de l'Observatoire central de physique et Membre

de l'Académie Impériale des Sciences de St.-Pétersbourg.

M. Jean Guillaume Hittorp, Professeur de Physique à l'Académie de Münster.



TI

M. jEAN-FaÉDÉRtc-GuiLLAUME-AuOLPHE VON Baeyee, Professeur de chimie à l'Aca-

démie des Sciences de Munich.

M. Maurice Loewy, Membre de l'Institut, Directeur de l'Observatoire National à

Paris. (Élu le 11 Avril 1904.)

M. David Gill, Astronome Royal, Directeur de l'Observatoire du Cap de bonne

espérance. (Élu le 11 Avril 1904.)

M. Théodore-Guillaume Engelmann, Professeur de physiologie à l'Université de

Berlin. (Élu le 11 Avril 1904).

M. Henri Mohn, Professeur, Directeur de l'Institut- météorologique de Christiania.

(Élu le 11 Avril 1904.)

M. Hugo Hildebrand-Hildebrandsson, Professeur, Directeur de l'Observatoire mé-

téorologique d'Upsal. (Élu le 11 Avril 1904.)

M. GuiliiAume-Loitdovic-Pierre Thomsen, Professeur de philologie comparée à l'Uni-

versité de Copenhague. (Élu de 11 Avril 1904.)

M. Frédéric Delitsch._ Professeur d'assyriologie et Directeur de la Section Asia-

tique des Musées Royaux de Berlin. (Elu de 17 Avril 1905.)

M. le Baron Ulric von Wilamowitz-Möllendorpf, Conseiller privé. Professeur de

philologie classique à l'Université de Berlin. (Élu le 17 Avril 1905).

M. Théodore Nöldeke, Professeur de langues sémitiques à l'Université de Strass-

bourg. (Élu le 17 Avril 1905.)

M. Charles-Gustave Malmström,* Directeur des archives de l'État à Stockholm.

(Elu le 20 Novembre 1905.)

MEMBRES TITULAIRES.

I. Section des Sciences mathématiques et physiques.

M. Laurent-Léonard Lindelöf, Conseiller d'État actuel. Secrétaire perpétuel de la

Société.

M. Frédéric-Jean Wiik, ancien professeur de géologie.

M. Auguste-Frédéric Sundell, ancien professeur extraordinaire de physique à

l'Université de Helsingfors.

M. Edouard-Immanuel Hjelt, Conseiller d'État, Professeur de chimie et recteur de

l'Université de Helsingfors.



ra

M. Edouard-Rodolphe Neoviüs, ancien sénateur.

M. Aîtoré-Sévérin Donner, Professeur à l'Université et Directeur de l'Observatoire

astronomique de Helsingfors.

M. le Baron Auguste-Benjajun af Schulten, ancien professeur agrégé de chimie

à l'Université de Helsingfors.

M. Victor-Théodore Homén, Professeur de physique à l'Université de Helsingfors.

M. Adolphe-Osslan Aschan, Professeur extraordinaire de chimie à l'Université de

Helsingfors.

M. François-Charles-Otto-Auguste-Ernest Biese, Directeur de l'Institut météoro-

logique central de la Société des Sciences.

M. Guillaume Ramsay, Professeur de géologie et de minéralogie à l'Université

de Helsingfors.

M. Hjalmar Mellin, Professeur de mathématiques à l'Institut polytechnique de

Helsingfors.

M. Charles-Frédéric Slotte, Professeur de physique à l'Institut polytecknique de

Helsingfors.

M. Jacques-Jean Sederholm, Directeur de la Commission géologique. (Elu le 11

Avril 1904.)

M. Ernest-Léonard Lindelof, Professeur de mathématiques à l'Université de Hel-

singfors. (Élu le 21 Novembre 1904.)

M. Gustave Melander, Professeur agrégé de physique à l'Université de Helsing-

fors. (Élu le 17 Avril 1905)

M. Axel-Henri-Hjalmar Tallqvist, Professeur de physique à l'Institut polytechni-

que de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

II. Section d'histoire naturelle.

M. Otto-Edouard-Auguste Hjelt, Archiâtre, ancien professeur d'anatomie patholo-

gique.

M. Odo-Morannal Reuter, Professeur extraordinaire de zoologie à l'Université de

Helsingfors.

M. Pierre-Adolphe Karsten, Professeur de botanique à l'Institut d'agriculture de

Mustiala.

M. Conbad-Gabriel Hallsten, Conseiller d'Etat, ancien professeur de physiologie.



IV

M. le Baron Jean-Axel Palmen, Professeur de zoologie à l'Université de Helsing-

fors.

M. Jean-Pierre Norrlin, ancien professeur e. o. de botanique à l'Université de

Helsingfors.

M. Ernest-Alexandee Homén, Professeur d'anatomie pathologique à l'Université de

Helsingfors.

M. Jean-Rénault Sahlberg, Professeur e. o. d'entomologie à l'Université de Hel-

singfors.

M. Frédério-Emil-Volmar Elpving, Professeur de botanique à l'Université de

Helsingfors.

M. Alfred-Osvald Kihlman, ancien sénateur.

M. Jean-Guillaume Runeberg, Professeur de médecine à l'Université de Helsing-

fors.

M. Victor-Ferdinand Brotherus, Professeur de mathématiques et d'histoire natu-

relle à l'École de demoiselles suédoise de Helsingfors.

M. Charles-Mainio Lbvander, Professeur- agrégé de zoologie à l'Université de

Helsingfors.

M. Eobert-Adolphe-Armand Tigerstedt, Professeur de physiologie à l'Université

de Helsingfors.

M. Huqo-Östen-Léonard Holsti, Professeur e. o. de médecine à l'Université de

Helsingfors.

M. Ernest-Edouard Sundvtk, Professeur de chimie physiologique et de pharmaco-

logie à l'Université de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

M. Gustave-H.talmar Grönroos, Professeur d'anatomie à l'Université de Helsingfors.

(Élu le 17 Avril 1905.)

M. Oharles-Frédéric-Eodolphe Kolster, Professeur agrégé d'anatomie pathologique

à l'Université de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

M. Enzio-Rafael Reuteb, Professeur adjoint d'entomologie à l'Université de Hel-

singfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

III. Section d'histoire et de philologie.

M. Charles-Gustave Estlander, Conseiller d'État, ancien professeur d'esthétique et

de littérature moderne.

M. Otto Donner, Sénateur.



M. Axel-Olof Freudenthal, ancien professeur e. o. de langue et littérature sué-

doises à l'Université de Helsingfors.

M. Charles-Emile-Ferdinand Ignattos, Sénateur.

M. Jean-Renault Aspelin, Archéologue de l'État.

M. Charles Synnerberg, Conseiller de chancellerie, ancien inspecteur général à

l'Administration centrale des écoles.

M. Jean-Eichard Danielson, Conseiller d'Etat, Professeur d'histoire, chargé des

fonctions de vice-chancelier de l'Université.

M. Arvid-Oscar-Gustave Genetz, ancien sénateur.

M. Magnus-Gottfrh) Schybergson, Professeur e. o. d'histoire à l'Université de

Helsingfors.

M. Charles-Gabriel-Thiodolphe Rein, Conseiller d'Etat actuel, ancien professeur

de philosophie à l'Université.

M. Jean-Jacqus Tikkanen, Professeur e. o. de l'histoire des arts à l'Université de

Helsingfors.

M. Canut-Léonard Tallqvist, Professeur de littérature orientale à l'Université de

Helsingfors.

M. Emil-Nestor Setälä, Professeur de langue et littérature finnoises à l'Université

de Helsingfors.

M. IvAR-AuGUSTE Heikel, Professeur de littérature grecc^ue à l'Université de Hel-

singfors.

M. Fridolf-Wladimir Gustafsson, Professeur de littérature romaine à l'Université

de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

M. Jarl-Werner Söderhjelm, Piofesseur de littérature germanique et romaine à

l'Université de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)

M. Charles-Gabriel von Bonsdorff, Professeur e. o. de l'histoire des peuples du

nord à l'Université de Helsingfors. (Élu le 17 Avril 1905.)



VI

DÉCÉDÉS DEPUIS LE 1 NOVEMBRE 1903.

Membre honoraire:

M. Otto von Böhtling, f le 1 Avril 1904.

Membres titulaires:

M. le Baron Geoege-Zachabie Ybjö-Koskinen, f le 13 Novembre 1903.

M. Chables-Sélim Lemstböm, f le 2 Octobre 1904.



' ACTA SOCIETATIS SCIEKTIARUM FENNICjE
TOM. XXXII. jV 1.

BEITRÄGE ZUR KENNTNISS

VEGETATION DER ALLÜVIONEN

NÖRDLICHEN EURASIENS

A. K. CAJANDER.
Cand. Phil.

I.

DIE ALLÜVIONEN DES UNTEREN LENA-THALES.

MIT 4 KARTENTAFELN.





Vorwort.

Auf den Excursionen, die ich in den Jahren 189<S und 1899 im westlichen

Nord-Russland (an der Onega, am Swirj etc.), 1901 in Ost-Sibirien (an der Lena), so-

wie 1902 in Nord-Finnland (an den Tornio- und Kemi-Flüssen) unternommen habe, ist

die Vegetation der Alluvionen der hauptsächlichste Gegenstand meiner Untersuchungen

gewesen. Es hat sich nähmlich als zweckmässig erwiesen, nicht die Vegetation aller

Ståndorter gleichmässig, sondern fastmer nur die einer engei'en Gruppe derselben näher

zu studieren. Dass meine Wahl auf die Alluvionen gerathen ist, beruht hauptsächlich

darauf, dass man in Nord-Russland und Nord-Sibirien meist die Flüsse entlang fährt

und also immer Gelegenheit hat, die Alluvial-Vegetation zu beobachten.

Das Tlial der unteren Lena, mit dessen Alluvial-Vegetation die Publication die-

ser Untersuchungs-Serie begonnen wird, ist in einer Hinsicht instructiver als die der

meisten anderen annähernd so grossen Flüsse des nördlichen Eurasiens. Es giebt nähm-

lich an keinem anderen Flusse so weite ganz unbebaute Gegenden, wie an der unteren

Lena, wo man hauptsächlich mir mit ursprünglichen Naturverhältnissen zu thun hat.

Man findet jedoch auch dort — südlich von der Aldan-Mündung — dichter bewohnte

Gebiete, die gute Vergleichungspunkte mit den ersteren darbieten. — Andererseits aber

sind die praktischen Schwierigkeiten einer Reise einen solchen Riesenfluss wie die

Lena entlang sehr gross. Man ist überhaupt zu abhängig von allerlei äusseren Ver-

hältnissen, um planmässigere Untersuchungen ausführen zu können. Dazu kommt

noch, dass die mir zu Gebote stehende Excursionszeit im Verhältniss zur Grösse des

zu untersuchenden Gebietes so überaus kurz war; vor Allem konnten die nördlich-

sten Theile des Lena-Thales nur sehr flüchtig durchforscht werden. Ich bin mir des-

wegen wohl bewusst, dass die vorhegende Arbeit sehr mangelhaft und unvollständig ist,

wage jedoch zu hoffen, dass sie als ein erster Versuch, eine Seite der Vegetationsver-

hältnisse Sibiriens eingehender zu erläutern, ihi- Ziel nicht gänzlich verfehlt hat.

Es ist mir bei dieser Gelegenheit eine angenehme Pflicht meinem hochgeehrten

Lehrer, Herrn Professor J. P. Norrlin meinen ehrerbietigsten und herzlichsten Dank



fiii- das ausserordentliche Wohlwollen auszusprechen, mit welchem er meine Studien ge-

leitet hat. Es drängt mich ferner, den Herren Professoren Fr. Elfving und A. 0. Kihl-

man meine aufiichtige Erkenntlichkeit für die wohlwollende Anleitung, die ich A'on

ihnen während meiner ganzen Studienzeit genossen habe, auszudrücken. Ausserdem bin

ich den Herren Professoren J. A. Palmen, "W. Ramsay und J. E. Rosberg sowie Herrn

Docenten G. Helander, die wäkrend meiner Arbeit mich mit Rath und That unterstützt

haben, zu vielem Danke verpflichtet. — Für die freundliche Bestinnuung der von der

Reise mitgebrachten Carices und Kobresiœ bin ich Herrn Pfarrer G. Kükenthal in Thü-

ringen und für die Bestimmung der Moose Herrn Amanuensis H. Lindberg verbunden.

Schliesslich möchte ich nicht die Gelegenheit vorübergehen lassen, ohne der

„Societas scientiarnm fennica", in deren „Acta" es mir verstattet wurde, die Resultate

meiner Untersuchungen zu veröffentlichen, meine tiefste Dankbarkeit auszudrücken.

Helsingfors, Mai 1903.

A. K. Cajander.
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I.

Allgemeiner Theil.
't?"

Die Lena, der „Ulachan-Eiyss" der Jakuten, nimmt ihren Anfang an der West-

küste des Baikal-Sees. Anfangs fliesst sie eine kurze Strecke, etwa bis zum Dorfe

Katschng, in der Richtung WSW, dann bis Ustj-Ilga NW—NNW, später aber bis

Ustj-Kut hauptsächlich NNE, um alsdann eine NE-Richtung zu nehmen. Diese Haupt-

richtung behält sie bis in die Nähe des Dorfes Muchtujsk, macht ferner bei Berjosofka,

eine Biegung nach Süden, schlägt aber dann eine ENE-Richtung ein. Von Ulachana

(nahe von der Stadt Jakutsk) wendet sich der Fluss ziemlich gerade nach Norden, beschreibt

aber später, zwischen der Aldan-Mündung und dem Dorfe Bulnn. eine sehr lange,

schwache Krümmung nach Westen. Die letzte Strecke von Bulun bis zur Mündung

in's nördliche Eismeer fliesst die Lena i der Richtung NNW—N.

Die Länge der Lena ist nicht gemessen worden und wird von den Auetoren

ziemlich verschieden angegeben, von 4060 Km. (Latkin 1879, p. 91) bis 6000 Km.

(vgl. Stadling 1901, p. 56) Der schiftbare Theil derselben beträgt nach officiellen

Daten (vgl. Sseroschefskij 1896, p. 9) 4523 Km. und zwar der der oberen Lena

(Shigalowa—Jakutsk) 2706 Km., der der unteren aber (Jakutsk—Eismeer) 1817 Km.
Die Totallänge dürfte also 5000 Km. ziemlich nahe kommen.

Die Lena hat eine Menge — etwa 1000 grössere und kleinere (Sseroschefskij

1896. p. 11) — Zuflüsse. Es verdienen folgende oberhalb der Stadt Jakutsk erwähnt

zu werden: Kirenga, Tschaja. Tschuja. Witim, Peleduj. Njuja, Patom, üljokma mit

der Tschara, Ssinjaja und Batoma; unterhalb der genannten Stadt: Aldan mit der Amga
\må der Maja, Ssitta, Kenkema. Wiljuj mit der Tschona, der Marcha und dem Tjunj,

Manui'uschka. Tschirimyj, Bachanaj, Edssan, Naschim, Shiganka. Yngyr, Menkerä, Muna,

Natara und Molodu. — Die genannten Nebenflüsse sind von sehr verschiedener Grösse.

Die grössten sind Witim. Oljokma. Aldan und ^Viljuj. deren Länge aus folgender Ta-

belle hervorgeht:
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Gesammtliinge: Schiffbar:

Witim 2135 Km. 575 Km.
Oljokma - „ 1000 „

Aldaii über 2000 „ 1500 „

Wiljuj 3200 „ 1200 „

(Reclus 1881, p. 761 ii. 765; Sseroschefskij 1896, p. 12—15).

Das Areal des ganzen Flussgebietes dürfte etwa 2395000 Knr (Nordenskiöld

1880, p. 357) betragen.

Der grösste Theil des Gebiets gehört zum Ost-Sibirischen Tafellande ^), welches

im NW an das Taimyr Gebirge grenzt, im Osten von dem Werehojansehen Gebirgs-

bogen und dem Aldan-Gebirge, im SW, S und SE von den Gebirgen, die die Um-
rahmung des „Amphitheaters von Irkutsk" bilden, begrenzt wird. Das Tafelland besteht:

1) aus einer weiten paläozoischen Tafel, die unter dem ganzen Tafelland-Ge-

biete vorhanden sein dürfte; es kommt sowohl Kalkstein (Cambrium) als Sandstein

mit Gyps und Salz (Silur) vor;

2) aus einer Anzahl grösserer und kleinerer Schollen von pflanzenführenden Schich-

ten, entweder der „Angara-Serie" oder der tertiären Gruppe zugehörig; diese Binnen-

landbildungen bestellen aus Sandstein, Conglomérat, seltener aus Schieferthon, oft von

Kohlenflötzen begleitet und kommen im südlichen Theile des Tafelland-Gebietes sowie

an der unteren Lena bis zum Fusse der Werchojansehen Berge vor;

3) aus Transgressionen des mesozoischen Meeres; sie strecken sich von der Eis-

meerküste sogar bis zum mittleren Wiljuj (etwa 62° n. Br.); und

4) aus Ergüssen basischer Laven (Plagioklas-Basalte, Olivin-Diabase, gabbroartige

Gesteine), die im westlichen Theile des Gebietes, am oberen Wiljuj, etwa bis 116° ö.

L. die palaeozoische Tafel decken.

In der Gegend der Wasserscheiden zwischen der Lena nebst dem Wiljuj einerseits,

der Nishnjaja Tunguska, dem Monjero und dem Olenek anderei'seits giebt es mehrere

Tafelberge mit steilen Abfällen. Sie bestehen aus einem Fuss von rothem Silur und

einer Decke von basischem Eruptivgestein. Die Höhe derselben beträgt 600—700 M.

In der Gegend der Biegung der Lena zwischen Witinisk und Berjosofka strecken

sich die Randgebirge des Amphitheaters von Irkutsk am weitesten gegen Norden.

Der nördlichste Vorsprung derselben, das Patomskoje Nagorje erreicht beinahe das

Thal der Lena. Die höchste Spitze desselben, Teptoro, ist 1794 M. hoch. — Weiter

nach Süden kommen mehrere Gebirge vor: das Hochland am Witim, die Nord- und

Süd-Mujskije Chrebty, der Malchanskij Chrebjot nebst mehreren anderen Höhenzügen,

die hauptsächlich im südlicheren Theile des Witini-Ojjokma-Gebietes und in der Gegend

der Wasserscheide gegen die Zuflüsse des Amur gelegen sind. Sie bestehen aus ge-

') Die Darstellung der geologisclien Verhältnisse basiert sich auf Suess 1901.

Tom. XXXI 1.
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falteten archaischen, da und dort aus eruptiven Felsarten mit wenigen Schollen jüngerer

Süsswasserbildungen.

Gegen das Ochotsche Meer wird das Flussgebiet der Lena (resp. des Aldan)

durch das Aldan-Gehirge und zwar durch den etwa 1200 M. hohen Dshugdshur (Por-

phyr, Granit, Gneiss-Granit) begrenzt. Das Flussgebiet des Aldan ist aber selbst —
von dem Höhenzuge Köch-Kat abgesehen — als eine östliche Erweiterung des Ost-Sibi-

rischen Tafellandes zu betrachten.

Nördlich von dem unteren Aldan und östlich von der unteren Lena läuft

der Werchojansche Gebirgsbogen (Silur, Devon. Carbon, Trias, Jura, Granit vgl. v.

Toll 1894 p. 445 und 1899). Die höchsten Spitzen desselben, an einem Quellentluss

der Indigirka, dem Kerachtach, erreichen nach Tscherskij (1893 p. 8) eine Höhe von

bis etwa '2 .300 M. Nach Westen und Norden wird das Gebirge allmählich niedriger.

So sind die Berge am Tjukulanschen Pass (am Postwege von Jakutsk nach Wercho-

jansk) etwa 1675 M. hoch (vgl. Hiekisch 1897, p. 4.3), nicht weit von der Eismeer-

küste übersteigen sie kaum 900 M. (v. Toll 1894, p. 445).

Der Felsgrund wird meist von einer + dicken Schicht von Sand oder Schutt be-

deckt. Moränenbildungen kommen im Witim-Oljokma-Gebirgslande vor (Kropotkin 1873,

KosjMiN 1890, Obrutschef 1891); ausserdem sind solche zwischen der oberen Lidigirka

und der Kolyma (Tscheesklj 1893, p. 26—27) sowie bei der Anabara-Mündung

(v. Toll 1894, p. 447) gefunden worden.

Die klimatischen Verhältnisse des Lena-Gebietes und überhaupt des östlichen

Sibiriens sind äusserst excessiv. Im Winter stellt sich das grösste und konstanteste

Earometermaximum der ganzen Erde ein, begleitet von einem klaren Himmel, einer

ruhigen Luft und einer ausserordentlich niedrigen Temperatur; die Niederschläge sind

spärlich. Im Sommer ist alles umgekehrt: niedriger Barometerstand, hohe Temperatur,

stärkere Winde und viel i'eichlichere Niederschläge. (Vgl. Hann 1883, p. 522—543,
WoEiKOF 1887, II, p. 319—341). Am typischsten finden wir diese Verhältnisse in der

Gegend Marcha—Ustj-Maja— Werchojansk ausgeprägt.

Die für das Verstehen der Vegetationsverhältnisse des Lena-Gebietes wichtigeren

Climatologica sind in folgenden Tabellen veranschaulicht worden. Die Werthe sind nach

in den Jahren 1891—1900 gemachten Observationen, welche von dem russischen Oentral-

Observatorium publiciert worden sind, berechnet worden, nur diejenigen von Ssagastyr

beziehen sich auf die Observationen von 1882— 1884, bearbeitet von Eigner.

N:o 1.
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Geschwindigkeit des "Windes (M. pro Secunde).
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Vi'f/i'fiifioli (Irr Alluvioneït des untere}! Leua-Thales.

Maximale Dicke ') der Schneedecke (in Cm.).



10 A. K. Ga.jander.

In engem Znsammenhang mit der ausserordentlich grossen Winterkälte resp. der

davon bedingten niedrigen mittleren Jahrestemperatur (unter — 2" C!) steht das stetige

Gefrosensein des Erdhodens; nur der oberste Theil des Lena-Thales, derjenige ober-

halb von Muchtnjsk, liegt ausserhalb des Gebietes des Eisbodens (vgl. die Karte bei

Jatschefskjj 1889). Die Mächtigkeit der gefrorenen Schicht scheint grossen Sclnvan-

kungen unterworfen zu sein. Auf Grund gcothennischer Observationen nimmt v. Mtdden-

DORFF für die untere Grenze des Eisbodens folgende Tiefen an:

Ol ö
tu M



Vegetation der Alluvionen des unteren Lena-Thales. 11

nen, lothen Sandstein-Borge zwischen Katschng und Wercholensk, die giauweissen

Schtschoki und Pjanoj-Byk etwa 270 Km. von Kirensk abwcärts, die weisslichen Felsen

an der (Jrenze des Jakutischen Gebietes, sowie die gelbHchweissen, hübschen „Stolby"

(Säulenberge) nicht weit oberhalb der Stadt Jakutsk.

Von der genamiten Stadt abwärts sind die Ulerabhänge viel niedriger, höchstens

etwa 100 M., die meisten aber mir 20—30 M. Die höheren unter denselben bestehen

vorzugsweise ans grauweissem Sandstein. Es sind folgende, alle an der westlichen Seite

der Lena gelegen: der Ssurgiijef-Kamenj (45 M. hoch, nach Bungl 1895, p. 6) zwischen

Jakutsk und der Aldanmündung. der Longko-Chaja bei der Mündung des Wiljuj, sowie

der Tschirimyj-Chaja (bis 75 M. hoch, nach Tschekanofski.i 1896, p. 208) und der

Bachanaj-Chaja (bis 90 M.. nach Tschkkanofskij 1896, p. 210) zwischen der Wiljuj-

Mündung und dem 66" n. Br. Etwa vom 66" n. Br. an bis zum 70" sind die Ufer-

abhänge zu beiden Seiten auf langen Strecken durchschnittlich 30—100 M. hoch und

bestehen aus weisslich grauem Sandstein, in welchem stellenweise (z. B. bei Naschim,

bei Shigansk etc.) bis 3 M. dicke Steinkohlenschichten eingelagert sind.

Von der allgemeinen Regel, dass die Umgebungen der Lena Ebenen darstellen,

machen die Gegenden zwischen Witimsk und Berjosofka, am oberen Laufe des Flusses,

eine Ausnahme. Dort sind nähmlich die Patomschen Berge in der Ferne sichtbar, ja

ein Theil der Vorberge kommen sogar ganz nahe an die Ufer der Lena. — Ebenso

erreichen an der unteren Lena die Vorberge („die Aldanberge" bei Bunge 1895, p. 7)

des Werchojanschen Gebirgsbogens an mehreren Stellen zwischen den Mündungen der

Nebenllüsse Wiljuj und Aldan das Thal der Lena. Gerade der Mündung des letztge-

namiten Nebenflusses gegenüber kommt eine lange Reihe zu diesen Vorbergen gehören-

der „Goljtsy" (Berge mit waldlosem Gipfel, „Glatzköpfe") vor. Weiter nach Norden

entfernen sich die Berge wieder mehr und mehr nach Osten, so dass sie z. B. bei

Shigansk nur als unbedeutende, weissliche Gipfel am Horizonten sichtbar sind. Noch

weiter aber gegen Norden kommt die nördliche Fortsetzung der Bergkette, die Chara-

Ulach-Berge, abermals näher zum Flussthale, und die letzte Strecke von Buh\n bis zum

Eismeer ist das Lena-Bett in einem tiefen Thale zwischen dieser Bergkette und den

Tafelbergen des westlichen Ufers eingeengt (vgl. v. Toll 1899, p. 8).

Die Breite des Flusses ist an verschiedenen Stellen eine sehr verschiedene. Beim

Dorfe Katschng beträgt sie nur etwa 65 M. (Latein 1879, p. 92, Sseroscheeskij 1896,

p. 9), bei Kirensk 640 M. (Sseeoschefskli 1896, p. 9), schon oberhalb der Schtschoki

1 Km. (Gmelin 1752, p. 297), den Schtschoki gegenüber nur etwa 215 M. (Gmelin

1752, p. 297—8, Sseeoschefskij 1896, p. 10), gleich unterhalb der Witim-Mündung

schon wieder über 1 Km. (Bunge 1895, p. 4, v. Maydell 1896, p. 303). Zwischen

üljokminsk und Jakutsk (Ulachana) dürfte die Breite an mehreren Stellen 3, vielleicht

sogar 4 Km. betragen, jedenfalls nirgends unter 1 \/o Km. (Sseroschefskij 1896, p. 10) ^).

') V. Maydells Angabe (1896, p. 3<-»3), dass die Lena dort „wohl nirgends unter vier Werst von

Ufer zu Ufer" messe und das die Breite „stellenweise . . . eine nocli viel bedeutendere" wäre, betrachte ich

als unzuverlässlich. Dasselbe gilt von den Angaben desselben Auetors (p. 302) für die Breite der untereii

Lena (10—16 Werst).

N:o 1.



12 A. K, Catander.

— Bei Ulachana, nicht weit oherhalb der Stadt Jakutsk, erweitert sicli das Flussbett

sehr bedeutend. Schon in der Nähe der Stadt soll es — von der schmalen Stelle

beim Ssurgaijef-Kamenj abg-esehen, wo die Breite nur etwa 3—4 Km. ist (Sseroschefskij

1896, p. 10) eine Breite von 10—16 Km. haben (v. Middendorff 1867, p. 238,

Bunge 1895, p. 6, Sseroschefskij 1896, p. 10), nach den Einwohnern der Stadt soll

ah einigen Stellen sogar eine Breite von 18 Km. vorkommen. Weiter gegen Nor-

den hat die Lena eine durchschnittliche Breite von 18—32 Km. (JtJROENs 1885, p.

252), doch giebt es Stellen, wo der Fluss die ungeheure Breite von 40, nach den

Angaben der Eingeboi-enen sogar 50 Km. oder vielleich noch mehr (?) erreicht (Bunge

1895, p. 7). Es ist daher gar nicht zu verwundern, dass man auf einer Fahrt

die Lena entlang „auf einem grossen See zu fahren" glaubt, „nur die Strömung

erinnert daran, dass man sich auf einem Fluss befindet; nach N und S wird der Hori-

zont häufig durch eine unbegrenzte Wasserfläche gebildet" (Bunge 1895, p. 7). Die

breitesten Stellen befinden sich in den Gegenden zwischen den Mündungen der Neben-

flüsse Wiljuj und Aldan. Weiter gegen Norden nimmt die Breite nach und nach ab,

ist aber jedenfalls etwa bis zum ()6" n. Br. immerhin eine sehr 1)eträchtliche. Noch

weiter nordwärts verschmälert sich das Flussbett noch mehr; so ist die Breite:

Km.

bei Shigansk 10—16
„ Ssiktjach 4

„ Bulun 2 7,
1 /

hlKumacli-Sur 1
*'

(Curi'KüF 1856, p. 58, Jürgens 1885, p. 254, Bunge 1895. p. 9--12).

Grei'ade an ihrer Mündung (bei Turachtach) ist die Lena wieder etwa 10 Km.
breit: (GiiiTROF 1856, p. 58).

'f«.^,'7 Auch die Tiefe des Flusses ist bedeutenden Schwankungen unterworfen. Von
-Katschug abwärts beträgt sie nur" 2 M. (Latkin 1879, p. 92). Von der Witim-

Mündung an abwärts ist die Tiefe des Fahrwassers selten unter 10 M. (Sseroschefskij

1896, p. 11) % von Shigansk nach Norden bis 32 M. (Jürgens 1885 p. 253), bei

der Mündung der Ssemejka ist (im Hochsommer) sogar in der Tiefe von 36 M. kein

Grund gefunden worden (Bunge 1895, p. 12). Die tiefsten Stellen überhaupt sollen

40 M. und noch mehr messen (Sseroschefskij 1896, p. 11).

Die Neigung des Flussthaies ist anfangs recht gross, wird von Kirensk abwärts

geringer, unterliegt aber auch weiter nach unten gewissen Schwankungen. Folgende

Data über die absoluten Höhen der Lena-Ufer können eine gewisse Vorstellung von

der Neigung geben:

') Schon zwischen Saboi-je und Kirensk wird eine Tiefe von 15 M., den Schtschoki gegenüber sogai
von 25

'/2 M. angegeben (v. Wrangel 1839, I, p. 131—132).

Tom. XXXiJ.
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M.

Mansiuka fiJiO

Katschuii- 564

Wercholensk .... 542

Shigalowa 475

Onioloj 346

Ustj-Kut 316

Maiküwa 285

Kirensk 273

Itschorskaja .... 254

Witiiusk 239

Muclitujsk 228

Noditujsk 214

Oljokniinsk .... 203

Kiestjach 187

(Müller 1894.

M.

Jakutsk 176

96 Km. unterhall)

Jakutsk 162

Kabakanskoje . . . 158

Aldan-Mündung- . . . 141

Wiljuj-Miindung . . . 129

Tschirimyj-Müiulung . 115

Shigansk 98

Menkerä-Münduug . . 66

Ssiktjach ..... 45

Gowor 40

Bulun 25

Stolbowoj 12

Babuschkin Eelkiöj . . 6

p. 12—13).

Vorausgesetzt, dass die Observationspunkte in Bezug auf die Wasserfläche der

Lena gleich hoch gelegen seien, was übrigens nur annäherungsweise der Fall sein

dürfte, wäre die durchschnittliche Neigung folgende:

Cm. auf

1 Km.

Mansurka—Shigalowa .... fast 100

Shigalowa—Kirensk 28,5

Kirensk— Witiiusk 7,5

Witimsk— Nochtnjsk 3,i

Nochtujsk—Oljokminsk 3, o

Oljokniinsk—Jakutsk 3,8

Jakutsk—Aldan-Mündung 16,5 (V)

Aldan-Mündung—Wiljuj-Mündung . 5,6

Wiljuj-Mündung—Shigansk .... 7,3

Shigansk— Ssiktjach 9,5

Ssiktjach—Bulun 10,3

Die Strömung der Lena ist, da keine Wasserschnellen vorkommen, eine ununter-

brochene. Anfangs ist die Geschwindigkeit recht gross, wird aber weiter unten, wenig-

stens von Kirensk ah. bedeutend geringer. Eine gewisse, wenngleich sehr ungenaue

Vorstellung von der durchschnittlichen Geschwindigkeit der Strömung oberhalb Jakutsk

kann man erhalten, wenn man sich erinnert, dass die Pawoski (grosse Prahmen, über

dieselben vgl. v. Wrangel 1839, I, p. 127, Bunge 1895, p. 3—4, v. Maydell 1893,

p. 19) im Frühsommer in 18 Tagen die etwa 2800 Km. lange Strecke von Katschug bis

Jakutsk schwimmen können, und dass die Postdampfer, die den ganzen Sommer hindurch

JS':o 1.



14 A. K. Cajander.

einen regelmässigen Verkehr zwischen Ustj-Kut und Jakutsk (wenig über 2300 Km.)

unterhalten, für eine Reise nach unten etwa 6 ^j.. Tage, in entgegengesetzter Richtung

aber 1 1 7- Tage brauchen ^). — In der unteren Lena, von Jakutsk abwärts, ist

die Geschwindigkeit überhaupt eine viel geringere, leider kann ich aber keine Data

darüber anführen. Am geringsten schien die Stromschnelligkeit ein wenig unterhalb

der Aldan-Mündung an der Wiljuj-Mündung eine Strecke abwärts zu sein. Weiter

gegen Norden nimmt sie wieder zu und dürfte in den Gegenden zwischen Bulun und

Kumach-Sur kaum derjenigen der obersten Lena (Katschug—Shigalowa) nachstehen.

Beim Beginn des Deltas nimmt sie rasch ab.

Uebrigens ist die Geschwindigkeit an verschiedenen Stellen eines jeden Quer-

schnittes eine sehr verschiedene (vgl. Penck 1894, \). 2(58—09). Während z. B. bei

der Mündung des Aldan ganz nahe am rechten Ufer ein sehr starker Strom herrscht

— CS ist eine recht schwierige Arbeit doit ein Boot den Strom aufwärts zu rudern —
ist die Strömung am entgegengesetzten (westlichen) Ufer kaum merkbar. Auch ist die

Geschwindigkeit während des Hochwassers, das im Frühling sich einstellt, um vielmal

grösser als im Spätsommer, wenn die Wassermenge ihr Minimum erreicht.

Von der Lena werden grosse Quantitäten verschiedener Sedimente mitgeschleppt:

Geröll, Sand, Gyttja ), Dy nebst allerlei + unzerstörten vegetabilischen Abfällen, wie

Bäumen, Blättern u. dgl. In der oberen I^ena ist der Strom, wenigstens im Frühling,

noch stark genug, um grobes Geschiebe fortzuschleppen, so dass die dortigen Alluvionen

zum grossen Theil aus Geröll bestehen. Alles Geröll wird indessen schon oberhalb

der Stadt Jakutsk abgelagert (bezw. zerkleinert), so dass unterhalb derselben bis nach

der Aldan-Mündung kein Geröll mehr vorkommt. Vom Aldan sowie von einer Menge

kleiner Gebirgsbäche am rechten Ufer der Lena, zwischen den Mündungen des Aldan

und des Wiljuj, werden jedoch wieder grosse Quantitäten groben Geschiebes der Lena

zugebracht. Da die Strömung der Lena selbst dort ziemlich stark ist (vgl. oben), ist

auch das Lena-Wasser im Stande, dieses Geschiebe kleinere Strecken fortzuschleppen.

Im Frühling werden an verschiedenen Stellen von der Aldan-Mündung bis Batylym

(halben Wegs ZAvischen den Mündungen der Flüsse Aldan und Wiljuj) von dem mit

Eisblöcken gefüllten Fluthwasser gewaltige Mengen Geröll in hohen Wällen auf dem öst-

lichen Lena-Ufer angehäuft. Auf diese Geröllhaufen sind ferner kolossale Quantitäten

Holz vom Wasser aufgeworfen worden. Dort kann man riesige, Jahrhunderte alte

Lärchen-, Kiefern-, Fichten- und Pappelstämme finden in bunter Mischung mit jüngeren

') Von Gmelin werden folgende Data über die Stromgeschwindigkeit angegeben:

M. in

1 Stunde

Gleich oberhalb der Kirenga-Mündung ... Etwa 850

Von der Kirenga-Mflndung bis 4 Km. nach unten „ 34:20

Oberhalb der Tschaja-Mündung „ 4800

(Gmelin 1752, p. 280 u. 293).

-) Lehm wurde von mir im Thale der unteren Lena gar nicht angeti'offen,

Tom. XXXIl.



Vegetation der AUuvionen des unteren Lena-Tkale.i. 15

Bäumen, Sträuchern, Zweigen u. dgl. 1901 lagen dort sogar die Reste von zwei gros-

sen Pawoski. — Weiter gegen Norden kommt Geröll hauptsächlich nur auf den Deltas

einiger Nebenflüsse vor. Dagegen trift't man überall am Fusse der aus Sandstein be-

stehender Ut'erljerge, groben Schutt und Blöcke, die sich durch ihre oft scharfecki-

gen Formen auszeichnen. Erst in den Gegenden von Gowor bis Tit-Ary, vorzugs-

weise aber bei Bulun und Küsür, findet man Avieder bis über 20 M. hohe, aus alluvia-

lem Gerolle bestehende Uferwälle. Geröll kommt noch ziemlich häufig auf den der

Mündung der Lena zunächst gelegenen Inseln vor, ist aber in den nördlicheren Theilen

des Deltas eine grosse Seltenheit (Bunge 1895, p. 37 u. 38).

Der überaus wichtigste von allen genannten Sedimenten ist der Sand. Derselbe

wird theils an den Ufern selbst, theils in der Form isolierter Fluss-Inseln abgelagert.

Die Lena ist in der That von Ulachana an etwa bis Gowor sehr reich an Inseln, unter

denen mehrere die stattliche Länge von 10—20 Km. besitzen (vgl. v. Maydelt- 1896, p.

302). Sie haben im Allgemeinen eine der Stromrichtung + parallel gestreckte Form. —
Zwischen Jakutsk und der Wiljuj-^Iündung ist die Mehrzahl der Inseln am westlichen

Ufer gelegen, wogegen „der Hauptstrom in einem majestätischen Spiegel meistentheils

am rechten Ufer" fliesst (v. Matdell 1896, p. 302). Weiter nach Norden ist der Strom-

strich mehr in der Mitte des Flusses gelegen, sich bald dem einen, bald dem anderen

Ufer nähernd, im Allgemeinen jedoch nähei- zum westlichen als zum östlichen ^). Deni-

gemäss sind auch die Inseln an den beiden Ufern beinahe ebenso zahlreich vorhanden,

ein kleines + kommt jedoch denen an dem östlichen Ufer zu ïheil. Von Shigansk

abwärts kann man hierin keine Regel melu- aufstellen: der Hauptstrom läuft bald dem

einen, bald dem anderen Ufer näher.

Von Gowor an kommen bis Tass-Ary keine Inseln in der Lena mehr vor. Tass-

Ary ist eine grosse (etwa 20 Km. lange, 5—10 Km. breite, nach Bunge 1895, p.

15), theils aus Sand, theils aus Geröll bestehende Insel. Die darauf folgende Insel ist

die aus Sand bestehende, etwa 15 Km. lange Tit-Ary. Gleich nach der letztgenannten

Insel beginnt das etwa 150 Km. lange, 200 Km. breite (Jürgens 1885, p. 255, Bunge

1895, 1). 20) Lena-Delta, welches aus einer ungeheuren Menge Sand-Inseln und Sand-

bänke besteht, zwischen denen die Lena ..mit 50 Stromarmen" (BuNGe 1895, p. 35)

in's nördliche Eismeer mündet.

Die Ablagerung des Sandes, sowie die der Sedimente überhaupt, geschieht über

eine grössere Fläche nicht ganz gleichmässig, sondern gewöhnlich entstehen abwech-

selnd höher und niedriger gelegene Stellen: Wällchen und Thälerchen. Alle diese

Unebenheiten haben eine parallel der Stromrichtung gestreckte Form. Die Thälerchen

können eine verschiedene Tiefe besitzen und demgemäss während des Niederwassers

(im Spätsommer) entweder trocken sein oder Wasser enthalten (Tümpel bezw. Seen).

In den genannten Thalbildungen, wo die Sedimentation schwächer ist, wird haupt-

sächlich gyttjabemengter Sand oder oft sogar reine Gyttja, vielleicht mit der „Flod-

') Dass der Hauptstmm „wohl ausnahmslos am rechten Ufer" hinlaufe Cv. Ma^tjell 1896, p. 254)
ist durchaus nicht der Fall.

N:o 1.



16 A. K. Ca.tander.

Gyttja" von H. von Post (1861, p. 11—12) identisch, abgelagert. In solchen Thä-

lern, die nur während des Hochwassers eine kurze Zeit mit der Lena kommunicie-

ren und in welchen auch dann nui' ein sehr schwacher Strom herrscht, findet man
Mischungen von Gyttja (oft auch von Sand) und Dy („Gyttja-Dy", hei v. Post) oder

auch reines Dy (hezw. Dytorf). Dieses Dy dürfte theilweise aus Sedimenten des Fluss-

wassers herstammen, meistentheils jedoch aus der an Ort und Stelle wachsenden Vegetation.

Angeschwemmte Bäume, Zweige, Holzstückchen u. dgl. findet man überall auf

den Inseln, überhaupt spielen sie jedoch dort eine relativ untergeordnete Rolle. Dasselbe

gilt von den Blatt- und Stroh-Fragmenten etc., die sich während des Hochwassers dem

unteren Theile der Stämme der Sträucher und Bäume des Ueberschwemmungsgebietes

anheften.

Unter den Stoffen, die in gelöstem Zustande vom Wasser transportiert werden,

sind besonders CaCO., und NaCl zu erwähnen. Wie früher bemerkt wurde, bestehen

die Ufer-Berge und -Abhänge entweder aus Kalkstein oder aus kalkbemengtem Sand-

stein. Demzufolge kommt CaCO., im Flusswasser immer gelöst vor. Nicht desto weni-

ger scheint der Gehalt der Alluvionen an CaCO., sehr gering zu sein, wenigstens gaben

die mitgebrachten Boden-Proben aus der Gegend von Jakutsk mit HCl-Lösung eine kaum

wahrnehmbare Reaktion ^). — NaCl kommt an verschiedenen Stellen vor. Reiche Koch-

salzquellen giebt es beim Dorfe Ustj-Kut (vgl. Gmelin 1752, p. 263—267), andere am
Bache Ssoljanka (Gmelin, p. 306—307), an der Itschora (Gmelin, p. 291 u. 294)

u. s. w. Die reichlichsten Kochsalzniengen befinden sich aber an einem Nebenfluss

des Wiljuj, dem Kampedsaj (Gmelin, p. 349—351, 373— 378, Meinshausen 1871, p.

17—19, SsEROscHEFSKiJ 1896, p. 14). Infolge des Vorkommens dieser Salzquellen ist

das Lena-Wasser immer schwach salzhaltig, der Salzgehalt der Alluvionen dürfte aber

äusserst klein sein. Mehrere mitgenommene Proben gaben nähralich mit AgNO.,-Lösung

nur eine schwache Opalescenz ^). Die Concentration von NaCl erreicht ihr Maximum

in den Thälerchen solcher Alluvionen, die nicht mehr, wenigstens nicht jährlich, über-

schwemmt werden (vgl. unten ). Beim trocknen Wetter krystallisiert das Salz oft als dünne,

gräuliche Krüstchen von deutlich salzigem Geschmack aus; so besonders in den Umge-

bungen von Jakutsk. Die Möglichkeit des Vorkommens auch anderer Salze (z. B.

Sulfate) in diesen Krüstchen ist wohl jedoch nicht ausgeschlossen.

Durch fortgesetzte Sedimenten-Ablagerung werden die Alluvialbänke höher und

höher, bis sie eine gewisse Maximalhöhe erreicht haben. Dieses Maximum entspricht

im Allgemeinen der durchschnittlich maximalen Höhe der jährlichen Ueberschwemmun-

gen, welche in der Gegend zwischen der Wiljuj-Mündung und Shigansk etwa 9—10

M. in Bezug auf die Wasserfläche im Spätsommer, zwischen Bulun und Kumach-Sur

aber etwa das Doppelte beträgt '").

Auf den Inseln trifft man nur sehr selten Stellen an, die gewöhnlich nicht über-

schwemmt werden. Dagegen giebt es auf den Ufern des Festlandes weite Alluvionen,

') Für die Ausfühning dieser Analysen bin ich Herrn Doct. Phil. A. W. Forsbkrc verbunden.

-) Selbstverständlich .sind die Ueberschwemmungen jedes Jahi- keineswegs gleifli gross. In selte-

nen Fällen soll sogar bis über 3U M. hohes Fluthwasser sich einstellen (iS.sbko.schbfsku 1890, p. :i4).

Tom. XXXU.
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(lie — wenigstens in normalen Jahren — keiner Ueberschwemmung mehr unterliegen.

Solch eine alte Allnvion stellt der niedrige Boden am westlichen Lena-üfer zwischen

.fakutsk und der Aldan-,Mündung dar, sowie Theile des Uferbodens zu beiden Seiten

der Lena zwischen der Aldan-Mündung und Shigansk. Ferner gehört hierher die

Hache Niederung bei Bulkur und gewisse Partieen der Inseln Tass-Ary und Tit-Ary.

Der allgemeine Bau dieser Gebiete ist der der Alluvionen überhaupt: sie bestehen

aus zahlreichen kleinen Wällchen — Hügelchen und niedrigen, gewöhnlich langgestreck-

ten Thälerchen. Sie sind also, wie die Lena-AUuvionen überhaupt sehr uneben, die

Unebenheiten aber sind so klein, dass der Gesannnt-Character der Alluvionen der einer

Ebene wird. — Von den Inseln der unteren Lena stellt die Agrat'ena („Dsheljach" der

Jakuten, nach Sserdschefskij 1896, }). 16; „Stolb" bei Jürgens 1885, p. 2.j3 u. Bunge

1895, p. 8) eine „falsche" Alluvion dar. Der Kern dieser Insel besteht nähmlich aus

einem Sandsteinfelsen, der einst mit dem Bachanaj-Chaja in Zusammenhange gestanden

haben dürfte (Tschekanofskij 1896, p. 211). Zur selben Kategorie gehören mehrere

Inseln nahe an der Lena-Mündung (Bunge 1S95, \). 8), sowie eine Insel der oberen

Lena bei Kamenofsk (Erman 1843, p. 163).

Die Form und Grösse der Inseln, sowie die der Alluvionen überhaupt wird indessen

nicht nur durch den oben beschriebenen Zuwachsprocess bedingt, sondern es geht auch ein

entgegengesetzter Process, der der Erosion, vor sich. Die Ufer werden nach und nach

untergraben und sobald dieser Untergrabungsprocess weit genug fortgeschritten ist, stürzt

das resp. Bodenstückchen mit den daiauf wachsenden Bäumen und Sträuchern in's Was-

ser. Wenn man einem solchen Hohlufer (solche werden „Jar" genannt) entlang fährt,

liort man immer fort das Sausen und Krachen der Bäume und Bodenklümpchen, die in"s

Wasser niederfallen. Am stärksten ist die Erosion im Frühling und wird dann von

den Eismassen in hohem Grade untei'stützt. Die Verwüstungen des Eisganges werden

jedoch dadurch vermildert, dass der Boden zugleich in eine feste Masse gefroren ist

(v. MiDDENDORF 1867, p. 241). Näheres über den Eisgang vgl. bei Sseroschefskij 1896,

p. 33—34.

Durch die beiden Processe, den der Sedimenten-Ablagerung und den der Erosion,

sind die Alluvionen stetigen Umgestaltungen unterworfen und im selben Maass verändert

sich auch das Fahrwasser unaufhörlich. Kann duich die Sedimenten-Ablagerung an einer

Stelle, wo früher tiefes Wasser war, in relativ kurzer Zeit eine Sandbank entstehen, so

können an der anderen Seite durch die erodierende Thätigkeit des Wassers ganze In-

seln vei'schwinden und das Baumaterial derselben weiter gegen Norden geschleppt wer-

den. — Eine häutige Erscheinung ist, dass die Südenden der Inseln wegen der Erosion

in stetigem Einsturz begriffen sind, während die Nordenden durch neu entstehende

Sandbänke immer zuwachsen (vgl. Bunge 1895, p. 7— 8).

Es mnss noch die Thätigkeit der Winde mit einigen Worten erläutert werden.

— Wenn die Sandbänke im Sommer über die Wasserfläche emporzuragen beginnen, sind

sie anfangs von einer sehr düiuien. vielleicht aus kleinen Algen bestehenden (vgl. Graebnei;

1901, p. 84) schlüi)frigen Schicht bedeckt. Während des Sommers trocknet diese

Schicht, spaltet sich und bildet nebst den gleich darunter liegenden Sandschichten dünne.

N:o 1.
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kleine, i quadratische Kiiistchen, deren Ränder sich nach ol)en krümmen. Bis dahin ist der

Sand vor der Einwirkung der Winde geschützt gewesen. In demselben Grad aber, als

die Krüstchen sich krümmen, wird der darunter liegende Sand dem Winde ausgesetzt

und beginnt zu fliegen. Die Krüstchen folgen mit und der Sand wird mehr und mehr

blossgelegt-. Im Hochsommer bestehen die vegetationslosen Sandbänke überall aus leicht

fliegendem Sand, der durch Winde weite Strecken transportiert werden kann. Es

geschah oft, wenn wir uns am Abend in der Nähe eines Sandfeldes lagerten, dass

wir am darauf folgenden Morgen mit Sand bedeckt waren. Wirkliche Dünen sind jedoch

nicht häufig. Dieselben findet man in den relativ windigen Gegenden bei der Wiljuj-

Mündung, sowie in den noch windigeren an der Mündung der Lena selbst, z. B. bei

Tschekurofka, auf der Insel Tit-Ary etc. Auf dem Lena-Delta spielen die Winde eine

grosse Rolle bei der Umbildung der Inseln (Bunge 1895, p. 36).

Auf solchen Alluvionen, die jährlich überschwemmt werden, und desgleichen an

dünenaitigen Stellen (vgl. Warming 1895, p. 209), kommt keine wahrnehmbare Hu-

musbildung vor. An Stellen dagegen, die sehr kurzzeitig übei'schwemmt werden, findet

man oft Mischungen von Humus und Sand (resp. Gyttja). Wo der Boden gewöhnlich

gar nicht überschwemmt wird, tritt im Walde und desgleichen auf den Tundren eine

wirkliche Bildung von saurem Hunms ein. In den Grasfluren aber ist der Boden nur

äusserst schwach — kaum merklich mit Humuspartikelclien bemengt. Nur auf den

Steppen um Jakutsk kommt eine sehr dünne .,Schwarzerden''-Schicht vor, die dm'ch

Infiltration der obeiflächlichsten Bodenschicht mit Humusstofieu (vgl. Andersson 1898,

p. 33—37) entstanden sein dürfte. In den Seen und Tümpeln im Bei'eiche der nicht

oder wenig überschwennnten Alluvionen kommt es zu einer typischen Dy- und Torfbildung.

Unter den Nebenflüssen der Lena scheinen der Aldan und der Wiljuj dem Mut-

torfluss am ähnlichsten zu sein. Nur ist der Stromgang im Aldan bis zu der Mündung

ein viel stärkerer, „oua fiyma.ihHo miinirri, ott> ötiiicHiiaro 6 Lia" (Ssekoschkfski.t 189(5,

p. 12) und das Wasser viel dui'chsichtiger als das von Schlannupartikelchen grau gefärbte

Wasser der unteren Lena. Der Wiljuj dagegen strömt in der Nähe seiner Mündung

langsam und hat ziemlich dunkles (von Humusstotfen?) Wasser.

Von den Nebenflüssen der Lena hatte ich Gelegenheit nur die Shiganka zu un-

tersuchen. Die Shiganka (Strekalofka) ist klein, nahe bei der Mündung während des

Hochsommers nur etwa 40 — CO M. breit, weiter nach oben aber viel schmäler und

so untief, dass sie nicht einmal für Kanote („Wjätki") fahrbar ist. Im Frühling

aber steigt das Wasser an ihrer Mündung ebenso hoch als das der Lena und dann

werden weite Alliivialfelder überschwemmt. Grosse Mengen der Sedimente, hauptsäch-

lich Sand und Gyttja, werden vom Wasser mitgeschleppt und auf den niedrigen Allu-

vionen ihres unteren Laufes abgelagert. Die Shiganka beschreibt mehrere Mäander und

die beiden Processe, der der Erosion und der der Accumulation (Sedimenten-Ablagerung),

finden nach dem typischen Schema (vgl. Penck 1894, p. 345—351) statt: der erst-

genannte Pi'ocess überwiegt an der concaven Seite, der letztgenannte an der convexen.

Keine giösseren Inseln kommen vor. Am untersten Laufe des Flüsschens, wo die Geschwin-
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(iip,koit selir klein ist. im Sommer sogar kaum \vahriiehml)ar, werden Gyttja (resp.

Öchwemmtorf u. Dy) und Mischungen von Gyttja und Sand abgelagert. Weiter nach

oben aber ist die Geschwindigkeit grösser, und dort überwiegt die Ablagerung des San-

des. Noch weite]- nach oben soll, nach den Angaben der Eingeborenen, sogar Geröll

voi'kommen. — Auch das Thal der Shiganka ist eine Erosionsfurche, die zu beiden Sei-

ten von 25— 50 M. hohen, aus Sandstein bestehenden, steilen Abhängen begrenzt wird.

Die kleinen Bachthäler, von welchen mehrere nördlich vom TO" n. Br. gelegene un-

tersucht wurden, wiederholen diese Verhältnisse im Kleinen. Mehrere unter densel-

l)en nehmen ihren Anfang auf den Bergabhängen und haben dort den Cliaracter von

„Wildbächen". Noch am unteren Laufe derselben ist die Wassergeschwindigkeit oft

eine beträchtliche. Die Ufer bestehen demgemäss aus Geröll, am unteren Laufe auch

aus Sand; in den trichterförmigen Mündungen derselben kommt jedoch (ïyttja vor. Nur

an den Mundungen dieser Bäche sind die Alluvionen ziemlich weit, sonst aber sind

die Ueberschwemmungs-Ufer schmal und relativ steil.

Die Vegetation ist in den verschiedenen Gegenden an der Lena sehr verschie-

denartig. Li ihrem obersten Laufe tüesst die Lena durch einen Theil der Balaganschen

Steppe, später aber wii-d sie auf einer Strecke von etwa 4500 Km. Länge von dem gros-

sen Sibirischen Urwald, der „Taiga", umgeben, wogegen ihre Mündung im Bereiche der

arktischen Tundren gelegen ist.

Der Urwald an der oberen Lena besteht abwechselnd aus Kiefern- und Lärchen-

Beständen, nur in den feuchtesten Thälern kommt die Fichte vor. Bestände von Laub-

hölzern (Birken, Espen, Erlen etc.) findet man ausschliesslich in der Nähe der Dörfer.

Auf den Liseln und die überschwemmten Ufer entlang findet man Weiden-Cîebusche,

seltener Fichten- und Lärchen-Gruppen. — Aecker und Grastluren kommen nur in ge-

ringem Maasstabe vor.

An der unteren Lena besteht der Urwald fast ausschliesslich aus Lärchen. Kie-

fernbestände rindet man nur auf trocknen, sonnigen Südabhängen bis B4" n. Br. Die

übrigen Baumarten spielen eine durchaus untergeordnete Rolle. — Waldlos sind —
abgesehen von den steilsten Uferfelsen — die Gipfel der „Glatzköpfe" bei der Wiljuj-

Mündung, desgleichen die derjenigen an der Lena-Mündung. Bei Bulun ist die alpine

Waldgrenze noch auf einer Höhe von etwa 150—200 M. (nach Augenmass) gelegen,

weiter nach Norden aber sinkt sie mehr und mehr. Die polare Waldgrenze geht

zwischen Kimiach-Sur und Tass-Ary. Insulare Lärchenbestände findet man noch bei

dem 72". Näheres hierüber in: Cajander, Om vegetationen i urskogen kring floden

Lena, Fennia 20.

Das Alluvialgebiet der unteren Lena ist bis zur Aldan-Mündung als eine Park-

landschaft zu characterisieren: schöne, weite, von kleineren Gebüschen, Hainen und Wald-

ungen unterbrochene Grasfluren. Weiter nach Norden sind die Fluren zwar häufig, aber

sehr klein. Dort sind die Alluvionen hauptsächlich von Gebüschen eingenommen, unter de-

nen die weisslich grauen Bestände von Salix viminalis die hervorragendste Rolle spie-

len. Hie und da kommen auf kleineren x\realen Wälder von Fichten, Lärchen und

N:o 1.
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Bii'keii voi', )ms zum (iT" u. I5f. von wo an, ausser Gebüschen, (li(! gegen Norden immer

niedriger werden, nur Lärchen auf den Alluvionen auftreten. An der Jjena-Mündung

kommen nur Moos- und Flechten-Felder, sowie Grasfiuren vor, die erstgenannten auf

nicht überschwemmtem, die letzgenannten auf überschwennnteni Boden.

Betreffs der Fauna des Lena-Ge])ietes verweise ich auf den vorläufigen Bericht

von PoiTius (in: Ca.jaxhkr u. Poitivs 11)02) sowie auf die Darstellungen von Poj^.iakoi'

(1873), Bunge (1883, 1884) und Sskuoscheskij (1896). — Ueber die Hausthiere

vgl. unten.

Die hauj)fsächlichsten Volksfännne, die das Lena-CJebiet bewohnen, sind die 'l'un-

guscn (incl. Lanniten). die Jakuten und die später eingewanderten Russen (incl. Tataren,

'i'scherkessen, lussificierten Deutschen. Juden u. s. w.). Die letzgenannten haben sich

vorzugsweise an den Ufeiii der Lena sowie an denjenigen einiger ihrer Nebenflüsse

(Kirenga, Witim. Wiljuj. Aldan etc.) niedergelassen und wohnen in Dörfern resp.

Städtchen. An der obersten Lena sind die Dörfer ziemlich gross und wohlhabend und

liegen relativ nahe von einander (etwa 5—10 Km.), von Kirensk abwärts kommen

meist nur „Postdörfer" vor. d. li. Dörfer, die auf Distanzen von 20—30 Km. \on

einander angelegt sind, um den Postverkehr zwischen likutsk und Jakutsk zu unterhal-

ten. Unterhalb Witimsk sind auch diese klein und unbedeutend (vgl. v. Maydei.l 1893.

j). 27) und von Jakutsk nach Norden vermisst man dieselben gänzlich. Erst in

Shigansk. 8siktjach luid Gowor findet man wieder einige russische Familien, etwas reich-

licher in Bulun. Unter den wichtigsten Russenansiedelungen können erwähnt werden:

Katschug, Wercholensk (1200 Einw.) '). Shigalowa. Ustj-Kut, Kirensk (1625 Einw.) M-

Witimsk, Nochtujsk, Matscha, Kyllach. Oljokminsk (845 Einw.. nach Thiefs 1897,

p. 268), Jakutsk (5938 Einw., nach Thiefs 1897) und Wiljujsk (474 Einw., nach

Thiefs, p. 1897).

Die Tungusen (incl. Lamuten) nomadisieren in den weiten Wildnissen seitwärts

von den Hauptflüssen, besonders an der oberen Lena und an der Eismeerküste; in

den letztgenannten Gegenden haben sie sich jedoch mit den Jakuten + vermischt (Bunge

1895, p. 15). Die ganze Anzahl der Tungusen (incl. Lamuten) des Jakutischen Ge-

bietes betrug 1895 nach Thiefs (1897) 12755. — Die Jakuten—Jäger, Viehzüchter,

Ackerbauer, Fischer, Handwerker u. s. w. (vgl. Ssekoschefskut 1896) — sind haupt-

sächlich auf 3 Bezirke concentriert : auf die Umgebung von Oljokminsk, auf die von

Ssuntar am Wiljuj. sowie auf die Gegenden zwischen Jakutsk und der unfeinen Amga.

Sie haben feste Wohnplätze, die Familien leben aber meist vereinzelt an den Taiga-

Flüsschen. Im Jahre 1895 gab es im Gebiete Jakutsk 238963 Jakuten (Thiefs 1897).

Die Bevölkerungs-Menge und -Dichtigkeit war 1895 in den drei Kreisen

(Okrugi) Jakutsk, Oljokminsk und Wiljujsk folgende:

') Nach: PoJiaHOBb, 'K IT. CiiöiipcKÜi Toprnn(i-nji(iMi.iiiLieHHuii ii ciipaBOMHbiii Ka-ieH^api. na 1807 von-h.
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.lakiitsk

liiiuler 15024S

Pferde 47853

Schafe 214

Schweine 79

Keimtliicre .... 2002

Schiit teuhiuule ... —

Oljokminsk Wiljiijsk

13778 4()887

8573 34420

1014

]). 2(jU):

Die Jngdausbeute des Jakutischen Gebiets war 1894 folgende (Thiefs 1897.

P'üchse . . .



II.

Specieller Theil.

Klie 7Å\v Scliililening- der Vegetation der Alluvioiieii des unteieii Lena-'l'hales über-

gegangen wird, niügen einige erläuteinde Worte über die in dieser Arbeit angewandte

pflanzengeographiscbe Nouienklatnr vorangeschickt werden.

Mit dem Woi'te Bestand verstehe ich eine + homogene Pflerntendecke, die ftieJi

durc/i das dominierende Auftreten entweder einer einzigen oder mehrerer einander +
gleichirertliiger Pflamenarten als ein abgeschlossenes Ganzes eharacterisiert. So nenne

ich eine Kiefernwakliing einen Bestand, ein Salix viminalis-GehWsch einen Bestand n.

s. w. Die als Beispiele angetüliiten Bestände, in denen nnr eine Art als inaassgebend

auftritt, sind als einfache Bestände bezeichnet worden, darunter als reine solche, die

überhaupt mir aus der inaassgebenden Art bestehen oder in denen die Beimischungen

jedenfalls minimal sind. Zusammoigesetzt dagegen sind solche Bestände, in denen mehrere

Ptlanzenarten eine gleich dominierende Rolle spielen, z. B. die ,.Mischgebüsche" des

unteren Lena-Thales. — Grössere Bestände sind gewöhnlich nicht ganz homogen, über-

haupt ist die Vegetation an verschiedenen Stellen innerhalb eines und desselben Be-

standes etwas verschieden zusannnengesetzt. Demgemäss können verschiedene Theile

eines Bestandes unterschieden wei'den. — AV^o Bestände an einander grenzen, ist die

(xrenze zwischen denselben selten scharf ausgeprägt, sondern es kommen an der Grenze

gewisse Uebergangsbestände vor. Dieselben sind von den oben erwähnten, selbständig

auftretenden, zusammengesetzten Beständen principiell durchaus verschieden, in der

Praxis aber ist es oft schwierig, dieselben von einander zu unterscheiden. Weil die

Uebergangsbestände überhaupt nur eine untergeordnete Rolle in der Vegetation der

fraglichen Alluvionen spielen, sind sie meist nicht berücksichtigt worden. — Die Benen-

nungen der Bestände sind nach dem Vorbilde Salicetum viminalis (sc. Salicetum Salicis

viminalis) gebildet worden; in Betretf' dei' zusammengesetzten Bestände sind jedoch an-

derweitige Benennungen zur Anwendung gelangt.
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Diejenigen Bestände, in denen dieselbe Pflansenart oder dieselben Pflamenarten

dominieren, bilden, als Gesammtheit betrachtet, eine Einheit, die hier Association ge-

nannt worden ist. Der Definition nach gehören z. B. alle Kiefernbestände znr sellien

Association, der Association von Pineta silvestris. alle Espenbestände zu einer anderen

u. s. w. Es giebt einfache und .;usammenrje.set.iie Associationen. — Dieselbe Associa-

tion ti'itt nicht überall als völlig gleichartig auf. So hat z. B. die Association der

Kiefernwälder im südliciien Finnland eine andere Zusammensetzung der Vegetation als

dieselbe Association in Lapjiland. von derjenigen in Ost-Sibirien nicht zu reden ;
auf

trocknem Boden ist die Vegetation derselben anders zusannuengesetzt als auf feuchterem,

auf Kiesboden anders als auf Kalkboden u. s. w. Wir hahen hier mit „Formen",

„Varietäten" etc. der Associationen zu tlmn; sie sind mit den Namen Facies belegt

worden. Um die Darstellung der Vegetation nicht umsonst compliciert zu machen,

habe ich vermieden, verschiedene Facies-Einheiten (Subassociation, Facies, Subfacies

u. s. w.) zu unterscheiden. — Die Associationen des Alluvialbodens an der unteren

Lena habe ich in folgende 4 Klassen gruppiert: 1) die Hydrophyten-Associationen. 2)

die Gehölz-Associationen, 3) die Grasfluren- Associationen und 4) die Moos- und Flechten-

Associationen.

Wie in den Schlussbemerkungen noch näher besprochen werden wird, spielen

die Niveau- (resp. Feuchtigkeits- ) Verhältnisse eine durchgreifende Rolle in der Verthei-

lung der Associationen des Alluvialbodens. Diese kommen nähmlich in Bezug auf ein-

ander auf ganz bestimmten relativen Niveaus vor. Demgemäss sind sie an den Ufern

oft gürtelweise hinter (oben) einander angeordnet. Der Entwickelung der Alluvionen

gemäss herrscht ferner ein genetischer Zusammenhang zwischen den Associationen : nach-

dem der resp. Alluvialboden durch die sich jährlich wiederhohlende Sedimentation mehr

in die Höhe gewachsen ist. geht die für denselben characteristische Association in die

des nächsthöheren Niveaubezuges über. Auf jeder AUuvion kommen also mehrere

Associationen nach einander zur Ausbildung. Eine solche konstante, nach den Niveau-

fresp. Feuchtigkeits-) Verhältnissen gegliederte Reihe der Associationen, ncischen deren

einzelnen Gliedern in der Regel ein genetischer Zusammenhang herrscht, nenne ich

eine Serie. Auf verschiedener Polhöhe, auf verschiedenen Bodenarten u. s. w. kommen

verschiedene Serien vor. Wie aus der beigefügten Tabelle ersichtlich ist, bilden gerade

diese Serien die Grundlage der Form nachfolgender Darstellung der Vegetation, nur

konnte die Serien-Eintheilung nicht überall gieichmässig durchgeführt werden, weil über

gewisse Associations-Gruppen weniger vollständige Untersuchungen vorlagen.

Der Begriff des Pflanzenvereins ( „Plantesamfund" ) sensu Waumin« ist in diese

Arbeit nicht eingeführt worden, weil die physiologisch-œkologischen Untersuchungen ganz

ausserhalb iles Rahmens meines Arbeitsplanes lagen.

Tom. XXXIl.



I. Die Hydrophyten-Associatioiien.

IL Die Grehölz-Åssociationen.

A) Die Serie der Associationen R) Die Serie <ler Ass. an der f!) Die Serie der Ass. an den

an der Lena von: Shiganka von: nördlidicn T5:uiii'ii von:

1) Saliceta viminalis

2) Fruticeta mixta

o) Alneta incana;

4) Alnastreta viridis

Ô) Betuleta odoratne

(3) Piceeta ol)ovat:e

7) Piceeto-Lariceta

8) Lariceta dahuricœ

9) Hainartigen Waldungen

10) Pineta siivestris.

1) Spira?eta salicifoliœ

2) Saliceta viminalis

3) Fruticeta mixta

4) Alneta incana?

ö) Alnastreta viridis

6) Piceeta obovatiu

7) Lariceta dahuricre.

1) Saliceta viminalis

2) Saliceta phylicifoliai

;5) Saliceta hastatai

4) Saliceta lanatae

.^) Betuleta nana?

(() Myrtilleta uliginnsa?

7) Alnastreta viridis.

III. Die Grrasfliiren-Associationeu.

A) Die Serien der Associationen nördlich von der Aldan-Mündung.

a) Die Serien der Ass. des Gyttja-

iind Dy-Bodens von:

1) Heleochariteta acicularis

2) Arctopliileta fulva;

3) Equiseteta arvensis

•l) Heleochariteta palustris

5) Equiseteta fluviatilis

6) u. 7) Cariceta acutae resp. C.

aquatilis

8) Calamagrostideta phragmitoi-

dis.

b) Die Serion der Ass. dos Sand-

l)odens.

«) Die Serie südlich von der In-

sel Agrafena.

ß) Die Serie unweit Shigansk.

y) Die Serie an der Lena-Mün-

dunff.

c. Die Serien der Ass. des Geröllbodens.

ce) Die Serie unweit der Aldan-Mündung. ß) Die Serie an der Lena-Mündung.
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B) Die Serien der Ass. südlich von der Aldan-Mündung.

a) Die Serie der Ass. des Gyttja-

u. Sand-Bodens von:

2

3^

4
fi

i;

7

8

9

lU

IJ

12

13

1Ô

1«

17

18

Equiseteta fluviatilis

Heleocliariteta palustris

Cariceta acutse

Kanunculeta repentis

Beckmannieta eruciformis

Triticeta repentis

Schedonoreta inermis

Alopecureta nigricantis

Hordeeta pratensis

Equiseteta arvensis

Elymeta dasystachyos

Galieta veri

Lineta perennis

Lychnideta sibiricas

Onobrychideta arenariae

Rumiceta acetosce

Arenarieta graminifulise

Die Associationen der trockne-

sten Stellen.

b) Die Serien der Ass. des Dy-

u. Torf-Bodens von:

1) Scirpeta lacustris

2) Acoreta calami

3) Glycerieta aquaticse

4) Scolocbloëta arundinacese

5) Equiseteta fluviatilis

6) Cariceta acutfe

7) Calamagrostideta phragmitoidis

8) Cariceta distichae

9) Cariceta stenophylkç

10) Glauceta inaritimœ

1 1) Atropideta distantis.

C) Die Serien der Ass. der Jakutischen Steppen.

a) Die Associationen des nicht

salinen Haupttheiles der Step-

pen von:

1) Beständen von Festucu ovina,

Eritrichwm pectinatum. Arte-

misia puhescens etc.

2) Potentiileta bifurca?.

b) Die Serie der Ass. der salinen

Steppenniederungen von :

1) Potentiileta anserinas

2) Glauceta maritini;e

3) Salicornieta herbacese

4) Atropideta distantis.

IV. Die Moos- ii. Flecliten-Associationeii.

A) Die Associationen der Bulkur-Tundra. B) Die Associatiimen der Tit-Ary-Tundia.
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I. Die Hyclrophyten-åssociationen.

Ill der olxTcn Leii;i. wo der Boden meist aus (ireröll besteht und das Wasser,

wenigstens gegen den Herbst, sehr durchsichtig ist. giebt es eine reicliliche Hydrophyten-

Vegetation, bestellend hauptsächlicli aus rotamogetonen (l\ prrfoliatm, P. ffraniineus,

P. prd'lotK/us) und grünen Algen. Die letztgenannten treten vielei'orts so reichlich auf,

dass der Boden auf weiten Sti'ecken gTÜn aussieht.

In der unteren Lena dagegen vermisst man jede Spur von (macroscopischei')

Vegetation. Wahrscheinlich ist das Wasser zu undurchsichtig und der bewegliche Sand-

boden dürfte für die Befestigung derselben sehr ungeeignet sein, vor Allem aber wurde

eine etwa vorhandene Vegetation bald unter den massenhaft sich ablagernden Sedimen-

ten begraben werden.

Dagegen triift man eine ziemlich reichliche Hydrophyten-Vegetation in den klei-

nen Alluvial-Seen und -Tümpeln an, vorzugsweise jedoch nur in solchen, deren Boden

aus Dy besteht. Dort kommen, ausser gewissen Moosen (Amhlystegiwn fluitans, A.

(j'ujanteimi) und Algen, folgende l'fianzen vor:

Potain ücjeton perfoliatus

P. graniineus

P. compressus

Sparganimn spp.

Sagiftaria natans

Lcmna trisulca

L. minor

Caltha natans

Ran unculus radieans

Myriophyllum verticiUatum

Hippuris vulgaris

Niiphar pumilum
Nijmplum tefragona

Callitriche verna.

Alle oben erwähnten, besonders aber die beiden erstgenannten Potamogetonen,

Caltha und die Nipnplucceen können bestandbildend auftreten. Die Bestände (die Lem-

neten natürlich ausgenonuuen) sind oft deutlich nach der Tiefe des Wassers angeordnet,

nähere Beobachtungen konnten aber nicht gemacht werden, hauptsächlich weil es sehr

unbequem war, eine Kanote auf den Excursionen mit zu tragen.

Nördlich \ on der Aldan-Mündung findet man nur Potamoyeton gramineus, Spar-

ganium sp., Sagittaria natans, Ranunculus radicans, Myriopliyllum verticillatum,

N:o 1.
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Hippuris vulgaris, Nymphœa ieiragona und CaMüriche verna. Nymphœa triti in den

tieferen Seen und Tümpeln oft massenliaft auf, Sagittaria nalans zielit ganz niedrige

Tümpel vor, desgleichen Banunculus radicans, die übrigen spielen eine mehr unter-

geordnete Eolle. — Banunculus radicans findet man noch in den kleinen Tümpeln an

der Hinterseite der Uferwälle bei Bulun, stellenweise sogar in Massen.

In den Tundra-Tümpelchen bei Bulkur und auf der Insel Tit-Ary konnnt lia-

tmucidus Pallasii spärlich vor.
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IL Die Geliölz-Associationen.

Die ueuenliiigs eiitstaiulenen Alluvionen entbehren anfangs jeder Vegetation. An
vielen Orten, besonders in der Uegend zwischen dem Tschiriniyj-Chaja und der Agrafena.

wurden mehrere Km. hinge, ganz niediige Sandbänke gesehen, die gar keine Pflanzen

aufzuweisen hatten.

Die erste Vegetation ist überliaupt sehr bunt zusammengesetzt. Unter den ersten

Pionieren befindet sich aber immer Salia' viminalis. A\s die einzige (macroscopische)

social auftretende Pflanzenart der fraglichen Gegend, die eine so lange andauernde, von

der starken Sedimenten-Ablagerung begleitete Ueberschwemmung ertragen kann und sogar

dort am besten zu gedeihen scheint, bildet sie den ersten Pflanzenbestand aller Alluvio-

nen des unteren Lena-Thales (etwa bis 70" n. Br.). In dem Maasse wie die resp.

Alluvionen mehr in die Höhe wachsen, werden die Saliceten von anderen Gebüschen,

nnd diese ihrerseits von verschiedenen Waldbeständen vei'drängt.

Die Serien der Gehölz-Associationen an der Lena selbst (sensu stricto), an der

Shiganka und au den nördlichsten Zuflüssen ähneln einander in mancher Hinsicht; an-

dererseits sind aber auch die Unterschiede gross genug, um eine gesonderte Darstellung

zu rechtfertigen.

A, Die Serie der Grehölz-Åssociatioiieii an der Lena.

Auf den Alluvionen des unteren Lena-Thales findet man die Associationen von:

1) Saliceta viminalis, 2) Fruticeta mixta, 3) Alneta incanae, 4) Alnastreta^ viridis, 5)

Betuleta odoratae, 6) Piceeta obovatae, 7) Piceeto-Lariceta und 8) Lariceta dahuiicae.

Zu diesen gesellen sich zwischen Jakutsk und der Aldan-Mündung : 9) die Associationen

der hainartigen Wälder und 10) die Ass. von Pineta silvestris.

1. Die Association von Saliceta viminalis.

Wie oben erwähnt wurde, ist Salix viminalis die erste bestandbildende Pflanzen-

art, die sich überhaupt auf einem jugendlichen Alluvialboden ansiedelt. Gyttja- und Sand-

N:ü 1.
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Boden verhalten sirh in dieser Hinsicht ein wenig verschieden. Es wird nähmlich der

erstgenannte immer viel fnilier von der »S'aiur-Vegetation eingenommen als der aus Sand

liestehende, was wahrscheinlich darauf beruht, dass die jungen *S'afe-Keimlinge vom

Winde sehr leicht unter dem beweglichen 8and begraben und im Frühling mit einer

dicken Schicht von neuen Sedimenten bedeckt werden, wogegen sie an dyttja-Stellen

mehr geschützt sind.

Die jungen Saliceten des (iyttjabodens sind gewöhnlich sehr dicht und „rein".

Beigemischt kommen gewöhnlich nur Equisetum. arvense und Nasturtium paluslre vor

und sogar diese + vereinzelt. Seltener sind Hdeocharis acirularis, Juncns alpiniis,

,/. bufuniua, Folygonum aviculare, Corispermum, sp., SieUaria crassif'olia, Bidens

plali/ccp/ialus, Gnap/ialium ulirjinosum,, Inula britminlca.

Die jüngsten auf Sandboden gelegenen Saliceten sind bald ebenso dicht als die

letztbeschriebenen, liald + undicht. In den ersteren sind die Beimischungen sehr spärlich,

in den letzteren ein wenig reichlicher. Oft sind sie am reichlichsten auf kleinen offenen

Flecken innerhalb dichterer Gebüsche. Die Zusammensetzung der Vegetation variiert in

sehr hohem Girade, und zwar scheinen die Variationen von den etwaigen Unterschie-

den der Boden-, Feuchtigkeits- etc. Verhältnisse ziemlich unabhängig zu sein. Es

spriessen überhaupt dort allerlei Pflanzen auf, deren Samen zufälliger Weise dahin ge-

langt sind, vorausgesetzt dass sie nur die lange andauernde, von der starken Sedimenten-

Ablagerung begleitete Ueberschwemnumg ertragen können.

Am häutigsten treten folgende auf:

Equisetum arvense ^ra cœspitosa Donfosfemon pcctinahis

Beckmannia eruciformis Corispermum sp. Erysimum cheiranthoides ;

oft findet man ausserdem folgende Cli'äser:

Alopecurus nigricans Schedonorus inermis C. aquatilis

Agrostis laxiflora Triticum repens C. vesicaria

Calamagrostis phrayiiiitoidcs f ') Hordeum pratcnse * Juncus filiformis

Püu pratensis Heleocliaris palustrbi J. Imfonius

F. suhfastigiata Garex acuta J. alpinus

Atropis distans f

und folgende Kräuter -) :

Folggonuiii aviculare li. acetosa f St. crassifolia

F. lapathifoüum Ohenopodiwn rubrum Cerastium alpinmn

Rumex salicifolius Ch. glaucum Nasturtium palustre

B. maritimus Stellaria graminea ßarharea vulgaris f

"i Der Uebevsichtlichkeit halber sind in dieser Arbeit roeist nur die „Cüllectiv"-Arten angeführt worden,

dnich ein angefiigtest wird angedeutet, dass es sich nicht um die gewöhnliche (Europäische) „Form" handelt.

'-) Unter den „Kräutern" werden im Folgenden immer auch „Stauden" sowie Alliiiiii-, Sclni/iiiella-. u. a.

Arten verstanden.
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Sisi/niliriiiiii, so'phifi -/- Plantago major Arteinisia mdgai~v<

PotcnfUln sup'ina
''''

Aster .silnriciis Senecio Jaeohmn f
P. stipulnris Imda hritannica Crépis fcrforuin ''.

Linaria vuUjaris f Tanaectuhi vulgare f

Unter flen Holzgewärhsen findet man bisweilen einzelne Exx. von Salix triandra.

— Von den ohengenannten kommen die mit * bezeichneten nnr südlich von der Aldan-

Miindnng vor.

Wo aut den Sandbänken, ehe sie von den Saliceten eingenommen worden sind,

eine Vegetation überhanpt vorkommt, besteht sie aus ganz vereinzelten Exx. der oben

angeführten Ptlanzenarten.

Salix viminalis wächst schnell, und so entstehen aus diesen jungen, niedrigen

Beständen in relativ kurzer Zeit hohe Gebüsche. Physiognomisch sind die älteren Sali-

ceten ziemlich verschiedenartig, so dass man 3 Typen unterscheiden kann:

1. Die Mehrzahl der älteren Saliceten sind sehr dicht, die einzelnen Exx. nur

am Wipfel verzweigt und belaubt. Mit zunehmendem Alter sterben j'edoch nach und nach

einzelne Salices, wodurch die Zwischenräume zwischen den einzelnen Exx. ein wenig

griisser werden. Solche Sahceten können die Höhe von 4— 7 (—8) M. erreichen, sel-

ten aber ist die Dicke der Stämme über 30 Cm. im Umkreis. — Durch ihre characte-

ristische Physiognomie haben diese Saliceten immer die Aufmerksamkeit der Reisen-

den auf sich gezogen. Von Nordenskiöld (1881 p. 367) werden sie (nomine Salicis

vitdlinœ) mit den Bamlmsa-WÀ\a%n\ der Tropen verglichen, von Biinhe (1895. p. 7)

mit Rohrdickichten u. s. w.

•2, Es giebt aber auch ganz undichte Saliceten. Die einzelnen Exx. haben

<loit die Form grosser Sträucher, die schon am Grunde verzweigt und belaubt sind. Diese

Saliceten erinnern sehr an gewisse Strauch-Plantagen der Städte.,

3. An dünenartigen Stellen sind die Saliceten zwar strauchförraig. zugleich

abei' niedrig und äusserst dicht; die Zweige sind gewöhnhch so in einander verflochten,

dass es unmöglich ist, durch dieselben zu dringen.

Trotz der grossen Unterschiede in physiognomischer Hinsicht, ist die Zusammen-

setzung der Vegetation in allen genannten „Typen" ziemlich dieselbe (betreffs des drit-

ten vgl. jedoch weiter unten), so dass sie kaum als veischiedene Facies aufzustellen sind.

Viel grössere Verschiedenheiten von einander bieten die nördlicheren und südlicheren

Saliceten dar, und zwar können in dieser Hinsicht 2 verschiedene Facies aufgestellt werden.

Facies 1. Die Saliceten von dei' Aldan-Mündung nach Norden. Von dem Ty-

pus 1 besitze ich folgende

Annotationen:

N:o 1. Sehr hohes (etwa 7 M.), dichtes (9) ^), weites Salicetum in der Mitte

einei' Insel in der Aldan-Mündung. P>oden: gyttjabemengter Sand, frisch, oben theils

M Die Dichtigkeit cler Bestünde sowie die t'opiocitiit der einzelueii PÜanzeuarteii ist, mit wenigen
Ansnahuien, mit der Decinialscala bezeichnet worden.

ü:o 1.
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mit gefalleiiein Lanbe bodeckt. Moose: nur ;un unteren Tlieile der Stämme (Siereo-

don polycmthos).

N:o 2. Ebenso dichtes (9) Salicetum am Hohlufer einer Insel zwischen dem Tschi-

rimyj-Chaja und der Insel Agrafena. Boden: ziemlich trockner Sand, kaum gyttjabemengt.

Moose : sehr spärlich an den Stämmen ^).

N:o 3. Der vom Ufer entferntere Theil desselben Bestandes (N:o 2); ein wenig

niedriger gelegen. Boden: schwach gyttjabemengt, ein wenig frischer. Moose: sehr

spärlich. — N:o 2 und N:o 3 bilden lange, schmale (je etwa 20—30 M. breite) Gür-

tel; nach hinten -) folgt ein Mischgebüsch (fruticetum mixtum).

N:o 4. Zwischen einer Wiese uiid einem Mischgebüsch gelegener, sehr dichter

(9 ^10) ,9afe--Gürtel auf der Insel Agrafena (Vgl. Taf. II, Fig. 3 u. Taf. III, Fig. 1).

Boden: schwach gyttjabemengter Sand. Moose: auf dem Boden sehr spärlich Funaria

hygrometrica, an der Basis der Stämme einige Exx. von Astrophyllum (cuspidatum).

N":o 5. Hohes, dichtes (9—) Salicetum am Ufer einer Insel unweit Shigansk;

schmaler, langer Gürtel. Boden: schwach gyttjabemengt, oben theils mit gefallenem

Laube bedeckt. Moose: fehlen beinahe gänzhch. — Einzelne Exx. von Almis incana

sind beigemischt.

N:o 6. Fortsetzung gegen Norden desselben (N:o 5) Bestandes am selben Ufer;

noch dichter (9—10), sehr diuikel; Beimischung von Alnus 1—2. Moose: fehlen.

N:o 7. Der hintere Theil desselben Bestandes. Sehr dicht (10—). Boden:

frischer als in N:o 5 mid N:o 6, stark gyttjabemengt. Moose: auf dem Boden etwas

Protonemas nebst einigen sterilen Astrophyllum- und Amblysteymni-'Exx.; am unteren

Theile der Stämme Stereodon polyanthos spärlich. — Beigemischt kommen Alnus incana

(1+) und SaMx Jiastata (1) vor.

Die Gräser und Kräiiter sind folgende:

Gräser:

Agrostis laxiflm-a

Calaiiiagrostis phragmitoidcs f

Beckmannia erwiforiiiis . .

Poa pratensis

Schedonoriis inermis ....
Triticum repens

Carex acuta

C. aquaiilis

N:o 1.
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Kräuter :

Ktinisrtiiiii iirivnse

SUllariu criuisifolia . .

Ceraslium alpinum . .

Caltha palustris

AnenKme dichotoma . .

Ranuncuhm aeer f . .

R. repens

Nasturlium palustre . .

Cardamine pratensis . .

Erysimum cheiranthoides

Comaruni palustre . .

Lathyrus paluster .

Veroniea longlfolia . .

Ptariiii/n curlilayined

Arlemisia vulffaris . .

Mulgedium sibiricum

N:ü I.
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CoiiKiriiii/ pnhislrc

Lathynin palustcr . .

Plantago major . . .

Galium boréale . . .

Tanacetum vulgare f .

Ptarmica cartilaginea

N:o 1.
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SfeUaria i)nlvsfris

Crrnstinm nipininu

Ancinonc diclwloina

Cardamine pratensis

En/mmim cheirnnthoides

Gcdiicin dcdimicmii

Gnlium horealp

Tnnacetum vulgare f
Årtemisia vu Igaris ;

seltener:

Alliinn schœnoprasum

Iri.s sciosa

Corispcnmmi .sp.

Mn'hringia latcrifiorn

Stella ria {)rnmi,nea

Delphinimii elatum

Baimneulus acer f
A rvioracia sisijmhrioides

Parnassin palustris

Vicia cracca

V. nmœna
Euphorbia esula

Myosotis palustris

Valeriana offieinalis

Aster Sibiriens

Inula britanniea

Senecio nemorensk;

selten :

Veratrum nllmin f
Rutnex acetosa f
TImlictrum kemense

Th. sUnplex

Tefrapoina barbareifolia

Barharea vulgaris f

Arabis pendida

Dantostemon peetinatus

Sisijmbrium sophia f
Potentilla stipularis

Astragalus alpinus

Géranium pratense

Linum perenne f
Epilobiuni palustre

Archangelica offieinalis f
Plantago major

Arfeinisia borealis

Cacalia hastata.

Von den obengenannten drei physiognomischen Typen ist der Typus 1 der

vorherrschende, der Typus 2 ist viel seltener und der Typus 3 kam nur bei der Wiljuj-

Mündung vor. Die Typen 1 und 2 haben eine beinahe ganz ähnlich zusammengesetzte

Vegetation, wogegen der Typus 3 ein wenig abweichend zu sein scheint, nur hatte ich

so wenig Gelegenheit denselben zu untersuchen, dass es mir verfrüht erscheint, denselben

als eine gesonderte Facies zu beschreiben.

Facies 2. Diese Saliceten gehören beinahe sämmtlich zum TyP"s 1. Sie sind

überhaupt ziemlich niedrig, selten über 5 M. hoch. Im Vergleich zur Facies 1. zeichnen

sich diese Saliceten durch den viel gi'össeren Reichtum an Gras- und besonders Kraut-

Arten aus.

Von der Facies 2 besitze ich aus einer Insel unweit Tulaginskaja folgende

A n n 1 a t i n e n :

]Sr:o 1. Ziemlich undichter (8), an das westliche Hohlufer grenzender Saum eines

Salicetums. Boden: reiner Sand, ziemlich trocken. Moose fehlen.

N:o 2. Weiter vom Ufer entfernter Theil desselben Salicetums, dichter (9+).

Boden: schwach gyttjabemengter Sand, ein wenig frischer als in N:o 1. Moose: sehr

wenig (Funaria Jiygrometrica, Stereodon arcuatus, Climacium dendroides).

N:o 3. Noch weiter nach hinten gelegener Theil desselben Salicetums, sehi-

dicht (10). Boden: wie in N:o 2, an der Oberfläche theils mit gefallenem Laub be-

deckt. Moose: wie in N:o 2.

N:o 1.
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N:o 4 Allt trooknem, schwach dünenartigem Sandboden gelegener Theil des

Salicetums am östlichen Ufer derselben Insel. Ziemlich undicht (8). Moose: sehr spär-

lich (Fohlia nutans, Funaria Jiygrometrica).

Nio 5. Dem letztgenannten ganz ähnlicher Theil desselben Salicetums an demsel-

ben Ufer.

N:o G. Zwischen N:o 4 und N:o 5 gelegener Theil des Salicetums, ziemlich un-

dicht (7). Boden: äusserst schwach gyttjabemengter, ziemlich fester Sand. Moose: fehlen.

N:o 7. Hinter N:o 5 gelegener, dichter (9+ ) Theil des Salicetums. Boden:

Sand, ziemlich trocken, theils von Laub bedeckt. Moose: sehr spärlich {Stereodon

arcuatus).

N:o 8. Noch dichterer (10) Theil des Salicetums hinter N:o 7. Boden: fri-

scher, schwach gyttjabemengter Sand, von einer Hr vollständigen Schicht des Laubes

bedeckt. Moose: sehr spärlich.

N:o 9. Ebenso dichter, ein wenig trocknerer Theil desselben Bestandes. Moose:

fast fehlend.

Gläser:

Bcrkmminia cruciformin

Agrostis laxiftora

Calamagrostis phragmitoides f

C. neglecta

C epigea

Poa pratensis

P. subfastigiata

Atropis distans f . . . . ,

Schedonorus inermis ....
Festuca rubra

Triticmn repens

Tr. sp

Elymus dasystachys ....
Hordeum pratcnse ....

Kräuter:

Eqniselum arvcnse ....
AUiitm schœnoprasum . . .

Rumex acetosa f

Silène repens

Cerastium maximum . . .

C. alpinuin

Thalictrum kemense ....
Th. Simplex

Ranunculus aixr f . . . .

Nasturtium palustre ....

N:o 1.
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Barbaren mägnris f . .

Arabis pendula . . .

Dontostemtm pectinatim

Sisymbrmm sophi/i f

Erysimuin chciran thoidcs

Äriiioraria sisynibrioides

Potentilla siipularis . .

Vicia rracca

Lalhyrug paluster . . .

Linum perenne f . . .

Epilobimn anguslifolium

Stnrhys pnliisti'r f . .

Linaria vulgaris f . .

Vcronira longifoUn .

Caslilhja pallida . . .

Euphrasia nfprinalis . .

Galium uUginosum . .

G. boréale

Aster Sibiriens ....
Erigeron acer . . .

Achillea millefolium .

Tanacetum vulgare f

Artemisia dracunculiis

A. sacrorum ....
A. sroparia . . .

A. iM-iniata ....
A. vulgaris ....
Mtilgedium sibirinim

Crépis tectoruni . . .
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Cerastium alpinum

Dontustcmon j)<ictinatvs

Eri/shiium cheirantlwidcs

Vicia cracca

Linaria vulgaris f
Arfenlisia vidgaris

Mulgediiim sihiricum

Crépis tecturum;

sehr häutig sind ausserdem:

ÄUitciii schœnoprasum

Rumex acetosa f

Lathyrus palnster

Veronica longifulia

Artendsia dracunculus

A. scuparia;

häutig- :

Stcllaria crassifolia

Ramnieulus rcpCTis

Nndurtiiim jjalushr:

Arabis pendula

Ariiiuracia sisijmhrioides

Linum perenne f
Eiiphorhia csula

Castilleja pallida

Euphrasia o/'ficinalis

Tanacetum vulgare f
Artenmin sacrorum

Senecio Jacobwa f;

+ häufig:

Corispernwin sp.

Silène repens

Mœhringia lateriftura

Stellaria palustris

St. graminea

Caltha 2')nhistris

Dclphiniiim elntinn

Thdlictrum simplex

Anemone dichotoma

Ranuncul'us acer f
Cnrdamine pratensis

Sisgmbrium sopliia f
Parnassia palustris

Comarum jmlustre

]'icia amœna
Myosotis palustris

Galium boréale

G. verum f
Valeriana officinalis

Aster Sibiriens

Erigeron acer

Ptarmica cartiloginea,

Achillea millefolium;

seltener selten:

Veratrum album f
Steüaria radians

Cerastium maximum
Thalictrum hemense

Tctrapoina barbareifolia

ßurbarea vulgaris f

Potentilla stipmlaris

Epilobium angustifolium

Archangelica üf'p'cinalis f
Stachys paluster f
Galium uliginosum

G. daJmricum

Inula britannica

Artrmisia borealis

A. laciniata

Cacalia hasiata

Senecio nemorensis

Taraxacum officinale.

Am Rande solcher Saliceten, die an Wiesen grenzen, ist die Vegetation gewöhn-

lich anders zusanunengesetzt als in der Mitte der Bestände, und zwar kommt die domi-

nierende Wiesenpflanze gewöhnlich in grosser Menge auch im angrenzenden Salicetum

vor. Je nach der vorherrschenden Pflanze der Gras-Vegetation können mehrere Sali-

cetum-Facies unterschieden werden :

Die Facies mit Carex aquatilis. Hierher gehört der Kand der meisten an Wie-

sen grenzenden Öaliceten nördlich vom 66" n. Br. Von denselben besitze ich

folgende 2

Annotationen:
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N:(» 1. lliidichter (7) Theil des Halicetums N:o 4 (pag. 82), am Rande eines

Bestandes von Carex aqualüis auf der Insel Agrafena (vgl. Taf. II, Fig. 1). Boden:

gyttjabemengter Sand, oben theils von moderndem Laube bedeckt, friseh. Moose:

sehr spärlicli (Astrophyllum rjispidatuin und Ämhlystez/ium spp.).

N:o 2. Dem vorigen ganz ähnlich, auf derselben Insel.

(rräser:

Calamagrostin phiagmäoides f

Poa pratensis . ....
Carex aquatilis

C. vesifaria (var (xrahumi!) .

Kräuter :

Eijuisrtuiii nrvi'iise. . . .

N:ol.



40 A. K. C A.T ANPK R.

(i raser:

Beckinannia eruciformh 1

Alopecurus nigricans 2— S

Calwmagrostisphraginitoides f >

Poa pratensis 2

P. suhfdstiyiata 6'

îScliedonorus incrniis G

Carex acuta 2:

Kräuter:

Equisetum arvense 2

Thalictrimi simplex 1

Ranuncidus repens 2—3

Enjsimum cheirantlioides 1

Armoracia sisymhrioides 1

Veronica longifolia 1

Mulgedium sibiricmn 1.

Die Facies mit Elymus dasystachys findet man sehr häufig in den Umgebungen

der Elymus-Féiåer bei Kytylyk.

Annotationen:

N:o 1, N:o 2 und N:o 3 beziehen sich alle auf an Elymeten grenzende, schmale

Ränder der Saliceten. Die Salices wachsen ziemlich undicht (7—8). Boden: trockner

Sand. Moose: sehr spärlich (PoJtlia nutmis, Funaria hygrometrica, Ceratodon

purpureus).

Gräser :

Beckmannia eruciformis . .

Agrostis laxiflora

CaUimagrostis phragmitoides f

Poa pratensis

Schcäonorus inermis ....
Festuca rubra

Tritirum repens

Tr. sp

Elymus dasystachys ...

Kräuter:

Equisetum arvetise ....
Allium schœnoprasum . . .

Cerastimn alpinum ....
Thalictrîmi simplex ....
Dontostemon pectinatus . . .

Erysimum cheiranthoides . .

N:o 1.



VegetafÅon der AJhivmnen des unteren Lena-Thaïes. 41

hen ist, ist, dass die auf solchem Boden zuerst entstandenen Saliceten sich später in

natürliclie Wiesefi umwandeln.

In der ïhat fand ich auf einer Insel unweit Shigansk in gyttja- resp. dyreichen

Thälern mehi-ere, gerade im Absterben begriffene Saliceten, mit einer reichlichen Uiiter-

vegetation von entweder Equisetum fiuviatile, Garex aquatilis oder Calamagrostis

phragmitoides f, und es dürfte kaum dem Zweifel unterliegen, dass diese Salice-

ten mit der Zeit in die resp. Wiesen übergehen werden, lieber dieselben besitze ich

folgende

Annotationen:

N:o 1. Langes, nasses Thälerchen, von — höher gelegenen — Saliceten und

Mischgebüschen umgeben. Boden: stark dy- und torfbemengter Gyttjasand. Das Ge-

sträuch sehr undicht (4—5), etwa 2 M. hoch, die meisten Zweige vertrocknet. Moose:

sehr spärlich (Astropliyllum sp., Amblystegium sp.).

N:o 2 und N:o 3 dem erstgannten ganz ähnlich.

N:o 4. Eine etwas höher gelegene Partie um N:o 2 herum. Moose: spärlich

(3—4, Astrophyllum sp., Amhlysletjiwn sp., Stereodon arcuatiis).

Gräser:

Calamagrostis phrdfiiiiilohUs f

Carex aqualilis . . ...

Kräuter:

Equiselmn fluviatik ....
üultha palustris

Cardiniiine pratimsis ....
Coiiiariiiii jiatustrf

Epilobium palustre . . . .

Galiuiii (laharicuiu . . . .

]SI:ol.
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S. hastata, Betula verrucosa, B. näorata, Alnus incana, Alnaster viridis, Ribes pube-

scens, B. dlkuscha, Prunus padus f, Rosa acicularis, Cratœgus sanguinea, Sorbus

aucuparia, Cornus sibirica und Lonicera cœrulea.

Das Höhenniveau, bei welchem sich eine jede Strauch- (resp. Baum-) Art ein-

findet, schien ziemlich konstant zu sein, leider war es aber schwierig, hierüber genaue

Messungen auszuführen. Am frühsten kommen — ausser Salix triandra — 'Alnus

incana und Cornus sibirica, gleich darauf Salix pyrolifolia, Rosa, die beiden Ribes-

Arten u. s. w. vor. Zuletzt finden sich die Betulœ und Picea ein.

Characteristisch füi- die Mischgebüsche ist ihre ausserordentliche Dichtigkeit: die

Sträucher wachsen so dicht neben einander und mit den Zweigen so in einander ver-

flochten, dass sie oft völlig undurchdringlich sind. — Mit Rücksicht auf die grosse An-
zahl verschiedener Holzgewächse, aus welchen die Mischgebüsche bestehen, könnte man
annehmen, es sei die Vegetation derselben grossen Schwankungen in Betreff ihrer Zusam-

mensetzung unterworfen. Das ist jedoch im Allgemeinen nicht der Fall, sondern dieselbe

ist ziemlich gleichartig, wenigstens ebenso gleichartig wie die der Associationen von Saliceta

viminalis, Piceeta etc. Es müssen die Mischgebüsche natürlich je nach ihrem relativen

Alter, nach kleinen Verschiedenheiten der Bodenbeschaffenheit, Feuchtigkeit etc. eine

etwas verschiedenartige Vegetation aufzuweisen haben, die Unterschiede in dieser Hin-

sicht sind aber äusserst klein. Viel grössere Unterschiede werden dagegen durch die

verschiedene Polhöhe hervorgerufen, und zwar können in dieser Hinsicht 3 verschiedene

Facies unterschieden werden: 1) die Mischgebüsche zwischen der Stadt Jakutsk und der

Mündung des Aldan, 2) die Mischgebüsche zwischen der Aldan-Mündung und der Insel

Agrafena und 3) die Mischgebüsche von der Insel Agrafena nordwärts.

Facies 1. Die Mischgebüsche zwischen der Stadt Jakutsk und der Aldan-Mün-

dung. Diese wurden nur ganz weidg untersucht. Von denselben besitze ich, von einer

Insel unweit Echedej, folgende 2

Annotationen:

N:o 1. Mischgebüsch am Südende der genannten Insel. Boden: gyttjabemeng-

ter Sand, frisch. Das Gehölz dicht (10—): Salix viminalis (6), Alnus incana (2),

Ribes pubescens (2— 3), Cornus sibirica (7). Moose: an den Stämmen spärlich (Stereo-

don polyanthos).

N:o 2. Mischgebüsch am östlichen Hohlufer derselben Insel. Boden und Moose:

wie oben. Das Gehölz dicht (10—): Salix viminalis (G— 7), Ribes pubescens (2),

Cornus sibirica (7).

Gräser :

Calamagrostis phragmitoidea f

Poa pratensis

Festlira rubra

Hordniiii pratense ....

N:o I . N:o 2,

Kräuter:

Equisetum arvense

Rumex acetosa f . .

Mœhringia laterißora

Stellaria graminea

N:ol.
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Thalirtniiii siDiplex . .

Anctiumc dirhotoma . .

Erysimum cheiranthoidcs

Potcntilla stipulnris . .

Vicia nacra

Lathyrus pnluster . . .

Mynnntis ])nlu!itns . . .

Linaria vulgaris f . .

N:ol.
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besteht aus: Salix viminaUs (40—50 "/„), Alnus incana, Alnaster viridis, Ribes pu-

hescens, Prunus padus f, Rosa, acicularis, Morbus aucuparia. Moose:'?

N:o 6. Ziemlich dichtes (8 bis 9 -f) Mischgebüsch am Hohhifer der Insel

Machan-Bare in der Wiljuj-Mündung- (vgl. Taf. II, Fig. 2). Boden: ziemlich trock-

ner, + loser Sand. Das Gehölz besteht aus: Salix viminalis (50 "/,,), S. pyrolifolia

(vereinz.), Betula odorata (spärl.), Ribes pubescens (spärl.), Prunus padus f (spärl.),

Rosa acicularis (zerstr.), Gratœgus sanguinea (vereinz.), Sorbus aucuparia (spärl.),

Cornus sibirica (zieml. reicht.). Moose: fehlen.

N:o 7. Der etwa in der Mitte derselben Insel (vgl. Taf. II, Fig. 2) befind-

liche Theil desselben Bestandes. Boden: schwach gyttjabemengter Sand, frisch. Das

Gehölz dicht (10): Salix viminalis, S. pyrolifolia, Betula odorata, Alnus incana, Aln-

aster viridis, Prunus padus f, Rosa acicularis, Cratœgus sanguinea, Sorbus aucu-

paria, (hrnus sibirica, alle in buntestem Gemisch. Moose:?

N:o 8. Völlig undurchdringliches (10 -f) Gebüsch auf derselben Insel wie N:o

4, weiter vom Ufer entfernt. Boden: gyttjabemengter Sand, frisch. Das Gehölz be-

stand aus einem bunten Gemisch von: Salix viminalis, Betula odorata, Alnus incana,

Alnaster viridis, Ribes pubescens, Prunus padus f, Rosa acicularis, Cratœgus san-

guinea, Sorbus aucuparia. Cornus sibirica. Moose:?

N:o 9. Dichtes (10) Mischgebüsch in der Mitte einer Insel unweit der Wiljuj-

Mündung, von Saliceten umgeben. Boden reiner, ziemlich trockner Sand. Das Gehölz

besteht aus: Salix viminalis (45 "/,,), Alnus mca«.a (20 "/„), Cratœgus sanguifiea {5°/q),

Cornus sibirica (20 '-/„), nebst Salix triandra, Betula odorata, Ribes pubescetis, Sor-

bus aucuparia. Moose: sehr spärlich.

N:o 10. Hinter dem Salicetum N:o 4 auf der Insel Agrafena gelegenes Misch-

gebüsch (Vgl. Taf. II, Fig. 3). Boden: schwach gyttjabemengter Sand, zieml. trocken.

Das Gehölz (9) besteht aus: Salix vim,inalis, Alnus incana, Rosa acicularis und Cor-

nus sibirica in beinahe gleiclien Verhältnissen. Moose: sehi' spärlich auf dem Boden

und an den Stämmen.

N:o 11. Am Ufer gelegener Theil des vorhergehenden Bestandes (vgl. Taf. II,

Fig. 3). Boden: zieml. reine}' Sand, frisch. Das Gehölz (9) besteht aus: Picea obo-

vata (1), Betula odorata (3), Salix viminalis (5— 6), Salix p)yrolifolia (1), Ribes

pubescens (3), R. dikuscha (2), Rosa acicularis (4— 5), Sorbus aucuparia (2), Cornus

sibirica (6), Lonicera cœrulea (2). Moose:?

N:o 12. Mischgebüsch am Hohlufer der Lena unweit der Mündung des Flusses

Naschim (vgl. Taf. II, Fig. 1). Boden: schwach gyttjabemengter Sand, frisch. Das

Gehölz (9) besteht aus: Picea obovata (2—), Salix viminalis (3), S. pyrolifolia (4),

Betula odorata (4—5), Ahius incana (4), Alnaster viridis (4), Ribes pubescens (3—4),

Rosa acicularis (4—5), Sorbus aucuparia (2), Cornus sibirica (3). Moose: sehr

spärlich.

Tom. XXXn.
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Gräser:

Calamagroslis phragmilnidcs f
Poa praimsis . . .

P. sp

Srhedo7ioru.i incrmis

Tritinmi caninum .

Tr. repens ....
Carcx acuta . .

Kräuter :

Equisetum arvense . .

Rumex snlirifolkis . .

Chenopodium album

Ch. glaucum ....
Corispcrmum sp. .

Silène repens ....
Mœhringia lalniftora .

Cerastimn mn.rimiuH .

C. alpinum. ....
Delphinium clatwn . .

Ttialirtrum kcmense .

Th Simplex

Artemone lUi-holomn .

Ranunculus repens .

Nasiurtium palustre .

Erysiinmn rhcirnn thoides

Riihus arcticus .

Sanguisnrha officinalis .

Astragaltis alpinus .

Vicia rracca ...
V. amoena

Latltyrus palustcr . .

Linum perenne f . .

Epilobium a^igiistifoUum

^Egopodium alpestre

Conioselinum tatarimm

Myosotis palustris .

Linaria vulgaris f .

Veronica longifolia .

Castilleja pallida . .

Fedindaris rcnqrinata

Galiv/m dahuricum .

G. horeale ....
G. verum f. . . .

Adoxa moschatellina

Valeriana officinalis

N:o 1.
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N:oI.
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+ häulig:

Allium schœnoprafiu

m

Silène repens

Stellaria yraminea

St. crassifoliu

Calfha palustris

Delphimum elatmn

Kanunculus repens

Nasturtinm palustre

Cardamine jwatensis

Parnassia palustris

Comarum palustre

Vicia amœna
Epiluhium angustifolium

Linaria vulgaris f
Galiuin verum f
Campanida glomeruta

AcJiillca millefoliiim
Ärteinisia vulgaris

Senecio Jacohea f ;

seltener — selten:

Veratrum album f
Iris setosa

Stellaria radians

St. palustris

Cerastium maximum
Thalictrum Tcemense

Th. simplex

Ranuneidus accr f
Barharea vulgaris f
Arabis pendula

Dontostemon pectinatus

Rubus arctfcus

Potentilla stipidaris

Sanguisorba officinalis

Astragalus alpinus

Géranium pratense

Linum perenne f
Euphorbia esula

Epilobium palustre

J^gopodium alpestre

Coniosclinum tataricum

Arehangelica officinalis f
Castïlleja imllida

Pedicularis resupinufa

Adoxa moschateliina

Ptarmica cartilaginea

Pt. sibirica

Artemisia dracunculus :

+ zufällig sind mehrere GIienojjodium-ÅHen, Rumex salicifoVms u. s. w.

Die Moose sind ein wenig reichlicher vorhanden als in den Saliceten. Die

Arten sind überhaupt dieselben (pag. 34), oft findet man ausserdem Polytrichum com-

mune und Hylocomium triquetrum.

Es kommen auch Mischgebüsche bisweilen auf dünenartigem Sandboden, besonders

in der Nähe der Wiljuj-Mündung vor. Im Frühling werden sie überschwenaut, im Som-

mer wird Sand aus nahe gelegenen niedrigen, vegetationslosen Sandbänken auf dieselben

getrieben. Die Gebüsche sind ziemhch niedrig, aber gewöhnlich undurchdringlich.

Annotation. Dünen-Mischgebüsch auf einer Insel in der Wiljuj-Mündung,

vorne weite Sandfelder. Boden: reiner Sand, mit ganz niedrigen Dünenhiigelchen.

Das dichte (10+) Gresträuch besteht aus einem Gremisch von iSalix viminalis, Alnus

incana, Rosa acicularis und Cratcegus sanguinea. Moose: fehlen.

Gräser:

Calamagrostis epigea 'i

Poa pratensis 1

Ki'äuter:

Equisetum arvense 1

Stellaria graminea 1

Corispermum' sp. 1

Elymus dasystachys

Vicia cracca 1

Inida britannica 1

Tanacetum vulgare f 1

Triticum repens 1:

Artemisia dracunculus 1

A. borealis 1

A. vulgaris 1.

N:o I.
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Verbreitung. In der Gegend zwischen der Aldan-Mündung und der Insel

Agrafena sind die Mischgebüsche sehr häutig und bedecken weite Areale. Nur die

Saliceten sind umfangreicher.

Facies 3. Die Mischgebüsche unweit Shigansk. /wischen fiß" und 67" n. Br.

unterliegen die Mischgebüsche durchgreifenden Veränderungen. Unter den Holzgewächsen

erreichen ihre Nordgrenze: Ribes pubescens, R. dikuscha, Prunus padus f, Oratœgus

sanguinea und Sorbus aucuparia; Cornus sibirica kommt nur spärlich vor. Dagegen

ist Salix kastata sehr häufig und bildet gewöhnlich den Hauptbestandtheil der Vegeta-

tion. Neu hinzugekommen sind: Ribes glabellum und Myrtillus uliginosa. Auch die

Untervegetation ist theilweise eine andere.

Diese nördlichen Mischgebüsche sind ziemlich niedrig (2—4 M.), aber ebenso

dicht wie die südlicheren. Folgende Annotationen sind alle auf einer Insel unweit

Shigansk gemacht worden:

N:o 1. Hinter dem Salicetum N:o 7 (pag. 32) gelegenes Mischgebüsch. Boden:

gyttjabemengter Sand, frisch (Va""! M. höher gelegen als das Salicetum), oben theils

von moderndem Laube bedeckt. Das Gebüsch dicht (10): Salix viminalis (6), S. hastata

(6—7), S. pyrolifolia (2), Betula odorata (2), Alnus incana (4), Alnaster viridis (3),

Rosa acicularis (1). Moose: spärlich (Marchantia polymorpha, Astrophyllum cuspida-

tum, Timmia megapolitana, Hylocomium triquetrum, Stereodon arcuatus).

N:o 2. Von Salicetum viminalis umgebenes Mischgebüsch, weiter vom Ufer

entfernt. Boden: gyttjabemengter Sand, frisch; reichlich moderndes Laub. Das Gesträuch

(10) besteht hauptsächlich aus Salix hastata, + reichlich beigemischt sind: Salix vimi-

nalis, S. pyrolifolia, Betula odorata, Alnus incana, Alnaster viridis, Ribes glabellum,

Cornus sibirica, Lonicera cœrulea. Moose: spärlich (Astrophyllum sp., Stereodon

arcuatus).

N:o 3. Rings um eine kleine Grasflur gelegenes, weniger dichtes (8) Gebüsch

von: Salix viminalis (3), S. hastata (6), S. pyrolifolia (2), Betula odorata (4), Al-

nus incana (3), Alnaster 'viridis (2), Lonicera caerulea (1). Moose: spärlich (Astro-

phyllum sp., Amblystegium sp., Stereodon arcuatus). Boden: gyttjabemengter Sand, fi'isch.

N:o 4. Dem letztgenannten ähnliches Gebüsch, ein weidg dichter (9). Boden:

gyttjabemengter Sand, frisch. Die Holzgewächse: Salix viminalis (5), *S'. Jiastata (G),

S. pyrolifolia (2), Alnus incana (4), Betula odorata, Ribes glabellum (2), Camus

sibirica (1—). Moose: sehr spärlich.

N:o 5. Aeusserst dichtes (10+), beinahe undiu-chdringliches Mischgebüsch nahe

vom Ufer gelegen (zwischen dem fragUchen Gebüsch und dem Ufer kommt ein schma-

les Salicetum vor). Boden: gyttjabemengter Sand, oben theils von Laub bedeckt. Das

Gesträuch besteht aus: Salix viminalis (5), S. hastaia (8), S. pyrolifolia (2), Alnus

incana (5—6), Betula odorata (2), Ribes glabellum (2). Moose: sehr spärlich.

Tora. XXXII.
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Gräser :

Agrostis hnrealis

Calamiigrostis phiagiintoides f

Poa pratensis

Festuea rubra

Carex aqualilis

C. cœspUosa

Juiiciis arcticus

Kräuter:

Equisetum arvensc

E. variegatiim . . .

Iris setosa ....
Polygonum viviparmn

Calfha palustris . .

Anemone dichotoma .

Banunculus repens .

Smrifraga cermia . .

Parnassia palustris .

Rubus arcticus . . .

Vina cracca ....
Conioselinum talarimm

Epilobium palustre .

Veronica longifoUa .

Euphrasia offirinalis

Galium uliginosum .

G. boréale ....
Aster Sibiriens . . .

Ptarmica cartilaginea

Pt. sibirica ....
Tanacetum vulgare f

Petasites frigidus . .

N:ol.
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Wie schon oben (pag. 42) bemerkt wurde, gehört Almis zu den ersten Holzge-

wächsen, die sich in einem reinen Salicetum viminalis einfinden. Solche, hauptsächlich

aus Salix viminalis und Älniis incana bestehende Gebüsche sind in den Gegenden
zwischen dem 63" 30' und dem 6(5" n. Br. nicht besonders selten. Dieselben bilden den

Uebergang zu den eigentlichen Alneten ^).

Im Gegensatz zu den Mischgebüschen sind die Alneten gewöhnlich nicht beson-

ders dicht, von einer graugrünen Farbe. Characteristisch für dieselben, wenigstens für

die von mir gesehenen, ist die zieml. reichliche Untervegetation von Calamagrostis

phragmitoides f. Von + typischen Alneten besitze ich folgende 3

Annotationen: *

N:o 1. Etwa 30—60 M. breiter Alnus-Gi\\xi&\ an einer Plusshucht (,.Protoke")

an dem Festlands-Ufer der Lena, unweit des Tschirimyj-Chaja, zwischen einem Calam-

agrostidetum und dem Alnastretum N:o 2. (pag. 51) gelegen. Boden: gyttjabemengter

Sand, frisch, oben von moderndem Laube bedeckt. Das Gesträuch (8—9) besteht aus:

Salix viminalis (2), *S'. pyrolifolia (2), Bettila odorata (1), Almis incana (6—7),
Alnaster viridis (3), Rihes pubescens (2).

N:o 2. Alnus-Gehüsch, hinter einem Salicetum einer Insel nahe bei der Wiljuj-

Mündung. Boden: schwach gyttjabemengter Sand, oben mit einer dünnen, unvollständi-

gen, aus moderndem Laube bestehenden Schicht bedeckt. Holzgewächse (8): Salix vimi-

nalis (20 7o)) Sintis incana (60 "/^,), Alnaster viridis, Rihes pubescens, R. dikuscha,

Prunus jKidus f und Sorbus aucuparia. Moose: sehr spärlich.

N:o 3 bezieht sich auf ein ähnliches Gebüsch auf derselben Insel. Das Gebüsch

(8) besteht aus: Salix viminalis, Alnus incana (60 "/o)? Alnaster viridis, Prunus pa-

dus f, Rosa acicularis, Cratœgus sanguinea, Cornus sibirica. Moose: sehr spärlich.

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f

Poa pratensis

Kräuter:

Equisetmn arvense ....
Delphiniwm elatum ....
Anemone dichotoma ....
Ranunndus repens ....
Rubus arciiciis

Comarum palustre ....

N:o 1.
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Verbreitung. Die Alneten sind, wie oben bemerkt wiude, an der unteren Lena

ziemlich selten; am nördlichsten wurden sie beim Berge Ulach-Chaja gesehen.

4. Die Association von Alnastreta viridis.

Alnastreten habe ich nur di-eimal gefunden. An einer Localität kamen ein Al-

netum und ein Alnastretum ( unten N:o 'Ï) neben einander vor. und zwar das letztgenannte

auf höher gelegenem Boden. Daraus darf man wohl scliliessen, dass die Alnastreten

ein mehr vorgerücktes Entwickelungsstadium als die Alneten repräsentieren, auch ist es

höchst wahrscheinlich, dass die Alnastreten, wenigstens oft, aus Alneten entstehen;

jedenfalls können dieselben nicht direkt aus Saliceten entstehen, weil ja Alnuster nie in

typischen Saliceten auftritt, wohl dagegen in Alneten.

Die Alnastreten sind den Alneten sehr ähnlich und, wie diese, nicht allzu dicht.

Sie sind von etwas niedrigerem Wuchs als die Alneten und von reiner grüner Farbe.

Annotationen:

Nio 1. Alnaster-Gehnsch auf dem Festlands-Ufer der Lena beim Ulach-Chaja,

zwischen einer Calamaffrostis-Wieae und einem Fichtenwald gelegen; die Breite etwa

20 à 30 M. Boden: gyttjabemengter Sand, oben theils von moderndem Laube bedeckt,

frisch. Das Gehölz (8) besteht aus: Salix viminalis (2), <S'. pyrolifolia (1), Alnus

incana (3), Alnaster viridis (6), Ribes pnhescens (2), Rosa acicnlaris (4), Sorbns

aucuparia (1), Cornas sibirica (2), Loidcera cœralea (2). Moose: nur wenig am
unteren 'J'heile der Stämme.

N:o 2. Dem vorigen ähnliches Gebüsch zwischen einem Fichtenwalde und dem

Alnetum N:o 1 gelegen, etwa 40 M. breit. Boden: gyttjabemengter Sand, oben mit

einer dünnen, unvollständigen Humusschicht bedeckt, frisch. Das Gehölz (8) besteht

aus: Salix viminalis (2), Alnus inca)ia (8), Alnaster viridis (0), Ribes pubescens

(2—3), R. dikuscha (3), Riibus idceus f (2), Cornus sibirica (1), Lonicera cœrulea

(1). Moose: sehr spärlich (Folytrichum commune, Astrophi/llum cusjndatwii, Amblyste-

ffium sp.).
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Das dritte von mir angetroffene Alnastretum war nahe an der Mündung eines

Baches bei Buru gelegen. An der einen Seite grenzte es an eine Wiese, an der

anderen Seite an den weiter unten (pag. 61) zu beschreibenden Lärchenwald. Breite des

Älnaster-Gm-teh etwa 30—40 M. Boden: schwach gyttjabemengter Sand, oben fast

vollständig von moderndem Laube bedeckt. Das Gehölz dicht (9+ ), aus Alnaster viri-

dis bestehend, mit Beimischungen von Salix phylidfolia (1), Ribes glahellum (2) und

Rosa acicularis. Moose: spärlich (Sphagnum squarrosum, Polytrichum commune,

Hypnum trichoicles, Hylocomium triquetrum).

Gräser :

Oalamagrostisphragmitoidcsf 3 Colpodium latifolium 1 Carex glohidaris 1;

Kräuter :

Mœhringia lateriflora 1 Saxifraga punctata 2 BoschniaMa gldbra 2
Eununculiis lapponictts 1 Pyrola rotundifolia f 3 Valeriana capitata 1.

Eubus arcticus 5

5. Die Association von Betuleta odoratsB.

Je höher der resp. Alluvialboden durch fortgesetzte Sedimenten-Ablagerung wird,

um so mehr nehmen die Birken und Fichten des Mischgebüsches (resp. der Alneta und

Alnastreta) zu, und das Gebüsch geht so allmählig in einen Wald über.

Es kommen aut den Alkuionen der unteren Lena sowohl Birken- wie Fichten-

Wälder vor, und zwar an ungefähr ähnlicher Localität. Beide wurden nirgends neben

einander angetroffen, so dass eine sichere Basis für- die Feststellung der Serienfolge der-

selben nicht gefunden wui'de. Aus Messungen über die resp. Niveaus in Bezug auf die

Lena-Oberfläche ging jedoch hervor, dass die Betuleten ein früheres Entwickelungs-

stadium als die Piceeten repräsentieren, und auch die Zusammensetzung der Vegetation

derselben schien die Richtigkeit dieser Anschauung zu bestätigen ^).

Die Birken (Betula oderata) der AUuvionen der unteren Lena wachsen zieml. hoch

(bis über 15 M., nach Augenmaas) und gerade. Infolge des + vollständigen Fehlens

') Die gegenseitige Serienfolge verschiedener Pflanzen-Associationen des Alluvialbodens kann durch

folgende Methoden bestimmt werden:

1) Wo Bestände der resp. Associationen neben einander vorkommen, ist es gewöhnlich leicht zu

entscheiden, welcher auf höher, welcher auf niedriger gelegenem Boden auftritt. Wo dies aher nicht der

Fall ist, muss die Bestimmung geschehen;

2) durch direkte Messungen der Niveaus, auf welchen die resp. Bestände auftreten. Dies kann am
leichtesten dann statt finden, wenn die resp. Bestände an steilen Hohlufern gelegen sind. Weil aber das

Lena-Wasser den ganzen Sommer hindurch in stetigem Fallen begriffen ist, müssen alle Messungen, die sich

auf die Oberfläche der Lena beziehen, ungefähr gleichzeitig gemacht werden. Leichter geschieht die Be-

stimmung

3) durch den Vergleich der Zusammensetzung der Vegetation der betr. Associationen, die in den

Serien successiven Umwandlungen unterliegt.

Tom. XXXU.
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der Epiphyten ist die Rinde der Stämme und der älteren Zweige + i'ein weiss. Die

Stämme sind unten astlos, so dass der Wald ziemlich undicht erscheint. Die meisten

Sträucher der Mischgebüsche kommen zwar auch in den Birkenwäldern vor (Salix vimi-

nalis fehlt jedoch oft), bilden aber meist kein undurchdringliches Unterholz. Characte-

ristisch ist das reichliche Vorkommen von Rosa acicidaris.

Von Birkenwäldern besitze ich niu- 2

Annotationen:

N:o 1. Weiter Birkenbestand am hohlen Festlands-Ufer der Lena, etwa 40 Km.

südlich von der Insel Agrafena. Boden: Sand, sehr schwach gyttjabemengt, frisch.

Das Oberholz besteht aus: Betula odorata (8), das Unterholz aus: Salix viminalis (1),

S. pyrolifolia (2), Eihes pubescens (2), Prunus padus f (2), Horhus aucwparia (1),

Rosa acicularis (7), Camus sibirica (2), Lonicera cœrulea (2). Moose: sehr spärlich,

am unteren Theile der Stämme jedoch stellenweise reichlich (Amblystegium uncinatum,

Stereodon pohjanthos).

N:o 2. Dem vorigen ähnlicher Bestand am Hohlufer des Festlandes bei der

Mündung des Nebenflusses Naschim (vgl. Taf. II, Fig. 1). Boden: beinahe reiner

Sand, oben theilweise von Laub bedeckt, frisch. Das überholz besteht aus: Betula

odorata (7—8) und Alnus incana (1), das Unterholz aus: Salix pj/rolifolia (2), Alnaster

viridis (3), Ribes pubescens (3) und Rosa acicularis (7). Moose: sehr spärlich.

Gräser:

Calamagrostis phragmüoides f .

Kräuter:

Equisetum arvense

Stellaria crassifolia

N:o 1. N:o 2.

RubuK arctinis . . .

Pyrola rotundifoUa j

Trientalis europœa

Galium dahurintm .

G. boréale'. . . . .

Adoxa moschatellina .

N:o 1.
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6. Die Association von Piceeta obovatae.

Die Fichtenwälder des unteren Lena-Thales sind hoch (bis über 20 M.), dicht

und dunkel. Die einzelnen Fichten, die ohne Ausnahme der „Art" P. obovata zuge-

hören, haben meist die tür dieselbe charakteristische schmale Pyramidenform und sind

gewöhnlich bis nach unten verzweigt. — Von den Fichtenwäldern besitze ich folgende

Annotationen:

N:o 1. Weiter Bestand am Hohlufer einer Insel in der Aldan-Mündung. Bo-

den: schwach gyttjabemengter Sand, fi-isch. Das Oberholz besteht aus: Picea obovata

(8) und Larix dahurica (]), das Unterholz aus: ISalix viminalis (4), Ribes jmbescens

(2), B. dikuscha (2), Sorbus aucujmria (1) und Cornus sibirica (3). Moose: sehr

spärlich (Biccia sj)., AstruphyUmn sp., Ainblystefjinin sp.).

N:o 2. Vom Ufei' entfernterer Theil des Bestandes N:o 1. Boden: wie in ISr:o 1.

Das Oberholz dichter: Picea obovata (9— ), Larix dahurica (1), das Unterholz ein

wenig spärlicher, bestehend aus den genannten Bibes-Avten, Rosa acicularis, Sorbus

aucuparia und Cornus sibirica. Moose: spärlich.

N:o 3. Dichter, weiter Fichtenwaid am Hohlufer beim Berge Ulach-Chaja. Boden:

schwach gyttjabemengter Sand. Das Oberholz besteht aus: Picea obovata (8—9) und

Betlila odorata (1), das Unterholz aus: Alnaster viridis (3), Bibes pubescens (4),

Rosa acicularis (6) und Cornus sibirica (2). Moose sehr spärlich (Astrophyllum s/j.,

Amblystegium sp.).

N:o 4. Durch eine lange Wasserstrasse von dem vorigen getrennter, weiter Fich-

tenwald. Boden: wie in N:o 3. Das Oberholz besteht aus: Picea obovata (8), Betula

odorata (1), Alnus incana (2), Sorbus aucu'p)aria (1), das Unterholz (vom Oberholz

kaum zu trennen) aus: Salix viminalis (1), Alnaster viridis (2), Rihes pubescens

(2—3), Rosa acicularis (6) und Lonicera caerulea (1). Moose: spärlich.

N:o 5. AVeiter Fichtenwald am Hohlufer des Festlandes unweit des Tschirimyj-

Chaja. Boden: schwach gyttjabemengter Sand, oben von einer undeutlichen, aus modern-

dem Laube gebildeten Humusschicht bedeckt. Das Oberholz besteht aus: Picea obovata

(8— 9), Larix dahurica (1), Betula odorata (2), Alnus incana (2— 3), das Unterholz

(5) aus : Basa acicularis und Bibes pubescens, nebst R. dikuscha, Alnaster viridis. Cor-

nus sibirica und Lonicera caerulea. Moose: ziemlich spärlich (3—4, Astrophyllum sp.,

Amblystegium sp., Hylocomium proliferuiv, Climaciuw dendroides).

IS[:o 6. Dem vorigen ähnlicher Fichtenwald bei Timir-Bache. Dürfte nur sehr

selten überschwemmt werden. Boden: schwach gyttjabemengter Sand, an der Oberfläche

mit Humuspartikelchen gemischt. Das Oberholz besteht aus: Picea obovata (7), Larix

dahurica (2), Alnus incana. (2) und Sorbus aucuparia (1), das Unterholz aus:

Alnaster viridis (2), Bibes pubescens (4), R. dikuscha (1), Spnrœa salicifolia f (1),

Rosa acicularis (3—4) imd Cornus sibirica (1). Moose: ziemlich reichlich (6— 7,

Sphagnum squarrosum, Polytrichum commune, Sphcerocephalus palustris, Hylocomium

proliferum).
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Gräser:

Calamagrostis phragmüniiUs

Trisetum fliivesccns . . .

Festuca ovin a

Triticum sp

Kräuter:

Equisetum arvense

Slellaria crassifoUn .

Delphin tum elalum .

Anemone silvestris

Vicia cracra ....
V. amoena ....
Linum perenne f . .

Euphorbia esula . .

^Egopodiuin alpestre .

Ä rchangdica officinalis

Pyrnla rotundifolia f

P. secundo f . .

Thymus serpylluni

Adoxa moschatellina

Galimn dahiiricwn

G. boréale . . .

Linna'a horealis

Tnnacetum rulgarc -,

Artemisia vulgaris

Senecio Jacobœa f

S. nemorensis . .

Hieracium umbellatiim

Lianen:

Atragcne alpina f

Halbsträucher:

Vacciniuni vitis idcea

N:o 1.
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Betula odorata, Alnus incana ^) und Sorbus ^). seltener von Betula verrucosa. Im Un-

tei'holze treten Alnaster viridis, Rosa acicularis und RIbes pubescens am häufigsten

und reichlichsten auf, häufig sind ausserdem Salix viminalis, 8. pyrolifolia, Ribes diku-

scha, Prunus padus f. Cornus sibirica, Lonicera caerulea, i häiifig Salix hastata, Cra-

tœgus sanguinea, seltener Pinus pumila (selten), Salix triandra, Ribes nigrum, Spirœa

sorbifolia, Sp. salicifolia f, Rxibus idœus f. Bemerkenswerth ist das Vorkommen von

Halbsträuchern (Vaccininm vitis idcea, seltener Myrtillus uliginosa), die an moosreiche-

ren Stellen ziemlich massenhaft auftreten können (Vaccinium). — Unter den G-räsern

kommt Calamagrostis phragmitoides f sehr häufig vor, nie aber so reichlich wie in ge-

wissen Mischgebüschen, Alneten und Alnastreten; dz häiifig, aber spärlich, treten auf:

Poa pratensis, Festucn ovina, F. rubra, Triticum sp., Carex cœspitosa, G. globularis,

seltener Trisetum flavescens, Colpodium latifolium, Carex sparsiflora, C. amgunensis.

Von den Kräutern sind sehr häufig:

Equisetwn arvense

Pyrola rotundifolia

Oalimn dahuricum 0. horeale,

folia f

diese treten aber nur sehr spärlich auf, Equisetum arvense und Pyrola rotundi-

ausgenommen, die bisweilen reichlicher vorkommen; häufig sind ausserdem:

Stellaria crassifolia

Delphinium elatum

Vicia cracca

V. amœna

Linum perenne f
Euphorhia esula

Adoxa moschatellina

Tanacetum vulgare f

Artemisia vulgaris

Senecio Jacobœa f
S. nemorensis

Hieraeium umbellatum ;

+ häufig:

Mœhringia lateriflora

Stellaria graminea

Cerastium alpinum

Caltha palustris

Ranunculus repens

Nasttirtium palustre

Comarum palustre

Lathyrus paluster

Pyrola secunda f
Myosotis palustris

Trientalis europœa

Veronica longifolia

Galium uliginosum

Linncea borealis

Mulgedium sibiricum;

seltener :

Equisetum scirpoides

Veratrum album f
Smilacina trifolia

Thalictrum kemense

Anemone silvestris

Spirœa aruncus

JîJgopodium alpestre

Archangelica officinalis f

Conioselinum tataricum

Valeriana officinalis

Thymus serpyllum

Petasites frigidus.

Von Holzlianen kommt nur Atragene vor.

') Bald dem Ober- bald dem Unterholz zuzurechnen.
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Verbreitung. Die Ficlitenwälder sind auf den Alluvionen von der Aldan-

Mündung bis zur Insel Agraf'ena häufig und nehmen oft ziemlich weite Areale ein.

Zwischen der genannten Insel und Shigansk wurden nur einige kleine Bestände ange-

troffen, bei Shigansk und weiter nordwärts aber keine einzige. Südlich von der Mün-

dung des Aldan wurden kleinere Bestände hie und da beinahe bis Nikolskaja beobach-

tet, näher zur Stadt Jakutsk aber nicht.

7. Die Association von Piceeto-Lariceta.

Die Mischwälder von Picea ohovata und Larix flahurica repräsentieren die letzte

Entwickelungsstufe der Serie der Gehölz-Associationen des überschwemmten Bodens. Zwar

wurden einige isolierte Fichtenbestände beobachtet, die auf höherem Boden gelegen

waren als die niedrigst wachsenden Fichten-Lärchenwälder, wo aber Fichtenwald und

Fichten- Lärchenwald nfben einander vorkonunen. was sehr oft der Fall ist, tritt der

letztere immer auf höher gelegenem Boden auf.

Die Mischwälder von Fichten und Lärchen gleichen den einfachen Fichtenwäldern.

Sie sind im Allgemeinen lioch, dicht und dunkel. Von denselben besitze ich folgende

Annotationen:

N:o l. Weiter Bestand am Hohlufer des Festlandes unweit des Tschirimyj-Chaja

(etwas höher gelegen als das Piceetum N:o 5). Boden: schwach gyttjabemengter Sand,

oben mit aus moderndem Laube entstandenem Humus bedeckt. Oberholz: Picea oho-

vata. (5), Larix dalmrica (6), Betula odorata (2), Alnus incana (2—3), Sorbus au-

cuparia (1); Unterholz: *S'ö7/,'r viminalis (1), *S'. pyrolifolia (1), Alnaster viridis

(2), Ribes -pubescens (2), R. dikuscJta (3—4), Rosa acicularis (3), Lonicera cœriilea

(2). Moose: ziemlich spärlich (4, Marchantia polymorpha, Dicranum scoparium, Am-
blystegium uncinatum, Hylocomium proliferum, Climacium dendroides).

N:o 2. Dem N:o 1 ähnlicher Bestand, von demselben durch ein kleines Thal (Sa-

liceten, Mischgebüsche etc.) getrennt, am Hohlufer unweit des Tschirimyj-Chaja. Boden:

sehr schwach gyttjabemengter Sand, oben von einer unvollständigen, dünnen, torfartigen

Humusschicht bedeckt. Oberholz: Picea obovata (6—7), L« na? cZct/mncrt (5— G ); Unter-

holz: Alnaster viridis (3), Ribes pubescens (1), R. dikuscha (1), Rubus idceus f (2),

Rosa acicularis (4), Lonicera cœrulea (1). Moose (4— 5, Astrophyllum sp., Hylo-

comium proliferum, H. triquetrum, Climacium dendroides) ; Flechten: sehr spärlich ("PpZ-

tidea aphtosa).

N:o 3. Kleinerer Bestand innerhalb eines Fichtenwaldes unweit des Tschirimyj-

Chaja. Boden: wie in N:o 2. Oberholz: Picea obovata (7), Larix dahurica (5);

Unterholz: Ribes pmbescens (3), Rosa acicularis (1). Moose: ziemlich reichlich (haupt-

sächlich Hylocomium. proliferiuu, daneben Astrophyllum sp., Pohlia nutans, Sc/uvart^ia

montana, Climacium dendroides).

N:o 4. Weiter Bestand am Hohlufer des Festlandes bei Timii'-Bache. Bo-

den: wie in N:o 2, oben jedoch von einer deutlicheren, dünnen Torfschicht bedeckt.

N:o 1.
8
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Oberliolz: Picea obovata (6), Larix dahurica (5); Unterholz: Aln aster viridis (4),

Ribes pubescens (2), Rosa acicularis (3). Moose: sehr reichlich — fast ununterbro-

chen (Ptilidiuni ciliare zieml. reichl., Astrophyllum sp. vereinz., Sjphœrocephalus palu-

stris zerstr., Hylocomiwrn proUferum reichl., H. parietinum z. reichl., H. trique.trum

spärl.). Flechten: spärlich (Peltidea aphtosa).

N:o 5. Sehr weiter Bestand am Hohlufer des Festlandes heim Tunguss-Chaja.

Boden: schwach gyttjabemengter Sand, fleckenweise sptärlich Torf. Oberholz: Picea

obovata (6), Larix dahurica (5), Betula odorata (1), Alnus incana. (1); Unter-

holz: Pinus pumila (3), Salix viminnlis (1), Ribes pubescens (3), R. dikuscJia (1),

Spirœa sorbifolia (3), Rosa acicularis (4). Moose: zerstreut (Astrophyllum sp., Am-
blystegium uncinattim, A. sp., Hylocomium proUferum, Climacnim dendroides).

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f

Poa pratensis

Colpodinm hitifoHum . . .

Triticum sp

Kräuter:

Equisetum arvense ....
E. scirpoides

Smilacina trifolia

Mœhringia lateriflora . . .

Dclphinnim elatum ....
Thalktrum kemeiise ....
Pyrola rotundifolia f . . .

P. secunda f

Boschniakia glabra ....
GaUwiii dahuriruiii ....
G. boréale.

Linnœa borealis

Petasites frigidus

Senecio nemorensis ....
Mulgedimii sibirinan . . .

Lianen:

Atragenc alpina f . . . .

Halbsträucher:

Vaccinium vüis idœa . . .

N:o 1.
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Lärclienwäldern. Die Moose sind überhaupt reichlicher als in den Fichtenwäldern vor-

handen, bilden aber nie oder nur äusserst selten eine unmiterbrochene Matte; die Moos-

vegetation besteht an stärker sedimentierten Stellen hauptsächlich aus Marcliantia poly-

morpha, PolytricJmm commune, AstrophyUnm-Arten, Timmia mcgapolitana, Funaria

h/jgrometrica, Scliirurtria montana, ÄmMi/stegium-Arten, Hi/lucomiiim triqueirum, Ste-

veodon arcuatus, Climacium dendroides u. a., an seltener überschwemmten und weniger

sedimentierten Stellen, wo die Moosmatte am besten entwickelt ist, besteht sie vorzugs-

weise aus Hylocom'mm prolifernm, mit + reichlicher Beimischung von Ptüidium ciliare,

SpJiœrocephalus palustris, DicratiHm-Arten, Hylocomium parietiimm, Ptilium crista

casirensis u. a. Flechten giebt es spärlich (Feltidea) oder sie fehlen gänzlich. — Das

Oberholz besteht hauptsächlich aus Picea obovata und Larix dahurica, mit Beimischungen

von Beinla odorata, Älnus incana und Sor/ms aucuparia, seltener von B. verrucosa;

das Unterholz vornehmlich aus Älnaster viridis, Rihes pubescens und Bosa acicularis,

oft auch aus Bibes dikusclia und Lonicera carulea ; als + ausgeprägte Relikte treten Salix

viminalis, S. hastata, S. pyrolifolia, Cratœyus sauguinea und Cornus sibirica auf; von

selteneren seien erwähnt Binus pumila, Brunus padus f, Spircea salicifolia f,
Sp.

sorbifolia, Bubus idœus f. Von den Halbsträiichern tritt Vaccinium vitis idœa sehr

häutig und + reichlich, besonders an moosreichereu Stellen, auf, seltener ist Myrtillus

uliginosa. — Die Gräser sind dieselben wie in den Fichtenwäldern. Von den Kräutern

kommen Byrola rotundifoliu f und Linnœa borealis beinahe immer vor, am reichlichsten

auf Moos-Flecken. Häutig sind ausserdem:

Equisetum arvense

Oalium dahuricum

G. horcale Mulgedium sibiricmn;

+ häufig ferner:

Muhringia laterifiora

Stellaria graminea

Delphinium elatum

Pyrola sccunda f
Adoxa moschatellina

Tanacefum vulgare f

Petasites frigidus

Senecio nemorensis;

seltener :

Equisetmn scirpoides

Smilacina trifolia

Thaüctrum Tceynense

Anemone silvestris

Spirœa aruncus

J^gopodium alpestre

Boschniakia glabra;

+ zufällig mehrere andere, wie Linum perenne f, Euphorbia esula etc.

Häufig kommt Atragene alpina f vor, die unteren ïheile der Bäume und die

Sträucher umwindend.

Verbreitung. Die Mischwälder von Fichte und Lärche treten in denselben

Gegenden wie die Fichtenwälder ziemlich häufig auf, besonders aiif den Alluvionen des

Festlandes.

N:o 1.

Südlich von der Aldan-Mündung wurden sie nicht beobachtet.
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8. Die Association von Lariceta dahuricse.

Einfache Lärchenbestände kommen mir auf solchem Alluvialboden vor, der gar

nicht mehr überschwemmt wird. Den Inseln — Tit-Ary (und Agi-afena) jedoch aus-

genommen — fehlen sie daher gänzlich, dagegen findet man sie au dem westlichen Fest-

lands-Ufer der Lena zwischen den Mündungen des Aldan und des Wiljuj, an einigen

Stellen südlich von der Aldan-Mündung und an einigen Orten zwischen den Mündungen

des Wiljuj und der Shiganka, ferner bei Buni und am nördlichsten auf der Insel

Tit-Ary.

Diese alt-alluvialen Lärchenwälder haben vollständig den Character der eigentli-

chen Taiga. Sie sind im Allgemeinen dicht und dunkel. Die Bäume können bis über

20 M. hoch w^erden, sind aber gewöhnlich etwas niedriger. Die Zwischenräume zwi-

schen den älteren Bäumen werden nicht selten von einer Unmasse jüngerer gefüllt,

dagegen fehlen die meisten früher erwähnten Sträucher (Ribes, Rosa etc.) oder sie

sind viel spärlicher vertreten. Halbsträucher findet man oft reichlich, und die Moose

können ununterbrochene Matten bilden, oder aber sind die letztgenannten ziemlich spär-

lich, wenn der Boden hauptsächlich von Lärchennadeln bedeckt ist.

Annotation:

Weiter Lärchenwald nahe an der Mündung der Manuruschka. Boden: Sand, oben

von einer dünnen Torfschicht bedeckt. Der Wald dicht (9), etwa 15—18 M. hoch,

die Bäume meist nur im oberen Theile verzweigt. Beigemischt kommen einzelne Exx.

von Picea obovata und Salix caprea vor. Sträucher: Alnaster viridis (2), Ribes

pubescens (1), Spirœa chamœdryfoliaf (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa

(5). Moose: ziemlich reichlich (Ptilidium ciliare, SpliœrocepJialus palustris, Hyloco-

m/ium proUfenim, H. triquctrum).

Gräser:

Calamagrostisphragmifoidcsf] Poa j^ratcnsis 1 sterile unbestimmbare i;

Kräuter:

Equisdum pratense 2 Pyroln rotundifolia f 2 Linntea borealis 3

Goodijera repens l-\- Trientalis europœa 1 Tanacetum vulgare f i—
;

Holzlianen:

Atragene alpina f i+.

Der oben beschriebene Lärchenbestand bei der Mündung der Manuruschka reprä-

sentiert die gewöhnUchste Facies der Lärchenwälder südlich von Shigansk. Die nörd-

licheren, bei Bm-u und auf der Insel Tit-Ary, sind ziemlich abweichend.
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In dem Lärchenwald bei Bnru. nahe an der Mündnng- eines kleinen Baches, be-

steht der Boden aus, von einer gut ausgebildeten, dünnen Torfschicht bedecktem, ziem-

lich feuchtem Sand. Das Oberholz dicht (9), bestehend aus bis 15 M. hohen Lär-

chen. Sträucher: Alnaster viridis (1), Ribes glahcllum (1), Rosa acicularis (1).

Halbsträucher: MyrtUlus ulifjinosa (2), Vaccinium citis idœa (4), Lednm palustre {!).

Die Moose (Ptilidium ciliare, Sphagnum squarrosum, Sphœrocephalus palustris, Di-

cranum elongatmn, Hylocomium proliferum und H. triquetrum) bilden eine fast un-

unterbrochene Matte, beigemischt kommen Flechten (Peltidea aphtosa, Cladonia cornuta)

spärlich vor.

Gräser:

Foa s}). 1 Culjiodium latifoüum 1,

Kräuter :

Stellana yraviinea 2

Saxifraga punctata 1

Pyiola rotundifoim f S

P. secundaf 1

Cortusa Matthioli f 1

Pediculans lapponica 2

Boschniakia glahra 1

Linnwa borealis 3.

Mitten in diesem Lärchenwalde findet man mehrere kleine, moosbewachsene

Vertiefungen mit etwa folgendermaassen zusammengesetzter Vegetation:

Moose :

Sphagnnui obtnsinn vereinz. — Meesea triquetm fleckenweise Hupniim trichoides spärl.

spärl. Spha'rocephalus palustris zerstr. Cliinaciuin dendroides zerstr.

Polijtrichum commune vereinz. Amhlgstegium vernicosum reiclil.

Gräser:

Carex ccespitosa 3

Ki-äuter:

Ruhus chamœmorus 2

Colpodium latifolium 1;

Pedicularis lapponica 1 Petasites frigidus 1—2.

Der Lärchenwald der Insel Tit-Ary gehört zu den nördlichsten „insularen"

Lärchenbeständen jenseits der Grenze des zusammenhängenden Waldes. Die Insel ist

hauptsächlich mit einer Moos- und Flechten-Matte („Tundi-a") bedeckt. Der Lärchen-

bestand befindet sich in dem etwas höher gelegenen, mittleren ïheile der Insel. — Die Lär-

chen sind krüppelhaft, + krumm, unregelmässig verzweigt, etwa 3 bis 5 M. hoch, voll

epifytischer, schwarzer Aledorien. Die Moose (Ptilidiuni ciliare, Sphagnum rigidum,

Spharocephalus turgidus, Hypnuiu jilunioswn c. turgidum, Hylocomium proliferum)

und die Flechten (Platysma nivale, Peltidea aphtosu, Cladonia xpp., Dactyliua
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ardica) bilden eine ununterbrochene Matte. Der Boden war fast gleich unterhalb der

Moos- und Flechten-Matte gefroren. Der „Wald" besteht aus Larix dahurica (4).

Grräser :

Hierochloë alpina 1 Luzula arcuata 2 sterile unbestimmbare 3;

Kräuter:

Polygonum historia 2

P. PawlowsManum 2

Stellaria graminea 1

Parrya nudicaulis l-\-

Draha spp. 1

Saxifraga hieracüfolia 1

S. hireulus 1

S. punctata 2

Ruhus chamœmorus 3

Dnjas odopetala l-\-

Pyrola rofundifolia f 4

Saussurea alpina 2;

Halbsträucher und niedrige Sträucher

Salix (phylicifolia) 3—4

S. glauca 2—3

S. polaris 2

S. reticulata 1

Betula nana f l-\-

Bibes glabellum 1

Posa acicularis 1

Empetrum nigrimi 1

Vaccinium vitis idwa 3—4

Myrtilliis uliginosa 2—3

Cassiope teimgona 3

Arctostaphylus alj)inus 2-

Ledum palustre 3.

Auch auf der Insel Ïass-Ary kommen nach Bunue (1895, p. 15) „strauchartige,

fast kriechende Lärchen" voi', einen eigentlichen Wald giebt es aber dort nicht.

9. Die Associationen der hainartigen Waldungen.

In der Gegend der weiten Grasfluren zwischen Jakutsk und der Aldan-Mündung

werden die wenig oder gar nicht überschwemmten Wälder oben beschriebener Art grös-

stentheils durch kleine Laub- oder Nadelholz-Parcellen mit einer ziemlich abweichenden

Vegetation ersetzt.

Die aus Laubgehölz bestehenden, hainartigen Waldungen kommen im Allgemei-

nen auf feuchterem Boden vor als die Nadelholzparcellen. Sie umfassen eigentlich meh-

rere verschiedene Associationen, werden aber, weil sie nur ganz im Vorbeigehen unter-

sucht wurden, hier alle unter einer Rubrik behandelt.

Die Bestände sind gewöhnlich ziemUch dicht, aber niedrig, gebüschartig.

Annotationen:

N:o 1. Ein etwa 2 Hektare umfassendes, von steppenartigen Wiesen umgebe-

nes Gebüsch beim Ytyk-Chaja. Boden: feiner Sand, oben von einer dünnen Humusschicht

bedeckt, frisch. Das Gehölz dicht (9+), bestehend hauptsächlich aus Salix vagans f ^)

) Diese Salix kann über 4 M. hoch werden.

Tom. XXXn.



Vegetation der ÄUuvionen des unteren Lena-Tliales. 63

(etwa 80 Vo); beigemischt treten folgende auf: Salix ptjroUfolia, Riben pubescens, R.

nigrum, Rosa acicularis, Cratœgus sanguinea und Cornus sibirica. Moose: sehr spär-

lich am unteren Theile der Stämme {Stereodon poJi/anthos).

Gräser :

Ccdumagrodis j}hragmitoidesf :i C. supina 1

Care:i: pallida 1

sterile unbestimmbare 2—3;

Kräuter:

Mwhfingia lateriftorn 1

Euphorhia esula 1—
DelpMnium grandifloniin

Thalietrum kemense 1

Anemone dicliofoina 1

Amins pendula 1

Sanguisorha officinalia 2

Vicia cracca 1

V. amœna 2
Lathyrus paluster 1

Linum perenne f 1

Viola Maurifii 2

Pyrola rofundifulia f
Phlomis tuherosa 1

Veronica longifolia 1

Pedicularis resupinata 1-

Galimn horeale 1

Valeriana officinalis 1

Campanula glomerata 1

Turajcacuiii officinale 1

Mulgediwm sihiricum 2.

-2

N:o 2. Salix vagans /-Gebüsch in einem kleinen Thale, zwischen zwei mit

steppenartiger Vegetation bewachsenen Wällen bei Kytylyk. Boden: feiner Sand, oben

schwach humusbeuiengt, feuchter als in N:o 1. Das Gehölz ziemlich dicht (8), haupt-

sächlich aus S. vagans f bestehend; beigemischt kommen vor: Ribes pubescens, Rosa

acicularis, Cratœgus sanguinea und Cornus sibirica. Moose: wie in N:o 1.

Gräser:

Calamagrostis phragmitoidesf 2 Schedonorus ciliatus 2

Poa pratensis 2 Hordeum pratense

P. siihfastigiata 1 Carex capillarisf 1

C. cœspitosa 2

Kohresia capillifolia f 1

,

Kräuter:

Equisetwm arvense 2

Allium schœnopras^im

Rumex acetosa f 2

Polygonum viviparum

Silène repens 2

Stellaria graminea 1

Thalietrum kemense 1

Th. Simplex 1

Anemone silvestris 2

A. dichotoma 2—3
Potentilla stipularis 1

Sanguisorlia officinalis 1

Vicia cracca 2

V. amœna 2

Archangelica officinalis f 3

Pleurospermimi austriacmn 1

Castilleja pallida 2

Pedicularis comosa f 2

Galium boréale 3

Valeriana officinalis 1

Cafnpamda glomerata 1

Aster Sibiriens 2
Erigeron acer 1

Leontopodium alpinum, f
Ptarmica impatiens 1

Artemisia sacrorum 5

Mulgedium sibiricum 2

Diese 2 Annotationen können leider nur eine sehr mangelhafte Vorstellung von

der Mannigfaltigkeit dieser an Areal ziemlich kleinen Gebüsche geben. Die Annotation

N:o 1 kann jedoch gewissermaassen als maassgebend für die meisten Gebüsche in den

Gegenden vom Ytyk-Chaja bis Nikolskaja gelten.
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Unweit des Ytyk-Chaja tiiidet man ausserdem ziemlich feuchte Gebüsche, bestehend

aus den oben genannten Sträuchern nebst Alnus incana. und Betula odorotn, mit einer

zieml. reichlichen üntei-vegetation von P//itil(t rotundifolld f. Dort findet man ferner

Iris setosa, Aconitum Kusnetsowii, Galium dahuricum u. a. Bei einigen Gebüschen

war der Boden so nass, dass Calla palustrift auftreten konnte.

Hainartige Gebüsche kommen überall auf den Steppen in der Umgebung von

Jakutsk vor. Sie sind gewöhnlich in kleinen Thalniederungen gelegen, meist auf +
feuchtem Boden.

Annotationen:

Die Gebüsche, auf welche folgende Annotationen sich beziehen, sind beide ziem-

lich klein, in + feuchten Thälerchen gelegen, von trocknen Steppenfeldern umgeben. Der

Boden besteht aus Sand, oben mit einer dünnen Humusschicht bedeckt. Moose giebt

es nur wenig (meist Amhlystegium sp.).

Nro 1. Gehölz: Salix var/ans f (4), Betula odomta (5), Sjnrœa salicifolin f

(4—5), Rosa, acicularis (4—5), Potentilla fruticosn (2), Cratœrjus sanguinea (3),

Cornus sibirica (1).

N.o 2. Gehölz: Salix vagans f (4), Spinea salicifolia f (5), Rosa acicularis

(5), Cratœgus sanguinea (2—3), nebst vereinzelten Exx. von Picea obovata und

Pinus silvestris.

Gräser :

Hierochloë borealis f

Ahperurus nigricans

Calamagrostis sp. . .

Poa pratensis . . .

Triiieum repens . .

Carex stenophylla . .

C. Schreberi . . . .

C. Maximoiciezii. . .

Kräuter:

Iris setosa ....
Rumex acetosa f .

Mœhringia laterifiora
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Alinotationen:

N:o 1. Sehr weiter, ziemlicli undichter (6) Kiefernbestand. Boden: feiner Sand,

A'oii einer etwa 1— 1 '/2 ^"1- »blicken Humusschicht bedeckt. Sträucher: Spirœa cha-

mœdryf'olia f (1), Rosa acicidaris (1), Potetitilla fruticosa (1) ; Halbsträucher: Vacci-

nium vitis idœa (7). Moose: sehr spärlich (Pohlia nutans, Sphrerocephaliis turgidus,

Ceratodon piirpureus).

1^:0 2. Trockene Kiefern-Anhölie innerhalb N:o 1. Boden: feiner Sand, +
flugsandartig, ohne Huraus. Der Wald undicht (5), einzelne Exx. von Larix dalmrica

beigemischt. Sträucher, Halbsträucher und Moose: fehlen.

N:o 3. Kleiner Kiefernbestand, auf einem Steppenhügelchen gelegen. Boden:

Sand, oben humusbemengt. Oberholz (7): Pinus silvestris (etwa 80 "/(,), Larix da-

lauir.a (5"/,,), Betala odorata (15 "/q); Sträucher: Spirœa cluimmlryfoJia f (3),

Rosa acicidaris (2). Cnita'/jas sauguinea (2); Halbsträucher: vereinzelte Exx. von

Vaccinimn intis idira und Ardustaplujlas nva arsi. Moose: fehlen.

N:o 4. Rand eines grösseren, von der Steppe umgebenen Kiefernwaldes. Bo-

den: Sand, oben schwach humusbeiiiengt. Oberholz: Pinus silvestris (5); Sträucher:

Spirœa chamœdryfoUa f (1); Halbsträucher: Ardostaphghis ava ursi (1+). Moose:

fehlen. Flechten: spärlich (Platysma nivale).

N:o 5. Der Haupttheil desselben Waldes. Boden: Sand, oben von einer äus-

serst dünnen Humusscliicht bedeckt. Oberholz: Pinns silresfris (6); Sträucher: Be-

tula fruticosa (1), Spir(ca diamccdryfulia. f (1), Rosa adcidaris (X). Halbsträucher

und Moose: fehlen.

]Sr:o 0. Undichterer Theil von N:o 5. Boden: Sand, trocken, beinahe ohne

Humus. Oberholz: Pinus silvestris (4—5); Sträucher: Spirœa chamœdryfoUa f (1-|-),

Rosa acicularis (1); Halbsträucher: Myrtillus idiginosa (1), Ardostaphylus uva ursi

(3). ^4. alpina (1). Moose: spärlich. (Poldia nutans, Ceratodon jinrpureus).

Gräser :

I'oa pratensis . . .

F. sp

Avena pratensis . .

Kœleria cristata . .

K. glauca

Festuca ovina . .

Hordemn prateiise

Care.v pediformis . .

C. aiiihlyolepis . . .

C. melanornrj)n . .

Kohresid caiiitlifolia f
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Kräuter :

Equisetmn pratense . . .

Selaginella rupestris . . .

Iris setosa

Dianthus sinensis . . . .

Silène repens

Lychnis sibirira . . . .

Mtehringia lateriflora . .

Aconitum barbatum . . .

PuhatiUa païens f . . .

Ranunculus acer f . . .

Papaver nudicaule . . .

Saxifraga bronchialis . .

Potentilla nivea . . . .

P. stipularis

Sangidsorba offinnalis . .

Trifolium lupinaster . . .

Oxytropis sp

Vicia cracca

V. multicaulis

Orobns hwmilis

Euphorbia esula . . . .

Viola rupestris

Pyrola rotundifolia f . .

Eritridium pectinatum . .

Androsaces septentrionale f

Thymus serpyllum . . .

Phlomis tuberosa . . . .

Phlox sibirica

Galium boréale

G. verum f

Campanula rotundifolia

C. glomerata

Aster alpinus

Artemisia laciniata . . .

A. pubescens

Srorzonera radiata . . .
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vestris (3—4); Sträucher: Betula fruticosa (3), B. fndicosa x odorata (1); Halb-

sträucher: Lcdtim ^jaZw^^re (1). Die Moose und Flechten bilden eine ununter-

brochene Matte: Polytrichum commune (50°/,,), Dicranum sp. (5 "/'o),
Sphœroce-

plialus palustris (30 °/o), Cladonia sp., Cladina unciaUs, Gl. nimjiferina und Gl. sil-

vatica (zusammen 15 "/q).

Gräser:

Carex cœspitosa C. sparsiftora 1 Poa sp. 1—;
C. glohularis 2—

Kräuter:

Iris lœvigata 1— '

Sanguisorha officinalis 1— Vicia multicaulis 1—

.

Die Associationen der hainartigen Waldungen und der Pineta silvestris könnte

man vielleicht mit den, nicht näher untersuchten, kleinen, in der Mitte der Wiesen und

Steppen der Umgebungen von Jakutsk und anderen Ansiedelungen betindlichen Saliceta

viminalis, nebst den etwa vorkommenden analogen Fruticeta mixta, als eine besondere

Serie aufstellen.

B. Die Serie der Gehölz-Associationen an der Shiganka.

Auf den flachen, aus Gyttja bezw. gyttjaberaengtem Sand bestehenden Ufern der

untersten Shiganka kommen dem Wasser zunächst ziemlich grosse natürliche Wiesen

vor, zu beiden Seiten von den letztgenannten aber Gehölz- Associationen. Weiter aufwärts

am selben Fluss fehlen die Wiesen, und die Gehölze werden höchstens nur durch schmale

Streifen vegetationslosen Sandes von dem Flussbett getrennt.

1. Die Association von Spiraeeta salicifoliae.

Die erste Association, die auf den Gürtel der Uferwiesen folgt, ist gewöhnlich

die von Saliceta viminalis, ganz wie an der Lena selbst. Bisweilen findet man aber

zwischen dem Wiesengürtel und dem Saume der /"»'a/Zic-Gebüsche + weite Bestände von

Spirœa saUcifoUa f.

Die Spirseeten sind niedrig (etwa 1 V2 ^0 können aber oft sehr dicht sein. Im

Spätsommer, wenn Spirœa in voller Blüthe ist, haben die Spii'aeeten eine hübsche

hell-rothviolette Farbe.

Annotationen:

N:o 1. %V^a-Gebüsch (vgl. Taf. I u. Taf. III, Fig. 6). Boden: gyttja-

bemengter Sand, von moderndem Laub + vollständig bedeckt, zieml. feucht. Das

N:o 1.
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Gesträuch besteht aus: Salix vimiiudis (1) uud Spiran sulicifuliu / (8); vou Halb-

sträuchern gieht es Myrtillus uliginosa (1— ). Moose: fehlen beinahe gänzlich.

N:o 2. Kleineres Sjnrœa-Gebüsd\ (vgl. Tat'. I). Boden: wie in N:o 1. Das

Gesträuch (8) besteht ausschliesslich aus Spirœa salicifolia f. Von Moosen kommen
S2)hagmmi squarrosmn, Atuhlyatcgium spi. und Climacimn dendi-oides spärlich vor.

'N:o 3. Spira?etum an einem Bache unweit der Naschini-Mündung (vgl. ïaf. II,

Fig. 1). Boden: gyttjabemengter Sand, feucht, theils von Blättei'n bedeckt. Moose:

spärlich {Astropliyllum sj)., Amblystegium sp.). Gesträuch: Spirœa salicifolia f (8).

Gräser :

Calamagrostis phragmitoides f

Poa pratensis

Carex t-œspitosa

Kräuter:

Eqtiisetuni arvense ....
Rumex aqualicus

Stellaria radians

Caltha palustris
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oben kommt jedoch eine dünne Schiclit modernden, in (îyttja + eingebetteten Lau-

bes vor.

N:o 1. (jresträuch: Salix riniinalis (7), Abiits incnna {\) und Spirœa sali-

cif'oliu f (4). Moose: sehr spärlich.

]Sr:o 2. Gesträuch: Salix viminalis (6), Alnus incana (2), Spirœa salici-

folia f (2) und Rosa acicularis (2). Moose: sehi" spärlich.

N:o 3. Gesträuch: Salix viminalis (7) und Spirœa salicifoliaf (4—5);

Halbsträucher: Il/jriilhis nliginosa (.3). Moose: spärlich.

N:o 4. Gesträuch: Salix viminalis (5), Alnus incana (1) und Spirœa salici-

folia (2); Halbsträucher: 3Ii/rtiHus nliginosa (2). Moose: spärlich (Sphagnmn squar-

rosiim, Spli. fimbriatum, Ambb^stegiam sp., Climacitim dendroides).

1^:0 5. (iesträuch: <SV(i/a; viminalis (8) und Alnus incana (1—). Moose: fast 0.

N:o 6. Gesträuch: Salix viminalis (8) und Alims incana (2); Halbsträucher

MgrliUus uliginosa (3). Moose: sehr spärlich.

Gräser:

Calamagiostis phragmitoidas f

Poa si)

Carcx aqxiatilis

C. cœspitosa

Kräuter:

EquisHum arvcnse . .

Iris sctosa

Stellaria radians . . .

Caltha palustris . . .

Cardamine pratensis . .

Ärmoracia sisymbrioides

Cmnariim palustre . .

Vicia cracca

Lathyrus paluslcr . .

Veronica longifolia

Gnlium boréale . . .

Ptarmica cartUaginea
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N:o 4. Mischgebusch an der Shiganka. Boden: schwach gj'ttjabemengter Sand.

Gesträuch: Salix viminalis (4), S. phylicifolin (5), Betula adephonora (3), Alnaster

viridis (1); Halbsträucher: Myrtilliis tiliijinosa (5). Moose: spärlich.

Gräser :

Calamagrostis phragmitoides f .

Pna pratensis

Carex cœspitosa

Kräuter :

Smilacina trifolia

Iris seiosa

Stellaria radians

Ariiioracia sisymbrioidvs . . .

Cotnarum palustre

Vicia cracca

Lathynis paluster

Galium dahiinCum

N:o 1.



72 A. K. Cajander.

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f 1 Carex cœspitosa l-\- ;

Kräuter:

Pyrolu rotundifoUa f 1.

Die Association von Alnastreta viridis.

Das oben beschriebene Alnetum geht weiter vom Ufer entfernt aUmähhch in

ein Ahiastretnm über. Dasselbe wird schwach überschwemmt, die Sedimentation aber

dürfte sehr gering sein. Der Boden besteht aus gyttjaberaengteni Sand, der oben von

g-yttja- und dybemengtem Torf bedeckt ist.

Alnaster bildet dort ein niedriges, ziemlich undichtes (6) Gebüsch. Beigemischt

treten folgende Bäume und Sträucher auf: Picea obovata (2), Larix dahurica (1) Be-

tula odorata (2), B. adenophora (1), Alnus incana (1). Die Halbsträucher sind

reichlich vorhanden: Myrtülus uliginosa (7), Vaccinium vitis idœa (1). Die Moose

sind ziemlich reichlich (SjjJiafjnum squarrosum, Sph. fimhriatum., Sph. (Warnstorfii),

Hypnum trichoides, Hyloconiium proliferiwi), die Flechten (Feltidea apJdosa) vereinzelt

vorhanden.

Gräser:

Carcx cœspitosa 1 Eriophorum vaginatum 1;

Kräuter:

Pyrola rotundifolia f 1.

Andere Alnastreten Avurden an der Shiganka nicht angetroffen.

6. Die Association von Piceeta obovatse.

Eigenthümlicherweise findet man Fichtenbestände ^) im Shiganka-Thale, während

sie an der Lena selbst schon etwas südlicher aufliören. Die Piceeten der Shiganka

sind aber verkrüppelt und sehr undicht. Die Bäume sind kaum über 3—6 M. lioch,

von einer sehr schmalen Pyramiden-Form, mit kuizen, aber dicken Zweigen; oft kommen

an den Stämmen lange, ganz astlose Partieen voi'. Bisweilen tritt die Fichte so spär-

lich auf, dass man eher von Fichten-reichen Mischgebüschen als von eigentlichen Fich-

tenwäldern sprechen könnte.

') Birkenbestände dagegen wurden nicht angetroffen.
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Der Boden besteht aus einem Gemisch von sandbemengter G-yttja (resp. Gyttja-

Dy) und Torf, tiefer hauptsächlich aus gyttjabemengtem Sand. Moose kommen im

Allgemeinen nicht besonders reichlich (3—6) vor (S^ihagnum sqtiarrosum, Sph. ob-

tusiim, Sph. Wariistorfii, SpJi. fimbriatum, Polytrichum commune, AstrophyUum sp.,

SphœrocepliaÎHS palustris, Amblystegium spp., Rypnum trichoides, Hylocomium proli-

ferum, H. triquetrum), alle + in Gyttja eingebettet.

Annotationen:

N:o 1. Fichtenwald am Hohlufer der Shiganka (vgl. Taf. I). Boden: vgl. oben.

Holzgewächse: Picea oborata (5), Salix viiiiinalis (1), S. phylidfolia (3), Betula

odorata (1+), B. adenophora (1), Älnus incana (2), Alnaster viridis (3—4), Spirœa

salicifolia f (1), Rosa acicularis (1), Myrtillus uliginosa (9). Moose: zerstreut.

N:o 2. Dem vorigen ähnlicher Fichtenwald. Holzgewächse: Picea obovata

(5), Betula adenophora (2), Alnus incana (2), Alnaster viridis (2—4), Spircra sali-

cifolia f (1), liosa acicularis (3), Myrtillus uliginosa (9). Moose: zerstreut.

N:o 3. Fichtenwald, weiter vom Ufer entfernt. Holzgewächse: Picea obo-

vata (3— 4), Salix phylicifolia (3), S. chlorostachya (1), S. myrtilloides (1+), Be-

tula odorata (1— ), B. adenophora (3), B. nana f (2), Rosa acicularis (1), Empe-

trum nigrum (2), Myrtillus uliginosa (8), Cassandra calyculata (2). Moose: zieml.

spärlich.

Gräser:

CaUimagrostis phrngmitoicks f

Colpodium latifolium. . . .

Eriophnrum vagiiinliim . . .

Carex cœspitosa

N:ol.
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wachse: Picea obovata (1), Larix dahurica (4), Salix phylicifolia (1), S. chloro-

stachya (1+), 8. hastata (1), 8. vagans f (1), 8. glauca (1), Betula adenophora

(3—), B. nana f (1+), Rosa acicularis (1), Myrtillus uliyinosa (8), Vaccinium vitis

idcea (1— 2), Ledum palustre (2). Die Moosdecke ununterbrochen (Sphcerocephalus p>a-

lustris reichl., 8ph. turgidus zienil. reichl., Dicranum elongatum spärl., Hypniim tri-

chokles zerstr., Ryloconmim proliferum sehi' reichl.).

Gräser:

Colpodimn latifolium 1 Carex cœspitosa 1 C. globularis 2;

Eriophorum vaginatum 1—

Kräuter:

Unmmcnhis lapponicus 1 Valeriana capitata 1 Petasites frigidus 2.

Pyrola rotundifolia f 1

N:o 2. Moorartiger Lärchenwald weiter aufwärts an der Shiganka. Boden:

feiner 8and, mit einer etwa 7^ ^- dicken Torfschicht bedeckt. Holzgewächse : Larix da-

hurica (5), Picea, obovata (1), Betula nana f (2), Betula adenophora (1), Myrtillus

uliyinosa (3), Vaccinium vitis idœa (1), Oxycoccus microcarpus (3), Cassandra caly-

culata (4), Ledum palustre (4). Die Moosmatte ununterbrochen: 8phagna (4, Spli.

strictum, SpJi. finibriatum, Sph. rubellum, Sph. Angströmii), Sp>hœrocephalus palustris

(6), Sph. turgidus (7), Hypnum trichoides (7—8), Hylocomium proliferum (1).

Gräser:

Eriophorum vaginatum 1 C viacrostiguiatica 1 C. descendens 1—^;

Carex cœspitosa 2

Kräuter :

Smilacina trifolia 1 Rubus chamœmorus 4.

Verbreitung. Die Lärchenwälder treten in demselben Gebiete wie die Picee-

ten auf, nirgends aber an den Ufern selbst, sondern weiter in's Land hinein zu beiden

Seiten des Flusses. Die beiden Facies, als deren Repräsentanten die obigen 2 Annotatio-

nen gelten können, sind beinahe gleich häufig.

Selbständige Piceeto-Lariceta wurden nicht gesehen.

C. Die Serie der Grehölz-Åssociationen an den nördlichsten Zuflüssen der Lena.

Diese kleinen Bachthäler sind von niedrigen, dichten Gebüschen "eingenommen.

Nur an den Mündungen kommen kleine Wiesen vor. — Die Zeit, die ich der Vegeta-
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tion derselben widmen konnte, war leider sehr kurz, so dass die Untersuchungen nicht

anders als sehr oberflächlich werden konnten. Da die Kenntniss der Vegetation derselben

jedoch nicht ganz ohne Interesse sein dürfte, werden unten die von mir gemachten

Annotationen mitgetheilt.

Folgende Pflanzen wurden in diesen Bachthälern bestandbildend angetroffen:

Salix viminalis, S. phylicifolia, S. hastata, S. lanata, Betula nana f, Myrtilliis tdi-

ginosa und Alnaster viridis.

1. Die Association von Saliceta viminalis.

Diesbezügliche Saliceten wiu'den nur in der Umgebung von Küsür und Bulun

gesehen, wo sie in den Deltas der Bäche, auf + gyttjabemengtem Sandboden auf-

treten. Sie sind ganz niedrig ("/^— 1 \ 2 ^0» ^^^ "^^^^' ^^^^^ dicht.

Annotation. Ein etwa 10—20 M. breiter Salix viminalis-Gmiel zwischen

den Uferwiesen und dem dahinter gelegenen Salicetum hastata', an der Mündung des

Baches Bulunkan unweit Bulun. Boden: gyttjabemengter, ziemlich feuchter Sand. Ge-

sträuch: Salix viminalis (9). Moose: fehlen.

Gräser:

Calamagrosfis li/intfjniifoides f 4 Festucn rubra 3

Foa sp. 2

Eriophonim Scheuchzeri 2;

Kräuter :

Polygonuiii vivipai-um 2

Stellaria graminea 1

Caltha palustris 1

Ranuneulus acerf 1

Conioselinum tataricuyn f 2

Archangelica officinalis f 1

Pyrethrum bipinnatum 1.

2. Die Association von Saliceta phylicifolise.

In einem kleinen Bachthale unweit Küsür wurde ein Salix phylicifolia-Gehvisch.

angetroffen. Auf der Landseite grenzte dasselbe an ein Salicetum hastatae; näher

zum Wasser kamen nur ganz vereinzelte kleine Gruppen von Salix viminalis vor. Bo-

den: gyttja- und sandbemengtes Geröll, feucht — nass. Holzgewächse: Salix phylici-

folia (6), S. hastata (2), *S'. lanata (3), S. glauca (2). 8. myrsinites f (3), S. sp.

(2), Alnaster viridis (2), Myrtillus uliginosa (3—). Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Calamagrostis sp. 2
Trisetum agrostideum 1

N:o 1.

Festuca rubra 1 Carex aquatilis f 3;
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Ki'äuter:

Equisetmn nrvense 1

Hanunculus hyperhoreus 1

Saxifraga cernua 1

S. pnncfata 1

Comarum palustre 1

Sanguisorba officinalis 1

Pediciilaris verticillata 2

P. sp. 1

P. sceptrum Carolinum 1.

Aiasser dem oben beschriebenen wurden keine anderen Saliceta phylicifoliae beobachtet.

3. Die Association von Saliceta hastatse.

Die Salix /«asiaia-Gebüsche sind etwa 1 M. hoch und gewöhnlicli dicht, lieber

dieselben besitzte ich folgende

Annotationen:

N:o 1. Oberhalb des oben beschriebenen Salicetum phylicifoliae gelegener Salix

1iastata-Gmi%\; etwa 2—4 M. breit; grenzt nach oben an ein Myrtilletum. Boden:

gyttja- und sandbeniengtes Geröll. Holzgewächse: Salix phylicifolia (2), S. hastata

(8), S. lanata (4), S. glauca (3), S. myrsinites f (3), Betula nana f (2), Alnaster

viridis (2), Myrtillus uliginosa (5). Moose: sehr spärlich (Polytrichum commune,

Astrophyllum sp., Amhlystegium sp.).

N:o 2. Salicetum hastatse eines anderen Bachthaies bei Küsür, zwischen dem

Wasserrande und einem Myrtilletum gelegen, etwa 20 M. breit. Boden: wie in N:o

1. Holzgewächse: Salix phylicifolia (2), S. chlorostachya (1), *S'. hastata (7— 8), S.

myrsinites f (1), Betula nana f (1), Alnaster viridis (1), Myrtillus uliginosa (3).

Moose: sehr spärlich.

N:o 3. Der obere Band des vorigen (N:o 2) Bestandes. Boden: wie in N:o

1, jedoch mit ein wenig Torf zwischen den Steinchen. Holzgewächse: Salix phyli-

cifolia (2), S. hastata (9), S. myrsinites f (1), Alnaster viridis (2—3), Myrtillus uli-

ginosa (6). Moose: ziemlich reichlich (meist Amblystegien).

N:o 4. Ziemlich weites Salix hastata-Gebüsch. in dem Delta eines Baches dem

Dorfe Bulun gegenüber, gürtelförmig die Delta-Wiesen umgebend. Boden: Geröll mit

gyttjabemengtem Sand gemischt. Holzgewächse: Salix viminalis (1—), S. phylicifolia

(2—3), S. hastata (9), S. lanata (2), *S*. lapponum (1), S. glauca (2), Myrtillus

uliginosa (3). Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Calamagrostis phragmitoides f

Colpodimn latifolium . . .

Poa sp

jEra cœspitosa

Festuea rubra

N:ol.
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Eriophornm Scheuchzeri

Carex Maximoiviczii . .

Juncus castaneus . . .

Kräuter:

Equisetum arivnse .

Polygonum viviparum

F. polyniorphmn . .

Kœnigia islaiidica . .

Stellaria graminea

St. crassifolia . . .

Cerastimn alpinum .

Anemone Richardsonii

Cardamine pratensis

Arabis petrœa . . .

Saxifraga cernua . .

S. punctata ....
Sanguisorba officinalis

Oxytropis sp. . . .

Astragalus nlpinus .

Hedysarum obscurum

Fyrola rotundifolia f

Pedictdaris verticillata

P. sp

P. sceptrum Carolintim

Polemonium humile .

Galium verum f . .

Valeriana capitata

Campanula rotundifolia

Pyrethrum bipinnatum

Artemisia vulgaris f .

N:ol.
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Gri'äser :

Poa sp. 2

A. K. Ca.fander.

Juncus iriglwmis 2 J. castaneus 2;

Kräuter :

Veratrum alhum f 1

Oxyria digyna 2

Folygonum bistorta 1

P. viviparum 3

Wahlbergella apetala 1

Cerastium aljnnum 2

Saxifraga stcllaris 1

S. Iiieraciifolia 2

8. hirculus 2

S. cernua 2

S. punctata 3—4

Pedicularis veriicillata 1

Myosotis silvatica f 1

Valeriana capitata 2

Artemisia vulgaris f 2

Petasites glacialis 2

Saussurea alpina 1.

Verbreitung. Die Saliceta hastat* dürften kaum einem einzigen Bachtliale

der Gegend in der Nähe der Lena-Mündung gänzlich fehlen. Oft sind sie umfang-

reicher als alle anderen Gebüsche zusammen.

4. Die Association von Saliceta lanatse.

Gleich oberhalb des letztbeschriebenen Salicetum hastatae kommt ein etwa 5 M.

breiter Gürtel von Salix lanata vor, der oben an ein Myrtilletum grenzt. Boden:

Gemisch von Sand und Geröll, + unvollständig von Torf bedeckt. Holzgewächse:

Salix hastata (2), 5. lanata (6), S. glauca (2), S. sp. (1), S. reticulata (3), S. ber-

bcrifolia (1), Betula nana f (2), Alnaster viridis (3), Myrtillus uUginosa (3), Cassiope

tetragona (1), Ledum palustre (2). Moose: spärlich (Amblystegium spp., Hylocomium

proliferum, Stereodon arcuatus); Flechten: sehr spärlich (Peüidea aphtosa).

Gräser: spärlich (meist schon ganz verwelkt, unbestimmbar) 3;

Kräuter:

Oxyria digyna 3—4

Polygonum bistorta 2

P. viviparum 2

P. Pawloivskianum 3

Stellaria graminea 2

Saxifraga hirculus 2—3

S. cernua 2—3

S. punctata 3—4
Pyrola rotundifolia f 2

Pedicularis spp. l-\-

Valeriana capitata 2

Petasites glacialis 2

P. frigidus 2

Saussurea alpina 1.

Nur das oben beschriebene Salicetum lanat* wurde angetroffen.

5. Die Association von Myrtületa uliginosœ.

Myrtillus uliginosa bildet niedrige, dichte Bestände gleich oberhalb der Saliceta

hastatae. Im Herbst besitzen sie eine chracteristische dunkelbraune Farbe.
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Annotation. Myrtilletum lüiginosse bei Küsür, 2— 8 M. breiter Güitel. Boden:

geröllg-emischter Sand, oben von torfartigem Humus + unvollständig bedeckt. HoLz-

gewcächse: Salix pliylicifolia (1), *S'. hastata (3), S. lanata (2), »S'. (jlauca (1), S. sp. (1 — ),

Betula nana f (2), Alnaster viridis (2), Empetrum nigrum (3), Myriillus uliginosa

(8), Vaecinium vitis idœa (2). Moose: ziemlich reichlich (meist Amblysteyien).

Gräser:

Calamagrostis sp. 1 Pou sp. 1:

Kräuter :

Polygonum polymoiphvm 1—2 Saxifraga punctata 2

SfeUaria gra^ninea 1—2 Pyrola rotundifoUa f •

Valeriana capitata 1

Pctasites frigidtis 1.

Verbreitung. Die Myrtilleteu sind in der Gegend von Bulnn und Küsür

nicht selten, auch in der Tit-Ary-Gegend wurden sie beobachtet.

6. Die Association von Betiüeta nanse j".

In den Bachthälern bei Küsür und Bulnn folgt an mehreren Stellen oberhalb des

Myrtilletum- Gürtels ein Gürtel von Betula nana f. Die Betuleten sind niedrig und

ziemlich dicht, im Herbst von einer brauni'othen Farbe.

Annotation. Betuletum, oberhalb des oben beschriebenen Myrtilletums. Boden:

geröllbemengter Sand, von einer sehr dünnen Torfschicht bedeckt. Holzgewächse: Sa-

lix phylicifolia (2—3), S. hastata (2), 5^. lanata (1), S. glauca (2), Betula nana f

(7), Alnaster viridis (3), Empetrum nigrum (2), Myrtillus uliginosa (4), Vaecinium

vitis idœa. Moose: reichlich (Amhlystegium sp., Hylocomium prolifprum (70 "/„), H.

parietinum).

Gräser :

Calamagrostis sp. 1 Colpodium latifolium 1;

Kräuter :

Polygonum poh/morphurn l-\- Pyrola rotundifoUa f 1

Sanguisorlm officinalis 1— Petasites frigidus 1

Saussurea alpina 1-

Verb reit ung. Betuleta nanae -j- wiu'den in mehreren Bachthälern bei Küsür

und Bulun beobachtet.

N:o 1.
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7. Die Association von Alnastreta viridis.

Auf den höchsten Punkten treten in diesen Bachthälern Bestände von Alnaster

viridis auf '). Sie haben im Herbst eine gelblich grüne Farbe.

Annotation. Alnastretum in einem Bachthale bei Küsür, oberhalb des (xür-

tels von Salix Jmstata gelegen. Boden: geröllbemengter Sand, von einer dünnen Torf-

schicht bedeckt. Holzgewächse: Salix phylicifolia (2), S. hastata (1), S. glauca

(1), Betula nana f (4), Alnaster viridis (6), Eynpetrum nigrum (1), Myrtillus uligi-

nosa (2), Vaccinium vitis idœa (3). Moose: reichlich (Sphagmim sp., Spharocepha-

lus palustris, Hi/pnwm tricJtoides, Hylocomiwm proliferum und H. parietinum, die bei-

den letztgenannten zusammen etwa 70 "/^ der Moosvegetation ausmachend).

Gräser :

Calamagrostis phragmitoidesf 1 Colpodium latifolimn 1 Eriophonim vaginatum 1 ;

C. sp. 1

Kräuter :

Saxifraga punctata 1 Bubus chamœmorus 3.

Verbreitung. Alnastreten wurden ziemlich häufig in den Umgebungen von

Küsür und Bulun angetroffen, stellenweise ausserdem bei Ajakit, Küpsaraj und Tit-Ary.

Oberhalb der Alnastreten folgt die aus krüppelhaften Lärchen bestehende Taiga

oder, weiter nordwärts, die nicht überschwemmte Tundra.

') Ob diese wirklich alle auf Alluvialboden oder eher auf sehr schwach überschweminten Erosions-

abhängen gelegen seien, mag hier unentschieden bleiben.
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III. Die Grasfluren-AssociatioDen.

Wie im Allgemeinen Tlieile erwähnt wurde, ist die Verbreitung der Grasfluren

in den vei'schiedenen Theilen des unteren Lena-Tliales (sensu ampliori) verschieden, und

zwar nehmen dieselben südlich A'on der Aldan-Mündung sehr grosse Areale ein, während

sie nördlich von derselben nur beschränkte Flächen bedecken. Dazu kommt, dass die

letztgenannten Grasfliu-en ') als vollständig natürliche zu betrachten sind: sie werden weder

abgemäht noch abgeweidet, wogegen die ersteren jährlich abgemäht und später, gegen

den Herbst, als AYeide für Pferde und Rinder angewendet werden. Die (Irasfluren

(„Steppen") um die Stadt Jakutsk, sowie in den Umgebungen anderer Ansiedelungen, wer-

den in noch höherem Grade von der Cultur beeinflusst, indem sie den ganzen Sommer

hindurch ja sogar im Winter (für Pferde) als Weideplatz benutzt werden.

Die Serien der Grasflnren-Associationen können in der That am natürlichsten in

folgende 3 Gruppen eingetheilt werden: A) die Serien der Associationen nördlich von

der Aldan-Mündung, B) die Serien zwischen der Stadt Jakutsk und der Aldan-Mündung

und C) die Serien der Steppen-Associationen von Jakutsk.

A. Die Serien der Grrasfluren-Associationen nördlicli von der Aldan-Mündung.

Es wurde schon früher (pagg. 40—41 ) darauf hingewiesen, dass die auf niedrigem

Gyttja-Boden entstehenden Sahceta viminalis nicht lange fortleben, sondern dass sie

früher oder später in natürliche Wiesen übergehen. Es kommen demgemäss überall

auf niediigen, aus Gyttja resp. Dy bestehenden Ufern kleiner „Protoken" (Wasser-

strassen) und Tümpel innei'halb des Alluvialgebietes natürliche Wiesen vor. Hin und

wieder trifft man kleinere \Viesenbestände auch auf den Pestlands-Ufern der Lena an,

') Die Serie III. A. b. a. jedoch ausgenommen.
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wenn der Boden hauptsächlich aus Gyttja besteht. Ferner findet man sie sehr häufig

an analogen gyttj areichen Stellen in den Thälern kleiner Bäche und Nebenflüsse der

Lena. Von der Aldan-Mündung bis zu der Insel Agrafena wurden sie in ziemlich

kleinem Maasstabe beobachtet, auf der genannten Insel, sowie im Thale der Shiganka,

sind sie ein wenig umfangreicher. Weiter nordwärts wurden natürliche Wiesen haupt-

sächlich in den Deltas kleiner Nebenflüsse angetroffen.

Ausser den genannten Wiesen kommen noch andere Arten von Grasfluren vor.

Wie früher erwähnt worden ist, erreichen die Ueberschwemmungswälder (Betuleta, Pi-

ceeta und Piceeto-Lariceta) ihre Nordgrenze etwa in der Gegend zwischen der Insel

Agrafena und dem Dörflein Shigansk. Weiter nach Norden aber werden dieselben nicht

durch Gebüsche, etwa eine Art Mischgebüsche, sondern durch + undichte Grasfluren

ersetzt. Die von mir angetroffenen Grasfluren dieser Art waren alle ziemlich klein an

Areal, entweder auf reinem oder auf sehr schwach gyttjabemengtem, frischem — trock-

nem Sandboden gelegen.

Eine dritte Art Grasfluren findet man an geröllreichen Stellen, hauptsächlich

auf Geröllwällen der Lena. Diese Grasfluren sind gewöhnlich ziemlich undicht und

bilden, wegen des + reichlichen Vorkommens der Holzgewächse, einen Uebergang zu

den Gehölz-Associationen. Sie bedecken nur unbedeutende Areale.

a. Die Serien der Grasfluren-Associationen des Gyttja- oder Dy-Bodens.

Die Vegetation dieser Grasfluren besteht aus einer ziemlich geringen Anzahl

Pflanzen-Arten, nicht destoweniger aber können zahlreiche Associationen unterschieden

werden, nähmlich die von: Heleochariteta acicularis, Arctophileta fulva?, Equiseteta

arvensis, Heleochariteta palustris, Etiuiseteta fluviatilis, Cariceta acut*, Cariceta aqua-

tilis und Calamagrostideta phragmitoidis -j-.

1. Die Association von Heleochariteta acicularis.

Unter allen oben angeführten Associationen kommt die von Heleochariteta acicu-

laris auf niedrigstem Niveau vor. Selbst die Heleochariteten erstrecken sich aber nie

bis zum Rande des Niederwassers, sondern werden immer durch einen schmäleren oder

breiteren Gürtel von vegetationslosem Boden von demselben getrennt. — Die Vegetation

ist ganz niedrig; die vorherrschende Farbe ist, wenigstens gegen den Herbst, bräun-

lich grün.

Von Heleochariteten können zwei Facies unterschieden werden.

Facies 1 kommt auf niedrigen, aus geröllreicher Gyttja bestehenden Festlands-

Ufern der Lena vor. Sie ist durch eine ziemlich undichte Vegetation characterisiert.

Folgende Annotation bezieht sich auf einen, etwa 1 bis 3 M. breiten, etwa 30

M. langen Gürtel auf dem Ufer der Lena ung. 30 Km. von der Aldan-Mündung
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weiter abwärts. Boden: stark geröllbemengte Gyttja, nass; oberhalb und unterhalb

des Gürtels kommt vegetationsloses Geröll vor. Die Vegetation ist ziemlich undicht:

Equisetmn arvensc spärl. ^Era cœsjntosa vereinz. Nasturtium palustre vereinz.

Heleocharis acicularis z. reich 1. Polygonuni aniphibiurn zerstr. Inula hritannica spärl.

Ausserdem einige Keimpflanzen von Salix viminalis.

Verbreitung. Diese Heleochariteta wurden niu' an einigen Stellen zwischen den

Mündungen der Nebenflüsse Aldan und Wiljuj beobachtet und waren alle von einem

sehr beschränkten Umfang.

Facies 2 kommt auf den niedrigen, aus Gyttja bestehenden Ufern der unteren

Shiganka vor. Diese Facies zeichnet sich durch eine ziemlich — sehr dichte Vegeta-

tion aus, nur der dem Wasser zunächst liegende Rand derselben ist undichter.

Nachfolgende Annotationen N:o 1 — 5 beziehen sich auf verschiedene Heleo-

chariteten auf den Ufern der Shiganka und ihrer Zuflüsse (vgl. Taf. I und Taf. 111,

Figg. 5 und 6).

Gräser :

Agrostis laxiflora . .

^Era rœspitosa . . .

Poa pratensis . . .

Arctophila fidva . .

Heleocharis acicularis

H. palustris . . . .

Juncus filiformis . .

Kräuter :

Equisetmn arvense

E. fluviatile . . . .

Stcllaria crassifolia .

Caltha palustris . .

Ranuncultis radicans

R. reptans . . . .

Nasturtium palustre .

CaUitriche venia . .

N:ol.
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Unter den Kräutern findet man beinahe immer Eqmsetmn arvcnse; häufig sind

ausserdem:

Equisetuni ßiiviatile Manunculus radicans Nasturtium pal-usù'c

Siellaria crassifolia R. reptans Ptarmica cartüaginca;

Caltha palustris

seltener:

Bumex aquaticus Hi]i2>^ins vidgnris.

Ausserdem findet man oft einige Hydrophyten: Sagittaria natans (selten), Calli-

triche verna (zieml. häufig).

Verbreitung. Diese Facies der Heleochariteten wurde nur am Unterlaufe der

Shiganka angetroffen, ist aber dort häufig und bedeckt ansehnliche Flächen.

An der Lena selbst wurden, ausser der Facies 1, keine Heleochariteta acicularis

beobachtet. Die entsprechenden Localitäten, auf niedrigen Ufern der Protoken, besassen

entweder gar keine oder nur eine äusserst spärliche Vegetation. Auf der Insel Agra-

fena z. B. bestand die ganze Vegetation des Gyttja-Ufers einer Protoke (vgl. Tafel III,

Fig. 1) aus Flecken von Nasturtium. amphibium f, mit spärlicher Beimischung von Equi-

setum arvense, ArctopMla fulva, HeleocJiaris acicularis, H. p)i^'lustris, Stellaria crassi-

folia und Ptarmica cartilaginea. Ähnliche, durch das Auftreten von Nasturtium

amphibium. f characterisierte, undichte Bestände wurden auch an einigen Protoken des

Festlandes zwischen den Mündungen der Flüsschen Tschirimyj und Bachanaj beobach-

tet, und sie können gewissermaassen als für Heleochariteta acicularis vicarierend auf-

gefasst werden.

2. Die Association von Arctophileta fulvse.

Gleich hinter dem Gürtel von Heleocharis acicularis resp. Nasturtium, amphi-

bium f oder, wenn diese fehlen, hinter dem vegetationslosen Uferrand folgt gewöhnlich

ein + gut differenzierter Gürtel von Arctoplnla fulva.

Die Arctophileten sind ziemlich niedrig, von einer bräunlich grünen Farbe. Ueber

dieselben besitze ich folgende 5

Annotationen:

N:o 1. Arctophiletum auf dem flachen Gyttja-Ufer einer kleinen Protoke beim

Tschirimyj-Chaja. Vorne vegetationsloses Ufer, nach hinten folgt ein Gürtel von Garex

acuta. Areal: etwa 100 M". Moose: fehlen

N:o 2. Arctophiletum auf dem Ufer einer ähnlichen Protoke etwa 40 Km.
südlich von der Insel Agrafena, zwischen einem Nasturtietum amphibii f und einem

Caricetum aquatihs gelegen. Areal: etwa 250 M". Moose: fehlen.

Tom. XXXII.
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Nio .'5 und N:o 4. Arctopliileta auf Gyttjaboden auf der Insel Agrafena (vgl.

Taf. III, Fig. 1). Moose: fehlen.

N:o 5. Kleines Arctophiletuni innerlialb eines Equisetetum arvcnsis an der Mün-
dung des Flüsschens Bulunkan, unweit Bulun. Boden: sehr gyttjareicher, geröllbe-

mengter Sand, nass. Moose: fehlen,

Gräser:

Agrostis la.rillnra . . .

^Era rœspitosa . . . .

Poa pratensis . . . .

Arclnphila fulva . . .

Helcocharis ariruhiris .

H. palustris

Cnre.T aqnntüis (incl. f)

Kräuter :

Equisetitvi nrvcnse . .

Rumex aquaticus . . .

Stellaria rrassifolia . .

Raiumcttbts radicans .

B. repens

Nasttirtium palustre . .

N. amphihium f . . .

Hippuris vulgaris . . .

Inula britannica . . .

Ptarmica eartüaginea .

N:ol.
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Moose fehlen gewöhnlich.

Die nördlichen Arctophileten bei Bulun-Küsür sind durch das Vorkommen von

Eriophorum Scheuchivri, Carex aquatilis f stans, Fedicularis verticillata u. a. ausge-

zeichnet und sind vielleicht am lichtigsten als eine eigene Facies zu betrachten.

Verbreitung. Die Arctophileten sind im Thale der unteren Lena, etwa von der

Gegend um den Tschirimyj-Chaja wenigstens bis Bulun-Küsür ziemlich häutig, immer

aber relativ klein an Areal. Im Shiganka-Thal kommen nur vereinzelte kleine Be-

stände vor.

3. Die Association von Equiseteta arvensis.

Hinter dem Arctophiletum oder, wo das letztgenannte fehlt, hinter dem Heleo-

charitetum acicularis (resp. Nasturtietum) folgt gewöhnlich ein Gürtel von Equisetum

arvense. Die Equiseteta sind niedi'ig, von einer grasgrünen Farbe. 3 verschiedene

Facies können aufgestellt werden.

Facies 1. Die Equiseteten des geröllreichen Bodens zwischen den Mündungen

der Flüsse Wiljuj und Aldan. Diese Equiseteten sind auf ein wenig höherem Boden

gelegen als die Facies 1 der Helochariteta acicularis; die Vegetation ist gewöhnlich

nicht besonders dicht.

Annotation:

Equisetetum an einer Gyttja-Stelle am niedrigen Geröll-Ufer der Lena bei Cha-

lym (30 Km. abwärts von der Aldan-Mündung). Areal: etwa 150 M". Moose: fehlen.

Gräser :

Carex Maxhnowiczii 1 ^-
;

Kräuter:

Eqniseticm arvense 5 F. aviculare 1 Plantogo major 2
Polygonwn amphibium 1 Nasturtium palustre 1 Inula hritannica 2.

Verbreitung. Diese Equiseteten sind in oben erwähnter Gegend (Aldan-Mün-

dung—Wiljuj-Mundung) nicht besonders selten, sind aber immer nur sehr klein an Areal.

Facies 2. Die Equiseteten des reinen oder sandreichen Gyttjabodens der Gegend

von der Wiljuj-Mündung bis Bulun-Küsür.

lieber dieselben besitze ich folgende 4 Annotationen. N:o 1 und N:o 2 be-

ziehen sich auf Equiseteten auf der Insel Agrafena (vgl. Taf. III, Fig. 1), N:o 3 und

N:o 4 auf solche an dei' Shiganka (vgl. Taf. III, Figg. 4 und 5).

Tom. xxxn.



Vegetation der AUuvionen des unteren Lena-Thales. 87

Gräser :

Poa pratensis . . .

Arctophüa fulva . .

Heleocharis acicularis

H. palustris ....
Carex aquatilis . . .

Junciis filiformis . .

Kräuter:

Equisetum arvense

Stdlarki crassifolia .

Ranumiilus repens .

R. reptans ....
Nnsturtium palustre .

N. amphibium f . .

Hippuris vulgaris . .

Imila britannica . .

Plarmica cartilaginea

N:ol.
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sie mit ziemlich unveränderter Vegetation wenigstens bis Buru beobachtet. Ueberall

bedeckten sie nur kleine Areale.

Facies 2. Die Equiseteten bei Bulun-Küsür und weiter nach Norden. Sie zeich-

nen sich durch das Vorkommen vieler nöi'dlicher Pflanzen-Ai-ten, sowie durch auch sonst

etwas abweichende Vegetation aus.

Annotationen:

N:o 1. Relativ weites Equisetetum in dem Delta eines Baches dem Dorfe Bu-

lun gegenüber, an der östlichen Seite der Lena; nach dem Bache zu durch einen vege-

tationslosen Ufersaiini, auf der Landseite von einem Caricetum begrenzt. Boden: gjttja-

bemengter Sand. Moose: äusserst spärlich.

]SF:o 2. Equisetetum-Gürtel am Ufer der Lena, nicht weit von der Mündung des

Bulunkan (unweit Bulun). Langer, ziemlich schmaler Bestand, theilweise von vegeta-

tionslosen Geröllstreifen unterbrochen. Boden: sehr gyttjareiches Sand-Geröll. Nach un-

ten: vegetationsloser Boden; nach oben: Caricetum. Moose: fehlen.

N:o 3. Der oberste, trockneste Saum des Eciuisetetums N:o 2. Boden: Gyttja-Sand.

N:o 4. Ziemlich weites Equisetetum in dem Delta des Plüsschens Bulunkan (un-

weit Bulun). Boden: gyttjabemengter Sand. Nach unten: vegetationsloser Ufersaum,

nach oben: Caricetum. Moose: fehlen.

Gräser:

Alnpccwus alpiiius . . . .

üalamagrostis phragmüoides f

Poa Cpratensis)

JSra cœspitosa

Arctophäa fulva

Eriophorum Scheuehzei-i . .

Carex Maximomczü. . . .

C. aquatilis f

Juncus arcticiis

Kräuter :

Equisetum arvense . . . .

Rumex acetosaf

Slellaria crassifolia . . . .

St. graminea

Cerastium alpinum . . . .

Caltha palustris-

Armoracia siaymhrioides .

Sangtiisorba officinalis . .

Arihangelica officinalis f .

Pedicularis veriicillata . .

Pyrethrum bipinnaiiitii . .

N:ol.
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Verbreitung. Die Eqiüseteta arvensis der Facies 3 gehören zu den häufig-

sten Wiesenbeständen der Umgebungen von Küsür und Buhin. Weiter gegen Norden

wiu'den sie wenigstens bei Kumach-Sur beobachtet.

Weil Equisetiim arvcnsc- die Lieblingsspeise der Gänse ist, waren die Equiseteten

überall von diesen + gefressen und niedergetreten.

4. Die Association von Heleochariteta palustris.

Auf der Insel Agrafena, sowie an der Shiganka, kommen stellenweise schmale

Gürtel von Heleocharis palustris vor, desgleichen an den Festlands-Ufern der Lena zwi-

schen den Mündungen der Nebenflüsse Wiljuj und Aldan. Die Heleochariteta palustris

sind niedrig, von einer + dunkel bräunlich grünen Farbe.

Facies 1. Die Heleochariteta palustris zwischen den Mündungen der Flüsse

Aldan und Wiljuj.

Folgende Annotation bezieht sich auf ein etwa 5— 15 M. breites Heleochari-

tetnm palustris am niedrigen, hauptsächlich aus Geröll bestehenden Ufer der Lena bei

Chalym. Boden: Geröll-Gj'ttja. Moose fehlen.

Gräser :

^'ra cœspitosa 2 Heleocharis palustris 5—6 Carex acuta ä;

Kräuter :

Equisetmn arvense 2 Plantago major 1 Inula britannica 1.

Verbreitung. Die Heleochariteta obiger Art wurden ziemlich selten, haupt-

sächlich zwischen Batylym und der Aldan-Mündung beobachtet.

Facies 2. Die Heleochariteta der Insel Agrafena und des Shiganka-Thales.

Die Annotation N:o 1 bezieht sich auf ein Heleocharitetum der Agrafena

(vgl. Taf. in, Fig. 1), N:o 2—4 auf solche des Shiganka-Thales (vgl. Taf. I, Fig. 3 und

Taf. III, Fig. 6). Alle resp. Bestände waren auf ziemlich reinem — schwach sand-

bemengtem Gyttjaboden gelegen. Moose: fehlen.

Gräser :

JEra cœspitosa . . .

Poa pratensis . . .

Arciophila fiilva . .

Hc'horharis aclnilaris

H. palustris . . . .

Core.r aquatilis . .

N:o 1.
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Kräuter :

Equisetwni arvense

Rumex aquaticus . .

Oaltha palustris . .

Ptarmica cariilaginea

N:ol.
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Gräser:

Beckmannia erucifnrmix . .

Calamagrnstin phragmitoitlcs f

Arctophila fulva . .

Hcleocharis acicularis

H. paluxtiis ....
Carex aquaiilis . .

C. afuta

Kräuter:

Eqtiinetuin arvense

E. puviatile . . .

Ruviex aguaticus .

Caltha palustris

Ranunculus repens

Nasturtium palustre

Cardainine pratensis

Comarum palustre .

Hippuris vulgaris .

Epihhiiim palustre

Petas/tes frigidus .

N:o 1.
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Verbreitung. Die Equiseteta fliiviatilis sind an der ganzen unteren Lena sehr

und können hin und wieder ziemlich weite Areale einnehmen. Kleine Bestände
wurden noch bei Biilun beobachtet.

häufig

6. Die Association von Carieeta acutse.

Die Carieeta acut» sind, wie oben bemerkt wurde, gemeinsam für die beiden

Serien, die der Heleochariteta acicularis und die der Equiseteta fluviatilis. Je nach dem
sie zu der einen oder der anderen Serie gehören, haben sie eine etwas verschiedene Zu-

sammensetzung, und zwar können demgemäss 2 Facies unterschieden werden:

Facies 1. Die Carieeta des gyttjareichen Bodens. Von denselben besitze ich

nur folgende Annotation, die sich auf einen Caricetum-Gürtel am Geröll-Ufer bei Cha-

lym bezieht. Breite des Gürtels: 15—30 M.; länge: etwa 100 M. Boden: geröllreicher

Gyttja-Sand. Moose: fehlen.

Gräser :

^ra cœspitosa 2

Kräuter :

EquisetuTH arvense 3

E. fluviatile l-\-

Heleocharis palustris 1

Polygonum amphihmm 1

P. divaricatum 1

Carex acuta 5;

Hedysarum ohsciirum 1

Inula hritanniea 1.

Verbreitung. Die Carieeta acutae obiger Art (der Facies 1 der Ass. von

Heleochariteta acicularis, H. palustris und Equiseteta arvensis entsprechend) kommen in

der Gegend zwischen den Mündungen der Flüsse Wiljuj und Aldan nur spärlich vor.

Der Facies 2 der Associationen von Heleochariteta acicularis — H. palustris entspre-

chende Carieeta acutae wui'den gar nicht beobachtet.

Facies 2. Die Cariceten des dyreichen Bodens.

Annotation. Carex acMia-Gürtel, zwischen einem Equisetetum liuviatilis und

einem Salicetum viminalis, an einer Protoke unweit des Tschirimyj-Chaja gelegen. Boden:

stark dy-(u. gyttja-)bemengter Torf. Moose: äusserst spärlich.

Gräser :

Calamagrostis phragmitoides f 1 Carex acuta 8—9;

Kräuter:

Equisetu'Ui fluviatile 3
Stellaria crassifolia 2
Caltha palustris 1

Banuneidiis repens 3

Nasturtium palustre 1

Comarum palustre 2

Veronica longifolia 1.
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Vegetation der AJhtvionen des unteren Lena-Thalcs. 93

Verbreitiiiig. Diese Cariceta aciitse wurden niu- in der Gegend von der Aidan-

Mündung bis Tschirimyj-Chaja, jedoch an vielen verschiedenen Stellen, beobachtet. Die

meisten waren ziemlich klein, höchstens einige Hektare gross. — Sie sind im Allgemeinen

dicht, von einer dunkelgrünen Farbe.

7. Die Association von Cariceta aquatilis.

Etwa von dem Tschirimyj-Chaja an werden die Cariceta acutae duixh Cariceta

aquatilis ersetzt. Auch die letztgenannten sind den beiden obengenannten Serien gemein-

sam. Es kommt sogar bisweilen vor, dass ein Caricetum der Heleocharis-iievie kleine

Thälerchen und Tümpel einschliesst, in oder an denen Equiseteta fluviatilis vorkommen.

Auch von Cariceta aquatilis können also in dieser Hinsicht zwei Facies unterschie-

den werden, die zu der einen und die zu der anderen Serie gehören. Die erstgenann-

ten kommen auf Gyttja oder auf Mischungen von Gyttja und Sand vor, die letzteren

dagegen auf solchem Boden, der + stark dybemengt ist.

Die Cariceta aquatilis sind im Allgemeinen zieml. dicht, etwa 80—100 Cm. hoch,

von einer ziemlich dunklen, + gräulich grünen Farbe.

Facies I. Die Cariceta der Equisetetum tiuviatilis-Serie.

Annotationen:

N:o 1. Caricetum an einem Altwasser der Shiganka (vgl. Tat". I). Boden: sand-

bemengtes Gyttja-Dy. Moose: sehr spärlich.

N:o 2. Gürtelförmiges Caricetum rings um den kleinen See beim Dorfe Shigansk.

Boden: Gyttja-Dy. Moose: sehr spärlich (Amhlystegirn).

N:o 3. Sehr weites Caricetum an einem grossen AHuvial-See einer Insel unweit

Shigansk, zwischen dem Equisetetum N:o 3 und einem Calamagrostidetum gelegen. Bo-

den: Gyttja-Dy. Moose: sehr spärlich (Astro2)hyllitm sp., Amblystegium s_p., Stereodon

arcuatus). Einzelne abgestorbene <S'a^«-Sträucher.

Gräser:

Calamagwstis phragmitoides f

Carex aquatilis

C. rostrata

Kräuter:

Equisetum fluviatile

Ruinex aquatinis .

N:o].
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Facies 2. Die Cariceta der Heleocharitetum-Serie zwischen dem Tschirimyj-

Chaja und Küsiir.

Hierher gehören folgende Annotationen:

Nio 1. Carex aquatüis-Gürtel am Ufer eines kleinen Zuflusses der Shiganka

(vgl. ïaf. I). Boden: Sand-Gyttja. Moose fehlen.

N:o 2. Carex-Gmtel an der Shiganka (vgl. ïaf. I, Fig. 3). Boden: Sand-

Gyttja. Moose: fehlen.

N:o 3. Caricetum an der Shiganka (vgl. Tat'. III, Fig. 4). Boden: stark

gyttjabemengter Sand. Moose : fehlen.

N:o 4. Caricetum an der Shiganka (vgl. ïaf. I, Fig. 2). Boden: stark gyttja-

bemengter Sand. Moose: sehr spärlich (Stereodon arcuatus).

N:o 5. Caricetum an einem Nebenfluss der Shiganka (vgl. ïaf. III, Fig. 6).

Boden: Gyttja-Sand. Moose: fehlen.

]Sr:o 6. Caricetum an der Shiganka (vgl. ïaf. III, Fig. 5). Boden: Gyttja-Sand.

Moose : sehr spärlich (Amhlystegimn Kneifß, Stereodon arcuatus).

N:o 7. Caricetum auf der Insel Agrafeua (vgl. ïaf. III, Fig. 1). Boden: stark

gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

N:o 8. Weites Caricetum an einem, mit der Lena in Verbindung stehenden

Altwasser am Festlands-Ufer etwa 40 Km. südlich von der Insel Agrafena; zwischen

einem Arctophüetum und einem Calamagrostidetum gelegen. Boden: Gyttja. Moose: fehlen.

Gräser:

Beckmannia eruciformis . .

Calamagrostis phragmitoides f

^Era cœspitosa

Poa ]}ratensis

Arctophila fulva

Heleocharis palustris ....
Ca? ex aquatilis

C. acuta

C. rostrata

C. vesicaria

Juncus filiformis

Kräuter :

Equisetum arvense ....
E. pwviatile

Alliuni schœnoprasmn . . .

Iris setosa

Rumex aquaticus

Stellaria palustris

St. crassifolia

N:o].
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Caliha palustris

Raiiioiciilus repens

Nasturiium palustre

N. amphihintn f .

Cardamine pratensis

Comarum palustre

Lathyrus pahister .

Veron ica hngifolia

Plarmica cartilaginea

Cincraria palustris .

1

N:o 1.'N:o 2.
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Facies 3. Die nördlichsten Cariceta der HeleocharisSerie sind von Carex aqua-

tilis f stans gebildet und zeichnen sich durch den viel niedrigeren Wuchs, sowie durch

eine etwas abweichend zusammengesetzte Vegetation aus.

Von denselben besitze ich folgende

Annotationen:

N:o 1. Ziemlich breites Caricetum-Gürtel an einem Bache dem Dorfe Bulun

gegenüber, zwischen dem Equisetetum N:o 1 (pag. 88) und dem Salicetum hastatae

N:o 4 (pag. 76) gelegen. Boden: gyttjabemengter Sand, geröllgemischt. Moose: äus-

serst spärlich.

N:o 2. Breiter Gürtel von Carex aquatilis f, zwischen einem Equisetetum arven-

sis und einem Caiamagrostidetnm am Flüsschen Bulunkan bei Bulun gelegen. Boden:

gyttjabemengter Sand. Moose : fehlen.

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f .

jEra cœspitosa

Fjriophorum Scheuchzeri . . .

Carex aquatilis f

Kräuter:

Equisetum at^vmsc

Polygontmi viviparvm ....

N:o 1.
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Annotationen :

N:o 1. Ziemlich weites Calamagrostidetiuu in einem Tliale nicht weit vom Tschiri-

myj-Chaja, rings nm von einem Salicetum nmgeben. Boden: öyttja-Sand, fencht. Moose:

sehr wenig (Ainbh/stet/ium sp.).

N:o 2. Ziemlich weites Calamagrostidetum an einem Bache bei der Mündnng

des Naschim (vgl. Taf. II, Fig. 1). Am Ufer seihst kommt ein schmales Caricetum

vor, nach hinten wird das Calamagrostidetnm von dem Spirseetum N:o 3 begrenzt. Bo-

den: Gyttja-Sand, fencht. Moose: sehi- wenig.

N:o 3. Weites Calamagrostidetnm beim Dorfe Shigansk (vgl. Taf. I). Boden:

Gyttja-Sand, fencht. Moose: beinahe fehlend.

N:o 4. Der dem Ufer näher liegende Theil des letztgenannten (N:o 3) Calania-

grostidetnms. Boden: Gyttja-Sand, ein wenig trockner als in N:o 3. Moose: änsserst

spärlich.

N:o 5. Calamagrostis-GWrtel am Ufer der Shiganka (vgl. Taf. III, Fig. 5). Boden:

stark gyttjabemengter Sand, fencht. Moose : sehr spärlich (Amblystegium Kneiffii).

N:o 0. Calamagrostidetum an einem Nebenfluss der Shiganka (vgl. Taf. I). Bo-

den: Gyttja-Sand, feucht. Moose: sehr spärlich (Ainhlystecjium Kneiffii, Stereodon

arcuatiis).

N:o 7. Ganz wie N:o (i (vgl. Taf. III, Fig. (>).

N:o 8. Schmaler Calamar/rostis-Gürte\ am Ufer des kleinen Sees beim Dorfe

Shigansk, zwischen einem Salicetum und dem Caricetum N:o 2 (pag. 93) gelegen.

Boden: + dybemengter Gyttja-Sand. Moose: spärlich (Asfrophyllum sp., Amblysteffium

Kneiffii).

'N-.o 9. Calamagrostidetum an einem Altwasser-See der Shiganka (vgl. Taf. I).

Boden: dyreicher Gyttja-Sand. Moose: sehr spärlich (Astropliyllum sp., Aiiiblysteyiiun

conlifolium, Climacium dendroides).

Gräser:

Ccüavmgrostis phiagmitoides f

Poa pratensis

Schedonorus inemiis . . . .

Heleocharis palustris . . . .

Carex aquatilis

C. acuta

Kräuter:

Equisetum arvense . . . .

Iris setosa

Ruiiiex aquaticus

Stelluria radians

St. palustris

N:o 1.
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Slellaria erassifoUa

Caltha palustris

Rnnunndus repens

Cardamine pratensis

Comarum palustre

Vicia cracca . . .

Lathyrus paluster .

Veronira longifoUa

Galium horeale . .

Plarmira curlilaginca

Midgedimn siblricuiii

N:ol.
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tum am Flüsschen Buhinkan unweit Bulun; zwischen dem Salicetum viminalis (pag. 75)

und dem Caricetum N:o 'J (pag. !)(j) gelegen. Boden: gyttjabemengter Sand. Moose:

sehr spärhch.

Gräser :

Calamagrostisphragmitoidesf 6 Eriophorum Schciichzeri 1 Carex aquatäis f 3—4;
Poa (pratensis) 2

Kräuter :

Eqidsetum arvense 3

Stellarla crassifolia 2
Cnlflin palustris 2
Sanguisorha officinalis 1

Pcdicularis spi. 1.

Verbreitung. Die Calamagi'ostideten sind an der unteren Lena häufig und

bedecken bisweilen bedeutende Areale. Im Shiganka-Thale Qbertrelîen sie an Grösse

alle übrigen Wiesenbestände.

Anhangsweise werden hier drei Annotationen über die, den oben besprochenen

Wiesenbeständen analogen Bestände auf der Insel Tit-Ary angeführt. Die Annotationen

beziehen sich auf die lange Altwasserrinne, die zwischen dem Lärchenwalde (pagg.

61—62) und dem östlichen Insel-Ufer gelegen ist.

N:o 1 . Der Wasserrand besteht aus last reiner Gyttja. Moose : fehlen.

Gräser :

^Era alpina spärl.

Kräuter :

Kœnigia islandica reich 1.

Sagina intermedia spärl.

Arctophila fulva zerstr.;

Ranunculits hijperhoreus fast

uuunterbr.

Epilohium palustre vereinz.

Cincraria palustris reichl.

N:o 2. Etwas weiter vom Wasserrande besteht der Boden aus stärker sand-

bemengter Gyttja. Moose: äusserst spärlich vorhanden.

Gräser :

^Era alpina 3—4

Colpodium latifolium 4

Kräuter :

Rnmex arcticus J

B. acetosa f 1

N;o 1,

Ärctoj)lnla fulva 1

Kœnigia islandica 2

Sagina nodosa 2

Juncus arcticus 2:

S. intermedia 2

Stellaria graminea 1
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Ranunculus hyperhoreus 6—S Saxifraga cernua 2

Cochlearia arctica 2 S. punctata 1

Pedicularis sp. 1

Cineraria palustris 4.

Holzgewächse: fehlen. — Diese Ranunculeta hyperborei der Insel Tit-Ary kön-

nen gewisseiraaassen als vicarierend flu' die Heleochariteta acicularis resp. Nasturtieta

amphihii -j- aufgefasst werden.

N:o 3. Zwischen dem letztbeschriebenen üiirtel und der eigentlichen Moos- und

Flechten-Tundra kam ein etwa 5— 10 M. breiter Gürtel mit abweichender Vegetation

vor. Boden: gyttjareicher Sand. Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Alopecunis alpinus 1

^Era alpina 2

Pua sp. 3

Colpodimn latifolium 4 — ö

Eriopihorum Scheuchscri 3—

Carex aquatilis f 1

Juncus t'astaneus 2

Lusiila areuata 1

L. sp. 2;

Kräuter :

Kwn/gia islandica 2

Foli/gonum viviparum 1

Stellaria graminea 1

Sarrifraga Ineracüfolia 2—3
S. himdiis 1

S. cernua l-\-

S. punctata 2

Folemonium huiii'dc. 1

Ärtemisia vidgaris f 2;

Holzgewächse:

Salix glauca 3

S. sp. 2

S. rottindifolia 2 S. reticulata

b. Die Serien der Grasfluren-Associationen des Sandbodens.

Hierbei- gehörige Grasfluren wurden hauptsächlich auf Inseln unweit Hhigansk

angetroffen, ferner nahe bei der Lena-Mündung, vorzugsweise beim Dorfe Tschekurofka

und auf der Insel Tit-Ary. Ausserdem wiu'den südlich von der Insel Agrafena an

vereinzelten Stellen kleine analoge Fluren angetroffen. Die letztgenannten waren in den

nächsten Umgebungen einiger Fischfangsplätze gelegen und verdankten diesem Umstände

ihre Existenz.

a. Die Serie südlich von der Insel Agrafena.

Diesbezügliche Grasfluren wurden nur ganz spärlich, vorzugsweise auf den Inseln

in und bei der Wiljuj-Mündung beobachtet. Alle bestanden aus ausgerodeten Partieen

von Gebüschen und Wäldern.

Folgende Annotation bezieht sich auf eine etwa 400 M- messende Grasflur

am Hohlufer einer Insel in der Wiljuj-Mündung; von 3 Seiten von Mischgebüschen

umgeben. Boden: Sand, frisch. Moose: fehlen.

Tom. xxxii.
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Gräser:

Calamagrostis pliragmitoidcs f Sclicdonorus inermis S- 4

5-6

Kräuter :

Port pratensis 2— 3:

Equisetum arvcnsc 2— S

Ewme.i: acetosa f 1

Thalictrum simplcx 1—2

Anemone süvestris 1

Erysimum cheiranthoides l-\-

PotentiUa stipularis 1

Vicia crncca 2

V. amœna 2

Lafhijrns poluster 1

Limon percnnef 1

Thymus serpgüum 1

Veronica longifolia 1

Galium boréale 1

G. verum f 3—
Valeriana officinalis l-{-

Astcr Sibiriens 2

Artemisia laciniafa 2

A. vulgaris 1

Achillea miUefoUwm 1

Seneciü Jacobœaf l-\-

Taraxacum officinale 1

Mulgedium sibiricum l-{-.

ß. Die Serie uuweit Sliigausk.

Man findet diese Grastiuren sehr zahlreich auf der grossen Insel, die dem Dorfe

Shigansk gerade gegenüber gelegen ist. Sie sind meist klein, die grössten messen nur

etwa einige Hektare. Wie die Alluvialbildungen der Lena überhaupt, haben auch

diese Fluren eine langgestreckte Form. Sie werden gewöhnlich von Salix hastata-reichen

Mischgebüschen umgeben. Im Frühling werden sie überschwemmt, die höchst, gewöhnlich

in der Mitte gelegenen Partieen augenscheinUch jedoch nicht jedes Jahr. Von meinem

Reisegefährten Mag. Phil. R. B. Poppius wurden sogar einige, + dünenartige Flecken

angetroffen, die überhaupt keiner Ueberschwemmung mehr unterliegen ')

Es schienen meist gewisse Misch-Associationen auf diesen Grasflm'en vertreten

zu sein. Weil ich aber dieselben nii-gends anderswo Gelegenheit hatte zu studieren,

will ich nicht die Associationen gesondert beschreiben, sondern werde eine mehr sum-

marische Darstellung geben.

1. Die dem Gebüsch-Saume näher liegenden, frischeren ïheile dieser Grasflu-

ren haben eine relativ dichte, + frisch-grüne Vegetation.

Annotationen:

N:o 1. Der Rand einer kleinen Wiese nahe vom westlichen Insel-Ufer. Boden:

schwach gyttjabemengter Sand. Moose: sehr spärlich. Sti'äucher: vereinzelt (Salix vimi-

nalis, S. hastata, Alnaster viridis, Rihes glabellum. Cornus sibirica).

N:o 2. Ähnlicher Rand einer anderen Wiese. Boden: schwach gyttjabemengter

Sand. Moose: sehr spärlich (Bryum sp.); Flechten: ganz vereinzelt (Peltigera sp.).

N:o 3. Etwa 200 M" weite Wiese innerhalb eines Mischgebiisches. Boden:

schwach gyttjabemengter Sand. Moose und Flechten: fehlen. Sträucher und Bäumchen:

vereinzelt (Salix Itastata, Alnus incana, Betula odorata).

') Auf denselben und in ihrer nächsten Umgebung wurden nähmlich u. a. solche Carahiciden ange-

troffen, die nicht auf den einer totalen Ueberschwemmung unterliegenden Inseln zu finden waren.

N:o 1.
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N:o 4. Eine etwa 180 M" umfassande Wiese. Boden: schwach gyttjabemeng-

ter Sand. Moose, Flechten und Holzgewächse: fehlen.

la-.o 5 und N:o 6. Randpartieen grösserer Wiesen etwa in der Insel-Mitte.

Boden: schwach gyttjabemengter Sand. Moose: sehr spärlich (Brijum sp., Stereodon

arctiatus). Holzgewächse: vereinzelt (Salix hastata, S. jnjrolifolia, Betula odorata,

Alnus incana).

Gräser:

AgrosUs borcalis

Calamagrostis phragmitoides f

C. epigea

Poa pratensis

Festitea rubra

Trüicum sp

Üarex bicolor

Juncus arctirus

Kräuter:

E(jiiisetum nrvciisc . . . .

Rumca- acclosa f

Pnlygonum viviparum . . .

Lyrhnis sibirira

Sagina nodosa

SkUaria graminea . . . .

Cerastium alpiniim ...
Anemone dichßtoma ...
Viiia crarra

Conioselinum tatarirum f .

Thymus serpyllum. .

Veronica lo)igifolia . . .

Euphrnsia officinalis . .

Castilleja pallida ....
Gentiana barbata ....
G. tenella

Aster Sibiriens

Erigeron acer

Inula britannica ....
Ftarwica carüluginca . .

Pt. sibirica

Tanaretum vulgare f . . .

Artemisia commutata . .

A. borealis

Senerio Jacobœa f . . . .

Hieracium uinbellatum . .

Nco 1. N:o2. N:o 3. N:o 4. N-.o 5. N:o 6.

3—4

1 +

2-.T

2

1 +
1

2- .3

2—3

2-3

3-4

1

2—3

2

1

3—4

1

2

3-4

3

2

I
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2. Die trocknesten, sandigen Mittelpartieen dieser Flnren haben eine sehr nn-

dichte Vegetation.

Annotationen:

N:o 1. Trockene, + dünenartige Partie in der Mitte der oben beschriebenen

Wiese N:o 1. Boden: Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Ähnliclie, + dünenartige Partie innerhalb der Wiese N:o 2. Moose: t'elüen,

N:o 3. Trocknes, + dünenartiges Sandfeld in der Mitte der Wiese N:o 5.

Moose: fehlen.

N:o 4. Ähnliches Sandfeld in der Mitte von N:o (). Moose: fehlen.

Gräser:

Calamagrostis epigea

Poa pratensis . .

Fi-siui-u iivinii . . .

F. riilyrn . . . . .

Tiiticitm sp. ...

Kräuter:

Equisetum arrense

Ruiiiex aielosa f . .

Corisparmum sp. . .

Stellaria graminea

Cerastiiim nlpimivi .

Arabis pendula . . .

Vieia cracca . . . .

Euphrasin off'iiinalis .

Castilleja pallida . .

Galium boréale . . .

Aster sihiricus . . .

Tanaceiuni vulgare f.

Artemisia conimutatq

Smecio Jacobœaf . .

N:o 1.
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kommen am östlichen Ufer ganz ähnliche Bildungen vor. Nach hinten werden die

Sandfelder bei Tschekurofka von der Taiga, auf Tit-Ary von der Moos- und Flechten-

Tundra begrenzt.

Auf diesen kleinen Dünenhügelchen kommen Elymus moWis-Bestände vor.

Annotationen:

N:o 1. Elymetum auf den Dünenhügelchen am Rande des Sandplateaus hei

Tschekurofka. Moose: fehlen. Alle Pflanzen kommen nur auf den (etwa 72 ^- hohen)

Hügelchen vor.

N:o 2. Elymetum auf etwas grösseren Hügelchen an einer anderen Stelle des

Sandplateau-Randes. Moose: fehlen.

N:o B. Elymetum am östlichen Ufer der Insel Tit-Ary, auf ähnlichen Hügel-

chen wie in N:o 1.

Gräser :

Mra alpina .

Poa gp. .

Festura rubra

Ely)i)us mollis

Kräuter:

Rumex acetonella f . . .

Polygomim polyniorphicm .

F. Laxmanni

Arenaria graminifolia . .

Stellaria graminea .

Papaver nudicaule . . .

Arabis petrœa

Parrya nudicaulis.

Oxytropis sp

Hedysaruvi obscurum . .

Armeria vulgaris f . . .

Polemonium humile . . .

Artemisia vulgaris f . . .

Pyrethrum bipinnatum. . .

Senecio Jacobcea f . . . .

Holzgewächse :

N:o 1.

spärl.

zerstr.

reichl.

zerstr.

spärl.

zerstr.

spärl.

vereinz.

Salix sp.

spärl.

vereinz.

spärl.

N:o2.

veremz.

spärl.

reichl

spärl.

vereinz.

spärl.

vereinz.

vereinz.

vereinz.

spärl.

N:o .3.

sparl.

zerstr.

spärl.

reichl.

zerstr.

spärl.

spärl.

vereinz.

vereinz.

vereinz.

spärl.

zerstr.

vereinz.

Die Association von Elymus mollü scheint im östliclien Theile der noi'dasiati-

schen Eismeerküste eine grosse Verbreitung zu besitzen (vgl. K.teli.man 1882, p. 245—6);

auch diirfte sie in dem Delta der Lena häufig sein.

Tom. xxxii.
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Ausser den Elyraeten findet man auf diesen Sandfeldern, vorzugsweise an solchen

Stellen, avo der Sand mehr gebunden ist, verschiedene andere Bestände (Pyrethreta, Thy-

uieta etc.), die möglicherweise eine + grosse Verbreitung besitzen, möglicherweise aber

auch nur locale Bildungen sind.

Annotationen:

N:o 1. Das gleich hinter dem Elymetum N:o 1 gelegene Sandfeld mit niedri-

gen, durch die Vegetation gebundenen Sand-Hümpelchen. Moose: fehlen.

N:o '2. D:o hinter dem Elymetum N:o 2.

N:o 3. Der noch weiter nach hinten (als N:o 2) gelegene Theil desselben

Sandfeldes. Moose: fehlen.

N:o 4. Eine etwas höher gelegene Partie hinter N:o 1. ohne Hümpelchen.

Moose: fehlen.

N:o 5. Ein noch etwas höherer Theil desselben Sandfeldes an einem Bach-Ufer.

Moose: fehlen.

N:o 6. Zwischen dem Elymetum N:o 3 und der Tundra gelegenes ebenes Sand-

feld auf der Insel Tit-Ary. Moose: fehlen.

Gräser :

Calamagrostis sp. . .

jEra alpina ....
Poa sp

Festura rubra . . .

Elymus mollis . . .

Carex .sp

Juncus arcticiis . .

Luzula arcuata . . .

Kräuter :

Equisetum arvciisc

Rumcx acciosn f . .

R. acttosella f . . .

Polygon ti »i viviparu in

P. polyiiiorphum . .

P. Laxiiianni . . .

Dianihus sinensis f .

Lychnis Sibirien . .

Alsine verna. . . .

Arenaria graminifolia

Stellaria graminea

Cerastium alpiniim .

Pulsatilla paténsf . .

Papaver nudicaule

N:o 1.
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Arabis petrœa ....
Draha hirta

Dryas octopetaîa. . . .

Sangitisorba officinalis .

Astragalus sp

Oxytropis sp

'Eedysariim obscurum .

Vicia multicaulis . . .

Linum perennef . . .

Aiulrosaces septentrionale

Armeria vulgaris f . .

Polemonium huiinle .

Myosotis silvaticaf . .

Thymus serpylhtm . .

Fedicularis sp

Campanula rotundifolia

Artemisia vulgaris f . .

Pyrethrum bipinn.atum .

Senecio Jacobœa f . . .

Saussurea alpina . . •

Crépis chrysatithaf . .

N:o 1.
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folgenden Giütel, bis zum Fusse der Uferwälle kommt eine sehr spcärliche Vegetation

vor. An einer Localität bei der Mündung des Aldan wurden folgende Pflanzen gefun-

den, alle vereinzelt auftretend:

Agrostis laxiftora

Schedonorits inermis

Triticuiii repens

Carex Cajanderi

C. lœvirostris

Polygonum divaricatum

Ccrastium alpinum

Hedijsarum obscurum

Extphorhia csula

Aster Sibiriens.

Auf einem Geröllufer, etwa 40 Km. von der Aldan-Mündung abwärts wurden

annotiert :

Equiscium arvense

Triticum sp.

Carex acuta

Polygonum divaricatum

Armoracia sisymbrioides

Sanguisorha officinalis

Astragalus adsurgens

Hedysarum obscurum

Galium verum f

Aster Sibiriens

Tanacetum vulgare f
Artemisia draamculus

A. borealis.

Alle kamen vereinzelt vor.

Auf die Geröllwälle beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Etwa 10 M. hoher Geröllwall an der Mündung des Aldan-Flusses.

Moose: fehlen. Einzelne Sträucher und junge Bäume kommen vor: Salix viminalis,

S. jiyroUfolia, Fopuliis suaveolens, Alnus incana, Spirœci salidfolia f, Rosa acicularis.

N:o 2. Geröllwall am Ufer der Lena etwa 25 Km. abwärts von der Aldan-

Mündung. Moose: sehr spärlich (Pohlia nutans, Climacium dendroides). Sträucher:

Spirœa sorbifoUa (zerstr.), Spinea salidfolia f (vereinz.), Rubus idœus f (vereinz.)

und Rosa acicularis (vereinz.).

N:o 3. Geröllwall etwa 40 Km. abwärts von der Aldan-Mündung. Moose:

sehr spärlich. Holzgewächse: Salix viminalis (1— ), Populus suaveolens (1), Alnus

incana (1—), Spirœa cltamœdryfolia f (2), 8p. salicifolia f (1), Sp. sorbifoUa (2—^3),

Rubus idœus f (2), Rosa acicularis (1-f-).

Auf allen diesen Wällen sind grosse Mengen groben Holzes vom "Wasser ange-

häuft worden (vgl. pagg. 14—15).

Gräser:

Agrostis laxiflora

Calamagrostis phragmitoides f

^ra cœspitosa

Poa sp

N:o 1.

N:ol.
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Kräuter :

Equisetum arvense

E. pratensc ....
Rumex acetosn f . .

Polygommi divariralum

Silc.iie rcpcK.S' . . .

Cerastium maximum

C. alpinum ....
Tkalictrmn kemense .

Anemone silvestris

A. dichotoma . . .

Delphinium elatum .

Arabis hirsitta . . .

Erysilimm chciranihoides

Sedum fabaria . . .

Saiigiiisnrha offiriiird.is

Astragalus adsurgens

Trifolium lupinaster .

Vicia crarca ....
V. ainœna ....
Hedysarttm obscurum

Lirmm pcrenncf . .

Euphorbia esula . .

N:ol.
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Thi/)nus serpijlluiii 2
Vcronica incana 1

Galium boréale 1

G. veruni f 2—.5

Campamda rotundifolia 2
C. glomcrata 2

C. punctata 1

Aster Sibiriens 1

Artemisia vulgaris 1.

ß. Die Serie au der Leiia-Müudung.

Nahe von der Lena-Mündung entbehren die GerölUifer iiunier und oft auch die

Abhänge der Uferwälle der Vegetation. Nur an solclien Stellen, wo das Wasser den

ganzen Sommer hindurch langsam hinuntersickert, kommen Pflanzen vor. An einer sol-

chen Stelle beim Tulach-Chaja wiu'den folgende Pflanzen annotiert:

Gräser :

^Era cœspitosa 1

Colpodium latifolium 1

Festuca rubra 3

Eriophoruin Scheuchzeri 3

Carex aquatilis f 2
Juncus arcticiis 3

J. castaneits 3—4;

Kräuter:

Rumcx aquaticus l-\-

R. acetosa f 2

Pohjgonmn bisiorta 1

P. viviparum 2

Wahlbcrgella nffinis 1

Alsine verna 2

Conioseliniiin tataricuin f 2

Androsaces filiforme 2

Pedicularis verticillata 1—
P. sceptrum Carolinum 1

Senecio Jacobœa f 1.

Auch wo der Geröllwall von einem kleinen Bach durchbrochen wird, flndet

man auf dem, hauiitsächlich aus Mischungen von Geröll, Sand und Gyttja bestehenden

Thalboden eine artenreiche, wenngleich ziemlich undichte Vegetation. An einer solchen

Stelle bei Küsüi' war die Vegetation folgendermaassen zusammengesetzt:

Moose : äusserst spärlich
;

Holzgewächse :

Salix hastata 1 S. sp. 1;

Gräser:

Alopecurus alpinus 3

^ra cœspitosa 3—4

Festuca rubra 2 Carex aquatilis f 1;

Kräuter :

Equisetum arvense 4

Eumex acetosa f 2

R. aeetosella f 1

N:o 1.

Polijgonum viviparum 2—

P. polymorphum 1—
Wahlbergella affinis 1—2

Sagina intermedia 2

Sfellaria crassifolia 2

Cerastiuvi alpinum 2
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Papaver nudicaide l-\-

Arabis petrœa 2
Saxifraga cernua 2

Sanguisorha officinalis 1

Astragalus alpinus 1

Epilobium latifolium 1

Årmeria vulgaris f l-\-

Fedieularis verticillata 2—6'

P. sp. 2

Pyrethrum biinnnahim 3
Artemisia vulgaris f 2— b

Ähnliche Grasfluren sind hei Küsür und Bulun nicht selten. Dieselben vermit-

teln den Uehergang zur Serie des Gyttjahodens, speciell, wenn Equisetum arvense oder

Carex aquatilis f reichlicher auftritt, zu den Equiseteten und Cariceten.

Auf den Kamm der Geröllwälle beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Uferwall beim Tulach-Chaja. Zwischen den Steinchen ziemlich viel Sand.

Moose: fehlen. Holzgewächse: sehr spärlich (Alnaster viridis, Salix sp.).

N:o 2. Geröllwall beim Dorfe Küsür. Sehr wenig Sand. Moose:? Holzge-

wächse: sehr spärlich (Salix lanata, S. glauca, 8. sp.).

N:o 3. Wall dem Dorfe Bulun gegenüber; ziemlich reines Geröll. Moose:

fehlen. Holzgewächse: Salix lanata (1), Rosa acicularis (1), Empetrum nigrum (1).

N:o 4. Dem vorigen ähnlicher Wall bei Küsür. Moose fehlen. Holzgewächse:

Salix lanata (1).

N:o 5. Ahnlicher Wall unweit Küsür. Moose: sehr spärlich (Hylocomium ru-

gusum). Holzgewächse: Salix sp. (1), Rosa acicularis (1), Arctostaphyhis alpina (1).

N:o 6. Uferwall der Lena, etwa 30 Km. südlich von Kumach-Sur; sand-

reiches Geröll. Moose: äusserst spärlich. Holzgewächse: Salix glauca (1), S. sp. (1).

— Auf diesen Wällen kommt angeschwemmtes Holz ziemhch wenig vor.

Gräser :

Hierochloe alpina .

Alopecunis alpirms

Agrostis laxiflora .

Calamagrostis sp. .

JSra cœspitosa . .

Kœleria hirsuta

Poa sp

Colpodium latifolium

Festuca rubra . .

Triticum sp. . . .

Elymus inollis . .

Carex rigidaf . .

Kräuter :

Rutnex acetosa f . .

B. acetosellaf . . .

N:oI.
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Polygonum viviparmn .

P. piilymorphmn u. P.

manni ....
Wahlbcrgella affinis .

Alsine verna . . .

Stellar 1(1 gram inen

Cerastiiiiii alplnum .

Papaver nudicaule

Arahi.i petrœa . . .

Sisymbrium sophia f .

Parrya nudicaulis

Draha hirla ....
Saocifraga hronchialis

S. hieraciifolia . . .

S. puncttita ....
Potenülla stipularis

Sanguisorba officinalis

Oxylropis sp. . . .

Hedysarum obseurum

Vicia multicaulis . .

Linwni perenne f . .

Epihibiuin latifolium

AndruKaces sepUntriima

Armeria vulgaris f .

Polcmonium humile .

Myosotis silratica f .

Valeriana capitata .

Campan ida rotundifolia

Achillca inillefolium .

Pyrcthrum bipinnatum

Artemisia borealis . .

A. vulgaris f. . . .

A. lugoccphala . . .

Senecio resedifolius .

S. Jacobœaf . . . .

Saussiirea alpina . .

Arnica alpina . . .

Youngia pygmœaf

Taraxacum officinale.

Lax-

N:o 1.
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B. Die Serien der G-rasflureii-Associatioiieii südlicli von der Aldan-Mündung.

Wie theils schon im Allgemeinen Theile bemerkt wurde, sind in der Gegend von

der Aldan-Mündung bis etwas südlich von Jakutsk nicht nur die Fluss-Inseln, sondern

ausserdem weite Areale am westlichen Festlands-Ufer von alluvialem Ursprünge. Das

alluviale Gebiet streckt sich dort vom Kangalaskij-Kamenj bis nach der Aldan-Mündung

und vom Fluss-Üfer bis 10, stellenweise sogar bis 20 Km. (Sseeoschefskij 1896, p. IG)

nach Westen. Nur beim Ssurgujef-Kamenj (Ytjk-Chaja) besteht das Alluvialland aus

einem schmalen Ufersaum am Fusse der fast 50 M. hohen Erosionsabhänge, so dass

das ganze Alluvialgebiet an der angeführten Stelle in zwei Theile, „Jakutskaja Kotlo-

wina" und „Namskaja Kotlowina" (Sseroschefskli 1896, p. 16) gespalten wird. Der

überaus grösste Tlieil der genannten Alluvial-Ebenen ist von weiten Grasfluren einge-

nommen; die Wälder bilden meist nur kleine Parcellen innerhalb der Fluren (vgl. pag.

19). — Auf den Inseln überwiegen bald die Grasfluren, besonders in der Nähe von

Jakutsk, bald die Gebüsche und Wälder, gewöhnlich der Fall weiter nach Norden.

Näher ziu' Aldan-Mündung sind die Grasfluren sowohl auf dem Festlande als auf den

Inseln spärlicher.

a. Die Serie der Grasfluren-Associationen des Gyttja- und Sand-Bodens.

In dieser Serie sind eine Menge Associationen vertreten, nähmlich die von:

Equiseteta fluviatilis, Heleochariteta palustris, Cariceta acutse, Ranunculeta repentis,

Beckmannieta eruciformis, Triticeta repentis, Schedonoreta inermis. Alopecureta nigri-

cantis, Hordeeta pratensis, Equiseteta arvensis, Elymeta dasystachyos, Galieta veri -|-,

Lineta perennis
-f,

Lychnideta sibiricae, Onobrychideta arenarise, Rumiceta acetosae -j-, Are-

narieta graminifoliae sowie mehrere unbedeutendere an den trocknesten Stellen.

Die niedrigst gelegenen der obigen Associationen kommen nur auf gyttjareichem

Boden vor: niedrige, aus reinem Sande bestehende Ufer sind an der ganzen unteren

Lena vegetationslos. Die höchst gelegenen Partieen dagegen, die entweder nur kurzzei-

tig oder gar nicht überschwemmt werden, sind auf ziemlich reinem Sande gelegen, weil

ja Gyttja oberhalb des Niveaus des höchsten Fluthwassers nicht vorkommt. Die zwei

Serien, die des Gyttja- und die des Sand-Bodens, die man vielleicht als getrennte Serien

aufstellen könnte, bilden also die gegenseitige Fortsetzung von einander.

1. Die Association von Equiseteta fluviatilis.

Die Equiseteta fluviatilis repräsentieren zwischen Jakutsk und der Aldan-Mündung

die niedrigst gelegene Association des Gyttjabodens. Sie gleichen den nördlicher (auf

dyreichem Boden) gelegenen, sind aber gewöhnlich von höherem Wuchs (bis 1 M.).

Tom. xxxu.
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Annotationen:

N:o 1. Equisetetum an einer Altwasserstrasse (Protoke) einer Insel der Tu-

laginschen Gegend; von einem Bestände von Equisetum arvense x fluviatüe und nach-

her von einem Salicetum viminalis umgeben. Areal: etwa 900 M'-. Boden: Gyttja.

Moose: fehlen.

N:o 2. Equisetetum an einer langen, schmalen Protoke beim Ytyk-Chaja. Breite

20—40 M. Nach oben von einem Carex acwto-Gürtel begrenzt. Boden: sandbe-

mengte Gyttja.

N:o 3. Equisetetum am blinden Ende derselben Protoke beim Ytyk-Chaja, von

Cariceta acut* umgeben (vgl. Tat". 111, Fig. 8). Boden: Gyttja. Moose: fehlen.

N:o 4. Schmaler Equisetetum-Gürtel an einer Protoke unweit Nikolskaja (vgl. Taf.

III, Fig. 2). Nach oben von einem Heleocharitetum begrenzt. Boden: sandbemengte

Gyttja. Moose: fehlen.

N:o 5. Equisetetum am Ufer einer ähnlichen Protoke bei Nikolskaja. Nach
oben von einem Heleocharitetum palustris begrenzt. Breite: etwa 20—30 M. Boden:

sandbemengte Gyttja. Moose: fehlen.

N:o 6. Equisetetum am Ufer einer breiten Protoke auf einer Insel unweit Nikol-

skaja. Nach oben von einem Caricetum acutae begrenzt. Breite: etwa 40—70 M.
Boden: Gyttja. Moose: sehr spärli(;li.

Gräser :

Bechnnnnia enwiformis

Alopecurus nigricans .

Schedonorus inermis .

Glyceria aquatica . .

Helcocharis nricidaris

H. palustris ....
Carex acuta ....
C. vesicaria ....

Kräuter:

Equisetum fiiivialile .

Alisma plantago . .

Rumex aquaticus . .

Polygonum amphibium

Callha palustris . .

Ranunculus repens .

Nasturlium palustre .

Lysimacliia thyrsiftora

Inula hritunnica . .

N:o 1.
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Uebersicht der Vegetation. In den dem Wasser zunächst liegenden Par-

tieen treten die Equiseteta entweder gänzlich rein auf, oder man trifft in denselben

vereinzelte Exx. von Alisma plantago, Potamogeton gramineus, Cicuta virosa, Sium

latifoUum f, Lysimachia thyrsifiora etc. beigemischt an. — Weiter vom Wasser entfernt

sind die Beimischungen reichlicher. Unter den Grräsern sind sehr häufig Heleocharis

acicularis, H. palustris und Carex acuta, beinahe ebenso häufig Beckmannia eruci-

formis und Glyceria aquatica, + häufig — seltener Alopeciirns nigricans, Poa pratensis,

P. subfastigiata, ScJiedonorus inermis, ScolocJdoa festucacea, Carex vesicaria, selten

Carex aristata. Alle kommen + vereinzelt vor.

Auch treten die beigemischten Kräuter beinahe immer nur vereinzelt auf. Die

häufigsten sind:

Alisma plantago

Mumex aquaticus

Pohjgomim amphibium

Caltha palustris

Ranunculus repens

Nasturtium palustre;

+ häufig sind ferner:

Stellaria crassifolia

Cardamine pratensis

Comarum palustre

LysimacMa thyrsifiora

Ptarmica cartilaginea

Imila hritanniea:

seltener selten sind:

Allium schœnoprasum

Iris setosa

Armoracia sisymbrioides

Myosotis palustris

Mentha arvensis

Stacltys paluster

Ausserdem findet man oft mehrere Wasserpflanzen: Sagittaria natans, Potamo-

geton gramineus, Utricularia vulgaris etc.

Moose entweder fehlen oder sie treten sehr späi'lich auf.

Verbreitung. Die Equiseteta fluviatilis sind in der Gegend von der Aldan-

Mündung bis Jakutsk sehr häufig. Sie kommen im Allgemeinen an jedem aus Gryttja

bezw. gjitjareichem Sande bestehenden Ufer vor.

Wie oben bemerkt wurde, wird das Equisetetum fluviatilis N:o 1 von einem

Bestand von Equisetum arvense x fltwiatile umgeben, der seinerseits von einem, an

Equisetum arvense sehr reichen Salicetum viminalis begrenzt wird. Die Breite des

E. arvense x fluviatile-Bestandes ist etwa 2—20 M. Boden: stark gyttjabemengter

Sand. Moose: fehlen.

Gräser:

Bechmannia erueiformis l-\- Heleocharis palustris l-\- Carex acuta 1;

Ki'äuter:

Equisetum arvense 2

E. arvense X fluviatile 8

Stellaria crassifolia 1

Caltha palustris 1

Ranuncidus repens 1

Nasturtium palustre 1.

Tom. XXXn.
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Einen ähnlichen Bestand von Equisetum arvense x fluviaUle fand ich auf einer

Insel in der Mündung des Aldan. — Wir haben hier einen von den seltenen Fällen vor

uns, wo ein — vielleicht nicht als ganz primär anzusehender, aber jedenfalls nicht als

eigentlicher Blendart auftretender — Bastard Bestände bildet.

2. Die Association von Heleoehariteta palustris.

Nach hinten (oben) von den Equiseteten folgt gewöhnlich ein Clürtel von Heleo-

charis palustris.

Heleocharis palustris bildet immer nur sehi' schmale Bestände, die denjenigen

der Shiganka etc. physiognomisch ganz ähnlich sind.

Annotationen:

N:o 1. Schmales Heleocharitetum hinter einem Equisetetum fluviatilis beim Ytyk-

Chaja, am Ufer eines Armes der Lena (vgl. Taf. III, Fig. 8); nach oben von einem

Beckmannietum begrenzt. Boden: gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Schmales Heleocharitetum am Ufer einer Protoke bei Nikolskaja, gleich

oberhalb des Equisetetums N:o 4 (vgl. Taf. III, Fig. 2). Nach oben folgt ein Cari-

cetum acutse. Boden: gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

Gräser:

Berkmannia eruciformis

Sehedonoriis inermis . .

Glyceria aquatica . . .

Hckoi-haris palustris . .

Carex acuta

Kräuter:

Equisetum arvense . .

N:o 1.
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Gräser :

Gli/ceria aquntica 1

Heleocharis adeularis 1

Kräuter :

Equisetum arvense 3

H. palustris 5

Carcx acuta 2

E. fl'uviatile G—7

C. vesicnria 1:

Caltha palustris 1.

3. Die Association von Cariceta acutse.

Die Cariceta acut« gleichen physiognomiscli vollständig den nördlich von der

Aldan-Mündung auftretenden.

Annotationen:

N:o 1. Caricetum an einer Pi'otoke beim Ytyk-Chaja, zwischen dem Equisetetum

fluviatilis N:o 3 (pag. 113) und dem Ranunculetum repentis N:o 2 (pag. 117) gelegen.

Boden: gyttjahemengter Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Caricetum an einer Protoke bei Nikolskaja. Zwischen einem Heleo-

charitetum und einem Schedonoretum, bezw. Triticetum repentis gelegen (vgl. Taf. III,

Fig. 2). Boden: Gyttja-Sand. Moose: fehlen

]Sr:o 3. Schmaler (8—10 M.) C'arex-Gürtel, zwischen dem Equisetetum N:o 6

und einem Salicetum viminalis, auf einer Insel unweit Nikolskaja gelegen. Boden:

Gyttja-Sand. Moose: fehlen.

Gräser :

Alopcciirns n igrIrans

Hdcocharis palustris .

Carex anda . . . .

C. vesicaria . . . .

Kräuter:

Equisetum arvenso

E. fluviatile . . .

Rumex aquatinis .

Caltha palustris

N:ol.
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Unter den Kräutern treten beinahe immer auf:

117

Equisetum ßuviatile

Caltlia palustris

Hanunculus repens

Sehr häufig — häufig:

Equisetum arvense

Bumex aquaticus

Cardamine pratensis

+ häufig:

PoUjgonum amphibium

Stellaria graminca

St. palustris

St. crassifolia

seltener — selten:

Veratrum album f
Åliium schœnoprasum

Iris setosa

Bumex acetosa f
TItalictrum Jcemense

Lafhyvus palustcr

Lysimaehia thyrsiflora

Erysimum cheiranthoides

Armoracia sisymbrioides

Comarum palustre

Potentilla anserina

Aneynone diehotoma

Parnassia palustris

Cnidiiim dahuricmn

Vicia cracca

Myosotis palustris

Nasturtium palustre:

Plantago major

Ptarmica cartilaginea
;

Archangelica offieinalis f
Vcronica longifolia

Inula britannica

Taraxaeum officinale;

Mentha arvensis

Stachys paliister f
Valeriana offieinalis

Ptarmica sibirica.

Moose: fehlen oder treten sehr spärlich auf.

Verbreitung. Die Cariceta acutae sind im Gebiete ebenso häufig wie die Equi-

seteta fluviatilis.

4. Die Association von Ranunciileta repentis.

Die Ranunculeten der unteren Lena sind ein ganz unbedeutendes Gebilde, das

vorzugsweise dann zur Entwickelung zu gelangen schien, wenn ein Salicetun an ein

Caricetum grenzt. Die Ranunculeten können dann schmale Gürtel zwischen dem Carice-

tum und dem Salicetum bilden.

Die Vegetation ist niedrig, ziemlich dicht.

Annotationen:

N:o 1. Langes, schmales Ranunculetum an einer Protoke beim Ytyk-Chaja, zwischen

einem Caricetum und einem Salicetum gelegen. Boden: gyttjabemengter Sand. Moose:?

N:o 2. Völlig ähnliches Ranunculetum an einer anderen Protoke beim Ytyk-

Chaja, zwischen einem Salicetum viminalis und dem Caricetum acuta^ N:o 1 gelegen

(vgl. Taf. III, Fig. 8). Boden: gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

N:o 1.
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Gräser:

Alopecurus nigricans.

Poa pratensis . . .

Schedonorus inermis .

Triticwn repens . .

Helmrharis palustris .

Carex acuta ....
C. vesicaria ....

Kräuter :

Equisetmn arvense .

Runiex aquaticus . .

Polygontim amphibium

Stellaria graminea

Caltha palustris . .

N:ol.
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Es ist bemerkenswerth, dass die Bestände von Beckmannia eruciformis gerade

denjenigen Platz, zwischen den Cariceta acuta? und den Schedonoreta inerrais (resp.

Triticeta repentis) einnehmen, wie die von Phalaris arundinacea in Nord-Russland.

Die Association von Phahirideta und die von Beckmannieta sind als vicarierende Asso-

ciationen aufzufassen.

6. Die Association von Triticeta repentis.

Eine fast ebenso unbedeutende Rolle, wie die Beckmannieten, spielen die Triticeten

an der unteren Lena. Wo sie vorkommen, bilden sie nur schmale Güi'tel, von einer

+ graugrünen Farbe.

Annotation. Triticetum am Ufer einer kleinen Protoke bei Nikolskaja, zwi-

schen dem Caricetum N:o 2 (pag. 116) und dem Schedonoretum N:o 2 gelegen (vgl. Taf.

III, Fig. 2). Boden: schwach gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

Gräser :

Bechmannia eniciformis S

Poa suhfastigiata 3

Schedonorus inermis 2—

5

Trificuvi repens 6

Hordemn pratense 1

Heleocharis palustris S

Curex acuta 2;

Kräuter :

Equisetum arvense 2—3

Allimn schœnoprasum 1

Lis seiosa 1

Polygonum amphihium 1

Nasfurfiimi palustre 1

Armoracia sisymhrioidcs 1

Potentilla supina 1

Vicia cracea 1—2

Euphorhia esida 1

Mentha arvensis 1

Inula britannica 3—4

Ptannica cartilaginea 1-

Verb reitung. Triticeten wurden nur unweit Nikolskaja und Kytylyk beo-

bachtet.

7. Die Association von Schedonoreta inermis.

Auch die Schedonoreten spielen im Lena-Thale eine viel weniger hervon'agende

Rolle als z. B. in Nord-Russland, gehöi-en jedoch zu den häufigeren Wiesenbeständen

der Lena-Ufer. Sie bilden lange, schmale Gürtel oberhalb der Cariceten (resp. Tritice-

ten und Beckmannieten).

Das Gras ist etwa 1— 1 V4 M. hoch, von ziemlich hellgi-üner Farbe.

Annotationen:

N:o 1. Schedonoretum beim Ytyk-Chaja, zwischen dem beschriebenen Beckmannie-

tum und dem Alopecuretum nigricantis (pag. 121) gelegen. Boden: fast reiner Sand.

Moose : sehr spärlich.

N:o 1.
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N'.o 2. Schedonoretum zwischen dem Triticetum (vgl. oben) nnd dem Hordee-

tum N;o 8 bei Nikolskaja gelegen (vgl. Taf. III, Fig. 2). Boden: schwach gyttjabe-

mengter Sand. Moose: sehr spärlich.

N:o 3. Etwa 5 M. breiter Schedonorus-Gürtel an einer Protoke unweit Nikol-

skaja zwischen einem Caricetum und einem Hordeetum gelegen. Boden: schwach gyttja-

bemengter Sand. Moose: fehlen.

Gräser :

Älopecurus nigricans

Poa pratensis . . .

P. siibfastiginta . .

Srhedonorus incrmis .

Triticum. repens . .

Hurdeum praknsc

Heleocharis acicularis

H. palustris ....
Carex acuta ....
C. aristuta ....

Kräuter:

Equisttum arvense

N:o 1.
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Anemone dichotoma

Haniinculus acer f
Cnrdamine pratensis

Erysimum cheiranthoides

Eupitorhia esula

Ciiidimn dahurieum

Archangelica officinalis f
Comarum palustre

PotenfiUa anserina

P. stipidaris

Vicia cracca

Latiti/rus pahister

Veronica longifolia

Linaiia vulgaris f
Aster sihiricus

Tanacetum veligare f
Artemisia viügaris;

seltener selten :

Ei]uisctnm fiuriatile

Veratrum alhinn f
Iris setosa

rohigonu in viriparvm

Stelluriu palustris

Cerastium alpitittm

ThaUctritm l-cmeusc

Parnassia palustris

Sangiiisorha officinalis

Mentha arrensis

Scutcllaria galericnlata f
Stadigs paluster f
Vcderiana officinalis

Ptannica sibirica

Seneeio nemorensis.

Verbreitung. Die Scliedonoreten sind zwischen .rakntsk und Nikolskaja sehr

häufig", die Bestände sind aber immer klein (schmal).

8. Die Association von Alopeeureta nigricantis.

Die Alopecureten sind meistens nicht gürtelförmig wie die bisher behandelten

Bestände, sondern nehmen grössere Flächen ein. Die Bestände sind selten rein, etwa

100 à 120 Cm. hoch.

Annotation. Alopecui-etum an einem Arm der Lena beim Ytyk-Chaja, hinter

dem Schedonoretum inermis N:o 1 gelegen (vgl. Taf. III, Fig. 8). Areal etwa ' ', Km.-

Boden: sclnvacli gTttjabein(Migter Sand. Moose: späi-licli (Kiccia sp.).

Gräser :

Alopecurus nigricans Ü-

Poa suhfastigiafa :^—V

Schedonorns inermis S

Triticum repens 3—4

Carex acuta 2:

Ki"äuter :

Rumex acetosa f l— 'i

Stella lia graminea 1

Tlialictrum lemensc 1

Panunculus acerf 1

Armoracia sisymhnoides i*

Ergsimum cheiranthoides 1

Vicia cracca 2

Euphorbia estda 2
Cnidiinn dahurieum 12
Archangelica officinalis f 1

Veronica longifolia 2

Linaria vulgaris f 2

In lila hriiannica 3

Ptannica cartilaginea 2

Tanacetum vulgare f 1

Artemisia vulgaris 2

A. sp. 1 —
Seneeio Jacobœa f 1

Taraxacum officinale 2.

Verbreitung. Ausser dem annotierten Alopecuretum wurden mehrere unweit

Nikolskaja angetroflen.

N:o 1. 16
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9. Die Association von Hordeeta pratensis.

Die Hordeeten sind iinter allen überschwemmten Wiesen des Lena-Thales die

wichtigsten. Sie bedecken oft sehr grosse Areale auf schwach gyttjal)emengtem Sandboden.

Hordeum bildet Bestände von etwa 80—90 Cm. Höhe und von einer characte-

ristischen braunen Farbe. Das Gras ist dünn und weich.

Annotationen:

N:o 1. Hordeetum pratensis am Ufer einei- Insel in der Marcha-Gegend (vgl.

Tat. III, Fig. 7). Weiter nach hinten wird es vom Caricetum acutse einer Protoke

begrenzt Boden: ziemlich leiner Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Etwa 200 à 250 M" weites Hordeetum beim Ytyk-Chaja, von Sali-

ceta viminalis und E(]uiseteta arvensis begrenzt. Boden: ziemlich reiner Sand. Moose:

sehr spärlich (Riccia sp., Amhlydeyium fluitans).

]Sr:o 3. Sehr weites Hoi'deetum am Hohlufer der Lena beim Ytyk-Chaja. Nach

hinten von einem Salicetum viminalis begrenzt. Boden: seh v. ach gyttjabemengter

Sand. Moose: fehlen.

N:o 4. Sehr weites Hordeetum bei Kytylyk, von (höher gelegenen) Elymeten,

Onobrychideten, Lychnidetcn etc. umgeben. Boden: ziemlicli reinei- Sand. Moose: sehr

spärlich (Riccia sp., Stereudun arcuatus).

N:o 5. Gürtelföi-miges Hordeetum rings um einen mit Cariceten und Calama-

grostideten bewachsenen Tümpel bei Kytylyk; von Onobrychideten umgeben. Breite:

etwa 10-20 M. Boden: ziemlich reiner Sand. Moose: sdiv s\mr\\di (Amblyslegium

sp., Stereodon arcuatus).

N:o 6. Hordeetum hinter dem oben beschriebenen Scliedonoretum Nio 2 bei

Nikolskaja (vgl. Taf. III, Fig. 3). Boden: Sand, schwach gyttjabemengt. Moose: fehlen.

]Sr:o 7. Der an das Hohlufer der Lena grenzende Tlieil von N:o G. Boden:

reinerer Sand. Moose: fehlen.

N:o 8. Der an das Schedonoretum N:o 2 grenzende IJand von N:o ß. Boden

schwach gyttjabemengter Sand. Moose: fehlen.

N:o 9. Sehr weites Hordeetum auf einei- Insel unweit Nikolskaja. Boden:

ziemlich reiner Sand. Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Bechnannia enwiformis

Alopecurus nigricans . .

Poa pratensis ....
P. subfastigiata . . .

Schedonorus ineriiiis . .

Festuca rubra ....
Triticum repens . . .

N:o 1.
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Horiltuiii pratcnse

Heleocharis pahistris .

Carex disticha . . .

C. cœspilnsa ....
C. (Maxlmowiczii)

Kräuter:

Equisetu)ii arvenne

Allium srhaenoprasiim

Verairwn alhuiiif.

Lilhim spectiibilc .

Irin sctona . . .

Bitiiir.v aquaiicus

R. acetosa f . . .

Pnlygnnum vinparxi»)

P. amphibium ...
Silenc ripens . . .

Stdlaria paliistris . .

St. graminea . . .

Cernstiuiu iiiaxiiinim .

C. alpinum ....
CalHiii jifihislris . .

Thaliiirum kcmenxc .

Th. Simplex ....
Anemone dirhotonut .

Ranumuluis arerf

R. auriromiis f. .

R. repens

Armoraria sisyinhrinidei

Erysinnim rhtdranthoide

Potentilla anserina .

P. stijudiiris ....
Sangnisoiba offidnalis

Astragalus adsiirgens

A. danicus ....
Trifolium lupinaster

Vicia craica . . .

Lathynis paliister .

Liniim perennef .

Géranium pratense

Euphorbia esida .

Cnidium dahuricum

Archangelica offidnalis f

Plantago major . . .

Scutdlaria galerindata f

N:o 1.
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Linaria vulgaris f

Veronica Inngifolia .

Pediadaris resupinata

Valeriana nfficinalis .

Galium boréale . . .

G. verum f ....
Aster Sibiriens . . .

Imda britanniea . .

Ptarmiea rartilaginea

Aehitlea millcfoUiim .

Tanacclum vulgare f .

Artemisia draciinculus

A. saerorinn ....
A sp

A. vulgaris

Senecio Jacobœa f . .

Taraxaen.m officinale

Crépis teclorum . .

N:o 1.
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Eti/siinuin cheiianfhoidcs

PotentiUa dipuhnis

Euphorbia esida

Galium verum f
Valeriana of/icinalis

Aster Sibiriens

Inula hritanniea

Achillea millefolinm

Artemisla vulgaris ;

häufig:

Pohjgonmn viviparum

Stellarin palustris

St. erassifolin

Cerastium alpinuin

Ranunciilus anricoiniis f
Xastartiuiii palustre

Cardamine pratensis

Parnassia palustris

Comarwm palustre

PotentiUa a)iserina

Astragalus adsurgens

A. danicus

Trifolium rep)ens

Linum perenne f
Géranium pratense

Scutellaria galericulata f

Lhuiria vulgaris f
Plnnfngo major

Campanula glomerata

Tanacetum vulgare f
Artemisia dracuneulus

A. scoparia

A. sacroruiii

Mulgedium sibiricum;

seltener — selten:

Veratruni allnun f
Lilium spcctabilc

Pohjgonum polgmorpkum

Thesium longifoliuni

Silène repens

Cerastium maximum
Delphinium elatum

Trifolium hipinaster

Viein anwna
Primula farinosa

Gcntiana barbata

Mentha arvensis

Pedicularis resupinata

P. comosa f
Campanula silenifolia

Galatella dahurica

Ptarmica sihiriea

Artemisia commutata

A. sp.

Moose kommen, wie in dieser Serie überhaupt, nur sehr spärlich vor (Eiccia S2i2>.,

Astrophyllum ciispidatum, Funaria hygrometrica, Amblystegium spp., Stereodon arcua-

tus n. a.) oder fehlen sie gänzlich.

Die Hordeeten sind im fraglichen Gebiete überall äusserst häufig.Verbreitung.

10. Die Association von Equiseteta arvensis.
'

Die Equiseteten des Gebietes sind im Allgemeinen klein an Areal. Sie ähneln

physiognomisch den nördlicheren Equiseteta (pagg. 86—89), haben aber eine von den-

selben sehr abweichende Vegetation. — Diese Equiseteta sind jedoch keineswegs alle

einander gleich, sondern kann man zwei ziemlich scharf ausgeprägte Facies unterscheiden.

Von diesen kommt die eine auf stärker sedimentiertem Boden vor, hauptsächlich auf

den Inseln, die andere auf schwach sedimentiertem Boden, vorzugsweise auf dem

Festlande.

Facies 1. Die Equiseteten des stärker sedimentierten Bodens.

Annotationen:

N:o 1. Ziemlich weites Equisetetum am Hohlufer der Lena bei Nikolskaja,

nach hinten von einem Salicetum begrenzt. Boden: Sand, äusserst schwach gyttjabe-

mengt. Moose: sehr wenig (Bryum sp.).

N;o 1.



126 A. K. C A.T A NT) ER.

N:o 2. Kleines Equisetetuui am Hohlufer einer Insel unweit Nikolskaja, von

Elynieten und Hordeeten umgeben. Boden: Hand. Moose: fehlen.

N:o 3. Kleines, von einem Salicetum umgebenes Equisetetum am Hohlufer einer

Insel bei Echedej. Boden: Sand. Moose: fehlen.

N:o 4. Dem N:o 3 ähnliches Equisetetum auf einer anderen Insel nicht weit

von Echedej.

Gräser:

Alopenmcs nigrh'ons .

Calnmagrostis ncglcrla

Poa pratensis . . .

P. subfastigiata . .

Sckedonoriis inermis .

Festuca rubra . . .

Triticum repens . .

Tr. sp

Elynms dasystachys .

Honhttm pratense

Carex disticha . . .

C. iwsp

Kräuter:

Equisetum arvcnsr

Riimex aquntieus . .

R. acetosaf . ...
Polygnnum viviparum

P. pnlymorphum . .

Silène repens . . .

Stellaria palustris . .

St. graminca
. . ,

Cerastium ma.x'ninuii .

C. alpinum ....
Caltha palustris .

Thalietrum simplex .

Ranimctdus accrf

R. repens

Nastiirtitim palustre .

Armoraeia sisymbrioidcs

Erysimum cheiranthoidt

Dontostemnn peetinatus

Potentilla stipidaris .

Sanguisorba officinalis

Vicia craeca ....
V. amœna ....
Lathyrus pahister . .

N:o 1.
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Linum perenne f . . .

Cnidium dahiiricuiii . .

Euphorbia esida . . .

Linaria vulgaris f . .

Veronira longifoUa . .

Galium lioreale ....
G. verum f

Canipamda rotumlifulia

Aster sibirit-us ....
Inula britannica . . .

Ptarmira cartilaginea

PI. sihirica

Pyrcthrum bipinnalum .

Tanacelum vulgare f . .

Artemisia dracunculus

A. vulgaris

Senecio Jacobœa . . .

MuUjedinm sibiricum

Crcpis tecUirum . . .

N:o].
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Linaria vulgaris f
Galium horeale

+ häufig:

A llium schfPïioprdsmn

Rumex aquaticus

Polygonum viviparum

P. amj)Jnhium

Thesium longifoliinn

Corispermum sj).

SfeUaria graminea

Delphinium elaturn

Caltha palustris

Thalictrum kemense

Anemone dichotoma

Ranunculus acer f

A. K. Cajander.

Aster Sibiriens

R. repens

Nasturtimn palustre

Cardamine pratensis

Sisymhrium sopJiia f
Parnassia palustris

PotcntiUa stijndaris

Asfragalus adsurgens

A. danicus

Trifolium rep)ens

Lathyrus paluster

Oeraniitm pratense

ArchaiigcUcu officinalis f

Inula britannica:

Sciitcllaria galericuhita f
Plantage major

Galium verum f
Valeriana officinalis

Cwinpanula rotundifolia

C. glomerata

Erigeron acer

Ptnrmica cartilaginca

Py refit i -imi bipirmatut

n

Achillea millefoUum

Artemisia dracuncnlns

A. sacrorum:

seltener selten :

Vcratrmn album f
Iris setosa

Polygonum polymorphum

Dianthus sinensis

Stellaria palustris-

Arabis hirsuta

A. pendula

Tiifo litim lupinaster

Androsaces septentrionale
;

Castilleja 2)allida

Pedicularis resupinata

P. comosa f
Ptannica sibirica

Senecio Jacohœa f
S. nemorensis.

Verbreitung. Equiseteten der Facies 1 kommen beinahe überall auf den

Inseln, sowie oft auf den Pestlands-Ufern vor, sind aber immer klein an Areal.

Facies 2. Die Equiseteten des schwächer sedimentierten Bodens.

Annotationen:

N:o 1. Equisetetum auf einem langen Walle, zwischen dem Onobrychide-

tnni N:o 2 und einem Salicetum beim Ytyk-Cliaja (vgl. Taf. 111, Fig. S). Boden: Sand.

Moose: fehlen.

N:o 2. Dem vorigen ähnliches Equisetetum beim Ytyk-Chaja; von 2 Seiten von

Saliceten, von 2 von Hordeeten umgeben, auf etwas höherem Niveau als N:o 1. Boden:

Sand, oben mit Humuspartikelchen scliwach bemengt. Moose: sehr wenig (Bryum sp.).

N:o 3. Schmales Equisetetum bei Unkyr-Yi'ä, am Abhänge eines Walles
; nach

oben von einem Linetum, nach unten von einem Caiicetuui begrenzt. Boden: Sand.

Moose: fehlen.

N:o 4. Zwischen dem Hordeetum N:o 6 und dem Linetum l^:o 2 gelegenes

Equisetetum bei Nikolskaja (vgl. Taf. 111, Fig. H). Boden: Sand, oben schwach mit

Humus bemengt. Moose: sehr spärlich.

Tom. XXXII.
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Gräser :

Alopecurus nigricans .

Agrostis laxißora . .

A. borealis . . . .

Poa pratensis . . .

P. subfasligiata . .

Schedonorus ciliatiis .

Koderia cristata . .

Festuea rubra . . .

Triticum repens . .

Horcleiim pratense

Carex capitata . . .

Kräuter :

Equisetum arvensc

E. pratense . . .

Veratrum alhum f

Allium schœnoprasnm

Iris setosa . . .

Rumer acelosaf .

Polygonum viviparum

Dianthus sinensis .

Silène repens . .

Lyvhnis sibirica

Stellaria palustris .

St. graminea . .

Cerastinm alpinum

Thaliitruin kcmense

Th. Simplex . . .

Anemone sitvcstrLi

A. diihotomn . .

Ranunculios arcrf

R. auricomus f . .

Armoracia sisymbrioidcs

Sanguisorba offudnalis

Potentilla stipularis

P. nivea ....
Trifolium repens .

Tr. lupinaster . .

Vicia cracca . . .

V. amœna . . .

Géranium pratense

Linum perennef .

Archangelica officinalis f

Androsaees septentrionale f

Myosotis intermedia . . .

N:o 1.
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Scutellaria galericulata f

Linaria vulgaris f

Veronica loiigifolia

Castilleja pallida .

Pedicularis resupinat

P. comosa f . . .

Rhinanthus sp. . .

Plantago canesvens

Galium boréale . .

G. verum f . . .

Valeriana officinalis

Campanula glomerata

Aster Sibiriens . .

JErigeron acer . .

Achillea millefolium

Plarmica sibirica .

Tanacetum vulgare f

Artemisia laciniata

Senecio Jacobœa f.

Crépis tectorum

»

Uebersiclit der Vegetation der Facies 2. Die häufigst beigemischten

Gras-Arten sind Festuca rubra und Hordeum pratense, sehr häufig Agrostis borealis,

Poa pratensis, ScJieäonorus cüiatus, häufig oder + häufig Alopecurus nigricans, Agrostis

laxiflora, Poa suhfastigiata, Kœleria cristata, ScJtedonorus inermis, Triticum repens,

Elymus dasystachys, Carex stenophylla, C. cœspltosa, selten C. capitata, Kobresia

capillifolia f.

N:ol.
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Vicia amœna
Euphorbia esula

Androsaces septentnonale f
Linaria vulgaris f
Pedicularis resupinata

Galium verum f
Valeriana officinalis

Camjjanula glomerata

Aster sihirieus

Erigeron acer

Tanacetum vulgare f
Artemisia laciniata

A. sacrorum:

+ häufig:

Polygonum polymorplmm

Lychnis sihirica

Stellaria palustris

Delphinium grandifiorum
Thalicfrmn l-emense

Pulsatilla fatens f
Anemone silvestris

A. dichotoma

Ranunculiis accr f
R. nuricomus f

Armoracin sisymhrioides

Parnassia palustris

Potentilla sericea f
P. nivea

Astragalus adsurgens

A. danicus

Trifolium repens

Tr. lupinaster

Onobryehis arenaria

Cnidimn dahuricum

Scutellaria galericulata f
Veronica longifolia

Plantago canescens

Campamda rotundifolia

Artemisia dracunculus

A. scoparia

A. vulgaris

Taraxacum officinale

Mtdgedium sihiricum

Crépis tectorum;

seltener — selten:

Veratrum album f
Allium sencscens

A. tenuissimum

A. strictum

Iris setosa

Thesium longifoliu in

Aconitum barbatum

Arabis hirsuta

A. p)€>idula

Peucedanuin baicalense

Primida farinosa

Gentiana decumbens

discuta sp.

Myosotis intermedia (zufällig?)

M. silvatica f
Bhinanthus sp.

Castillcja paliida

Galatella dahurica

Leontopodium alpinum f
Ptarmica sibirica.

Verbreitung. Kleine Equiseteta der zweiten Facies wurden ziemlich häufig

zwischen Jakutsiv und Echedej beobachtet.

Beide Facies der Equiseteta sind durch zahlreiche Uebergänge mit einander

verbunden.

11. Die Association von Elymeta dasystachyos.

Die Elymus-Bestände sind ziemlich hoch (gewöhnlich etwas über 1 M.). aber

nicht besonders dicht. Das Gras ist hart und steif, die Farbe graugrün. — Alle Ely-

meten sind auf trocknem Sandboden, auf etwas höherem Niveau als die Equiseteta ge-

legen, man kann aber auch A'on den Elyuieten zwei verschiedene Facies unterscheiden,

die denjenigen der Equiseteta arvensis völlig entsprechen.

Facies 1. Die Elymeten des stärker sedimentierten Bodens. Sie sind im Allge-

meinen am Hauptstrome gelegen, gewöhnlich auf den Inseln. Die Bestände sind nicht

besonders gross.

N:o 1.
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Annotationen:

Nio 1. Etwa 600 M." umfassender Bestand am Hohlufer einer Insel unweit

Nikolskaja, von 3 Seiten von Saliceten umgeben (von der vierten Seite vom Ufer). Bo-

den: trockner Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Etwa 50 x 20 M" weites Elymetum auf einer anderen Insel unweit

Nikolskaja, von 3 Seiten von Saliceten umgeben. Boden: wie in N:o 1. Moose: fehlen.

N:o 3. Dem letztgenannteti ähnlicher Bestand an einer anderen Stelle auf

derselben Insel. Wird von 2 Seiten von Saliceten, von der dritten von einem Equise-

tetum arvensis umgeben. Boden: Sand. Moose: fehlen.

Gräser:

Calamagrostis epigea . .

Schcdonorus inermis . .

Festiiea rubra ....
Triticum repens . . .

Tr. sp

Elyimis dasyslachys . .

Kräuter:

Equisctum arvcnse . .

Allimn schœnoprasutn .

Rumex acetosa f . . .

Dianthus sinensis . . .

Dontostemon pectinatus .

Erysimum cheiranthoides

Vicia cracca

V. amœna

N:o 1.
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N:o 3. Etwa 30 — 60 M. breiter Ehjmus-QxwM hinter dem letzterwähnten Hor-

deetum, nach hinten von einem Salicetum begrenzt. Boden: Sand. Moose: fehlen.

]Sr:o 4. Weites Elymetum weiter vom Ufer entfernt, von Onobrychideten, Line-

ten, Saliceten etc. umgrenzt. Boden: Sand. Moose: fehlen.

Gräser :

Âgrostis borealis . . .

Poa pratensis ...
P. suhfastigiula . . .

Schedonorus rilialiis . .

Festuca rubra ....
Elymus dasyslarhys . .

Hordeum pratense . .

Oarex stenophylla . . .

C. disticha

Kräuter:

Rumex acctosa f . . .

PolygoHum polymorphum

Dianthns sinensis . . .

Silène repens ....
Lychnis slbirira . . .

Cerastium maximum . .

Belphinium grandiflorum

Thalictriim kemense . .

Pulsatilla paténs f . .

Anemone silvestris. . .

Sedum fabaria ....
Sanguisorba officinalis .

Potentilla sericeaf . .

P. stipularis

Asiragalus adsurgens .

Vicia cracca

F. amœna

Géranium pratense . .

Linum perennef . .

Euphorbia esida . . .

Veronica longifolia . .

Linaria vulgaris f. . .

Pedicularis comosa f . .

Plantago canescens . .

Galium boréale ....
G. verum f

Valeriana officinalis . .

Campanida glomerata

N:o ].
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Aster Sibiriens . .

Galatdla dahurica

Leontopodium alpinum f

Achillea millefolium .

Tanacetum vulgare f .

Artemisia dracunculus

A. commutata . . .

A. saerorum ....
A. laciniata ....
Senecio Jacobœa f . .

N:o 1.
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Cerastium alpinum

Delphinium elatum

Ranunculus acer f
R. aitricomus f
Arnio ra cia sisymh rioides

Parnassia palustris

Potentüla nivea

Trifolium repens

Tr. lupinaster

Astragalus danieus

Onobrychis arenaria

Ärchangelica officinalis f
Androsaces septentrionale f
Oentiana decumbcns

Scutellaria galcrieulata f
Castilleja pallida

Valenana officinalis

Campanula rotundifolia

Erigeron acer

Tanacetum vulgare f
Taraxacum officinale

Mulgediwm sihiricum

Crépis tectorum ;

seltener — selten:

Veratrum album f
Alliuin senescens

A. tenuissimttm,

A. strictum

Lilium spectahïle

Aconitum harbatum

Arabis hirsuta

A. pendula

Sedum fabaria

Peucedanum vaginatum

P. baicalense

Cuscuta sp.

Myosotis silvatica f
Pedicularis resupinata

Leontopodium alpinum f.

Verbreitung. Elymeten der zweiten Faciès wurden hauptsäclilicli bei Kyty-

lyk angetroffen, wo sie sogar Kilometer-weite Flächen einnelimeii; kleinere wurden an

verschiedenen Stellen zwischen Echedej und Jakutsk beobachtet.

12. Die Association von Gabeta veri }.

Galium verum f bildet stellenweise auf den Inseln kleine Bestände auf etwas

höherem Niveau als Equisetum arvense (und Elymus dasystachys?). — Die Bestände

sind ziemlich niedrig.

Annotationen:

]Sr:o 1. Etwa 400 M" weites Galietum auf einer Insel unweit Echedej, rings

um von Mischgebüschen umgeben. Boden: Sand. Moose: fehlen.

N:o 2. Ähnlicher Bestand auf derselben Lisel, von N:o 1 durch einen schmalen

Gebüsch-Gürtel getrennt. Boden: Sand, etwas feuchter als in N:o 2. Moose: spärlich

(Bryum sp.).

Gräser :

Alupenirus nigricans

Calamagrostis sp.

Poa suhfastigiata

Kœleria cristata

Feshica rubra .

Triticum repens

Eordeum p^'atense

N:ol.
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Thesium longifolimn .

Silène repens . . .

Stellaria graminea

Aneirume silvestris

Banunculus acer f .

Armoracia sisymbrioides

Potentilla stipiilaris .

Sanguisorha officinnlis

Astragaltis adsurgens

Trifolium lupinaster .

Vicia cracca ....
Linimi perenne f . .

Géranium pratense .

Cnidium dalmricum .

Archangelica officinalis f

Androsaees septentrionale f

N:ol.
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Gräser:

Agrostù borealis . . .

Festuca rubra d- oviiiri

Trilicum repens . . .

Hiirdeum pratensc . . .

Kräuter :

Equisetum arvense . .

AUiuiii schœnoprasmn .

Ruiner acctosa. f . . .

Polygonum mviparum .

P. polymoj'phmu . . .

P. ilivnricatum ....
Dianthus sinensis . .

Silène repens ....
I.i/rhnis sibirica . . .

Stellaria palustris . .

SL graminea ....
Cerastium alpinum . .

ThaUctrum simple.r . .

Anémone silvestris . .

Armoracia sisymbrinides

Potentilla nivea . . .

N:o 1.
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Gräser :

Agrostis borealis

Poa pratensis .

Avena pratensis

Kà'lcria cristata

Schedonorus ciliatus

Tritlcum repens

Hardcum prattnse .

Kobresia capillifolin
y

Kräuter:

Alliuni schœnoprnsum

Rtimex acetosa f . .

Dianthus sinensis . .

Silène repens . .

Lyrhnis sihirica . .

Thalietrum simplex .

Pulsatilla paténs f

Anemone silvestris

Potcntilla nivea . .

N:o 1.
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Gräser :

Poa pratensis . .

Avena pratensis

Kceleria cristata .

Scliedonnrus ciliatus

Festuca (mina . .

Tritinmi raninum

Tr. repens . . .

Elymtis riasi/stnchi/s

Hordeum prntense

Kräuter:

Eqiiisetum pratensc .

Allium sencsrrnn

A. tenuissimum

Rumex aeetosa f . .

Polygonum iliv/irirnt u in

Thesium Inngi/'olium .

Dianthtcs sinensis . .

Silène repens

Lychnis Sibirien . .

Stellaria palustris . .

Cernstium vwximum

Delphiniuw grandiflorum

Thalietrum ke>nense .

Th. Simplex ....
Pulsatilla paténs f

Anemone silvestris

RanunnUus acerf

Parnassia palustris .

Sanguisnrha ofjirinalis

Potentilla serieea f .

P. nivca

P. stipularis ...
Astragalus adsurgens

Oxytropis sp. ...
Trifolium lupinaster .

Onohryehis arenaria .

Vicia cracca ....
Géranium pratense

Linum perennef . .

Euphorbia esula . .

Myosotis silvatieaf .

Androsaces septentrionah

Gentiana derumbens

Castilleja pallida .

N:o 1. N:o2.

1—2

2

1+

1

2

2—3

2—3

2—3

N:o 3.! N:o 4.

3-4

2—3

2-3

1

1

3

2

2

2

2

1

6-7

2 3

2

1-2

2

1

1

1

2—3

1

2—3

2

1+

1 ^

N:o 1.
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Pedicularis comosa f

Plantago canesc.cns

Galiiwii boréale . .

G. verum f . . .

Valeriaiiii offirinalis

Campanida glmnerata

Aster ifibirictis . .

Gala tella dahurica

Erigeron arer . .

Leontopodiiim alpinum f

Achillea millefoUum

Artemisia laciniata

A. scoparia . . .

A. vulgaris . . .

Senecio Jncohœa f .

Cineraria campestris

N:o 1.
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P. nivea

Trifolium liipinaster

Ästragalus adsurgens

Vida eraeca

Androsaccs septentrionale f
Gentiana deciimhens

Valeriana üfßcinalis

Aster sihirieus

Erigcron acer

Artemisia vidgarin;

+ häufig:

Equisetum arvense

E. pratense

Polygonmn vivij)ar-um

P. polymorphuin

P. divaricatuin

Stellaria paludrin

St. graminea

Ranuneulus acer f
Parnassia palustris

Trifolium repiens

Vicia amœna
Archangelica ufficinalis f
Scutellaria galericulata f

Linaria vulgaris f
Tanacctuiii, vulgare f
Artemisia sacrorum

A. pubescens

Taraxacritii officinale

Crépis fectorum;

seltener selten:

Alliam strictum

A. schœnopraswn

A. tenuissimum

Lilium spectdbile

Cerastium alpinum

Delphiniuiii elatum

Aconitum harhatum

Arabis hirsuta

Cuseuta sp.

Myosotis silvatica f

Thi/mus scrjn/Ih(in

Pcdicularis resupinata

Artemisia drcuiunculus

A. commutata.

Verbreitung. Die Undbrychideten sind an dem westlichen Festlands-lJter der

Jjena zwischen Jakutsk und Nikolskaja sehr häutig und können Kilometer-weite Areale

bedecken. Die an Areal grössten Ünobrychideten wurden bei Kytylyk beobachtet.

16. Die Association von Rumieeta acetosse "j".

Einen Bestand mit Rumex acetosa f liœmatinus als dominierende PÜanze tand

ich am Hohlufer eines Flussarmes bei Nikolskaja, auf trocknem Sandboden. Das Areal

betrug etwa 1400 à 1500 M -. Es kamen keine ünobrychideten in der Nähe vor, so

dass das i-elative Niveau in Bezug auf die ünobrychideten nicht ermittelt wurde. In

einem untiefen ïhale in der Mitte des EmHex-Bestandes gab es jedoch ein Lychnidetum,

dessen Niveau also niedriger gelegen war.

Physiognomisch erinnert das Rumicetum h?ematini der Lena vollständig an die

ßumiceta auriculati des Ünega-Tliales, nur ist die Zusannnensetzung der Vegetation eine

grundverschiedene.

Gräser :

Agrosfis borealis 2

Schedonorus ciliatus 2

Festuca ovina 3

Elymiis dasystachys 1—2

Hordeum pratense l-\- .

N:o 1.
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Kräuter:

Equisetum arvense 2

Rumcx ncetosa f 5—6

Tliesium longifolium 1~\-

Dianthus sinensis 1

Silène repeyis 1

Lyehnis sibirica 1

Cerastium maximum, 1

Moose: fehlen.

Snnguisorha officinalis

Oxijtropis sp. 2

Linum perennc f 3

Géranium jtratcnse 2

Euphorhia esula l-\-

Cnidimn dahurieum 1

Gentiana decwmhens 1

Castilleja j^llida 2

Galium boréale 2
G. verum f 2

Artemisia laciniata 2

Senecio Jacohœa f 1.

17. Die Association von Arenarieta graminifoliae.

An derselben l'rotoke wie das Rumicetum acetos« -]- kam, näher zum Dorfe (Ni-

kolskaja), ein Bestand mit Arenaria graminif'olia als die dominierende Pflanze vor,

und zwar auf etwas höherem und trocknerem Boden als das Rumicetum. Der Bestand

war ziemlich weit, aber nicht ganz homogen. In der beifolgenden Liste sind die ab-

weichenden Flecken nicht berücksichtigt worden. — Moose: fehlen.

Gräser :

Agrostis horcalis 1

Festuca ovina 3

Elginiis dctsystachijs 3 Carex stenophylla 1:

Kräuter :

Equisetum arvense 2

Rumex acetosa f 2
Tbcsium longifolium l-\-

Dianthus sinensis 2—

5

Lyehnis sibirica 1

Arenaria graminifolia 6

Sanguisorba ofßcinalis

Oxytropis sp. 3— 4

Onobrychis arenaria 1

Linum jJerenne f 2

Euphorbia esula 2
Gentiana decumbens 1

Linaria vulgaris f 1

Plantago canescens 3

Galium verum f 2—3

Campanula glomerata 2

Achillea, millcfolium 1

Artemisia pubesccns 2.

18. Die Associationen der trocknesten Stellen der Grasfluren.

Die höchst gelegenen, trocknesten Stellen besitzen eine ziemlich niedrige, rein

steppenartige Vegetation. Der Boden besteht immer aus trocknem, feinem Sand; an

der Oberfläche kommt bisweilen eine dünne Schwarzerden-Schicht vor. Diese sind der

Lieblings-Aufenthalts-Ort von Spermophilus Eversmanni, von dessen Gängen der Boden

oft völlig durchlöchert ist.

Es sind eigentlich eine Menge verschiedener Associationen, theils einfache (Pulsa-

tilleten etc.), theils zusammengesetzte auf diesen Wällen vertreten. Im Allgemeinen ist

die Vegetation derselben ziemlich verschiedenartig. Weil ich aber nicht Zeit hatte,
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diese sehr kleinen Bestände näher zu untersuchen, so kann ich nur eine summarische

Darstelhxng der Vegetation gehen.

Annotationen:

N:o 1. Sehr trockne Partie in der Mitte eines Onobrychidetums beim Yt3'k-Chaja.

Areal etwa 80 M". Boden: Sand, voll von Gängen.

N:o 2. Dem vorigen ähnlicher Flecken innerhalb eines anderen Onobrychide-

tums beim Ytyk-Chaja. Ein wenig grösser.

N:o 3. Etwa 60 M". grosser Flecken innerhalb eines Onobrychidetums bei Ky-

tylyk. Boden: sehr trockner Sand; 8permophüus-(^ye,\\gQ reichlich.

]Sr:o 4. Etwa 40 M. breites Pulsatilletum in der Mitte eines Onobrychidetums

bei Kytylyk. Boden: Sand. Gänge weniger reichlich.

]Sr:o 5. Sehr trocknes Wällchen, etwa 10—15 M. breit, in der Mitte des Pulsa-

tilletums (N:o 4) bei Kytylyk. Spermophilus-Gänge sehr reichlich.

N:o 6. Sehr trocknes, ziemlich breites Wällchen innerhalb eines Elymetunis bei

Kytylyk. Boden: Sand, wenig Scliwai'zerde; Sjjermophilus-G^ëinge sehr reichlich.

Moose: fehlen an allen angeführten Stellen.

Gräser:

Ayrustis borealis . .

Foii pratensis . .

P. athnuata . . . .

Avenu pratensis . .

Kœleria cristata . .

Schedonorus ciliatus .

Festuca ovina . . .

Trilicum caninuvi. .

Tr. repens . . . .

Elijmus (lasyslachys .

Hordcum pralcnsc

Carex stenophylla . .

C. prdiformis .

Kdbresia i-apillifoUci f

Kräuter :

K(jiii,iefi(iii (irvense

E. prnUnse . . . .

Alliiiiii senescens . .

A. tcnuissinium . .

Rumex acclusaf . .

Dianthus sinensis . .

Sih-nf repens . . .

Lijchnis sihiricd

Cerasliiiiii iiia.i imiiiii .

N:o 1.
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Delphinium grandiforum

Thalirlrmn kemensc

P'uhalilln pafens f

Anemone silvestris .

PnlenUlla serieea f

P. nivea ....
Astragalus adsurgens

O.rytropis sp.

Onobrgchis arenaria

Géranium pratensc

Linum perennef .

Euphorbia esula .

Gentiana decumbens

Veronira incana .

Castilleja pallida .

Aiidrosares septentrionale

Plantago canescens

Galium boréale . .

G. verum f . . .

Aster Sibiriens . .

Galatella dahuriea

Leontopodium alpinum f

Achillea miUefoUvm

Artemisia draeunculu^

A. saerorum . . .

A. laciniata . . .

A. pubescens . . .

Senecio Jaeobœa f .

N:o 1.
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sehr häufig:

Allium senescens.

Silène repens

Pulsafilla paténs f

häufig:

Allium tenuissimicm

Cerastium maocimum
Delplmùnm grandifiorum

Thulidrum Jceiiiense

Poteniilla nivea

Astragalus adsurgens

Linum perenne f

Anemone silvestris

Poteniilla sericeaf

Oxytropis sp.

Onohnjchis arenana

Euphorbia esula

Artemisia laciniata

Senecio Jaeohœa f;

Androsaces septentrionale f
Galatella dahurica

Achillea inillefûUum

Artemisia sacrorum :

+ häufig:

Equisettim arvense

E. pratense

Stellaria graminea

Thalictrum siinplex

Potentilla stipularis

Trifolium lupinaster

Vicia cracca

seltener — selten:

Allium strictum

Liliiim spectahile

Pohjgonum divaricatum

Aconitum harbatum

Parnassia palustris

V. amœna
Scutellaria galericulata f
Linaria vulgaris f
Veronica incana

Castilleja pallida

Pedicularis comosa f
Galium boréale

Chamcerrhodes erecta

Geraniiim pratense

Peucedanmn vaginatum

P. baicalense

Myosotis silvatica f

Aster sibiricus

Erigeron acer

Leontopodium alpinum f
Tanucetum vulgare f
Cineraria campestris

Taraxacum officinale

Grepis tectorum;

Thymus serpyllmn

Pedicularis resupinata

Aster alpinus

Artemisia dracunculus.

Moose : fehlen gewöhnlich.

Verbreitung. Trockene Grasfluren-Partieen mit etwa in obiger Weise zusam-

mengesetzter Vegetation sind überall zwischen Jakutsk und Nikolskaja häufig, an Areal

aber waren alle von mir angetroiïenen ziemlich klein.

b. Die Serien der Grasfluren-Associationen des Dy- und Torf-Bodens.

Hierher gehört die Mehrzahl der Associationen an den Ufern der Seen und

Tümpel im Bereiche der nicht oder nur sehr kui'zzeitig überschwemmten Alluvionen.

1. Die Association von Scirpeta lacustris.

Die Scirpeten des Lena-Thales ähneln sehr denjenigen unserer einheimischen

Gewässer. Sie sind im Allgemeinen ziemlich rein. Einzelne Exx. von Phragmites

N:o 1. 19
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communis, ScolocJdoa arundinacea, Glyceria aquatica, Sitim latifolium f, Cicuta

virosa, Lysimachia thyrsißora, sowie von Potamogeton perfoliatus, P. gramineus, P.

compressus, Sagittaria natans, Nuphar pumilum, Nymphœa tetragona, Myriophyllum

verticillatum und Utriçularia vulgaris kommen vor.

Verbreitung. Die Scirpeten kommen in den Seen und Tümpeln der nicht über-

schwemmten Alluvionen auf dyreichem Boden ziemlich häufig vor. — An etwa ähnlicher

Localität wurden, z. B. bei Kytylyk, Phragmiteta communis angetroffen.

2. Die Association von Acoreta calami.

An etwas untieferen Stellen als die Scirpeten findet man oft kleine Bestände

von Acorus calamus. Sie sind gewöhnlich ziemlich rein. In einem Acoretum am Dy-

Ufer eines Sees bei Nikolskaja wurden vereinzelte Exx. von Scolochlua arundinacea,

Glyceria aquatica, Carex acuta, C. aristata, Cicuta virosa, Sium latifolium f und

Utricularia vulgaris gefunden.

Verbreitung. Acoreten wurden hie und da beim Ytyk-Chaja, bei Kytylyk

und Nikolskaja gefunden.

3. Die Association von Glycerieta aquatiese.

Glyceria aquatica bildet in untiefen Tümpeln und am Ufer der Seen kleine Be-

stände. Diese sind an untieferen Stellen als die Scirpeta (und Acoreta?) gelegen.

Folgende Annotation bezieht sich auf ein Glycerietum eines Tümpels bei Kyty-

lyk; rings um von einem Calamagrostidetum phragmitoidis -}- umgeben. Boden: Dy.

Gräser :

Beclcmannia eruciformis 2

Scolochloa arundinacea 2

Glyceria aquatica 7 Carex aristata 3;

Kräuter:

Lysimachia thyrsiftora 2 Ptarrnica cartilaginea 2.Equisetum fluviatile 2

Sium latifolium f 2

Verbreitung. Glycerieten wurden bei Kytylyk und Nikolskaja beobachtet.

4. Die Association von Scolochloëta arundinaceae.

Die Scolochloëten kommen an etwa ähnlicher Localität vor wie die Glycerieten,

jedoch, wie es schien, etwas untiefer.

Folgende Annotation bezieht sich auf ein Glycerietum eines Sees bei Nikol-

skaja; zwischen einem Scirpetum und einem Caricetum distichae gelegen. Boden: Gyttja-Dy.
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Gräser :

Calamagrostis neglecta ä

Scoloehloa arundinaeea 6

Glyceria aquatica 2

Carex disticha 2

C. aristata 2

C. rostrata 3:

Kräuter:

E(pmcfinn ffuviatile 3—4

Caltha palustris 1

Cicuta virosa 2—3

Siiim latifolium f 1

Lysimaehia thyrsifiora 1.

Verbreitung. Die Scolochloëten schienen im fraglichen Gebiete ziemlich häu-

tig zu sein. — An fast ähnlicher Localität wurde bei Kytylyk ein Ptarmicetum carti-

lagine« beobachtet.

5. Die Association von Equiseteta fluviatilis.

Die Equisetum ßiiviatüe-Bestanae dieser Serie sind von derselben Physiognomie

wie diejenigen von der Aldan-Mündung nordwärts, mit welchen sie auch als völlig

analog zu betrachten sind.

Annotation:

Schmaler Equisetum fhiviatile-Gwtel am Ufer eines kleinen Sees bei Ünkyr-Yrä,

zwischen den Hydrophyten-Beständen (Nymphseeten, Nuphareten) und einem Caricetum

acutse gelegen. Boden: dybemengter Toif. Moose: spärlich (Amblysteyium cordifolium,

A. giganteum).

Gräser

Carex acuta 1 C. aristata 1+ C. rostrata 1;

Kräuter (incl. Hydrophyten):

Equisetum fluviatile 8

Cicuta virosa 1

Sium latifolium f 1

Lysimaehia thyrsifiora l-\-

Utricularia vidgaris 1

U. intermedia 1.

Verbreitung. Diese Equiseteten sind sehr häufig. — Sie sind duixh zahlreiche

Uebergänge mit denen der Serie des Gyttjabodens verbunden.

6. Die Association von Cariceta acutse.

Die Cariceta acutse ähneln denjenigen des Gyttjabodens, oft ist jedoch der Wuchs

kräftiger.

N;o 1.



148 A. K. Ca.tander.

Annotation:

Etwa 200 M." umfassender Bestand in der Mitte eines Oalamagrostidetums bei

Nikolsiiaja. Boden: stark dy- und gyttjabemengter Torf, nass. Moose: sehr spärlicli

(Amblystegiwn fluitans, Stereodon arcuatus).

Gräser :

Bechnamiia criiciformis 2

Calamagrostis phragmitoides f
3-4

G. neglecta 2

Poa pratensis 1

Hordeum pratense 2

Carex acuta 7

C. aristata 2

C. rostrata l-{-;

Kräuter:

Equisetum fiuviatile 3—4

Rumex aquaticus 2

Caltha palustris 2

ThaUctrwm simplex 2

Eanuncidus repens 2

Armoracia sisymhrioides 1

Lathyrus paltister 2
Pedicidaris palustris i-f

Ptarmica cartilaginea 2.

Verbreitung. Diese Cariceten kommen häutig vor.

7. Die Association von Calamagrostideta phragmitoidis "j".

Die Ca^awa^ros^is-Bestände im fraglichen Gebiet sind von viel höherem Wuchs

als diejenigen weiter nordwärts; das Gras kann nicht selten sogar die Höhe von bis

über 1 ^l^ M. erreichen; sonst gleichen sie physiognomisch den nördlicheren Calama-

gi'ostideten.

Annotationen:

N:o 1. Calamagrostidetum an einem kleinen See beim Ytyk-Chaja (vgl. Taf. III,

Fig. 8). Näher zum Ufer befindet sich ein schmaler Caricetum acutse-Güitel. Boden:

+ dybemengter Torf. Moose: spärlich (Amblystegium fluitans, A. cordifolium).

N:o 2. Weites Calamagrostidetum in einem untiefen, nassen—feuchten Thale

beim Ytyk-Chaja. Boden: wie in N:o 1. Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Beckmannia eruciformis . .

Cahmagrosiis phragmitoides f

C. neglecta

Eriophorum vaginatum . . .

Carex psetidocuraica ....
C. eœspitosa

N:ol.
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Iris selosa ....
Stellaria palustris . .

Cnltha palustris . .

Anemone dichotoma .

Ranunculus radicans

Cardamine pratensis .

N:oI.
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9. Die Association von Cariceta stenophyllae.

Das oben beschriebene Caricetum distichge wurde von einem Caricetiim steno-

phyllse-Gürtel umgeben; dieser grenzte seinerseits an Atropideten, Elymeten u. a. Boden:

dybemengte Gyttja. Moose: fehlen.

Gräser:

Calamagrostis neglecta 1

Poa pratensis 1

Kj'äuter :

Equisetum arvense 2

Allium schar)opmsum l-\-

Triglochin palustris l-\-

Stellaria crassifolia 1

Caltha palustris 2

P. suhfastifjiata 1

Carcx stcnophylla 8

Ranunculus aeerf 2

Potentilla anscrina 2—
P. stipularis l-\-

Vicia cracca 1

Cnidium dahurieum 1

C. disticha 1

C. eœspitosa 1;

Primula farinosa 3

Pedicularis comosa f 1

Achillea millefoUum 1

Arfemisia Sieversiana 2-

Saussurea amara 1—

.

Verbreitung. Nur einige Cariceta stenophyllse wurden bei Kytylyk und Ni-

kolskaja gefunden.

10. Die Association von Glauceta maritimas.

Glauceten wurden an vielen verschiedenen Stellen auf einer grossen Insel unweit

Pokrofskoje gefunden. Die Jahreszeit war leider jedoch zu weit vorgerückt, um Anno-

tationen zu machen. Die Vegetation derselben schien nicht viel von derjenigen der

Glauceten der Jakutischen Steppen (vgl. pag. 155) abzuweichen. Potentilla anserina und

Plantago major waren oft zieml. reichlich beigemischt, desgleichen Garex stenophylla.

11. Die Association von Atropideta distantis f.

Die Atropideten sind niedrig, von einer blassgrünen Farbe.

Annotation:

Etwa 700 M-. umfassendes Atropidetum bei Kytylyk, von Cariceta stenophyllae.

Hordeeta u. a. begrenzt. Boden: ziemlich reines, dunkelfarbiges Dy, von deutlich salzigem

Geschmack. Moose: fehlen.

Gräser :

Atropis distans f 7—8 Hordeum pratense 1 Carex stenophylla 1:
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Kräuter:

Potentüla anserina 2-[- Primula farinotsa l-\- Saussiirca aiiiara 1

Peucedanimi haicalense 1 Pedicidaris comosaf 1— Taraxacum officinale 1.

Cnidium dakiiricum 1 Artemisia Sieversiana !-{-

Verbreitung. Die Atropideten sind im Bereiche der nicht überschwemmten

Alluvionen ziemlich häutig.

C. Die Serien der Associationen der Jakutischen Steppen.

Wie pag. 81 bemeikt wurde, werden die Grasfluren der Umgebung der Stadt

Jakutsk stark geweidet und niedergetreten. Dadurcli haben sie niclit nur eine sehr ab-

weichende Physiognomie erhalten, sondern auch die Zusammensetzimg der Vegetation

weicht von derjenigen der bisher besprochenen Grasfluren ab. Sowohl die Zusammen-

setzung als besonders die Physiognomie der Vegetation dieser Steppen erinnert in hohem

Grade an die der Balaganschen Steppe zwischen Irkutsk und der Lena, die ich auf

der Durchreise nach Jakutsk Gelegenheit hatte zu studieren.

Die von mir untersuchten Theile der Jakutischen Steppen werden nicht mehr

überschwemmt. Der Boden besteht aus Sand mit einer sehr dünnen Schicht Schwarz-

erde; hl allen kleinen Thälern aber kommt ziemlich schwarzes, salzhaltiges Dy in

dicken Lagen vor.

a. Die Associationen des nicht oder kaum salinen Theiles der Steppen.

Dieser Theil der Jakutischen Steppen ist sehr trocken und wird von einer

niedrigen, nicht allzu dichten Vegetation, in deren Zusammensetzung sowohl Gräser als

Kräuter eingehen, bedeckt. Sie besteht hauptsächlich aus Kaieria cristata, Festuca

ovina, Lyclinis sibirica, Potentüla nivea, Eritrichum pedinatum, Artemisia pubescens

u. a., die in buntestem Gemisch auftreten. Zwar kann an einer Stelle eine, an einer

anderen Stelle eine andere Pflanzenart etwas reichlicher auftreten, solche Flächen aber,

wo irgendwelche Pflanze einzig maasgebend aufträte, wurden überhaupt wenig gesehen.

Die Vegetation des Haupttheiles der Jakutischen Steppen lepräsentiert also eine zu-

sammengesezte Association.

Annotationen:

N:o 1. Weites, ziemlich horizontales Steppenfeld. Boden: trockner Sand mit

einer dünnen Schicht Schwarzerde. Moose: fehlen.

N:o 2. Niedrige Steppen-Anhöhe. Boden: Sand, oben schwach mit Schwarzerde

gemischt. Moose: fehlen.

N:o 3. Weites, + horizontales Steppenfeld. Boden: trockner Sand, die Schwarz-

erden-Schicht dünn. Moose: felileii.

N:o 1.



152 A. K. Cajandeb.

N:o 4. Trockner, nach S schwach, abschüssiger Steppen-Abhang eines "Walles.

Die Schwarzerden-Schicht sehr dünn. Moose: fehlen.

N:o 5. Trockner, nach W schwach abschüssiger Steppen-Abhang. Boden:

fast reiner Sand. Moose: fehlen.

N:o 6. N:o 4 ähnlicher Abhang.

1^:0 7. Das + horizontale Steppenfeld am Fusse des Abhanges N:o 6. Boden:

Sand, mit einer dünnen Schwarzerden-Schicht. Moose: fehlen. Flechten: spärlich.

N:o 8. Trockner, nach S abschüssiger (10") Abhang. Boden: fast reiner

Sand. Moose: fehlen.

N:o 9. Weites, + horizontales Steppenfeld. Boden: Sand mit einer dünnen

Schwarzerden-Schicht. Moose: fehlen. Flechten: sehr spärlich.

Gräser :

Agrustis bnrenlis .

Poa pratensis . .

P. ntteniuüa . . .

JEra cœspitosa . .

Kœleria cristata

Atropis distans f .

Sehedononis ciliatus

Festuca ovina . .

Triticmn repens

Carex stenophylla .

Kräuter

Selaginella rupeslris

Rumex acetusa f .

Corispermuiii sp. .

Dianthits sinensis .

Lychnis sihirica

Pulsatilla putens f

Anemone sileestris.

Papaver nudkaule

Hesperis aprica

Potentilla bifurca .

P. nivea ....
Chamœrrhodes erecta

Thermopsis sp. . .

Oxyiropis sp. . .

Peucedanum baicahnse

Euphorbia esula .

Myosotis silvatica f

Eritrichum peciinatnm

Linaria vulgaris f,
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Yeronica incana . . .

Androsaces septentrionale
-f

Stative spcciosa ....
Nepeta mitUifiiJa . . .

Thymus serpylluiu . .

Phlox sibirica ....
Gentiana decumbens . .

Gnlium verum f . . .

Aster alpinus ....
Lenntopodium alpinum f

Arlemisia puhesceiis .

A. laciniata

A. Sitversiana ....
Senccio Jacobœaf . . .

Saussurea amara . . .

Tiiraxacuiu officinale

N:ol.
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N:o 2. PotentillaStreifen am Rande eines Weges. Boden: Sand mit einer

dünnen Schwarzerden-Schicht. Moose: fehlen.

Gräser (meist sterile, unbe-

stimmbare)

Kräuter:

Corispermum sp

Isopyrum fumarioides . . . .

PotentiUa bifurca

Oxytropis sp

Androsaces septentrionale f . .

A. maximum f

Statire speciosa

N:o 1.
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2. Die Association von Glauceta maritimse.

Nach oben folgt auf das annotierte Potentilletum anserinse ein Glaucetum-Grüitel.

Boden: feucht. Moose: fehlen.

Gräser:

Hierochloë horealis f 1

Alopecurus nigricans 1

Kräuter :

Poteniilla anserina 2

Agrostis horealis 2
Poa pratensis 1

Olaux maritima 7

Triticum sp. 1

Carex stenophylla 4;

Plantago major l-\-.

Verbreitung. Die Glauceten sind zieml. häutig.

3. Die Association von Salicornieta herbacese.

In kleinen untiefen Steppenthälern, auf + feuchtem Boden trifft man sehr häufig

Bestände von Salicornia an. Sie sind sehr niedrig, grün.

Annotation. Salicornietum in einem kleinen Thale ganz nahe von der Stadt.

Boden: + feuchtes Dy. Moose: fehlen.

Gräser :

Atropis distans f 3

Kräuter:

Salicornia herhacea 5

Suœda maritima 1—2
Sisymhrium salsugineum 1

Festiica ovina 1:

Potentilla nivea 1

Staticc speeiosa 2

Artemisia ptibescens 1

A. Sieversiana 3

Senecio Jacohœa f 1

Saussurea amara 1.

An etwa ähnlichen Localitäten wurden ferner Bestände von Suœda maritima

und Artemisia Sieversiana beobachtet.

4. Die Association von Atropideta distantis f.

Die Atropideta distantis •]- sind häufig in selir untiefen Niederungen, auf frischem

oder schwach fewhtem Boden. Oft umgeben sie gürtelweise die Bestände von Sali-

cornia, Suœda u. a.

Die Annotationen N:o 1 und N:o 2 beziehen sich auf Atropideten nahe

von der Stadt. Moose: fehlen.

N:o 1.
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Gräser:

Ätropis distans f .

Kräuter :

Salicornia herhacea . .

Siuzda maritima . . .

Lychnis sibirica . . .

Sisymbrium salsugineum

Statice speciosa ....
Ärtemisia Sieversiana .

Saussurea amara . . .

N:ol.



IV. Die Moos- und Flechten-Associationen der Tundren

an der Lena-Mündung.

Ich hatte mir Gelegenheit, die südlichsten Tundren, hei Bulkur und auf der Insel

Tit-Ary, imd sogar diese nur in grösster Eile — während eines Nachmittags auf Tit-

Ary und während 3 Stunden hei Bulkur — im Anfang Septemher, also in einer Jahres-

zeit, als die grosse Mehrzahl der Pflanzen abgeblüht, ja die Holzgewächse sogar schon

theilweise ihre Blätter gefällt hatten, zu besuchen. Die Untersuchungen fielen deswegen

sehr mangelhaft aus ^). — Mit dieser ausdrücklichen Reserve werden im Folgenden

die dort gemachten Annotationen mitgetheilt.

A. Die Biilkiir-Tundra.

Bulkur ist ein kleiner Fischfangsplatz am westlichen Lena-Ufer nahe am Beginn

des Deltas. Das Dörflein wird von einer weiten, schwach undulierten Tundra-Ebene

umgehen, die weiter nach hinten von waldlosen Höhen begrenzt wird. — Eine Menge

untiefer Tümpel und einige kleine Bäche kommen vor. Der + feuchte Boden besteht

aus Sand mit dünnem Torf; weiter vom Ufer entfernt giebt es einige schmale, niedrige

Geröllstreifen, alte Uferwälle der Lena.

Der grösste Theil dieses Bodens wii'd von einer Moos- und Î'iechten-Matte bedeckt,

deren Zusammensetzung auf einer Fläche nahe von der Fischer-Ansiedelung folgende

war: Dicranum sp. (1), Sphcerocephalus turgidus (4), Hypnum trichoides (6—7),

Hylocomium proliferum (7—8), Stereodon rufescens (1), Platysma nivale (5), Cladina

rangiferina (4), Dadylina arctica (2), Thamnolia vermicularis (1).

") Eine gründlichere Schilderung dortiger Vegetation ist wohl jedoch bald von Herrn Mag. Phil.

N. H. Nilsson zu erwarten, der sich eine längere Zeit in der fraglichen Gegend aufgehalten hat.

N:o 1.
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Gräser:

Calamagrostis sp. 1 Lueula arcuata 1

Poa sp. 1

Kräuter:

Polygonum PawlowsJcianwm 1 S. punctata 1

Stellaria graminea 2 Dryas ocfopetala 5

Saxifraga hirculus 1—2 Pedicularis sjjp. 2—3

Unbestimmbare 6 (wohl meist

Carices und Eriophora);

Saussurea alpina 1

Senecio resedifolius 1,

Holzgewächse:

Salix phylicifolia 1

8. glauca 1

S. sp. 4

S. polaris 1

Betula nana f 2

Vaceinium vitis idœa i-j-

Arctostaphylus alpina 1 +

Cassiope tctragona 2—
Leduin jjalustre 1 +
Diapensia lapponica 1.

Eine artenreichere Vegetation findet man auf den der Lena und den oben ge-

nannten Tundra-Bächen zugewandten Abhängen.

Annotationen:

]Sr:o 1. Tundra-Abhang am Lena-Ufer; Schiefe nach E etwa 10—20". Boden:

Sand, von einer dünnen Torfschicht unvollständig bedeckt, frisch. Moose und Flechten:

sehr reichlich (Polytrichum strictum spärl , Bryum sp. spärl., Hypnum plmnosum var.

turgidum spärl., Hylocomium rugosum reichl., Lecanora sp. zieml. reichl., Platysma

nivale spärl., Thamnolia vermicularis spärl.).

N:o 2. Eine andere Stelle desselben Abhanges; Schiefe 15—30°. Boden: Sand,

die Torfschicht dünn und unvollständig. Moose und Flechten: reichlich (Polytrichum

strictum, Dicranum sp., Sphcerocephalus turgidus, Bryum sp., Amblystegium sp., Hyp-

num plumosum var. turgidum, PL. tricJwides, Hylocomium proliferimi, H. rugosum).

N-.o 3. Uferabhang eines kleinen Tundra-Baches. Boden: wie oben N:o 1 u. N:o

2. Moose: reichlich (vorzugsweise Polytrichum strictum, Amblystegium sp., Hyloco-

mium rugosum); Flechten: spärlich.

Gräser:

Älopeciirtts (iljnims . .

Trisetum agroslideuin .

Tr. subspicatuiii . . .

Poa sp

Festuca ovina ....
Luzula arcuata . . .

Sterile, unbestimmbare

N:ol.
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Ahine macrocarpa. .

Arenaria capülaris f .

Cerastium alpiniiiii .

Delphinium elatuni .

Anemone Richardsonii

Cärdmiiine microphylla

Parrya nudicauUs

Draha spp

Sa.rifråga oppositifolia

S. stcllaris ....
S. nivalis

S. hiernnifolia . . .

S. hirculvs ....
Ä cciHua

S. punctata ....
Dryas oclopetala . .

Saiiguisorlia of'ficinalis

Oxytropis sp. ...
Hediimrum ohscunun

Liithyrua »uiritimus .

Pachypleurum alpinum

Armeria vulgaris f

N:o 1.
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Saxifraga cernua 2

Dryas octopetala 2

Sieversia glacialis 1

Potentïlla nivea 1

Androsaees villosum f 1

Senecio resedifolius 1

Artemisia horealis 2

Saussurea alpina 1;

Holzgewächse:

Salix hcrhcrifolia 1—
Myrtillns uliginosa 2

Ardostaphylus alpina 1

Cassiope tetragona 3

Rhododendron fragrans 3

Ledum palustre 2

Diapensia lapponica 2.

B. Die Tundra von Tit-Ary.

Tit-Ary ist eine grosse Insel etwa 15 à 20 Km. nörcUich von Bulkur gelegen.

Die Mittelpartie der Insel, wo der sclion (pag. Ol—62) beschriebene Lärchenwald sich

befindet, ist höher als die übrige Insel. Das letzterwähnte Areal wird hauptsächlich

von einer Moos-Flechten-Tundi'a eingenommen, nur die dem Ufer näher liegenden Par-

tieen desselben (vgl. pagg. 103—106) sowie gewisse Altwasserrinnen (vgl. pagg. 99—100)

werden überschwemmt und besitzen eine Grasfluren-Vegetation, die jüngsten Sand-Allu-

vionen ausgenommen, die völlig vegetationslos sind.

Annotationen:

N:o 1 bezieht sich auf einen, dem östlichen Ufer näher gelegenen Theil der

Tundra. Boden: Sand, von einer V2— 1 V2 Dm. dicken, feuchten Torfschiebt bedeckt.

Die Moos- u. Flechten-Decke ist ununterbrochen, bestehend hauptsächlich aus: Dicra-

num sp., SphœrocepJialus turgidus, Meesea triquetra, Amblystegium sp., Hypnum plu-

mosum \ar. turgidum, H. trichoides, Hylocomium proliferum, Stereodoit rtifescens,

Dadylina arctica, PeÜidea apJttosa, Platysma nivale, Cetraria islandica.

N:o 2 bezieht sich auf einen dem Lärchenwald näher liegenden Theil. Boden:

wie in Nio 1. Die Moos- u. Flechten-Decke ununterbrochen: Riccardia pinguis (1),

Polytrichum strictwm (1), Dicranum sp. (1), Meesea triquetra (2), Sphœrocephalus

turgidus (4), Amblystegium stellatum (2), A. sp. (1), Hypnum plumosum var. turgi-

dum (1), H. trichoides (2), Hylocomium proliferum (8), Stereodon rufescens (1), Dac-

tylina arctica (2), Peltigera sp. (2), Platysma nivale (4), Cetraria islandica (3), Stereo-

chaulon paschale (2).

Gräser :

Colpodium latifolium . .

Carex rigida f . . . .

C. aquatilisf . . . .

Luzula arcuata .

Sterile, unbestimmbare

N:o 1.
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Parrya nudicaulis

Braya alpina . . .

Draba spp

Snxifraga hieracüfolia

S. hin-ulus ....
S punctata ....
Dryas octopdala . .

Lathyrus maritimus .

Pyrola rotundifolia f

Pedicularls spp. . .

Valeriana capitata

Saussurea alpina . .

N:o 1.



III.

Schlussbemerkungen.

Die Pflanzen, welche im Tliale der unteren Lena auf jährlich überschwemmtem

Alluvialboden vorkommen, gehören hauptsächlich zu den Gräsern und Kräutern sowie zu den

Sträuchern und Bäumen. Auch sind die dort auftretenden Associationen fast ausnahms-

los entweder Grasfluren oder Gebüsche und Wälder. — Die Vegetation ist im Allge-

meinen üppig: die Gehölze sind oft beinahe undurchdringlich und die Grasnarbe der

Fluren dicht. Die grösste Dichtigkeit der Grasflurenvegetation ist gewöhnlich nicht

gleich an der Bodenfläche, sondern auf einem gewissen Niveau obei'halb derselben gele-

gen. Unter den Gehölzen liefern das beste Beispiel hierfür die den Bambuseten ähn-

lichen Saliceta viminalis, deren einzelne Exx. nur im Wipfel verzweigt und belaubt sind.

An dünenartigen sowie an geröllreichen Stellen ist die Vegetation oft undichter, des-

gleichen an dem, gegen den pflanzenlosen, aus Sand oder Gyttja bestehenden Ufersaum

gelegenen äussersten Eande der Grasfluren und Gehölze.

Halbsträucher {Ericineen, Empetrum u. dgl.) fehlen bis zum 66" n. Br. überhaupt

allen deutlicher überschwemmten Alluvionen der Lena. Auch vom 66" n. Br. an gegen

Norden kommen sie auf den Alluvionen der Lena selbst nur spärlich vor, oft aber

reichlich an der Shiganka und desgleichen an den kleinen Bächen zwischen Küsür und

dem Lena-Delta, wo sie sogar bestandbildend auftreten können '
). — Holzlianen fehlen

den niedrigeren Alluvionen vollständig, auf den schwächer überschwemmten findet man

Atrac/ene alpina f spärlich in den Geliölzbeständen.

Moose fehlen den jüngsten Alluvionen. Auf etwas älteren findet man kleine, ge-

wöhnlich sterile acro- und pleurocarpische Moose, bisweilen auch Sphagna und Lebermoose;

') Gewissermaassen könnte man ja auch die Bestände der Associationen von Alnastreta und Piceeta,

theilweise auch von Alneta und Lariceta an der Shiganka als Halbstrauch- (MyrtUhts uligrnosa-J Bestände

mit J^ reichhch beigemischten Bäumen und Sträuchern auffassen.
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gewisse Arten halten sich vorzugsweise am unteren ïheile der Stämme der Holzgewächse

auf. Je kurzzeitigerer Ueberschwemraung die resp. AUuvionen ausgesetzt sind, desto

reiclilicher treten die Moose in den Wäldern auf, bis sie zuletzt an den am schwächsten

überschwemmten Stellen fast ununterbrochene Matten bilden können. Auf den Gras-

fluren aber sind sie überhaupt immer spärlich vertreten, abgesehen davon ob sie mehr oder

weniger überschwemmt werden. Wie Beobachtungen aus Nord-Finnland lehren, sind

jedoch die Ueberschwemmungen an und flu' sich der Moos\ egetation keineswegs schäd-

lich, wohl aber die starke Sedimentation, welche im Lena-Thale jeder Ueberscliwemmung

folgt. Ist die Moosvegetation ja auch im Shiganka-Thale, wo die Sedimentation gerin-

ger ist, viel reichlicher ausgebildet als auf den AUuvionen des Mutterflusses. — Tlech-

ten fehlen im Allgemeinen dem ireberscliwemmungsboden der Lena. Nur in den kurz-

zeitigst überschwemmten Wäldern kann man hin und wieder einzelne Exx. von Peltidea

oder PeUigcrœ antreffen. Wegen des ziemlich trocknen Klimas kommen sie auch als

Epiphyten nur spärlich vor (vgl. z. B. Nordenskiöld 1880, p. 367); erst an der Lena-

Mündung sind sie reichlicher. — Pilze findet man nur ausnahmsweise. Sogar die Para-

sitenpilze, sowohl grössere [Polijporaceen etc.) als kleine (Rostpilze, Eri/siplicen u. a.)

waren auf überschwenuntem Boden viel spärlicher vorhanden als auf nicht überschwemm-

tem, wo die letztgenannten auf Thesium, Pnlsatilla etc. oft verheerend auftraten. —
lieber das Vorkommen der Algen wurden Beobachtungen nicht angestellt.

Oberhalb der Grenze (des Niveaus) der Ueberschwemmung hat die Vegetation

einen anderen Character. Weil aber die Ueberschwemmungen keineswegs jedes Jahr

gleich gross sind, ist auch der Uebergang der Vegetation nicht allzu scharf ausgeprägt.

An der Lena-Mündung haben die nicht überschwemmten AUuvionen — den krüp-

pelhaften Lärchenbestand der Insel Tit-Ary ausgenommen — etwa denselben Vegeta-

tions-Character als die analogen, nicht alluvialen Tundren: eine + gut entwickelte Moos-

und Flechten-Matte mit + reichlich eingesprengten (hochnordischen) Halbsträuchern,

Kräutern und Gräsern. — Weiter nach Süden besitzen die resp. AUuvionen die gleiche

Vegetation wie die analogen Partieen der eigentlichen, nicht alluvialen Taiga: dichter,

dunkler Nadelwald mit einer + gut entwickelten Moosmatte, spärlichen Kräutern und

Gräsern, oft aber mit reichlichen Halbsträuchern. — Südlich von der Aldan-Mündung,

wo der Wald auf weiten Strecken ausgerodet worden ist (vgl. weiter unten) findet man
trockene Grasfluren, die in ihrer am meisten differenzierten Form, in der Umgebung von

Jakutsk, aus einer niedrigen, ziemlich undichten Gras- ' und Kräuter-Vegetation bestehen,

die nicht selten die grösste Dichtigkeit gleich an der Bodenfläche besizt. Die Vegeta-

tion dieser „Steppen" erinnert in merkwürdig hohem Grade an die der nicht alluvialen

Balaganschen Steppe zwischen Irkutsk und der Lena.

Einen Gegensatz zu den gar nicht mehr überschwemmten AUuvionen bilden die-

jenigen, die auch während des niedrigsten Wasserstandes vom Wasser bedeckt sind.

Eine Vegetation kommt vorzugsweise nm- an dyreichen Stellen, also nur in den Tüm-

peln vor, und zwar treten dort mehrere Hydrophyten bestandbildend auf. Gewöhnlich

werden die Tümpel von Grasfluren umgeben und auf Dyboden können einige von diesen

Grasflurenbeständen sogar im Wasser selbst auftreten. Dagegen entbehren im Thale
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164 A. K. Cajandeb.

der unteren Lena die Gyttja-Stellen oft, der Sandboden aber immer der Vegetation. Vor

Allem ist die Lena selbst in ihrem unteren Laufe vegetationslos.

Schon ein flüchtiger Blick belehrt, dass die Niveauverhältnisse eine durchgrei-

fende Rolle in der Verschiedenartigkeit der Alluvialvegetation spielen. Eine jede Asso-

ciation des überschwemmten Bodens einer Gegend kommt, in Bezug auf den höchsten

und niedrigsten Wasserstand, auf ziemlich konstantem Niveau vor. Es bilden die Asso-

ciationen einer Gegend Reihen (Serien), deren Glieder eine konstante Ürdnungsfolge

haben. Zwar können ein oder mehrere Glieder fehlen — die ganze Anzahl ist sogar

ziemlich selten vollständig vertreten — die gegenseitige ürdnungsfolge der übrigen Glie-

der aber bleibt unverändert.

Durch das Vorkommen von Thälern, Tümpeln, Seen u. dgl. werden die Niveau-

verhältnisse verwickelter. In solchen Seen und Tümpeln, die auch während des höch-

sten Wasserstandes der Lena mit der letztgenannten nicht in Communication stehen,

kommt selbstverständlich keine Ueberschwemraung in dem gewöhnlichen Sinne des Wor-

tes vor, wohl kann man aber auch dort Hoch- und Niederwasser unterscheiden. Im Früh-

ling sammelt sich nähmlich dort Schmelzwasser von den Umgebungen, wodurch sich der

höchste Wasserstand einstellt. Während des Sommers verdunstet das Wasser nach und

nach, bis zuletzt im Spätsommer der niedrigste Wasserstand efntritt ^). Es ist aber auch

dann die Wasserfläche dieser Bassins höher gelegen als die der Lena selbst. — Es

giebt ferner eine Menge Seen und Tümpel, die während des Hochwassers eine längere

oder küi'zere Zeit mit der Lena in offener Verbindung stehen, während des Niederwas-

sers aber von ihr abgeschnüi't sind. Dieselben unterliegen im Frühling einer normalen

Ueberschwemmung, während des Niederwassers aber gleichen sie den oben erwähnten

Tümpeln und Seen.

Auch um alle Tümpel und Seen, sowie in allen Thalbildungen überhaupt, sind

die Associationen in Reihen (Gürteln) angeordnet. Wäre es möglich, den Durchschnitt

dui'ch einen Alluvialboden mit Thälerchen verschiedener Art zu machen, würde man aber

finden, dass die absoluten Niveaus einer und derselben Association am Ufer der Lena

selbst und in den verschiedenen Thälerchen durchaus verschieden sind, und zwar sind

sie am niedrigsten an der Lena selbst, am höchsten in den erst besprochenen Thäler-

chen gelegen. Allein die gegenseitige Reihenfolge der Associationen ist an allen ver-

schiedenen Stellen dieselbe. Sie ist sogar — über die Association von Equiseteta ar-

vensis vgl. jedoch weiter unten — dieselbe in den verschiedensten Gegenden des unteren

Lena-Thales.

Die Niveauverhältnisse sind als eine Folge der Einwirkung der jährlichen Ueber-

schwemmung auf die Vegetation zu betrachten, und düi'ften im Wesentlichen ein Aus-

•) In regnerischen Sommern dürften mehrere Hochwasserperioden eintreten können; im trocknen

Sommer 1901 kam solches nicht vor.
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druck für die Länge der Ueberschwemmungszeit und flu- die Mächtigkeit der Fliithwas-

serscliicht an resp. Stellen sein.

Auch unterhalb der Grenze des niech'igsten Wasserstandes, in den Alluvial-Seen

und -Tümpeln, sind die Pflanzen güitehveise nach den Niveaus angeordnet. Dort ist

natürlich uiu- der letzterwähnte Factor, die Mächtigkeit (Tiefe) der Wasserschicht von

Bedeutung \). — Oberhalb der Grenze der jährlichen Ueberschwemmungen spielt die

Trockenkeit des Bodens eine etwa ebenso durchgreifende Rolle wie die Ueberschwem-

mungen unterhalb derselben. Weil aber die Alluvionen meist aus + gerundeten, lang-

gestreckten Wällen und Thälerchen bestehen, sind die höchst gelegenen Partieen, d. h.

die Kämme der Wälle, gewöhnlich auch die trocknesten, und demgemäss haben wii'

auch oberhalb der Ueberschwemmungsgreirze nicht selten mit wirklichen Niveauverhält-

nissen zu thun.

Eine sehr wichtige Rolle spielen die Verschiedenheiten der Bodenbeschatfenheit.

— Die Einwirkungen der physischen Verschiedenheiten derselben äussern sich haupt-

sächlich auf zweierlei Weise:

1. Gewisse Associationen und Facies derselben sind an gewisse Bodenarten ge-

bunden. In dieser Hinsicht liefern die Grasflm-en die besten Beispiele. Von den Parallel-

Serien von DI. A. a. ist die eine auf Gyttjaboden, die andere auf dyreichem Boden,

die Serien von III. A. b. auf Sand- und III. A. c. auf Geröll-Boden beschränkt. Desgleichen

kommen die Associationen 1—9 der Serie III. B. a. fast ausschliesslich auf reinem

Gyttjaboden oder wenigstens auf + gyttjabemengtem Boden, die Associationen 10—18

derselben Serie fast nur auf reinem Sandboden, die Serien von HI. B. b. dagegen auf

Dy- u. Torf-Boden vor. lieber die Hydrophyten-Vegetation vgl. das oben gesagte. Auch
in der \ierten Klasse, der der Moos- und Flechten-Associationen, werden durch ver-

schiedene Art des Bodens (Sand, Geröll) grosse Verschiedenheiten der Vegetation her-

vorgerufen. Nur in Bezug auf die Gehölze sind die Einwü-kungen weniger augen-

fällig, es ist hier jedoch z. B. an die 2 verschiedenen Facies der Saliceten und Alneten

an der Shiganka zu erinnern.

2. Die Bodenverhältnisse wirken modifierend auf die resp. Niveaus der Asso-

ciationen ein. Obgleich keine genauen Messungen in dieser Hinsicht gemacht wurden,

mögen dennoch einige Beobachtungen angeführt werden. Die Association von Equiseteta

fluAiatilis tritt auf Dyboden oft sogar im Wasser selbst auf, wogegen die Equisetetum-

Localitäten auf Gyttjaboden während des Niederwassers stets wasserfrei sind. Desglei-

chen sind die Niveaus der Associationen von Cariceta acutse bezw. C. aquatilis und

Calamagrostideta phragmitoidis j- auf dyreichem Boden niedriger gelegen als auf Gyttja-

boden. Diese Thatsache kann man am deutlichsten an solchen langen Altwasserrinnen wahi'-

nehmen, deren Boden an dem einen (blinden) Ende hauptsächlich aus Dy, an dem anderen

') Die Eiunirkimgen des Wassers sind vorzugsweise durch sein Vermögen, Wärmestrahlen zu ab-

sorbieren, bedingt (vgl. Maonin 1S93, p. 313—315).
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(mit der Lena communicierenden) Ende aus Gyttja oder Gyttja-Sand bestellt. — Wie
gewisse Beobachtungen aus Nord-Finnland lehren, küinien einige Associationen stärker

als andere von diesen Verschiedenheiten der Bodenbeschaffenheit beeinflusst werden, so

dass sogar die Serienfolge der Associationen in einigen seltenen Fällen dadurch geän-

dert wird. Das einzige etwa so zu deutende Beispiel im Lena-Thal liefert die Associa-

tion von Equiseteta arvensis, die auf + reinem Sandboden (Serie III. B. a.) oberhalb,

auf Gyttjaboden (Serie III. A. a.) aber unterhalb der Associationen von Cariceta aqua-

tilis resp. 0. acut* auftritt; innerhalb der beiden genannten Serien ist aber die gegen-

seitige Reihenfolge der erwähnten Associationen konstant.

Nun ist aber im Allgemeinen die Menge der jährlich sich ablagernden Fluss-

sedimente an dyreichen Stellen geringer als auf Gyttjaboden und dort viel geringer

als auf Sandboden. Weil also die Oscillationen der Bodenbeschaffenheit und die der

Intensität der Sedimentation + parallele Erscheinungen sind, ist es schwierig, in jedem

Einzelfalle die combinierte Einwirkung derselben in ihre zwei Componenten zu zerlegen.

Der Vergleich mit dem Auftreten derselben Associationen in Nord-Finnland und Nord-

Russland lehrt jedoch sogleich, dass dem letzterwähnten Factor viel grössere Bedeutung

zukommt. — Dass die Gliederung der Associationen von Elymeta dasystachyos und

Equiseteta arvensis der Serie III. B. a. in zwei Facies durch die Menge der jährlichen

Sedimentation hervorgerufen ist, wurde schon früher (pagg. 125 und 131) angeführt.

Die Alluvionen des unteren Lena-ïhales dürften überhaupt sehr schwach kalk-

haltig sein (vgl. pag. 16). AVelchen Schwankungen der Kalkgehalt in verschiedenen

Gegenden oder sogar an verschiedenen Punkten einer Gegend unterworfen sein mag, ist

mir nicht näher bekannt, und ebensowenig der Einfluss, den diese etwaigen Schwankun-

gen auf die Vegetation ausüben. Es muss jedoch ausdrücklich betont werden, dass die

Vegetation der Alluvionen der unteren Lena nirgends derartige grössere Verschiedenheiten

darzubieten schien, die sich auf einen verschiedenen Kalkgehalt des Bodens hätten zu-

rückführen lassen. — Mehr hervortretend ist der Eintluss des Gehaltes der Alluvionen

an Kochsalz. Der Salzgehalt erreicht sein Maximum in den Thälerchen der nicht oder

nur sehr kurzzeitig überschwemmten Alluvionen (vgl. pag. 16.), und dort findet man
mehrere eigenartige Associationen vertreten (III. B. b. 8—11, III C. b.).

Dass das Klima auf der langen Distanz vom 62° bis zum 72" n. Br. gi'osse Verschie-

denheiten hervori'ufen muss, ist ganz natürlich. Auch giebt es nur wenige Associationen

(z. B. die von Equiseteta arvensis), die über die ganze oder fast ganze Strecke vej'brei-

tet sind; alle übrigen sind auf engere Bezirke begrenzt. — Jenseits der Grenze ihres

Vorkommens werden die Associationen keineswegs immer von ähnlichen Associationen

ersetzt (vgl. unten die vicarierenden Ass.). Es werden sogar die Associationen von

Betuleta, Piceeta und Piceeto-Lariceta etwa vom 66*^ n. Br. an nicht einmal von

Holzgewächs- sondern von Grasfluren-Associationen ersetzt (vgl. pag. 82).

Solche Associationen, die grössere Verbreitung von S nach N besitzen, sind auf

verschiedener Polhöhe betreffs der Zusammensetzung der Vegetation von ziemlich ver-
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schiedenartiger Beschaffenheit: die Mehrzahl solcher Associationen sind in verschiedene kli-

matische Facies gegliedert. Folgt man den Veränderungen von S nach N, so findet

man, dass nach und nach einzelne Arten seltener, andere dagegen häufiger werden,

einige hören gänzlich auf, andere treten neu hinzu. Die Veränderangen sind im Allge-

meinen ziemlich allmählich, so dass sie erst auf längeren Distanzen augenfällig werden.

An diesem Orte mögen die vicarierenden Associationen Erwähnung finden. Vica

rierend nenne ich solche. Associationen, die in den Serien einander + vollständig er-

setzen. Vicarierend sind z. B. die Associationen von Cariceta acutae und 0. aquatilis:

beide kommen an fast ähnlicher Localität vor, niu" ist die erstgenannte im ganzen nörd-

lichen Eurasien eine südlichere, die letztere eine nördlichere Association. Vicarierend

sind noch, wenigstens gewissermaassen, die Associationen von Heleochariteta acicularis,

Nasturtieta amphibii -|- und Raininculeta hyperborei an der Lena, ferner die von Phalari-

deta arundinacese (Nord-Europa u. West-Sibirien) und Beckmannieta (Lena), ^reta

csespitosae (Nord-Europa u. West-Sibii'ien) und Hordeeta pratensis (Ost-Sibirien). Im

nördlichen Fennoscandia tritt die seltene Association von Saliceta triandree vicarierend

für die Association von Saliceta viminalis Nord-Russlands und Sibiriens auf. — Wenn
man die Bestände verschiedener Micro-Arten, „vicarierender" Arten u. s. w. als eigene

Associationen aufstellen will, wird die Zahl der vicarierenden Associationen natürlich

viel gTösser; mnu erinnere sich z. B. an Larix sibirica n. L. dahurica, Picea excelsa

u. P. ohovata, Carex aquatilis u. C. stans, Rumex auriculatus u. R. hœmatinus etc.

— Ob die verschiedenen „Facies" der Fruticeta mixta alle als eine Association oder

richtiger als mehrere vicarierende Associationen aufzufassen sind, mag dahinstehen.

Ausser den oben erwähnten geograpliisch resp. klimatisch vicarierenden Asso-

ciationen, die in verschiedenen geographischen (resp. klimatischen) Gegenden einander

vertreten, giebt es Associationen resp. Associationsgruppen, die auf verschiedener Boden-

art in derselben Gegend für einander vicarieren: edaplnsch vicarierende Associationen

besw. Associationsgruppen. In den Serien von IIL A. a. vicarieren die Associationen

1—4 (oder wenigstens 1—3) und die Ass. von Equiseteta fluviatilis für einander; wei-

tere Beispiele liefern die Parallel-Serien von III. B. b.

In Betreff der Einwii-kungen der Winde auf die Vegetation der Alluvionen kann

vor Allem an den eigenartigen Character der Gebüsche (pagg. 31, 34 u. 47) und Gras-

fluren (III. A. b. |3. u. 3'.) an + dünenartigen Stellen erinnert werden. Hie und da

wurden Bäume gesehen, die wahrscheinlich durch Wind gebrochen worden waren, im

Allgemeinen düi-ften aber die Einwirkungen der Winde auf die Alluvialvegetation des

grössten Theiles des Lena-Thales ziemlich bedeutungslos sein, schon weil die Winde dort

ziemlich schwach sind. In den nördlichsten Gegenden dagegen, wo dieselben stär-

ker sind (vgl. pag. G), dürften sie die Vegetation in beträchtlicher Weise beeinflussen.

Die Einwirknngen des Eisganges sind hauptsächlich zerstörender Art. Da
und doi't kamen Gebüsche vor, die von den Eismassen fast zu Boden gepresst wor-
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den waren, so dass man buchstäblich auf den Sträuchern spazieren konnte (vgl.

pag. 43). Auch die ziemlich häufige Erscheinung, dass die Gebüsche an ihrem

Wipfel + nach Norden geneigt sind, dürfte von der Strömung des mit Eismassen

gefüllten Hochwassers herrühren (vgl. Jürgens 1885, p. 253, Bunge 1895, p. 7).

— Dass der Eisgang (im Zusammenhang mit dem „Einfrieren der Stämme im an-

geschwollenen Strome") die Gehölzvegetation vernichten und dadurch Platz für Grasfluren

bereiten könne (Graebner 1895, p. 517), habe ich weder in Sibirien noch in jSTord-

Russland oder Nord-Finnland beobachtet. Zwar sind ja die Gehölze an solchen Stellen

bisweilen sehr geschädigt worden, keineswegs aber vernichtet. — Durch Eisstauungen

in schmalen Flussarmen können wahrscheinlich locale Verschiebungen der Niveauver-

hältnisse hervorgerufen werden, keine directen Beobachtungen liegen aber aus dem Lena-

Thale vor.

Der Einfluss der grösseren Thiei'e auf die Vegetation schien im Allgemeinen

ziemlich bedeutungslos zu sein. Es ist schon früher (pag. 89) erwähnt worden, dass die

Association von Equiseteta arvensis, besonders der Serie III. A. a., von den im Lena-

Thale massenhaft sich aufhaltenden Gänsen (Anser segetum, A. bernicla u. a.) +
gefressen und zertreten, zugleich aber auch gedüngt werden. Viel geringere Bedeu-

tung kommt den verschiedenen Enten, Sterna- und Larus-Arten u. s. w. zu. Wo es

reichlich Bären giebt, z. B. auf der Insel Agrafena, werden die Grasfluren und auch

das Gras der Gehölze von denselben stellenweise ziemlich gründlich niedergetreten,

Sträucher und junge Bäume gebrochen u. s. w. Zu erwähnen ist noch die kleine

„Jewraschka" (Spermophüus Eversmanni), die sich in den trocknen Steppen aufhält

und den Boden mit ihren Gängen durchlöchert, wodurch die Trockenheit desselben aber-

mals erhöht wird. Der Einfluss der wilden Rennthiere wurde nicht studiert. — Schon oben

(pag. 163) wurde erwähnt, dass die Vegetation des Ueberschwemmungsbodens von den

parasitischen Pflanzen viel weniger inficiert war als die der nicht überschwemmten Allu-

vionen. Nach von meinem Reisegefährten Mag. Phil. R. B. Poppius gemachten Be-

obachtungen, dürfte dasselbe auch füi' thierische Parasiten Gültigkeit haben.

Es kann einem nicht entgehen, dass die Vegetation, vor Allem die Gehölzvege-

tation, an der Lena selbst, an der Shiganka und an den nördlichsten Zuflüssen der Lena

unter einander grosse Verschiedenheiten aufzuweisen hat. Bis mehrere analoge Fälle

bekannt worden sind, muss jedoch auf ein näheres Eingehen auf diese Frage verzichtet

werden. Als die wahrscheinlich wichtigste Ursache der Verschiedenheiten zwischen der

Lena und der Shiganka dürfte wohl jedoch die Intensität der jährlichen Sedimentation an-

gesehen werden; in Betreff der genannten nördlichen Bachthäler hat man ausserdem

vor Allem mit dem Klima zu rechnen, — meine Beobachtungen über die Gehölzvege-

tation der Lena selbst beziehen sich nähmlich fast ausschliesslich auf das südlich vom

G7" n. Br. gelegene Gebiet.
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Zuletzt muss noch der Eiiifluss des Menschen auf die Vegetation der Alluvionen

des unteren Lena-Thales erwähnt werden. Der Eintluss des Menschen äussert sich haupt-

sächlich in der Existenz 1) der Parklandschaft südlich von der Aldan-Mündung und 2)

der Steppen um die Stadt Jakutsk.

Dass die Parklandschaft südlich von der Aldan-Mündung nicht ursprünglich, son-

dern durch Menschenthätigkeit entstanden ist, geht aus folgenden Thatsachen hervor:

1. Die Grenze zwischen der Parklandschaft südlich von der erwähnten Fluss-

Mündung und der Waldlandschaft nördlich von derselben ist allzu scharf, um völlig na-

türlich zu sein. Es können nähmlich die kleinen Verschiedenheiten des Klimas — man
vergleiche die klimatologischen Data für Marcha (Jakutsk), Amginsk, Ustj-Maja, Wil-

jujsk und Werchojansk mit einander — und die etwaigen der Bodenschalîenheit schwer-

lich eine so scharfe Grenze hervorrufen. Die grosse Verbreitung der Grastiuren im ge-

nannten Gebiet wird aber ganz einfach dadurch erklärt, dass der Wald dort ausgerodet

worden ist, — dasselbe ist ja „relativ" dicht bevölkert und der hauptsächlichste Nah-

rungzsweig der Bevölkerung ist Viehzucht; den Gegenden nördlich von der Aldan-Mün-

dung aber fehlen bis Shigansk alle feste Ansiedelungen und weder in Shigansk noch

weiter nach Norden wird Viehzucht getrieben. — Dass jedoch nördlich von der Aldan-

Mündung die Existenzbedingungen analoger Grasfliu'en keineswegs fehlen, beweist schon

der Umstand, dass solche Fluren in der That in den unmittelbarsten Umgebungen der

Fischfangsplätze an der Wiljuj-Mündung vorkommen (Serie III. A. b. «.). Und anderer-

seits sind die grösseren Grastiuren auch an der oberen Lena, von Pokrofskoje aufwärts,

vorzugsweise nur auf die Umgebungen der Ansiedelungen beschränkt.

2. Die allgemeine Regel, dass die Associationen einer Gegend — von den

Einschränkungen in Betreif der Thalbiklungen und der Bodenbeschaffenheit abgesehen

— in Bezug auf die Wasserfläche der Lena auf konstanten Niveaus auftreten, behält

auch auf die Grasfluren und Gehölze als Gesammtheiten betrachtet ihre Gültigkeit: die

Grenze zwischen Grasflur und Gehölz einer Gegend ist konstant. In dieser Hinsicht

nimmt allein das Gebiet südlich von der Aldan-Mündung eine Ausnahme-Stellung ein:

die Grenze der Grasfluren nach oben ist beliebig. Das letzterwähnte Verhältniss

wiederhohlt sich überall in cultivierten Gegenden, wo Wald in Wiesen (resp. Aecker)

verwandelt worden ist.

3. Viele dieser Grasflurc.gegenden waren noch bei Menschengedenken von ho-

hem Walde oder wenigstens von kleineren Waldungen bedeckt (vgl. Sseroschefskij

1896, p. 76). Vielerorts wurden Wiesen beobachtet, die ganz neulich durch Holzschlag

und Brennen gerodet waren.

4. Das Gras dieser Fluren wird jährlich abgemäht, wodurch ein Wieder-Auf-

wachsen der Gehölze verhindert wird. Ausserdem werden die Grasfluren gewöhnlich

im Frühsommer von den Jakuten gebrannt (vgl. Sseeosohefskij 1896, p. 75).

Dass jedoch diejenigen Grasfluren-Associationen, die unterhalb der Grenze der

Association von Saliceta viminalis, auf Gyttja- oder Dy- (resp. Torf-) Boden, vorkom-

men, als ursprünglich zu betrachten sind, steht ausser Zweifel, sicher ist aber auch,

dass sie von der Cultur nicht unbeeinflusst geblieben sind.
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Dass die Steppen (der Serien von III. 0.) nm die Stadt Jakutsk nur eine

von der Cultur und zwar durch Weide und Niedertreten mehr beeinflusste Grasflur

obiger Art darstellen, geht aus Folgendem hervor:

1. Beide sind auf ähnlichen Alluvionen der Lena gelegen.

2. Die Steppen kommen nur in den näheren Umgebungen der Stadt vor und

gehen weiter von der Stadt entfernt allmählich in mehr wiesenartige Grasflmen der

Serien von III. B. über. Umgekehrt findet man an mehr zertretenen Stellen auch weiter

von der Stadt entfernt ähnhche Steppen; nach Angaben der Bewohner kommen sie so-

gar überall in der Nähe der Jakuten-Wohnplätze des fraglichen Gebietes vor. Auch

an der oberen Lena findet man häufig kleine, ganz ähnliche steppenartige Grasfluren,

theils auf Alluvial-, theils auf Nichtalluvial-Boden, aber nur in der Nähe der Dörfer.

Auch die hainartigen Waldungen, die die Parklandschaft characterisieren, sind als

Halbculturbildungen zu betrachten. Die Hypothese stützt sich darauf, dass das Vor-

kommen derselben aiisschliesslich auf das genannte Gebiet beschränkt ist, und auf die

Thatsache, dass auch anderswo in dichter bewohnten (Alluvial-) Gegenden etwa analoge

Bildungen auftreten, z B. auf dem Delta des Tornio-Flusses, wo die ursprünglichen Nadel-

wälder in den Umgebungen der Dörfer und Wohnplätze + mittelbar durch Menschen-

thätigkeit in hainartige Laubwälder umgewandelt worden sind. — Ob es in den Um-

gebungen der jetzigen Stadt Jakutsk auch ursprünglich Kiefernbestände auf Alluvial-

boden gegeben hat, kann ich nicht entscheiden. Sehr wahrscheinlich sind aber die

jetzigen Kiefernparcellen der Steppen nicht als directe Ueberreste des ursprünglichen

Waldes zu betrachten. Jedenfalls muss die Vegetation derselben seit jener Zeit in

sehr hohem Grad« von der Cultur beeinflusst worden sein.

Weil der grösste Theil der Alluvial-Gehölze auf Flussinseln gelegen sind, sind

sie vor den Waldbränden, die in der Taiga grosse Verheerungen zuwege gebracht ha-

ben, ziemlich geschützt gewesen. Nur an den Festlands-Ufern traf man oft gebrannte

Wälder. — Kaum erwähnt zu werden braucht, dass ganz vereinzelte Waldbestände

durch Holzschlag für Dampfer vernichtet worden sind.

Mehrere Fragen haben oben keine Berücksichtigung gefunden, theils weil die

dazu nöthigen Data z. Z. noch allzu dürftig sind, theils weil die Behandlung derselben

erst nach dem Erscheinen der in Nord-Russland und Nord-Finnland gemachten Unter-

suchungen vollständiger stattfinden kann.
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Verzeiclmiss der angefülirteii Plianerogamen und Grefässkryptogamen.

Woodsia glabella R. Br. ^

Eqitisctum prafense Ehrl).

E. nrvensc L.

E. arvense X ftuviaiile {E. litorale Kübl.).

E. ftuviaiile L. (incl. E. limosian L.; E. heleo-

cliaris Ehrh.).

E. variegatum Schleich. (E. tcnelhim (Liljebl.)

Krok).

E. sci)-poides Michx.

Picea obovata Lcd.

Larix dahurica (Fisch.) Turcz.

Pinus silvcsfris L.

P. pumila (Fall.) Reg.

Sparganium spp.

Potamogeton pcrfoliatus L.

P. prœlonyits Wulf.

P. gramineus L.

P. compressus L. (P. zosferifolius Schum.).

Triglochin palustris L.

Älisma planfago L.

Sagittaria natans Fall. {S. alpina Willd., S.

sagiftifolia L. f tenuior Wlilnb.).

Hierochloc horealis (Schrad.) R. et Seh. f da-

hurica (Trin.) Trautv.

H. alpina (Liljebl.) R. et Seh.

Bechnannia eruciformis (L.) Host.

Alopecwus alpinus Sni.

Ä. nigricans Horn. (.4. arundinaceus Poir., A.

ruthetiicus Weinin.).

Agrostis boreaUs Hn. (?).

A. laxiflora R. Br. (A. boünica Murb.).

]SI:o 1.

Calamagrostis phragmitoides Hu. (C purpurea

Trin.) f Langsdorfii (Link) Almqu. (?).

Calamagrostis neglecta (Ehrh.) Fr. (C stricta

(Timm) Nutt.).

C. epigea (L.) Roth.

Avena pratensis L. ('?).

Trisetum flavescens (L.) Beauv.

Tr. agrostideum (Lsest.) Fr.

Tr. subspicatum (L.) Beauv.

y&a cœspitosa L. •

^E". aljiina L. (?).

Phragmites communis Trin. (Arundo phrag-

mites L.).

Kœleria cristata (L.) Fers.

.ET. glauca (Schk.) D. C.

X. hirsuta (D. C.) Gaud.

Port arciica R. Br.

P. atfenuata Trin. (?).

P. pratoisis L.

P. subfastigiata Trin. {Glyceria s. (Trin.) Led.).

P. sp^.

Colpodium latifoliuin R, Br. {Arctagrostis l.

(R. Br.) Gris.).

Arctophila fulva (Trin.) Rupr. (incl. ^. pendu-

lina (Lœst.) Ands.).

Scolochloa arundinacea (Liljebl.) (äc. festuca-

cea (Willd.) Link).

Glyceria aquatica (L.) Whlnb.

A^rqpis distans (L.) Gris. f tenuiflora (Turcz.).

Festuca ovina L.

P. rM&ra L. (incl. P. altaica Trin.).

Schedonorus inermis (Leyss.) Beauv.
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Schedonorus ciliatus (L.) Kjrllm.

Tritieum caninum L.

Tritieum repens L.

Tritieum sp.

Elymus mollis Trin.

E. dasystachys Trin.

Hordeum pratense L.

H. jubafum L.

Heleocharis acicularis (L.) R. Br.

H. palustris (L.) R. Br.

Scirpus lacustris L.

EriopJiorum vaginatum L.

£. Seheiichzeri Hoppe.
,

Carex capitata L.

C. obtusata Liljcbl.

C. stenophylla Wblnb. (incl. f duriuscula (Mey.)

Trautv.).

C. distieha Huds. (C. intermedia Good.).

C. pseudoeuraiea Schmidt.

C. Schreberl Schrank (C. prœcox Schreb.).

C. palUda Mey.

C. Cajanderi Küken th.

C. bicolor Ail.

C. maerostigmatica Kiikentli.

C. rigida Good. f Bigelovii (Torr.) Tuck.

C. aquafilis Whlnb.

j stans (Drej.) Boott.

G. acuta Auctt. (C. gracilis Curt.).

C. cœspitosa L.

G. Maximowiezii Schmidt.

G. descendens Kükenth.

G. amgunensis Schmidt (incl. j chloroleuca

(Meinsh.) Kükenth.).

G. amhlyolepis Trautv. et Mey.

G. melanocarpa Cham.

G. globularis L.

G. supina Whlnb.

G. pediformis Mey.

G. sparsiftora (Whlnb.) Steud.

G. seealina Whlnb.

G. capillaris L. f Karoi Freyn.

G. aristata R. Br.

G. lœvirostris Bl. et Fr. (C. rhyncliophysa Mey.).

G. rostrata With. (C. ampullacea Good. ; incl. f
utriculata (Boott.) Bail.).

G. vesicaria L. (incl. G. vesicata Meinsh. und

G. udensis Meinsh.).

Kobresia scirpina Willd. ÇK. Bellardi (AH.)

Degl.).'

K. capillifolia (Decne) Clarke j ßifulia (Turcz.)

Kükenth.
Acorus ealamus h.

Galla palustris L.

Lemna trisulca L.

L. nhinor L.

Juncus arcticus Willd.

./. ßiformis L. (coll.).

J. bufonius L.

./. triglumis L.

J. castaneus Sm.

-/. alpinus Vill.

Luzula parvifiora (Khrh.) Uesv.

L. Wahlenbergii Rupr.

L. arcuafa (Whlnb.) Svv. (coll.).

Tofieldia coccinea Richards.

Verairicm album L. f Lobelianum (Bern h.).

Allium stridum Schrad.

A. schœnoprasum L.

A. tenuissiinum L. (y).

A. senescens L. (?).

Lilium spectabïle Link {L. dahuricum Gawl.).

Lloydia serotina (L.) Sweet.

Majanthcmum bifolium (L.) Schmidt.

Smilacina trifolia (L.) Desf.

Iris lœvigata Fisch.

/. setosa Pall.

Goodyera repens (L.) R. Br.

Salix pentandra L.

S. triandra L. {S. amygdalina h.).

S. viminalis L. (coll.).

S. ijkylicifoUa Sm. {S. bicolor EhrL).

S. chlorostachya Turcz.

S. hastata L.

S. pyrolifoUa lied.

iS. vagans Ands. f cinerascens (Whlnb.) Ands.

S. myrtïlloides L.

8. lanata L.

S. glauca L.

S. myrsinites L. f Jucquiniana (Willd.) Koch (?).

S. berberifolia Pall.

S. polaris Whlnb.

S. reticulata L. .

S. spj).

Populus suaveolens Fisch.

Betula verrucosa Ehrh.

B. odorata Bechst. {B. pubescens Ehrh.).

B. odorata X fruticosa.

B. fruticosa Pall.
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B. nana L. f siliiricn Ltnl. (/>. t/landulosa

Miulix. f rotnndifolia (Spach) Reg.).

B. adcnophora (Trautv.) {^= B. nanaj X
odorata als Blendart).

Alnus incana (L.) D. C.

Älnaster viridis (Chaix) Spach (A. fruticosus

(Riipr.) Led., Alnus alnohctula (Klirb.)

Hart.).

Rumex salicifolius Weinm.

R. maritimus L.

R. aroticus Trautv.

R. aquaticus L. (ii. ]tii)polapathum Fr.).

R. acetosa L. j hœmatinus (Kililni.).

R. acetosella L.
-f
graminifolius (Lamb) Sclirenck.

Oxyria digtjna (L.) Hill. (0. reniformis Hook.).

Kamigia tslandica L.

PoUjgonum historia L.

P. viviparum L.

P. 2)olijmorphum Led. (P. alpinum All.).

P. divaricatum L.

P. Laxmanni Lepeeli.

P. Paivlowshianum Glehn.

P amphihium L.

P. lapathifüUum Ait. (P. toiiwntosuiii ychrank).

P. avicîdare L. (coll.).

Thesium longifoliuin Turcz.

Chcnopodium alhum L.

C/i. ftcifolium Sm.

(77i. nd)rum L.

(7/;. glaucuyn L.

Corispermum sp.

Salicornia hcrhncea L.

Suœda maritima (L.) Uiimort.

Claytonia arctica Adams.

Silène repens Patr.

Wahlhergella apetala (L.) Fr.

If. rt//in2s (Vahl) Fr.

Lgchnis sïbirica L.

DiantJms sinensis L. (coll.).

f repens (Willd.) Trautv.

Sagina intermedia Fenzl (<S^. nivalis Auctt.).

(S. nodosa (L.) Fenzl.

Alsine verna (L.) Whlnb. (coll.).

^. arctica (Stev.) Fenzl.

^. macrocarpa (Pursb) Fenzl.

Mœhringia lateriftora (L.) Fenzl.

Arenaria graminifolia Schrad.

^. capillaris Poir. f formosa (Fiscb.) Reg.

Stellaria radians L.

Sicllar/a palustris (Mmr.) Retz. (coll.).

(S<. graminea L. (coll.).

iS'^. erassifolia Ehrh.

Cerastiiim maximum L.

C alpinum L. (coll.).

Nuphar pumilum (Timm) Sni.

Nymphœa trtragona Georgi (iV. pygmwa Ait.,

iV^. fcnnica Mêla).

Caltha palustris L.

C. natans Pall.

Isopyrum fumarioides L.

Aquilegia parviftora Led.

Dcl2)hinium grandiflorum D. C.

2). elatum L.

Aconitum Kusnetsoivii Rchb.

.4. barhatum Patr.

Atragene alpina L. f sihirica (L.) Reg. et Til.

Thalictrum kemense Fr. (coll.).

î%. simplex L. (incl. T/i. amurense Maxim.).

Pidsafilla paténs (L.) Mill. f Wolfgangiana

Trautv. et Mej.

P. dahurica (Fisch.) Spreng.

Anemone silvestris L.

A. dichofoma L.

2I. Richardsonii Hook.

Ranunculus Pallasii Schlecht.

P. reptans L.

P. lapponicns L.

P. hrjperhoreus Rottb.

P. radicans Mey. (P. Purshii Auctt.).

P. acer L. f horealis (Trautv.) Reg.

P. auncomus L. f Sibiriens Glehn (P. Richteri

Borb.).

P. repens L.

Papaver nudicaule L. (P. ttlphmm Auctt.).

Nasturtium amphibium (L.) R. Br. j natans

(Patr.).

iV. palustre (Leyss.) D. C.

„Tetrapoma barbareifolium (D. C.) Turcz."

Barbarea vulgaris R. Br. [ j^ianisiliqua (Mey.) (?).

Arabis hirsufa (L.) Scop. (coll.).

.4. petrœa (L.) Lam. (incl. f ambigua (D. C.)

Reg.).

A. pendula L.

Cardamine bellidifolia L.

C. pratensis L.

C microphylla Adams.

C. ynacrophylla Willd.
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Parnja niuUcaulis (L.) Boiss. (P. macrocarpa

R. Br.).

Braya alpina Sternb. et Hoppe.

Hcsperis aprica Poir.

Dontosfemon pectinahis (D. C.) Led.

Sisymbrium sophia L.

f sophioides (Fisch.) ïrautv.

8. junceum Bieb.

S. salsugineum Pall.

Erysimum cheiranthoides L.

Draha hirta L.

i)r. spp.

Cochlearia arctica Schlecht, (non Aiictt. scand.).

Armoracia swjnihi-ioides (D. C).

Sed'um faharia Koch.

Saxifraga bronchialis L.

S. fiagellaris Willd.

S. oppositifolia L.

<S. stellaris L.

S. hieraciifoüa Waldst. et Kit.

S. nivalis L.

S. hirculus L.

S. cernua L.

S. punctata L. (<b\ œstivalis Fisch. et Mey.).

Chrysosplenium aUernifolium L. (coll.).

Parnassia palustris L.

i2i6es pubescens (Sw.) Hedl. (-B. rubrum L. f

pubescens Sw.).

il. glabellum (Trautv. et Mey.) Hedl. (iu rw-

&rMm L. f glabellum Trautv. et Mey.).

R. nigrum L.

a. dïkusclia Fisch.

Prunus padus L. f borealis (Schub.) {Pr. pe-

trœa Tausch, Pr. padus L. f pubescens

Reg. et Til.).

Spirœa chamœdryfolia L. f media (Schmidt).

Sp. salicifolia L. f alpestris Fall.

»Sip. sorbifolia L.

(S|p. aruncus L.

Dryas octopetala L.

Sieversia glacialis (Fisch.) R. Br.

Bubus idœus L. f aculeatissimus Mey. (f s<ri-

gfosMS (Michx.) Maxim.).

i2. arcticus L.

i2. chamcemorus L.

Chamœrhodes erecta (L.) Bunge.

Comarum palustre L.

Potentilla supina L.

P. sericea L. f dasyphylla (Bunge) Kjellm. et

Lundstr.

P. anserina L.

P. bifurca L.

P. mi;ea L.

P. stipularis L.

P. fruticosa L.

Sanguisorba officmalis L.

Posa acicularis Li ndl.

Cratœgus sanguinca Pall.

Sorbus aucuparia L.

Thermopsis sp.

Melilotus suaveolcns Led.

Trifolium repens L.

Tr. lupinaster L.

Oxytropis spp.

Astragalus adsurgens Pall.

J.. danicus Retz. (.4. hypoglottis Auctt.).

4. alpinus L.

Hedysarum obscurum L.

Onobrychis arenaria (Kit.) Ser.

Ficia cracca L.

F. multieaulis Led.

F. amœna Fisch.

Lathyrus maritimus (L.) Big.

L. paluster L.

Orobus humilis (Fisch.) Ser.

Géranium pratense L.

Linum perennc L. f sibiricum (D. C.) Cham.

Eup}iorbia esula L. (incl. ^. Maackii Meiiish.).

Callitriche verna L.

Empetrum nigrum L.

Impatiens noli längere h.

Hypericum attenuatum Chois.

Fîo^a epipsila Led.

F. Mauritii Tepl.

F. rupestris Schmidt.

Epilobium angustifolium L.

^. latifoliiim L.

i/. palustre L. (incl. -É". dahuricum Fisch.?).

Myriophyllum verticillatum L.

Hippuris vulgaris L.

Cicuta virosa L.

^gopodiîim alpestre Led.

Ämiw latifolium L. f cicutifolium (Gmel.) (?).

Pachypleurum alpinum Led.

Conioselinum taiarieum Fisch.

f cenolophioides (Turcz.).

Cnidium dahuricum Fisch. et Mey.
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Pleurospermrtm austriacum (L.) Hoffm.

ArchangeUca officinalis Hoffm. f decurrens

(Led.) Lallem.

Peticedanum raginatum Led.

P. haicalense (Redüwsk.) Koch.

Heradeum dissectum Led.

Cornus Sibirien Lodd.

Pgrola rotundifolia L. j incarnata (Fisch.) D. C.

P. secunda L. f ohtusata Tiircz.

Ledum palustre L.

Rhododendron fragrans (Adams) Maxim.

Myrtillus uliginosa (L.) Drej.

Vaccinium vitis idœa L.

Årctostaphylus uva ursi (L.) Spreng'.

A. alpina (L.) Spreng.

Cassandra calyculata (L.) Don.

Cassiope tetragona (L.) Don.

Trientalis europiea L.

Lysimachia thyrsiflora L.

Olaux maritima L.

Androsaces villosum L. f chumœjasme (Husl).

A. septentrionale L.

t lactifforum (Pall.) Trautv.

A. ßiforme Retz.

A. maximum L. f Turczaninouii (Freyn).

Cortusa Matfhioli L. f sihirica (Andrz.).

Primula fariiiosa L. (coli.)

Armeria vulgaris Willd. f arctica (Wallr.) Trautv.

Statice speciosa L. {Goniolimon sp. (L.) Boiss.).

Menyanthes trifoliata L.

Gentiana harhata Frœl.

G. decumhefis L.

G. tenella Rottb.

Cuscuta sp.

Polemoniwm humile Willd. (P. imlchellnm

Auctt.).

Phlox stbirica L.

Diapensia lapponica L.

Eritrichum pectinatmn (Pall.) D. C. (coll.).

Echinospermum lappula (L.) Lehm, f anisacan-

thwm (Turcz.).

Myosotis palustris (L.) With.

AI. silvatica (Ehrh.) Hoffm. f suaveolens (Waldst.

et Kit.).

M. intermedia Link.

Mentha arvensis L.

Thymus serpyllum L.

Nepeta multifida L. (N. lavandnlacea L. (iL).

Phlomis tuhcrosa L.

Stachys paluster L. f haicalensis (Fisch.) Turcz.

Scutellaria galcriculata L.

f scordiifolia (Fisch.). Reg.

Linaria vulgaris Mill. f acuiiloha (Fisch. Freyn).

Limosella aquatica L.

Veronica longifoUa L.

V. incana L.

Castilleja pallida Kunth. (coll.).

Euphrasia officinalis L. (coll.).

Bhinunthus sp.

Pedicularis palustris L.

P. la2)ponica L.

P. verticiUata L.

P. resupinata L.

P. comosa L. f venusta (Schang.) Trautv.

P. s^p. (P. Langsdorfii Fisch., P. lanaia Willd.

u. a).

P. sceptruui Carolinum L.

Bosehniakia glahra Mey.

Utricularia vulgaris L.

f^. intermedia Hayne.

Plantago major L. (incl. P/. asiatica L.).

PL caneseens Adams.

Galium idiginosum L.

G. dahuricum Turcz.

G. boréale L.

G. verum L. f rutlicnicum (Willd.).

Lonicera cosrulea L.

Linnœa borealis L.

Adoxa moschatcllitia L.

Valeriana officinalis L.

F. capitata (PoU.) Link.

Campanula rotundifolia L.

C. silenifolia Fisch.

C glomerata L.

C punctata Lam.

J.s<er alpinus L.

-4. Sibiriens L.

Galatella dahurica D. C.

Erigeron acer L. (coll.).

Leontopodium alpinum Cass. f sibiricum (Cass.)

Herd.

Gnaphalium uliginosum L.

Inula britannica L.

Bidens platycephalus Oersted (P. radiatus

Thuill.).

Ptarmica cartilaginea Led.

P<. sihirica Led. (P^. mongolica (Fisch.) D. (!.)

P^. impatiens (L.) D. C.
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Achillea mülefolium L.

Tanacetum vulgare L. f horealc (Fiscli.) Trautr.

et Mey.

Pyrethriim bipinnatum Willd.

Artemisia dracunculus L.

A. pubescens Led.

A. scoparia Waldst. et Kit.

A. commutata Bess.

A. borealis Fall. (coll.).

A. sacrorum Led.

A. laciniata Willd. (incl. A. macrohotri/s Led.).

A. vulgaris L.

t Tüesii Led.

A. lagocephala Fisch. (?).

A. Sieversiana Willd.

A. spp.

Petasites glacialis (Led.).

P. fngidus (L.) Fr.

A}-nica alpina Olin.

Cineraria campestris Retz. (C. integrifolia (L.)

Murr., Senecio campester (Retz.) D. C).

C. palustris L.

Senecio resedifolius Less.

8. Jaeobœa L. f ambraceus (Fisch.) Trautv. et

Mey.

S. nemorensis L.

Saussurea alpina (L.) D. C. (coll.).

S. amara (L.) D. C.

Cacalia hastata L.

Scorzonera radiata Fisch.

Taraxacum officinale Web. (coll.).

Midgedimn sibiricum (L.) Less.

Youngia pygmœa Led. f nana (Richards.) Led.

Crépis chrysantha (Led.) Frœl. f htbiformis Led.

Cr. tectorum L.

Hieracium umbellatum L. (coll.).

Dem Princip der Priorität in dieser Arbeit zu folgen habe ich nicht als nöthig

erachtet, weil dadurch nur eine Menge seltene und für die Mehrzahl der Pflanzen-Geo-

graphen und -Topographen weniger bekannte Namen einzuführen gewesen wären; vgl.

übrigens auch dass in der Fussnote N:o 1 pag. 30 Gesagte. — Die ungenauen Bestimmun-

gen etlicher Sippen, deren genaue Determination z. Z. noch nicht durchführbar war,

werden später in einer, theils schon in Vorbereitung befindlichen, Flora des Lena-Thales

verbessert werden.

Verzeichniss der wichtigeren Oertlichkeiten an der unteren Lena, an denen

Excursionen angestellt wurden.

7

8

9
10'

11

12

Pokrofskoje (»Ve).

Insel unweit Pokrofskoje ('^Vo)-

Umgebung von Jakutsk (^"/0—^/7, ^^/9

—

''/,).

Insel unweit Marcha (*/7).

und 6) Inseln der Tulaginschen Gegend

(V7).

Ytyk-Chaja ('/„ Vt)-

Önkyr-Trä ('/,).

Kytylyk (s/,).

Nikolskaja (^'7).

Insel unweit Nikolskaja ("^A).

Insel Bachan (^Vd)-

und 14) Inseln zwischen Nikolskaja und

Echedej ('V,).

15) Echedej, am rechten Ufer (^^/7).

IG) und 17) zwei Stellen unweit Turij-Noss

{'V„ ^%).

17) Insel der Aldan-Mündung ("/7)-

18) Nördliches Ufer des Aldan nahe von der

Mündung (^'^/7).

19) Nördliches Ufer der Lena bei der Aldan-

Mündung (1V7, ^Vt, 'Vt)-

20), 21), 22) und 23) verschiedene Oerter am
nördlichen Ufer der Lena zwischen der

Aldan-Mündung und Eksenja .('77) "'/7)-

24) Timir-Bache ('Vi,).

25) Eksenja ("/9).

26) Batylym C^o/,)-
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27) Gebirge der Mündung des Wiljuj gegen-

über (^'A—''Z:)-

28) Insel Machaa-ßare in der Wilju.j-Mün-

dung ('•^'"7).

29) und oO) Inseln in der Wiljuj-Mündung (^7;).

31) Tchiinilkan, am östlichen Ufer (^V«)-

32) Mündung der Manuruschka (^'/7).

33) und 84) Inseln zwischen den Mündungen der

Manuruschka und des Tschirimyj {^^l^).

35) Tunguss-Chaja ("/9)-

36) Tschirimyj-Chaja (i^/g).

37) Insel unweit des Tschirimyj-Chaja (^"/7).

38) Westliches Ufer etwa 45 Km. südhcli

von der Insel Agrafena (-""7).

39) Ülach-Chaja (iVe)-

40) Insel Agrafena ('i/,, i/s).

41) Mündung des Naschim (^/s).

42) Umgebung von Shigansk (V»
—

^Vs)-

43) Mündung der Menkerä (2»/», 'Va)-

44) Mündung der Natara ('Va).

45)

46)

47)

48)

49)

50)

51)

52)

53)

54)

55)

56)

57)

59)

60)

61)

Bissiktjach ('Vo)-

Krassnoje ('",,).

ßuru (^Vs).

Ssiktjach ("/.j).

Gowor (""9).

Tulach-Chaja ("/a).

Küsnr C-'Vs-'Vs).

Bulun (2»/«—Vq)-

Ajakit-Bulun (%).

Tschekurofka («/,,).

Oesthches Ufer zwischen Tschekurofka und

Kumach-Sur ("Aj).

Kumach-Sur (Vn)-

und 58) verschiedene Oerter am westlichen

Ufer, der Insel Tass-Ary gegenüber (Küp-

saraj, V9, Vs)-

Bulkur (Vi)).

Insel Tit-Ary (Va)-

Gebirge der Insel Tit-Ary gegenüber am
östlichen Ufer (Va)-
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Vorwort.

Die keilschriftliche Namenforschung hat sich in der letzten Zeit ein reges Interesse

zugezogen. Keilschriftliche Namenbücher sind von mehreren Seiten in Aussicht gestellt worden

(vgl. BE Ser. A, Vol. IX p. 8). Im III. Band der «Beiträge zur Assyriologie» p. 390 spricht

Delitzsch von seinem Kcilschriftlichcn Xamenbuchc , das in Vorbereitung ist. Eine sehr ver-

dienstvolle Leistung ist Early Bahylonian Personal Naines front thc piiblished Tablcts of thc

so-called Haniniitrahi Dynasty von H. RANKE, ein Werk, das unter den Researches and Trea-

tises» der von Hll.PRECIIT besorgten grossartigen Publikation The Bab\lonian Expedition - in

diesem Jahre erschien, von mir aber leider nur noch für das letzte Kapitel der Einleitung und

die Nachträge Beachtung finden konnte. In der genannten Sammlung wird endlich V. W. DiPPEL

Neo-Babyloniati Proper Nanies fron/ thc pnblislicd Texts \'eröffentlichen (bereits citiert in

BE Ser. A, \'ol. X\
Meinerseits sprach ich schon \or fünfzehn Jahren im Vorwort zu meiner Erstlingsarbeit

Die Sprache der Contracte Nabùnâ'ids die Absicht aus, die in den neubab\-lonischen Geschäfts-

urkunden sich findenden Eigennamen in einem besonderen Werk bald zu behandeln. Aus

verschiedenen Ursachen verzögerte sich aber die Verwirklichung meiner Absicht bis jetzt

Inzwischen mehrte sich das Material reichlich, besonders durch die ausgezeichneten Textpubli-

kationen Stra.SSM.aieks — < Inschriften von Nabuchodonosor — Xabonidus — C}tus— Camb}-ses—
Darius». Vergeblich wartete ich aber, dass die \'eröftentlichung der Jnschriften von Darius», die

mit dem im Jahre 1S97 erschienenen III. Heft das 23. Jahr dieses Königs erreichte, abgeschlossen

würde. Während der Vorbereitung bez. während der Drucklegung meiner Arbeit wurde das

Ouellenmaterial noch erheblich vermehrt durch die von HiLPRECllT und Clav veröffentlichten

Business Documents of Murashk Sons of Nippur aus der Zeit des Artaxerxes I. und Darius II.

Diese Texte konnten von mir nur theilweise berücksichtigt werden, was zum Glück um so

weniger bedauert zu werden braucht, da die genannten Texte mit «Concordance of Proper

Names» versehen sind und ausserdem eine verhältnismässig späte Epoche repräsentieren, in

welcher ganz neue Personen auftreten und fremdländische, besonders persische und jüdische

Namen zahlreich vorkommen.

Der Haupttheil meiner Arbeit, Abschnitt I^VII, berücksichtigt somit nur Namen, welche

in den publicierten Geschäftsurkunden aus der Zeit des Samas.sumukin bis Xerxes angetroffen

werden. Einige spätere Urkunden, für welche man die Einleitung Kap. I nachsehe, sind mehr

nebenbei berücksichtigt worden. Trotzdem glaube ich, dass die allermeisten zur Zeit sich dar-

bietenden neubabylonischen Personennamenbildungen in dem Buche vertreten sind.

Das Buch ist durchgängig konkordanzartig, indem im allgemeinen sämmtliche Belegstellen

der als Ouellen bezeichneten Urkunden, von mehreren innerhalb eines und desselben Textes
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gewöhnlich jedoch nur die erste, notiert sind. Diese Anordnung, bei der ich viele verstümmelte

oder verlesene Namen zu identificieren in der Lage war — siehe die Belege in eckigen Klammern—
wird sich hoffentlich bei inhaltlicher Erforschung der Texte nützlich erweisen. Um genealo-

gische Studien und Aufstellungen von Stammtafeln zu erleichten vgl. Peisers Stammtafel

des Egibihauses, Aus dem BabA'lonischen Rechtsleben IV p. 22 — ist betreffs genealogisch

charakterisierter Personen im Abschnitt I nicht nur der Name jeder Hauptperson als eigenes

Stichwort aufgenommen worden, sondern auch die Namen des Vaters bez. der Mutter und des

Stammvaters mit Hinweisung auf den Hauptnamen, unter welchem sie sich finden. Dies war eine sehr

mühsame Arbeit — vgl. unter Egibi und Epcs-ili — , die erwünschte Resultate in genealogischer

Hinsicht dennoch leider nicht immer gewährt, weil die Mehrzahl der Personen entweder Zeuge

oder Schreiber sind, über deren Familienzugehörigkeit der Inhalt der Texte keinen Aufschluss

giebt. Das Vorkommen einer Person als Zeuge oder Schreiber ist jeweils tlurch schräge bez.

fette kleine Ziffern gekennzeichnet.

In den Abschnitten II—IV ist der Plan meiner Arbeit ein wenig erweitert. Hier sind

nämlich nicht nur die im Abschnitt I bereits verzeichneten neubabylonischen Personennamen,

welche mit Namen von Göttern, Ländern, Ortschaften und Tempeln zusammengesetzt sind, noch

einmal systematisch zusammengestellt, sondern auch solche altbabylonischen und assjTischen

Namen aufgeführt worden, welche Namen von Göttern etc. enthalten, deren in den neubab\-lo-

nischen Geschäftsurkunden I'^rwähnung gethan wird. Dies geschah in der Absicht eine möglichst

reichhaltige Sammlung der betreffenden zusammengesetzten Namenbildungen zu gewähren.

Im Wörterverzeichnis sind auch solche Personennamen beachtet worden, welche sich nicht

in den früheren Abschnitten finden, aber ein semitisches Wort enthalten, das als Kompositions-

glied in den Personennamen der genannten Abschnitte vorkommt.

Was endlich die Einleitung betrifft, verweise ich insbesondere auf das Kapitel über den

religiösen Gehalt der Namen, welches hoffentlich auch Nicht-Assyriologen, besonders Religions-

historiker, interessieren wird.

Da, wie oben schon hervorgehoben wurde, eine recht lange Zeit verflossen ist, seitdem

ich die Ausarbeitung dieses Werkes in Angriff nahm, da weiter die Arbeit in Intervallen ge-

trieben werden musste und da sich endlich der Druck des Baches fern von meiner Heimat

vollzog, ist es nicht ausgeblieben, dass sich einige Unebenheiten und Inkonsequenzen einschlichen.

Besonders in der Übersetzung der Namen wäre manches auszugleichen gewesen. In wie weit

ich im übrigen die Namen richtig aufgefasst und erklärt habe, entzieht sich meinem Urtheile.

Ich wünsche nur, dass meine Arbeit für den Fortschritt der keilschriftlichen Onomatologie

nützlich befunden werde.

Helsingfors, im September 1905.

Knut L. Tallqvist.
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Erklärung der gebrauchten Abkürz.ungen. VII

AI = Alexander; Ant = Antiochus; Ars = Arsaces; Cb = Cambyses; Cr = C_\rus; Dem
= Demetrias; Dr = üarius; Ev = Iwilmerodach; Kiil = Kandalanu; Lab = Làbàsi-Marduk;

Nbp = Nabopolassar; Nd = Nabùnà'id; Ng = Neriglissar; Nk = Nebukadresar;, Sei = Seleucus;

Snid = Smerdis; Smk = Sammassumukin; Xr = Xerxes. Vgl. Einleitung, I, Die Quellen.

ab. = altbabylonisch; äg. = ägyptisch; anb. :^ alt- und neubab}lonisch; ar. = aramäisch;

arb. = arabisch ;
äth. = äthiopisch; ba. = babylonisch-assyrisch; bi. == biblisch; he. ^ hebräisch;

nab. = nabatäisch; nb. = neubabylonisch; pa. = palm\renisch; pe. = persisch; phö. = phöni-

zisch; sab. = sabäisch; \vs. = westseniitisch.

Die übri"en ^\bkür/.nn"en werden ohne weiteres verstänillich sein.





Einleitung.

I. Die Quellen.

Aus der Zeit des Samassumukîn (669—647): a) i Urkunde, publicirt von E. A. Wallis

BüDGE in ZA III p. 228f., bezeichnet Smk ZA lU; b) 2 Urkunden, publicirt von ¥. E. Peiser:

Babylonische Verträge des Berliner Museums in Autographie, Transcription und

Übersetzung herausgegeben und commentiert, Berlin 1890, No. I—II, bezeichnet Smk
P (i—2); c) 3 Urkunden, publicirt von ALFRED B. MoLDENKE: Cuneiform Texts in the Metro-

politan Museum of Art, New York 1893, II 2—4, bezeichnet Smk M (II 2-4); d) i Urkunde,

publicirt in Cuneiform Texts from Bab)-lonian Tablets &c. in the British Museum,
Part IV, PI. 31, bezeichnet Smk CT IV. — In allem 7 Urkunden.

Aus der Zeit des Kandalanu (647—625): 2 Urkunden, publicirt von A. B. Moldenke a. a. O.,

II 5-6; bezeichnet Knl M.

Aus der Zeit des Nabopolassar {^Nabù-aplu-usur, 625—604): a) 19 Urkunden, publicirt von

J. N. Strassmaier in ZA IV pp. 136- 147, bezeichnet Nbp ZA IV (2—20); b) 9 Urkunden, publ.

von A. B. Moldenke a. a. O., bezeichnet Nbp M (II 7—15); c) i Urkunde, publ. von Theo.

G. PlNCHES: Inscribed Babylonian Tablets in the Possession of Sir Henr)- Peek, Lon-

don 1888, No. 2, bezeichnet Nbp Pi; d) i Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part IV PI. 14

(Bu 88-5-12, 554), bezeichnet Nbp CT IV; e) i Urkunde, (ohne den Namen des Königs), publ.

ibid., Part II PI. 10 (Bu 88-5-12, 201), bezeichnet Nbp CT II; f) i Urkunde, publ. von F. H. WEISS-

BACH: Babylonische Miscellen, Leipzig 1903, Taf. 15 Nr. 2, bezeichnet Nbp WM (konnte

nur theilweise berücksichtigt werden). — In allem 32 Urkunden.

Aus der Zeit des Nebukadresar II (604—561): a) 46o(-3) Urkunden, publ. von J. N. Stra.ss-

MAIER: Babylonische Texte: Inschriften von Nabuchodonosor, Leipzig 1889, bezeichnet

Nk (1—460); b) 4 Urkunden, publ. von J. N. Stka.SSMAIEr: Die Bab\-lonischen Inschriften

im Museum zu Liverpool (Nrr. 3, 7, 8, 21), bezeichnet Nk L; c) i Urkunde, publ.' von

F. E. Peiser: Babylonische Verträge (Nr. III), bezeichnet Nk P; d) 2 Urkunden, publ. in

Cuneiform Texts, Part IV PI. 14 u. 38, bezeichnet Nk CT IV (14, 38). — In allem 467(-3) Ur-

kunden.

Aus der Zeit des Evilmerodach {Amel-Marduk, 561— 559): a) 24 Urkunden, publ. von

B. T.A.IÎVETTS: Babylonische Texte: Heft VI B: Inscriptions o f the Reigns of Evil-Mero-

dach, Neriglissar and Laborosoarchod, Leipzig 1892, bezeichet Ev (i—24); b) 2 Urkunden,

publ. von J. N. Strassmaier: Die Babylonischen Inschriften im Museum zu Liverpool
(Nrr. 9, ig), bezeichnet Ev L; c) i Urkunde, in Transscription und Übersetzung mitgetheilt von

No. 2. b
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]. Köhler und F. E. Peiser: Aus dem Babj'lonischen Rechtsleben, II p. 47, bezeichnet

Ev KP. — In allem 27 Urkunden.

Aus der Zeit des Neriglissar {Nergal-sar-usiir , SS9— 555): a) 72 Urkunden, publ. von

B. T. A. EvETTS a. a. O., bezeichnet Ng (i—72); b) 3 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier

in Travaux de la 6e session du Congrès international des Orientalistes à Leide

(Nrr. II, 12, 123), bezeichnet NgL; c) 3 Urkunden, publ. VR67, bezeichnet NgVR 67, (r, 2, 3);

d) I Urkunde, publ. von H. Winckler in ZA II p. 168, bezeichnet Ng ZA II; e) i Urkunde, in

Transscription und Übersetzung mitgetheilt von Kohler-Peiser, a. a. O. II p. 48. — In allem

80 Urkunden.

Aus der Zeit des Laborosoarchod {Làbàsi-Marduk, 555): 6 Urkunden, publ. von B. T.

A. EvETTS a. a. O., bezeichnet Lab (1—6).

Aus der Zeit Nabunaids (555—538): a) 1134 Urkunden, publ. von J. N. Stra.SSMAIER : Baby-

lonische Texte: Inschriften von Nabonidus, König von Babylon etc., Leipzig 1887,

bezeichnet Nd; b) 8 Urkunden, publ. von J. N. Stra.SSMAIER: Die Babyl. Inschriften im Mu-

seum zu Liverpool, bezeichnet NdL; c) i Urkunde, publ. von F. E. PeisER: Keilschrift-

liche Actenstücke aus babylonischen Städten, Berlin 1889, bezeichnet NdPa; d) 7 Ur-

kunden, publ. von F. E. Peiser: Babyl. Verträge, bezeichnet NdP; e) 41 Urkunden, publ. von

A. B. Moldenke a. a. O., bezeichnet NdM; f) i Urkunde, publ. in Corpus inscriptionum

semiticarum. Pars II, T. I, Nr. 61, bezeichnet Nd CIS; g) 5 Urkunden, publ. von Theo. G. Pinches

a. a. O. (Nr. 3—5, 11, 15), bezeichnet NdPi; h) i Urkunde, publ. von Theo. G. Pinches in PSBA
XVII p. 278£, bezeichnet Nd 82-9-18, 3812; i) 2 Urkunden, publ. in Cuneiform Texts, Part IV

PI. 30, 41, bezeichnet NdCT; j) i Urkunde, publ. von J. N. Strassmaier in TSBA VII 408 (mir

nur zugänglich in Übersetzung bei Kohler-Peiser a. a. O. I p. 29); k) i Urkunde in Transscrip-

tion und Übersetzung ibid. II p. 20 ff. — In allem 1202 Urkunden.

Aus der Zeit des Cyrus (538—529): a) 384 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier: Baby-

lonische Texte: Inschriften von Cyrus, Leipzig 1890, bezeichnet Cr; b) i Urkunde, publ.

von J. N. Strassmaier: Die Babyl. Inschriften im Museum zu Liverpool, bezeichnet Cr

L; c) 2 Urkunden, publ. von F. E. Peiser: Keilschriftliche Actenstücke, bezeichnet CrPa;

d) 14 Urkunden, publ. von F. E. Peiser: Babyl. Verträge, bezeichnet CrP; e) i Urkunde

publ. vor Th. G. Pinches a. a. O. (Nr. 16), bezeichnet CrPi; f) i Urkunde, transscribirt bei

Kohler-Peiser a. a. O. I p. 10; g) i Urkunde, übersetzt ibid. IV p. 69. — In allem 404

Lfrkunden.

Aus der Zeit des Cambyses (529—521): a) 441 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier:

Babyl. Texte: Inschriften von Cambyses, Leipzig 1890, bezeichnet Cb; b) 5 Urkunden,

publ. von J. N. Strassmaier: Die babyl. Inschriften im Museum zu Liverpool, bezeichnet

CbL(i8, 19, 27, 34, 169); c) 12 Urkunden, publ. von F. E. Pelser: Babyl. Verträge, bezeichnet

CbP; d) I Urkunde, publ. in Corpus inscriptionum semiticarum, P. II T. I 64, bezeichnet

Cb ÇIS; e) 2 Urkunden, publ. von George A. Barton in Hebraica XVI p. 67, bezeichnet CbBa;

f) I Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part IV PI. 27, bezeichnet Cb CT. — In allem

462 Urkunden.

Aus der Zeit des Smerdis {Barsîà): a) 9 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier in ZA IV

p. 147—152, bezeichnet SmdZAIV; b) 3 Urkunden, publ. von F. E. Peiser: Babyl. Verträge,

bezeichnet SmdP; c) i Urkunde, publ. von J. N. Stras.smaier: Die babyl. Inschriften im

Museum zu Liverpool, bezeichnet SmdL. — In allem 13 Urkunden.

Aus der Zeit des Nebukedresar III: 3 Urkunden, publ. von J. N. STRASSMAIER: Babyl.

Inschriften von Nabuchodonosor (Nr. 3, 4, 17; vgl. KB IV p. 298), bezeichnet Nk 3, 4, 17.
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Aus der Zeit des Darius (521—485): a) 579 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier: Babyl.

Texte: Inschriften von Darius, Heft I—III, Leipzig 1892—97, bezeichnet Dr; b) 6 Urkunden,

publ. von J. N. Stras.smaier: Die babyl. Inschriften im Museum zu Liverpool (Nrr. 20.

23—26. 33), bezeichnet DrL; c) 15 Urkunden, publ. von F. E. Peiser: Keilschriftliche Acten-

stücke, bezeichnet DrPa; d) 50 Urkunden, publ. von F. E. Peiser: Babyl. Verträge, be-

zeichnet DrP; e) i Urkunde, publ. von E. A. Walli.s Budge in Za III p. 224 f., bezeichnet

Dr ZA III; f) i Urkunde, publ. von A. H. SaycE in ZA V pp. 276—280, bezeichnet DrZAV;

g) 5 LTrkunden, publ. in Corpus inscriptionum semiticarum, P. II T. I, bezeichnet DrCIS

(65. 68. 69. 70. 71); h) 3 Urkunden, publ. von Tll. G. PiNCHES a. a. O., bezeichnet DrPi (6. 7. 12);

i) I Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part II, bezeichnet Dr CT II; j) 27 Urkunden, publ. von

G. A. Barton a. a. O. (das Meiste ist unleserlich), bezeichnet DrBa; k) 5 Urkunden, publ. in

Cuneiform Texts, Part IV, bezeichnet Dr CT IV; 1) 6 Urkunden in Transscription und Über-

setzung bei Koiiler-Pelser; m) i Urkunde, publ. von Weissbach a. a. O., bezeichnet DrWM
(konnte nur theilweise berücksichtigt werden). — In allem 700 Urkunden.

Aus der Zeit des Samas-erba (für die Zeit dieses Herrschers beachte, dass Iddm-Mardiik

Nr. 26 als Zeuge in zwei Urkunden aus dem 17. Jahr des Darius und in einer LTrkunde aus der

Zeit Samaserbas vorkommt^ i Urkunde, publ. von J. N. StrassMAIER ZA III p. 157, bezeichnet

Smserba.

Aus der Zeit des Xerxes (485—464): a) 4 Urkunden, publ. von B. T. A. EVETTS a. a. O.,

bezeichnet Xr (2—5); b) I Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part IV PI. 34, bezeichnet

Xr CT IV. In allem 5 LTrkunden.

Aus der Zeit des Artaxerxes I (464—424): a) i Urkunde, publ. von J. N. Strassmaier: ZA
III p. 158, bezeichnet Art ZA III; b) i Urkunde, in Transscription und Übersetzung mitgetheilt

von F. E. Pelsek, KB IV p. 3i2f, bezeichnet Art KB IV; c) 2 Urkunden, publ. in Corpus in-

scriptionum semiticarum P. II T. I 66 f., bezeichnet Art CIS; d) 4 Urkunden, publ. von

G. A. Barton a. a. O., bezeichnet Art Ba; e) 2 Urkunden, in Übersetzung bei Kohler-Peisek,

a. a. O., bezeichnet Art 82-5-12, 310 und 84-5-22, 311. In allem 10 Urkunden. Für die von

HlLPRECHT und Clav, BE IX, veröffentlichten Urkunden aus der Zeit des Artaxerxes vgl. unten

Aus der Zeit des Arsaces {Ariakà): 9 Urkunden, publ. von J. N. Strassmaier, ZA III

p. 143 ff., bezeichnet Ars.

Aus der Zeit des Seleucus {Sil/iik): a) i Urkunde, publ. von J. N. STRASSMAIER, ZA III

p. 152, bezeichnet Sei. ZA; b) i Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part IV PI. 29, be-

zeichnet Sei. CT. Zusammen 2 LTrkunden.

Aus der Zeit des Antiochus III {Antt ikmsu): i Urkunde, publ. von J. N. Stra.SSMAIER, ZA
III p. i5of, bezeichnet Ant.

Aus der Zeit des Demetrius {Dimitrisu): 2 Urkunden, publ. von J. N. STRASSMAIER, ZA
III p. 148 ff, bezeichnet Dem.

Aus der Zeit des Alexander {Aliksandar): a) i Urkunde, publ. von J. N. STRASSMAIER

ZA III p. 150, bezeichnet AI; b) i Urkunde, publ. in Cuneiform Texts, Part IV PI. 39, be-

zeichnet AI. CT. Zusammen 2 Urkunden.

Aus den hier aufgeführten (c. 3400) Urkunden habe ich sämtliche Eigennamen, im allgemeinen

an allen Stellen, wo sie vorkommen, verzeichnet. Für den II. Abschnitt: Götternamen und mit ihnen

zusammengesetzte Personennamen sowie für das Wörterverzeichnis sind ausserdem zahlreiche

andere, sowohl neubab\lonische als ass)Tische und altbab)'lonische, Urkunden benützt worden.

Besonders sind folgende Werke, aus denen ich Material geholt habe, zu nennen: Assyrian and

Babylonian Letters belonging to the K. Collection of the British Museum, heraus-

gegeben von R. F. Harper, Assyrian Deeds and Documents und An Assyrian Dooms-
No. 2. b
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day Book von C. H. W. Johns, BezolDs Catalogue of the cuneiform Tablets in the

Kouyunjik Collection of the British Museum, Alphabetisches Verzeichnis der assy-

rischen und akkadischen Wörter von J. N. Strassmaier, Cuneiform Texts from Baby-
lonian Tablets &c., in the British Museum und die von HiLPRECHT und Clay heraus-

gegebenen, mit Concordance of proper Names versehenen Cuneiform Texts der ame-

rikanischen Expedition nach Babylonien, welche aus der Zeit des Artaxerxes I (464—424) und

des Darius II (424—404) herrühren.

II. Schreibung und Lesung der Personennamen.

Die babylonischen wie die assyrischen Personennamen werden bekanntlich theils phone-

tisch, theils ideographisch geschrieben. Es giebt eine Menge von Namen, die durchgängig mit

Ideogrammen bezeichnet werden, während andere bald phonetisch, bald ideographisch geschrieben

sind und in noch anderen ein Theil mit einem Ideogramm, ein anderer Theil mit phonetischer

Schrift ausgedrückt wird.

Welche Ideogramme in den Personennamen vorkommen, die in diesem Werke be-

handelt sind, ersieht man aus dem folgenden Verzeichnis, wo auch die betreffenden Werthe der

Ideogramme angegeben sind:

A = aplu. "k . IM = "Apil-Addu. 'h . KU = "Sin \ ''^
. LAL . SAR = ''Ah/r*. ('0 A . U = ("> Apil-

Addu. A.ZU = (?«i. '''AB = '''ÄV. AD = rt^«; AD-AS = «/'/c-cr/// (oder abii-edi oder alm-iddinï);

AD-NU-ZU == ahi-ul-idi ''AK == "NabüK AM = qan-ndii] AMAT = avitu. AN = ilu; AN. GUD = qar-

radii; AN.SALAM = su/ÙIii. ARAD = ardii. ARAGUB GUNÛ = isdii. ÄS = edu (nb.), ma, aplu (selten),

nadànu (as.\ Asnr'^\ ÄS-SES = edu-nsiir (nb., auch as. wenn nicht iiàdin-ahï); f'^^ÄS + SUR = Asur''-.

AZAG = diu. BA = baun (selten, s. u. banü), qâsu {iqisa{-sa)\ BA.TI.LA = baldtu II 1. BAD = dum.

BAD. AN . Kl= Dîru ; BAD. SI . AB . BA. Kl= Barsip. BAL =/«/« (as.), enfi. ''BABBAR= ''Samas '. BE= kabtii,

natu '); ''BE = "Ea-. ''BU = ''Siu'\ DA = li'û, ilï, itti. DAMAL = uuiinu. DI = sulmu, salamu II 1,

Dl-rt = Sulluvw, DI-/?« = usallnii, Dl-w// = sulluinu. ;«//-DI = luusalliiii. DI. TAR = dàuu, daianu,

dînu; ''DI.TAR = ''6W;/^rt«, s. aber unter diesem Worte. \SM = bauù. DINGIR = //;/. DIS = (r«^?;

^VQIS = ''Ami, "Ea^. DU = alàku, kàuu II 1. khiu. kittu\ DU-/,- = susrÂs; DU-SI = àlik pàni. DÙB =
sapàkn. DUG(.GA)= /rt<5«. DUGUD= /v?/;/«. DUQ.QA.BUR =A?/'(r;7A ^ = Bàbtlu, qibù{iqbi). t=bitir,

É. GIR. AZAG = 7Vr;yrt/2; t.m^ = sangû. LGXR = arkàt. EN = <5r/; WEN == t'')^^/'; ''EN.UL =
'•'^f/3; ''EN. ZU= ''&•«-'. "ES (XXX)= ".$/«'. GA.TU= /w.w(/.f/). GAL= m/w. G^M.= basûlll\ GÅL-

si= îdahsi. mu-GÅL-si= vmsabsi. GAR = sàkànu\ G,M{-m= sàkin-sumi. ''GASAN = '''Bèlifl. GAZ-

= karàbu. G\^salàtnu (jisallim.uiusalliiii,sullim)\ GI.NA= «/^/«, kînu, zanàqu. ^\\.= agù. GIR-LAL

= nàs-patri. GIS = lîsin GIS. KU = tuklat (as.); GIS. MA = elippu\ GIS. Ml = sillu; ''GIS. NU = "Sa-

vias^\ "GIS. SIR (BL 1652) = ''SamaP-, GIS.SAR = wv;«. GU.ZA = -(/«j«. GUR = ?//?>, mutîr, ter.

GURIN = /«(^«. HA . LA = .?///«. ^i<\. = seinù (Jahne, sbiie). >'}\k^ = "Buneiu^''-). ''Hl = 'Miw-';

^\.\.\ = kHzbu. \ = ndid. ''IB = "6>rti. ID = /(/«: ID.DÄH = /vV; ID.GÂL = /A', //'«. ILLAT =
]llaUi. m = sàrji; ('')m = Addu\m.'\\M. = udid. \^ = allaku. n\ BL 94.32) = t/^kultu. KA =
a?/iàù(, pî; KA-is = paris; KA(DUG).GA = iqbi; KA.KA — dabàbu, dabîbi. KÂ = bàbu; "KÂ = "Bau'-;

KÂ.GAL = rt(5«//«. KAK = ^?//« [ibni, bàni), epèhi (meistens mit phonet. Komplement -uslhijes);

'M\(,-tu = ''Bànihi; KAK.A.BI = kaln, kullatu; KAK-AN = cpis-ili. KAL = aqru, damaqu^), du-ilV

i) Unrichtig ist die Lesuug Nalm-^z\ (statt imiti\uballit, BE X p. 56, ebenso Ninib-\a%\ (statt kabtiyahtsu, ibidem p. 59.

2) Siehe unten p. 241.

3) Der Werth damàqu des Zeichens KAL lüsst sich erscliliessen aus den Gleichungen Dr 367, 28 ^ Dr 158,10

{Sin-da-ma-qulKAL) und Nd 443, 11, 11 II, 8 = 442,7 (Mu-elG-iqjKAL-Adiiu). Es ist wohl möglich, dass anstatt des von

mir gegebenen danmi an einigen Stellen muJaiiimiq zu lesen ist. KAL-A ist (nicht Danna-a sondern) Aqar-aplu zu lesen,

vgl. Nk WM 15, 2i, 33, wo die Schreibungen KAL-A und A-qar-A wechseln.
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)iiviH. KAM = ercsii. KAN = crcs/i. KAR = etèi-ii (meistens mit phonet. Komplement -ir), ezehi

III i {uSezib, h'izubic, ifizib, mitsrhiö), kam. KAS oder KAS . KAS = i^rt;-;w/. "KAS = '''5/«
'. KAT =

kasàrii (kàsir, kiisiir). Kl --= itti. }f\{-ti} = irsiti. KI.AKA i^ab.) = ràmii. KU = igni. KU. Hl. A =
/jib/ls //(>); KU.IVIAL= (?^^'-/;7r, K\}-it/t) = t/(ku/ùr, Kü.ül = as/ah/. KUR = kasàdi/ Q) , màtn, sadü;

"KUR. GAL = ''Bcr\ vgl. aber BE X p. 8. LAH = luiru; LIM-ir = iniaiiiiiiir; LAH.LAH = ubib. LAL

= ensH, tarsi; \.k\.{-in) =^ taqqin Q)\ LM.-is = taris. LIB.ZU = ^-:!.f.f//r. LID = /vw. LIL = /////^(?).

\.\i = ctèqii \l\ i {LU{-iq) = miisetiq), sabàt?/ {asbat, sabût); LU.ARAD = /ww/;7c. UiB.h ^ se//ibu.

LUGAL = strrrn. ''LUL = 'Œn*. MA.AN.SUM = idimiam. MA. DU. DU = mir/a/n/. MAH = sin/. MAN

= sarr/i (besonders as.), sarratu; "MAN = ''''.V(z;«(?i-'.
'' MARAD.UD = "'iT/rt;7////C''. }^^ = asaridu.

'•'MAS = "Ninib'\ ''MAS. MAS = ''ISergal'-K "ME. ME = ''Gula''-: MI = sillu Q. ab.). MU = ainahc

(Nd 109,8), -iaÇt), nadànii [iddhi, nådin), suiiiu; MU-A = uàdin-apli, auch = SE-na-a; MU-AS == siiin-

iddin (.?as.); MU-DU(-w^ = MU-GI.NA = hun-ukin; MU-GIS= .f«w-//.w •; MU.MES = himàti, hiâtu; m-
m= sùm-iddui^); MU-PAP-- MU-SES= .s-/}w-/^V/;-^l. mL\i= ainchi. MUN.HI.A= ./^<^///. ''NE.UNU.GAL

= ''Nergal'^. NER^ = scpii. NI = ctcqi(. NI. GAB von mir qipu gelesen, besser = àtt't, s. KB VI p. 391 ;

NI. NI = i/i. NIGIN-/;- = itpahhir. NIN (EL 711-]-) = beltu; ''NIN = "Beliß; NIN-// = eristu; ''NIN.IB

= '>Ninib^: ''NIN.LiL = '''i9r///i. NIR.GAL = r//7/«. NU = W;«?^ /^/; NU.AB = ///.w-f'/fv/; NU. GIS. SAR

= aiiic/-!irqi. Hm.^£ = ab/ca//ii. NUNUZ =///«. ?k = akhi\ •'?(< = "Nabu-; 'TA.Kü = ''AW/f-//
;

''PA.UGUR = '^Nerga/--. RAR = a/ut, nasàrii {iisiir, nasir'^; RAR. ME = a/iè\ PAP-ÀS = hh-iddin (as.);

RAP-MU = nàsir-iumi (?nur einmal belegt: Saums- -)\ RAR-RAR = à/^-?«?^;- = PAP-SES; "PAR.SUKAL

"Papsiikkal. ''RAT (XV) = "IstavK ?\- = uzmi. PIG = xbku (ab.). PIN {-es) = eres. Ql = ulidii.

RAM = ràinu. ''RI = "Istar'^ RU (-//^) = RU. RU = siriqtu. SA = nabîi i>). SAG = rîsii (as.);

SAG.DU = ^«(/(/rt.:///; SAG.GIL ^/é-a/V/c; SAG .KAL) = rtir?;7V/«. %E = nadànu {nâdin, selten idditi);

SE-na = iddiiia, als mittleres Glied eines dreitheiligen Namens sowie als erstes Glied eines (ab-

gekürzten) zweitheiligen Namens auch = nàdiiia (st. cstr.)-'); %£-?k? = Jiàdin-abi. SI.DI^//j/r,

einmal = /^?V/?/. SIB = ;y «. SIG = ^;««. SIGISSE (bis) = /^«rafc %\lh = siiqu. ''SILIG.MULU.HI =
"MardukK SIMUG = uappahu. SU = erebu [erib, erba). SUG (BL 7602) = erèsii. SUR = età-K.

SA . BA = qàsii, qîstii ; SA . DU = kudurni ; SA . GA = makkùr. SAL (BL 5519)= rîmu. SE= inagàru (?) ;

SE.BA = iprn; SE.GA = seuiù, iiiagàru\ SE.ZIR = ztru. SES = aliu, iiasàrn {nàsir, iisiir^; '"'SES. KAK

= Ni(sku'^\ "SES. Kl = ''.V/;/ -'; SES. ME =- SES. MES = ahè; SES-MU == hh-iddin*)\ SES-SES = hli-

usur% SI = iiiii (auch mit Dualiszeichen), pànii, ainàrii (aniitr, làiiinr); SI-DU = à/ik-inaik7'i]

1) Namea wie Marduk-MU-MU werden von einigen Assyriologen Mardiik-nàdin-sumi gelesen. So liest z. B. HlL-

ÏRECHT, BE IX p. 22 f., während er MU-MU ohne einen Gottesnamen mit Sum-iddin umschreibt, obgleich MU-MU aus

dreigliedrigen Namen wie Marduk-MU-MU abgekürzt ist (s. unten p. XVI). Ich kenne nur einen Fall, wo für MU-MU
die Lesung nàdin-sumi durch eine Variante na-din-MU gefordert wird, nämlich in dem Namen des Sohnes Sanheribs

Asur-nSdin-sttmi , Baby!. Chron. II 30, 36. Dagegen werden die Namen Mardttk-shm-iddin Nr. 23 und Nabn-'sum-

iddin Nr. 33 theils -MU-MU , theils -MU-SE-na (d i. him-iddind) geschrieben und anderseits ist Marduk-siim-iddin

{MU-MU] Nr. 22 = Sicm-iddina [MU-SE-na] Nr. ig. Eine genaue Regel für die Lesung der Zeichen MU-MU kann somit

nicht festgestellt werden. Ich lese MU-MU überall = siim-iddin, wo nicht eine Variante die Lesung nàdin-hwn verlangt.

Vgl. auch Delitzsch, BzA III p. 387 f

2) MU-SES bez. PAP werden von anderen nàdin-aid gelesen (IIilprecht, BE IX p. 22). In der That wird diese

Lesung durch mindestens eine V^ariante gefordert; der Name des Vaters des Rimût-BH 33 wird Nk 368, 12 MU-SES, aber

Nk 403, 17 SE-na- SES geschrieben, vgl. unter BU-iddin Nr. 69. Anderseits wird die Lesung siim-usur durch mehrere

Varianten gestützt: der Vater der /hisabtum Nr. -i, = Marduk-MU-SESjû-mr Cb 349,4, der Vater des Itti-Mardnk-ba-

låtu Nr. 20 = Marduk-MU- SES li-sur Nk 17,12, der Vater des Mardiik-qtsanni Nr. i, = Mardiik-MU-SESIû-sur Dr

266,3, der Vater des Nàdin Nr. 2() ^ Mayduk-MU-SESj FAPiü-ptr Nd 987,35, u. s. w. Es muss also dahingestellt

bleiben, wie die Zeichen MU-SES bez. MU-PAP in jedem einzelnen Fall zu lesen sind.

3) Anstatt Iddina-ahu (s. unten p. 69) ist Nàdina-ahi {= SE-na-SES) zu lesen. Dass SE-na d.as Participium dar-

stellt zeigt SE-na se-im Cr 268, 15.

4) Varianten = nàsir-'sumi sind mir nicht bekannt.

5) Variante SES-tt-siir s. unten Mardiik-ah-usur Nr. i. Hilprecht liest nâsjr-aliii.
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''SI . DU= 'WéT^rt/i {NiniP); %\ .\.M.^= a^nåru [avmr, hh/inr). %\^^dû)iiàqn {damqu, duviqu, ndain-

miq, miidamviiq). ''SIT = ''Mardiik^. ''^\i= ''Marduk'-. ^\}= garni/, giiiii//u, qàtii (auch mit Dualis-

zeichen); SÙ-GUR =^/;/«7-//;7v?; SU. HA = bcYiru; %\].\= gal/abit. SUB =pàrisQ). TA = itti. Tl =
balàtii II 1 {ballit)\ Tl. LA = balatu II i {uballit, ballit), baltu; TI.LA.BI = balatihi, ballitsu.

TIG.GAB.A.KI = Ä«/'//. TIL = /;«!«(.?). TIL.GID.DA = ^-^^. 1\\{ = balàtu, bulät, nba/lit; TIN-it=
biillit, nba/är, TIN.TIR.KI = 7?rt/;//«. ''IM ."Wà = ''Marduk\ TUK-i/= zmii/. Jm = aphi, inâru;

TUR. SAL = îiiàrtu; TUR. US = af/u. TUR (BL 2664) = tarbasii. U = bei {&&), kissatii; («''U = Addu'^

(ab. as.). ÜB. LA = npahhir. UD = iamsu\ UD.DA = urnr, UD.DU = asù\ UD.KIP.NUN.KI = Sippar;

"M\i.%k?. = "Nannan(. (u^MGm^ NergalK UHU.KI = 6>/. m=^nisu. M?, = bàhi, bastu, kalbu.

UR.SAG = ^.r;7-«^/«. ''USLANU (BL 3051) = ''/i/«r2. Ml = anedu, rAkaru; US.BAR = /.y^rf;-«. ZAB.

DAH
/ GAB = «/r«r«. tt<%\.M) ^ imittu. Z\ -= napiitii; ZI. MES = ZI. ZI = ««/i«//. ZIR = .r/;v/. ZU

= idH, liu. BL 1387 = rt^?î; 266^ = bànîni; 11201) = esù.

Da, wie oben hervorgehoben wurde, einige Namen immer ideographisch geschrieben

werden und anderseits die Ideogramme oft mehrdeutig sind, ist die genaue Lesung vieler Namen
noch immer zweifelhaft. Die einzige zuverlässige Garantie liefern, in vielen Fällen, nur phonetisch

geschriebene Varianten. Auch die Analogie anderer Namen gewährt eine gute Richtschnur. Aber

gemeingültige, genaue Regeln für die Lesung babylonisch-ass}'rischer Personennamen lassen

sich kaum aufstellen. Dies hat z. B. Hilprecht, BE IX p. 21, in Hinsicht auf zweigliedrige

theophore Namen überzeugend dargelegt. Ob in KAK-Addu das Ideogramm Ibni oder Bâni, ob

in Mardiik- TIN{-it) das Ideogramm uballit oder initballit oder bullit zu lesen sei, lässt sich nur

mit Sicherheit ausmachen, wo Varianten vorhanden sind. Um möglichst konsequent zu sein, habe

ich mich bemüht in der Weise zu verfahren, dass ich, um bei dem Beispiel KAK zu bleiben, wenn

ich zu einem Namen mit KAK an erster Stelle die Variante Ib-m fand, während anderseits für

ba-)ii an derselben Stelle keine Variante KAK sich darbot, KAK an erster Stelle immer mit

Ibni transskribierte.

In Bezug auf dreigliedrige Namen, welche aus Subjekt, Verb und Objekt bestehen und

in welchen sich an erster Stelle ein Gottesname als Subjekt findet, giebt Hilprecht für die

Lesung des Ideogramms, welches das Verb bezeichnet, zwei Regeln: i. wenn das Ideogramm
in der Mitte steht, ist es mit einem Particip zu transskribieren '), ausser wenn das

dritte Glied ein Personalsuffi.x ist, in welchem Falle Präteritum eintritt; 2. wenn
das Ideogramm am Ende steht, kann es als Präsens oder Präteritum gelesen werden.

Diese Regeln sind gewiss richtig und geeignet unrichtige Lesungen zu verhindern. Einige

andere Regeln ähnlicher Art könnten noch gegeben werden, aber ich verweise statt dessen auf

das unten sich findende übersichtliche Exposé der babylonisch-assyrischen Namenbildungen.

III, Namenbildung. Namenkürzung.

Wie die indoeuropäischen Personennamen in formaler Hinsicht zwei grosse Gruppen:

zusammengesetzte und einfache Namen, bilden, so verhält es sich auch mit den semitischen.

Was die zusammengesetzten Namen der Semiten betrifft, unterscheiden sie sich aber

wesentlich von jenen derlndoeuropäer, und zwar sowohl innerlich in Hinsicht auf ihren allgemeinen

1) Richtig bemerkt Hilprecht, BE IX p. 22, dass Namenbildungen wie Mardiik-ulån-aplu unmöglich sind. An-

stalt Sin-iddina-ahi, welche Lesung Johns, Deeds and Documents III p. 198, als eine Ausnahme von der Regel bezeichnet,

ist Si/1-nâdina-ahè zu lesen. Lies auch anstatt BH-iddina-aplu (unten p. 36) und Nabtc-ittatt-ahu (p. 132) Bèl-nâdina-apU

und Nabü-taddan-umr. Falsch ist ebenso die Lesung Rammân-sum-nâsir (Sayce, in BE a. a. O.). Dagegen kommt

Dagan-bcl-näsir {PAP-ir, III R i, I 31) vor, wo ncisir als Attribut zu fassen ist. In Bèl-ahê-ba-ni ist ba wahrscheinlich

Ideogramm für banii, so dass ibiii zu lesen ist. Auch sonst werden Ideogramme verwendet, um nur eine Silbe des be-

treffenden Wortes zu bezeichnen, ba-GIM =- båni BE I 2 p. 23 A. 2, 'ukVii-SES = usur 83-1-18, 394, \\&\àfik-mi-PAP

(= nâsir)-aplu, KAK{= liyna-aa Dr 349, 12,
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Gedankeninhalt als äusserlich der Bildungsart nach. Die indoeuropäischen Personennamen

haben, um es kurz zu sagen, einen vorzugsweise profanen Charakter und drücken im allge-

meinen eine Eigenschaft des Namenträgers aus. Die weitaus grössere Mehrzahl der semitischen

Personennamen ist dagegen religiösen Inhalts. Sie fassen die Beziehung des Menschen zur Gott-

heit ins Auge, drücken eine Thatsache, einen Wunsch oder ein Gebet aus. Dieser innere Unter-

schied wurzelt gewiss tief in der Verschiedenartigkeit der allgemeinen Geistesrichtung der Indo-

europäer und Semiten. Der äusserlich zu beobachtende Unterschied der Namen der beiden

Völkergruppen hängt wiederum von dem verschiedenen Charakter der betreftenden Sprach-

familien ab.

Bei den Indoeuropäern handelt es sich um wirkliche Wortkomposita wie griechisches

jtSQÎ-xXvToç, englisches Archi-bald, deutsches Eber-hard u. s. w. Bei den Semiten dagegen, deren

Sprachen derartige Wortkomposition nicht kennen, bilden die zusammengesetzten Namen einen

Satz, der aus zwei bis fünf Worten besteht {Iddin-Marduk, Nabù-mîti-uballit, Papsiikkal-sa-

iqbu-il-inii), oder sie enthalten zwei Worte, die in Genetivannexion mit einander verbunden sind

{Ardi-Samas). Diese beiden Arten zusammengesetzter Namen kamen bei allen semitischen

Völkern vor. Doch sind von den einen Satz bildenden Namen bei den eigentlichen Arabern nur
s o

wenige Spuren vorhanden'), wie die arabische Namenbildung mit ihren drei Typen »,/^\ oder

*JLc, .„^üJ und xaJo überhaupt eigene Wege gegangen ist^). Während Namen, die aus einem

Satz bestehen, allen anderen Semiten ganz geläufig waren, unterscheiden sich die zusammen-

gesetzten Namen der Babylonier und Assyrer*) von den entsprechenden Namen der Hebräer^),

Phoenicier^), Aramäer"), Palmyrener'), Nabatäer^) und Minäo-Sabäer'-') durch ihre Vorliebe für

lange, aus mehreren Gliedern bestehende Bildungen. Ob drei- und mehrgliedrige Namen als eine

babj'lonisch-assyrische Neubildung zu gelten haben, oder ob sie schon in gemeinsemitischer Zeit

gebräuchlich waren mag dahingestellt bleiben. Es soll nur darauf hingewiesen werden, da-ss der-

i) Vgl. Iwii iajL>.

2) Für die Namen der Araber s. Hammer-Purgstall, in den Denkschriften der K. K. Akad. der Wissensch. zu

Wien 1852 p. I— 73, G. A. Wallins första resa från Cairo till ar.ibiska öknen, Helsingfors 1853, Garcin de Tassy,

Memoire sur les noms propres et les titres musulmans, 2 "<• edit., Paris 1878, Nöldeke, Beiträge zur semitischen Sprach-

wissenschaft, Strassburg 1904, pp. 73— 106.

3) Über babylonisch-assyrische Eigennamen s. besonders Jo. Menant, Les noms propres Assyriens, P,aris 1861,

Eberhard Schradek in ZDMG 26 (1872) pp. 118- 167, Opfert & Menant, Documents juridiques, Paris 1877, pp. 349

bis 366, Fr. Delitzsch, Prolegomena eines neuen Hebr.-aram. Wörterbuchs, Leipzig 18S6, pp. 198—212, Hilprecht in

BE IX pp. 20—29, 47

—

77i BE X Préface, C. H. W. Johns, ADD III, Cambridge 1901, C. Holzhey, Die theophoren baby-

lonischen Eigennamen (Bibl. Studien VI (1901) p. 97— 103, Hermann Ranke, Die Personenn.amen in den Urkunden der Ham-

murabidynastie, München 1902, A. T. C'LAY (1904) in BE X pp. 15—21, 37— 72, die Namenverzeichnisse in den Werken

von Strassmaier und Peiser etc.

4) Die ältere Litteratur über hebräische Namen s. bei Eberhard Nestle, Die Israelitischen Eigennamen nach

ihrer religionsgeschichtlichen Bedeutung, Haarlem 1876, pp. I— 16. Von neueren Arbeiten sind hervorzuheben Delitzsch,

Prolegomena, G. Buchanan-Gray, Studies in Hebrew Proper Names, London 1896, Nöldeke in EB, Art. Names, 1902,

Georg Kerber, Die religionsgeschichtUche Bedeutung der hebräischen Eigennamen, 1897 (s. die Litteratur p. 4), Lidzbarski,

Die semitischen Kosenamen, in Ephemeris für semit. Epigraphik 1903, vgl. auch Fr. Ulmer, Die semitischen Eigennamen

im .AT, Leipzig 1901 (Diss.), Abk. Saksowsky, Die ethisch-religiöse Bedeutung der alttestamentlichen Namen nach Tal-

mud etc., 1904 (Diss.).

5) A. Bloch, Phoenicisches Gloss.ir, Berlin 1891, Mark Lidzbarski, Handbuch der nordsemitischen Epigraphik,

Weimar 1898.

6) Stanley A. Cook, A Glossary of the Aramaic Inscriptions, Cambridge 1S98, Lidzbarskis Handbuch.

7) E. Ledrain, Dictionnaire des noms propres Palmyréniens, Paris 1886.

8) J. EUTING, N.T,batäische Inschriften aus .Xrabien, Berlin 1885, Sinaitische Inschriften, Berlin 1891.

9) Fr. Ho.mmel, Südarabische Chrestomathie, München 1903, Die altisrael. Überlieferung, München 1897.
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artige Bildungen schon in der Hammurabi-Zeit vorkamen') und dass auch das Hebräische drei-

gliedrige Namen aufweist.

Eine ausführliche Übersicht der babylonisch-assyrischen Namenbildungen in formaler Hin-

sicht wird unten gegeben, wo auch nöthige Analogien der anderen semitischen Sprachen Be-

achtung finden. Hier soll zuvor noch eine in die Namenbildung tief eingreifende und für die

Namenerklärung hochwichtige Erscheinung kurz erörtert werden. Ich meine die Namenkürzung.

Die Namenkürzung verdankt ihren Ursprung dem sehr natürlichen Bedürfnis im täglichen

Gebrauch über möglichst kurze Namen zu verfügen und der Vorliebe der Eltern für kosende Ruf-

namen. Die einfachste Art der Namenkürzung war, dass man ein Glied des Namens oder, wenn

möglich, mehrere wegliess. Ein weiterer Schritt war, dass man den in dieser Weise entstandenen

Kurznamen mit einer besonderen Endung versah oder seine ursprüngliche Form sonst irgend-

wie änderte.

Namenkürzungen kommen gewiss bei allen Völkern vor-), wo sie überhaupt möglich

sind, und ebenso gewöhnlich ist der Gebrauch von Kosenamen. Viele scheinbar einfache Namen
stellen sich bei einer genauen Prüfung als Kürzungen von Vollnamen heraus. Diese Erscheinung

ist innerhalb der semitischen Onomatologie nicht unbeachtet geblieben-''}. Auch auf babylonisch-

assyrischem Boden, wo Kürzungen wegen der Beliebtheit langer Namen a priori angenommen

werden konnten, haben verschiedene Forscher ähnliche Erscheinungen notiert.^)

Wegen der Wichtigkeit der Namenkürzung lasse ich hier ein Verzeichnis sämmtlicher

mir bekannten Fälle, wo Vollnamen und Kurznamen bei derselben Person angewendet werden,

folgen. Aus diesem Verzeichnis wird man zu gleicher Zeit sehen, auf wie mannigfache Weise

die Kürzung" erzielt werden konnte.

Das erste Glied eines drei- bez. mehrtheiligen Namens wird weggelassen; dieses Glied ist ent-

weder a) ein Gottesname oder b) eine Präposition.

a) das erste Glied ist ein Gottesname:

22, 45Mai-ditk-hiiii-iddiii no.

Siilviàn-suin-iddin no. 2

Nabu-sum-nkin no. i

Addu-sîr-ibni no. 3

Nabu-zîr-îikîn no. 39

Nabû-him-jisur no. 8

Nabu-tabtani-îisur no. I

Nabû-bàn-sîr no. 2, 4, 8

Nei-gal-bmiùiiH no. i

Ea-cpis-i/i'-^')

Ninib-mutîr-giuiil

Mardiik-sàkin-suin no. 7, 12, 15

Marduk-sàpik-zîr no. 7, 12, 15

Bêl-km-aplu {DU-Ä) BE X 88: U. E

Nabu-kin-ap-lu\K no. 34

J

I
^1

=
I

Sum-iddin no. 19, 35

=
i

Suiu-iddin no. 25

= ? Siuii-iikin no. 3

=^ ? Zir-ibni no. i

= Zîr-ukin no. 1

1

= } Sinn-usiir no. 3

= Tabtani-usur no. i

= Bàii-zîr I, 2, 4
= Bàuîmii no. 7

= Epis-iä^f)

= Miitir-gimil BE IX

= Sàkin-sum no. 7, 13

= Sapik-zir no. 14, 20, 54

Km-aplii {DU-A) BE X 82, 13 Lo. E, vgl.

BE X p. 16, 4.

= t Ki-tia-aplii (bez. -d) no. 28

i) Vgl. HoMMEL, Altisr. Überl. p. 70 f., Ranke, p. 13.

2) Ermann, Aegypten und ägyptisches Leben im Altertum, p. 233, FiCK, Die griechischen Personenn.imen, Karl

Sundén, EUiptical Words in modern EngUsh, etc.

3) Als Kürzungen aus Vollnamen erklärt z. B. Nestle Namen wie I^S, "13t, "iDJ, •Jjri etc.

4) Peiser, Babyl. Verträge p. 22S, Anm. i, 2, Hili'recht in BE I i p. 17 Ànm. 6, 7, p. 43, Anm. 2 Demüth in

BzA III p. 415, Ranke a. a. O. p. 38 ff.
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Nabù-kîn-rjir no. 8

Sanias-kîn-zîr no. i

Nergal-ina-esî-ctir no. 4

b) das erste Glied ist eine

Ana-Bèl-ercs no. 2

fAna- Tahiiètuin-atkal

Ana-aviàt-Bèl-atkal

*Aiia-Naoà-salàiini-cn's

>Ina-Esaggil-bHit

Ina-EsaggU-kîii-ap!ii

Ina-Esaggil-lilbur

fIna-Esaggil-ràmat no. i, 3

=
1 Kin-rJr no. 3

^
I
Kîn-zir no. 4

= } Ina-csî-t'tir no. S

Prapo.sition:

Iiia-Esaggil-sadùiin no. 2

Ina-EsaggU-siini-ilmi no. i

Iiia-Esaggil-zîi\-ibnî) no. 2, 3

Ina-esî-ètjr no. 8

Ina-sil-sarri no. i

f Iiia-Bait-magàri-alsis

bia-sUlu-Ninib

Das zweite Glied eines drei'

Sa))ias-ah-iddtn no. 16

Nabi'i-ah-ittannu no. 9

Nabit-aplu-iddin no. 19, 55

Nabn-uiîti-uballit no. i

Sainas-suin-ukiii

Rt))mt-bèl-ilàni no. i

Lùsi-ana-nùri

Sii/inn-ana-Bàbi/i

Sciiiias-iiia-esî-êfir no. i

Minû-aua-BcI-daiann

Das dritte bez. vierte Glied

Mardnk-nàsir-aplu no. 4

Nabü-nasir-aplu no. 3

Nabu-balti-ilàni

NabiVbiiUitsH no. 38

Nabii-tisur-SH no. 6

Ahè-iddin-Marditk (.?Nd 1020)

*Ana-NabH-salàiiiu-eres

Alur-etil-ilàni-ukinni

Ina-Esaggil-zîr-ibni

Rapas-silli-Ea

Zir-kitti-lîsir

Là-bàsi-Mardiik no. 3, 5, 9

Zaniq-pî-sii-Satnas

= Bèl-eres no. 8

= / Tahnctian-atkal

= Amàt-Bêl-atkal= Bcl-atkal

= Nabn-salàinn-crcs

= -fEssaggil-bèlit

= Esûggil-kîn-aplii

= Esaggil-lilbur

= J{E)Saggil-ràinat no. i, 3

= Esaggil-sadicnii no. 4

= Esaggil-sùin-ibni no. i

=? Esaggil-zîr{-ibni) no. 1,2

= Esî-ètir no. 2

= Sil-sarri no. i

= -^Baii-in(igûri-a/sis

= Si/ln-Ninib BE IX

oder viergliedrigen Namens wird weggelassen:

= Savias-iddin no. 34

= Nabh-ittannii no. 66

=^x Nabfc-iddin 18, 37

= ^. Nabn-uballit no. 6

^ Samas-ukhi ')

= Rtinût-ilàni no. 5

= Lnsi-nÎLr

= Sulnin-Bàbili

= Sainas-ctir no. 12

= Mimt-BH-daianii

eines drei- oder viergliedrigen Namens wird weggelassen:

= Marduk-näsir no. 12

= Nabû-nàsir no. 37

= Nabü-baltiun

= Nabü-biiUit (Dr 406)

= Nabù-us"r no. i

= Ah'e-iddin (Nd 756, 3)

= Ana-Nabû-salàvm

= Ahir-etil-ilàni

= lua-Esaggil-zîr

= Rapas-silW^) ,

= Zîr-kitti BE IX

= Là-bàsi no. 22, 27, 51

= Zàniq-pî-sii''^)

\] Lehmann, Samabsumukîu p. 7.

2) R.\NKE, a. a. O. p. 34.
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Das erste und das zweite Glied eines drei- bez. viergliedrigen Namens werden weggelassen;

Itti-Mardiik-balàtii no. 43 = Ba/àtii no. 100

Ana-aviàt-Bcl-atkal = Bèl-atkal

Das erste und das dritte Glied eines dreigliedrigen Namens werden weggelassen; das beibe-

haltene Kompositionsglied bleibt unverändert, oder es wird durch Anhängung der Kasusendung

zum flektierbaren Namen verwandelt oder endlich mit einem Rufsuffix versehen'):

Nabù-balàtsii-iqbi no. 24 = Balàtsu no. 6

Nabu-talhiiit-iisitr no. i = Ta/it/iii no. 3

Saiiias-pir-usju- no. 5 = Pir no. 8

Nabù-nàdin-rdr Königsliste = Nhdimt Bab}-1. Chron.-)

Nabà-tabni-Hsnr no. 12 = Tabnca no. 43

Nabîi-kîn-aplii no. 34 = Ki-na-a no. 28

Bcl-apht-iddin no. 9 =} Apla-a no. 12

hia-sil-Esaggil = Silla-a-a BE IX p. 25

Nabà-apln-iddin no. 31 = .? Ap/à no. 34

Das zweite und das dritte Glied eines dreigliedrigen Namens werden weggelassen; das beibe-

haltene Kompositionsglied wird behandelt wie oben;

Mardiik-aplu-usjir no. 2 = Mardiika no. 14

Kabti-ilani-Marduk no. i = Kabtîa no. 25

]\Iardttk-rhna>iiii no. 5
= Mardiik

Das erste Glied eines zweigliedrigen Namens wird weggelassen; das beibehaltene Kompositions-

o-lied bleibt unverändert, oder es wird in der Weise, \\'ie oben angegeben wurde, erweitert.

Auch kommt es vor, dass, wenn das beibehaltene Glied ein Prät. der Stämme II 1 oder III 1

ist, dies mit dem entsprechenden Inf \'ertauscht wird.

Marduk-nàsir no. 19

Ina-Esaggilà

Ncigal-Jtsallim no. 14

Nergal-ushib no. 12

Ea-idmUit no. 2

Bcl-upahhir no. 6

= A'asir no. 4
= Esaggila

= } Sullninu no. 1 3

= Sfizidni no. 10

= } Bnlliitu no. 4
= Puhhiirii no. i

Das zweite Glied eines zweigliedrigen Namens wird weggelassen; das beibehaltene Komposi-

tionsglied wird wie in der vorigen Gruppe behandelt;

JAniti-BèHt no. 5
= -^Aiiilia no. 3

Ardi-Istar III R 46 no. 6 = S-ns {Arda)

Ardi-Bèl no. 49 _ |

Ardîa no. 72

Ardi-Nabfc no. 17
~

(
Ardîa no. 86

Gahal-Marduk = C^r/^«'/

Giviil-Marduk = Givnllum Ranke p. 38

Iddina-Nabh no. 72 = /(f(&w no. 22

Iqtsa-Mardiik no. 12 = /^«i« no. 23

Kidin-Marduk 3a, 7, 13 = Kidinnu no. 2, 4, 13

Mardiik-rimanni CIS II 68 = "nr {JSIarditk)

]\Iusibsi-Marduk = Muhbsi

Nàdin-sciiu no. i = A''?'''/« no. 63

i) Vgl. Ranke, a. a. O. y. 41.

2) Ki; II p. 275 Anm.
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Xi<üiiti-ncl no. 6, 23, 25

Nidinü-Marduk no. 2

Rhnu-sukun BE X p. 17

Rîiitht-Giila ao. 4

Rîinùt-Nabù no. lia, 12

Riiitùt-Ninib

Rîmanni-Bcl

Sulmàn-ixsarid

Mushib-Mardiik no. 44

S<xmas-inH-si-zi-ib

Taqîs-Giila no. 12

Zir-ukîn no. 3

Zir-Bàbili no. 5

I

Nidiiitiiin no. 23, 32, 57

I
Nldintuiii no. 35

= Sia^T {Rîinà)

Rîinnt no. 121

Rîiiiùl no. 78

AVw/«/ BE IX

AV///«/ 1)

^ Sii/mànit '^)

= ? Sûsitbu no. 7

= Sd-ain-si-ia •')

^ 7(7^« no. 4
= } Ziria no. 19

= xf/zv^r no. 30

Näheres über abgekürzte N'amen und Ko.-;enanien, die nach Analogie der hier angegebenen

Beispiele des thatsächlich nachweisbaren Sprachgebrauches gebildet sind, siehe unten. Hier

mag nur noch die Aufmerksamkeit auf die eigenthümliche Erscheinung gerichtet werden, dass

die Kürzung der Vollnamen unter anderem dazu führte, dass Götternamen wie auch Tempel-

namen allein als Personennamen \-erwendet wurden, \'gl. Addii, Bunin i,
Marduk, Mardnka,

Es.iggi/. ')

IV. Übersicht der babylonisch-assyrischen Namenbildungen.

A. Zusammengesetzte Namen.

I. Theophore^).

Die Götternamen, welche zur Bildung von neubabylonischen Personennamen verwendet

wurden, finden sich unten im Abschnitt II verzeichnet. Die Gesamtsumme dieser Götternamen

ist ziemlich gross, indem sie, wenn einige fremdländische Götternamen mitgerechnet werden, die

Zahl 84 erreicht. Hierbei ist jedoch zu beachten, dass einige mit mehreren Ideogrammen ge-

schriebene Götternamen in Wirklichkeit vielleicht verschiedene Göttergestalten repräsentierten.

Die Summe der im Abschnitt II gebuchten theophoren Namen ist ungefähr 2730. Dagegen be-

laufen sich die unten übersichtlich gruppierten theophoren Namentypen nur auf c. 940. Hieraus

ersieht man sogleich, dass ein und derselbe Bildungstypus in Zusammensetzungen mit mehreren

Götternamen vorkommen kann, was der Leser im Abschnitt VIII, Wörterverzeichnis, deutlich

dargelegt findet. Um zu zeigen, welche Typen in \'erbindung mit nur einem Gottesnamen belegt

sind, ist der betreffende Gottesname unten in Parenthese gesetzt worden. Um endlich ein Bild

von der Anzahl von Zusammensetzungen zu geben, in welchen die einzelnen Götternamen ange-

troffen werden, lasse ich hier eine Tabelle der am häufigsten verwendeten babylonisch-assyrischen

Götternamen folgen. Die erste Zifferkolumne bezieht sich auf neubab\-lonische, die zweite auf

I ) Beachte Nd 697 ; R]mannî-Bcisà stoiisii Rhuitt iinhtt.

2) Salm. Balaw. I 1, D.\L p. 51.

3) Warka 26, 34 == 25, 34.

4) Für Götteraamen als Personennamen bei Hebräern, Phoenicierii und Indoeuropäerii s. Kermeu, a. a. ( >. ]>. 10 f.

und die dort angegebene Litteratur.

5) Zu dieser Gruppe werden nicht die mit /7« zusammengesetzten Namen geführt.
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altbabylonische') und die dritte auf assyrische^) Namen, wahrend die in l'arenthese stehenden

Ziffern die Gesamtsumme der im Abschnitt II notierten Zusammensetzungen mit dem betreffen-

den Gottesnamen bezeichnen. Es soll nur noch nachdrücklich hervorgehoben werden, dass die

Zahlen, aus mehreren leicht einzusehenden Ursachen, nur annähernd und relativ sind.

Nabu 340 15 250 (507)

Bei 260 20 (B-') 90 (342)

Samas .... 150 150 60 (314)

Marduk .... 140 35 40 (190)

Sin 70 165 40 (253)

Ea 70 20 3 (91)

Addu 65 40 70 (168)

Nergal .... 60 i 35 (81)

Ninib 40 8 35 {yy)

B^ilit 35 I "5 (49)

Nanà 32 2 4 (40)

Gula 20 5 5 (29)

A.sur 20 I 145 (165)

Uras 20 4 I (24)

Bànîtu 20 o 3 (23)

Zamalmal ... 20 5 3 (24)

Anu 20 I O (21)

Bunene .... 20 5 i (23)

Bau 17 5 4 (25)

Sulmàn .... 16 2 3 (24)

Nusku 12 3 5 (18)

Istar 10 23 72 (107)

Ta.smctum ... 7 o 2 (8)

Ae 7 I o (8)

Zariqu .... 6 i o (7)

Kum 4 3 o (7)

Ningal .... 4 2 i (6)

TUR.È .... 4 o I (7)

Anunitu .... 3 4 O (7)

A-a 3 23 9 (36)

Für die Erforschung des babylonisch-assyrischen Kultus giebt die obige Tabelle einen

beachtenswerthen Fingerzeig. Bestimmte Schlüsse daraus zu ziehen wäre jedoch verfrüht und ist

hier nicht am Platze.

In formaler Hinsicht bilden die teophoren Namen drei Gruppen, zwei-, drei- und vier-

oder mehrgliedrige Namen, und zwar kann der Gottesname die erste, zweite oder dritte Stelle

unter den Kompositionsgliedern einnehmen. Die Frequenz der einzelnen Bildungstypen inner-

halb dieser Gruppen ist sehr verschieden. Die Anzahl der zweigliedrigen Typen ist c. 350, die

der dreigliedrigen c. 500, aber die der vier- und mehrgliedrigen nur c. 80. Am häufigsten

nimmt der Gottesname die erste Stelle ein (die Zahlen für die drei Gruppen sind resp. 200, 380

und 60), weniger oft findet sich der Gottesname an zweiter Stelle (160, 55, 2), verhältnism.ässig

öfter an der dritten Stelle (70, 20).

l) Vgl. die T.ibelle bei Ranke, a. a. O, p. 14.

z) Unter die .issyrischen Namen habe ich auch die s. g. Prubenamen («Specimcn N.imes ) eingereiht.
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I. Zweigliedrige.

a) Der Gottesname steht an erster Stelle.

«^1 Der Gottesname stellt den Nomininativ dar; das zweite Glied ist eine Verbaiform, Präsens

(.selten'): {Sin]-iragti//i ,
Çsa.hù;-ims/t, (E&)-iseinii, Präteritum-): -erba {iriba), -eres, -ibni, -iddin

{jJin, idinnaui), {S\n)-îiù', -iksiir, -iltama, -imbi, -ipqid, -ipus, -iqbi, -iqisa, {S'm)-iràw Q), (Asur)-/;-/;/,

(Nabù)-w^//, -ükitu. -ittannu, -iti'ir, {Sm)-ublam, -uballif, -udammiq, -iikin, -ttnatiiinir, -iipahhir,

-usabsi , -läallim, {Sin)-i/sèb/, -itsèsib, -iitaqqin, -utir, Präkativ-'): (Addu)-///^///, Ç&è.\)-/udai)i}niq,

Q:imih)-/iikîi:. ÇBè\)-/iA's//r, ÇBè\)-/iqbi. Participium-*): -bàn/, -bàri, -dàmiq, -dàii/qat, -dain {dànit),

-épis. (''Bèlit)-^;-rt/(.'), -è/ir, -ctirat, -gàini/, -gàiiielat, (Marduk)-/i(?j/j, -hàthi, (Samas)-/;«,;/, -hàsir,

{^i!oi\)-kàHik, -kàsir, -kàsid, -kasir {kîsir), {^Na.nà.)-kîstrat, -inngir, {Sm)-mâlik, -nàdin, (Addu)-«/?^%

-naid, -nàsir, (Sin)-«rtj/, (Sin)-;/rt-ir-/;', (Bel)-/«;-/.? (."), (Sin)-/«//;-, -qäisat {ki-i-sat), -ràiiiiat), (Addu)

-sam{iiî)ê, -sêinè {shiie), -taris, (ßabvi)-::akir, -caqip, -muballit, -mudaininiq, -uiukalliin, -miikin, -viu-

sallini, {Aàà\x)-miisa}nmir, -iniiUsi, -miisèsir, -vmsèdb, {S\n)-miistà/, {S3.ma.s)->;ii(i/êsir
,
-nmtakkil,

-mntaqqin; oder ein Nomen (Substantiv oder Adjektiv) *): -abn, (Samas)-rt/^(7r/, {Sam-dii)-abîfuÇ),

{S'm)-ada/, {'Bè\it)-agû* , -nké*, -a-a-lu ija-a-li), (Sama.s)-«^'///', (Nabù)-a/«///, -amnie {lianwie,

imiiie, ainmd), -àsu, -asaridii, {S\n)-bàla, -ba/àtiij, -barakka, -biilfa*. -daianu, -damiu, -dannat,

-eiiiiiqi, -eniiain. -etillu, -gabri, -gièsuj, (Samas)-//«;«;««, {Samas)-/iêga//H , -hiitnu, -iMf), ("Bau)

-Hat, -illatti, -imittii, -irsit, {Sama.'s)-itêj , {Sm)-iz::it, -kapkapi, (NanàV-é'<î';vî^/'--, i^c\)-kidduri . (Bei)

-kidîni*, -ktnii, -kitri, (Nusku)-/aba/ii/, -lainazi, Ç\-abi\)-lillu, -lii, -uiàti*. -viilki, (Xahù)-/iûb//ru,

{Sin)-tiapisti*, (ße\)-Hazabi, -niràri, -iinnt, (i:ieTgaX)-qardii, -qarrad{u\ (Gula)-^«.«;';/, (Nabù)-^(7/rt;7,

-rabi, -reu, -rëùtii, -rîiuhiî, -ris*, {A-a)-risat§, {n<iSink)-sîrat%, -siilùlii, {^\n)-sadù, -salaiiimn^j,

-sani/ju (sam/i/j), -samt, -sarrai, -taiar. -tappè*, iAàdu)-taqu!umi/, -tiikulti {tuklatuiii), -tàbii, ('''Ar-

ksXinmytàbat, -nnunu, (Sin)- 1/»/«*, -iisàtii, (Hahu)-u::ubit, {S'm)-saqappi, -cîr*, {S'm)-.-ju,':aniwi.

ß) Der Gottesname stellt den Vokativ dar; das zweite Glied ist ein Imperativ'): -ba//it {bullif),

(Na.hü}-ku//iw, -daiiuiiiq, -iiaiiniiir, -iinpsir, -putrain, -siliiii [silini f.), -sabsi, -saHiiii. -sczib, -si?ne,

-tuqqin, -tùraiii, -iisur, Permansiv; {^\\\\h)-paqidàt, (Samas)-c/rt;7/ (abgek.), oder Präteritum Sg. 2 P.

bez. Präkativ in den abgekürzten Namen: -tabni, -lisir, {Sam3is)-/ib/ut.

7) Der Gottesname stellt den Akkusativ dar; das zweite Glied ist eine Verbalform: (Âsû, Nabu)

-dugitl, {^\\\)-pilah, -nsalli, \?i\\\)-usiii, \^îix<ga\)-usippi ,
•.ßm)-//id////, (Sama.s;-/«w//r; diese Namen

mögen zum Theil abgekürzte sein, wie sicherlich 'Taimèt-atka/, Xinib etc. -taklàk.

1) Entsprechende Namenbildungen mit Impf, an zweiter Stelle kommen im Hebr. vor (nip^^SX, 3'''1"'';S elc), sind

aber selten, s. Gray p. Z17.

2) In anderen semitischen Spr.achen entsprechen dieser Bildung Namen mit Perl", an zweiter Stelle, z. B. he.

•^ty:^, :;£rir!i, latbx, ijnis, phön. "jrVssa, l'sïJï'arK, nab. "iroep, xoavaTcevog.

i) Namen wie Sin-lisir und Sama's-libhit sind durch Abkürzung aus dreigliedrigen Namen entstanden. Dem

Namen iV7 «/<? ,c-///Ä// entspricht he. ix^"'"' '° welchem îss wohl doch vokativisch zu fassen ist, gegen Nöldeke, EB 32S3, 35

und Gesenius-Browns Hebrew and English Lexicon.

4) Die hierhergehörigen Namen sind zum Theil aus dreigliedrigen Namen durch Abfall des dritten Gliedes ent-

standen, vgl. unter 2) a. Bei anderen ist es fraglich, ob das zweite Glied wirklich Participium des I. Stammes oder vielmehr

Permansiv ist; Schreibungen wie -tna-a-gir sind sehr selten.

5) Typisch für die Namen dieser Gruppe ist, dass die Glieder Subjekt + Prädikat darstellen. Es ist dies eine ge-

raeinsemitische Namenbildung. Nur äusserlich gehören hierher viele durch Abkürzung entstandene Namen; bei den mit

* bezeichneten ist das dritte Glied (eine Verbalform), bei den mit § bezeichneten ebenfalls das dritte Glied (ein Genetiv)

und bei den mit f bezeichneten das erste Glied (eine Präposition) abgefallen. Andere mögen in noch anderer Weise ent-

standen sein.

6) Es ist möglich, dass einige hier aufgezählte Verb.alformen nicht Imperative sind, sondern Präterr. darstellen, deren

erster Vokallaut in der Schrift nicht ausgedrückt wird, weil identisch mit dem Schlusslaut des vorhergehenden Gottes-

names; somit würde NabûsaliH für Nal/u-uhiisi geschrieben sein, vgl. BE X p. 16, 4. — Auch die Namen dieser Gruppe

sind zum Theil durch Abkürzung aus dreigliedrigen Namen entstanden.
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b) Der Gottesnarae steht an zweiter Stelle.

(i) Der Gottesname stellt den Nomininativ dar; das erste Glied ist eine Verbalform, Präsens'):

///'-, Präteritum -) : Er/'û-, Ibni-, Id{d)in-, /i;;/n'/-{Sm), /mâi-{Sm), Iiiigitr-, /w///;--(Siii), Inutr-, I/>/ur-{Sm),

Ipus-, Iqbi-. /ç//}^/-(Marduk), Iqîs^a)-, /yj-//;--(Ninib), likun-, Isnic-, lüatinu-. Izkur-, Uhallit-, Ukîn-,

Upahhh--, /mfa£-ûr-{Samas), / 7'açîsa-(Rc\\tc), Präkativ: Z/V/i-(Bunene), Z//;/«r-(Marduk), L/riâ-

(Bèl), Liscâi-{Sanias). Participium '): A-/i-iâ-[Samas), Asir\Addu), Bàii{i)-, Dàiiiiq-, Dàn{i)-, Èiirn-

(Samas), Nàbi-, Nàdin-, Naid-, ^Ntïidat {Naittd)-, NàrJ-, Pàsi/ju-{Aàài\), Ahidammiq-, Mii-di-qu-

(Addii), Miikmu-iAsur). fAlnkiiiaf-ilstar), J/«;w///«'.f-(Marduk), .l////(r/////;--(Asur), Musallim-, Miisê-

::ib-, Mmibhi-, Mutakkil-, j\httaqqin-{h<,\\x). oder ein Substantiv oder Adjektiv ^): Abu-, Ahi-(^avs\al),

BaU»-{Samas), Daiiiqi-{S\n), Damm-, Dannat-, Dum-, ir//«-(I.star), JEllita-{}>^ana), EnnaiiiQ)-,

^Eristi-, Eti/-{Samas), //{»)-. Iindi-(ße\), Isdi-, Kabti-, Kiribtu-, /ù'tri-(lstar) , Kjizhe-{lstav) , La-

wrt.:/,:.v'-(Papsukkal), L£/i Q)-{Asm-), M/l:rû////-(Gu\a), Mir'-')-, Qitrdi-, Ä//«-(Bel). 7?rtj/;/-(Ninib), Bhiicid-.

Ä«/(?)-(Sama.s)-, 6VV-(Ninkarrag), Sanilui-i^èavna)^), Samsi-, Samt-, Tab-, Ti.zqûr-(Samah), Tukultl-,

— Abgekürzt sind die Namen Äwzwß-Nabu etc. und Z^-Nergal

|3) Der Gottesname stellt den Vokativ dar; das erste Glied ist ein Imperativ'); //;/-, /i/-(Bêl),

Run-, Q/s-, Pi/t/tr-[Shi), Si/ii;/-, ^-.s-«r-('^Ma-lik CT VI 30, 408, id).') Vereinzelt sind yl/////àj>-Samas,

^ Taq/sa-BèVit, Ttrnrm-AddulSin und Tabni-.

7) Der Gottesname stellt den Genitiv dar; das erste Glied ist ein Substantiv^): Abdu-, AhiQ)-,

^Aiiiti-, Arne/-, Apil-, Ardi-, Bar-, Dalil-(\M.ax), Gluti/-, //dd-{Asur), Kalbi-, Kidin-, Kisiv-, Kiidiir-,

Libit-, Makkür-, Mar-, ^Màrti-, Migrat-ißm), Naratii-, Nèmc/-{Sm), Nidinti-, Nidnai-i^wi), Pir-,

Phzjü'-, Qisti-, iRabi'it'^)-, } Rtnuit-, Ris-, Saiigit-, 1 Sarrùt-{^\\\), Siriqti-, Siimidj-, i Tanitti-(ße\), Ubar-,

^Ubarti-, Zir-, Zdti-ÇNahù). Der Form nach gehören zu dieser Gruppe zahlreiche durch Abkür-

zung entstandene Namen, deren erstes Glied ein Nomen, eine Präposition '') oder das Genitiv-

zeichen .frt ") ist: fAinat-, /«f(.?)-Sin; Ä7ic?cA(Sin), /'«/^-(Samas). /'/(.?)-(Samas), Qàti-, Qibî-(V>c\),

Qibît-, Rdti-{Istar), Si//i-, Sàr-, Sè/>-, Sid/iiu-, Utul-(ße\), Itti-, Ki-, Sa-.

S) Der Gottesname stellt den Akkusativ dar'-); das erste Glied i.st ein Präteritum bez.

1) Vgl. he. Vst'^fi, bsinn'', bspTPl^, bxnnSi, iiX"3n"^, bXS>a'iri, iihö. -S-ain'', bïaSRl, süJarab. Jasma-ilu,

Juaw'cois-ihi, ^S"l3^'i etc.

2) Vgl. he. in*i23n, ItT^Sna, 'in^r^'l\ phon. irasr,'^, ira:ä5r!, siUliimb. Saada-WaJJ, IVa/ial'a-ilii >i\.c., syv. Qämiso'

'Jesus ist auferstanden», EB Sp. 3278.

3) Vgl. he. bxaain^a

4) Vgl. he. bs'^ax, Vniax, iniTiX, dazu Gray pp. 75—86, phö. bïaax, ]=:'3al.

5) Ntir-Addii wird z. B. von HoMMEL, Altisr. Überl. p. 62 < Licht des WettergoUesi übersetzt. Die Schreibung

Nn-ur- scheint in der That für die Annahme einer Genitivannexion zu sprechen; da aber andere Bildungen wie Nur-

mâti-Pcl und Sin-nüru die Gottheit «Licht» nennen (vgl. auch Mi 7, 8 "^ IIX 'TUT'], h.alte ich die Übersetzung <:Licht ist

der und der Gott> für richtig.

6) Vgl. he. bsa-nu.

7) Auch /-(//«-(Mardul;, ab.) koinite hierher gehören, aber ii/in steht wenigstens im nb. mitunter für ii/diii (Nk 301 >ä)-

S) Diese Bildung, welche die Person als Knecht, Magd, Gabe etc. eines Gottes bezeichnet, ist gcmeinsemitisch,

vgl. he. iïaiTït, irT'S-'a, bX^l-am, bxC^jiay, phö. 1»)0123"13?, pa. bima", arb. &XJI tX^, i^\j^\ lX-^ä, U**^-! JJ'«''
sa. ix^3", nab. !5X"172N, iith. IVali/a Krcstös etc., vgl. Nöldeke, Beiträge p. 103.

9) Die mit ? bezeichneten Namen gehören vielleicht zur Gruppe a\ Vgl. aber Ra.nke p. 27 A. 4.

10) Namen bestehend aus einer Präposition vor dem Gottesnamen kommen bekanntlich auch bei anderen Semiten

vur; hierher gehören he. ïsi, VsTab, phö. ^ranX 1 K 16, 31, pa. UJ'aü:^, .arb. xXJ, xA-'Lj (Namen der Töchter des

Dichters Abul'atâhija), sa. "innJ'a ,
äth. Ba'éda Mårjåm

,
s. die Zusammenstellung bei NüLDEKE, Beitr.Hgc p. 104 f. Es

ist mir w.ahrscheinlich
,

dass diese Namen Kürzungen von Vollnamen sind, vgl. Ilii-Bcl mit Illi-Bcl-l'nliî/ii, XiAJLj mit

^Ä-'-Namen wie aüJLj j^jLjl, xAJLj |V<aÄ»*jl u. ä, s. GarCIN DE Tassy, a. a. O. p. 53.

11) Ähnlich ist die bei den Abessiniern vorkommende Bildung von Namen mit za (j>^): Za /ürs/vs, Za jfidiaii/ns

aufzufassen, s. NöbDEKE, Beitr.äge p. 104.

12) Vgl. he. TjXTi^XIB, VxiVn''(?), [n;^sn], phö. paX^S^ (Bloch, a. a. O. p. 32; «er fürchtet den Esmun ).
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Präkativ oder ein Imperativ: Asùi/jiar-{J\.ddu), Lnl\itainar-, Aiû/uar-{S'm), Lttdlul-, Diigiil-

(Istar).

2. Dreigliedrige.

a) Der Gottesname steht an erster Stelle.

ß) Der Gottesname stellt den Nominativ dar; das zweite Glied ist ein Nomen (Objelct), das dritte

Glied ist eine Verbalform, selten Präsens: (Na.hù)-ô/t/fa-i/ei, (Na.hù)-^ç,t/>ôi-//c'i, [Ea)-qà/ii-isiiiiuu-,

(H:\hn)-sar/jii-iilh'isû. (Ka.hù)-sûrj/tâu-i//', {Na.hù)-sîr-irassi, meistens Präteritum: -àh-cres, -h/j-ii)ii/,

hh-id{d)in {-ahaui-idinnani). -ah-iqîsa, -hh-ittaniiu, -ah-usabsi, -ahè-erba, -ahc-ères, -ahè-ibiii, -ahc-

iddiii, (Nahù)-a/iè-iUa>iHit. -ahè-iqîsa, -ahè-usabii, -apln-erba, -aplu-iddin {idinnaiii), -aplu-ittaiüui,

-aplii-ukîii, (Na.hù)-bû/<y-ères. {Nahù)-ba/tr/-iddi// . (Ximh)-bèl-ibni, {Samai)-bê/-iddi/i, (Nabû)-/;///^-

/i/ci//. (Nabù)-(//;/!-àrs, {S'm)-dî>iain-idîit. -dtiii-îpns, Q^ahii)-d!)r-i/kîn, {^ama^)-eiiitain-uktn
,
(Nabù)-

ciisu-crba, -eiisii-cirs, [Wà.hi\)-/ja/qa-ntirri , (JLa^-ilùta-ibni . {S\n)-ka/àiiia-îdi , -karàbi-isnie, (Nabû}-

km-crha, {Sainak)-h'/iû>H-îdi, (E,a)-ki(ditrri-ibui, -inàt-ibni, -mîti-idmllit , -napistiiii-iddin, (Nabû)-

napistiiii-iràm, {)ii:\)-napsût-ibiii , (Rè\)-pir'-ibni, {Sh\)-pirhi-uktn ,
ÇBè\)-nski-ibiii, (Ea)-Sin-ib/ii,

-sàr-ibiii, {Addu)-sàr-iddin. {Sin)-sàr-i.Ucun, -hmi-êres, -siim-ibni, siim-iddin, -sùm-iinbi, (Bèl)-j'//;;/-

îpHsii. -sù/u-iqîsa, -sùi/i-ilku/t, -sùin-ukîn, -skm-uîabsi, -^îr-êres, -zir-ibni, -zh'-iddin -rjîr-iqîsa.

-zîr-ukin. -r-lr-nhibsi. (Nabùl-.-//--//>7r///w. (^ah\\\tiiklc-€rba. (Nabù)-/(-wt'-////r'); das Zweite Glied Ist

ein Präteritum, das dritte Glied ein Pronominalsuffix: (Nabù)-r;-i'w//«/, (Nabu) -iv-^rjv/w/c, -îdaimi, (Sin)-

idiniiassii, -iingii>it-)anni, (Nahù)-iqbis//, -iqîsaiini, (ße\)-irhassunu, {ßm)-ih/icuiini, {\st.ar)-isincsii.

{\M\)-uba//ifsir, das zweite Glied ist ein Participium (st. cstr.), das dritte Glied ein Nomen (Genetiv):

-àlik-pàni. -bàn-ahi, -bàn-ahc, -bàn-apli, (:~<iima.s)-btiu-ka/bi, {Sm)-bà/il-bi}/, -bà/i-rJri, {Akur)-dû in-ûp/i,

{Asi\r)-dû'm-sarri, {Ea)-èpis-i3^') , (Hah\x)-ènb-a/jè, (J&è\)-ètir-ahè, {Nahù)-êti>'-ap/t-, -ètii--napsàti,

{Samas)-kàsid-r7iûbi, -nàdm-aJù, -nàdin-ahè, -nàdin-apiu, (i^ahùyiiàdin-bèl, {Nahù)-nâdi/i-ipn, (Nabù)-

nàdin-napistim, -nàdin-siuni. (Nahù)-//àd//i-si', -iiàdin-r:îri, -nàsir-apbi, -nàsir-sjivii. (Marduk)-«rn7;--

zîri, {Samas)-p,7ris-d///!, (iiahù)- ràni-iinpistiiii, (Bè\)-r<Tm-uisè, ÇNahù)-ràw-rjir/, (Asnr)-rth/iim-sarn',

-sàbit-qàti, {^a!oi\)-sàkin-rhni, -scikin-sumi, i^a}oi\]-sàkin-uddu, -sàpik-ziri, -zàkir-simii, (Bêl)-^v?/'(?;--

siiiiie, {S\n)-zàniq-pî, Çiah\.\)-f:àqip-eiisi, {Sm)-iniida}>iiiiiq-iüuii?iii , (Bèl)-i/iûdc-)tisè ,
(Nimh)-D (/-nisê,

(Nei->ga\)-!/n/k//i-pir/r, {\la)-iii!ikîii-s!niii Q), -imäctiq-uni, {Eê.\)-musè.:;ib-a/ji, {Asur)-;;i//t(rkk//-ir/ji, -iniitîr-

giinil; das zweite Glied ist ein Nomen (Substantiv oder Adjelvtiv im st. cstr.), das dritte Glied ist ein

Nomen im Genitiv-): {Asm)-ab2i-ap/i(J), (Nahü)-abka/-i/a/ii, ÇNmih)-ûpi/-ekur, {Samaè)-as/tk-/iis/,

{àamas)-iïSûnd-!7!, -barhu-ilàiii, {^a\ii\)-baltuiu-Uàiii, -bèl-apli, -bèl-bîti, -bcl-dàiii, -bèl-ilàni, -bcl-

kalàuia, -bcl-màii, -bèl-napsàti, {Add\i)-bêl-sihJti, (\]TaîÇ)-bè/-saiiu' , -bèl-sumàti, -bèl-usàti, -bcl-zîri,

{^A-a)-bclit-nisi, (Nahi\)-daiiim-ilàni, (Ea)-dipari-i/i, ÇHahi\)-d!iniqi'iiàni, {San\as)-dùr-ap/i, (Nabû)-

dùi'-bcli, -dur-edi, -dùr-ensi, -dnr-makî, -dnr-pàni, -dùr-qàli, -etil-ilàni, {S\Amàvi)-hariian-ilani,

{Nahùyi/amme-i/àni, {S\n)-ïl-ba-ni, (}llard\x]i)-U-napkari, -în-màtim, -kabti-ilàni, (Bel)—kiim-sarri,

{A\a)-kii:ziib-inàti, Ç<lahù)-/i'-kissaù' , -li-kullati, Qs\axd\i\s)-msak-ili, Qiahù)-nùr-di^^'\ -nùr-niàtim,

{Sm)-nnr-Sir///ûï, -qarrad-ilàiii, {JLa)-sûiatn-i!if^'\ Ç^ah\.\)-sîri-ilàin, -sàr-ilàui, -sàr-màiiin, (Samas)-

sar-ki-tiiii, i^ah\x)-sà r/ji-dcriii
,

(\\c\^-tdi-si-saiitàita, ÇS.\mh)-tiikii/ti-AsHr, \}iahù)-i!ikulti-i-di, (NabùV

tiikitlti-ciisi, {^A-a\:;/inat-iiiàti; das zweite Glied ist ein Nomen (bez. ein Participium) das dritte Glied

ein Personalsuffix: -abùa [abi-ia), (Samas)-ûbfe/i/, -abitlu, (Nabù)-rt;v«-/Vr, (Bêl)-«j«rt, (Ninib)-c?j-rt;7Vi'-

simu, -bàni-ia, (AxM)-bànî-iii, -bànànu, -bèlaiii, QÀa!oi\)-bèlhc, -bèlsuiiu, -dainanni, {Sin)-em/ika, (Sin)-

etnuhi, -haniatùa, -illatsii, -i/iin, iSamas)-ilnkaiii, -îiia-ia, (ßamas)-isdi-ia, {Nahùykissit/ri/, (Asur)-^'//

i) Scheinbar gehört hierher auch A^a/jù-sal'iiiiu-creï, .ibgekürzt aus Anci-A'abù-sal'iimi-êres.

2) Selten sind Xanren wie Dagan-hèlii-nàsir (?), Nabu-Jür-slnim, Bèl-Uxrnt-daiinii. Durch Kürzung ist Sanias-aJù

edi entstanden.
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sunu, (Samas)-/fv/;////(i', -lainazasu, (Nabû)-///j//, (Nabû)-;«^///}^, (Lstar)-;/////-/«-/«, (<?>k\\\i\\m)-iiàsHa
,

-ré'{ia,-rëani, (Addu)-;-i.''?/ji//, -rc'ûsiniii, {Nahû)-rî//nu7, -r/lûsùa, -sadùa, -sadîmu, -sarrani, (Addu)-

se-a, {Samas)-taôâas?/, -iuklatna, {^ahixVtiiklatsit, {\si-Ax)-imimi-ih, CBèlit)-//;«;«««//, {\.lï-&.r)-junmasa,

(Sin)-«/;/?;--/«, {E2i)-zittisu; das Zweite Glied ist eine Partikel: -ittiia, [Habùyki-i/àni; (Asur)-/«-

Imppuri, (Addu/Sin)-Ar-j7?//(r« 'l

/3) Der Gotlesname stellt den Vokativ dar; das zweite Glied ist ein Imperativ, das dritte Glied

(Objekt) ist meistens ein Personalsuffix -) : -atuurauui, -ba\„Uita)iiii, -hullitsu, \\à^c\)-duuicqanm, -cünvini,

-gim{i)/anni, (Nabu)-///}.?«««/, (Samas)-?'M?<(?), Q>i?hvi)-kal,J/iiiiaiiui, -killaiini, killinni,(^2!oi\]-kinaiiiii,

-kttsuranni, -kusurhi, -fiitiiaiiiii, -qisanni, -rhnanni, {Na.hù)-n'!/iafisi/, -sabatanni, -salliinanni, -sü\'-

mbanni, -simanni, -lullhna\inni, -sallhnsunn, Q^ahiij-siininidauni, -su::{s)i.zanni, (ße\)-takkilani,

(^abù)-tuq{qi)nltiqnanni, ÇHdhù)-tnr{ra)sanni, -usiiranni, -iisui-sii
,
(Nabû)-?«^'««/, (^ah\x)-rj!iqpaniii,

selten ein Nomen: -kîn-ahu, -kîn-aplu, -kin-dr, (^akii\)-inr-dabîbi, -sallim-ahè, (Ndhû)-snkunit-balàhi,

yHa.hi\"'-ht/Iii/i-(ip!ii, {Ni\hîù-//s//r-/iirpisù'>n, {Nshùyaiiqiip-ktna; das zweite Glied Ist ein Nomen (Objekt),

das dritte Glied ein Imperativ: -abn-biillit, abu-usur, -agù-nsur, -hk-usur, -ah-bullit, -hh-tuqna, (,Sin)-

hh-hibsi, -ahè-bullit\ballit, -ahè-snlliiii\sallii]i\hillitinu, -ahc-iisiir, -aplu-usnr, (ße\)-baku-pitin, (Nabû)-

bél-su;jk.iz, -bèl-kdin\kîn, -bèl-taqqin, -bêi-iisur, {^YieXiiybe/tu-jisiir.i^abixybfm-muir, (NahùydabîbMtîr,

-dîin avmr, {H&hûydîni-biinit, (Sin)-diua?u-dmz, -dîni-epiis, (H2iai\)-dùr-kusur, -diir-iisiir, (ß&\)-edi'piiiii,

-edn Hstir, {Nahù)'0-abbu-iisiir, -gimil-tirri, {NahûyhîiiMnchi
,
{Nabùyisdi-km, {Nahù)-karûbi-sime,

-kibsiMisitr, {'NanàykiM-»s»r, (Nabu)-/-/«-/;«////, (Nahùykîn-di/g!//, (Nahiij-km-idiizdif), (Nabù)-/-///-

?/bib, {Nahùykissi/-s/i.::;:/s, -kittu-iisiir, -kiidurri-iisiir, i^\m\>y[ipi-iisni\ i^ah\.\)-iiiàku-usui\ (Samas)-

viarsu-usju; {Asm)-7iiai-taqqin, -i/urt-iisitr, -napistiin-iisur, {^ahùyiiùr-nanniiir, {Smypàni-a/ik, (Sa-

masypiQydavMisiir, (Nahnypî-iisiu; -pir'-iisitr, -qàta-sabat, -rcinu-hikun, (Nahùyribi-ii:;in; -rîhtu-

Jtsiir, -rîs-isi, {Samaèyr/'s-i/sur, [Nerga\)-r//!Uf/ie-usnr, -siipè-viiihur
,

{Qè\ysiilê-siine , -sar-bullit,

-shr-nsiir, ÇSahùysfp-r/sur, -hiliuii-hiknii, (Nevga\ys7h/i-efir{ê/irt), {NergaYj-smi/e-rabbi, -hïm-iism;

Q^ahiiyta/j/ji-seine, Qiahûytalîiiiii-iisiir, i^ahùytainma-iiiin-
,
(Hahùytaribi-itsiir

,
ÇHahi\)-iiikic-tirri,

(Nabù)-//;«/«;/-.f////////, (Qî:\y.z/r-klni, -z/r-itsiu-; das zweite Glied ist ein Präteritum Sg. 2. P. (stellt einen

«ÄAC-Satz dar), das dritte Glied ist ein Imperativ: -tabm-bullit, -tabni-usur, Ç\laxàw\i]-tabtaiii-b!d/if,

(Mai-avitö-tabtani-nsiir, Q^ahù^-tûddûlinniiltirttanii-iisiir, -iaqîsa-bitllit, iS'myfaqîsû-i/s//r; mit diesen

Bildungen verwandt sind 'Hahù-taqbi-lîsir, Gi\\a-taqih--/ibliit, NahùlSm-/u/tabsi'-/îsir; das zweite

Glied ist ein Substantiv (Subjekt oder Objekt), das dritte Glied ist ein Präkativ: -ap/u^h-duy/isir,

{Nahùypirki-/isi)', {Nahù)-pir'-/is/r, (Nahùykîu (? kittiî)-lîsir, -hnnii-/îbiir, ÇiSiahùys/}//ii(-/i/bir, -hiiiiii-

lîsh; -zîr-lîsir,i^a!oi\)-ahè-lùiiuir\ zu dieser Gruppe gehören auch Bcl/Samas-/«-^/^?;-/, \M\-lù-ba/at,

Jic\-aUa-fa/t', èamas-atta-talîiiic.

b) Der Gottesname steht an zweiter Stelle.

u) Der Gottesname stellt den Nominativ dar: Siiin?iia-Samai-Samas, : /rsiù-Bè\-/isésir, Màdnta-

Sin-tshüi.

ß) Der Gottesname stellt den Genitiv dar; das erste Glied ist ein Substantiv (meistens Ob-

jekt): Aqar-Bcl-/?}m//r, Id<rte--Bê\-a/tïka, Mait.zar.-Aâàn-asbût, Nitr-lMl-Iniiiiir, Pan-yi-Iàiinir\lîiiuur,

Pâiii-Bèl-adagga/, ^PiSâi--->i-fàbii, Str/igû-Asur-ù'/bur, Sèp-Asuv-asbat, Sîpit-yi-asbat, Sidinn-hc\-!asiiicl

HunurQY), eine Präposition: Ana-'S^^Wi.-entid
, Aiia-BhVeres, Aiia-^-tciklàk , Ana-BhVupàqu , Ana-

Samas-//j7', Ana-^aiwal-litur, A/itr-Samas-tà-
, Ina-Bi\-ultarah, Itti-V>^\-abiu! , Itti-^-linuiiir , I/ti-yi-

1) Als Kürzungen sind die folgenden Namen zu erklären; B'A-a/iciu, -baLitsu, Tic\-l>ùi!aia, V,üm3.i,-aß:lsuiiii, Nalju-

gùri-ia, \ïtax-pa-ia, Na.h\i-pnliihi,AiuT-fi>/sit, -qat s)sun[u), Samai-stimusa, Jièl-itzna-m, V,!-\-aiui-w!rihti, auch \\è\-lù-sii/iim.

2) Eine Bildung dieser Art scheint he. in^iS^ibx zu sein, vgl. Gray p. 220.

3) Qnti-Bil-iakan ist durch Kürzung entstanden.
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làmur\ ' Aiia-A-?i-!iz.iü, A/ia-Samak-hr/àwir, Ana-lSlahù-sû/û/nu (abgek.), Itli-AMw-a/jictu, lUi-Addu-

an'niu, Ftti-x-lmliifii, ////-Marduk-/)rt««, //fi-Bè\-dî/ii, Itti-y.-gkzu, Itti-^2.va'3À-ite, Itti-'&èUiimittit, Itti-

Bè\-pas(v; /tfi-Na.hù-/iù/i/t, IttiSm-kiniiu, It/i-Asur-samh/, Pàni-yi-thim, oder das Genitivzeichen sa:

/Ä;-Nana-rt«/«/, Sa-Y>h\-atia, Sa-x-sit, /A?-Nana-i/, Sa-x-bani, '^y^Sa-x-gamiiii/, Sa-Ucl-inVid, Sa-

Nabû-5rt//w, 5rt-Marduk-,i«^«/i, Sa-A^wv-diibbii, Sa-Sa.mas-ka/ûi/ia, Sa-x-sumu, Sa-Bélit-Tidi/
,
fSa-

Bànîtum-/«w/c;'.

|3) Der Gottesname stellt den Akkusativ dar: Ea-S\n-il?ni.

c) Der Gottesname steht an dritter Stelle.

a) Der Gottesname stellt den Nominativ dar'): Àh-iddin-i})lavànV), A/jè-iddin-i^è\), Bit-iikhi-(ßa.\.\),

Sum-/isirôsi-[èama.k); ///'-/v///;//-i,iMarduk), Is//ia//m-{Addi\), Uballitsu-yi;Rèl-ètu-ii-x\ A/i-dunûm-{Gula),

Bèl-gabbi-[^dh\i), BcI-kiiiiiinn-i^A-a), Bêl-in(liti-{Mdsduk), Bèl-rëitit7u-(&Q\) BE X, Dùr-mak -(Addu),

Etil-pî-x, Il-bîti-{Gv\a.Q), //-MÎsarr//t/i-{Mard\.\]ô, Kabfi-i/û>ii-{Mardi\k), Z(?-/;(ri/-(Marduk), -fLamazi

4Yt_ (Samas), Nfir-niàti-{Bh\) , Ri/:is-ka/ama-(ßc\), Zàniq-pî-{Samah); Iiu-bî{pi)-x, Zikar-sarrian-

(Samas), Zikar-ka-{?)\v^\ Itti-bâku-ÇBcV).

ß) Der Gottesname stellt den Vokativ dar: Kinanin-{lsiar), Rhnanni-x, Simanni-Alxax, Susranni-

(Mardiik\ JSù::ibiinii-\\stAV\ Sfizd>hi-\\M\ . Siiin-usur-{^ahn), Ta/iif-sczib-ÇBèV); Z/V-//i/r-(Nusku).

/) Der Gottesname stellt den Genitiv dar-): Usur-amàt-x, Tàb-asàp-i}a.axd\\\^, Lûinur-dumqi-

(Bêl), Tàb-etèr-{Asm), Lù»ii/r-gi»ii/-{Samas), Màd-gimil-(\siar), Mannum-giri-{Samas), Tàb-gîri-

(Samas), Aiinir-ilùtu-{Asm), [/sur-mè-(Samas), 6i«-«?î;'-(Sama.s), Tàb-pa/à-{Samas), Ihhi-bi-x, Sa-

/>i-x, Tàb-rigimat!t-{Addn Q\, Ri7pi7s-si/-(Ea), Tàb-si/-x. Tàb-su/è-(Bè\), Mannian-saiiin-ißamas), Tàb-

sàî'-x, Ai'iiiib-ttiklat-i Akm), Tab-iilli-ißcX); J Sirqat-sa-{Samak); Mannii-akî-x, Açûr-a)ia-{Nahù), Atkal-

«««-(Bau), Ebib-ana-\^ahi\\ Gabbu-ana-{Alm), TakIàk-ana-{?>G\), ]\Liiiiiu!ii-balà-(Sm), Kulluin-kî-

(Apil-Addu), ManHH-ki(ind)-x. Aus viergliedrigen Bildungen abgekürzt sind die mit Präp. be-

ginnenden Namen 3) Inà-qàti-x, lua-qibît-x, ^f)Ina-silli-x.

3. Vier- und mehrgliedrige.

a) Der Gottesname steht an erster Stelle.

a) Der Gottesname stellt den Nominativ dar: -balàlsu-iqln, ÇEa)-ili-ia-ib)ii, -ina-est-èfir, (Nabû)-

ana-inàda-uur, (Asm)-etil-ilàiii-i,kinni; [Nahùyàl/k-id-e/di, (Nahù)-û/lk-idi-iû
,

(Nahù)-ûl!k-pà/ii-ia,

{Smybàni-ahiia, (Nahù)-bàH-aljcsu, (?>h\)-èrib-ahi'ia, {Xah\i)-èrib-a/iè-hi., ÇHah\i)-ràin-ahè-su, (Bèl)-

ràmim-nisi-hi, {AsuT)-mi(kî/i-palûa, (ße\)-musalliin-apli-su\ {Asur)-baltu-nisè-s?/, [Nahù.)-bêl-al/è-s//,

{liergaiybêl-hmiûa, (Asuv)-bèl-fiisê-si{, -drir-àlihi, (ßahn)-dui--tni-ia, {As\xr)-îl-balàti-su, (Samas)-/«-

ûli-su, X-kabti-ahê-su, -sàr-aljc-s/r, {Kmih)-so!-ku)intr-irâiiiH, {yapsu\ika\)-sa-iqb!i-Hl'inu. Bei den

folgenden Namen ist ein Verbum hinzuzudenken: l^ahii-ana-àli-ia, 'Ea-ana-kicssi-su, Y^-ana-màti-

s?(, X-a/iû-bîù-su.

ß) Der Gottesname stellt den Vokativ dar: ÇHahu)-itti-edi-alik, {AlviX)-etil-sainc-u-irsiti-bjtllit-sn,

Cße\)-isdi-ia-kini, {As\xY)-etil-ktii-apl!i
,

y^Akm)-gàrua-TiÎ7-i, X-ah-rîmatmij u ,
(Bé\)-qûla-sabâala>!m,

{B^\)-Nippiirii-ana-asrihi-th-, {Mardvik)-tappè-edi-subsi ,
(Sin)-apil-sar7'i-us?ir, (^ahu)-ana-pi-usur,

{Asnr)-bàni-ia-itsnr, Q>i'm\h)-pî-ia-iisiir, {^ahù)-sum-kittu-iisiir,Q>i3h\i)-ut--kittji-iisui-\ (ß&\)-httu-nl-idi;

(Nahù)--alslka-i/l-ûbûs, (NabùValsika-ûbli//; {Gu\a)-sia;i-edi-libsi, (Nahù)-s/eiu-kiffi-lîsir, (Nahùyzv--

kitti-lisir, {^a\ii\)-zîr-napiUiiii-lîsir\{x\hmyiiiàtka-danin,(^2hi\)-nnr-ka-lhi)iu^^

i) Vgl. he. ^XIJ-r, is'i"''^, phön. b53;3K(î|, 'I9oßa!.oi; (= ;?3 inst).

2) Vgl. he. bx^i-s, ^n^2''•2, ^xrir-aiPi.

3) Vgl. he. ÎTi^ion Neh 3, G, bsbss, phön. bxT^n, abes. Baëda Maryäm, Basalöta Mikael etc., .;. El! Sp. 327S
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/) Der Gottesname stellt den Akkusativ dar: {N-dhu)-///(7-£sajf^'-//-//}witr, (Na.hù)-i/ni-A-irn-/ù//i//r,

Cßiva^-ni/>iina-i{i<iiu'-/i}iiiiir.

b) Der Gottesnarae steht an zweiter Stelle,

Es sind mir luii- drei Namen dieser Art belvannt; ///i-X-i/n-ia^), S(i-Mavduk-///-//t/L

c) Der Gottesname steht an dritter bez. vierter Stelle.

«^ Der Gottesname stellt den Nominativ dar: BeZ-n-ua/'i-Hil-nnrnm , E/i-iiaiii-ra/n-WM-åwk,

S//j/////.a-i7u-/i!Sa.ma.s, /fr'//a'ij-/>/-s//S<mvds.

ß) Der Gottesname stellt den Vokativ dar: /J-u/ôàsû/uii-Aiiau, t Lûsi-,v/a-iiiir-\.

7) Der Gottesname stellt den Genitiv dar: U/tn-pàni-'&c.X-h't-hilinii, Iua-qàti-\M\-liunhur, Ina-

qàti-X-sakin, Ina-qàti-\-bultii, Gûââi-hia-qiiu-Sumas, Iiia-qi/)i-V>è\-iism-su, /i/a-sar-Bcl-a/aÅ:; Ana-

viuhhi-VicX-iwinr, Aua-ninhhi-^z.\\i^-taklàk ,
]\Iinù-aiia-V>iz\-daianii, Gùrjii-ina-Y>è\-ashat , Manuu-ki-

Asur-/fu, Jl/iï/////f-A///i(ï-]^ù\-//r}f///, Maini!t-kii/i(i-i\iV\\.\-raôft.

II. Nicht theophore.

I. Zweigliedrige.

a) Bestehend aus Nomen bez. Participium + Genitiv bez. Personalsuffix. Primäre hierherge-

hörige Namen sind Abi-abi, Abu-biti, Ahi-a-bu-ü Bli X, JAhat-bù, JAhat-suiiu, A/ju-siinu, A-kic-si-

na (ab), A-pil-a-bi (ab. CT VIII 35, 859,2(1), Bùni-ili, Apil\[bik\Inbi\Suini-irs,iüm, Kidin-Eulinas,

Zlr-Bàbili, 1 Zîr-kitti, sowie zahlreiche als Eigennamen verwendete Berufsnamen: Ainè/sisi,

Åuicl-itrqi, Hàsil-qînic , Kànik-bàbi, Màr-sipri, Masar-abulli, Masar-bàbi, NàJ'm-se'nn, Nàs-pairi,

Nisur-ginè, Rab-bàiic, Rab-kàri, Rnb-par.':i//i, Rab-sussi, Rabtarbasi, Rab-urn, Sangn-Bâbili. Als

Kürzungen aus Vollnamen sind dagegen die folgenden zu erklären: A/jc's//, Ba/äfsii, Bànûmi,

Bàii-.zîr, Bèl-ziri, Epis-ili'-fi)
, Eribsii, Etil-pï, Nàdin-ahi, Nàdin-aplu, Nàdin-sNji, Nàdiiisi/, Si/-sûrn\

Sàkin-siani, Sa/àm-inàrc, Sarranni, Sàpik-rJri, Tàbtisu, Zàkir-huni.

ß) Bestehend aus einem Nominalsatz-): Abi-ihnn, Abu-nadib, Abu-iifiri, Ahu-bànî, Ahn-uunic,

Ahu-imri, Aqar-ap/iiQ), -fBclti-inàgiral. Iln-bàiiî, Ilu-gabri, llu-iiiukîn. I/it-iitVid, Sarru-dùru\kmii\

inuk/njiiaidlnur, Siiluin-inàda, Nihistnm-iàbi, J Uiinnu-tàba/. Durch Kürzung sind Namen wie

Ekiir-gàmi/, Ekiir-^jakir, -fEsaggil-bèlit, Esaggil-zîr, Esaggil-gammil entstanden.

7) Bestehend aus Verbum -1- Nomen bez. Personalsuffix, l'rimäre hierhergehörige Bildungen

sind einige mit //// zusammengesetzte Namen wie Ibiii-, Idi-, Iqbi-, Atar-, Ibasli- i/i'^'), weiter

der ab. Name Aqbi-ahu7ii (Rankk p. 37\ 'J'nkii-hiiiâtii und \'ielleicht lAbur-iiiàti, Aianali-ilii,

Tusparkd-ilu, Usur-agallhii und Usiir-auiclii. Als Kürzungen von mehrgliedrigen Bildungen sind

dagegen mit Sicherheit zu erklären J/i'-bid/i/fti, Vsi-)iùniiii, fJsii-iihri, J Banàti-Esaggil, Khi-rJr,

^ Giiuiliniii, K//hidsi/, Jlliigiirs/i, Siihaiiiii und a. dgl.

à) Bestehend aus Nomen + Verbum: Ru [Rif^-iddinlîpiàlitb/ain etc., Ah-ittabsi, Akain-arU

(CT IV 45), Maiinu-iqabbi. Auch die Namen dieser Gruppe sind zum grössten Theil aus drei-

gliedrigen theophoren Namen abgekürzt: Iski-erbaliddin, Ah\Ahè\Suiii\Zh--iddai, ntita\Sîun\Zîr-

ibiii, A/jè-iqîsa, Siiin-iskiin, Snm\Zîr-ukui, Zîr-îpiisu\iqîsa , PalJui-iât'zib (\'gl. A I 2 a «), Dabîbi-

ntr, Edn-sallim\iisui; Simi-usur, Rnnti-siiknii, Ahi-liblnt\Hburain, Ab}i\Ahii\Ivuitu\K!tiu\Sûin\Zîr-

lîsir, Sninum-libsi\lîsi (ab.) (vgl. A I 2 a (3), Esî-ctir, Rl-anttahar. Andere Kürzungen sind Esaggil-

idinnam\lilbur, -fEsaggil-nai]irat\ràinat , Erj-ida-iqisa , Abii\Ahii\Alu\Ashir\Bàbilii\Ebabb(xrra-

Ifimur u. s. V.

1) Ira Hebräischen liegt ein Name dieser Art vur in iSi'lfT^bx.

2) Im Syrischen kamen Namen dieser Art noch in christlicher Zeit vor, z. B. S.libhä zäWie (das Kreuz siegt»,

NÖLDEKE, EB Sp. 3278.
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f) Andere Natnenbildungen : Ainiucni-ilu, ' Atauah-sii/üni, Ittabsi-li'sir, Lidbnbn-l'ipusu, Liistaniar-

ildiitiit, J La-mägirtuiii, Là-hàsî, Là-kiippiini . Ln-balat, J Lit-baltat u. ä., welche wenigstens zum

Theil als Kürzungen zu erklären sind.

2. Drei- bez. viergliedrige.

a'i Namen, welche keine Verbalform enthalten. Sie haben theils profanen Charakter, wie

die Verwandtschaftsnamen Alii-abi-ia, Ahi-ituuni-sii, -fAhàt-abi-sa\su, JAkàt-imma-a-a, ^Ahàt-

iiiniiii-hi, Suini-ahi-ia (ab.), die Berufsnamen Ardi-elippl-igri und Sa-ûrè-su, der Spitzname Sa-

pî-kalbi (vgl. Sa-pî-kàri), die patriotischen Namen Sarru-baliii-nisc, Sarni-ilti-ia\ rc ùa\rùma\sam-

si-ia, Iiti-sarri-îni-ia\balàtu, wohl auch San-ii-ili-ia, Màr-sarri-ilùa, die Sklavennamen Bèltnin-

kîiiia-abi, -fAna-bcl-kalàiiia und vielleicht Ardi-ahèsii sowie einige Namen, welche, wie es scheint,

einzelne Mitglieder der h'amilie verherrlichen: Abi-ia-kilri, Abi-ia-nfiri, Sn-nùr-hàli, c Hfanii/i-kî-

ahi, }Ahûtisii-tàbat. Theils sind sie religiösen Inhalts, wie zahlreiche Namen, welche das Wort

//// oder einen den bestimmten Gottesnamen stellvertretenden Ausdruck, besonders das Suffix

der 3. P. Sg., enthalten: Gimil-ili-sii, Nisi-ini-sii, Zitti-lamad-nit, Sa-nàli-su, Sa-pî-ili-ia, Sa-tàbti-

su , Arkàt-ilàni-daiiiqàti, Diiinqi-sa-ilàiii-damqn , Aiiiàt-su-diiiitqa , Gabbi-lna-qàti-ili , llit-itti-ia,

Ili-ia-gàiiiH\ /j (7ta II II , Ilii-iii-sarriiiii , Ilii-sii-bàliim I bàiii' abus11 ^ illatsii , Itti-ili-iski , Ali 11 / Dannu \ Bèl-

dalli-ili-ia, Tàb-sàr-ili\ Esabad, Ekiir-sa-nainir, Ekiir-sii-rabn, Maiiiiii-akî\ didi-i/àiii, Maiinu-khna-

Hi-ia\balù-ilisii\giru-hi\iiuihir-su , Maiiiiii-aki- Uriik, Siiiniiia-ilit-là-ilu ,
vgl. noch Mannu-itti-ia,

-lù-siiliiin, -ki-iiiiri. — Abgekürzt sind Namen wie '^^'iAiia-àli-hi\hiti-su\inakàni-su\viàti-hi\nùri-su,

Pàiii-ilàt-sH, J Gabbi-iiia-qàti, Iiia-qàti-ilàiii, liia-sil-sarri, Ina-sil-bît-akitiiin und zahlreiche andere

mit oder ohne iiia beginnende, einen Tempelnamen enthaltende Personennamen.

b) Namen, welche eine Verbalform enthalten. Sie haben die l'orm einer Aussage '1: Atainar-

aniiHsiijdiiiiiqi-iJi, Ainiir-daiiiiiisii ,
' J'a,::a/jiir-aiia-à/isa (ab.); JBaiiàt-ina-Esaggil ,

'J'aki/{-aita)-

i/isii, Taklàk-ana-bcli-ia, Navir-iinrsii, Saliiii-pnlih-sii (ab.\ Watar-iiiir-sa (ab.), Aiia-inuhln-sn-tak-

liik, J Ana-pi-c-inahral\ Etillii-inàti-ibassi ':\ Ilii-iikallanni, Iliisii-ibiii-hi (ab.), Ihiiiitii-ahchi-ibni'-),

Bcl-ili-iqbiuii, Sarrii-sHiii'rjir-nkiii, Iiia-csl-ctir (abgek'.t, Abi-ul-ldi, Idàtc-bcl-alaka, Ina-sàr-beli-alak,

Ina-ili-ia-allak, Scpitsii-asbat; eines Wunsches, einer Versicherung oder einer Bitte: Lîiiùh-libbi-i/i,

Eàsi-aiia-nùri, Liiiiras-libbi-ili, IJbbi-ili-liinras (ab.), Lîbur-nàdi-hi, Liilabbir\ Tcrik-sarrht-sii, Alàksu-

/ùiiiiir, Pàiii-Dîri-lùmnr, Snliuu-bcli-lahnc\liiinur, Ina-Esaggil-lilbur, Abn-iiia-ckalli-lilbur, Sarni-

lü-däii, -fSi-lu-dai-at, Ahi-ia-likin, Zir-kitti-H'sir, Eris-aiia-Esaggil, Iiia-în-bèl-ilànl-lh-damiq, Usan-

ni-ilii, -fLà-tiibàsiniii, Riinaiini-ilu, Ekw-salliinanni, I/ii-kusursu; iisiirhi, Ilu-sar-usur, Gabbi-ilàiii\

Btt-irani-sar-usiir, Ili-pi-nsiir, -fSalàni-dîninni, Ah-edu-sukuii, Sinqi-sa-amur, Gabbu-ilàni-eres, oder

einer Frage: Mannii-ibassi-belanum (ab.), Maimit-îdatsii-îdi, Miim-ahti-ilu, Miiin-laansi. Inhaltlich

schliessen diese Namen sich am nächsten der vorhergehenden Gruppe an.

B. Unzusammengesetzte Namen.

Die unzusammengesetzten oder einstämmigen Personennamen bilden eine Gruppe, welche,

obgleich recht gross, im Verhältnis zu der vorigen klein zu nennen ist. Die meisten hierher

gehörigen Namen sind sogenannte Kurz- bez. Kosenamen oder Hypokoristika, welche von Voll-

namen und zwar meistens von theophoren Vollnamen ihren Ursprung herleiten. Ihr Kennzeichen

ist somit, dass sie als Kompositionsglieder von mehrtheiligen Namen vorkommen, und hierdurch

i) Vgl. den arab. Spitznamen kX«J° P*-^» «seine Läuse sind hungerig», EB Sp. 3278, he. "2 'i"n bb'i" nrra,

nra"' nxB, op'int:;, npins etc.

2) Danttn wird BE X 9, 34 mit dem Gottesdeterminativ geschrieben.
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unterscheiden sie sich von den übrigen einstämmigen Namen, welche als primäre Namen be-

zeiclmet werden können, weil sie, obgleich zum Theil deriviert, dennoch nicht von Wörtern, die

selbst als Personennamen verwendet wurden, gebildet sind.

I. Primäre einstämmige Namen.

a) Berufsnamen, mit oder ohne Deteiminativ """', in neubabylonischer Zeit meistens als

Familiennamen, selten als Individualnamen '): agirii «Lohndiener», allaku «Bote», asii «Arzt» {i.àsîtii),

asgandic «Verwalter» (mand. SîlDJirx), askapii «Schuster», askaruQ), aslaku «Wäscher», htii (»""è'

NI. GAB) «Wächter», (5^r/r« «Fänger», bànfc «Bauarbeiter», l)i/jiriiQ), dikft^i.dikiüi), dupsarru «Tafel-

schreiber»
, crisu\i «Pfiüger» (arb. oA^, wenn nicht Hypokoristikon), gallabu «Haarscherer»,

"""'HAR. HAR, hazàiiu «Vorsteher», tid'mnu, isparu «Weber», kuddiininii «Metallarbeiter», làhisu

«Beschwörer» (?), inalahu «Schiffer», inanduin «Zumesser», viukalliinu «Seher» (?), munnabittum

«Flüchtling», masar «Wächter», naggarii'-') «Tischler», nagirii «Vogt», nappalui «Schmied», nà-

sihu, paharu «Töpfer», piirkullu «Steinmetz», qipu «Vorsteher», radiuivtii (f radimtiDii), rch

«Hirt», sasiiinu «Juwelier», saiign «Priester», sh'kii, saiadu «Jäger» (Rm 165, 2i=JADD 161).

b) Herkunftsnamen als Personennamen: Akkada-a-a,Aratiiina-a-a, Arba-a-a, Arbdil-a-a,

Assûr-a-a, Bàbila-a-a{-ii), Barsip-a-a, Harràna-a-a, Hatta-a-a, Isiuna-a-a, K/sa-a-a, ^Kùtdîtini/,

Larsain-a-a, Misir-a-a, S/}.//a-a-a, Snqa-a-a, ^Sf/qa-a-a-i-tiiiii, Taballa-a-a u. ä.

c) Von Monatsnamen hergeleitete Personennamen: Addara-a-a, Diiza-a-a, Tebîta-a-a, Ulnla-a-a

(vgl. K 241, IX 19—21, 25). Vielleicht gehört hierher auch Kinu\e7ia-a-a vom Monatsnamen ki-

iiftint, vgl. HOMMEL, Aufs. u. Abhandl. p. 464, Rx\NKE p. 37. Verwandt mit diesen sind Namen,

welche das Kind nach seinem Geburtstag benennen, beachte "'"'"/F ''''•''"-«-(7, '" '"" XX '^''^'^-a-a

K 241, IX 22 f 3)

d) Der Pflanzenwelt entnommene Namen ^): Allami (ilis), A-mn-se{-e), A-ra-m-um (ab. CT II

40, 368,18), Buràhi «Pinie» (.'), fpj/iiinatii «Rebe», -fKarànatu «Weinstock», Nanahn, '^Quddu,

^Sidjippa (aus suhippu «Dattel»), Subultu «Aehre» (ab. Ranke p. 45).

e) Der Thierwelt entnommene Namen''): Nimrian «Panther» (ab. Ranke p. 45), Ahiru aThier-

junges», Mù\irànn «junger Löwe», J Kalbatii) «Hündin», Bibbüa (aus bibbii ein Raubthier"), Selltbu

«Fuchs» (vgl. ^Selibbittti(in), Aialum «Hirsch» (ab.), Aranit (=.? he. "j-iJü), Gada «Böckchen», Imineri-

ia (aus immerii) «Schaf», Kalîtnium «Schaf» (ab.), Arnabatum «Häsin», Kitddiiuui «Maulpferd»,

SÎSÎ «Pferd», Sab/lii «Gazelle» (ab.), Hans\zîr (vgl. arb. Hinzir) «Eber», Sahtï «Schwein»;

Issjiric «Vogel», Büsu, E\iribi «Rabe», Hahhnru «Rabe», Hazü, ^Sinunu «Schwalbe», Nüna (aus

nfmii) «Fisch»; Baqqu «FHege» (.?), Nabu, ^Nubtâ «Biene», PzirUi «Floh», Sàsia (aus sasii) «Motte»,

Sansijufu, Zirbîbi {^ sh'bàbu}), Zunibii (als Kosename Ziimbd) «Fliege».

f) Namen unbelebter Gegenstände als Personennamen''!: Aspi-e {aspn ein Stein), Ehnè-

1) Im he. sind Eigennamen dieser Art niclit mit Siclierheit belegt, im ar.ib. finden sich nur wenige lieispiele,

EB, Names 70. — Für zweistämmige Berufsnamen s. A II 1 a.

2) Im arab. kommt das aus dem ar. entlehnte xL^O schon früh als Eigenname vor, s. Frae.nkel, Aram. Fremd-

wörter p. 254.

3) Vgl. Ranke p. 36 f., röm. Qiiinlus, Sexlus, griech. Tquiüoc, he. "inaiü S((ßß(CTaZoc, ''tTl, arb. jJajC
"""

einem Regentag geboren», ^j*«a*ä.i oaaa*,, ^jLäa/,«/, Namen von ISeduinenkindern, die au den «glücklichen Tagen»,

Donnerstag und Sonnabend, geboren werden (Wallin).

4) Für he. und arb. s. EB, Names 69.

5) Für Thiernamen als Personennamen im Hebräischen vgl. EB, Names 68, im Arabischen Tu. Nöldeke, Beiträge

zur semit. Sprachwissensch. pp. 72— 90.

6) Vgl. he. nnin Siegelring
, p>I3p2 «Flasche

, bei den Beduinen JLsxXj etc., s. EB, Names 71.
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Silin (Ranke p. 45), flnalnin, IJulali (Namen von Edelsteinen), 'Iiisabtiim «Ohrring», Kiippu

«Quell».

g) Kindernamen als Eigennamen'): fAiartu, flininirtu, fAplatum, ^Batultn «Mädchen»,

Aplu, Batnl, Zikarii «Knabe», Bàbàia (aus bàbu , wie Dàdà aus) Dàdinii (ab CT. IV 25,

712, 22) «Kind».

h) Zahlreiche andere Namen, welche als Kompositionsglieder nicht belegt sind, deren Grup-

pierung sich aber vorläufig nicht durchführen lässt, weil ihre Bedeutung sowie die genaue

Lesung noch unbekannt oder doch unsicher ist: ^Aiastian, A-a-bu-ii, ^Akiltiim (gefrässig .''),

Akkdi «wie» (?), Alla «wehe!» (r), Ainburu, Aqqubu, Aralju, Basürii, IBa.zttiii/i, BazH\i::ii «Er-

beuteter», fBuHiitii «die Begehrte», ^Bilililinii, Biiiiûnii <iGeschöp(», ^B/i/ichtiliim, Buraqii, J Busasa,

Ddiqii, Diilliibii, Dusii, > Ebatinii, JGigitiun, Gudadii, J Giidadi'tiiiii, J Giiziuiunii, -^ Giizitiuii, Haba-

siru, -lHabasirtiun, -lHabasiiuiatuui, Habbasu, Habdiini (ab.), Ijagiiru, Naiiriiit {kleine), Halulii,

Hainbaqii, Haininasii, -Œa/iasu, Hastiiqa ,
-^Hilnbusitiuii, -ŒistHin, Hubasu, ^Hii{in)biistiim,

Bjiilibiisu, HiiHzû, Hiipü, IJi'iru, Hiisnbi «strotzend von Kraft», Hiizalu, Kainakka, Kasdakka,

Kiriini, Kitit «Ende» (.^), Kullû, Kupputii, -fKuppiitum, Labiittum, Laluin (ab) «Üppigkeit», Z«^?)»//,-

fLaqiptiun, -^ Lasahittiaii, -fLittuin «kräftig», Lnlû «Üppigkeit», -^Makitum, Malultmn, -fMiza-

tiim, Muliissii, -fMuralttiim, Murah'i, -'Nditlinn «die Hehre», -fNàmirtiim «die Glänzende», -fNasi-

katiim «Fürstin» (.?), Niiiiequ «Weisheit», Niqudii {=^'Ç:}), Niihasii, Padakka, Padcsii
, Pappasit,

«Entschädigung», Pàtji «Grenze», Qiibbar, -^Qndusii, -IQunnatH, Raksu «gebunden (.'), Ribàtti

«Vermehrungen» (Sprösslinge), Rikki, Sammakii, Sàrnu «dunkelfarbig», ^Sikkii, Suddurtum, Su-

riindii, Sabbalii, Salala, -fSidatmu, Sissiint, Siiàiii «dieser», Subabii, Talla, ^ Tanninsu, Tapara,

^ Tappara , U\ iqiiqu, -^ U\iqiipatuiii, Zaiiibaqu, Zaiitbubu, Zaniiè, Zannètu, Zàzakku «strotzend»,

fZazîtimi.

II. Sekundäre einstämmige Namen.

Als sekundäre einstämmige Namenbildungen bez. Kosenamen oder Hypokoristika be-

zeichne ich Namen, welche von anderen Personennamen deriviert sind-). Die meisten sind aus

zusammengesetzten Namen (Vollnamen) durch Kürzung entstanden, weswegen sie auch Kurz-

namen genannt werden. Der Form nach zerfallen die sekundären einstämmigen Namen in zwei

Abtheilungen: Hypokoristika ohne Suffix und solche mit Suffix.

I. Hypokoristika ohne Suffix.

Hypokoristika ohne Suffix entstehen in der Weise, dass ein Kompositionsglied eines Voll-

namens losgetrennt und zu einem selbständigen Namen gemacht wird, wobei das betreffende

Wort — ein Nomen, eine Verbalform oder selten ein Adverb — entweder völlig unverändert

bleibt oder durch Anhängung der Kasusendung (auch Nlimation, besonders im ab.) in ein flektir-

bares Nomen verwandelt wird.-')

a) Nominalformen stellen dar-*): Abkalliiiii\„, Ahiitu, A-a-bi, -'Aiiitir\, Apliuiij'") (ab.), Ai-aIi(Jt)it,

Asaridii, Balåfujij, Barikij, > Bclititinii), Duiiànn, Eristiiiju), Etillnj;, i„„ -^Etilliiiiin^\ Ga/jal, Gi-

i) Vgl. he. mr;, .-irb. JyJ* u. -i.

2) Anders C. H. \V. Johns, Some secoiidary Formations among Assyrian Proper N.iraes, in AJSL XVIII pp. 149
— 165, 246—253,

.3) Vgl. oben p. XVIII.

4) Zahlreiche altbabylonische hierhergehörige N.imen finden sich bei Ranke, p. 39 f. — Für Kiuznamen der

nämlichen Art im arb., sab., äthiop., he. etc. s. EB, Names 49.

"i"
Die mit einem Kreuz bezeichneten Namen kommen auch mit besor.derem Kosc^uflix versehen vor, s. unten.

5) Vielleicht primärer Eigenname, vgl. oben.

* Die mit einem Sternchen bezeichneten Namen .sind als Kompositionsgliedur von zusammengesct/len Namen nicht
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milhi{m)-\, Halft, Hatàiiu, -^I/a/, hnbiim (ab.)f, Kidin{jiu\i), KiribticJ!,um'\, Kisir\, Kittuiiij, Kîti,

Kudurru, K7i7-bannu\;, Labinii/i', -fLamassi (as.), Mèrihtu{in\ i) ,
-^Natnirtum* , Napi\,istuin\i, Na-

ràinmn (ab.), ^Naràintuni'\ Nidnnui (,ab.), Nidinit, ^"'' f'iNidintn\', „m^, Nûr-\, -^Nûratiaii^ , Pir\u),

Pirhu{ni)\ (ab.), Qàti, Qîstiiiir]-, Rîhtn^, Riksii, Rhnutiit, i), yRîsàtiun, Sa/àviii, Suluniinu, Sididu,

Salàuiu, Sirik{ku\i_ c^, -fSirikkatuiiâ', Sii-iqti\„„„ Ta'iini^), Talîmiji), Tanittu(i)i), Tappîiiiii), -^Tà-

ba tII Ulli, Ubà}-{uli),-\, -f Ubàrtutn, Tiiktè, Zikari. Dass auch Götternamen {Adduf, Anu)n-\, Bîinini,

Marduk\ etc.) als hypokoristische Personennamen vorkommen, wurde oben p. XIX gesagt.

b) Verbalformen stellen die folgenden Kurznamen dar'), und zwar Präsens: Ibal/if'-) (ab.),

Präteritum: Anda/jar (vgl. Ili-aintahar), Etir{iiinY\- , Idin, Idinnii , Idiniiam, Iddinir\ (ab.), j^'--

imlluiu (^ab.), Iqipiun (.ab.), Iqis\, luigiirruni (ab.), / Tab/iisii^', J Tablutiâ, Taddannn, Taktainant'',

Tappas{ar)i-u\,? , Taqis[sii), Tartdn, Tastebi, -'' 1aslhiiii, Tattadaiiii/i, Usalli, Präkativ: Libluf{ii\„),

LîbHr{u\a„^; Lîsir{ji\i\a), Liû\itamar , Imperativ: -'Mnllï'^, Sidäi'u* Q vgl. den Ausdruck kisàdki

suhirsiî), Particlpium: Dâiniq{u)\, Eth\u), ' Etirtmn, Hâsini.fn), Kàsh-{j/l i), fKàsirtiniâ , Màhir,

Nàdin{n)\, fNdidatnin = Naittuin, Nàsir{ii\ï), -^Ra-iii-d/i, -fRi-'-indiâ (= rà'imtu), Såpik{ii), Zà-

kii'i^ii), Mukaliivi, Mukinnu, Musallimiji), Musèzib{it), Miisibsuji, JShitakkillu, Mutarrisu, -fMuse-

zibtuiii;'", fRîinat, -f Tàkiltunv''- {ï). Eine besondere, kleine Gruppe bilden Knrznamen, welche in

der Form des Infinit. IIi oder Uli auftreten, während das entsprechende Element des Vollnamens

das Partie, oder Präter. darstellt''): /»'///////(w)!, Giiuniiiirir, Du)iiinuq{ii\a), N/iini/iitni, Puhhnni^,

Snllum{ji)\, Siizubu, Tnkkulluui.

c) Endlich kommen auch Adverbia als Kurznamen vor: Aiituicni «warum.?», vgl. Ainiiien'i-üu.

2. H\-pokoristika mit Suffix.

Diese unterscheiden sich von den unter i. behandelten Namen dadurch, dass ein kosendes

Suffix (-«, -/, -à, -ia, -an, -nt) an das aus seinem Zusammenhang losgetrennte Kompositionsglied

bez. an einen primären einstämmigen Namen angefügt wird.

a) Das Suffix û ist nur in wenigen Namen belegt 'i: Ahii-u-h, Ahc-u-ii, Aiiic//i{-ii)-i'i,

Aqar{-'ii)-ii, Du-dii-it' (as.), vgl Ihxltainmu- und 1lavia-tn-.

b) Häufiger findet sich die Endung i^): Didi, Iski, Ri-si-i, besonders in Namen assyrischer

Urkunden: Ab-di-i, Ad-di-i (HABE 767, u), A-di-i, Am-si-v^, Apli, A-si-i, As-si-i, A-ti-i*, Ba-di-i--,

Badii-i", Ba-la-si-i, Ba-si-i (auch f), Bi-bi-i, Di-di-i, Di-si-P, Gii-gi-i, Ha-ni-i, Ha-na-si-i:' (JA DB),

Kabti, Kiribti, Mardi, Nargî'^, Nirgr', Pa-di-i, Ourdi, Sa-si-i, Urdi", Zabdi, Zäsi*, Zizi*, Zîrûtî

etc. Beachte auch Namen wie Da-la-ta-ni-, Ha-iia-ni- Na-uia-ri-, -fMulli ,
Ha-di- Ra-a-pi-

(Sarg. Ann. 269), welche zum Theil fremdländisch sein mögen.

belegt, scheinen jedoch als Hypokorktika aufgefasst werden zu müssen. Die neben den männlichen sich findenden weib-

lichen Kosenamen mögen zum Theil (z. B. /Nûralum) sekundär von männlichen Kosenamen gebildet sein (wie he. n. pr.

f. nan neben phön. NJn Ifanno). Dass dies jedoch nicht bei allen der Fall ist, wie Ranke p. 41 anzunehmen scheint,

zeigen Namen wie JEtJrtnin und /NiVidaiuiii^ die .auch in Vollnanien vorkommen. So nunmehr auch Ranke, PX p. 9.

1) Vgl. he. 'ins, TnX, ^nS'', pn^i, arab. tX.JyJ u. ä.

2) Ibabit kann ebenso gut primär sein: 1 er (seil, der eben geborene Knabe) lebt», ein Ausruf der Mutter oder der

Geburtshelferin.

3) Vgl. oben p. XVIII f.

4) Kurznamen auf ü sind in Syrien und Äthiopien häufig; im AT sind zu beachten Namen wie lisia, ^ÎO und !]";''",

s. LiDZBARSKi, Ephem. p. 11, NÖLDEKE, E1Î Names 49.

* Das Stammwort der mit einem Sternchen bezeichneten Namen ist .als Kompositionsglied eines Vollnamens bez.

als primärer einfacher N.ame nicht belegt. Viele von den in diesem Abschnitte (b) behandelten Namen treten mit ver-

schiedenen Suffixen auf.

5) Vgl. he. i-lilS, ipa, ins etc.
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c) Verhältnismässig- selten sind Kurznamen, welche auf ê endigen, wobei es unentschieden

bleiben muss, wie dieses è zu erklären ist, als Umlaut aus à oder ai oder als Analogiebildung.

In nb. Texten finden sich Daiiiic, Didc, Jfitl-kc und Sip/^c, m as. Urkunden A-si-re-c, Za-ai-c,

Zi-zi-c u. ä.

d) Sehr beliebt war die lùidung â, die auch in hebräischen, jüdischen, phönizischen und

aramäischen Kurznamen häufig vorkommt. Das auslautende à wird sowohl mit a als mit dem

Zeichen des Hauchlautes bezeichnet:

Ab-da-a (JADB), Ah-da-' = Nia» (BE IX), Adalà, Ad-da-a (as.), A-ha-a JADB),

Akilà, Aiiibci*, Aplà, ^/v/f? (S-ns? III R 46 no. 6), Arsa-af*, A-si-ra-a (JABD), A-ta-a (as.), A-aa-ct^

(JADB), yBàbà, Ba-da-d' (SAV), Bada-fa-a (BE IX), Baimnà", JBaiiàtà, Barûqà, Bîbà

(= Xn-^a BE X 125), Bi-i-sa-a^- (JADB), -^Bissà"^', Bi-sa-a"^ BE X, Bi-it-ta-'*, Bii-ba-a (Bu-ù-bii as),

Bi(/(//nfà, Bniiiià, Dàdà, 'Daiiiqà, Danà, Daiiiià, Dîna, -fDàda^, Dtt-iiii(-qa-a (as.), nùrà, Erbà,

îribà (beachte .9^^-« = "'nins BE IX 66a), Ètirà, Ga-da-a\'* (as.), Wàgd'-, Ga-ah-la- , Gi-ra-,

JGubbcc', Haddà, JHamnià, Hasdà", -^Hasdà*, fHip{d)tà*, Hurà, Ibnà, Ibà, Ida, Iddâ, Iddinà,

Ik-la-* (BE IX), IlkcV^, IlluiHcf-, Iltif, ("•y)Iinbà, In-ba-a (as.), -fliibà, finnibà, Iqisà (beachte =
iirpSÎ SteN'ENSON 34), îribà, Kabhd^, ^Kabtà, Kalbà, Kallà, Kasità, -fKassa*, -fKibtd', KinàQ),

Kiinà, JKiinnà, yKnddir', ^Kidlà*, ^Kuzbà, Kiisurrà, JMananta*, Mardnk-a (= SDTlla), Miikkà

(BE IX), Margd^ JNadà, Nadiià, Nidinta-af (BE X), /Nubtcc", NiVjà (BE IX), Nûnà, Padà, Pudà,

PiritiY^, Pitlikurà (BE IX), Qaqqadà, Qarha-a\ , ^Qîsà, Qiidà*, Qiiiuur^ (BE X), Rabbà, JRibà,

fRihtà, [Rîmà =] i?î3i1 (BE X 17), fSaggâ*, Sa-ah-ma-a\\ ^Sippà, ^SitiuppiV , Si-

ha-d* (as.), Si-la-a (as.), Sillà, -^Sirà, ySaknà*, Sakibbà*, -fSanna^, Sarà, JSèpit[f)à, Si-da-

(BE IX), Sida*, Sulliiwà, Sinnà, Tiin{n)d', Tiiqnà, Ur-da-d* (as.), Ussà, Uz-na- ,
Za-ab-da-a (as.),

Za-za-d^ (as.), Ziiipita'' (BE IX), Zîrà , -fZittà, Ziinibà, fZiinnd^, Zûsd' etc. (BE XI). Offenbar

sind viele von diesen Namen fremden, aramäischen oder kanaanäischen Ursprungs. ')

e) Noch grösserer Beliebtheit erfreute sich bei der Bildung von Kurznamen das Suffix ia,

über dessen Natur und Ursprung die Ansichten weit auseinander gehen, indem einige darin

das Nominalsuffix der i. P. Sg.-), andere sogar den Gottesnamen mni-') und noch andere eine

postpositive Interjektion ') erblicken. Meinerseits möchte ich mich der Meinung derjenigen an-

schliessen, welche, in engster Übereinstimmung mit der letzterwähnten Ansicht, das Element

/rt der betreffenden Namen als ein postpositives Rufesuffix erklären ^), mit welchem das arabische

propositive L bei Vokativen zu vergleichen ist**). Geschrieben wird dies ia mit den Zeichen-

gruppen ia, id, aa, ea, ita, iia, nach vorausgehendem / oder // auch mit a. Weil die Schreibung

somit mit der Bezeichnung des Nominalsuffixes der i. P. Sg. übereinstimmt, ist in einigen

Fällen unmöglich zu entscheiden, ob ein wirkliches Hypokoiüstikon mit dem Rufesuffix i\x oder

eine Kürzung eines das Pronominalsuffix enthaltenden \'ollnamens vorliegt'). Das Wort, dem

1) Vgl. LlDZBARSKl, Ephemeris II, p. 10, A. 2.

2) Delitzsch, l'rolegomena, p. 205, Assyr. Grammatik p. 201; Ranke, p. 42; Lidzbarski, Ephemeris II p. 12;

vgl. auch Johns, Secondary Formation.s, a. a. O. p. 158.

3) PiNCiiES, PSP.A XV, pp. 13—15.

4) Zuerst Martin Jäger in seiner vorzüglichen Abhandlung Der Halbvokal i im Assyrischen-, BzA I p. 470.

5) Siehe Hilprecht in BE X p. XV, Clay ibid. p. 17.

6) Eine andere und zwar sehr schwierige Frage ist, ob mit diesem ia auch n^ in he. Namen wie iTipin und

ÏT'ÎSn identisch sei, s. M. Jastrow, Hebrew Xames compounded with IT' and IfT', in Journal of Biblical Literatur, XIII

(1S94') pp. loi— 127 (war mir nicht zugänglich) und ZA X p. 22g. Jedenfalls muss die von Jäger bemerkte Th.atsache

in Betracht gezogen werden, dass einerseits das enklitische ia nicht nur in Kurzn.imen ,
sondern auch soust als hervor-

hebende Partikel bei Vok.aliveu (NE 44, 68) und in Interrogativsätzen (SintH. 310, vgl. n. pr. Itti-iiianni-ia-BH] vorkommt,

und dass anderseits !Ti im Hebräischen ganz ähnlich angewandt vorzuliegen scheint in rT'JEX'S, iT^J'^On und fTTiDnsi:]

(Jer 2, 31. Ps S9, 9. HL 8, e). Und wie ist das he. n. pr. n^pSpS zu erklären, wenn p13p2 «Flasche- bedeutet?

7) Ba-ni-ia z. B. kann ebenso gut ein Kosename zu Mardtth-biui-ahi sein als eine Kürzung aus Bel-bnui-ia
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das Suffix angehängt wird, kann ein beliebiges Glied eines Vollnamens sein, eine Verbal- oder

eine Nominalform, und endigt auf Konsonant oder Vokal. Zwischen dem Vokalauslaut —
meistens a oder /, selten // — und dem Suffix wird bisweilen das Hiatuszeichen g-eschrieben.

Eine viel besprochene Frage ist, ob der Vokalstammauslaut lang oder kurz sei in I'ällen, wo
er aus etymologischen Gründen nicht als lang anzusehen ist. JÄGER behauptet in seiner oben

genannten Untersuchung über den Halbvokal i im Assyrischen, das a der Akkusativform und

das daraus umgewandelte eiï) seien immer lang. Aber er geht von der Annahme aus, dass

Aplàia, Ardèia {Ardud) von Aplà und Arda aus gebildet seien, was keineswegs bewiesen ist.

Das e in Dau-ui-e-a, Nii-iir-e-a etc. braucht ja nicht nothwendig einen langen (?-Laut zu bezeichnen;

mit dieser Schreibung wollte man wahrscheinlich nur einen Umlaut aus a oder / veranschaulichen

(^vgl. Tmßiä neben Tcoßna). Gewöhnlich wird der Vokal als lang aufgefasst auch bei Schreibungen

wie Ba-su-u-a, welches neben Ba-su-ia (und Ba-si-ia\a\ad) vorkommt. Hier scheint jedoch die

Zeichengruppe na lediglich von dem vorangehenden ii veranlasst zu sein, um die Lesung uia

bez. inva zu bezeichnen ')• Da andrerseits keine einzige Schreibung wie etwa Apli-i-ia oder

Apla-a-ia (vgl. dagegen Gentilicialbildungen wie Ar-via-a-ia) belegt ist, muss daran festgehalten

werden, dass die Schreibweise der Babylonier-Assyrer für die behauptete Länge des Vokallautes

vor /'(7 in den betreffenden Namen kein bindendes Zeugnis ablegt.

Namen dieser Art'-*) sind A/x/i-iaj ;„, Addija-ia, A-hu--ia, Ahu-u-aa (as.), Ahii-->ia, SES-

hi-ù{d), Ahif'-ea\aa, Ah-Jn-ca, Ahulàp-id", Akaku-d^ (JADD 42), Akki-id^, "• A-iiia-ti-ia (ab.), -fAmti-

ia, Ak-sd-id^' (ab. CT IV 47, 711, «), ''Amnn-aa, Apli-ia, Apln-ua, Appara-aa*, Agabiju-ia, Ardi{-')-

iajaa, Ar-sa-aa*, Assi-{i)a, Bnlnja-ia, Bàht-ûa, Ba-la-tu-a, Bnl/ija-ia, Bàna-aa, Bàni-ia\ea, Bariki-[i)a,

Ba-si-ia, Basu-ia\aa\n(r', '^B£li-{i)a\aa\ea, Bibbu-iia, Bib{b)i-ea, Biiia-aa, Biinna-aa, Buri-ia,

Dàdi-ia, Dàda-aa, Da-ha-ac^, Da-hu-nd*, Da-vii-ia, Dainqi\a-ia, Da-iia-ia, Dan-ua-ia\ai, Daniii-

{i)tïj^„, Dîdi-ca, Di-ki-icv^\ Dîni-ea, Dfidu-üd^, Dùrl-ia, Edii-ûa, Erba-aa, Esaggil{lt)-ia\aa, Esira-aa*,

Eiihnas-aa, Gabbi-ia\ea, Gabri-ia, Ga-di-iajnà^, Gîgi-id^', Gi-lu-ucc'', Gimil-iå, Gîra-ad*, -^ Gùgii-ûd^',

Gii-sa-aa^), Cr?}^/-/« ^ iTIJ BE X 104, Habdi-ia, Ha{d)-di-ia *) , Halli-ia, Hatmna-aa, Haiuii-id^,

Hasdi-ia, Hasada-aa'', Hi-ba-ri-ia% -fHinm-id^\ Hi-ta-ia, Hitu-ùa, Ibna-aa, -fIbni-ia, I-bu-üd'',

Idda-aa, Iddi-ia, Iddin-aa, I-din-aa JADD 265, Ikkar-ia* BE X, Ili-ia\na, Iinbi-ia, Iinbu-ia, Int-

uiiri-ia, Ini-ia, Li-im-u-a (Srgn St. II 36), /iisi-id'', Iriba-aa, Ipri-ia, Irsiti-ia, Iski-aa, Kabti\a-ia\iâ,

Ka-di-id^, Kakiji)i-id:^ , Kalbi-ia, -^Kalbati-ia, Kalla-ad'^, Kàr't-ca\ia, JKaisa-ad', Kis{i)i--ia, Kitti\n-

ial„a, Kuddi-id^, La-ba-iii-a\\ Li-ea, Luttu-d*, Mardu-iicr' (JADD 256), Marduk-ca, MUka-ia\„,i,

Milki-ia, -^Mista-ad* , Rhikki-ea, Nabà-ia\aa, Nabfi{-ii)-iui, Nadna-aa, iVrt;Ä-w/«-?/a*(Mrdkbldn St.IV 39),

Nan{ii)i-ia, Nanna-aa, Nargi-id^, Na-zi-ia, Nei'gal-aa, Nikka-aa*, Ninib-aa, Nuhsa-aa, Nu-nu\a-aa,

Nu-ni-ia, Nùri-ia, Nnr-ea\,;a, Pa-di-ia, Pappa-ad^ , Pa-si-id^, Pirhi-ia\aa, Piisi-id'', Pti-di-ia, Qabii-tia,

Qarihi-id^, Qisti-iaj^a, Oitri-ia, Qud{d)a-ûa*, Qurdi-ia, Ràlunn-îia, Rapa-ia, Rihti-ia, Ri-sa-ad'',

Ri-S7i-7ia\ià^ (ab.), Rîsi-ia, Rîhi-ûa, '"• JSaggil{Ji)-ia, Saggil[l)a-aa, Sa-mi-ia, Sa-mii-ûd*, Sappa-aa,

Sappi-ed*, Sa-ri-ia, -fSa-ra-aa, Sa-sa-aa, Sa-si-ia, Sikku-ûd'\ -fSindi-id' , Sinni-gi-id' , Stjutt-m*,

Sii-Ia-aa, Sii-li-ia (as.), Sûsi-ia (vgl. Sii-u-sn as.), Salla-aa, Sil/a-aa, Sa-bu-?ia, Sa-kil-id' (as.), Sainsi-

ia\aa, Sullu-ûd^, Sullnmu-a, Sigji-na, Sjima-aa, Siiini-ia, Tabm-ia\ea, Tu-tia-ad* , Tàbi-ia = ''Tù

«Bel ist mein Schöpfer«. Dies hebt Clay BE X p. 17 A. 4 mit Recht hervor, nur ist das Beispiel Il-ti-la schlecht ge-

wählt, weil it-ti-ia (Nk 365) kein Name ist.

i) Vgl. Jäger, BzA I p. 482: Clav, BE X p. 19.

2) Für ab. Namen s. Ranke p. 42 f., für das as. vgl. Johns, Secondary Formations, a. a. O. pp. 163— 165.

* Das Hauptelement der mit einem Sternchen bezeichneten Namen ist als Glied eines zusammengesetzten Namens

bez. als selbständiger Name nicht belegt.

3) Nach HiLPRECHT (BE X p. 49), der auf Ku-sa-aa (JADB) hinweist, Hypokoristikon von einem 'IQusu ent-

haltenden Namen.

4j Kaum mit Addija-ia zjisammenzubringen, gegen BE X p. 37.
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BE X 132, Ubàr{i)-ia, Vbi-eit', U-di-ia, U-du-na, Ukka-act^, Urpadi-id*, Ussa-aa, Zabdi-ia, Za-bi-ia,

Za-ba-aa, Za-aa-iaia,t, Zîn-iaj„a, Zhi-ia, Zu-ai-ia.

f) Auch die Endungen -an und -un wurden, wie es scheint, zur Bildung von Kosenamen

verwendet '), wie im Hebräischen und Aramäischen zur Bildung von Deminutivis. In vielen

Namen auf -au mögen lediglich Bildungen nach der gemeinsemitischen Nominalform jj^»i

vorliegen; solche Namen sind Bunnnu «Geschöpf», Hazànti «Vorsteher», Muliràiiu «junger Löwe».

In anderen Namen auf -ani bez. -aiii und -itnu liegt offenbar das Suffix der i. Fers. pl. vor, vgl.

Sarraiii^ni-), Bàiiùnii, Sadiinu. Eine genaue Scheidung zwischen Namen dieser verschiedenen

Arten ist nicht leicht zu bewerkstelligen. Als Kosenamen auf -an oder -un mögen eventuell einige der

folgenden Namen zu erklären sein: A-ha-nu, A-hu-nu'ni, Ahu-üii-nu (aus diesem gebildete Kose-

namen zweiten Grades scheinen Ahu-ii-ni-i und Alm-û-na-a darzustellen), J Ahatàni, Am-ma-mi,

Appa\„-)in\„i, A-ra-nit, A-ve-la-ni {s!o. CT IV 47, 475,26), fBa-bu-Hu, Ba-ba-a-nu, Be-el-a-nu-mn,

Bèl-a-7ii, Bi{-e)-ha-nu\m, Bi-ib-ba-nn, Bi-bi-ba-a-nu, Bitl^'-''-ta-nu, Da-da-nu, Di-hu-tm, Ga-la-la-

an {-nu BE IX), Gu-za-nu, Hal-ta-n-nti, Ha-aiii-nii-iin, Ha-i-t-sa[-an)-nu, Hm--ba-ta-nii (BE IX), Ha-
ri-ba-nii (BE IX), Hti-um-iiia-nu, I-bn-nu\,n, Id-di-nn-nu, Id-dl-ra-nu, Il-ta-iü (ab. CT IV 33, 565, 34),

Na-ad-ba-iiu, Nap-sa-nu, Na-ra-mit-ta-ni (ab. CT IV 46, 705, s), Nu-idj-sa^-dj-niijna, Nu-ra-nu,

Nii-ur-r:a-im\„a, Rè'a-a-nii, Sa-aiii-sa-nii (vgl. he. 'jittJ'C©), Ta-hii-ü-mi, Uz-na-nu, Za-an-ga-nu

(BE IX).

g) Als Kosebildungen müssen auch einige Namen auf -ût aufgefasst werden *): Ahiitu

(vgl. aber Itti-Addu-ahiihi), Ardüti, Arrakùtn, Baütu, Bàbfitu, Bar-zi-ku-tü (JADD 448), Bu-bu-

u-tn (JADD 175), Iddntiini, Ha-az-zi-bji-tuvt (ab. CT IV 42, 636), ^Kalbiitu, Ma-ha-ni-tu (III R 44^

IV 3), Malki'itii, Nabùtu, Nauïtihi, Saggilhtii, ^Sikkütu, Samsîitu, -fSelibbiittinn, Tukkuttiiui, Zîrûtii

(neben Ztrùtii{a).

h) Endlich gehören hierher einige räthselhafte Bildungen auf (i)atu oder (i)âtu'): A-bi-ia-

tum (ab.), Ahu-ia-tum (ab. CT IV 31, 552, 12), Ha-li-ia-tum, Idin-ia-twii, Mastuk-a-ta\iP'^ (vgl. auch

Mardiik-it-ta), Nii-ra-ünn (ab.), Si-na-ium, Sin-ia-Uim, Sin-na-tiivi, Sin-tuvi, Si-'-at, Si-'jia-a-

tnltum etc.

V. Religiöser Gehalt der Personennamen,

Der weitaus grössere Theil der babylonisch-assj'rischen Personennamen ist, wie aus dem
im vorigen Abschnitt Gesagten hervorgeht, mit Götternamen bez. mit dem Wort ilu «Gott»

oder deren Aequivalenten zusammengesetzt, woneben eine grosse Menge von Namen aus theo-

phoren gebildete Hypokoristika darstellt. Alle diese Namen haben schon deswegen einen

religiösen Charakter. Aber auch der übrige Theil der bab}lonisch-assyrischen Namen nimmt
vielfach auf das Walten der Götter und auf das Verhältnis der Menschen zu den göttlichen

Wesen Bezug.

1) Ranke p. 43 , wo mehrere ab. Xamen auf -an aufgezählt werden. Personennamen auf -an wurden auch von

Städtenamen gebildet, wie Nurzänu von Nurzu (? vgl. HoMMEL, Grundriss der Geographie und Gesch. des alten Orients

p. 2S6, Tamranu von Tamirti etc., s. JOHNS, Secondary Formations, a. a. O. p. 24S.

2) Die Vermuthung Johns', AJSL XVIII p. 168, dass Sari-àni ursprünglich der Pluralis von sarni sei und eine Kür-
zung etwa aus A'abù-bêl-sarrâni darstelle, i^t schon deswegen unbegründet, weil VoUnaraen wie A^-b-s nicht belegt sind.

3) Vgl. Johns, .•\JSL XVIII p. 160 f.

4) So HoMMEL, Altisr. Überl. p. 275 und Ranke p. 45, welche in den betreffenden Xamen Feminina pluralis erblicken,

während Lidzfarski, Ephemeris II p. 19, .ar.abische Vokative wie oajcI L> und oj! Lj zum Vergleich heranzieht.
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Man kann mit g-uteni Recht saycn, dass die meisten bal:)ylunisch-ass\-rischen Personen-

namen dem religiösen Sinn der Bab)lonier-Ass>rer entsprungen sind. Es ist daher erklärlich,

warum diese Namen in Bezug auf die in ihnen enthaltenen Gedanken und die Ausdrücke

sich vielfach mit den babylonisch-assyrischen Hymnen und mit den hebräischen Psalmen

berühren. Ihr Gedankeninhalt ist durch und durch religiöser Art, aber dessen ungeachtet

höchst mannigfaltig. Die Namen nehmen Bezug auf eine grosse Menge Eigenschaften und

Thätigkeiten der Götter, sowie auf all die wichtigsten Momente des menschlichen Lebens, von

der Geburt bis zum Tode, und berücksichtigen nicht nur das private, sondern auch das öffent-

liche Leben, Vaterland und König. Diese Namen lassen uns deutlich sehen, wie die Babylonier-

Assyrer von dem alles durchdringenden Walten der Götter' tief und innig überzeugt waren.

Mit Recht hat man gesagt: «Wenn die Überzeugung, die aus diesen Namen spricht, that-

sächlich in Kraft und Geltung war, dann hat es im Alterthum kaum ein Volk gegeben, auch

die Israeliten nicht ausgenommen, das die Babylonier an Stärke des religiösen Empfindens über-

troffen hätte» ').

Wenn auch der tiefreligiöse Charakter der bab}'lonisch-ass)Tischen Namen schon öfters

hervorgehoben wurde, hat meines Wissens noch Niemand den religiösen Gedankeninhalt dieser

Namen, die zusammengenommen die Götterlehre und das Glaubensbekenntnis ihrer Träger in

sich schliessen, ausführlich behandelt^). Ich will daher versuchen, den religiösen Gehalt dieser

Namen übersichtlich darzustellen, so weit es auf Grund des mir bekannten Materials thunlich

erscheint.

Verhältnismässig selten sind solche Namen, welche eine singulare Aussage über einen

Gott, bez. über das Verhältnis eines gewissen Gottes zu anderen Göttern enthalten. Dieser Art

sind die Namen «Ea ist das Urbild der Götter» {Ea-sa/cJin-iä^'>)'^), «Ea schuf die Gottheit» oder

«meinen Gott» oder «den Mondgott» {Ea-i/Htali/ia\Sin-il>ni), «Sin ist das Licht des Sonnen-

gottes» {Sin-nûr-Samas), «Ninib ist die Stärke Asurs», «Marduk ist der Priester {iiisak) der

Götter», «Gut ist die Beschwörung Marduks {Tab-aMp-Mardjik)^) u. ä. Andere Namen, welche

ebenfalls etwas Singuläres von einem gewissen Gott auszusagen scheinen, z. B. ihn als den

grössten oder als Fürst der Götter feiern, verdanken ihren Ursprung der subjektiven Auffassung

einzelner Individuen, welche eine besondere Veranlassung hatten, den betreffenden Gott höher

als andere zu stellen. Dieser Art sind «Grösser als die Götter ist Marduk» {Eli-ilàni-rabi-

MardukY) «Nebo ist die Kraftfülle» {Imltit), «der Fürst» {havimii), «die Fackel {dipàrî) der

Götter» etc. Dass solche Namen subjektiver Bevorzugung einzelner Götter entsprungen sind,

zeigt deutlich der Umstand, dass z. B. nicht nur Marduk, sondern auch A.sur, Bei, Ea, Nabu, Sin

und Samas «Herr der Götter» {bèl-ilà)ii) genannt werden.

Im Allgemeinen berücksichtigen die Namen die Eigenschaften, Handlungen u. s. w. der

Götter nur insofern, als diese sich im menschlichen Leben manifestiren. Und als Regel gilt, dass

die in den Namen enthaltenen Aussagen, Gebete, Versprechungen etc. sich sowohl auf den einen

1) C. HOLZHEV, Die theophoren babylonischen Eigeuuamen, Biblische Studien, VI, 1 p. gS.

2) Eine kurzgefasste, diesbezügliche Übersicht der altbabylonischen Namen findet man bei Ranke p. 21 f. Das

Alter der verschiedenen Aussagen und überhaupt die Entwicklung der religiösen Vorstellungen mit Hülfe der Personen-

namen eingehend zu beleuchten — ein interessantes Problem, worauf Ranke zuerst die Aufmerksamkeit richtete — lässt

sich vorläufig nicht mit gutem Erfolg thun. Jedenfalls habe ich im Folgenden auch diese Frage beachtet. Es scheint, dass

die ab. Namen mit den as. und nb. in IJezug auf ihren religiösen Gehalt im Allgemeinen auf einer Stufe stehen.

Vielleicht ist der Gedankeninhalt in sp.äterer Zeit jedoch reicher.

3) Ea wird auch inummu «Urform > Merod.-Bal. St. III 5 genannt, vgl. Hehn, BzA V p. 280 f.

4) Marduk war bekanntlich der Gott der Beschwörung, vgl. ina Hptika elliti sa balàti IV R 19, 12/13 b.

5) Vgl. K 3132 (IV R 26, nr. 4); Marduk ina ilàni mala him nabü n[t/a at]rât «Marduk, unter den Göttern, so-

viele existieren, bist du übergewaltig» (BzA V p. 333); 2 C'hr 2, i: Unser Gott ist grosser als alle Götter >.
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wie auf den anderen Gott anwenden lassen. Alle Götter waren ja «Offenbarungsformen der

einen grossen göttlichen Gewalt > '). Im Folgenden schreibe ich daher der Kürze wegen «Gott»

anstatt «die Götter».

Gott existirt'-): Basi-ilu (ab.), Ilmssi-ilani (as.). Hierher gehören auch einige Namen, welche

die Form eines Schwurs oder eines negativen Fragesatzes haben: «Wenn Sama.s nicht Gott ist»,

Sunnua-ilu-là-ili-ia «wenn mein Gott nicht Gott ist», La-Nergal , Là-bcisî-Mardiik «existirt nicht

Marduk.-.

Gott i.st unentbehrlich: Mtvniiii-halum-ilisu\\k'i2s\'i>\\\ «wer kann ohne seinen Gott (IStar, Sin)

existiren» (ab.).

Gott ist fürwahr Gott^^: -ilu. -Hat. -j/i-ia (mein Gott), Iluni-Hu «unser Gott ist Gott» (ab.)

//-/;///-Gula (der Gott des Hauses, der Familie ist G.), Samas-il-ili «S. ist der Gott der Götter» (ab.).

Gott ist unvergleichlich^): Ma)uu(-kiina\akî-ili-ia\ilàni «wer ist wie mein Gott» oder «wie

die Götter», K-Zà-sanàii (ohne Gleichen), Jl/anHU-sûnhilgiri-Sa.mas, V>h\-vtanmi-malàk').
^

Gott ist erhaben f'': -näid-, Naidat-, Taintti-V>c\, Nabù-s/ri-i/ihii. -sfraf. T!.:;ijûr-Samah').

Gott ist Stärke, stark ""i: -abàri. -adal. -alùlu, -danmi. -dannat. -diiniii. -illati. -illatsii. -kap-

kapi. -iiàl'uru. Kraft, mächtig: -ciunqi. -kahtiy^ilaui-), -H'i-. -li'ù. Jl/ti////u-kf-Asm--/n}. IJti-, -litsu,

-qardii . -qarradii. -qnrdi. -kish/iiu. alimächtig: -,i^^(d'l>i-ilc i . -//'-kissu/iik/d/au'
,

vgl. im Koran

vitXi' fe^.<i S-'^ J*i »iß- Hierher gehört aacli der ab. Name Arik-idi- Bei «lang ist der Arm

Beis», d. i. weit erstreckt sich seine Macht.

Gott ist gross'-'): -bala. -rabi. Rabùt-, Mannu-ki-KMw-rabü. -irbi «hat sich gross erwiesen»,

gewaltig, furchtbar: -i:::.ii. Rasbi-, herrlich: -qasdii, Aqar-'&è\-/ùiHiir.

Gott ist strotzende Fülle, \erschwendensche Pracht ^'^): h\7/ù/-,Na.hù-ba/iu-i/àui. Asur-ba/Ui-

nisèsi/. Aii-d/inàiii-GvÛA, -/jlxû////, -saiiihit-. Siiiuuh-. Kiizbu-. -kiir.uo-màti, ^h!\-».-zniiat iiiàti, Muiiali-

his- («verleiht Überfluss»!

Gott giebt und schenkt"): -nàdin-. -qà'isat. -iddin-, -ittaiinii-, -iq/sa-. -iqihiiiui. -f Taqihi-

Bèlit, /(//^/-Marduk. giebt Leben: -nàdiu-nàpistim, -iiapistiin-iddiii. -balàt-iddiii, giebt Obrigkeit'^):

-nàdin-bèli, -bè/\sàr-iddin, giebt Lebensunterhalt: -inrdiii-ipri, giebt Nachkommenschaft'''): ahn.

i) WiNCKLER, Die babylonische Kultur, 2. Aufl. p. iS.

2) Dem Sinne nach: es giebt eine göttliche Weltregierung. Im Gegensatz dazu behaupten die Gottlosen: es ist

kein Gott (Ps 14, 1).

3) Vgl. he. ^X"i^N, irT'bx. I Rg 18, 39: Jahwe ist Gott», Ps 100,3: »Erlvennt, dass Jahwe Gott ist!» —
K 2962, 16: Marduk iluiii sa it'iiii «Gott der Götter»'. Vgl. auch Alamai-anm'isn «ich habe seine Gottheit gesehen«.

4) Jer 10, 6: »Deinesgleichen giebt es nicht, Jahwe!» Ps 35, 10: «Jahwe, wer ist wie du?» Vgl. nn. pr.

SttD'i'a, 1!Ti3i"a. In den ba. Hymnen ist ein gewöhnliches Epitheton ornans der Götter sa mâhira là isû.

5) Vgl. IV R 9,51: (7iiii Uti malàka imsi «welcher Gott hat deine Fülle erreicht?» K 2962,18: Marduk sa

hhiiiia lii Uli. K 69,33: bèlum manmt malàka iitanmi sâtiinka «o Herr, wer ist wie du, wer kommt dir gleich?»

6) Vgl. he. n-iini, phö. Q-;il'3, sa. Dlbx, syr. Rdmnöc «Jesus ist erhaben» (EB Sp. 32S5) u. s. w.

7) Tizqaru ist auch Epitheton des Feuergottes und Marduks, Maqlû, p. 29 Anm. 6 f.

8) Vgl. he., phö. und sa. nn. pr. mit T", he. 1ln^^3\ — Auf die Stärke der Götter beziehen sich wohl auch die

Namen Mùrànu-Gtila und Marduk-nVsu «Gula bez. Marduk ist ein Löwe», vgl. S. 954, 13, Hi 10, 16, Jes 38, 3 und Addu-

rhn-ill «A. ist ein Wildochs unter den Göttern», vgl. nmu qamû Addti, Banks, Sumer.-babyl. Hymnen p. 24, Hi 39, 9 f.

9) Vgl. he. i!Tib-I5, in^blji, phö., pa., nab., sa. bst31, sab. "UIJS.

:o) Der Mondgott kuzliu u lala mala IV R 9, 21, Marduk imisab'si shnri u kidnilic nmkhi ht-galli der Reichthum

bereitet und schwere Fülle, der Überfluss bestimmt-, KB VI i p. 34, BzA V p. 288.

11) Allgemeine und gemeinsemitische Vorstellung; vgl. he., nab. und pa. Namen mit "iHJ, phö. mit "jni, ar. mit

!2t, arb. und sa. mit aîTl u. s. w.

12) Vgl. Dan 4,22; > . . . dass der Höchste über das Konigthum der Menschen Macht hat und es geben kann,

wem er will». Rm 13, 1.

13) Ps 127,3: «Fürwahr, ein von Jahwe verliehener Besitz sind Söhne, ein Lohn die Leibesfrucht-
,
vgl Gen 33,5.
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ahc , apli/, himu , zîru mit vorangestelltem -uàdin- oder nachfolgendem -iddin\ittaiiiiu\iqisa.

-idiiinassu. vgl. auch die imperativischen Namen Qîs-. -qisanni. -hh-r'iiiianui und die prakativen

Lfunur-giinil-^^ra-àk, Iiia-qàti-làè\-Iian/jHr\ daher wird das Kind als Gabe oder Geschenk der Götter

bezeichnet'): Ghiiii-, Knrbàn^)-, Nidin-\s\.s.r, Nidiuisa, Nidinti-, Nidnat-, Qîsti-, Siriqti-, Sirqat-sa-

Samas.

Gott mehrt (die Familie) ^): -ènl\-ahè\ahîa\ahèsu'). -{ahè\aplu\enhi\kîn\tuktè')- erba , Nabù-

erbanni\erbasiiuu, Màd-ghnil-Vk\2X , AlàdûtaSm-iskun, Nabù-ûnû-i/iûda-idir^); daher die ein

Gebet enthaltenden Namen Nahu-su/ii^iida/i/ii «N., mehre mich!», Riba»i-Hi , Rib-Nunn{ä!o.), vgl.

Zm^Bêl.
V

Gott ist Mann (Held): -a-a-lu\ia-a-li. -gabri*), ZikarkaSmQ), Zikar-sarri/mSamas.

Gott ist Herr^): -bc///, -ettillu-, Herr der Götter ^): -abkal\bèl\etil-ilàni, Herr seiner

Brüder: '^a!oi\-bèl-ahèsu. Herr des Himmels: \Jras-bê/-sa)né. des Himmels und der Erde"): Asur-

eti/-saiuî--ii-irsiti-h-a\\\\sw. Herr des Landes: -bcl-vtàti, Herr des Lebens: BcI-napistimSm, Herr

der Lebewesen, der Menschen, seiner Unterthanen: -bcl-napsàti, ^K\a-bèlit->dsi, Kk\xr-bèl-nisèsu,

Bcl-rcitum-VtèX, Bèl-dalli-\\\-\a, Herr der Nachkommenschaft: -bèl-apli\siunàti\rA7-i, -bèlsu, -bclsumi,

Herr des Hauses (der Familie): -bèl-biti, unser Herr: -bêlani, Herr des Alls: bcl-kalàimd), Bêl-
V v v v

gabbi, -il-naphari, vgl. Gabbi-ina-qâtiSa.mas, Gabbu-a?ia-As\xr , AnaS&mas-ka/aina , .S'rt-Sama.s-

kalh»ia, Rikis-kalàj)ta-V>h\\ Fürst, König '^): -asaridu. -barakku Q), -haviinu. -sarrii, -sarrat. Sarrùt-,

ein mächtiger König: ^è\-sarrn-daiiiiii. König der Götter: -hainmc\sar-ilàm, -asarid-ili, des

Landes: Sin-irtr-w^/Zw (ab.), unser König: -sarranni; Regent (Hirt^): -reu, -reüa, -reani, -reushi.

-refitu, [Bèl-]ri'îtU7n-^c\, dessen Regiment gut ist: Tàb-pala-Samas, weil die Gottheit treu und

gerecht ist^^): -kînu, //-misarriau-Marduk, Sama^-sàr-ki-ti?/i. — Der Mensch ist Diener"), Unter-

than, Klient der Götter: Abdu-, ^Aiiiti-, Ai/ièl-, Ardi-, Dalil-, Kalbi-, Ktidiir-, Kidin-, Ris-, oder ihr

Eigenthum '^): Kisir-, Makkiir-, Nèinel-, Zitti-, Sa-, Sa-Nanà-amni, Sa-BH-atta, Sa-x-sie. -^5'«-Nanà-

si, Sa-Nahù-s/oun, -^Sàt-x (ab.), vgl. Kiisiidsii- («nimm ihn zu eigen!»), Sm-liqiina, Nabû-/r«i//.

-^îrlsùinlahc-irassi. Ràsi-\\\x. Anderseits ist Gott Besitz des Menschen: \La-:.ittisii («Ea ist sein

Antheil»), Itti-ih-isqiQ), vgl. he. IH'pbn.

1) Vgl. he. in^Jpa, arb. [jny, >-is,Ä, XaISA, üXj} >as>- — Zu dieser Gruppe gehören vielleicht .auch Nabû-

sa-ni «N. doppelt», Us-ta-au-ni «er (der Gott) hat verdoppelt», vgl. jVabù-û-sa-an-iii, Us-las jia-as-iii-ilii (ab.) und Ranke,

PN p. 150 A. 4. — Kurbihi-Marduk ist vielleicht richtiger .aufzufassen im Sinne von «dem M.arduk dargebrachte Gabe»,

s. Holzhey, a. a. O. p. 99 Anm.

2) Vgl. he. qcix, niSOTi, arb. t\.J\
, ^jljo's *^Jy?!-

3) Schöpfuügsepos KB VI i p. 34; Marduk sa mimmàni isu ana màdê iitirni der alles Geringe in Menge

verwandelt».

4) Vgl. he. bx^'iaa.

5) Vgl. he. in-ins, phö. -iiatüssix.

6) Vgl. oben p. XXXIV.

7) Ähnlich von Jahwe Gen 24, 3. Vgl. IV R 29,2526 a: Marduk sarni same 11 irsitim.

8) Vgl. he. -jb'aibx, in^zba, phön. "^babs'a, biran-ipbia und die häufige Bezeichnung Jahwes als König,

Ps 5, 3 etc.

9) Die bildliche Anwendung des Wortes Hirt» kommt schon in ab. Texten vor. Im AT häufig: Jahwe der Hirt

Israels, Ps 23. 80, 2. Vgl. Jer 13, 17. 23, 2 etc.

10) Vgl. he. pl^îini, sa. ^Npn:£. Ein Epitheton Marduks war musêsir kitlu «der das Recht leitet».

11) Vgl. die bei den Hebräern, Aramäern, Phöniciern und Arabern überaus häufigen Namen mit al/d (der Prophet

sagte lX-^* tX*^»' L.« ^>oLakj)I vAä-), abess. Namen mit gaira, pho. und ar. Namen mit T'as.

12) Vgl. he. napbs, -inisp-a, isb, pa. laaiai, phö. r-inu;ri u. a. dgl.

r. XXXII.
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Gott befiehlt'): -iqbi. -iqbisu. -balàtsti-iqbi. Sa-ß-x. {///a-)Q/aîjQiâÙ-x; I/{ii)-l)i{pî)-x, Etil-

pi-x, «ein Gott, ein Herr des Wortes (des Befehls oder der Verheissung) ist x»; Gottes Wort

oder Geheiss ist erhaben: A-li-at-a-n'àt-'^Axy (ab.), gnädig; -^Ainàtsii-dtniiqa''-^ ,
zuverlässig: Iki'iii-

bl-x (ab.), Aiia-aiiiàt-'&c\-ûtka/'-''), unwiderruflich: JJ^-Marduk- ///-/««, Papsukkal-irt-Zf/^^«-///-//«/,

Nusku-/«-A//-//j-« ') und muss beobachtet werden: Usur-ainàt-^).

Gott ist Entscheider ^): -pàris{-dhii), Sm-tnàlik, Inilik-, -milki-, Samas-aâ/y/t . Sin-mi/stà/{r),

Richter') (richtet, schafft Recht): -daaimi , -da in, -dàn-, Sin-dmam-idîii . -bèl-dàiii. Asur-dtVm-

apli\sarri, Itti-'Ëè\-dîui. -dîm-ères\îpus, -dhii-bHllit\epus\a}iiur\dim^\.

Gott vertritt den Menschen^): Samas-i?^^/}«, Bèl-kiaïuiiit-Aïa., 'HergaX-bel-kfcinua . erhebt

Einspruch'") (zu Gunsten des Sünders, HoMMEL, Altisr. Überl. p. 73V Sin-/;x<,'-(?;« (ab.), vgl. Tàb-

ri^-iij/atii-i\àà\i, führt die Aufsicht"): -ipqid. 'Hm\\i-paqidàt, leitet''^): -i/micHr, -mustèsir. Samas-

mutabilsii «S. ist sein Führer», mit seinem Geist (sâru'''): //ia-sàr-Bèl-a/a/:, Ina-aiimsa-allak

(ab.), dessen Leitung glückbringend ist: Sàr-x-tàbii , Tàb-sàr-x; daher wird in den Namen
um Gottes Leitung gebeten: 6V«;-rt««/-Marduk, Irsiti-Bêl-//ifi/r.

Gott ist Helfer'^): -àsù, -àsàa, -bel-iisàti, -haniàtùa, -nirari, -tuknlti. -luklixtùa, -titklatsn.

-tukulti-edi\ensi (des einzigen Kindes, des Schwachen), -rüsüa, -kàsir\kisir, -ktsirat, Kiisraïuii-

Marduk, ist mit dem Menschen'-''): -ittîa. geht an seiner Seite "^): -àlik-idîa. -àlik-id-cnsi. -itti-edi-alik.

geht vor ihm: -àlik-pània, -pàni-a/ik. Gott ist Bundesgenosse: -kitri, -kitru-san-i, fasst den IVIenschen

bei der Hand ''): -sàbit-qàti, -qàta-sabfit,{-qàtd)-sabatanni, richtet auf"'): -.ov?(y7/'(-^/«z (den Schwachen),

Vgl. ^T3S «sprechen, befehlen- in he. ln''"i'2X, pa. XU;?3ü;Tax , sab. TOSSP"', ws. Amar-ilu, Ilu-amara, Apil-

k&AxL-atimral i. Für die Namen mit qibû vgl. King, Magic 9, lo: iiia qib'itika sîrti lubliit iu'slimma «auf dein erhabenes

Geheiss möge ich leben, wohlbehalten sein , Z. 22: balat napiitia qibi iErhaltuug meines Lebens befiehl!»

2) Ps 19, 9: <Die Befehle Jahwes sind recht, erfreuen das Herz>.

3) Ps 119, 7-1: i>Ich habe .auf dein Wort geh.arrt-, Ps 33,4: «Denn das Wort Jahwes ist wahrhaftig und all sein

Thun ist Treuen».

4) Vgl. die häufige Phrase: ina qibUika s'iiti sa ni uttakkani u annika klnim sa iil inû, Marilû I 1 20 f.

5) Sir 3, 23. Vgl. V R 63, 9 a: Nabunâid, dessen Herz voll Erfurcht ist und nmâ/ Haiti nasrii das Geheiss der

Götter beobachtet».

6) Vgl. das häutige Gotteseintheton fâris punisse.

7) Der göttliche C)berrlchter war bekanntlich .S.amas, Ma(|lù p. 29 f, KA^ p. 36S. — Vgl. he. bxC'jîn, üSui'^bx,

aBttiini, iniasü, phun. :;SBii'n.

8) Die Phrase dhi'i-dhi (vgl. "'n''* n""i Ps 43, 1 etc.) kommt oft in religiösen Texten vor, Mai|lû 1 114, II 95, 118.

9) Jes 38, U: vjahwe, bedrängt bin ich, tritt für mich ein!» Vgl. Ps iig, 122. Hi 17, 3.

10) Vgl. über Fürsprache einlegende Gottheiten KA' p. 419 mit Anm. 6.

11) Ps 8,5: «Was ist der Mensch, dass du seiner gedenkst, und das Menschenkind, dass du !|à"ipBri>. Nergal

wurde «der grosse Aufseher»» paqidzi rabu genannt, K 4809, 15.

12) S. 7S7, 6: .Samas musüsir llnisiti; vgl. Ps 5, 9. 25, 2. 73, 24. I07, 7 u. ö.

13) Es scheint mir, dass sàru ziemlich denselben Sinn hat wie n^"i; JOHNs, PSBA 21 p. 140, ADD III p. 410
will sàru im Sinne von «Speech verstehen, s. aber KA^ p. 526. Im babyl. Schöpfungsepos KB VI I p. 34 wird Marduk

// sari tàbi <.Gott des guten Windhauchs» genannt, ebenda ina pusqi danni msinti sâristi tabu «dessen guten Windhauch

(Geist) wir in arger Noth verspürten -. Für sârn tabu vgl. endlich Ps 143, 10: «Dein guter Geist (riD',:: Titlïll) leite mich

auf ebener Bahnl»

14) Vgl. he., phö. und ar. Namen mit "itS) und SUJi.

15) Vgl. he. bx^JH". Jer 20, II: "Jahwe ist mit mir ^riis wie ein gewaltiger Held». — Hierher gehören viel-

leicht auch Andahar und Ili-amtahar, wenn sie abgek. sind aus *Itti-ili-amtaka>-, wozu Gen 4, 1 mîT' nX U3''X "'H'^Sp zu

vergleichen wärel?). Anders Ranke, PN; «I beseech my god-.

16) Dt 31,6: «Jahwe, dein Gott, zieht selbst mit dir C^S" "Hflrt), er wird dich nicht loslassen, noch dich im

Stiche lassen». Beachte auch n. pr. Lii-idia und vgl. i/u mu'salliimt ina idi-ia lu ka-a-a-an «der Schutzgott sei beständig

an meiner Seite, BzA VI p. 348.

17) Vgl. bxpTn^ und ptn Hi. mit "ii-aia und Ti, Jes 41, 13. 45, 1.

18) IV R 19, 39/40: Samas Hu rhmnù zàqip has'su hâtin en'si «barmherziger Gott, der du aufrichtest den Gebeugten,

schützest den Schwachen; K 3459; Marduk tazaqqap ensa piznuqa iuyabba .:du richtest auf den Schwachen, machst gross

den Geringen . Ps 145, 14; «Jahwe richtet alle Gebeugten auf n''2^::n-i:b ïlpi')-
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-siiqpantti, -ziiqup-kina, -taris, -turrasanni. -siizzizaniii, -hcl-hizr.iz, lässt nicht ZU Schanden werden '):

Là-tiibàianni-, -fLà-tubîûinni «lass mich nicht zu schänden werden!», l^-å}ai\-aIsika-ablut\ul-alHU

«zu dir, N., schrie ich, ich blieb am Leben /wurde nicht zu schänden», schlägt den Feind nieder:

-iskip, -kàhd{-aiabï), -sar/iii-?ibâsa, -nlr-dabîbi, -dabibi-nir, Aswr-gai-ùa-niri , bringt zurüci<, wieder

ZU recht^): -ntîr, -thnè-utîr, Hîtam/Bêl-Nippuru-(7;zrt-«i;7i//'-/r;-, Nahù-tiranni. rächt: -iiiutir-ghnil,

-guni/\tHktè(J)-tirri. Auf die Hülfe des Gottes beziehen sich auch die Ausrufe: Adi-ntati-i/i [ab!).

Ahiilàp-, Aiiiinèni, Atanalt-ihi.

Gott erschafft, macht-'): -bàui. -ibni-, Tabni-. -cpis, -ipiis, -iskun-. -eres, -bàii-ahi\ahè\apli\

bèli\kalbi\ztri, {Z\n)-bàii-ahàa, {Na.hù)-bân-akèsu, -a/j{ê)izir-ibnilères . -bèl\pir \riski-ibni , -sar-ibni\

iskiiri, {E,2)-knd!trri-ibiii, -inàt-ibiii, ^ah'mm-pàlihsH-ibaiii «N. ist der Schöpfer seines Verehrers»

(ab.), VièX-napsût-ibni, -smn-èrcs\ibni\îpns\iskiin, -sàkin-swni, -sàpik-zîri. -il-bain. -bànîa, -bâiniii,

-bàuùnti. Wv&w-bàni, \\w^\\-ibnisu\ beruft, ersieht: Nàbi-, -inibi-, -hii/i-iinbi, Un-, Ihisu-ibbi, Ili-

ibbanni{ah), -zàki7\-S!nni). hkiir-, {JVi^tdj:)-tarjknr, -îdanni, -kînam-idi; bestellt '): -iiuiktii-suini, -apln\

pirki\smn\,-jîr-iikîn, -kin-ahu\aplu\zîr, -zîr-kmi,{A'ènr-Q\.\\)-kîn-aplii; bringt ins Dasein: -iib/ain, Samas-

âbilsuiiH (?ih.), -sabsi. Musibsii-, {-ah{ë)\himjz}r)-iisabsi
,

{Sh\)-ûk-s/d'si. (Ma.rduk)-tappé-edi-s?/bsi.

Sjaman-libsi, {Gu[di)-siun-edi-libsi; Öffnet den Mutterleib-') (in ab. Namen): -pâtir, Iptjir-, -pntrain.

Pittiir-: bringt das Kind ans Licht ^): -nuisi-si, -usèbi. Lisèbi-. Lusi-a/ia-z/uri-Mavduk). A/m-Sama.s-tisi;

Gott ist Urheber des Lebens'): /tti-x-bdtt'rtu, Aèm-i/-bn/i}tis//. Ina-qàti-x-bu/tn^), /ti'-b//t/t/t-{Mar-

duk), -bulta-ilei'\, giebt Leben, macht lebendig, erhält am Leben"'«: -nàdin-napistim, -ba/ât-iddinj

iskunjères, -vuiballit-, -iiballit-, -uballitsu, -viiti-uballii^^), daher Imperativisch und optativisch:

-biillit, -biillitaniii. -bjillitsii, -abu\ahu\ahè\kin\sar\tabni\tabtani taddannn\taqîsa-hillit[sit), (Nabû)-

siikium-balàiu, (Sama-s)-///;////, {Gn\di)-tû(]isa-/ib/iit. (ßiXy/u-ba/n/; lässt gedeihen (optativisch): -aplitl

km\pir/nlpir'lhaiiulhii!/-kitti^^ltac]bijtultabsilzirl,';îr-kitfi^-)[:~ir- iiapistiin - lisir , Ahu\ Imittu\ Zîr-

Hsir; giebt Glück"): -iinitti. \-yl. Tâb-asàp-l^lm-àvi^à; zieht gross: Q^erga\)-suine-rabbi. [M.\rra)-iiiu-

rabbi, ^Nabù)-/;««-i?i///;-; verlängert das Leben '^): -viusttiq-urri. [^a!ai\)-hiin-iilbur, Sangù-Klwx-

i) Ps 25,2: «Auf dich vertraue ich, lass mich nicht zu Schanden werden (ilüjiax-bx Tnaa "a). l's 119,31:

«Jahwe, lass mich nicht zu Schanden werden!" P.^ 107, 6: "da schrieen sie zu Jahwe in ihrer Noth; der errettete sie aus

ihren Ängsten». Ps 22, 6: «zu dir schrieen sie und wurden errettet, auf dich vertrauten sie und wurden nicht zu Schanden».

2) Vgl. he. aiC^3X. Ps So, 4: «Gott stelle uns wieder her!» Zu dieser Gruppe gehören auch die he., phön.,

ar. und sa. Namen mit i<S"i «heilen».

3) Vgl. Namen wie niSia, ^i<nb", n^n33, phön. b:'2;S.

4) Hierher gehören gewiss viele Namen mit dem Verbum kann II 1 , welches die nämliche Bedeutung wie he.

D"ipn zu haben scheint; Nachkommenschaft erwecken Gen 38, 8. Sonst bedeutet kånu II 1 festigen.

5) Vgl. Gen 30,22; he. ninrs, nrsi, sa. bîtnrS; GOLDZIHER, Der Mythos bei den Hebräern p. 114, Nestle

p. i6Sf., NÖLDEKE, EB Sp. 3280,27, Ranke ji. 21.

6) Vgl. Gen '25, 26, Hi i, 21.

7) Ps 36, 10: < Bei dir ist die Quelle des Lebens».

8) Vgl. Hi 12, 10. Dan 5, 28,

9) IV R 29, Nr. I, 23/24; Marduk rimmû sa »illa bulliita iraiiiniu «der barmherzige, der es liebt, Tote lebendig

zu machen»; Maqlû VII, 107: Marduk bei bnlSti.

10) Vgl. he. bsw, phö. ^Saini. King, Magic 4,32; bullulu suHiimu baHi itliki (Bau). IV R 9, 26: der Mond-

gott sa balat naphar mâti qàtus'sii tamhu «in dessen H.and das Leben des ganzen Landes gehalten wird». Martin, Textes

religieux III 2: bnllilannima ana qâti daniqàii sa ili-ia u Islari-ia ana snhim u bahltii piqdanni.

11) Vgl. nmballit mUi in den Beschwörungstexten.

12) Ps ICI, 7: «wer Lügen redet, soll nicht bestehn vor meioen Augen». Für die Namen mit Usir vgl. BzA V
]i. 351 Z. 75: ina pmiika siimi 11 pii-'i lisir «vor dir möge mein Name und meine Nachkommenschaft gedeihen!»

13) Vgl. he. bxi^i. — Zu Tâb-asàp-Mardiik vgl. K 2962,36 Marduk sipat balàlii kiimmii «die Beschwörung des

Lebeiis ist dein», .^urpu VII 78: Marduk ma'smas ilàtii rabiili sa ina siplisii iinliim iballiitii .durch dessen Beschwörung

der Tote lebt».

14) Vgl. I Reg 3, 14.
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Einleitung. XXXIX

lillnir. y^-lii-ili'iri. 7a\ dieser (inippL L;c'lii>ren auch Namen, welche die GnUheit als Vater '' be-

zeichnen; -da//, -aùféû. -abia. -abusu, abuni. {Ki.\ix)-abu-apli, Viw^M-abiisu, oder als Mutter: -laninii,

\}sia.v)-iinnjiîal!i>nii/asû. ißc\\i)-iiiniiiaiiu und Namen, welche den Menschen Kind, Spross oder

Werk der Gottheit nennen: A/^il-, Mar-, JMàrti-, Bnni-i/i [ah.), Bar-. Inbi-, Pir-, Pirhi-, Zir-,

Libit-K '-^. Am nächsten verwandt mit diesen sind wiederum Namen, welche den Gott als Bruder (bez.

ihren Träger als Bruder des Gottes^: Samas-atta-/«//;««, Itti-Aààu-ahûtii , Alii-ilia oder als Ver-

wandter, Genosse bezeichnen: -*ainmè\iiinnè\haininè, {^va)-eniiika, -ubàrîa, Ubàr-, J Ubàrti-(^?ia\'&s)

«Genossin des Sonnengottes», (S^axvcsi^-tabbahi.

Gott ist Licht '): -nnru-, -iiùr-i/àiii, (Nabù)-c/^/cr;7-///^) (die Fackel tler Götter), (Sin/Samas)-

HHi'lîn-inàti'-'), Insu-hia-inàtini, Nàr-.àiisii, (bamas)-/«-«/««, -înâia, Niiraïuii-'ûn, Itti-yi-mîa, Itti-V>è\-

abnu, Sa-Bcl-ba/ii, Itti-^-liuiiiiir\ Gott ist Sonne '^); Samsi-, {Apil-Jieiysciws/u/i-samc, /äi-Asur-

saiiûir, Gott ist glänzend, strahlend ^herrlich, aber auch = freundlich): £'////-(Istar), /E//ita-[Ha.\\2),

{'Bau)-e//it, (Nus]<.a)-/crba/iuQ), -nâgi, -nâviir, Nùr-iii-nàwir, Nàzvir-iiursii, Watar-m'crsa; Gott er-

leuchtet'): -mukalHiii, -kulliin, -kiil/iinniDii, erheitert^): -unanuiiir, schafft Licht: -sàkin-iiddu.

Hierher gehören auch: -{nùrj-iiainiiiir, Ç^ah\.\)-kîji-icbib, Nàr-Bcl-lîunur (das Licht Bèls will ich

sehen!»

Gott ist wissend-'): -/(//. allwissend'"): S>in-kalàma-îdi, Bel kennt die Leute (Bê\-mùdê-fiisc);

Gott ist weise''): -irS//, -wf/di {a.h.), -iiiHsial, unerforschlich '-): Maniui-îdassii-îdi, Puzitr-, ein-

gedenk'''): Marduk-Artjv'j', besorgt für die Menschen: Limras-libbi-Wi, Libbi-\\\-/imi-as {ab.)\ Gott

l) Vgl. die Hymne an Mardulv, l!z.\ \' p. 350 Z. 31: khna abi 11 iiiiiiiw iiia aniiliiti P^ tabas'si «wie Vater und

Mutter unter den Menschen bist du .

2) Vgl. W. Robertson Smhii, Die Religion der Semiten, pp. 27— 36. lîeachte Zikir-ilisu (ab.) j'Sohn seines

Gottes» oder «Ebenbild» (Jensen, KB VI 1 p. 402), v^. Bèl-mussil «B., mache gleich!» und Gen i,2G(?). — Für ab, ah,

' ainiii etc. als Götternamen s. KA^ p. 4S0 fT.

3) Vgl. he. WT3, "nS^^U3. Das Licht und das Strahlen ist das Bild der Freundlichkeit, des Gliicl<s, der Freude u. s. w.,

vgl. schou die Inschrift .Samsuilunas KB III p. 132: «Die grossen Götter blickten mit ihrem strahlenden Antlitz (d. i. huldvoll)

auf mich ; inimerît fànittu «es erheiterte sich sein Gesicht»; Xm 6, 25: «Jahwe lasse seiu Angesicht über dich leuchten und

sei dir gnädig!» ; Ps 80, 4: «lass dein Angesicht leuchten, dass uns geholfen werde!» Ps 4, 7. Hi 2g, 24 etc. In gleicher

Weise scheint mu «Auge» verwendet zu sein, s. Ranke p. 26: llu-tnäia = 'J'^S'^ix l Chr 8,20; vielleicht ist dieser Xame
abgekürzt aus Itti-ili-'inâia.

4) ^^- ^^2'^ ^ P- 3'*^' ^- ^- Mtiniuk diparu namru. K 155 obv. 6: sarhat dipàraha «riesig ist deine Fackel,

o Mondgott .

5) S. 787 -|- S. 949, obv. 8: (Samasi sûpù nur m'ilali.

6) < Sonne > des Landes oder ihrer Unterthanen nannten sich die babylonisch-assyrischen Könige, so schon Hammu-
rabi. In Personennamen kommt samas als Appellativum nur selten vor. Im AT wird Jahwe nur Ps 84, 12 Sonne genannt:

«Jahwe ist Sonne (doch hat Targ. DT "ilïï) und Schild», wozu man vergleiche Teil el Amarna 149, 52f.: «Du bist die Sonne,

die aufgeht über [ihn], und die Mauer aus Erz, welche schützt ihn». Vgl. den Engeloamen Sampsiel = VN^C-Sir.

7) Vgl. he. n^npS. Wenn der ab. Xame Aham-kallim «zeige einen Bruder!» bedeutet, beziehen sich die Xamen
mit kulliiiiui vielleicht auf die Geburt des Tr.igers (Ranke p. 37).

8) Ps 18, 29: «Du lässt meine Leuchte scheinen; Jahwe, mein Gott, macht mein Dankel helle-. BzA V p. 350

Z. 35: i7//((w« (Marduk) ^?OT(ï Saiiiai eMlitsina Uisnainiiiar «wie der Sonnengott erleuchtest du ihr (der Menschen) Dunkel».

9) Vgl. he. STi'in"', ar. IT'bs«, pa. i^Sili, sab. bs5>T> u. ä.

10) I R 35, Xr. 2, 3: Nabu iiiûiiti minima simisii, K 69, 27: Nergal mùdî niimma siimsu. Vgl. Ps 139, 1—6.

11) Vgl. Ps 104,24, Rom 16,27, Hi 12,13. Nabi^ i'rsu müdü King, Magic 22,37. Ea ist bil nimeqi «der Herr

unergründlicher Weisheit», 3Iarduh bàn nhneqi <.der Vater der Weisheit», hammàta ktillal nhneqi -der alle Weisheit be-

sitzt» BzA V p. 280. Vgl. n. pr. N'imequ.

12) Jes 40,28: »Jahwes Einsicht ist unausforschlich», vgl. Ps 139,6, n. pr. iT^S^E. Rom 11,33: «wie gar unbe-

greiflich sind seine Gerichte, und unerforschlich seine Wege». IV R 9 rev 16: kàtu amatka munnii ilavimad <.dein Befehl,

wer kann ihn erlernen». King, Magic 11, 11: alakti ili mannu ilamniaa «der Weg Gottes — wer erkennt ihn?»

13) Wahrscheinlich im Sinne von Gen 30, 22, vgl. he. X'anien mit ";" und 2U.T1, sab. bx"in" etc., EB Sp. 3282, 32,

Xestle p. 168.
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XL Knut Tallqvist.

A

sieht'): -hàri, sein Auge ist erhaben hti-iZ-higi [ah); Gott hört'^): -iseiiiu , -seine, Ihnc-,

-ism{c)anni-, -iiiiicht, -sinianni-, hört das Rufen: -qàbt-ishnvic, das Gebet: -km-àhi-isinc, -karàbi\

S7ilè\tahhi'ï -siuic; vgl. auch -supé-muhur, 'Ma.hù-a/sika-aâ/utlu/-aâas, ^Atanah-simîni'^).

Gott ist gut^): -tabu-, freundlich, gütige): -dnmiq, Damqi-, -damqat, -diimqi {-ilàni), -udam-

ii/iq. -inudauiiiiiq-, -lùdanuniq, -dmneqanni, IJtinur-dumqi-, Atainar-dumqi-ili «ich habe die Güte

Gottes gesehen (erlebt) >\ Dumqi-sa-ilàni-damqu, Arkàt-ilàni-daniqàti, -niàgir, Inigur-, -iniguranm,

Imtagar-, gnädig®): -salim, (Bèlit)-/<?.'r//>« , sieht gnädig an die Menschen: Imur- . -aiiinranni,

-khi-dugul. \\\-ippalzam, Naplis-\\\\ (ab.)''), ist barmherzig, liebevoll ^): -rhiiènî-, -iräm, Taràin-,

-iiapistini-iràiu, -ràin-alùsu\napistiiii\nisc\nisihi\sarrï\rsiri, -sàkiii-rhiii. Rîmùt-. -riuiiia; der Mensch

ist Liebling Gottes: Migrât-, Naräm-, Nisi-inisu\ Gott besänftigt sich, wendet sich wieder den

Menschen zu^): Pasihu, -taiar, -itfir, Sama.s-tûram , l\\-ippasram (ah.), -'Tappasra, Nishur-'Bè\,

•^7rtj-<7//'rt'/--ana-àlisa; hierher gehören auch die abgekürzten '^an\ç:n{Hab\\)-ana-à/îa,{E.2i)-aiia-k7issis?i,

x-aua-bitisujjuiTtisu^'^). Daher die ein Gebet enthaltenden Namen: Linidj-ZiMi-i/i '^) «des Gottes

Herz beruhige sich!» -lurpsir^'-) «werde wieder gut!», -tiirain, -inugursu, -siliin, Kiiir, -rimanui-,

-riiuu-sukun, -rimansii «erbarme dich!», Nabù-lùtu-iiicsu «N. vergieb die Sünde» '-^).

Gott ist Hort'^): -sadü. -sadica, -sadimu, -qatari; Schutzwehr, Mauer '^): -sillu, -dum-, Schutz-

wehr der Unterthanen {Sanias-asuk-nisi), eine hohe Mauer {Nabn-dfir-siruiu), Mauer des Sohnes

{-ap/i), des Einzigen (-edt), des Herrn {-bê/i). des Schwachen {-ensi), des Bedrückten "^'') {-maki),

des Gesichts, des Auges i-pàiii, -îiini), der Rede {-qà/i), der Stadt {-à/îsu); Schirm, Schutz "): -sididu,

weit ist der Schirm Eas {Rapas-siZ-Ea), gut und zuverlässig ist der Schutz des Gottes {Tâb-

si/-K, Aiia-sillisu-èiiiid); Stütze, Grundlage '""I: -imdi-, Isdi-, bei Bei ist Stviize {Itti-Bel-nimittti),

Samas ist meine Grundlage {-isdia).

Gott schützt'-'): 'BèVit-erat Q), -hàtiii, -hutnu, -hatànu, Maiiiiu-kivia-V>t\-hàtiu, -hàsir, -hàsirat,

i) Vgl. lie. bsnîn, n'X^ u. h. Gu 16,13: "^X"! bx tins. Sir 34, 19: vor Gottes Augen ist nichts verborgen».

IV R 40 Xr. I, I 19: Bei hia înâlia tabarri gimrHii.

2) Vgl. he. und phö. Namen mit SBtli, Ps i8, 7 etc. Marduk wird im Schöpfungsepos KB IV i p. 34 als bei

tasvie it magiiri «Herr des Erhörens und Willfahrens» gefeiert.

3) Ps 5,2: "höre meine Worte, Jahwe, vernimm mein Seufzen!»

4) Vgl. he. bsaa, in«avj.

5) Ps 100, 5: -Jahwe ist gütig (2ia), seine Gnade währt ewig . Vgl. phön. ixi3S*5.

6) Vgl. he. phö. nab. imd pa. Namen mit "pn.

7) BB I 8: "Blickst du (o Göttin) einen Menschen (erbarmend) an (tappalasi), so lebt dieser Mensch».

8) Vgl. he. PKianii, nil^Ti, IiVk, sab. bsTIt

9) Vgl. he. bsailB, sab. bxmr, EB Sp. 3282, 31.

10) Vgl. King, Magic 6, 87 f. ili-ia saàsu litùra . . . ilu üli-ia . . . limVja '<mein zürnender Gott . . . der Gott meiner

Stadt liehre zurück . . . besänftige sich!»

11) Vgl. BB III 8: lihbaki linüh -dein Herz beruhige sich!»

12) K 143, 14: Ili-ia siliiii iitari-ia napsiri «mein Gott, sei gnädig, meine Göttin, besänftige dich».

13) Zu diesem hochbedeutsamen Namen eines babylonischen Sklaven vgl. K 143, 10 me-e-e's qillati-ia liqi icnnini

kàsa, Rm 601 rev. 5: arni Jiïti u qillati itti Marduk izakkü (bei Martin, Textes religieux). Unklar ist wie '^^Bèl-hîlu-td-

îiti aufgefasst werden muss; wenn îdi die i. P. darstellt, ist Mim't-aljti-ili «wie habe ich gesündigt, o Gott?» und Ps 19, 13:

»Verirrungen, — wer wird sich aller bewusst» zu vergleichen; wenn hli die 3. P. darstellt, mag man Ps 25, 7

vergleichen.

14) Vgl. he. Eigennamen wie bx^^liî und die häufigen Bezeichnungen Gottes als Fels, Hort: "pS Gn 4g, 24, 3503,

s\o und 1Î1S.

15) Vgl. die metaphorische Verwendung von n^ain i S 25, 16, dûri «y^ffn/ Tellelamarna 149, 53; Ps 84, 12: «Jahwe

ist Zinne [01 -|!)ir] und Schild .

16) Ps 9, 10: «Jahwe ist ein Fels für den Unterdrückten, eine Burg in Zeiten der Drangs-al».

17) Ps 32, 7: «Du (Jahwe) bist mein Schirm» (ib "i>]D); vgl. die bildliche Verwendung von b'J Schatten-Schirm,

Schutz (Nu 14, 9. Ps I2r), auch in Namen z. B. bïtbsa. — Marduk wird sicliil màti genannt Bz.\ V p. 347 Z. «,

18) Pr 10, 25: <.Der Fromme steht auf dauerndem Grund». Vgl. he. iniD'SD''.

19) Im AT häufig von J.ahwe gesagt; vgl. nn. prr. he. "lîT^l^aiU, phö. Ta'Jjiïa, nab. 3Sia:.

T. XXXIl.



Einleitung. XI. I

nåsir-aplul hïini\zîri ^), hsiir-, Akm-patiJiiiii, 'Ea-pattaJii/. Ausserordentlich allgemein sind Xanien,

welche den Imperativ iisiir (nnd pitiii) enthalten und in welchen der Mensch sich den Schutz

der Gottheit ausbittet, für sich: -usuraiini, -pitnanni oder seine Mitmenschen: -iisiirhi, besonders

für die Mitglieder seiner Familie: für den Vater: -abn\bànîa-usur, die Kinder: -edu\ah\ahè\

tali)nu\aplu\pir \hiinu\zîr\tabni\tahtaiii\taddan}m\taqîsa-usur, 'Qcl-edic-pitin. S/tm-?is/er-(Na.hù), für

den Hausherrn oder die Herrin -bèl\bèltu-Jisur, oder flir Land und Fürst: -hiidiirri\màt\sar-Hsitr,

iß\n)-(ipi/-sarri-iis7ir, für den Menschen: Usur-ainèlu, für das Leben: -napistim-usur, -iisur-napisthii,

für den Wandel des Menschen-): -kibsii\sjp-usitr und für sein Reden ^): -dabàb\pî\pîa\j(mr,

()i2ihi\)-aiia-pi-iisiir, für den Bedrückten und den Kranken: -i)iàku\inarsii-usur, {tJicXybakii-pitin

.

für den Gerechten'*): -taviiiia-iisnr. für die Wahrheit: -kittulsuiii-kittulur-kittH-usHr, überhaupt

für alles, was göttlichen Schutz nöthig hat: -gabbit-usur. vgl. noch -agû\kilili\diir\pîdam(ï)\

ribi\i-îlitii\rîs\taribi-nsur. Jedermann huldigte einem Gott als seinem besonderen Schutzgott;

daher die Namen: ^-la)iiazz:i'>laiiiar:ahi, Lmiiazzi-^.

Gott bewahrt, erhält unversehrt*): -käsir, -iksur. -liksur, -kusuranni, -kiisursn, -diir-k/isiir,

-mnsallim, ^è\-inusal/iin-ap/isu, -nsallim. -htsalliiii, -sallim. -sal Jlhnanni, -sallimhmu. -sallim-ahc

aplu, -ahê\îimmu-sullim, -zir-iäallim, Lliii-pàiii-^cl-lù-hi/iiiii, -hi/iiiii-hikini, Sa-Nahu-sa/im «wer

dem Nebo gehört ist wohlbehalten», Saliin-pâlihïii '^wohlbehalten ist sein Verehrer;» versorgt:

Ilu- iikal/aniü'^), -ki/Jainii; vgl. aucli Iiia-qàti-yi-hi/kiii.

Gott schont, errettet'): -ctir-, -ètirat, -ctir-hhè\aplè\napsàti, -ctiranni, Bèl-cth-u-^, -hun-cfir,

-ina-eU-ctir, Tàb-etèr-l\k\w: -gàniil. -gàinclat, Igmil-, -gimilanni, Sa-l^abù-gami/; -viusèzib-, -idè-

rjib. -sczib, -su' .zibaiiiii, S/}::/ba/////-lstav, S/h/bsu-ïic\, \Mh\-ji/nsèr.:!b-a/ji, Pa/hu-usczib; erlöst: Nabù-

pâsir, /tti-Bè\-pûsûr; Sm-pidhiia, ^Rmak-tabba-p/di {a.b.); (Mahùy/zû/qa-u/irri («Nebo hat das Ver-

derben zurückgehalten»),

Gott verleiht Festigkeit, Kraft, Muth: -miiktu-, ' Mukhiat-, -i/khi. Mupahhir-, -upah/jir, -iiiii-

taqqiit. -iitaqqiu, -luiilakkil. Sin-«(K(7', -diir-ukhi. BH-iikhi-, -mnkîiiia, -uiukhi-uisè\palc\pah\a, A.sur-

etil-ilàni-///'/«///. -mulakkiiahi. Daher sind Namen häufig, welche eine Bitte um Festigkeit,

Kraft und Muth enthalten: -likîii, -litkln, Snmu-lîbur, -bèl-kina-taqqin, -isdil'isdia-kîu, -luqqin, ii/àt-

taqqin, -siiin-taqqi)i, -ali-tuqiia. -kissii-susziz, /i/-Bêl, -ris-isi, -kinaiini, -taqqiiiauiii, -takkilainti.

Gott ist Gegenstand derErfurcht: Bi/a/j-Aààw, Sm-pUak {ab)^), der Verehrung, des Gehorsams:

Dugii/-\h\i2i\-, -diigii/, Liidlul-, S)\\\-ludlul, {Pan)--a-/i'imitrlläiiini-\adaggal, Itti-^-titinur, bia-iniihln-

II Vgl. K 143, 23: (//«) nàsir napisli-ia miûab'sù ziri-ia.

2) King, Magic 22, 60: \kib\sa isara htkun ina s'tfàia. i Sam 2, 9; «Die Fusse seiner Frommen behütet er
,

Ps 37,23: <Von Jahwe aus werden eines Mannes Schritte gefestigt, vgl. Ps 66,9. Prv 3,26.

3J King, Magic g, 13: hiskin kittti ina plia «mache Wahrheit in meinem Mund wohnen! • IV R 17 rev. 25: niiissu

pi-ia sutc'sira t<següe meine Reinhaltung des Mundes!» Ps 141,3: Setze meinem Mund eine Wache, Jahwe, bewahre die

Thiire meiner Lippen!», vgl. Ps 34, 14. 39, 2. Mt 12, 36.

4) Ps 31, 24: «Die Treuen behütet Jahwe . Ps 145, 20: «Jahwe behütet .lUe, die ihn lieben>.

5) Vgl. he. ^r\'•rh•£lCi, phö. obmtea.

6) Ps 55, 28: «wirf deine Bürde auf Jahwe, er wird dich versorgen» (ï^bsbS;).

7) Diese Verba beziehen sich wahrscheinlich direkt auf die Geburt, vgl. Nöldeke, EE, î\ames 59, Ranke p. 21.

Die Imperativischen Namen wie -etiranni, -g-imilanni ^ -pitnanni, -mzibanni verdanken ihren Ursprung der Angst der

Mutter während der Geburtswehen. Ebenso verständlich als ein Angstruf des Vaters ist der in seiner Art einzige Name
'Kah\\-um?>ni-htllim «N., erhalte die Mutter unversehrt! , welcher ein schönes Zeugnis von der Werthschätzung der Frau

bei den Babyloniern ablegt (vgl. Unimi-satnsi die Mutter ist meine Sonne»}. — Vgl. he. abs^X, bKn"iS, pa. bsi2£S,

phön. bsasbn etc.

8) Prv 3,7: «Fürchte Jahwe!» Vgl. Salim-pâliljhi «wohlbehalten ist wer ihn (den Gott) fürchtet» mit Ps 112.

147, 11. Sir 10, 23. Sämtliche mit palàhu zusammengesetzte Namen sind altbabylonisch. «Die Furcht vor den Göttern

spielt in den Namen keine grosse Rolle» iKanke, p. 22).
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XLII ''^""^ T.-vllqvist.

Bêl-ûM/u; 'Hdihix-inû-Esaggilliiia-kàri-Iùiiiiir, Pàiii-i/ùtsii, JArw^/r-annùsu/Sin '), As/ai)iar-Aàà\\,

Lu/tavunar'^)-. der Anbetung: -usalli, -usippi, (Ana-)S'm-ise//i, Sèp\Manzaz\Sépit-:^-asbat'''), vgl.

Tc-ib-i-igiiiiatu\sulè\i(tli-:^, zuversichtlicher Hoffnung^): Ana-'&è\-iipàqii, TaklåklAtkal-ana-x, Ana-

{-iJiiihhiyK-fakhik, AnaSm-ciiiid, Aiia-Bc\-cres, {Ana-)x-!irjnàia^), vielleicht gehört hierher auch

Itii-^-'niàia '').

i) Vgl. King, JNIagic and Sorcery 2, 36: pàiiika ataniar liiiha aiiàkit dir war ich ergeben (voran geht pàlihka)^

möge ich gedeihen«. Besser aber vielleicht zu erklären «ich habe Sin d. i. die Thateu Sins geschaut», vgl. Ps 46, 9.

2) Vgl. die häufige Phrase der Hymnen luUaininay ilûlka ludhila datilika «ich will verehren deine Gottheit, ge-

horsam dir dienen".

3) Vgl. Ps 99, 5. 132, 7.

4) Vgl. n'^bsn, 'i3^"in"ix. Mi 7,7: ich will ausspähen nach Jahwe, will harren auf Gott, der mein Heil! Mein

Gott wird mich hören!» IV R 17,1920 a: 'die Bewohner der Gesamtheit des Landes rahis iipaqqùka harren auf dich

(Samas) gar sehr».

5) ^gl- 1'^ 2962, 51 (IV R 2g nr. 1): «die Menschheit — die Gotteswesen etc., soviele ihrer sind — ana kàsama

nznàUna b\a'sa\ «auf dich (Marduk) steht ihr Sinn gerichtet».

6) Vgl. he. "iDi^iiT^^tj;.



I. Personennamen.

'^Ah-di-iaia lcfr. he., pa. 1^31"
I Nd 828,8.

I. as a. A-ta- -ri-dii Dr 337, //.

a s A-ri-is-s/i Dr 474, is.

3. as "Nabu-ri Cb 351, /v.

A-bi-a-l>ii, ""'•'Aöi-a-öi («Grossvater»), s. "Nabù-

/lè/siinii 14.

I. as A-ti-ka-am Art (CIS II C^î).

Abi-ia-kis:-ri Dr 180, a.

A-bi-nl-i-di, AD-NU-ZU («der Vater ist unbe-

kannt» i Cr 199, s. (329,10. 340,7) Dr 379, 3.

S. Ahii'swui II, 12, Aln-lùh I, ''Bcl-

crbà 14, -ittaiiiiii 26, -upahhir 2, Erbà 2,

Gi))nl-''Nerg-al 1 , Iddiii-apln 3 [, Kal-!>a-a 2,

Làbàsi 37, 45,
''Marduk-ah-ibni I, -/v-

iiianiii 4, AJùràiui 13,34, Miisa//im-''Mar-

diik 13, '^Nabù-sinii-ibni 2, -suiii-iîsir i,

-Hsurhi, RîiiiHt 51, Sàpik-zir 16, Sitiii-

iddin 39, Zîriitu 8.

1. (?i Mar-diik Nd 1054,.!.

2. (?i '^Siii-àh-iddiii DrBa 23, ».

Ab-kal-liimla, -'"^'NUN. ME (oder Apqallu,

«Machthaber») Nk 135, so. Nd (632, 3). S.

Ardîa, Bànîa, Iddhi-ahu.

r. (?i ''Bèr-siini-iskuH Nk 32, 3.

2. (r. "'"''aslakit, s. Mushib-''BcI , 'N'abit-bàii-

aliu, -ibni.

Abu bîti (mit Determ. """'0 Cr (111,17. 161, .55).

S. Ba/àtu 34, Ba-si-ia 10, Ba-zn-zu 13,

''Bcl-ahè-iddin 2, -^w«« i, -«ri 11, -iddin

153a, -/(/wrt 18, 19, "Bèlit-qaisat \, "Bèl-

iiballit 15, 59, 96, Itti-"Marduk-balàtu 15a,

Kabti-ilàm-"Marditk 2, Kidht-''Mardnk 12,

Kina-aplit 3,
'Kiipputtiiin 1, Marduka 13,

Mùrànu 13, 22, "Nabù-a/ic-iddiii 9, 10,

No. 2.

-bc/-s!iinàti I, -iqîsa 4, -kàsir 7i -kîn-aplu

3 a, 42, -kîn-zîr 26, -kisir 3, -nàdin-ahu 9,

-sàpik-zir 3, -suin-iikin 43, Na'id-''Bcl 5,

Nidinti 47, Rîmùt-''Bcl 50, Siliin-''Bêl 6,

Sad')iiii 4, Sàkin-siiiii 4, '^Sainas-etir 15,

Sèllibi 15, ^Sinbaiidjf, Sulluiiiu 14, .S'?/;/.'-

///&/« 21, UqupH 25.

Abit-il-tamte-mes («der Vater hat ihn erhört»),

s. ''Samas-ah-iddiit.

Abu-lu-mitr (vgl. Abu-la-inur K 241, X a, «den

Vater will ich sehen» ),

"""'' sipirri Cb 344, i.

Abu-na-dib di-ib (cfr. he. 2~Dias).

I . (? -f Ili-ia-ha-ta-a-nn ": Nk 266, s, 6, 7.

Abu-nii-i'ir ri ( «der Vater ist Licht», vgl. he. iras),

s. Ap-pa-nii, Inq-nu-es-sit.

A-da-da, A-a-da-da, s. ''A\Tbù-dtt-/a-'.

i. a Nk 227, /j.

A-da-la-a, s. ''Ea-iilbddu.

Ad-di-ia (vgl. [^rt'J-rt'./-zrt K 323,17 (JADD 681

und ^^(Z^/;/-; BE IX), s. "Apil-Addu-natanu,

Id-di-ia.

Ad-dii (als Probename K 241, XI 38), "'"''asarid

sani Nd 782, 0.

''Addiû-abu-hiillii, s. Ardi-''Marduk, Has-di-ia

22, ''Samas-iqisa 6.

"Addii^-ahe-bül-lit TIN
1. rti Dannèa a. Nur-"Sin NdM 11, /j.

2. (7. N?cr-''Siii, s. Iddiii-'Nabn.

''Addii '--ahe-iddiu

I. rt j Kîn-zîr a. Egibi Nd 755, /.>.

«. £§//;/ Dr P
(
II 7, 30 >, s. Rîniùt-"Bcl.

3. (?. N2tr-''Sin, s. Iddinûnii.

"Addiû-ahè-sullim (beachte Nd 573, 2: ''Addu-

SES-su//i)ii), s. Arrabi

I
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"Addu-ah-iddiu, <"•"''purkullii Nk 439, :,

1. a\s "Marduk-kaH-l/i'-: DrBa 19, 1.

2. a\s Rhju'it Dr 325, 4.

"AddiP-aphi TUR. US)-iddin

I. rt/i Tabnèa a. •""''saiigi »Addii Nk 26, IS.

''Addii'-ba-ri, s. "Addii-zir-ibui.

''Addii'^-bêl-si-hi-ti} Cr 135, u.

"Addii'-eres {KANKAMiPIN-es), s. Kadm-a 19.

I. rt.'i ''Nabii-ah-idd'ui Nd looi, 7.

"Addu--gal>-ri, s. Ard/-''Sa;;/as.

'''Addu^-ia-a-'(>) Cr 360, .7.

''Addu--d?-nij/C4K, s.'U>c/-iddii! 10, "Ncrgal-ctir,

Rîmîit-"Bèl + S-

I. a/i ''Addii-kdlanni Nd 354, /j.

«/i "NabH-rJr-lisir a. Ilî-bulliitu Nk 283, is.

3. «/i "Za-ri-qu-rJy-dmi a. "'"''sangi "Za-ri-qu

Ng 2, /x

"Addn.--id-ri- Dr 532, 3.

''Addti^-im-me-e, s. ''Ea-rJr-iqisa i.

"Addu--kil-/a-an-iii, s. "Addii-dvii.

''Addu ''-Mn-zir

I. «/i "Addu-iiàsir a.
•'•"'sangi "Addu Ev 23, .^/.

''Addii'--/a-bak'i:, s. "Addii-zir-ibni.

i'Addu --/i Dr (39, ni

''Addu '' --li-kbiki-in\iiii

a\s Sa-bu-û-a Nd 881, 2. 892, 1, 10.

"Ad-dii-lii-ii-sa-äm, '""''qallu Nd 892, 3.

"Addu'--na-sir\PAPVià 264, s. S. Œsaggil-uain-

rat, Iqîsa-aplu 15.

1. rt;i Apla-a a. "'"^'sangî "Addu Ev23,7,;m3,28.

2. a. '^""'sangî ''Addic, s. '^Addu-kîn-rJr.

*-"Addii^---na-tanlta-iiu (ar.) Nd 201, n.

1. rt,'i
'' -iddiii Dr 375, i, 7.

2. as •'Mardnk-usursit Dr 336, /?•

*''Addu:-ra-ha-iini (vgl. Addu-''-ra-lii-uiu Rm 193

(JADD 268) Nk( 118,0).

''Ad-du-ra-hi-i, s. ''Sin-abu-usur.

*"Ad-du-ra-pa- (cfr. lie. bXEl, bSE-l": (Nd 935, 3.

"Addu^-sa-ra-ah (cf. sab. mïJbs«, bsmiBi)

I. a\s ''Marduk-sùin-usur CrL 16, /6.

''Addu--sa-/ain-!iiu Dr 370, mb.

''Addu--sa-al-tuiit (cfr. he. bs-iPibxi» = S,d-ti-ilu)

"•"''qallu Cr 99, 7.

''Addu'--sa7n-!ne-e, -sa-i/ie-c (Cr 1 14, n) Nd 743,13.

Cr 184, 17. 255, 4. S. Ardi-"Bèl 11, ^/7//-

"Gula, •'Bcl-etu-napsàti 2, -iddin 11, 195,

-usallim 26, 27, ''Gula-c;îr-ibni2, Has-da-a

13, fddiii-''A'abù 99, KidiII II II 4, Kidiii-

''Marduk 7, ''Marduk-niksir 8, -hiiii-usiir

41, •'Nabù-bàn-ahu 14, -ctil-ilàiii 6, -iddin

13, -hiiii-iddiii 10, -suvi-usur 31, -ubn//it2,

-usiirsu 31, Kiiiiiit 2},, ''Saiiias-nàdin-hiii/ 1,

Ä/-/rt-« 27, ''ZA.MAL.MAL-iddin 2.

''Addu'^-shr-iddiu, .s. Ba-su-iâ.

"Addu'--siv-usiir (PAP) Cr 328, 24. Dr 291, 7.

S. "Bèl-uballit 7, "Ninib-ah-iddin.

1. «li "Nabn-usczib Cr 328, 9. 329, is.

2. «/i ''Smnas-il-a-a-bi} Dr CIS II 68.

''Addu'-sc-e-û, .s. ''Nabfi-be/hiiiii 11.

•'Addu--se-zib (vgl. auch ''Ra-ai/i-iiia-iii-se-zib).

1. (r/i Ri-ma-a-lù Dr ZA III 224, ->/.

2. (r Dr 180, 31.

'^^/,///-.v^/^//-r/w {li)A'-MU-KANiPIN-es\KAM),

^. Ardi-''Nergal 2,
"Bcl-aplu-iddin 14, 29

Bè/sunu 15, i?////// 2, Iqîsa-"Marduk 9,

Itti-''Bèl-liscsir i , Kiirbanni-''Marduk 5,

Làbàsi 29, Marduka 14, 17, ''Marduk-

aplu-usur 2, Musèr:ib-"Bcl 27, 34, "Nabh-

balàtsu-iqbi 5 i , -bèl-ziri i , -kin-aplu 1 8,

-hiui-lîsir 11, 23, Xidintum-"BH }ß, J'Nit-

ub-ta-a 8. Sàkiii-duppi(t) 3, Siim-ukhi \6,

Susraiini-"Marduk i .

1. rfi Nùrca a. Mnkallim Nd 801,23.

2. (ri Sarru-ru-su-ii-a Nk 242, 2.

•'Addu'-sinii-ibiii, -'•'"''' iiiàr sipri Nd 54, n.

1. (M- Kudiirni a. "'"'''saiigii "Addu Nbp (ZA

IV) 19, 37.

"Addu--sum-iddin Cb 84, 2.-,.
""•''inandidi Nk i6, n.

Nd 8 1
,
3. S. "Bcl-aplu-iddin 26, ''Marduk-

aplu-iddiii 4.

1. r^
"'"''allaki, .s. ''Satuas-sinji-Iisir.

2. a. ''Sin-sadî, .s. Iddiu-''Xabù.

"Addu--h)ni-sain-iiie-e(}), s. ''Bèl-kisir 6.

''Addu--sùii/-usur\PAP, .s. ^.-J;/^//« 3, /Amti-''Bè-

lit 5, ''Bèl-etir 45, ^Qudàsii 5, T^rï/Af.

I. (Z. "'"''asiaki Nd (316, 13).

"Addu'--tar-ga .? Cr 192.

''Addu--ta-qu-u!/i-ii/u, s. ''Siir-iia-ta-nu.

"Addu'^-tuq-qiu C b 130, in.

"Addn^''-uhallit (TIN-if) Ev 23,22. Nd 821,0.

S. Ba-iii-ia.

I. rt j- Da-di-ia Cr 96, 4.

rti •'Nabîi-siiiii-iddin Nd 616, 3. 3. 808, //.

813, A
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3. a. f/i'-"Miirduk, S. lia-ni-ia.

•'Addii --utiammir (LAH)

I. as Sis-s?'i-ni Nd 564, ;i, 13.

''Addii'--iùalKH

I. a. Tàbii-'' Mardiik, s.
''Nabn-uballit.

•'Addii--nsa//iin, s. ''Bè/-ahc-iis?tr.

•'Addii--iï-se-.zil>, s. fBu-ra-hi.

"AddH--zir-ibni , s. Ahusuiui, "Bcl-iiballit ,
JZii-

uii-iia-a.

I. as "Addii-ba-ri Nd 992, /->.

as -'Addu-la-baP. Xd M II, 60, /,-.

aï KiribtK a. Mukalluit Xd 122, /... .S 13,0.

4. a. "Siii-tab-iii, s. Uballitsu-"Mardiik.

"Addii'--aii--iddin Cb 27, .->. S. A-liit-nii, Ap-la-a.

I. l'r .V Itti-''Sa)nas-balàtii Cb 1 10, /6.

A-di-'-ilii, la-di-'-ilii (cfr. lie. bS"'"^), s. K/ii-rjrr.

fA-di-na- (cfr. lie. n. pr. 111. Sr"?! Dr 75, 3.

Ä-ld-tna-

I. rr.
''Xabii-i-da-iiH Cr 360, 21;.

*A'i:-in-i/>-tc-c:

I. (?.f A-mii-iiu-ia-bii-iia-ah-ti Dr 301, />.

Ad-ri-iui, s. Sd-ii/i-i.

A-du . . . . r Nk 24, 2.

''A-è-eres, s. Sulluinu.

"A-è-iddin Nd 991, m, 13. S. ''Xahh-iiàsir.

1. (?.v ''Xt-rj^aZ-iddiii a. Ardi-''Ea Ng 58, 2.

rt.
'' crba, s.

''Xabu-suiii-iskun.

3. c?. '''Ea-i/''ita-ibni, .s.
''Mardi(k-si(in-ibni.

''A-c-ua'id

I. (?. Bèl-ia-ii, s.
•'Marditk-tiàsir.

•'A-c-rè'i(-îi-a Nd 930, :i.

''A-è(va.r.:]-uba//it 1 TIX-it\ s.
''Asur-iddin.

''A-è-iisab'si

I. rr
"•"•:'rc i sist, s. ''Xabù-sadùnii.

A-gi-ri, "'"''KU.MAL («Miethsklave») Nk 443, !..

N'y 46, 8. Nd 525,12,27. S. Ap-la-a 14,

RèlsHHii II, Iiia-csî-cfir 4.

I. c?.f Iddin-"Xabii Nd 638, .-,.

Ah-ahi-ia («mein Onkel», vgl. bi. asnSi, s.

Iqupii.

A-ha-nu (Nd 457, 7), vide A-kit-iiii.

'A-hat-abi-su («Schwester .seines Vaters»), vgl.

talm. >"3-nK etc. CIS II p. 124), qallatii

Nk 408, li, 24. Nd 102, 3.

''Àh-at-bu-û (ar. lanns CIS II 122I

\. as Kal-ba-a Dr 576, 2.

'A-hat-sii-ini («ihre Schwester») Dr 429, 3.

No. 2.

fxl-hat-uinini-hi 1 «.Schwester seiner Mutter», vgl.

ph. nrns, s>-. s^îc^i^f) Dr 379, 12.

Ahèa, Ahna («o Bruder!» SESf'-e-a, ShSP'-a-a

Nk 50, 1. Cr 46, .f. 161, .-,1 iA/ic-sa-ar) A/i-

lii-c-a Nk 64,13, SES-lii-n{-a) Dr 75, 2, 11.

SES--ü-a AntZAIII) NbpM II 15,4. Nk

64,13. Cr 46, s. 161, .-.1. S. ''Bcl-kusitrsit i,

''Nabü-ah-iddin, ''Xergal-ah-iddin.

I. as Iqisa-aphi a. Ir-a-iii Nd 681, i».

as Mardiika Nk 50, 4. 52, '-i-

as Xa't-da-iia-ilàiii Dr 75, 2, 11.

4. a. Ardi-''Xergal, s. Bclsiinii.

A/ù'-{-a)-i(, s. lialàtii 51,62, Pii' 4, Rhu fit-"Bel

20. Z'iiîa 12.

Àli-c-dii-sû-knn 1 «schaffe einen einzigen Hru-

der!»i

1 . as Nd 1

1

1 4, 3.

Ahè-iddin„ («er hat Hriider gegeben» 1 Nd 229, 2.

Cb 57, 22. Dr 1459, 1). 480, 3. S. lEtirtuiu,

Iddin-"A'abù, •'Xabù-ah-ittaïuni ,
JQunna-

tuni I, ''Saniaï-nàsir.

I. as ''Bèl-ahè-erbà Nd 526, 17.

à\s Bclsunii a. Egibi DrP 73, n.

a\s Nad}-na-a a. Signa Nk Ji, s.

a]î ''Xergal-nàsir Nd 342, 3.

5. a s Zii{: SitVla-a a. Xùr-''Mardi(k IJrPa 1 2,3s.

a s. Miirànu.

a. '^'"''iiiàr sipri, s.
''Xabù-bullitsu.

a. "'"''inisir-a-a Nk 274, 3.

a. Miikallim, s. •'Bèl-ittannu.

10. a. "'"''sangt ''Addii, s. ''Xabù-tisursii.

a. "'"''saugt "A'ergal, s. "Bèl-iddiii.

1 2. a.
"'"''sangt''Xlnib-, s. Ardîa, "Xabù-balàtsii-

iqbi.

Alic-iddin-"Bcl\ s.
"Bcl-aplii-iddiii.

Ahc-iddin'a-"Marduk '
' -, abgekürzt : Alic-iddin\a

Nd 156, 4. Cb 79, 26. 158, 4. 274, 2.S. 277, 4.

281, 13. 440, 2. S. "Bèl-aplii-iddin 5.

I. as Apla-a a.
"Ea'^-èpis-ilàni Dr 486, n-

als "Bèl-ahè-erbà a. Kalln-"Sin''- Cb 208, v,.

ajs Bn-û-su Nk 5, 4.

a\s Erbà-"Marduk [a. "'"''sangî "Istar Bà-

bili) Nd 558,.,-. 1635, /j-]. 907,1«. 932, /j.

999, ,2. [1113, /j]. NdPi II, N- Cr 170, is.

175,15. 281, /,r. Cb 42, /7. 93,9. 194,//.

240, IS.

5. a's Giiitil-''Marduk Cb 35, 3.
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aï- Itti-^^Mai-diik-halàtu a. Signa Nd323, //.

as ''Maduk-iiàsir a. Ihi-ii-sii Nd. 1 1 lo, //.

as {''Marduk-)sâki!i-siiiii a. l'Jirti Cb j},, 5.

IS3-2-

a\s ^'Nabu-tniisctiq-urri a. Arrabtuin Nd

60s, ,3.

10. as Sàkbi-lîiin a. Etini vide no. 8.

a. Ardi-"Ea, s. "Bèl-iddiii.

a. Erbà-"Mardiik Nd 799, e.

a.
'""''saiigî ''Istar Bàbili Cr 26, a.-i. S. Ubal-

litsii-'' Gitla.

14. a. Signa DrPa (21, m).

Ahc-iddm-'' TA . HAR-RI Cr 173, 7.

A/ic-iqîsa («er i. e. Gott hat Brüder geschenkt»)

I. ^?!.f 'Nabn-nsallini Mndamviiq-''Addit

Dr 300, it>. Vgl. "J'cl-iqisa 16.

Ahc-sa-a (NdPa 2,41. Cr 238, u\ s. Bcl-dr i.

Ahesii («seine Brüder», SESf''{-e)-s?i , _A-/ui-e-sn

Nd 152, 1»; zu diesem Kurznamen vgl.

Aiuii-ahcsn, Bcl-ahcsn, ''Asnr-ahcsn-eres,

"XabiL-bàn-ahcsn, ''Nabù-bc/-a/jcsn, -erba-

ahèsu, ''Addn-, "Nabu-, ''Ninib-kabti-

ahcsn, ''Bei-, "Nabn-, ''Si)i-sàr-ahèsn u. ä.)

Nd 865, 10. 1050, 4. Cb ( 19, 4). S. Balatsn,

la-sn-um-ma i, Kîn-zîr.

I. a\s ''Bèlit'--nin-ina-iin Nk 66, 3.

Ahîa-likîn («meinen Bruder möge er bestellen!»

SES-iaià-li-DU:kiii) Nd 693, u. S. Sa-pl-

kalbi.

I. a\s ''Nabü-a-a-ln Nd 693, 1, n, i4.

Ahi-ia-mi-ru («mein Bruder ist Licht») Cr 360,27.

Ah-iddin («einen Bruder hat er gegeben»), s.

Balàiu.

I. a\s Ap-la-a Cb 322, u.

rt/i Ardia Ng 8, /.?. 32,4,1s. Nd 107,.

''Nergal-ah-idtün

Vgl.

a\s Ai-di-"Nabû Nd 627, 10.

4. as Shm-iddin Dr 3 89, /->. 390, /->.

Àh-iddiii-"Mard2tk^

1. a. "Xabn-rJr- .... Nk 125,9.

Ah-im-me-e'

1. a\s Gi-gi-ia Nd 7, s.

2. rt/i "Nabü-er-ba Nd 553, 3.

Äh-ittabsi {SES{-it i)-tab-si, als Probename Z'.^/'-

it-tab-si K 241, XI i «ein Bruder ist ins

Dasein gebracht»)

I. as bnllitsn a. Ki-sir Dr 100, r.

as l.a-ki-pi Nd 122, /^. 253, 3, 11.

rt;i "Nabn-iiia-lik Ng 66, 3, u. 68, .;. 69, 2.

Ng V R 67 4, 4. Nd 5, i.

Ali-li-ia, SES-li-ia Cr 68, 12. 93,1;. 180,24. 360,36.

Cb 239, 7. Dr 8,5. 54,11.

I . as iddiiia Cb 368, y.

'I'n-l^ Cb 19, 4.

*Ah-si-ia-ar-hi in , Ah-si-i-inar-sn («Xerxes» ),

sarrn Xr 3, 22. 5, 20. CT IV 34.

Ahn-bani [A-hu SES{-n)-KAK[-i) .ba-ni{-i\ BA-i

(Nd 336), auch mit Determ. "'"''). S. Ap-la-a

17, Ardia 2, "Bcl-asaridn i, -iddin 74,

138, 184, 196, -ittanuv 34, Bclsnun 41,

Bibbann, Iddin-"Xabii 39, Ina-esi-ctir 1,6,

Itti-"Mardnk-balàln 1 6,
"Mardnk-nsalliin

4, Mnsallim-''Marduk 10, "Nabû-ahè-

bnllit 41, -bnllitsn 15, -r/r.r 2, 17, -/7«-

apln 4,20, -uàdin-sniiiÇy, -snin-isknn ?>, 2,'i,

Na-din 30, Riinitt-bcl-ilàni.

A-lin--ia

a. Egibi, s. Iqîsa-apln.

Ahu-ili-ia («ein Bruder ist mein Gott»), s. '''.S'fr-

iiias-iddin.

Alin-likin (SES-li-I)i', vgl. Ahia-likin), s. A/,//-

«««/^

Alin-lisir (CiIS Sf. DI) («der Bruder möge ge-

deihen») Nbp (ZA IV) 20,1. Cb 261,8.

5. Iqisa-aplu.

I. rt/i Rimnt Dr 363, /,,-.?

Altn-ln-mnr («den Bruder will ich sehen», vgl.

PAP-la-miir K 324, 3ä=JADD 470 u. ö.).

NpdM II, 7, 5. Nd 374, 13. 828, 10. 865, 7.

Cb 87, 20. 1 59, >. Dr 370, 21.
"'"''irrisn Nk

452, 3a. S. Pa-si-id.

I. «;i "LUM.LUM-ahc-iddui Dr 296, -v.

^ri "Nabh-tabni-nsnr Dr 431,-'/.

3. /r. Bclsnnn Nk 458, 4.

A-hn-ina-a (cfr. he. i^air:!!!!), s. Riintit.

A-hn-nn, A-ha-nn (als Probename A-hn-ni K 241,

X33; «unser Bruder») Nk 459, 7. Ndi24, 3.

450, e. 457, 7. '^'"''wn-sa-kil alpc Nbp (ZA

IV) 17, 11. S. "Xabn-etir, Xi-qn-dn 25,

Xùrêa, Riniiit, "Sanias-îpns.

I. as "Addn-rJr-iddin Nk 193,7.

Ahn-nn-n-ni i-i («der Bruder ist Licht», vgl.

. Ihia-nunt), s. ^Qndàsn.

1. (?.; ''Xabfi-na-din-aliii \d 1113,3.

T. \X\II.
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A-/iii-sii-uit, SES-sii-iu( («ihr Bruder») \d 449, 3.

734,3. 1096,2. iioS, 5. Cr 244, 7. Cb64, 10.

Ur 510, 5. "'"''abu bîti Lb 1, 10. Art. CIS

II 66. auifî
(/rt-///^ Nk 448, 2. •""^''/r « Nbp

(ZA I\') 19, :,. •""''sàbu Nk 340, i. S. ^' Bcl-

crbà, ''Nabk-ali-iddin, Xidintitin.

I. as ''Addii-ràr-ibni Dr 346, //.

as Ardi- Dr 177, /.-.

a\s ''Bèl-abu-iisur Dr 235, ib.

as "Bèl-etir Dr 502.

5. as "Bcl-inassaràti a.Aiiicl-biltr. Dr CLS II 65.

as Hclsh DrHa 1;

Cb \\ji/.

15^.3-

Dr

1. as a. rci sisî Nd 959,

2. as Ra-mii-an-in NdL 44, 3.

Ahu-'-ii Nk 132,5. 176,2. S.
'' Bcl-rJr-ibni.

A-a-ah-lia-

I. (? i Sa-ni-ia-a-ina Nk 361, 3.

^ ''A-a-a-qar-rat Dr 43, .,.

fA-a-àr-tnm (vgl. 'A-a-as-tiiiii) Cr 332, 3, 1.") etc.

'^A-a-as-tiiin Dr 43, j.

A-a-bi («Feind»), s. ''Sitr-ah-iddiii.

A-a-hu-ù .Smk^I II 3, 3.

No. j.

rt.f "Bcl-iihallit Dr 122, /^

rt.f Er-ba DrCT IV 44, o.

as Gimillii Nk 400, //.

10. as Hic-itin-iiia-nii Dr 75, ;.

as Iddin-''Nabu a. Abi-iil-idi Drl' 74, '

a s Lisirii a. Abi-itl-idi Dr 409, -'-•.

as ''Nabîi-uballit a. lUx-si-ia Dr 501, i4.

as Na-din Dr 414, /,-.

15. as "Ncixa/-ibiii a. Ib-iia-a-a

'75. 1-

a s ''Ninib-a/j-cres Nd 151,

a s ''Sawas- Cb 426, 4.

als ''Saiiias-à/i-iddiii Nd 987, 7.

as ''Saiiisa-a-a Dr 55-.:'-

20. a s Sè//ibi a Dr T 60, /.,-.

a. Ardi-"Papsuka!, s.
''Bcl-iddin.

a. Arrabtiim, s.
''Xabù-ctir-napsàti.

a. Etirii, s. Miikkèa.

24. a. A'a-din Nk 458, u.

Ahùtu (SES{-)-û-t//,SES-/a-û-/u(Cr 1 14,1. 141,11),

«Bruderschaft», vgl. Itti-''Addu-ahiitu\ Nd

551,2. S. Kabtia 3, Kàrca i, Miisèdb-

"Marduk 26, "Xabù-balàtsu-iqbi 26, -.w/w-

/f/(//;/ 28, -sinii-iisiir 16, -uba/Z/f i>, iS, xVc?-

^/w 39.

A-a-i-da-' Dr 366, 3, 9.

A-id-aCi) NbpM II 9, n.

Ak-du-lu-iiiiir NdPi 15, 2.

I. rti La-an-iii-air.-iii-''Maidiik a. """'sangi

"Gula Nd 697, .,;.

fA-kil-tiiin Cr 135, m.

Ak-ka- (^ akkai «wie»(.^), .s. Barikîa.

Ak-ka-da-a-a («au.s Akkad gebürtig») Dr 253,13.

Ak-ka-dii Nk 70, 7.

^LJ/(--/^vz-i/-rt;--i/ («Nerxe.s»), if/^vv/ 4,2»; vgl. J//-

Ak-ki-ia (vgl. DAllW p. 52b und "'Ä7 '"J/t-.^-/-^

BIC IN), s. Iddiii-''Mai'dnk, Sum-itkvt.

1. as Sit-ina-a Nk 83.

'^Ak-si-ak-ar-sii («Xerxes», vgl. Ak-ka-si-ar-si),

sarru Xr 2, 12.

J^A-lak-sii-lii-iniir («ihren Lebenswandel will ich

schauen») oder. ;/(?/',f«-////!v//( ihren Leben.s-

wandel möge er (i. e. der Gott) fest-

.stellen» 1 Nd 39, .3. 40, 3. 42, 2.

''A-lik-sa-an-dar («Alexander»), sarr/i AI (ZA

III 1501. AI CT 39, 7. .Sei CT l\' 29.

Al-la-a («wehe»), s. Ardia 32.

Aliaku {•""''IR «Bote» I Cb 87, 2;.. S. /Aiiiti-"Bellt

4, Ardi-''Xabà 4, /ùr/à//t 6$, "Bc/-e/ir ^i,

fliia-Esagi^il-bclit 3, Kidiiinii 6, Mu'sczib-

•'Marditk 29,
''Xabù-bàn-ahu 7, -ittaiuin

34, -napi'stiiii-Hsiir 5, -::ir-iqisa 6,
''Saiiias-

siiin-lî'sir 1, Siiiii-iisiir 7.

Al-la-uii (cfr. he. TiîS «Eiche», vgl. MSAW p. 81,

s.
•'Bcl-u'salliui 24,

•'Xabii-siiiit-usiir 3.

*A/-tàk-sat-sii ( «Artaxerxes»), sann Art CIS

II 66.

Al-ta-ina\ Il-ta-a-ina, s. Ba-sii-ni.

Alii-lii-tnur («die Stadt will ich sehen»!, s. "Bcl-

uballit 99.

I. d\s "Xabü-siun-iddin a. Abi-uZ-idil^d 727,10.

A-mat-"Bèl^-at-kal , abgekürzt aus Ana-amàt-

"Bèl-atkal q. v.

fA-inat-su-diiiii-qa (sein i. e. des Gottes Befehl

ist Gnade»), qallatii Nd 248.

A-)nat-sii-ii/-taiii\: /a/irV/iii, s.
"Xabit-tabnu-usur.

Ain-ba-a

1. rti Kiua-aplii 1 )r 466, /x

Ain-bit-ni (= Abbiini, ef he. Ti2S;i, """'pu-sa-a

Nd. 237, 1.-,; vgl. Bl'. IX.
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A///è/-''As//r', s. Làhàsi-''^Iardiik 8.

A]iièl-''BêP, s.
''Nabn-suiii-iskiin 25.

Atuèl-ùiltii}), .s. Ahuhoiu 5.

Amèl-''Ea^''\ s. Ap-la-a 52, Ardi-" J!c/ 2j, ''Bcl-

ahè-iddiii 19, -ahc-iqîsa i 2, -aplii-iddin 12,

-É-Zzr 13, -ittaiinn 24, -kàsir 48, -uballit

2, 100, -iisalliin 40, Htillittu 3, 'Eüllitiiin

I, //viï? I, l.àbàsi 13,
"Mardiik-bcl-rJr i,

-lân-aplii 10, Àliiscrïib-"Marduk 43, 48,
''Nabh-ctir-napsàti 28, -iltannn 50, -kàsir

25, -nàdiii-ahii 13, -hiin-I/sir 16, ''Nergal-

iddin 14, Nidiutiim 57, Nidiutuin-''Bcl 2'^,

Taddannn 14, Zu-um-ba-a 5.

Amèl-"Marduk (^îl'Ta bilS), irt/vv/ liv i, n u. o.

1. a/i Sü-la-a Nk 94, s.

2. rt/i Talhiiu Dr 288, /-.

Antèl-"Na-na-a Nd 19, ig. Cr 173, is. S. Gii-rui-

nii 24.

Aiiièl-''Svv''-sadn-ü (.'), .s.
"Sainas-kîn-aplu.

Anièl-sisi Ç- «Pferdemann»), s. Snzubit i.

Anièl-''Sainas Nk 452, 24. S. Uqiipii.

I. (T. ''Nergal-hh-iddin Cr 117,0.

Ainc/it-i'i, Aille/H- -û (mit oder ohne dem Per-

sonendetermit.), H.Ardi-''^fûrdiik 1 5, Ardi-

•'Nergal A,, 15,
" l'cl-iiballit j'^, Iddiii-"Bcl

31, Iddiii-''Mardiik 21, Kidinnu-'^Marduk

10, Làbàsi 18, ''J/ardiik-hnn-nsîir 25,

^'Nabû-balàtsu-iqbi 'à'], -napïstim-iisur 7,

Nàdiii 47, Sil-la-a 9, Suni-iddin 2, 32,

Tukultu-^'Marduk 2.

Ainèl-"U-at DrPa(2i,ä7).

Aincl-iirqi V""'^'NU. GIS. SAR, «Gärtner»), s. />«-

/rt/// 35, MuscrAb-"Bcl 81.

Aiii-ma- , .s. Riiiint 67.

'^Aj/i-7iia-da-a-tit(\)e., vgl L'ininadàtu), """'daianu

Dr 435, 15.

Ain-ina-nu, s. Shr-iikîii.

Aj/i-f/te-ni {«waxumh , vgl. Am-iiie-ni-ilu), s. '''/i//-

iieiif-ibiii 1

1

,
''Saiiias-bû/âtsii-iqbi.

Avi-vie-ni-ilH (als Probename 81-1-18,695, III 10,

«warum, o Gott»)

I. (?. ''Nabû-litsu, .s.
''Xabii-altc-bullit.

Am-ini-zii, .s. Uinc-ilu.

Ani-ri-ini-mc, s. ''Buiienc-abu-nsiir.

fAmtîa i/AMAT-iû. «meine liebe Magd!», Kose-

name, no. 3 abgekürzt -AUii 'Aii/Ii-''ßc/it 5),

(?/// Ap-la-a Cr 287, 1. qallatu Nd 665, :i.

668, 1(1. 67g. 682. 760, 10. 1125, 1!.

I . ;// .V Sei ZA III.

;// .V Ib-na-a a. Da-bi-bi Cb 165, 7.

w .y
''Nabn-erbà a.

''Addu-siiin-usiir Cb 55, a

= fAmti-''Bèlit 5.

4. w/ i ''Samas-pir-usitr a. Epes-Ui/, assat

''Nabu-siim-itsur Cr 1 54, 2.

fAmti-''Bau (/AMAT = An-di DrPa 13, 10=1.5

-''/? ''2), rt/;*/
"Mardiik-nàsir-aplu Dr 26,6.

273. 3. 379, 56. rt/// i7/-(// Dr 470, 6.

I. wfi Itti-''Marduk-balàtu a. Egibi Dr 242, 3.

w/j Kalba-a a. Na-ha-a-a Dr 119,3. 236,2.

429, 5. 457.

3. ;«/i '''5(r/«fC.f-/(M//„ DrPa 13, lu. 1.5. 14,7. 16,3.

17, .1. 18, G. 19, Ü.

^Ainti-''Bèlit^ (abgekürzt als Kosename: 'Aiiiti-ia,

.s. no. 5) Nk 161, 3. 377, i.'i. Nd 314, g. Dr

496, 4. r?/// Làbàsi Cr Pa 3, 47. Dr P 117, 39.

uiiiiini sa''Nabîi-balàtsH-iqbi Nd KP II p. 20.

I. w.v PivL 10, 2.

;// i Balàlii a s Suqàa a. Egibi Cr P 24 , g.

CbP 25, 1. 26, 11. 27, G.

iii\s ''Bèl-usallivi a.
''Bêl-aplu-nsnr, alti Là-

bàsi-''Marduk Cr 161, 31.

ms Ina-Esaggil-bêlit in s "Nabîi-kiu-aplu a.

"•"''allaki Nd 147, i.

5. m s "Nabù-erbà a. "Addu-sitin-nsur D
304, 2; = ^Amtia 3.

m s Siriqtum a. Nùr-"Sin Cb 379, 2.

j. in's Zîr-Bàbili a. """'paliari Nd 1025,3.

NdL 15,2.

J'Ainti-"Na-na-a Dr 568, u.

1. m s Itti-"Mardnk-balàtu a. Nùr-"Sin Cb

145- 193.

tn[s IJïbàsi a. iWibii Cb 306.

3. iii\s
"Marduk-sitni-nsur a. "'"''NL SUR-ginè

Nd 597, 3. 845, 2.

Linitii

i. Mjs ''Mardiik-suni-usiir NdM28,2; vgl.

fAinti-"Na-na-a 3.

'^A-inii-iiK-ta-pii-na-a/j-ti (eg. «Amon ist seine

Stärke» (.?), vgl. /(r/'-wcr-^r//-/'/ Ann. Asrbpl

Col. I 101 und Steindoufk in BzA I

p. 352), s, Ad-ni-ip-te-e.

A-inn-sc-f (vgl. ainùsii eine Pflanze und n. pr.

A-m Il-h- K 486) Nd I, 13. S. "Bcl-iddiii.

ï. XXXII.
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/A-iia-àli-hi (vyl. II. pr. ni.
''Xabù-ana-àlisii

K 241, 1\' 451, qallatii Xd 635, 3.

A-na-a-inat-''J)èl^-at-kal (abgekürzt: A-iiiat-

"'AV/'-^rZ-Xv?/ Xd 642, :i. 647,2. 835, i.s, J/(^,-

"Bèl^-at-kal Xd 109, « und "Bèl-at-kal

Nd 563,3.) Nd log, s. 173, 13. 298, 7. 365,3.

374. 450, .. 452, ä. 454. 3- 455. ^- 457. -'

550.2. 554. 556,2. 559,3. 560,2. 571,31.

642. 3. 647, >. 729, 2. 83s, 18. 907, 3. 909, 2.

910,6. 911,2. 919,'.!. 921,1. 922,2. 999,+.

1 108, 2.

A-iia-''Asiir''-tak- laïc, .s.
''Xal>n-:zàqip.

Ana-''Bèl-ere's {A-na-"B^-KAX er-es DrP 71, 17;

no. 2 abijfekürzt: ''/h'/'-KAä' c-n'-is \)r

69, 13).

I. (m' Libliitu a. Ka lin-''Sin- Dr 559, 1\' 40.

as "Nabù-aplu-iddin a. Ili-''Manlnk Dr

463,-'/. DrP 69, /j. 71,/,-'. "JJ,!". 78,3. 96, /v.

107. 113,2,.-.. 118,5. 141,7. 147,"; abge-

kürzt: ''Bèl-eres.

3. (f. Kalln-''Sin-, <. "Ea-iddin.

A-ua-''Bèl^-û-pa-quqa(y^.à&\\¥MX-e.\\M\'\&\\''r^cl^-

n-pa-qa).

I . as ''Bêl-siiiii-isknn a. "'"^'sa tàbtisn Nk 1 27, 11.

a s ''Bèl-zîr-ibni a. "'"''bairi Dr 407, 2 = Dr

F 104, 2.

ais Kiidunn a Cr 10, 1.").

as "Sainas-erbà Dr 502, /-.

5. as ''Sainas-erbà a. Mun-na-\bit\-tum Dr F

1

1

2, 2.

a. "'"é'reî, .s.
"Nabû-balàt-ere's.

7. a. "'"''sangi ''Istar Bàbili, MuscrAb-"Bèl.

A-na-biti-hi (zur Bildung vgl. "Annin-, ''Bel-,

"Nergal-, ''Sin-, "Saiiias-, '' (Jras-ana-

bîtisn) Nd 374, o. Cr 287, 27.

I. a.
"Nabù-bàn-ahii 410, 20.

^A-na-bîti-sn Dr 379, 42.

A-na-di-ib (vgl. A-na-e-di-ib), s. Ha-na-nu.

A-iia-e-di-ib

I. as Ha-ina-tn- Dr4i3, //.

A-na-ma-ka-ni-sii (zur Bildung vgl. fAna-àlisu),

iiiàrat sipri sa J^Qruiàsn Cr 177, u.

fA-iia->niihhi-''Bànititm tit{^tàk-lak) Dr CT I\", 43,

1, s, 17.

A-na-i/uihhi-"'WcP-a-}iiiir, "•'•''qallu Xk 101, 7.

"'"''riib bàni Xk 134, is.

lA-na-iniihhi-''I.a-as-tâk-lak Dr 379, as.

Xo. 2.

. l-na-iiinlil/i-''XabH-tàk-lak

I. as Ri-ba-a-td Dr 379, u.

-'A-na-innlilii-''Xa-na-a-tâk-lak Dr 379, 4!i.

IA-)ia-innh-hi-sH-tak-lak ^«auf ihn i. e. den Gott

vertraue iclu), qallatu Dr 163, 5.

A-}ia-''Nabù-sa-la-inu , auch "Nabu- GI-PIN-es,

beide abgekürzt aus '•'. \na-"-Vabii- salainn-

eres.

1. rti ''Xabii-innsctiq-nrn a.
''Ea-ilntu-ihni

Cb 120, .s. yß, 7.

JA-na-nit-ri-'su, qallatu Xk 19S, 3.

fA-na-pi-e-niak-ra-at, qallatu Dr. 379, 50.

A-na-''Sainas-tâk-lak, s. faddannu.

fA-na-" Tas-ine-tnin-at-kal, abgekürzt: ''' Tas-nie-

tnin-at-kal, qallatu Xd 314, .-,. 668, m.

I. ^? j- Kalba-a Smk (ZA IV) 7, /j.

An-da-har (<C aintahar, «ich habe (ein Kind)

empfangen») Dr (520, 21 1. DrPa 15,21. S.

Ardia 28, "Bêlit-tas-lim, fddin-''Bel 27,

Kurbanni-"Marduk 9, Liblut 31, "Nabù-

uballit [4, -usursu 26, "Nergal-rJtr-ibni 5,

Nidintu 56, Siizubn 3.

I. r?i Apla-a a.
"'"•''sa-na-si-su Kv 15,».

(?/.f Pa-da-a Dr 523, 3.

l'An-di-"J>au vide ''Aviti-''Bau.

An-dHnàni[KAL)-''Da-

I. (?,i Sa-nd-e-id-ri- Nk 7, 2.

An-dunàni-" Gula [An-KAL-a-ni-" Gu-la I

I. (?. •""''sangt "Gula, .s. Di-na-a.

An-dunàni-"La-nia- (Dr 379, 34), .s. Iddina-aplu.

An-'sa-bu (CrL 17,2.') s. Na-din 6.

''^://i'-/'/-'-/ï?//-.s7/(« Antiochu.s» ),.vrt;-r// AntZAIJI 1 50.

I. (ü j" Bèlsunu a Dr 261, /j.

"Anum-hh-iddin {"A-uuin nu-uni-SES-AIU) Nd

348, 13. Cr (349, 1).

1. rt,i Cr 318.

2. (7:'i
"Islar-siivi-eres a. Ardi-"Ea Nd 348, /9.

"A-nuui-iih-ù-sur

1. ^?i Hi-tu-â-a Cr 239, 3. 1

"A-nuni-a-na-bîti-su Cr 349, 7.

1. (? i Mùrànu Dr 372, /0.

"A-num-iddin, s.
"Pèl-sar-usur.

as "Bèl-iqbi Xd 74, 3.

"A-nuui-iiii-nw Nd 958.

''A-nuiii-s(ir-usur, s. Has-da-a-a.
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''Å-nu!ii-siiin-lisir

I. as '^Marduk'-iiàsir Nk 276.

'A-iunn-uballit ( TIN-it), s. Iddina-"Nabu.

"A-)iiii)i-iipah/jir {NIGIN-ir)

I. a\s Làbàsi Dr 163, /<?.

''A-ii?i-i/?/i-.':ir-ic/diii

I. (? j du d i\k 423, /n.

''A-iiu-iii-tuin-il»ii Cb 268, s.

"A-uu-iii-tum-n-se-zib Nd 1,11.

"Apil-addn-amara ("A : TUR . US-LM ad-dn-a-

ma-ra\ri)

I. als ''Apil-addu-nataiin^ai^Ç);iii,^i. [1104,2].

"Apil-addu-natanii (;'A TUR . US-IM ad-dii-iia-

taiita-iiii, Ap-la-da-iia-ta-iiii Nd M icS, r>),

s. -fNiibtà.

I. a\s Ad-di-ia'Ni-ik-ba-dii-' Nd Sq, .-,, 7. i(S7, 3.

356, 2, .-), u, 15, li), 34.

Ap-la-a, A-a, TUR-a Nd 68, >, 77 Vv'. L 'S-a
(
Kose-

name gebildet aus ''
/>èl-ap/u-iddiii (vgl.

'Naàû-rJr-içîsa 2= 4) u. ä.) Nbp (ZA IV)

17, 10. Nd 37. 249, ä. 255, u. 368, 7. 375, 2.

453.2- 990. "• 1117,13. Cr 147, ic. 280,4.

Dr 25, 1.^. 218, m. 532, 24. Dr KP II p. 61.

'-(7^ '•'bàrè Nk 234, a. S. Ak-iddin,

Ardàa, "Bèl-ahè-iddiii, Iddin-"Mardnk,

Iddm-"Nabii, Itti-"Xabù-balàtu,-'}farduk-

iiàsir, •'Nabn-ahc-hilliin, -bàii-ahii, -ètir-

iiapsàti, -iiûsir, -zîr-itktn, 'Xai/iirtiiiii,

Riinùt-''Jic/, Si/-/a-û, "Sai>ias-iddi)i, Si'i-

la-a.

'\s Dr 389, -1. 415, ,4.

a\s "Mardiik a. Su-ha-a-a Dr 316, 8

vgl. no. 24.

a\s "Addii-.zîr-iddiiia Dr 379, so.

ajs Ardi-''Bcl a. "•"''aslaki Ev 22, ,s. Nd
50, 21. 830, /6.

5. à\s Arrabi Dr 309, 22.

ajs Balàtu Nk 48, o.
'

a\s Balàtu a. ""'^'Ba iri Dr 318, ,j.

ajs Ba-ni-ia Dr 390, s. Dr KP II p. }ß. Cb
192, 3.

a\s Ba-.-jn-.-jii a. Bàbùtii Dr 550, /j.

10. d\s "Bèl-àh-iddiii a. '^'"''pahari Nkgi, 2.

a\s "Bèl-gàmil a.
'•'"''ispari NkL 21, /o.

als ''Bè/-iddma a. Egibi NkiSS,is. Nd426,2.

566, 4. Dr 349, 9. Vgl. "Bèl-aplu-iddin 9,

''Nabu-aplii-iddiit g.

ajs "Bèl-iddin a. Tpcs-i/ii Nd[248,/A]. 343,/-'.

Cb 193, ç.

as "Bèl-iqisa a. '•"'^'agiri Nk 142, /j.

15. as ''Bcl-li'ù a. Egibi Dr 260, ,9.

a!\s ''Bêl-li'îi a. ''Siii-iuiittutn Nd 68, 2.

a\s "Bèl-uballit a. Aliii-ba-iii Ng 42, a.

ajs Bi-ba-iiH Dr 529, 2.

i8a<r'i Daian-''Mardiik a P>KP H p. 47.

b a\s Dannèa Dr P 1 38, 3.

ds Di-)ia, "'"''MU-tH Nd 780, i.

20. as Er-ba-a a. ''Si/i-sadù Dr 339, /,,\

ajs Giviillit Dr 309, .'.'. 405, .5.

a\s Iddina-ahit a. Signa Nk 78, ,,,.

ai'; Iddin-Mardnk a.
•""''massai- abnlli Dr

544, 7-

œs Iddin-''Alarduk a. Sii-lia-a-a Nd 36, /.,-.

25. ajs Iqîsa-aplu Dr 332, .-,.

as Iqî'sa-''Mardnk a.
"'"''nappahi Dr 142,/.?.

as Kahtia a. Da-ii/i-qii Ng 58, 1, n.

ajs Kal-ba-a Dr 497, /,-.

ds Kina-apln Nk 291, 2. Cr 95, 3. 105, 3.

30. as Kina-aplu a. """'bdiri Nk 198, /j.

as Lâbâsi a.Bàbi)tn\iv ^2^,,;_;. 402, /r. 492,/^.

as IJsirn a. Sigiia Dr 271, /<•.

as "Marduk-eres Srk ZA IX, /.-.

a s ''Marduk-sum-usur. a.""''''saiig/parûkki

Dr 473, 10. Vgl. '•'Nabn-apln-iddiii 3 1 .

35. as "Mardnk-rjîr-ibiii a. Dannèa Nk 212, /_>.

35a ajs Mn-na-his-''Mardnk a. Bàbûtn DrP 1 1 2, /.'.

ajs MiùaUiin-''}fardnk Nd 12S, 12. 187, 1.-,.

260, 1«. Nd L 2, 21.

as Mnsalliin-''Mardnk a. Iddin-''Bel- Cr

242, 3.

as ]\Insczib-''Bcl a.
"•"•'reî sisî Cr 213, 7.

as Mnsc.-jil>-"Marditk a. ''Sin'^-sadn Dr Pi

12, 7/. Vgl. ''Samas-aplit-iddin \.

40. ajs ''Nabn- Nd 1

1

29, 3.

ajs ''Nabn-ahc-iddin Nk 116, .=/.

ajs ''Nabn-a-a-ln Nd 605, //.

ajs ''Nabn-balàtsn-iqbi a. """'sang/ ''Xinib

DrPa 16, /7.

ais ''Nabfi-etir a. Egibi Nk 142, u. 212, u.

214, IG.

44a as ''Nabn-etir-napsàti a. ''Sin-tabni Cb 2, 14.

45. as "Xabn-kisir a. Iranni Nd 178, 40.

as ''Xabn-rîiiianni Art CIS II 66.

ajs ''Xabù-sinn-isknn Ng 29, 1».
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{Ap-/n-cl)

a\s "Nabfi-ta-liui ... DrBa 16, 9.

a"s '^Nergal-iddia Dr 369, /-. 405, 2.

50. a 's "Xergal-iiballit a. ^''^Bcl-etiru Nk 172, -24.

\d 65, 23- 67, iS.

as "XIX.GIR.SU-balàisu-iqhi a.''""'sdngi

"Xi/iiâ- DrPa 18, i^ vgl. no. 43.

als Firu a. Amè/-'ŒûDr¥jj,i. 78, /j. [80, /o].

52a rt i Rhniit-ilàni Cb 236,11!.

as Sùqa-a-a a. Liissi-ana-nùr-''Marduk Nk
12,6.

d\s ''Samas-iddin a. Mitbaiuitt Dr 259, u.

55. a'\s Sulinn-\Dàbili}\ Nd 1022, k.

(7 i Shni-ukîn Nk L 3, 1;.

as Sîan-iisur Nk 62, 9. 86, 14.

a\s Sihn-iisur a. "'"''sangi "Samas Cr 171, /«.

als Sùziibii a. Bàbûtii Nk 109, 23.

60. as Tab-nl-e-a Cr 212, 5.

a. Ardi-"Bèl Nd 513, 4.

a. Ardi-''Nergal, s. Rîmùt.

a. As-ht7--a-a, s. ''Nabù-zir-ùsabsi.

a. '""''bait'i, s.
''Marduk-siim-ibni , ''Xabu-

kisir, -r:îr-iqîsa, ''Samas-zt7--ibni.

65. rt. «'"^'bànî, .s. "Bèl-nbal/if.

a. '^•')Bèl-etirH, s. Balàtsii, ''Bèl-etjr, Iddin-

''Nabii, ''Marduk-nàsir, -hnii-iddin, -han-

usur, ''Xabu-ètir-napsàti , -miittr-giniil,

''Xergal-îtsèzib, ''Samas-nballit.

a. "Bcl-imbi, s. Taqîs-'' Gula.

a. ''Bèl-silmn, s. Hammàa.
a. Bibbùa, s. f"KAS . DIX. XAM-sarrat

(Nk 350, 5).

70. rr. Da-bi-bi, s.
"Bèl-uballit.

a. """'dikî, s. Su-qa-a-a.

a.
''Ea-èpis-ilt, s. Ahè-iddvi-''Ålarduk.

a. ''Ea-litsu, s.
''Xabu-musètiq-urri.

a. 'Œa-lid\-is-ilî, s. ^^Xabu-nmsètiq-urri.

75- rt.
"Ea-sadnnu, s. ''Bèl-iddin.

a. Egibl Smk (ZA III) 15, s. Ina-Esaggil-

sadîinu, ''Marduk-sutn-ibni , -him-usui;

''Xabû-iisêzib, -zîr-iqîsa.

a. Epes-ihi Dr (245, 33), s. '^Snlmàii-zîr-ibni.

a. Gahal, s. ''J\Iarduk-suin-ukin, -usèzib,

Murasü,Miisallim,''Xabù-ahè-buUit,''Xer-

gal-usèzib, Snin-ukîn, Tahnèa, ''ZA.MAL.

MAL-sum-iddiit.

a. Giniillu Dr 349, 13.

No. 2.

80. a. Hu-sa-bi, s. "Bèl-zîr-ibiii.

a. Iraiii, s. ''Bèl-uballit, Mui'asù.

a. Kin-aplu Nd 733, 2. 743, 10. 847,3. 987, 2.

a.
"'"•''huddiinini, s. Duiniiiuq.

a. "'"''mandidi, s.
''Xabu-suin-iskiin.

85. rt-. "'"''mässar abulli, .s. Itti-"Bêl-luiniiiir,

Kalbi-"Bau.

a. "'"^'mun-na-kit-ùiiii, s. Kîii-zîr.

a. Musèsib-" Nd 748, m.

a. "Xabii-zlr-usab'si Nd 513,0.

«. "'"''nappahi, s.
"Xabù-nàdin-ahi.

90. «•. "'"''nàs patri {kàrî) Dr i68, 7. S. Daiaii-

"Marduk.

a. Xür-''Shi, ^. "Xabù-cres.

a.
""•''paharl Snik i, i.-. S. Qîsti-"Marduk.

a. "'"''pap-pa-a, s. Dumuq.

a. Qaqqadu-''Bàii'tuvi, s. "Xabh-iiuikin.

95. rt. "'"''qîpi, s. Ardia, ''Xabù-bàn-ahi.

a. "'""rhb bànt Smk ZA III, /*, s. ^Hibtà,

"Xabû-sum-iskun.

a. <""''ràb sussi, s. ''Saiiias-àh-iddiii.

a. Saggil-a-a, s. "Bèl-iddin.

a.
"Sin-karba-isime, s. "Bèl-erbà.

100. (7. ''Sin-nàdiu-sùiii, s. •'Xabi)-)iàdiii-sim/.

a. "Siii'^-sadi Smd L (22, 3).

rt. Su-ha-a-a, s.
"Xabii-sîini-ukîii.

a. "Samas-ah-iddin Nd 201, le.

rt.
"'"''sa-na-si-iu, s. Andahar.

105. rt. "'"''sangi, s. Bânîa.

a. "'"''saugt "Addu, s.
•'Addîi-nâsir.

a. "'"''sangi "Xinib DrPa 17, /jt. S. J///i^-

rt. "'"''sangi "Sanias, s. Lî'sir.

a. Sù-mi-usiir Cr 34, 4.

1 10. rt. Siim-lib-si Ng (43, 20).

116. «. Tabnea, s. Xa-din.

Ap-la-da-na-ta-nu (Nd M 18,5) vide Apil-addu-

natanu.

fAp-la-tuni

I. w'i Xa-din a. Bi-na-a-a Dr 140, 2.

Aplu

I. (7.
"Sarnas-iiàsir Nk 77, 7.

Ap-pa-m(\ni Ng 18, 12. 70, g. Nd 350, 17. 398, 21.

513,5. 525,3.6. 718,14. 1022,24. 1088,8.

Cr 46, 5. 262, <;. "'"''irrisu Nd 699, 21. S.

Iqupu.

I. a\s Abu-nùr Cr 332, 10.

2
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Ap-pa-ra-a Cr 333, 10.

Ap-sa-nu (vgl. Nap-sa-nu)

I. a\s "Nergal-uballit a. Daiiii//{KAL)-''Ai(du

Dr 1 54, 9, 14. 509- -"•

Ap-pu-iiii {= Ap-pa-nii) Nk 323, 3.

A-qa-bi-ia, A-qa-bu-ia, s. Iddin-''Nabu, Ku-snr-

ra-a.

I. a\s Tu-ti-ia Nd 542, 2.

A-qa-bi-ilu (ar. *bsapy BE IX) Nk 393,1. apil

'""^'e-ini sa ^Buiianitiun Nd 356, 24, 31.

A-qa-bu-ia, vide A-qa-bi-ia.

A-qar-a-na1-''Nabfi^, .s. "Na/m-sinn-iikiii 22.

A-qar-aplu Cr 349, 2

I. rt. Ardi-''Ea, s. ''NabiL-zir-ibni.

a. Didhibu, s. Balàtu.

a. Egibi, s. ''Marduk-etii:

a. Ill J'Marduk NbpPi 2, /6.

5. «. Ina-ili-etir>. (Iddin-''Addiû) Nk 90, .'/.

^r. Na-ba-a-a, s. Iddin-''Nabu.

a. Sip-pi-e, s. Iddin-''Bèl.

8. rt. Sigüa, s. fBni-àhi.

A-qar-'-n Nk 70, /o.

lA-qu-ba-, lA-qu-ba-tnin

1. 7«;i yJrrtVrt Dr Ba 7. 8, 2. 11, :i. 12. 14,2. 19,2.

22. 25. 26. 28. 29.

Aq-qu-bn (cfr. he. i^py) Cb 84, 10.

A-ra-bi, vide Arrab.

A-ra-hu\hi, A-ra-ah-hu (cfr. lie. niS) Dr 93,0.

S. Ilu-iddin, ''Nabn-kàsir.

I. a/i ''Nabù-iih-usnr Dr 346, 7.

A-ra-am-ma-a-a (cfr. he. ^TSnS «Aramäer»)

I. (?'i Gn-za-nu DrPa 12,^0.

A-ra-nn (cfr. bbl. ]nSi!), s. "Nabù-aplu-iddin.

Ar-ba-a-a (mit Determin. """''', «Araber».?)

I. rt/i Dr 162, 18.

Ar-ba-i^-)il-a-a (als Probename ^'Arba-ilu-a-a

K 241, IX 13, «aus Arbela gebürtig»), s.

''Apil-sarri-ilüa, Da-li-li-es-hi.

'''Ar-ba--il-sar-nsu7' («Stadt Arbela schütze den

König!») s.
''Nabù-(th-iddin.

Ai--bi, vide Arrabi.'

Ardi-ia\iâ, Ardi--ia Cb 57, m, Ardi-a Nk 243, 9.

Nd 184, 15. Cr 384, 2, Ardi-a-a Dr 479, 10,

^;'-^//-/rt Cr 345,4. Cbii6,io. Nd 787,21^0.

Kosename, abgekürzt aus Ardi-''Bél,

Ardi-''Nabii, Ardi-"Nergal u. ä. Nbp (ZA

IV) 19, 9. Nk 243, 5. 459, 10. Nd 747, u.

781,6. 831,2. 858,10. Cr94, 14. 233,10. 384,2.

Cb 84, 15. 87, 23. 99, u. 103, 10. 130, u. Dr

63,11. 179,4. (337.1'- 430,9. 496,15.) 555,0.

"'"''.
. . . Nd 248, 10. "'"'hnisir-a-a Dr 5, g.

'"""viupasü Nd 115,2. S. Ah-iddin, fA-qu-

ba-\ ''Bèl-ii/j-nsabsi, -ana-uièrihtuni,

-erbà 20, -usallini, Iddina-aplii, Iddin-

"Bèl 39, làbâsi 6y, Liblutu, ''Nabii-ahè-

iddin, -balàtsii-iqbi, -iddin 49, -ina-kàri-

lu-inu7- I, -ittanmi 70, -kîn-apln, -smn-

iddin, -rJr-ibni, ''Nergal-hh-iddin, -iddin,

Nidiniwn,Riinût-''Bel,''Samas-îibal/it-'r 17

,

-nnaniniir, Sînn-nkin, Taddannn, Za-bi-ia.

I. a\s Ng 66, -'-'.

a\s a. A-hii-bani-ia Cb 284, m.

2a als a. Ba-Sîi-su DrP 139, /s-

als a. Musèzib-"Marduk Dr 346, 2.

a\s Abkallum Cr 345, 4, 17. Dr 515, s.

5. a\s Ahè-iddin a. "'""sangi "Ninib'^ Cb i i6,/o.

a\s Apla-a Srk ZA IX, //.

a\s Apla-a a. "'""qtpi Nd 512. 3.

als Balatsn CrP 20, 14-

ajs Bân-zîr DrBa 21, u. 22, n. 23, 1-2.

10. als "Bèl-akê-iddin a. ""'^'reî Ng7i,/-'. Nd

11,3.461,/^. 741,//. 1120, Ä Cr35i,j. Vgl.

Ardi-" Gula 3.

a\s "Bèl-ahè-iddiu a."Sin-iviittu Nk[407, //].

Nd 787, 2,.

als ''BH-ahe-iqisa a. Egibi Cb 286, iq.

12a. ajs "BèR-mu-se-ti-iq-urri Dr CT IV 43, 3.

b «/i ''BèP.-nàsir-ri-an-ni DrPa 14, -y.

a\s ''Bêl-sian-1/sur Dr 177, /7.

a\s ''Bêl-usalli7na.Misir-a-aNàSOS,'2- 506,//

(Schreibfehler!).

15. als Da-di-iajid a. Na-ba-a-a Dr 202,12. 214, 7-

215,1-2. 229, /j. 232,6. 263, A 273, ^j. 278,6.

289 A [310, /o]. 338, /9. 339.''- 347."- 358,

,4. 378, /5. 382, 'j. 4^3, 'S- 429. '9- 441.9.

443. "
ajs Da-di-ià a.

"'"''nappahi Dr 132, 6. 178,/.

ajs Giniillu a. "'"''bànî Nk 4,2s. Nd [396, /<.].

597, /j. 903,//. Cr 302, /j. Cb 166,//. 208,/^.

245, /.. [338, 2ç\. 370, //.

ajs Giinillua.{"Ea)-êpes-ili^^[-i^i,i\. 382,7.

Ng I, 1, 4, 10, 12, 18. 44,3. Nd248,3. 412.

Vgl. Ardi-"Gula 9.

ajs Ib-na-a Cr 158, /j.
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[Ardiä]

20. a\s Iddin Cb 225, 20.

a\s Iddin-''Nabu a. Dannta Dr 155, 16.

a\s Iqlsa-aplu Nk 195, /j.

a\s Kasir Nk 43, 2.

a\s Ki a. "'"''
f Nd M 29, 24.

25. a\s Kin-dr a. Ardi-''Ea Ng 34, 9-

rt/j Làôàsi a. Epes-ilu Dr 40 1 , 3.

a\s Làbàsi a. Signa Nd 273, ig.

ajs "Marduk-zÎ7--ibni a. A>ida//ar Nk 179,3-.

327, ^^

ajs Mnrànn Dr 177, //.

30. a\s Mnshib-''Mardnk Cr 357, 4.

a\i "Nabh-hfi-iddin ""•''DAM sarri Nd 17,

17, 2o.

als '^Nabù-bèl-sumàti a. Al-la-a Dr 308, /r.

a\s ''Nabn-iqVsa a. Mastukkn Nd 257, 14.

als "Nabà-kàsir Nd 446, g.

35. rt/i
''Nabü-kisir a. "'"''sang! bèlit Bàbili

Nd 204, 2.

«/i ''Nabù-nàsir Cr 379, 0.

rt/j- Nabii-uballit a. "Sin-ilu Nd 433, j.

rt/i ''Nabii-usabsi Cr 3 1

1

,
/6.

als ''Nabû-zîr-iikîn a. Ba— Nk 141,5.

40. a\s ''Nergal-iddin Dr 309.

ajs ''Nergal-sitin-iddin a. Mu— Dr 275, /7.

ajs ''Nergal-siiin-iddiii a. ''Sin-iiiiittuiii Nd
827,9. 931,4.

a]s Niqiidn Nd 241, 7.

a\s Niirèa a. "'"''mallahi Dr 380, ^..

45. ajs Piirsù Dr 528, 10.

a'is Rînmt a. "'"''pahari Cr 255.

a\s Silim-''Bél a. Da-bi-bi Dr 371, 12.

ajs SiHm-"BH a. "'"^'saiigi "Ea Cr 242, 4.

ajs ''Sin^-sadfc Cr 210, t..

50. ajs '^SaJims-erbà Dr 302, 4.

5oart/i "Sanias-iddin a. Li'èa Dr CT IV 32, .'/.

ajs ''Samas-zh--ibni Nd 1

1

30, s.

ajs Sa-''Nabû-sinn!i a. Gahal-''Mardidc'^ Dr

393, V.

ajs Tab Nk 369, ..-.

a Nd 658, 17.

55. a. Ahu-bani, s. Ina-esi-ctir.

a.
"'"''aslaki, s.

''Nabû-aplu-iddin, Ni-qu-du.

a. "'"''baii'i, .s. ''Nabù-nàsir., Ubàr.

a. "'"''bàni, s. RiniHt-"Bcl.

a. Ba-si-ia, s. Tàbi-ia.

No. 2.

60. a. ''Bèl-ahè-crba Nd 781, :i. Cr 34, 4.

a. ''Bêl-aplu-usur, s. "Bêl-iddin.

a. ''Bèl-etiru, s. Ta-bi-ia.

a. "BH-nsallim Nd 351, 7. 583, 17. Cr 92, e.

Cb 58, 10.

a. Dannu-"Addii, .s. "Bcl-kàsir.

65. a. En}[^Hu)-sa-bi, s. ''Bcl-lniiiiir.

a. E-ri-su Nk452, 27.

a. Efirii, s. Itti-"Marduk-balàtu.

a. Hii-ul Cr 176, 8.

a. Hii-sa-bi, s.
''Bèl-lianiir, Sul-lu-iiia-a.

70. a. Itti-''Mardiik Cb 274, -i:,.

a.
"Mardiik-etir Dr 109, n.

a.
'inassar abulli = Ardi-''Bcl 49.

a. Na-ba-a-a, s. Nidintum, Ubàr.

a. "Nabu Nd m 5, .5.

75. a. Qaqqadannituin, .s. ''Bcl-usèzib.

a. "'"''qîpi, s. Iddi)ia-''Bel.

a. "Sin-ilu, .s. ''Nabù-bullitsu , -ittaitnn.

-udaniniiq.

a. "Sin'^-sadù Cr 78, 7, s. Nidmtiiiii.

a. '^""•'^'sa na-si-ht Nd855,3. S. "Nergal-

usèzib.

80. a. "'"''sangî "Samas, a.
"Bcl-ittannu.

a. Sigùa, s. ''Nabù-li'n.

86. a. Sii-'-a-tii (= Ardi-"Nabu 17), s. "Ea-

iddin.

Ardi-"

I. ajs ''Nabù-ctir a. FJir Dr 48, 4.

Ardi-''Addu'^

r. ajs •'Marduk-ubainû Nd 7, /7.

Ardi-ahè-su («ein Diener .seiner Brüder») Ng

46, G. 62, 3. Nd 271, :.. 365, 10. 638, 13. Cr

262, 7.
"'"'''asaridii Cb 79, 4. S. "Sainas-

ah-iddin.

1. rt/j // Cb 426, .1.

2. rt. //-/«-rt Nd 782, 4.

Ardi-''A-mi-ni-turn Nk 450, 10. Nd 237, 2. 662, 3.

Cb 18, 12. 107, 12. 437, 18. Dr 6, 14. 112, u.

"""''kizH sa "'"''sangfi Sippar Dr 72, 23.

"'""rab qasüNd 1058,3. S. ''Bê/-iitannn 4g.

I. ajs ''Nabn-killiin Dr 457, 15.

Ardi-''Bâ7ittîim[-"KAK-tumjti<) , "'"''ràb PIN-sn

Nk 452, 21. S. "Sin-ana-bitistt.

Ardi-"Ba-ù

\. ajs a. "'"^'Pa-se''' Dr 289, g.

ajs Bèlsunu a. "'"^'ràb bànî Nd 273, /*, 323,/^.
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{Ardi-''Ba-u)

a\s Mitsezibi-''Mai-diik a.
"'"''aslaki Dr 296,

5, 7. 379, -9? 466, 3. [467, 10?]. 571, 13-

a\s ''Nergal-iiserdb a. Egibi Dr 156, 14.

5. a. •""•^''as/aki Dr 358, 19. 410, 26. 466, is, =
no. 3.

Ar-di-''Bèl\ Ardi-'Œè/^ (no. 49 = Ard/a) Nk
107,2. 172,9. 322,4. 428,20. 452,25. Ngi7,o.

56,3. Nd 160,5. 169,19. 435,2. 444,7. 627,4.

659.4. 722,8. 819,2. 865,12. Cr 61, G. 160,8.

161,51. 226,6. 336,17. 363. Cb79,2i. 93,19.

172,2. 243,6. 316,16. 327,4. 347,11. 352,2.

Dr 16, 3. 47, 7. no, 11. 141. 190, 10. 221, 8.

249.5. 414,13. 421,8. ""•''isparu Cb 312.

""•"aklu sa "'"''mandîdi^' Dr 432, 3. S.

Ap-la-ad I , ''Bè/-efir62, -ibni, -rhiiaiini, -sar-

7isur, Dhsu, Id-da-a-a 6, Iddina-aplu, Itti-

''Mardiik-balàtu, Ku-sHr-7'a-aplu, Miisezib,

''Nabh-ittannu, -rciäunu, -usiirhi, ''Ncr-

gal-sar-usitr.

I- «/-f Cr 332. 81. 350, A Dr 427, .6.

ajs Ardi-''Nabu Nd 539, b.

a\s Ba/âtsii a. Båbfäi/ Nk 356, s.

ajs "Bel Nd 198, //. Cr 36S, ,s.

5. a\s "BN a. "Siii-ilit Dr 191, /.=.

ajs "Bcl-etir Nk 42, 20.

a\s "Bel-ra a. """'E-sag-ln Nd
1028, 10.

ajs Belhiiiu a. Sa-al-la (Sa-la-la) Cr 160, 13.

231, is. Cb 287, 12.

a\s "Bèl-uballif, "'"''sii'iq} "Mardnk Cr

345. 41.

IG. a\s "Bêl-Jisallim Nd 639, 2. 10 16, 2.

aß "Bèl-usallim a. "Addii-sam-jne-e Ng
(ZA II) u. Nd looi, 9. Cr [183, 3«]. [255, 3].

281,1«. 307,11. 318, lî. 328,21. 339,22. Cb

19, 23. 386, u. 398, II. 17. Dr 27, 4.

aß Dani-qi-ia a. Nàdin-se-im Dr 339, /7.

a\s Dummuq a. Ardi-"Ea Nd M 1 3, 14.

ajs "Ea-sîr-ibni a. Ni)r-"Sin Dr 275, 13.

I5. a\s Ha-ad-da-a Dr 499, /9.

a\s Has-da-a a Dr 210, 5.

a\s Iqîsa-aplu a. Èpes-ilii Nd 199, s.

\']2.a\i Iqiia-apbi a. Sarru-a-ra-zu-u Dr P

13s. '4-

ajs Kabtia a. Pap-pa-a-a Ng63,2. Nd4i9, 5.

575.*-

a\s Kal-ba-a a. Miikalliin Cb 182,4. 253,4,8.

Dr 307, s.

20. a\s Marduk Cr 57, 9.

ajs "Marduk-rhnaunu a. FJiru Cb 251, //.

a\s "Nabù-ahè-iddin Nd 166, e.

a\s "Nabù-ahè-iddin a. '^'•'ii{à')Pase''' Nd 79,4.

Nd M II 46, 15.

a\s "Nabfi-ah-iddin a. Mukallini Nd 45 1 ,
/,-.

25. a\s "Nabù-aplu Nd 353, 4.

a\s "Nabù-efir Nk 53, s.

aß "Nabù-iddina a. Aiiièl-''Ea Nd 203, 43.

aß "Nabù-kîn-aplu a. Rhb ba-ni-e Dr 172, /6.

a\s "Nabii-zîr-lîsir a.
""••''Paie''' Cb 44, 35.

30. aß Na-din Nd 919, 3.

aß Ndid-"Marduk a. Ili-"Marduk Cr

272, 3.

aß "Nergal-uballit a. Na-gi-ru Nd 665, n.

ajs Rh/m[tu] Dr 25.

aß Sû-la-a a. \^"'^'nàs patri] kàri Nk 194, /o.

35. aß Ztrta Nd 473, 2.

aß Zîr-ukîn a. "'"''nàs patri Dr 216, s, 11.

a Dr. 91, 10.

a. Ardi-"Ea, s.
"Marduk-siim-iddin.

a. Arrabtum, s.
"Nabù-etir.

40. a. "'"''aslaki, s. Ap-la-a, "Bèl-iddin.

a. "'"'''bcYiri, s.
"Bèl-nàdin-aplu.

a. "'"''bânî, s. "Nabù-bullifsu "Sauias-ah-

iddin.

a. Bèlsunu Cb 154, 3.

a. Egibi, .s. "Bau-bèl-bîti, "Nabù-aplu-iddiu,

-him-iddin, Sil-la-a, f " Tasiiiètuin-ràniat.

45. a. Epes-ihi, s. Ubår.

a. Etillu, s. Ndid-"Bèl.

a. Iqbi-" s. ^Sal-lat-Umi.

a. Marduku, .s. Iddiii-''Nabù.

a. "'"''mässar abulli (= Ardia 71) Dr Pa

7, 17. S. Sulluinu.

50. a. Mukallim, s. Nidintuin.

a. Na-ba-a-a, .s. Sadiinu.

a. Pap-pa-a-a, s. finsabtuin, Sùqa-a-a.

a. "'"''sangi "Sai/ias, s. "Bèl-ahè-iddin.

55. a. Sigîia Dr 39, 2. S. Ba-ba-a.

Ardi-"Bèlit^, s. "Nabîi-zïr-iddin.

Ardi-"Bèl^-sar-bi

I. aß Nûrèa Dr 244, 7.

Ardi-"Bu-ne-ne Nd 230, 4. Cr 68, 7. Dr 370, 27.

"'"'''
irrisu Nk 452, 43. {"'"''MU-ta-nu) sa
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{Ardi-"Bu-nc-ne)

bit qàti Nd 510, 13. 1122, g. Cb 296, 7.
"'"''

HU. KAK Dr 277, 22.

I. as ''Nalm-zîr-lïsir a. Ardi-''Nergal DrPa
10, 30.

als Ndid-"Mardiik a. Ili-"Marduk Dr
III, 6.

a\s Ndid-'^Marduk a\s ''Sainas-balàtsii-iqbi

Nd 113, 7.

4. a.
"Nabù-nàsir Nd 379, g.

Ardi-"BuiieHe'-\ï) Nk 150,11. Cr 34, 3. 93,8. 145,5.

209,4. 342,3. Cb 243,3. 244,2. 273,4. 333,4.

Dr 1,9. 4,7. 8, 10. 46, 2. [54,13].
"•"''abu bîti

Cb 87, 17.
"••'''HU.KAK'^P') Cb 359, m. Dr

72 , 13. "'"'hiappahu Nd 220, 2. sa bit alpi

Cr 113, 4. sa bit qàti Nk II, in. Cb 256, 3.

""'''si-riè '^Samas Dr 46, 7. sa sutuiii sarri

Cb 256, 14. S. Ardi-''Nabu, Ubàr.

I. a. JSIar-diik-a Dr 40, 5.

Ardi-''Ea^''- (mit dem Determin. "•"'' Nd 48, 19)

Dr 306, 2. DrPa(2i,3o). S. "Ae-iddin i,

''Arnim-ah-iddin 2, Ardia 25, Ardi-''Bcl

13, Balàtu^Z, "Bcl-iddin 13, -ittaïuiu ^'^,

-tiballit 17, 61, -nhilliin 10, Esaggil-sa-

dunu, Iddin-'^Marduk 24, Kabtîa 5, Kal-

ba-a 29, Kalbi-''Bau 3, Làbàsi 16, Zfi/r

15, Marduk 10,
''Mardiik-snm-iddin 4,39,

Mnrasù 9,
''Nabii-ahè-bullit 2, -aphi-iddin

13, -balàtsn-iqbi g, -uàsir^i, -siir-usur $,

-zir-ibni 2,
''Nergal-sum-ibni 3, Nidintum-

"Bèl 34, i?/;««^' 16, Rivmt-"Bèl 61, ''Ä;-

inas-uballit 21, Sàpik-zii- 15, 31, Snm-iikin

24, Un-da-se-ri i, ^Z;-/« 15.

Ardi-elippi-igri [ARAD- GIS-MÄ-KU)
I. «//

^'Nabfi-zii--Hsabsi a. "'"^'mala/ji Dr 193, ^j.

Ardi-'Œràa {AKAD-'ŒD/JV BL 4S24 -ü-a\"A.

EDIN BL 1 1484 -«)

1. «,'j "Bèl-ii/i-usabsi a. "'"^'sangî "Gula Dr
108, /o.

2. a/i ''Nabu-sà-pik-cj-i-ri a. Sip-pi-e Dr 298, /7.

Ardi-i'È.SA.BAD

I. «. "'"^'bairi, s. Iqiipu.

Ardi-^' Gula^-'^ Nk249,28. 452,34. Nd i,u. 278,11.

668,4. NdMIl5i,iG. Nd Pi 3,11. Cr 180,5.

233,15. 309,9. Cb 350,12. 367, iG. Dr 22, 10.

379, 5. 495, 3. "'"''ardi èkalli Dr 72, e.
""•"

nappahu Nd 118, 5. 425, 2. 428, 12. 472, 3.

No. 2.

530,7. 549,3. •""''reà Cb3ii,>. S. "Bèl-

sarru-dannii, Ncidin 59, JTàbatum.

I. ai Cr 76, 6. 357, 8.

als Ba/àtH Nd 515, /j.

rt/i
''Bèl-ahè-iddin a. '^'"''rëî NdL 73, vgl.

Ardîa 10.

a\s "Bêl-iddin Nd 911, in.

5. a\s ''Bèl-iddina a Cb 44, 46.

als ''Bêl-iddin a. Sa-na-si-su Cr 28, 14.

afs "Bèl-uballit a. "'"''bà'ii-i Nd 756, /j.

a\s Esaggil-a-a a. Musèzib Dr 490, /o.

a's Gimillii a. Èpes-ilu Nk 360, 1. Vgl. Ar
dia 18.

10. als Itti-''Mardiik-balàtu a.
"Satnas-bàri Dr

272, ,g.

a\s Kîn-zir a. Egibi Cr Pi 7, 6. Cb 116, ä

ajs Kiribtu Nd 962, 3.

als Kiribtu a. Dullubu Ng 14, a. Nd 6, 4.

Nd P 9, ,4.

als Kit-ti-id a. "'"^'sangî " Nd 531,9.

15. als ''Marduk-sùin-usur a. Etiru Dr 67, 13.

a\s ''Marduk-sitin-usur a. Na-ba-a-a Dr

45, Ä 64, 14. 158,/^. 165,/.?. 205, Ä 207,/-'.

212, /6 (verlesen!). 246,9. 265, jo. [287,//].

325, .7. 359, "• 379. ys.

a's ''Nalm-balàtsu-iqbi a. As-kan-du Nd

665, is.

a\s "Nabu-Il à a. ""'''bà'iri Nd 314, 3.

a\s ''Nabù-mu-zib{%\c\)-urri a.
"'"''' daui-

qa Cb 1 17, /7.

20. als "Nalnï-zir-iddin a. "'"''aslaki Dr 463, /6.

a\s "Nergal-iddin a. Epes-ilu Cr 275, 4. Dr

153.9.

als Silim-''Bèl a. Dikî Cr 236, /j.

a\s SU-la-a Nd 95, 14.

a\s Siï-la-a Nd 342, 4. 490, s. Cb 32, 3.

25. a. "'"''abi biti, s. Sadùnii.

a. ''Addu-iin-nie-e, s.
''Ea-zîr-iqîsa.

a. ''Addu-siiiii-eres, s. Ardi-''Ncrgal.

a. "Addu^-sam-iiie-e Ng VR 67, i, nb.

a. """'bäiri, s. "Nabù-ittannu, -sitm-iskun.

30. a. "Bêl-iddin Nd [643, 9. 743].

a. Dikt, s. Itti-"Nabù-balàtu.

a. Egibi, s. Bêl-zîr, Liblut.

a. Ili-"Marduk, s. Bèlsunu.

a. Irani, s. "Nergal-uballit, Qabù, J^Sinaba'.

35. a. Lultainma)--"Addu, s. Na-din, Sàpik-rJr
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[Ardi-''Gula)

a. ''Marduk-etir Cb 70, 15.

a. Na-ba-a-a, s. ''Bèl-erbà.

a. Nu-m'-za-nu, s. ''Bèl-ittannii.

a. "'"f'rcî alpi, s. Rînmt.

40. a. Rihîtu Nd 1127,4.

a. Sa-bi-na-si-hi, s.
''Samas-ibiii.

a. Sn-la-a Cb 58, 17. 70, g. Dr 28, g. 40, n.

43. «. Zîria, s. ''Bèl-iddina.

Ardi-"HAR, vide Ardi-''B?ineiie-.

Ardi-i/i («ein Gottesdiener») Nk 315, 10.

Ardi-i/i-balàti}, s. ''Nabû-uhirhi 16.

Ardi-il-la-a'^. Cb 316, 13, ic.

Ardi-''In-Hin-ni

I. rt. i'rt'iy/, s. Giiiii/Iii.

Ardi-''La-as

I. «/i ''Sin-hh-crcs DrP 55, y^r.

Ai'di-"Marduk {Ar-dn- Dr 205,12) Nd 231,20.

Dr 273, 2. 299, 9. 367, 43. S. Iddina-''Nabu,

Làbàsi 5, Muram 7, ''Nabù-ahè-siilHvi,

-ètir-napsàti+ 48, ''Sanias-sar-usur.

\. a\s «. '""''pahari DrP 54, //.

rt/j
"Addu-abii-bulliÛ Lab 5, 5.

«/i "Bcl-iddina a. "'"^'{sa) tàbiisu Dr 380, /J.

494, 30.

a\s Etillii a. ''Nabü-lit-su Nd i6'], u.

5. (t/j Iqisa-aplii a. Nûr-"Sin'H\<.2'j,2. Cb 272,4.

rt/j /få//« «. """'sangî "Ea Nd 131, n. 183, g.

323,15. 340,16. 434 ,0. 533, IV. 632,13. 657,9.

[1111,21]. NdM2i,i8. 25,17. NdLi,is. Cr

1 14, 2. Cb [189, //]. Dr [102, 14]. 206, 4.

' a\s Làbàsi a. Sa-bi-na-si-hi Nd 854, n.

a\s "Mardiik-etii- a. """'ia tàbtihi Nd 479, 3.

605, 15. NdM 22, 3.

a\s ''Marduk-nàsir a. Ardi- Cr 349 , 23.

10. a\s "Marduk-zîr-ibni Dr 419,2.

a\s Miiscsib-'^Marduk a. "'"''sangî ''Gii/a

T>rV 71,23.

ajs Musêzib-^'Mardiik a. "'"^'sangî ''Istar

Bàbili Cb 397, 13.

ajs Nabfi-aplu-iddin a.Kànik-bàbi Dr 332, 17.

a\s ''Nabù-kàsir a. Daniqa Dr 321, 40.

15. ajs '^Nabù-napsàtiin-usur a. amclu-it Dr

321, j7. 410, ^/.

a\s ''Nabfi-sum-iddin} a.Nhr-''Si)i Dr85, jr.

a\s ''Nabû-sîmi-lîsir Ev 16, 3.

a\s ''Nabû-zîr-lisir a. ''Sin-sadîtnu Dr 372, s.

a\s ''Nabû-rjïr-ukîn a. """'bà'ii-i Dr 26, 37.

20. ajs ''Nergal-iiballit a. Musèzib Cri72,/j.

a\s Pir' 71 a. Epes-ilu Cr 249, 3, is; vgl. folg.

a\s ''Samas-pi7'Q)-usiir a!E[pes-ilu] Cr 362, 2.

ajs ''Samas-udammiq a.
"'"''saugt ''Samas

Cr 324, /J-.

a\s Sa-vii-hir-karabèa} Cb L 15,15.

25. a\s Ziria a. Na-ba-a-a Cb 279, 3.

a Nd (248, 4).

a.
"•"'' Dr (219, 16).

a. ''Bèl-etir, .s. Taqîs-'' Gula.

a. Kalbi-''Sin, s.
''Nabû-èfir-napsàti.

30. a. Njir-"Sin, Nd 613, 2 {Lddin-''Mardukï).

a. ''Sin-karàbi-ismc , s.
''Nabù-tultabsi-lîsir.

a. ''Sin-iadttnu, s. Zu-iiin-ba-a.

a. "'"''sangi ''Ea Dr 227, so. 312,1«. 321,42.

379,87; DrL 179,39.? Identisch mit no. 6.

S. ''Marduk-bèlsuuH Mnrànu ''Nabû-bul-

litsu -iiàdin-ahu.

a. '""^'sangû ''Istar Bàbili, s.
"Marduk-hnii-

''Nabn-ahè—nhilliin.

35. a. "'"''sa tàbtisu, s. ''Nabn-kin-aplit.

Ardi-"Nabù^ (no. 18 = Ardia 81) Nd 562, 3.

627, 2. 1002,4. Cb 295,3. sa bàbi rabî Cb

256, 18. S. Àh-iddin, Ardi-"Bèl, Ba-zii-zu,

''Bcl-cur-uapsàti,Has-da-a,Làbàsi,Mannu-

da-nu-n 2, Musèzib-''Bèl, "Nabù-ittannu,

-miti-iiballit, -nàsir, -uballit, "Sainas-erbà,

Sû-la-a 43.

I. a\s Ardi-"Bunene'^ Nk 22.

ajs Etillu Dr 177, /j-.

a\s Has-da-a Nk 122, g.

ajs lui-"Bel a. "'"''Allaku Dr 205, 3.

5. a\s ''Marduk-nàsir a. "Ea-ilùta-ibiii Cb

120, iS.

ajs "Nabil-zir-ibni Nd 505, 5. Nd M II 46, 4.

a\s Rhnût a. "'"''naggari Nd 680.

ajs Sàkin-sitm a. "'"''sa tàbtihi CrP 16, .y.

a s. Ukin "Mardnk.

10. a.
"Ea-cpes-ilu, s. "Bèl-erbà.

a. Mukallim, s. "Bèl-iddin.

a. Nî'tr-''Sin, s. "Nergal-usallini, Sillà.

a. Rè'i, s. Ibna-a.

a. Sa-na-si-hi, s. ''Nabû-siim-ukin.

15. a. "'"''sangt "Addu, s. "Bèl-ahè-iddin.

a. Sàpik-zir Cb 109, 2.

17. a. Su'àtu (== Ardta a. Suàtu), s. "Ea-iddin.
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Ardi-''Nerga/^''- [no. 40 = Ard/a 39? auch mit

Determ. "'"'' Nd 149,3. 282,11. 515,1*11.0.)

Nd 546, le. Dr 80, 50. ardu sa Bèlsunii Dr

274, c. 476,5. S. Ardi-''Bunene i, "Bèl-

etir 54, -ibni 10, -iddin 109, 171, 185,

iqîsa 14, -kàsir 5, -kin-zir 1, riinanni 17.

Bclsunu I, ''Bèl-Hsallim 29, -.;/; 5, -rJr-ibni 6,

Da-di-ia 4, Esaggil-gamniil i, Ghnillu 30,

Gnzaïui 20, Iddin-"Bèl 14,40, Iddin-''Mar-

duk 23, Iddin-"Nabu 22, 100, 113, /«rt-

Esaggil-zîr 4, -I Insabtuin 43, Itti-''Bèl-

balàtu 2, Kahtîa 12, Kurbantii-''Marduk

7, Làbàsi 26, 58,
''Marduk-èlir 18, -sinn-

iisur 4^, -zîi'-ibni 13, 21, ISIùràmt 10,

Musi'zib-"Marduk 5 5 ,

"Nabîc-ètir-napsnti

14, 16, -ittantin 47, 64, -musctiq-urri 34,

-nàdin-ahi 4, -nåsir 6, -stun-inibi 3, -ubal-

lit 29, -iisursu II, -usaUiin 2, Nàdin 32,

''Neigal-iddin 5, -siun-ibni 5, Rîinàt 7, 89,

Riumt-''Bèl 60, "Savias-ibni 2, Sàpik-zîr

1,ISinbandl, Ubai/itsu-''Gii/a S,C>, "ZA.

MAL.MAL-utirri i.

I. rt/i rt. ^j,'-//'/ Cb P 25, 5.

rt/i Ardi-"Gala a.
''Addu-sian-eres Dr97, is.

«/j ''Bèl-ahè-iddin a. Na-ba-a-a Dr 490, is.

rt/i "Bêl-kàsir a. Ga-hûl Dr 181, 2.

rt/i Är?. anièln-û Dr 289,

5. rt/i "Ea-z/r-iqîsa a. Bàbfitu DrL 33, y.

rt'/i £////// Nk 374, G.

rt/i Libliit Dr 354, /.'.

rt'i Musczib-''BH a. Da-bi-bi Dr 423, /j.

(?/i Musczib-''Marduk a. Mastuk Dr 265, j--.

10. rt/i ''Nabù-bàn-ahi a. "'"''pahari Dr 389, //.

390, «. 391, 4.

«/i "Nabù-etir a. "'"''nàs patri Cb 432, 4.

rt/i ''Nabk-kîii-zîr a. Epes-ilu Nd 1059, 9.?

Dr 354, 3. Vgl. Iddin-"Nergal 2.

ajs "Nabü-imik-ki-e-lib{p) a. Egibi CrP [21,

7]. CbP[2S, 5]. 128,5.

(?/i
"Nabù-na-din-sitm a. "'"•''sangî "Gula

Dr 314, /j.

15. rt'/j- "Nahù-napistiuû.-usur a. Aiiièlii-ù Nk

10, /j.

rt/i
"Nabîi-fiâsir a. Daniqa Nd 459, 11.

rt/i /,!>-'?< «. Epes-ilu Dr Pa 6, 12. 7, s.

rt. A-si-i, s.
"NabÎL-bullitsii.

a. Ib-ni-ilu, s. Silini-''Bèl.

No. 2.

20. (?. Kalbi-"Sin'-, s.
"Nabù-etir-Jiapsàti.

Ardi-"Ninib'-^a 571,50.
"'"'''ràb bitr-tint sa '""^'ik-

karàtu Nk 458.

Ardi-"Papsukal, s. "Bel-iddin 14.

I. (r. "'"''sangî "Ea, .s. "Marduk-bclsiinu.

Ardi-"Sin^, s. Làbàsi.

1. ^r/i Na'id-"Marduk a. (lahal Nd 3010, /j.

404, 10.

2. «/» Riniiit a. "Sin-da-a-a-in Dr P 87, 3.

^rr//-'''Ä«3-ic?(//.?

1. rri "Marduk-sarrani a. Na-an-ua-a-a Nk

390, "•

2. (?. "'"''aslaki, s. Hahhuru, MuUzib-"Bcl.

Ardi-"Su - ti- tuin'.fi

I. rr/i Kidinnu a. Na-na-i'-ri Dr 388, 4, .s.

Ardi-"Sarpànît{-"AZAG . SUG BL 9906, vgl.

I. «/f Iddina-a/ju Nk 76, 13. 106, 12.

^;'ö'?-''5rt;//«iiNd278,i4. 828,13. 1127,5. Cb4i,;).

211,7. 228,8. Dr 81, 13. S. Siiin-iddin 10.

I. rt/i "Addu-gab-ri DrBa 20, 9?

rt/i
"Nabû-ètjr-napsàti a. "Ea-nàsir Dr

333./.^-

3. rt/i
"Sanias-erbà Nk 458, 10.

Ardi-"Sulinàn Dr 537, 2.

Ardi-ta-.^-a-a-laf "'"''asarid sarri Nd 282, 23.

Ardi-" Tai-me-tuni Nk 374, 13.

Ardi-"Uras>., s. Z/^/?//.

I. rt/i "Bèl-zîr a. ""''sangi Dilbal'"' Nd Pa 2,^9.

rt/j "Bèl-zîr a. Sigiia DrPa 18, .p/.

3. '""''a. sangî Dilbat''' , ?.. "Xabù-iddin.

A-rid}-"Na-na-a Ans 78-7-30, 11,7.

A-ri-is-su, s. Ab-di-ia.

Arkàt-ilàni {År-katjEGIR-AN^' , vgl. Ar-kat-

ilàni-da)iiqàti} V R 46, 63), .s. Ezida-iqisa

I, Iddin-"Xalm 68, "Nabù-kîn-aplu 11.

Ar-rab, Ar-ra-bi, Ar-a-bi Nk 360, 12, Ar-rab-bi,

Ar-bi Dr 400, n, A-ra-bi (wechselt mit

Arrabiuni) Nk 439, g. Nd 115,15. [212,3].

233,16. 1082,4. Cb 256, c.
''>"''inukabbù

Nd[ii5]. 137.9- 179,2- 222,4.415,7. "'"''

qallu Nd M 17, 3. "'"^'UR. GAM Nd n, 4.

S. Ap-la-a, "Bunene'^-àh-iddin , -ibni 12,

Ilu^f'^-iddin, Kusurra-aplu ,

"Nabù-aplu-

iddin, "Nergal-usallini, "Samas-iddin 40.

I. a\s "Addu-ahè-sulliui Nd 564, 1, 11. 573, 2.

a\i Ardi-"Nabu Ev 84-2-11, 30.
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{Ar-raå}

aß- "Bèl-iddin a. "'"i'rëî Nd 6, /j-.

rt/i Bélhinu a. "'"''rei a/pi Nd 294, /o.

S- ajs Bêlhinu a. """'sangi ''Samas Cb 257, /j.

rt/j
''Marduk-e7'bà a. Mukallhn Dr 434, /7.

rt/i
''Nabfi-sîr-ibni Nk 452, 11.

rt/i Saggillu a.
'"••''rhb banc Nk 183, s.

rt/j Sa-"Nabii-sù Nk 360, /.'.

10. rt. Abi-ul-idi, s. Kal-ba-a.

a. Ir-a-ni, s. Bè/sniiii, ''Nabà-iiàdin-ahi

Tabttêa.

a. "'"'hiappahi, s. ''Bcl-iddiii.

13. rt. "'"^'saugî Bàbili, s. Sa-pi-kalbi.

Ar-i-ab-tmn\tü\ti , Ar-rab-tiun Dr 409, ao, Ar-i-a-

ab-tiun Nd 838, 15, A-ra-ab-tum Dr 388, 12,

s. Ahè-iddina-'^Marduk 9, "Bèl-erbà 1

1

,

-iddin 31, Esaggil-zîr 2, Itti-''Nabii-balàtu

1

1

, Kidhmii-''Mardiik 2 , ''Nabic-balàtsu-

iqbi 6, 57, -f//;- 4, -ètir-napsàti 2, -nuisètiq-

uri'i 23, -nàdiii-ahu 14, -nib-ana-ilàni i,

-sabàbii I , -^Nubtà 3 , Riuiiit-''Nabtt 9,

''•Samas-i(ballit, SèlUbi 10, Ubàrii 9.

I. «. s.
''Sai)ias-uhalHt.

Ar-sa-a, Ar-sa- (cfr. he. XïlS und Ar-sa-a-a

K 468, 3, 13), s. "Bèl-iddin.

I. rt/i An-tar-a-bi, "'"''qalla sa ''Bcl-sàr-usur

apil sarri Nd 27o, /9.

*Ar-sa-i'a-û, Ar-sa-kan Ars.

*-fAr-ta-ga-a-tiiiH (pe.) Dr 476.

*Ar-ia-ru-su (pe.), "'"^h-àb davikarJ'' Cb 384, u.

*Ar-ta-sa-a-ta (pe.) Dr 476, 2, s.

^Ar-ti-ivi
(
pe. .? vgl. aber artiiin BlumeMSAW p. 1 8),

Amme der Tochter des Königs Xr 2, 1, 5.

^A-sa-pa-si-in-— Dr 339, 2.

*As-pîi-iue-ta-na-' (pe.)

I. rt'/i As-pii-ta-ti-ka Cb 3S4, 4.

*As-pii-ta-ti-ka (pe.), s. As-pii-ine-in-iia-'.

A-si-i, s. ''Nabfi-bulliisu "j-a..

^A-si-tnm (f. v. «j?} Arzt) Nd 1,5.

As-si-ia, As-si-a (Nd 987, 4. Dr 370, 12b. «o Hel-

fer».?, vgl. MSAW p. 12), s. "Savias-

erbâ + i5-

A-sii-n, '"'"'A. ZU («Arzt»), s. Iddin-aplii 2,

Iddin-''Ä/arduk 26, Kabtîa 13, Libhtt 15,

Miinahhis-''Mardjik 6,
''NabiL-bjillitsn 36,

-ittannu 11, -kîn-zîr A^i, -itsiirhi 37, ''Ner-

gal-iddin 18, SU-la-a 20, Tabiièa 8.

A-sa-ri-dii, SAG.KAL («Oberster») Nd 14,7, s.

jî.VA?/« 38.

I. rt'/i Bill/utà Dr 286, 4.

c?'j
''Nabii-idnillit a. Etiru Dr 371, 2.

3. <?. Sa-na-si-su Knl M II 5, 10.

As-ha-su DrP(i03, /j).

f"As-ka--i-ti-eres {KAM), qallatu Nd 700, 2.

Ji-/fv?/-''i5f/!(?), s. '^Z/J . J/^Z . J/^Z-/V/,//>/.

As-kan-du'da'dh, As-ga-an-da (Nk27i,7), Slt-

kan-du (Cb 233,11), As-kan-na (Cb 351,10),

Ås-kan-)iH (Dr ZA III 2,30), Sakaii (BL

8975) -dû (Nd 693, le), "'"''Sa-kaii-ua (Nd

314, lu, sak//// «Bestellter, Vorsteher»,

mand. SiriffiS ZA VI p. 348), s. Ardi-

''Gi/la 17, "Bcl-iddina 150, 162, -/î//ia////i

10, -itballit jg, -/tsallijii 2, Gii/iill/iy, G/i-

rja-nu6, Kurbamni, ''Nab/'t-kîn-apl/i J, 23,

Niqudu 11.

As-ka-pu (mit Determ. """'', «Schuster» ^SSDÏDIS

Jensen, Kosm. p. 293 Anm. 2, vgl. Dr

321,4), s. MusèrAb-"Marduk 71.

As-ka-ri Dr (224, 13), s. R/i///'/t -\- 99.

Aslaku {"'"''KU. UT), s. "Add/i-mvi-usur i, J/-

/rt-rt 4, Ardi-''Bûu 3, S, Ardi-''G//la 20,

''Bèl-ahè-iddin 3, -idd/ii 20, -iqî'sa 24,

-kàs/r 31, Duium//q 11, ''Eix-bà/i-zîr 2,

Erbà 13, Hahhuru i, Kî/i-zîr'], Kurbaniii-

''Marduk 2, Lâbâsi 53, Z/^/«/ 39,
"Mar-

diik-qîsaniii 7, -rhiianni 17, -siaiz-iddii/

29, Miirànu 24, 29, Musêzib-''Bèl 3, 6,

"Nab/i-aplu-iddin 4, -balàtsu-iqbi 17, -(^^«-

rt/^?' 2, -^//;- 18, -//;«/ I, -ki/i-zîr 7, -s/iiii-

//kii/ 7, -s//in-//s//i- 19, -zîi'-ukîn 20, Nidiii-

tum 13, Nidint/u)i-"BH 17, Ni-qu-d/i 2,

Nu-na-a 2, Sàki/i-sùm 2,
''Samas-uballit

33, Sa-"Nabii-s/i 9, Sèllibi 14.

As-pi-eQ Nd 534, u), s. ''Nab/i-sàpik-zir.

As-sur (auch mit Determin. «""'Q, s. ''Bèl-usêzib

4, Làbàsi 14,
"Mard/ik-sîr-ibni 12, AT?/-

sallim-''Marduk 3,
''Nabîi-ètir-napiàti 17,

-iddina 43, -uballitsu i, RîmùWBèl 16,

"Sa7nas-zîr-iddin i, Sû-la-a 19, ''^^î.

MAL.MAL-pir-umr i, Zir-Bàbili 2.

As-sur-a-a («Assyrer»), s. ''Nabû-zîr-uiabsi 3,

Rîmut-''Bcl 44.

AVsîir {LÎB .ZU)-lu-ii/ur («die Stadt Assùr will

ich sehen») Nd (1030, 4).
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''Asur^-al'ii-usitr, s.
''Nabù-zir-ibn'i.

"Asur^-hh-nsiir {PAP)

I. a\s ''Nabù-nàdin-apli Nd 573, /.-.

"Ahtr^-aplu-iddin Dr 128, 12.

"Ahu-^-dan-nu SmkM II 3, 2.

''Asiir-er-ba DrP 117, n.

''Asiii-^-iddin, s.
''Bcl-abit-iisiir.

I. «// ''A-c-idn-illit Dr 319, /9.

''Ahir^-i-pit-its, s. Ba-ZH-r:u.

''Ahtr^-ki-it-7-it, s. •'Sulutàn-uballit.

''Ahir^-kit-s!/-ii!i, s. Rîi/ifit 100.

"Ahiy^-la-a-a\' Cb 22. S. lddm-"NabH.

''Ahir^-inàgiri^ SE), s. ''Nahù-zîr-iddin.

''Ahir^-ri-man-an-in

I. rti "Nabîi-balàtsu-iqbi Nd 245, 13.

''Ahir ^-sar-iisuf

I. «/i Ibna-a Nd 474, 9.

''Asur^-ta-ri-bi Nd 659, s. Dr 149.

"Ahir^-str-ibni, s. ''Nabn-sitfii-üknn.

I. rt/j ''Nabn-balàfsti-iqbi Nd 294, a

A-ta-viar-an-nu-su, A-ta-inar-an-nu-us-su, A-ta-

mar-''a-nnn-su (NdP 9,1;) («ich habe seine

Gottheit gesehen»), s. Iddin-''NabH 26,

''Marditk-iqtsanni 4,
''Nabn-aplu-iddin 1 5,

Na-din 62.

A-ta-na-ah-ilu («ich seufze, o Gott»), s. "Nergal-

iddin, ''Sa-par-ri-ibni.

fA-ta-na-ah-si-nii-iü («ich seufze, höre mich!»)

Nk 72, 7.

*A-tar-ba-nn-ns

I. ^-/i Ba-ga-da-a-tù Art CIS II 66.

A-tar-dit-e-snl Nk 148, 3.

A-ta-'-ri-du, s. Ab-di-ia i.

^A-tar-ra Cr 360, s.

A-tar-7-i-id-ri, s. Ulnla-a-a.

jA-tas-su . . . Nd 305, s.

A-ti-ka-ain, s. Abu-ahi.

At-kal-ana-"Bau-, s. Kina-aplu.

At-kal-a-na-"Bèl\ "-""'qallu P 90, 2.

At-kal-a-na '^Mardnk Ng45,4, 10. ""'^' qallu Cr

64- 2- 315. ä-

Af-kal-a-na--'TUR .SAG. GÎL
I. rt/i ''Sin-bc/-usur, ""'''asaridu sa Kanibiizia

apil sarri Cr 270, 3.

-Tui-ba-a S4-2-11, 172

I. w/'j' Ardi-''Bcl a. Signa Dr 77.

No. 2.

2. ;/^/i ''Nabn-zîr-lîsir a. Egibi Nd 65, 24.

Ba-ba-ia, Ba-bi-ia («mein liebes Kind!»)

I. als Ab Cr 243, s.

rti •'Marduk-eres Nk 129,2.

3. a. """hiappa/ji, s. "Bcl-ctir

Ba-bi-la-a-a, TIN . 77A'*'(-/(?j-/r-rt'(«Babylonier»),

s. ''Nabu-nàsir 4, Zîrîa.

Bàbilu ( TIN. TIR'-)-kndt-din

I. rt/i BalatSU a. Sag-gil-a-a DrL 26, /<5.

Bàbilu {TIN.TIR''')-l'u-mur Nk 450, 17. S. Itti-

''Nabü-ghzii 2.

Ipa-bn-un («unser Kind!»)

mis ''Nïbù-li'iï Nd 680, 2.

Bàbîitu [Bàbu Ba-bu{-i'i)-tu[tü mit oder ohne Dé-

terminât. ""•'', 2.wc\v.''Bàbn-ù-tu NdM 27,11

«Kindschaft») Dr (429, 2.5. 462,12. 531,15).

S. Ap-la-a 9, 3 1, 35a, 59, Ardi-''ßcl2„ Ardi-

i'Nergal^, Balà/su 13, Balàiu 32, Ba-zn-

zu \,''Bèl-aplu-iddin 19, -ètir 6^, -ibni 2g,

-iddin 25,87,203, -kasir 12,36, -snni-iskun

5, -uballif6c), -usippix, Erba 16, Gi-ln-n-a i,

JHa-aui-nia-a 2, Has-da-a 15, Id-din-aplu

12, Iddin-''Bei 57, Iddin-''Nabu 107, /(//i«-

rt//« 19, 40, Itti-''Nabù-balàtn 39, Kal-ba-a

16,
''Marduk-erba 20, -r//;- 16, -hnn-ibni

17, -sunt-iddin 25, -suni-usur 23, Musal-

livi-"AIarduk 11, Musèzib-'''Bcl 19, Musc-

zib-''Marduk 39, 62, "Nabu-balàtsn-iqbi

47, -bclsunu 13, -bullitsu 19,42, -iddin 6,^6,

-ina-esî-ètir i, -ittannu 9 a, 45, -inuk-ki-elip

I, inu'sctiq-urri ^\, -nàsir }j, -nàsir-apli\,

-suin-iddin 15, -sum-ukin 10, -tabni-usur

10, Na-din 44,
''Nergal-ctir 15, -nballit

10, Nidintunt-"Bcl 12, INn-ub-ta-a 16,

Z'/;-' 8, Riiniit 47, Suqa-a-a 13, "Sainas-

pir-usnr 5, -sum- lisir 2, Sèllibi 2, Siriq-

tuui-''Marduk i, Sum-ukin S, ' Tab-lu-sni,

Tabnèa 24, Zi7--bi-bi 4.

Bàbfct-ilâniQ Bàbii^'-ANf), s.
"Sanias-iddin 29.

*Ba-di-ili^', ""'''ardi ckalli Nd 1040, 2.

I. «/i Sii}-di-ni-du} Nk 432, /o.

'*fBa-ga-bi-i-na-si (pe.)

I. ;« i Pu-uh-lui-ru aji ''Nergal-iddin Dr 473.

*Ba-ga-da-a-tu (pe. B{M)ayaôàrtjQ, vgl. BE IXj,

s. A-tar-ba-nn-us.

*Ba-ga-a-pa-na (pe. Mtyâjravoç, vgl. BE IX) Cb

316, 3, 7, 11.

3



i8 Knut Tallqvist.

*Ba-ga-pa-û-ta (pe.)

I. a\s Pi-ir-mi-is-di Dr 301, n-

*Ba-ga{-)-sa-]'ii-û, Ba-ak{-ka)-sa\su-rH-ii. (pe.)

'""iiKAN-za-ba(inaT)-7'u Dr 296, 2. 527, 4.

•""''rab kàsir Dr 105, 2, 4, 5. """'viàr sipri

Dr 534, 3, G.

Ba^-hi-ir (Nd 373, 2), s. ''Saiiias-idiiin.

Bairu {"'"^'SÛ.HA, «Fischer, Jäger»), s. Ana-

''Bèl-û-pa-qn 2, Ap-Za-aJ, 30, Ardi-'' Gula

7, 18, Ardi-"Marduk 19, Ba-ni-ia 9, 19,

21, ''Bèl-àsua 2, -biil/ifsug, -ètjr ^l, -Umi

9, -iddin 93, -/(//irt 4, -nàdiii-apli i, ;/(?-

j/;' 5. 6. -uballit 92, "Ea-erba 2, -?7w/ 4,

-nàsir 2, -zîr-ibiii i,Erbà 17, Gimillu 24, 32,

Gimillu-'' Gula 7, Gu-za-nu 25, lias-da-a

14, Ib-na-a-a 2, Id-di-ia 2, Iddin-aplu 18,

Iddina-''Nabu 76, Ina-qibî-'^Bcl 3, /(//irt 2,

/(/«/// 4, Itti-''Bèl-lummb- 15, ItH-''Mar-

duk-balàtu 20, Itti-''Samas-balâfu 6, A«/-

^«-rt 6, Kàsir 8, Kidbinu-''Marduk 8,

Marduka 3,
''Marduk-niu-se-zib i, -sàkin-

siiui 4, -sàpik-zir 4, -suin-ibui i, -him-

7isur6, Alusèzib-"BèlS,43, Musèzib-"Mar-

duk 9, 28, ''Nabii-ahè-bullit 23, 34, -«/>///-

zViW/« 28, -Mr 26, 32, -ètir-napsàti 3, -/;/rf-

esî-êtjr 2, -ittaiiuu 5a, 17, -kisir i, -mudain-

luiq 3, -nàdin-ahi 10, -uapisihn-usur 2,

-nàsir 7, -suut-iskun 6, -usursii 36, -usal-

lim 16, -zîr-iqîsa i, -zîr-llsir 25, Na-di-

nii 34, 42, ''Nergal-uballit 4, Nûrèa 4,

i?/;«?î/ 2, 37, 69, 86, 102, Rhnjit-"Bcl 18, 46,

Silim-'^Bèl \6, 19, ''Sainas-iddiii 11, -//;'-

?/^//r 2, -uballit 26, -zir-ibni 3, -zîr-usabsi

2, Sirikku 8, Sû-ma-a 7. Tabuca 13,

Taqis-''KAN.TE i, W^«;- i, ''Z^ . il/.-JZ .

MAL-iddin 8, Z/;vrt 17.

Ba-is-ni-tnin Dr (407, 10).

Ba-i-ti-il[àni], "Ba-i-ti-ilàni Nk 404, 7. Ngl 28, 36.

*Ba-ak(^kd)-sa\su-ru-ü vide Bagdsarû.

Ba-ku-u-a, Ba-ku-û Nd 284, 24, [Ba]-a-ku-â-a Nd

979,3 («o über das weinende (Kind)!») Nk

348,2. Ng57,8. Nd7,3. 247,4. 546,11. 885,G.

Cb 84, 16. "'"^Hiparu bez. "'"''qallu sa "Nabfi-

nàsir-apli "Ha 174,2. [217,5]. 242,0. 302,3.

349. 361, 6. 465, 5. 492, 2. 494, 4, 11. 532, 3.

544. 546,11. 547,6. 723,6. 751,5. 783,8.

788, 4. 789, 10. 826, 13. 879, 5. 880, 4. 908, 0.

948,11. 952,4. 979,3. 1015,2. ZK II 326.

Cr 104, 5. 186, 2. 191, 3. 202, 14. [232, 2].

259, 7. 296, 3. 352, 8. KB IV 292. S. ÄV-
i««?/, Iddin-''Bei, Riinnt 103, Sii-qa-a-a

32, -fUbàrtum.

I. rt'/i /ï"//;-?^ Dr 417, /7.

«/i ''Nabà-vniictiq-urri a.
''Ea-indn Nd

666, /^(.

3. rt/i Sùiii-iddin a. Sa-na-si-sii Dr 326, /o.

Ba-la-hu (Dr 154, u), s. ''Bcl-itlannu 13.

Ba-laf-su, TIN-su («sein Leben!»; 6 abgekürzt

aus "Nabû-balàtsu-iqhi 24) Nbp M II S, 10.

Nk 144. 149, 6. 186, 4. 249, 21. (313, 10, lu).

427,5. Nd 1075,4. Cr (170, 17). "'"''ispar isi

bez. «rt^i^i-^vrr« Nk 163,2. 169,4. 190,2. 278,1.

S. Ardîa, Balàtu, "Bcl-aplu-usur 2, -r//r,

Gimillu, Iddin-''Nabu, Iqîsa, Kîna-aplu 5,

Lîsirn, Musczib-''Marduk, Na-din 36, 65,

Nad-na-a, ''San/aï-aplu-usur 8, -nàsir 11,

Sum-ukin 36.

1. c?/i Nk 236.

«/i Ahèsu Nk 361, /0.

rt/i Apla-a a. "Bèl-etiru Nd 194, û. Cb 73, 9-

rt/i ''Bèl-ahe-erba a. Irani Nk 368, /j.

5. (t/j- "Bèl-ahè-iddin Nk 406, /j.

<7/.f Iddin-"Marduk a. Egibi Nd 501, 3, 1« =
''Nalm-balàtsu-iqhi 24.

rt/i Ku-up-pu Nk 106, 9.

«/j ''Marduk zir-ibni a. "Ea-paltanu Nie 91,3.

«// Musallim-"Marduk Nk 32, 9.

10. a\s ''Nalm-ahc-hullit Nk 432, 4.

a\s "Nabù-kàsir a. "'"''reî sisi Nd 55, /.'.

a\s "Nabû-sinn-ukin a. Daniica Nk 216, //.

ajs ''Nergal-uballit a. Bàbîitu Nk 141, 12.

a\s "Sin-na-din-siini a. Na-na-lju Nd 178,^5.

15. a',s ''Sidniàn-iqîsa a Nd 165, m.

a\s Zirîttu a. "'"''pahari Nk 307, is.

a.
"'"''

, ''Nalm-viusètiq-urri.

a. As-pi-e, s.
"Nabn-sàpik-zîr.

a. Bàbîitu, s. Ardi-"Bèl, "Bèl-iddiit.

20. a. "'"''bairi, s. Ib-na-a, Nûrèa.

a. ('')Bcl-ètirH Smk (ZA III) 20. S. Lussi-

ana-nàr-"Mardmk, Mtiràmi.

a. Dannèa, s. Etillu, "Nabù-suni-lisir, Siliut-

"Bèl, Zîrîa.

a. Epes-ilu, s. Iddin-"Bel, Sadùiiu.

a. "'""^'gallabi, s.
"Nabù-hnn-lisir.
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25. a. "'"'-'NAR. NAR, s. "Bèl-iddin.

a. h-ani, s. ''Bèl-aliè-iddin.

a. Lultainmar, s. Iddin-aplu.

a. "'"''malahi, s. ''Nabu-iia

a. Mi-sir-a-a, s. Erbà, Gimillu.

yö. a. Nahuna-a-a, s.
''Nabh-zîr-lisir, ''

ètii:

''Nabi)-se-e{-ine), s. Iddiii-''Nabu,

""^'pahari, s. Sûqa-a-a.

Sainai-

35.

Pa-lse kl c •!Nabù-ztr-iqtsa.

s. Na-diii."'"''rhb bànè,

Raba-a-sa-''Nmib , s.
''Mardiik-kin-aplii.

Rhnnt-ilàni, s. •'Nabù-ahè-bullit.

Sag-gil-a-a, s. Bàbilii-kud-din.

a. Su-ha-a-a, s. ''Bèl-ahc-iddin.

a. Sa-na-h-hc, s.
''Nabù-sitin-iddin.

40. (C Sangî-''Nin-ib, s. Zîria.

a. "'"''iaugî ''litar Bâbi/i, s. ''Bcl-nh'-lîsir,

''N'abn-hiin-iqîsa, -him-usitr, -zh'-lîsir.

a. "'"''sangt ''Sin, s.
"Nabù-rhnaniii.

43. rf. Sa-tàbtiht, s. ''Nabù-iisursu.

Ba/à fil {Ba-la-tu\ti, Ba-lâ-ti Nk4i, Nd 263,3.

TIN-tii Dr 452, 17, 77iV; wahrscheinlich

abgekürzt aus lui-"Marduk-halàtu o. ä.

Als Probename Ba-la-tn K 241, XI 35).

Nk 185, 2. 211. 401,7. Nd 6, 11. 554,1a.

rß,*- 883,8. NdCTIV4i, 7. NdMII
48, 10. Cr 34, 7. 287, 33. Cb 142, G. 302, 8.

402,16. Dr 152,5. 190,5. 404,2. "'""aklusa
"'"''mandidu^' ^å X"]

^

, ^. 236,2. "'"''mar

sipri Nd 298, 2.
"'"''si-pir? sa kuntiiunati

Dr 314, 3. """''iy.ZJ^PDrPa 11, is. S. 4;)-

la-a. Al-di-" Gic/a , "Bcl-edn-pitin, -iddin

H" 115, -shr-iisiir, Bcllunu, "Bel-idnillit

104, -iipahhir 9, ^Hi-ib-ta-a, Iddiii-"B'el

29, ^Insabtuiii 5, Kàsir, Làbàsi, "Afarduk

hiin-ibni 4, Miishib, "Nabù-balàtsu-iqbi

59, -iddin 30, -i-ra-sii, -kàsir, -kîn-aplu

25, -niusètiq-nrri 42, -han-isknn 23, 27,

-tabni-usnr, Na-din, "Nergal-usallini, -ust-

zib 8, Nidintnin 80, Rhnüt -\- 54, Silini-

"Bel, "Sanias-ahe-iddin i, -crba, -iddin

42, -kin-aplu, Sulliiinà, Sum-iddin -\- 12,

I. rt/i Nd 570. 884, /j.

a/i «. "'"''sangt "Nabiï- Nd 830, /A

No. 2.

rt/j Ah-iddin\a Dr 309, -v. 542, /6.

ö/i A-qar-aplii a. Diillnbii Nk 202, /^.

5. rt/i Balâtsti Cr 87, 6.

^7/i Bèl-Harràn-sadà-a Nd 427, 4.

rr/i "BH-iddina Cb 142, e. Dr 453, 6.

rt/i "Bel-hiin-iskun a.
"Ea-pattanu Nk 54, 9.

rt/i Du-niuq a. Gahal Cr 268, u.

rt/i Ä'-(^rt Nk 175, ,2. 223, 6. Ng47, 11.

aji Gimillu Ng 32, 5. Nd 900, e.

a\l Gimillu a. Ba Cb 245, ib.

a\s I-ba-a a. "'"''sangt parakki Nd 790, s.

aji Ilma-a a. Egibi Nd P 6, 3. [10]. CbP 24.

26, 3.

15. a\s Ib-na-a a. Kalbi-"Sin- Dr 127, /j.

10.

Iddina-aliu a. rhb bànî Nd 477, sv-

«/i Iddin-"BH a. "Sin-da--in Dr P 64, u.

a\i Ina-esaggil Nk 381, -'/.

a\i Ina-est-etir a. Esaggil-a-aWfiJ \ ,7- [105,7].

20. als Iqisa-aplu Nd 821, 8.

a\i I-qu-pu Nd 1074, 5.

a\l Kal-ba-a Nd 221, 3.

als Ki-na-aplii a.
•""''nappahi Nk 172, .>/.

a\s Kurbanni-"Marduk a. "'"''rab bàni Cr

P 16. CrPa 3, 5.

25. als La Nd 357, 24.

rt/i "Mardiik-crba a. "'"''uappahi Ng 14,/...

Nd 6, /^. Cr 29, A

a\i "Marduk-nàsir a. "'"''HAR. HAR Nd
600, 3.

als "Marduk-nàsir a. "'"''malahi Nk 82, /o.

all
"Marduk-zîr-ibni a. Uballitsu-"Marduk

Nd 932, 8.

30. als Mi-sir-a-a Dr 43 1 , -y.

rt/i Musallim-"Marduk Nd6ii,5.

als Alusczib-"Bel a. Ba-bu-tk CbL 18, 35.

a\i Na Dr 375, 3.

als
"Nabù-baltiltumi-ilàni a.

"'"''abi /uti Dr

P 59, 5. 65, 4.

35. aß "Nabà-bal-tum-ilàni , amèl urqi Cr P

20, 4.

a\s "Nabà-bàii-rjîr a. "'"'''Massar abnlli Dr

308, ,s.

ali "Nabii-erba a. "'"'' nappahi Nd P 9, 2.

a\s "Nabù-ètir a. Asaridu Nd 1025, /7.

als "Nabû-naps Dr 543, 31.

40. ö/i "Nabfi-nàsir Nd 562, n.

ajs "Nabà-siim-isk/m Cb 97, /y.
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{Ba/àtu)

aji ''Nabn-uhallit Nd 315, 1.

a\l ''Nabu-itsallini a. Efel-ili Cb 15, ".

CbL [iS,j^].

a\s "Nabû-nsaliitu a.
"'"''sangî ''Nanà Dr

302, fS.

45. als '^Nabfi-rjîr-ibni Nd 197, /j. 399, 2.

a\s ''Nabù-zîr-iqîsa a Dr 415, 13, vgl.

Itti-"Marduk-balàtu 23.

a\s Ndid-"Marduk a. Sag-di-di Nk 69, //.

a\s Nar?-tn a. Kànik-bàbi Nd 258, ?j.

a\s suivi-"Bel a. Kànik-bàbi Nk 424, /o.

50. ds '^Sin-iddin a. Kalbi-''Siii'- DrP 59, 14.

a\s Sil-la-a a. Ahe-- Nk 41.

a\s "Samahah-iddin Nd Pi 11, 3.

a\s ''Savias-erba Dr 430, is.

a\s ''Sainas-id)allit Ng 32,9. [33, /o]. Nd
36, 4, 17.

55. als Sa-''Nabù-h\ Nbp (ZA IV) 5, 5. Nd 6, e.

rt/i Sitm-nsur a. Bcl-ctiru DrP 75, /r.

rt/i Uqupji Nk 435, 13.

rt/j Zikari Nk 73, 20. 153, 2. 157, 4.

a\s Zikari a.""'''Pa-se''' 'Hk^2)(^,,s. Ng54, /j.

60. c? Nd 27, 2. S. Làbàsi.

a.
"•""

, s. Iddin-''Bèl.

61 art. "'"^'abi bîti, s. ''Nabù-kîn-aplii.

a. Ahè-'-a-û SmkP i, 17.

a. Ahu-bani-i, s. ''Nabfi-kin-aplit.

a. Ahit-ba-iii Dr (351, le).

65. a. "'"'^'al/aki Dr 227, 7. 491, 7.

a. Alltel sisî, s. Sûcubu.

a. Aii-sa-bii, s. Na-din.

a. Ardi-''Ea, dnpsar bit ''3Iard/tk Cr 345,47.

a. ""''^'bairi, s. Apla-a,
''
Saïuas-zîr-usabsi.

70. a. "'"''bàiiî, s. Bèlsiinii.

a. Egibi, s. fAiiiti-''Bèlit, Esaggil-kîn-aplii,

fEsaggil-ra-viat, ^Gigîtitiu, -^Ina-Esaggil-

ra-tnat, "Nabu-ahe-bnllif, -ctii'-iiaphiti,

-tabni-usur.

a. Er-ba Nk 274, 2. Nd 292, 4. Cr 288, :i.

a. Esaggil-a-a Nd (405, 3). Nd M (II 57).

a. Gimil-''Nanà, s. Snin-nkin.

75. a. Iddiii-''Ea Nk 420, 10.

a. Irani, s. Kîiia-aplu.

a. "'"'Hspari, s. "BH-iqîsa, ''Nabn-itdaiiiiniq.

a. Kalbi-"Siii^ Dr 227, 9.

a. Kànik-bàbi, s. Lii-di-ia.

80. a. Kàsir Nk 30, 12.

«. Kidin-"]\Iardiik, s. Sùqa-a-a.

a.
"'"'''mandîdi Dr (464, 21).

«. 71/«;' Nd M II 58, 3.

a. "Marduk Nd 230, ,3.

85. a. Mastukku, s. "Mardnk-rJr-ihni.

a. Mi-sjr-a-a, s. "Nabû-rîmanni, -usursu.

a. Mukalliin, s. Na-din.

a.
"'"''na-ba-a, s. "Nabh-ittannii.

a. "Nabù-hli-ittannu Dr 379, u.

90. a. "Nabû-usèsib, s.
"Sanias-kîn-aphi.

a. ''Nabfi-dr-ibni Nd 278, /?.

(7.
"'"'''nappalji, s. "Bèl-iddina, Kabtîa.

a. fNa-si-ka-tiiui Nk 109, 3.

(7. Nùr-''Siii, s. "Saiiias-hiiii-iddin.

95- (T.
"'"''pahari, s.

''Älarduk-sarrani.

a. ""'^' Pa-se''', s. ''Nabîi-dr-lîsir.

a. "'"''rab bànî, s. "Bèl-usallivi, Iqîsa-apli/,

Kalba-a, "Nabu-aplu-iddin, Tàb-sil-''Âfar-

diik.

a. "'"'h'àb ù-rii-û, s. Iiia-qdn-''Bel.

a. Sip-pi-e, s. "Nabu-bèlsunii.

100. (?. Sa-iia-si-iu (= Itti-''Marduk-balàtn 43),

s.
''Nabù-apbi-iddin.

a. "'"''sangt 'Tstar, s. Giinillu.

a.
"'"'''sangî "Nanà, s. "Nabà-usalliiii.

a. '""''sangî "Ninib, s. "Bèl-kàsir.

a.
"'"'''sangî parakki, s. "Nabû-tabni-nsnr.

105. c?. Signa, s. "Saiiias-.z/r-iqisa.

a. Sùm-iddin, Cb 268, 9.

«. Tn-na-a, s. Bànîa.

a. Uiiuiq, s. Ibna-a.

1 10. (7. Uqiipu Nk 249, 38.

Ba-al-ta , s.
"Bèl-i-da-ni \.

Bal-tain-inu- , s. Salainmànu.

Ba-al-ta-in} Dr 504, g.

Bal-H- ia}

I. «/i Û-bal-lit-"Marduk Nk 363.

Ba}-lu-lu Nd 647, 9.

Ba-ain-ina-a (BC 81-2-4, 452. vgl. as. Ba-inu-u

83-1-18, 366=JADD 167)

I ^_ """^'naggari Smk CT 31, 9.

-^Ba-na-ta-a

I. ;«/i' "Marduk-sîmi-usur Dr 431, 5.

Œa-na-ti-E-sag-gil ,
-fBa-na-a1{-E)sag-gil\gil,

-rKAK{-a)-tû\tu}n-È-sag-gïl Cr 128. Cb

II S, 6.
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{/Ba-na-ti-E-sag-^}/)

r. m\s Da-li-li-es-sii Nk L 8, \, tn.

2. w/j "Nabii-hlm-iddln Nd M i6, i, lo.

yBa-na-tïi-ina-È-sag-gil («in Esaggil ist sie ge-

schaffen»).

I. vi's Iqisa-aplii a. ""'^'NI . SUR gi-na DrPa
I O, 33-

Ba-ni-ia\iå, KAK-ia\iä, KAK-a\ var. Ba-ni-e-a
\

(Cr 321, 12. NdL i; beachte KAK-a sonst

= Ib-na-a[-a)\ vgl. as. Ba-ni-i KK, 316,20.

344, 12. 512, 2, he. 133; Kosename gebildet

aus /;«-«/, siehe die mit diesem Worte zu-

sammenges. nn. pr.; «mein lieber Ba-niU)

Nk 79. Nd (232, il). Dr (39, lo. 452, 17).

"•"''mar sipri Nd 618, 2. S. Apla-a, "Bel-

crba, Bclsunu, "Bèl-usalliin, Gitiüllu 41,

Iddin-''Bcl n, Iddin-''Gii/a, Iddin-"Mar-

diik, Kîn-aplu 33, ^Mi-sa-fiiiit, ''Nabù-bitl-

/itsii, -iddin, -kîn-aplu, -rhiiaiiiii, -hiin-iisur

35, "Nanà-iddin, Oàt-''Bcl-sakaii , Rnnnt,

Sabbalit, Snui-iikin.

I. a\s Nk 1 15, ^5. Nd 205, 9. 473, '-'•

a\s AbkalIn Nd 875, ,3.

a\s ''Addu-uballit Cr 15, ,0. 37, 10.

a\s Apla-a, "'"''sangu sa bit ''Bel- Nk 109,2».

5. aß Balàtu a. Tu-na-a Nk 346, 13.

a\i EHru a. Epes-ill Nd 165, -v.

a\s Iqisa-aplu Nk 302, 2.

a\s Itti-"Marduk-balatu a. Sigiia Nd 261,//.

als Ku-na-a a. "'"''bäiri Nd 1048, /5.

10. als ''Nabii-bclsunu a. Epes-ili Ngl 63, 3.

a\s •'Nabn-kiilliiiianiii Nk 164, 10.

ajs ''Nabü-liii a. Sag-di-di Cr 217, 7.

a\s ''Nabù-simi-iddiii a. "'"''saugî ''Ninib''-

NdM 16,3, 16.

aß Nàdin-sîhi Nk 94, 10. 422, s.

A

1 5. a\s Rîinût a. Epes-ili Ng 34, jo.

ajs Rh)uit-"Bcl a. Signa Nd 352, 3.

aß Sadùnu a Nd 343, 13.

aß Sii-Ia-a a. Si--a-ü(iii Ng 24, /9.

aß Sûzubu a. "•"''bäiri Nd 1047, ^^

20. a\s Tabnêa Nd P 10, 14.

aß Tabnèa a. "'"''bâ'iri Nd 395,9. 438,9-

760, iS. 761, 14.

aß Taqis-"Gula Nd 742, /^.

aß Zîrîa a. "'"''bànî Cb 31.

a Ahu-bani, s. ''Nabii-eres, -hnn-iskitn.

No. 2.

25. a. Ardi-''Nergal, s. "Bel-kAsiß-, "Nabù-uâsir.

a. ArrabD.Arrabtuiii, s.
" Bcl-iddiii, "Nabû-

balàtsH-iqbi.

a. "'"''bain, s. ''BH-iqisa, "Nabh-ina-est-ctir,

-iiàsir.

a. "Bel s. "Bcl-iddin.

a. "Bèl-ètiru, s. ''Bèl-ahc-iqisa.

30. a. BUSH Nd (74, 7).

a. Da7iim-''Addu, s. Iddiii-''Nabù.

a. Egibi, s. Mit)iahhis-''Marduk.

a. Epes-ili, s.
''Nabn-itsalliin, Sû-la-a.

a. Ira7ii, s.
''Marduk-nàsir.

35. a.
""''' ispari, s. "Sainas-erba.

a. Kànik-bàbi Cr (26S, 1«).

a. "Marduk Ng (27, g).

a. Misir-a-a, s. Bèl-:;îrL

a. Mu-sul-nm Dr (50, 13).

40. a. Na-ba-a-a, s.Bèl-iddiiia, "Mardnk-balàt-

su-iqbi, "Nabù-balàfsu-iqbi.

a. ''Nabù-:;îr-ibni Cr 380, w.

a. Na-diii Cr 99, u.

a.
""'''naggari, s. Itti-"Marduk-balàtii.

a. Pap-pa-a, s. Làbàsi.

45. a. "'"''qîpi, s. "Sautas-erba.

a. "'"''ràb hissi, s.
"Marduk-kin-aplit.

a. ''Sin-ilu, s. Mùràiiii.

a. "Sin'^-sadî, s.
"Mardnk-qisaïuii.

a. ''Sin-tabni, s. Mùràiiu.

50. cr. Sa-na-si-su, s.
''Nergal-iddin.

a. ""'''sangt "Ninib, s. Munakhis-"Marduk.

52. rt. ""'''sangt "Sin, s. Sàpik-ztr.

Bani-È-zi-da

I. rt/i Sk-zu-bu Ev 12, /?.

f"Ba-ni-tnin-agH{GÎL)-usiir, qallatu Cb 193,2.

f"Ba-ni-tum-bcl-usur Cb L 169,6.

f"Bànî-tîim\tii-dan-na-at Nd 958, 2.

I. ;«/j Zab-di-ia Nk [276, 2].

"Bà7it-tn-eres Nk 443, 17. S. "Bcl-riinanni, "Nabù-

usnrsu.

.f"Bànî-iunt-e-{i-rat\ru

I. ;«/i ''Mai-duk-siim-usur a. "'"''NI. SUR ginè

Nd [597, 3]. 845, 2.

f"Bàtit-tiim-gu-u-z!L Ng 59, 4. Cb 307, 3.

y"Ba-ni-twn-lit-inur (vgl. fSa-"Bànîtum-lu-vtur)

Nk 368, 2.

J"Bà7iî-tû-7ia!'-su?-û-a Nd 992, 6.

J"Ba-7ii-tiii7i-ra-7/iat Nd 257, 2.
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^''Bàm-tuiii-rc ii-ü-a Dr P 88, 12.

^"Bàiiî-tiiin-reu-ii-tu DrP 71, s, ii.

f ''Bànî-tù-ri-su-n-a Dr 37g, 44.

^"Ba-in-tum-si-il-tni Cb 193, 3.

f''Ba-ni-tuiii-sn-pi-e-i)iuh-hur, f''KAK-iù-sH-pi-c-

mu-uk-rii Nd 508, 3. Dr 379, 4n.

^''Bàni-tmn-sul-iifn-in-ni, qallatu Nd L i
, 3.

f''Bànîtu-taddin {/"KAK\Ba-ni-titm-ta(-ad]-di-

nu\ta-din-un), qal/atii Nd 772, 4. 832. Dr

379. w-

I. mjs Dr 355.

f'Bänitum-tuklat {r''KAK\Ba-7d\-tiun-tiik-lat\la-

tiwi) Nk 386, 3. Nd 760, u.

^"Bàni-hiin-um-ina Ng 2, 1.

/)i^;«2('""''''Z'/J/«Bauarbeiter»), s. Ardia 17, Bànîa

23, '^Bèl-ahè-iddini4, -iddin 104, 167, -zV-

/rt««// 8, -kasir 42, 44, -riiiianm 22, i)V/-

i««// 5, 40, "Bcl-idmllit 9, ]h(I-lu-ta-a 16,

''Bujiene-ibni 8, ''Ea-hii/i-itsiu- i, Guiiil-

"Gida 8, Givnl-"Samas 2,8,
'

Iddin-"Bei

30, Iddin-"Nahfi 85, Iddiminu 4, /(/««-

rt//// 37, Itti-''Nabii.-balàtu 48, Kabtia 26,

Kal-ba-a 4, Kin-aplii 5, Làbàsi 39, 61,

Z/i/r 18, "Mardtik-khi-apht 3, -rimanni

22, -siüH-iddina 42, 46, Miinahhis-"]\Iar-

duk 8, Musczib-"Marduk 30, "Nabii-ahe-

iddin 17, -ahe-sullim 5, -aplu-iddin 26, 62,

-balatsu-iqbi 2, 54, -bullitsu 6, -ittamiu 60,

-kin-aplii 32, -iiinsctiq-iirri t,T), -nadin-ahi

2 1 , -nasir 43 , -sum-iiidn 2
, -sniii-iskiin

9, 1

1

, -suiii-Wsir 1 3 , -hmi-ukin 8, -usjirhi

15, Ni-qii-du 22, Rhnnt AP, Rhimt-''BH'S,,

Silim-''Bèl 17, Suqa-a-a 16, ''Saiiias-ah-

iddin 4, Sü-ina-a 4, Smn-iikîn 17, 35.

Ä?-««(-«)-«Ä («unser Schöpfer!», no. 7 abgekürzt

aus"Nero-a/-bânùnu)'Nk202,2. 324,3. 432,2.

Ev 3, 4. Nd 608, 5. 742, 3. 760, 9. Dr 1 15, 3.

S. "Bèl-uballit 26.

I. «/i Kiribtn\i a. Dullubn Nk 33g, 2. 347, 3.

364, 2.

rt/i Musèrjib-''Bèl a. Da-bi-bi Dr 27,0. DrBa
9,14.

c?/i "Nabù-ètir a. "'"''riib bani CbP 28, ic.

«/i "Nergal-Hsalliiii a. """'rei sisi'Dr4go,/s-

5. rt/j Sil-la-a a. '""''rhb bani Ng 42, //. 55, /^.

58, /o. NgL 12, /J-. VR 67, 2, /o. Nd 132,8.

165,5. 251,2. 536,3.

rt. "'"^'bànî sarri, s. Kal-ba-a.

a. "'"^h-àb bànî, "'"''daianu Nd 495, on =
"Nergal-bàniuiu I. S. "Bèl-kàsir, Erba-

"Marduk.

8. rt. Si-'-ti, s. Iddin-"Mardiik.

Bàn-zir {KAKjBA DrBa 12, 10 -ZZ^; i, 2, 4 ab-

gekürzt aus ''Nabfi-bàn-zîr) Nk2iO,4. Nd

73g, 15. Cr (102,10). Cb 88, 6. 180, G. 419, e.

Dr 36, 8, 11. 83, 3. 86, 3. 103, 4. (232, 11). S.

Ardîa, Iddin-"BèL

I. rt/i ''Bèl-kàsira.Sag-di-diT>r20^,i="Nabn-

bàn-dr 2.

a\s Daian-"Mardnk a.
''Sin-sadiinii Nd i og i

,

3. Cr 86, 3. Dr 56, 5 = ''Nabù-bàn-zir 4.

rt/j LàbâH a. Su-ha-a-a Dr 332, /<5.

«/i Ndid-"MardHk a. """'ispari Nd 178, 5

= "Nabà-bàn-zîr 8.

5. «/i Rîmùt-''Bèl Dr 33, 2.

rt/i Rînmt-^Bèl a. Pase^' Dr CT 21, /j.

«/i Sàpik-ztr a. "'"^'sangî "Sin Dr 472, /9.

rt. Riinùt-"Bcl Cr 285, 7. Cb 274, 10.

g. rz. "Sin-sadànii, s. "Sainas-iddin.

Ba-qa-sii . . ., s. Uballitsu-"Gula 4.

Baq-qu, Ba-aq-qa Dr 163, e.

I. rt/i Iddina-"Nabji a.'""'h'ab bànîM^V 114,2.

^"Ba-ra-irj}-ba-ri-ii-a Nd 52g, 3.

Bar}-bar-ra-at, s. Dii-ith-hu-ba-at.

Ba-ri-hi\hu (cfr. he. ri^~l3 und Ba-rii-hi-ilii), s.

"Bait-bcl-biti 2, "Nabà-sitiu-iisiir 23.

Ba-ri-ki (cfr. 13i-ia, BaQEÎxtiç BE IX), s. "Nabu-

zîr-iddin.

Ba-ri-ki-ia (cfr. he. !l^p"ia, Baçuxiaç)

I. rt. /4/&-/&(7-' Cr 5g, 8.

Ba-ri-ki'kit-"Addii- (cfr. phö. by^r-Q, pa. Tisbia

etc.) Cr 318,5. Cb 21S, 13.

Ba-i'i-ki-ilii'-^') (cfr. he. bxpna) Nk 343,3,7. 408,7.

Nd 1113,9. S. "Bèl-iduillit, "Sanias-ibiii.

Ba-ar-qu-ej-ba} Cb L i6g, 9.

Bar-sip''' (wohl = Barsip-a-d), s. Iddin-"Nabii

121, "Nabù-ctii'-napsàti 65.

Bar-sip-a-a

I. rr/j Tabnca a. "'"'^sajigî "Samas Dr 406, 7-

Ba-ru-hi-ilii (cfr. "Nabù-bar-Jm-ilàni K 241 II 3,

"Sin-bar-hi-ili KK 1550. 5380) Nk 361, 7.

Ba-ru-qa-a, "'"''ardu Al CT IV 3g.

"Ba-ru-qit Cb 387, 16. "Ba-ru-qii-nn

s. Ba-si-ia.
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'^'Unr-.zi-ia ( « Smercles»), saiTii Smd P 37, 17. 38, 22.

39, 15. Smd ZA IV. Ba-ri-rji-ia Smd (ZA

IV) 4, 7.

Ba-si-ia'id, Ba-su-id(DrBa 1

1

,4, 9), Ba-si-a (Nk 3 1 ,13)

(as. Ba-su-a-a 83-1-18,405=JADD 142, Ba-

j7/-//-rtK4i6=JADD266,cfr..?"iD3)Nd622,

iH. 659,18. 754,9. Cr (3, 8). 248,4. 300,7. Cb

41, c. 57,13. 255,17. Dr 91,7. 435.13- 517,19.

"'"':'epissànii Nd 893, 9. ""'''siaiiîn sai-ri Cr

300, 7. S. A/ji/siini/ 1 3, Ba-si-ia 1 3, ''j5f/-

ahc-iddin 13, -iddiiia + 124, 174a, (?//-

,:/«-«// 24 a, ''Marditk-nàsh- 2, -rîinanni

13, 20, "Nabii-halàfsii-iqbi 43, -f//r 12,

-kîii-aplu 27, -iniisètiq-nrri 4, -iiàdin-ahi

5, -)iâ.-jr 20, -liiin-ibni 1, -sinn-iddin 25,

-sum-iikîn 38, Nidiiitiuii 42, Si-si-ia i,

Tàbîa 3, ''Uras-kàsir i.

I. rt/i ''Addu{-sni--iddin) DrBa 11,4,9.

«i 'Œa-ni-qu-iiH .... DrBa 16, /a.

rt/i ''Bèl-iddin a. ''Siti-sadûiiu Dr 312, /j.

ß/i Ina-esî-ctir a.
"'••''

rè'î sis/ Dr 388, /j.

5. rt/i Iqîsa-aplu a?. Cb 349, u.

rt/i Kidin-"Mardiik a. ^'"^'ràb bàiiî Dr P

76, 9.

rt'/i Liibàsi a.
''Ea-cpes-ili Dr 386, .'o.

rt/i ''Mardnk-linn-uhir a.
'' Bcl-aplu-usur)

DrP 56, .j.

rt/i Musc{rAbyBel a.
""•''niûlu Dr 490, /0.

10. «/i ''Nabù-shtii-iddiii d. """'abi biti Dr

282, /j.

rr'i ''N^abù-siiin-iddin û. Sn-bi-na-si-sit Dr

Pi 12, /o.

«-/i Rimùt-''Bè/ Cb 223, 14.

rt/i Sii-qa-a-a a. Ba-si-ia Dr 429, 2.'.

rt/j &•-/«-' Art CIS II 66.

15. ^r. Ahùiu, s. Kabtîa.

a. Egibi, s. ''Nabû-ahè-iddiii.

a. Epes-ili s. ''Bèl-erba.

a. Na-ba-a-a, s.
^'Nabû-balàtsii-iqbi.

a. Pa-se''\ s.
''Sanias-uballit.

20. (?. '"••'h-ab ''Ninib, s. "Bêl-îpus.

a. Si-ia-tinn (Is-'-at), s.
''Nabà-bullitsu.

22. rt. T)?;/« Cb 131, 19. 202, 10. 398, 5. 430, 7.

Ba-su-id vide Ba-si-ia.

Ba-su-ni Nk 459, s. Nd 365, 9. 559, 4. 734.1- 791,

m. 911,5. 1080,13. Cr 142,3. Cb50, 9. 420,3.

Dr 216, 2. 370, 21b. S.
''Sainas-crba.

No. 2.

I. a\s Al-ta-ma-\n-ta-a-iiia Nd 728, 5. 987, u.

Cb [426, 3].

a\s MmèrÂb-''Mardiik Dr CT 43, 22.

3. (7. Tak-ta-nia-aiii Cb 50, 7.

Ba-ia-ni-tnm, s. •'Ea-rîiiianni i.

"Ba-ti-il-ha-ra Nd 1133.

''Ba-ti-il-se-rAb

I. <7/i Lussji-ana-mir Dr 372, /7.

Bat-qa-"Marduk^-ètir Nd 531,3.

Ba-tu-id ibatûlii «Jüngling») Smk M II 3, 3.

fBa-tu{-ù)ul-iii («Jungfrau») Nk 369, 4, 9.

''Ban ' '--hh-iddin

I. i7/i '^Nabù-ib)ii Nd 936, h.

«. "'"^^bànî, s.
''Nabh-sinn-iskioi.

f"Bau^-bH-bîti Nd i6, 1, s.

1. wi/j Ardi-"Bcl a. Egibi Nd 533, 1, u.

2. ;«,'i
"Nabù-balàtsu-iqbi a. Ba-ri-hi Cb 1 20, 5.

315,4. 338.3.21.

"Bau-erba, s. ''Bèl-ah-iddiii.

Œan^<'^-eres {KAN,PIN-cs) Nk 94, 11. 452,7,11.

S. ''Buuene--ibni 13, Er-ba, Kal-ba-a -\-

53,
''A'anâ-iddin, Tiisparka-ilii.

I. a\s ''Nabk-aliè-iddin Nd 943, /u.

a\s ''Nabii-bàn-ahi Nk 366, 4.

a\s ''Nabh-ri-bi-nsur Dr 351, 3.

a\s Sû-liim-nia-a-du Cr 328, />?.

5. a. "'"''bâ'iri, s. Kal-ba-a.

a. "Nabli-qa-ta-ri Nk 412, 3.

7. «. "'"''sangî )ia-ta-bit} Smk P 2, /û.

f ''Ba-û-c-tilï-rat Nk 201. (?/// "iMardiik-crba a.

Mi-sir-a-a Nd 50, 3. uinmii sa ''N'abù-siiin-

i/siir Cr 1 54, 19.

I. vils '^Sainas-ipiis Nd 103, 3.

''Bau-iddin.

1. rt. Arrabtu, .s.
''Nabn-)ii-ib-ana-ilà)n.

2. a. Musèzib, .s.
"Nabu-ahè-bullit.

y''Ba-ü-i-lat Lb 3, 3.

I. m\s Bi-bi-e-a Nk 166, 15.

f''Ba-ü-ma-ga-ri-al-si-is Nd 508,4 =flna-bàbi-

magari-alsis q. v.

^'Ba-û-tu, s. Sum-iddin 2.

Ba-zi-bèR Nk 169, 9.

fBa-zi-iurn Dr 43, 11.
•""''la-ta-nu Nk 368, 3. «/«-

;«« i(7 Na-diii a's "Bèl-iqisa Ng 36, 8.
.

Aï-,:r«-5// («Gefangener».?) Nd 324, 5. 350.11- 385.9-

554,8. 791,11. 1080,9. Cr 117. 247,3.

[326, 17]. 339. Cb 87, 7. [204, :ij. Dr 379, 40.
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{Ba-zii-rjii)

"""''(7(?//«Ng23, 2. Nd 13, 3. Cb 62, 4. 6"], 3.

S. Ardîa, '^Bèl-ittannii, Ili-ia-ga-mil, Lîsir,

i'ZA . MAL-MAL-ah-iddin.

I. als •' a. Bhlmtii. Dr 365, ç.

a\s Ardi-''Nalm, "'"^'sipini sa bit "'"^'apil

sarri Cr 199, /«.

a\s ^'Ahir-7pus Dr 522, 21.

ajs ^'Bèl-iqîsa .... Dr 23S, 13.

5. a\s Duinuiiiqa a. Mi-sir-a-a Dr 321, 5.

a\s "Ea-ibni Dr P 82, /r.

a\i Etilln a. "'"''ispari Cb 286, .5.

a\s Iddin-''Nabh a. Elirn Dr 67, \.

ajs Ki-na-aplu a. Iddin-'^Papsukal Nk 4, 30.

10. rt/Jf
''Nabn-halqa-iitirri Nd 900, 3.

ö/j- ''Nabù-kàsir Nk 308, 3.

(?/i 'Nabi'i-iiàsir Cb 56, 5.

«/j
''Nahfi-siun-iddin a.""'^'abi b/ti Dr337, //,

a\s Rîmùtu Cb 375, i*-

15. a\s RtiHUi-''Bèl a. ''Sin-iiiiiltii Dr 484, /9.

als '^Saiiias-ibiii Nd 103, ig.

ajs ''Sanias-uballit Ev 20, 7, 15. Nd 112,3,11.

a\s Sû-la-a a. ''Bcl-ctirit Nd 45 1,/-. Cb 375, .'9.

«. Bàbùtu, s. Ap-la-a, Sèliibi.

20. c7. i://;-«, .s. Iddin-''Bè/.

a. Hi Cr 1 10, 4.

a. Mukallim, s. Itti-''Bèl-/tniiiiiir.

23. (?. Zîrùtit Cb 391, /j.

^'Bèl^-abu-usur Nk 131, 7. Nd 583, 3, 7. 1022, 12.

Cr 353, 4. DrBa32, 5. .?84-2-ii, 172. «""''

mandîd ekalli Nk 311. S. Ahiisiiiiu/'Nabn-

nâsir 53, -iisabsi, ''Nergal-ina-esi-ètir.

I. rt/i ''Asur-iddin XrCT IV 34, 12.

a\s ^'Nabù-rJr-ibni Nk 452, 10.

a\s "Nergal-da-a-nii Nd 718, 7.

4. a. Sigûa, s. Dilmuq.

''Bèl-ahè , s. Rîinùt.

1. a\s Zîrîa a.
"'"'''iaiigî •'Za-r'i-qii Dr 474, 15.

2. «/i a. Na-din-se-iin Nk 5, 7.

"Bèli^NaMt)-ahè-ba-ni}}

I. «/i Rîiiiût DrBa 6, 3.

"Bèn-ahè-bùl-litiriN-it Nk (12, lu).

I. rt/i Sû-la-a Nk 373, 10.

(? Dr (97, 11).

a. Da-i-qii, .s. ''Bèl-iddhi.

a. Sag-di-di, .s. Itti-'Ulèl-luiuinir, T.àbàsi.

'^Bt-l^-ahc-a--ba\SU SmkM II 2, >. Knl M II 6, 2.

Nk 149, 2. 239, e. 404, 3. Nd (3, 7. 124, 5.

333. -t)- 351.+. 18- (450.11). 1022, iG. Cr 92, 3.

Dr 1 10, 11. 343, 4. S. Ahê-iddiii, Ardîa 60,

"Ea-suni-iddin
, Iddin-''Nabn

, Alhràini,

''Sainas-ei'ba.

I. rt-/'! ^'Bèi{Nabù)-nsc.zib a. Da-bi-bi Nk 193, 9.

Nd 518, 3, 10, is, 10, m.

a\s D117/1/iq a. "Sin-iinittu Nd 44, /j. 65, ^^.

67,2.

a\s Kal-ba-a a. Uballitsn-"Mardiik Nd 498, 7.

«/j LîsirH a. "'"''ràb bànî Nk 179, 7. 327, 0.

5. (î/j
"Nabù{Bèl)-balàtsii-iqbi a. ""'^' iiappa/ji

Dr 37, 10, 18. Dr P 43, 7. 89, 3.

aß "Nabii-nàsir a. "•'•''pahari Nk 358, 4.

a\s ''Nabh-sîiiii-u-k in a. Kalbi-''Sin '-Nd 790, b.

ajs Na-diii a. Epes-ilu Nd 693, /7.

ajs Rîmùt Nd 536, 2.

10. rt/i Zîrîa DrPa2i, ^o.

a. Bàbutii, s. ''Nabù-iii/tkkca.

a.
"'"'''bairi, s.

''Sanias-pir -iisur.

a. Ba-si-ia, s.
''Nabù-lum-ilkim.

a. ''Bèl-aplu-usiir, s. Sa-pî-''Bè/.

15. rt. BUSH, s. Kudurru.

a. Dâ-bi-bi Nk 432, i-.>.

«. Dannèa, a. ''Nabù-zîr-lîsir.

a. Egibi, s. ''Nabu-nsursn.

a. Èpes-ili, s. Musczib-''Bèl.

20. rt. Ili-''Marduk, s. lui-''Saiiias-balàtu.

a. Ir-a-ni, .s. Balàtsu.

a. """'ispari, s. Di-na-a.

a. Kalbi-i'Shi'-, s.Ahè-iddin-"Marduk, "Bèl-

kàsir, ''Nabù-nsursH.

a. ''"•i'reî sisî, .s. Musczib-"Bèl , "Nabn-ba-

làtsn-iqbi.

25. rt. "Sin-udainiiiiq, .s. Na-diii.

a. "'"''sa tàbtisii, s. fTàbatmn.

a. Tu-na-a, s. "Nabù-reiisumi.

28. rt. Uk-ka-a-a, s. Sii//iiinii.

"Bèl-ahè-iddinja {('')B ' -i^i'/''/ 5^5 / P.^ P. ^/f-

^MUjSE-na) Nbp (ZA IV) 7, 9. Ng 61, 5.

Nd 54, 10. [233, 13]. 398, 12. 444, 4. 583, 22.

891. 1102, M. Cr 117, 20. 135, 5. Cb 286, 13.

Dr 370, 3. 417, 18. "'"''asarid sarri Ng 44, 2.

Nd 260, 3. {bel piqît) sa Esaggil Nd 558,7,

1«. 629,3. """'yrt/«;/?/ Nd 355, 15. S.BalàtsH,

"Bêl-usèzib, J^Habasiriuni , Iddiua-aplu,

nti-"Mard/ik-balà//i, KÎ-"Nabfi/'Alardi/k-

T. XX.Xi[,
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{^'Bèl-ahè-iddin\(i)

balàtsn-iqhi, -rîmanni, ''Nabù-balàtsu-iqbi

6 1, -bèlhinu 19, -gàntil, -iiàsir, -udainuiiq,

Sàkiu-him, Sirik.

\. a\s Dr 447, 3.

als (1. "'"''abi bîti Nbp (ZA IV) 1 1, /u.

a\s a.
"'"''' ns/iiki Ev g, is.

OjS a. Miikalliin Dr 474, //.

5. a\s Apltx-a Nk 134, 13.

a\s Ardi-"Bèl a. "'"''saugt ''Samas Nd 947, 13.

aß Ardi-"NabH a. ""'"saiigi "Addii Nd
1025, ib. Cr 231, io.

a\i Balàtsit a. Ir-a-ni Nd 837, n.

a\s Ba/à/sii a. Sii-/ja-a-a Nd 750, u.

10. a\s •'Bèl-iq-bi-"Bcl a. Bèl-èiini Dr 554, /^.

als "Bèl-ittaium Dr 274, m.

rt/i "Bèl-iiâsir a. "Sin-imittiiNk 300, //. 307, '/.

rt/i
''Bèl-sîan-iddin a. Ba-si-ia Cb P 34, 12.

ali "Bèl-sùtn-iskun a. DiiHubii Nk 24t, 9.

15. rt/i "Bèl-siiiii-iskiin a. Iddin-"Mayduk Cb

326, ç.

aß Esaggi/-sîn)i-d>iii a. "Siii-da-iiia-qn Ng
2, 1, 9.

als Gimilltt-"Sainas Dr 272, 3.

rt/i Gn-da-dii-n Nk 1 29, ^.

(r/i Làbàsi a. aiiicI-''Ea, "'"''ak/ii Esaggil

Dr 437, ju.

20. rt'/i
"Marduk-sùin-ibiii a. Mardiikn Ng44, /u.

als
'']\lardi(k-zir-ibiii a. Egibi Nk [420, 7, 17].

Ng 58, /.. Nd TSBA.

als
"JMarduk-zîr-ibiii a. Usur-aiiiàt-"Ea Ng

36, .V.

als MusèrÀb-''Marduk a.""'''ti/>ari'Ndgg!„i^.

aß' "Nabù-balàtsu-iqbi Nd 581, 17.

25. aßs ''Nabù-bàii-aln a. "Bèl-ctjru Nd 123.

aßs ''Nabu-bèl-suinàii a. "'"'''saiigi "Istar

Babili''' Nk loi, /j.

d\i "Nabù-ctir a. "Sin-ibni Cb 326.

aßs "Nabù-khi-aphi a.Bûs2c^à\gi,-ii. NdL
13. '•

aß ''NabiMidid a. ''Bèl-iqtsa Nk 185, n-

30. aß "Nabii-siiin-iddin a. Nùr-"SinCo I26,\i.

aßs "Nabn-ztr-usabsi a. Lussu-ana-wÀri Cb

8,Ä

«/i Na-din a.
•'Na-bu-u)i-na-a-a Nd 801, /j.

aß "Nergal-ctjr a.
•""''. Nd 123, 7.

a\s Siir-"Addu a. "'"^'bàui Nk P 3, 2.

No. 2.

35. a/i Sàkin-sùin Nd 233, s.

aßs Sû-ma-a a. ""^'Pa-se'''' Nk 350, ,s.

aß Süzubii a. Kânik-bàbi CrP 15, j. 21, 14.

[19, 12.?].

aß Taqîs-"Gula a. Sigîta Ng 23, /j.

a , .s. flii-ba-a.

40. a. s. "Bèl-rAr.

a. aincl-''Ea, s. Làbàsi.

a. Ardi-''Nergal, s.
''Nabn-nàdiu-ahi.

a. "'"''bànî, .s.
"Nabù-suin-iskun.

a. "Bèl-aplu-usur, s. Miisèsib-''Bèl, ''Nabû-

iisallim.

45. a. ''Bt'/ii-'-i'i, .s. Tabiièa.

a. Dullubu, .s. Itti-''Nabù-halàtu.

a. Egibi, .s.
''Bcl-ndaiiniiiq, Ihnininiqa,

Kal-ba-a.

a. Ib-na-a Nk 375, 5(.?).

a. Na-ba-a-a, s. Ardi-"Nergal.

50. a.
•'Nabii-lit-sn Nk 342, g.

a.
•""''nappahi, s.

"]\larduk-rJr-l}sir, Rapsu-

"Marduk, Uqiipu.

a. "'"'^nàs pafri {karri), s.
''Nabii-ctir-iiapsàti,

Zîrûtn.

a. "'"'^'NI.SUR ginc, s. Taqîs-'' Gula.

a. Nur-"Sin, •""''daianu Nd [356, 4.5]. 495, 22.

608, 15. S. Itti-''Marduk-balàfii.

55. a. •""''pa/jari, s. Kal-ba-a.

a. Qaqqadiitii, s. Aliiscrsib.

a. Qaqqadiinititm, s. Siliin-''Bel.

a. "'"''rab bànî, s.
''Nabà-bullitsu.

a. ""''h'eî, s. Ardia, Ardi-'' Gula.

60. a. •""^>rei sisi, .';.
"Marduk-nàsir.

a. ^'Sin-daniaqu, .s. Rîmùt-''Bèl.

a. ''Sin-iviittu, s. Ardîa, Bèlsunu.

a.
"Sainas-ibni Cr 360, ig.

a. ''Samas-uballiÛ, s. "Bèl-iddiu.

65. «. Sigùa, s. ''Bèl-usallivi, Iddiiia-''Nabù.

"Bèl-alu-iqna {"B^-SESf'lPAP.ME-BA-sa) Nk
244,7. 262,2. Nd3i7, 11. 929,5. loio, 18.

1038. Dr (487, h), "'"''qîpi {Ebarra) Nd
321, 7. 489, 13. 548, G. 62i7, 1. 718, 3. 899, ic.

986, 4. Cr 26. 28, 5. 364, 27. S. "Bcl-suin-

iskuii, Ina-s}l-''Nergal \, Saddiuini.

i. aß Nk 134, ,0.

aß Ba-ni-ia a. "Bèl-ctiru Cb 185, j-.

aßs "Bèl-ah-usabsi a. "Bèl-ètiru Nk 320, /o.

Ev 22, /<;.

4
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{'^Bèi-ahè-iqtsû)

aji "Bcl-apbi-itsnr a. Iin-bii-si-ia Cb 306, v.

5. a\s ''Bei- etil- Ng 39, ic.

als Bèisunu NdM 19, 6.

als Bu-na-nu a. "'"''nappahi Cr 242, 14.

als Miisèzib-''Bèl a. "'""via/a/ji Nd 203, ^j.

als "Nabn-balàtsii-iqhi Nd 1S4, ib. 270, -'.'.

Cr P 20, iii.

10. als
"Nabit-shvi-iddiii a. "'"^'Nàdiii-sc-iiii Nd

435, //. Cb 174, /,?. 179, ,_f.

aß Nad-na-a a. Sag-di-di Nk 203, //.

als Silim-''Bèl a. Amèl-''Ea Nk 68, 9.

«/j f//w;- a.
"'"''nappa/ji CrP 19, /j.

rt. ''Baiitu, s. Suin-iddin.

15. rt.
''Ea-epei-ili, s. "Bel-iqbi.

a. Egibi, s. Ardia.

a. Na-din-in-e, s.
''Nabic-biillitsn.

a. "'"iireî alpi, s. "Nabû-bàn-ahi.

a. Sag-di-di, s. Iddm-''Bèl.

20. ^r. "•"''sip-e-a, s. "Bèl-sum-iskim.
''BèP-ahè-hd-lu-jnulGI, s. Arrab.

I. «/i ''Bèl-àh-iddin a. Tiiq-na-a-a Nk 117, 12.

rt Cb 438, 19.

3. rt. ^^/^; s. Itti-''Marduk-balàt7t.

''BèP-ahè-usitr {PAP).

I. ß/j
"Addu-iisallim Cr 328, 13. 329, an.

''Bèl^-ahè-jisabsi, s. Sû-Ia-a 47.
''Bèl^''^-àh-iddin{-MU{-mt) Dr 440, 3. 476, is. Art

Ba 32, 4. S. ''Nabû-bidlitsu, -etjr-iiapsàti,

Rîmùt-Ui -\- 6, "Sainas-uballit, Sa-"Nabn-

s?(, Sti/um-Bàbi/i.

I. rt/i "Bau-e7'ba Nk [422, é].

ff/i
''Marduk-erba Nk 94, 6.

«/j ''Nabii-ctjr-uapsàti Cr 308, c.

<?/i ''Nabu-ua-d'ui-ahi Nk 104, //.

5. rt-. "Bèl-aplii-û-siu- Nk (269, 9).

rt. "'"''màr sipri, s. Rîmùt-ili.

a. ""•^'ua-din se-im, s. "Nabù-tiiudaiiuiiiq-

ilàni.

a. "»"'paharu, s. Apla-a.

a. ''Sin-sadùnit, s. MnscrÀb-"Bèl.

10. «. Sip-pi-e, s. ''Nabù-ctii-ii.

a.
"•••':'saugt "Bel, s. ''Mardnk-sàkiu-hiui.

a. Tu-na-a, s. Sn-la-a.

13. rt'. Tuq-na-a, s. "Bèl-ahè-siilluui.

''Bèl^-ah-iqîsa.

I. «. Sag-di'di, s. Iddiua-"Bcl.

I

"Bèl^-ah-it-tan-nu, s. "Bèl-iibal/it.

I. rt/i ''Sin-ilii a. "Bèl-ètir Dr Pi 12, /j.

''BèD-hh-iisurlPAP, "'"''ak-ka-du-a Nd 923, a.

1. ^/i Mîisèsib-'-'Bc/ DrBa 16, /.».

2. rt/i ''Nabii-sàr-ns!ir Nd P 4, 0.

"Bcl-hh-iisabsi {"B^-SES\PAP-GÂL-si\ù-sd>-si

Dr 325, 29) Nk23i. NdS2i, G. Cr 326, 17.

<""i'pu-sa-a-a Nd 11 30, 11. S. Iqîsa-aplii,

''Nabu-kàsu-, "Nergal-him-ibni, fSnqd'î-

tiim.

I. «/j- Ardîû Cr 96, 3.

«/i £////// Nd 383, 3, 8.

rt/i £////// (7. Eki/i--r.:âkir Nd 348.

rt/i ''Nabù-ahc-biillit a. Mn-au-bit-tiiiiû. NgL
1 1

, 'j .

5. rtji ''Nabu-ah-idd'm a.'^'"^'sa tàbtis 11 Cr 2^0, &.

als Na'id-''Mardnk a. ''Sin-imittu Nd 655,

1, 10. 903, /J.

rt/.f Susranni a. "'"''sang/ "Gula Nk 309, /^.

a , s. Rhnnt.

a. "Bèl-è/ii-ii, s. "Bèl-aJjc-iqtsa, -rJr-ibin,

"Marduk-qîsanni, -sum-iddiit.

10. a. Kas-si-tlr-ku, s. Lùsa-ana-imri.

a. "'"•^'malahi, s. "Siihnâii-ah-iddin.

a. Mardi/k Nd (177, 13).

a. Pappa-a-a, s.
"Bèl-//àdiii-apli.

a. '/c/ alpi, s. "Nab/i-idd///.

a. ''Sai//as-a-ba-fi, s. Sii///-/ddh/.

16. (?.
"'"''

sa//g/ "G//la, s. A/'d/-''Effia.

"BèP-a-i/a- Cb 79, 9.

"Bêl^-a-na-bili-su, s. Kisir-iâ.

"Bèl^-a-i/a-i//e-c-/-/-/h-ti, -ii/i-/-i-hi-i/i\tii/// Dr 379, 3h.

I. «/i ^;7//ä Dr [423, 5].

als La-ba-a-si Dr [424, //].

3. a,s "S//b/iàii-s/////-ib)i/ a. N///-"S'/// Dr 434, 21.

"Bèl-apl/i-iddin {"B ^-A / TUR. USl ap-ht-MUlSE-

na) NbpM II 10, 11. Nk 16, 12. Nd 207, 4.

208,4, 402,8. 607. 784,14. 909. 941,5. 975.

981,3. Cr 369, 3.? 373,3. CbP3i,3. Dr 306, s.

"'"''bel piqittum Nd245,2. "'"''SA.KU Ba-

bil/ Dr 154, 3. 206, G. "'"''saiig/i Eba/-/-a

Cr 31,3. "'"'-'TU (b/t) "Sa/uas {Sippar''')

Cr 339, /7. Cb 44, 41. S. "Bîi-ibi/i, -/iballit

4 1 , ltti-"Bèl-balàt/i, IJsi/-/i, "Nab/i-k/tsin-s/i,

"Nergal-ctir 1 3, Si/!//-iddi>/.

I. aß Cr 34, 30. 96, JO. Dr 427, 15.

aß a. "Nabli-lit-s/i Nd M 24, 12.

T. XXXII.



Neubabylunisches Namenbucli. 27

{^'Bcl-aplu-iddin)

a\s a. Sag-gU-a-a Nk 210, /.'.

a!\s Ahè-iddin-''Bt'l Dr 520, 2c.

5. a\l Aliè-iddin-"Mardnk Dem? 9.

«/i Ardi-"Gii/a a. Epes-ili DrL 25, is.

a\s "Bel a. '^Siii-da-ma-qii Dr P Çjj, 13.

ajs ''Bèl-ctir a. Mastnkku Cb 127, 7. 337, //.

a\s "Bct-iddiii a. Egiln Ev 19, ig. Vgl. Ap-

la-a 12.

10. a\s ''Bèl-IÏH a. "'"''pahari Nd 335, ,0.

als ''Bcl-TUR.NAÅP. DrBa 8, 11.

a\s ''Bèl-iiballit a. Amèl-''Ea Dr 226, //.

als Etillit Nd 524, 3, vgl. Nd M 19, s"-:

als Etillii a.

508, 22.

'Addu-siiiit-ercs Nd 15,3.

1 5. a'is Iddin-''Istar a. •'Bc/-ap/ii-iisiir Nd 335, i--'.

als Iddiiia-"Åhxrdtik Cb 423, 5.

a s lui-''Nabà-balcitu a. Li'êa Nd 680, /0. Dr

123,4.

als Kabtîa Nk m, 2.

a\s Kabtîa a. Bàbutii Nk l'^i,
/->.

20. a\s ''Mardiik-ctir a. Sigùa Nk 333, 12.

a\i "Mardiik-nàsir Ant (ZA III), 17.

als ''Marduk-sitiit-ibni Nd 1

1

20, 7.

a\s ''Mardiik-sùin-iddiii a. '^"''''saitgi ''Gula

Cb 208, /-'.

rt/J^ Mas Nd 966, 4.

25. rt;'i
''Nabfi-êtir-napsàti Nd 700, 1«.

«'i ''Nabn-ibni a. ''Addii-siim-iddin Nd 523,

/o. Nd M [24, n].

rt/i "Nabn-kisir a.'""'''sangî ''Naiià Dr 340,//.

rt/j
''Nabù-niiti-uballit a Dr 1 59, /6.

a\s ''Nabà-uàsir a. ''Addu-

272, .0.

eres Cb

30. a\i "Nabii-sum-iskun a. "'"''saiigï ''Niiiib

Nk 357, 11. 384, n. 397, 11.

a\s ''Nabù-zîr-iddiii a. Iddin-''Papsukal Dr

282, /6.

a\i Ndid-''Marditk a. Ètirii Ng 36, .=/.

rt/i ''Nergal-iisalliin a. """-''/làs patri Nd

829, /7.

33art/i Rîinnt a. "Bcl-ctiru DrP 107, 2s.

aß Rimùt a. "'"'''paljari Cb 330, 1-1. 331, o".

35. als Riin!it-''Bcl a. ""'^'nappahi Dr 437, /^.

rt/i Rîiitùt-"Bel a. Nih--"Sin^à2T,^, 10. 239,20.

<?/i ''Sin^-sadn Cr 255, 5. Cb 89, 5.

«/i ''Si/i'^-sadùa a. "'"''sa/igî Sipfiar^' i'''Sa-

No. z.

mas) Nk228, //. Nd 599, j.'. 6^6, ,i. 6^, 12.

854, q. 907, /-'. 932, 13. 987, /6. Nd Pi I r, ,3.

Cr 175, //. Cb 102, /.'.

a\s Tàbi-ia a. Sa-na[-si)-sii Dr 5 52, m. 573, w.

40. a\s Zîrîa a. ''Bèl-aplu-usi/r Cb L 19, 20.

ds Zîr-ukm a.
''Nabù-han-iddiii CrP 11, 16.

a. Di-di-i, s. ''Sauiai-zîr-lîsir.

a. Egibi, s. ''Mardiik-siiin-ibni, "Nabu-rjîr-

iqîsa.

a. Gahal, s. Bi-ba-nu.

45. a. Ir-a-ni, s.
"Nabli-khi-zîr.

a. "Nabn-ètir Cb 321, g.

a. •""'•'NI.SURgiiic, s. Itti-'''AIardiik-balà/ii,

M-"Nabù-balà/ii-

a. "'"''ràb bàitî, s. ''Nabù-ittaïuiii.

a. Sag-gil-a-a, s. ''Nablt-kîn-rAr.

50. a. Sa-la-la, s. ''Nabn-ah-ittaiinn.

a.
"'"'''sangi Sippar''' Cr 26, 23.

"Bcl-aplu-usur {"B \-A-SES\PABJi-sur\ s. fAmti-

"Bèlit 3, Ba-si-ia 8, "Bcl-apln-iddin 15,

-iddin 19, Ginnllii 13, Iddin-''Mardnk,

Itti-''Bèl-balàUi 6, "Mardnk-suui-nsur 24,

30, Mnsh-Ab-"Bèl 9, "Nabfi-aplu-iddin 60,

-butlitsu }ß, -ctir-napsàti 24, -kin-rJr 28,

-sunt-ukin 27, -nsaUiin 6, -rjîr-itsabsi 14,

Nidintnni 79, Rîinnt-''Bel ^3, Rînint-"Nanà
I, Sa-pî-''Bèl I, f " Tahnètnin-dainqat i,

"ZA.MAL.MAL-sum-iddin 2.

I. rt/i ''Bèl-nsursn a. Da-bi-ln Dr 393, //.

rt. Balàtsn Cb 64, s.

(7. hn-bn-si-ia, s. "Bcl-ahc-iqî'sa.

4. (?. ''Sin-sadû, s. Ina-esî-ètir.

''BèP-a-sn-n{-d) Dr 379, 12. c-pis-sa-nn Nk 277, 4.

1. rt/i Iddin-''Mardnk- a. Bibbîia Dr 117, /o.

2. rt/i ''Nabà-ittannn. a. """'bîxiri Dr 67, //.

"Bèl^-aiaridn {MAS)

I. rt/j" Rînint a. Ahn-bani-i Nd 426, /o.

"Bêl-at-kal, abgekürzt aus Ana-aniàt-"Bèl-atkal

q. V.

''Bèl^-at-ta-ta-li-e, qalln Nd L 13,12,16.

''Bèl-balàtsu-iqbi {''B^Nalm- TlN-sn-E\iqbi], s.

"Nabn-ahè-bullit.

r. rt/i »Bèl-bnllitsu Ant(ZA), 19.

rt/i ''Nabîi-nîpsari Cb 298, 3.

3. rt.
"'"''nappahi, s. Iqîia-"Mardnk.

"Bèl^-ba-ni, Bèl-ba-ni Cb 123, m.? S. "Nabù-

napistiin-nsur 8.

4*
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''Bèl^-bàn-zîr

I. a\s Nîirèa a. "'"''sangî ''Naiià Cb 260, 3.

I. a\s "Nabû-iidcvniiiiq Dr 454, ir.. 461, u.

•'Bèl'^-del-a-ni

I. a\s ''Bèl-kid-ri-i Nk L 3, 13.

''Bel^-bèl-ilàni Dr 10, 15.

I. a\s Mùrànu Nd 130, 2.

''Bèl^-bH-su-nu

I. rt. La-kup-pu-ru, s.
^'Nabu-suiii-nkin.

''Bèr-bîil{fial)-lit.

I. «/i Sa-"NabH-sù Cb 79-4-19, 3 (CIS II

p. 65).

"Bèl-bullitsu {"B^-TINlbîil-lit\-sii) Dr 379, le.

476, 20. S. ''Bcl-balàtsii-iqbi , ''Marduk-

nàsir-apli, ''Nabn-h'i-iiiii-sii, -iisiirht.

I. rt/i ''Bèl-erha Xr 4, /6.

«/i ''Marduk-rîmanni Dr Pi 12, 5.

rt/j
"Nabù-ittannu a. """'. .... Xr 3, ^o.

rt/j '^Nabù-musètiq-iirri Dr 383, 4.

5. a\s '^Nabû-sHM-iskiina.Sa£--gI/-a-aT>r4^$,3.

485,^2.

(î/i ''Saiims-ina-esî-ètir Dr 482, 3.

7. rt. Ardi-''Nei-gal, s. ''Saiiias-ibiii.

''Bcl^-dal-HR, s. Sû-iiia-a.

«Bèl^-dan

I. «, "'"^'NI.SUR ginè, s. ''Nabu-iddin.

''Bèl^-da-niâ Nk (232, is).

"Bcl^-da-an-na Cr 360, 2n.

''Bcl^-di-i-ni-îpus{-KAK-ia)

I. rt. Pa-ki-i->.-ri Cb 104, /j-.

''Bèl^-Ebarra (cfr. Bèl-Ebarra-ibiii), s. ''Samas-

îiballit.

BH-Ebarra-ibni Nd 414, 3.

''Bèl-edi-pitin {"B^-As\e-di-pi-ti-iii, -pit-ni' mi)

I. rt;'j Ba-la-tuji Dr 392, 17. 413, 3, s.

'-/»V/'-rr-/;«/^;/ Nd 255,2. 324,3. SJ'Bèi-bid/ifsii,

''Nabh-zîr- iisabsi, Nidintitin.

I. (7/i Nk 430, 18. Ng 63, //. Dr 493, 2.

573. '^^

à\s Ahu-sH-nu Nd 273, 20.

a\s Apla-a a. ''Sin ^-kar-ba-i-si-ine Nd 648, s.

a\s Ardi-''GHia a. Na-ba-a-a Dr 246, 10.

290, 14.

5. dis Bàiti-ia Dr 405, '4-

a\s Ba-si-ia a. Epes-dli Dr 523, /j.

a\s "Bwieiic-ibiii Dr 486, 22.

a\s Iddinla-"N(ibii a. {"Ea)-cpcs-i/iT)T 379,75.

417, 2. 491, IS.

a]s Kal-ba-a Dr 163, 5. 569,9. 84-2-1 1, 102.

10. a\s Kal-ba-a a. Miikallim Dr 544, 9. 552, /-'.

a\s ''Marduk-nàsir a. Arrabtum Dr 147, /0.

a\s Mùràtiii Dr 533, 33.

a\s Miàèzib-"Mardiik a. ""''. Dr 544, ,0.

ajs ''Nabû-bê/hum a. Abi-iil-idi Dr 435, 2.

[48s. !?]•

1 5. a\s "Nabii-riinaïuii Dr 296, 23.

ajs Pir Dr L 24, 2.

«/i Pir a. Ir-a-ni Cb 370, 4.

rt/i Rhimt-''Bèl a. Za-an-ni-e-tii CrP 17,9.

rt/i Sàkin-suDi a. Sigiia Dr? 52, is.

20. a. Ardîa Cr 360, is.

a. Ardi-''Nergal, s. Iddin-''Bel, Iddin-''N'abii.

a. "'"''bànî, s.
''Marditk-kîn-aphi.

a. Ba-si-ia, s. "Nalm-musètiq-tirri.

a. Biinnakitiim, s. Iddin-''Nalm,

25. (?. Da-bi-bi, s. ''Bèl-iddin.

a. Na-ba-a-a Dr 249, 13.

rt. ""'Hrëî, s. Ni-qu-dti.

28. rt. Sip-pi-e, s. '' Gula-rjîr-ibni

"Bcl-eres (''À''. '^-KAN\PIN-esie-ri-is DrP 69, 13;

no. 8 abgekürzt aus Ana-''Bèl-eres 2) Nk

98, 2. Dr (24, s). 506, 2. "'"^'maii .... Cb

191, s. S. ''Bèl-iqîsa, ''Bêl-sar-iisnr, Kal-

ba-a, ''Mardttk-ctir 30, Mîisalliin-ilu.

I. rt/i Esaggil-sadûiiu a. Epes-ili DrPa 6, 15.

7, u. 8, 6, 12.

a\s Gl-in-na-a Dr 229, 14 = no. 4.

rt/i Iiia-Esaggil-sadi'cimT)T'?2.2>,i,\i= no. i.

rt/i Ki-na-aplu Dr 505, 1. 506, 2; vgl. no. 2.

5. rt/i Kîi-na-a Nk 52, /j.

rtj'i Liblut Dr 371, /^.

«/i Musèzib-{''Aïard2tk) a. Gahal Nd 990, ^0.

CbP 25, /6.

a\s ''Nabù-aplti-iddin a. Ili'-''Mardnk =
Ana-''Bcl-eres 2.

rt/i
''Nabzi-siiiH-usur a. Rvitût-"Ea Cb 2, /j.

10. rt/.r Nad-na-a . . . Nd 803, /^.

rt/i //>' rt. "'"^-'abi biti Dr 294, /jr.

rt/i Sil-la-a 'inan-di-di Nd 757, 10.

rt/i Sâpik-2Îra.'""'^'!nan-di-di^à\02,v). 199,

/o. 346, /0. 578, 1».

a\s Taqis-" Gula a. "'"''sangi Dilbaf"' Nd Pa

2, 37. 9, .V.
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Neubabylonisches Xamenbucli.

('Bcl-cres)

15. a. Epes-ili, s. Sadiinu.

a. Kalln-''Sin'^, s. I\lHsèzib-''Mardtik.

a. "'"'hnan-di-di, s.
''Suhnàn-sum-usur.

"Bêl-êtirlu {"B^- ^.ENiBU (Nd 67, 10) -SUR{-ra),

-KAR-ir, -e-iir KARti'ti-irri'ra'ru) Nk
206,6,22. Ng38, i. Nd 144,4. 236,7. 480,21.

569,3. 589,2. 614,4. (730,7. 746,18). 918,3.

1093,2. Cr 56,2. (160,17). i62,!i. 179,.'). Cb

77,3. 114,4. 216,8. 269,2. 332,9. 401,3.

438, 18. Dr 100, 11. (102, 13). 125, 5. (221,7).

313,8. DrPa (15, 1!)). "'"''allaktcTiv 4ß,w.

"'"''daianii Nd 355, ir,. 356, 40. 668, 23.
"""''

e-pis-ia-nu Nk 1,4. Nd 57, n. 424, 0. 456, 5.

586, 4. 595, 3. 628, 3. 667, 3. TlT^ !-'• 914. 3-

1094,6. Cr66,3. Cb47,5. 61,4. 134,+. 275,3.

438, 12. Dr 143, 2. 197, 3. 239, 11. "'"''qai/u

Dr 105, 3. "'"'h-ah käri sa Guharu Cb 96, s.

'•"•''reîi Nd 735, 2. "»'^'TU bit "Ninib Knl

M II 5, s. S. A/iusHiiii, Ap-la-a 50, Ardi-

''Bè/, BalatSU 3, 21, Balàtii 56, Ba-::u-ZH

18, ''Bel-ahè-iddin 10, 25, -ahè-iqila -\-

2, 3, -ah-ittanitu i, -aplu-iddin 33 a, -ètir

4, 41, -iddin 80, 180, -/pus 11, -kàsir +
53, -renhniii 2, -nballit ^ß, -udaintiiiq 2,

-itsezib, -zlr-ihni 4, ''Ea-usaHiiii 2, Erba-

''Mardnk 4, 16, Giiin//ii 11, 23, Hai-da-a

9, Iddiii-''Marduk n, Iddin-"Nabu 9, 35,

60, 62, Ina-Esaggil-zîr-ibni 4, Ina-qibi-

"Bel, Iqtsa-''Marduk 2, 3, 19, Issuru i,

Itti-''Mardjik-balàtu 24, Itti-^Nabù-balàtu

+ loa, 16, 18, Itti-"Samas-balàtu 5, Kabtta

\^, Kidinnu 2, Kidinnu-"Marduk, "Laga-

iiial-iddin 2, Lussi-ana-nür-"Marduk i,

•'Marduk-bàn-zîr i, -ctir C), 17, -nàdin-ahi,
.

-nàsir, -qîsanni 3, 5, 8, -riinauni 10, -him-

ibni T,i, -him-iddin }), 5, -han-usur 2, 15,

37, Mùrànu 4, Miisczib-''Bèl 55, Musèzib-

''Marduk 2"], ''Nabii-ah-iddin 11, -«//«-

/c/<///^ 36, 55 a, -halatsu-iqbi ^6, -ctir-napsäti

4, 59, -/rt'^//;/ + 23, -ittannu 30, -kîn-zîr 13,

-mutîr-gimil 2, -nàsir, -sadùim 2, 4, -i«w-

//i/;-, -taddannu-usur 3, Na'id-''Bèl, '^Ner-

gal-iddin 3, 10, 19, 28, -«rtj/;- 6, -uballit

6, -usêzib I, Nidintum 43, 72, 81, Ä'/-(^rt/,

RîiHHt-''Bêl +2, 17, 38, Rînmt-''Nabu 8,

16, Saggillu I, ''Samas-abu-usur, -bàn-

No. 2.

(r/// 2, -uballit 2. 9, 30, .SV////'/ 17, .bV//-

/w«//, Taqîs-"Gula 4, Tàbîa 4, Uqupu 12,

''ZA.MAL.MAL-iqisa i, Z/rA? 41, Z/r-

I. rt/j Dr 244, ^o. 84-2-1 1, 165.

«/i ah-iddin a. Ili-''Marduk Dr 1 10, /^.

a/j a.
"'"''saugt ''Ea Dr 341, /0.

«i Ap-la-a a. "Bèl-ètiru Cr 64, 4. 315, 5.

5. <ï;i Ba-bi-ia a.
""•''nappahi Nk 317, 9.

a\s Ba-lat-su Dr 341.

«/i "Bèl-iddin a Dr 551, u.

als "Bèl-iddin a. Mastiikku Dr 433, 14.

a\s "Bcl-iddin a. "'"''ràb bàni Dr 335, //.

10. a\s ''Bcl-ittanitu Art 82-7-14, 152 (CLS II

p. 72), DrBa 19, 10.

als Bclsunu a. Nur-''Sin Ev 22.

als "Bcl-uballit Dr 312, /j-. 550, /-.

a's "Bèl-uballit a. amcl-"Ea Dr 399, 13.

ajs ''Bèl-uballit a. "Sin-iinittu Dr P 66, 13.

1 5. a's Duniuq a."Sin-inudaiiimiq-un)iinu Nk 97.

a\s "Ea-bàn-zir a. Mi-sir-a-a Dr 32S, u-

ajs ''Ea-ip-su a. Na-bu-nn-iia-a-a Dr 347, 13.

ajs Gu-za-nu Dr 426, /j.

a\s Ha-ba-si-ri a. Pap-pa-a Dr 48, //.

20. als Ha-a-an-nu-eres} Nk 326, 4.

a\s Iddinhi-"Nabu a.
•'•••''nappahi Dr 48 1, /.?.

522, /6.?

a\s Ili-"Marduk a. Da-bt-bi Dr 189, .«.

a\s Iqîsa-aplu a. "Ea-pat-ta-nn Dr 523, 14.

ajs Kabtîa a. Da-bi-bi Nk 406, //.

25. ajs Ki-ne-na-a-a Dr 301, 20.

as Kîn-zîr a. Egibi Nd 755, 's-

as Kurbanni-"Marduk aJ'Sainas-bàriCrPa

als Kiirbanni-"Marduk a. 'A "Sautas

Dr 325, j^.

rt/i Liblui Dr 78, s.

30. rt/i "Marduk-kin-aplu a.
"Sin-da-ina-qu Nd

597, -'o-

a\s Musèzib a. ""'^'allaku Sms-erba (ZA III)

157. '*

ajs Musèzib-"Marduk a. """''naggari Nk

135, 16-

aß Mu-sibjsub-si a. Nùr-"Siu Dr 287. DrL
23,5.

ajs Mîi-sib-si{-"Marduk) a."Nabù-na-a-a Dr

225. 252. 358, /J. DrL 24, /9.
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{''Bel-eHiju)

35. als
''Nabü-hli-iddln a. '"'"'bäiri Dr 76, 13.

als ^'Nabù-balcits2i-iqbi a.Epes-iWHÅ 193,^9.

Cb 317, 10.

als "Nabii-l Bèl-balàtsK-iqbi a. '""'')iappaJn

Dr 37, 11, 18. DrP43,7. 94, n.

a\s ''Nabû-bèlhmu a.
'' Dr 469, .'/.

481, 'S-

38art/i "Nabù-ctu--napsâti a. Da-bi-bi Dr

139, "
a\s ''Nabù-ètir-napsàti a. "'"''paliari Dr 79,

13- 119, Ä 124, /j. 126, /6. 129, /J. 176, /^.

40. a\s •'Nabii-iddiiia Xr 4, /7.

rt'/i
''Nabît-iddina a. "Bèl-ètirii Cr 188,^-9.

rt/j "Nabn-li'n a. Nûr-''Sm Nd 760, .'/.

rt/j
"Nabù-iiiuk-ki-e- [///] (?. Zfr« Nd 576, /j.

[577. '4

rt/i "Nabfi-sar-iisnr Dr 372, /.,-.

45. a\s ''Nabu-sidii-usur a. ''Addii-sîiiii-iisiir}

Nd M 27, 9-

rt/j ''Nabh-sùin-iisur a. '^'"''rab Nk
254. "

aß "Nabà-iisursu Dr 393, ig.

a\s "Nergai'^-abii-usHr Ng (VR 67, no. 3), /j.

rt/i
''Nergal-èiir Xr 5, 2, s, n.

50. a\s Nùrèa Nk 322.

a\s Si''-ik-ku-û} Dr 398, 6.

ajs S?c-qa-a-a a. "'"''sangi "Ea Dr 325,0-/.

492, 'J-.

a\s Sadùmi Xr 5, 14.

ajs ^'Sainas-sitm-ukin a. Ardi-"Nergal Dr
124, 5. 318,8.?

55. «/i Si/in-iikîn a. Daviqa Nk 387, /o. NgL
123,9.

a\s Tab Nd 166, 5.

a\s Zîrîa a. Da-bi-bi Nd 526, ib.

a , s. Ina-qibi-''Bê/, ''AFarduk-ctir,

Na-din.

a. "'"''.
s. "Bèl-iddin.

60. a "JSIarduk Nd 996, 4.

a. Ahîia, s. ''Bèl-kusursu.

a. Ardi-''Bel Xr 3, ,s.

a. Bàbiitu Nk (431, u).

63a«. "'""bairi, s. Iiia-qibi-"Bèl.

a. ''Bii.iiene--àh-iddin Cr 221, 5.

65. (7. Bu-ra-qii, s. Bc/snnn.

a. Daiiiqa, s. Musczib-''Bèl.

a. Diillubii, H. Rîiuht-"Bcl.

a. 'Œa-èpes-ili, s. Iqupu.

a. Egibi Nk (428, 2). S. "NabiL-zir-ukin.

70. ^r. Ir-a-iiu, s. ''Bci-iddin.

a. Liiltammai--"Addu, s. ''Bc!-nsa//iii/.

a. Mastiik, s. ''Bèl-aplu-iddin.

a. Mudaminiq-"Addu , s. liti-''Marduk-ba-

lâtii.

a. Munnabittit, s. ''Bcl-siipc-inuhur.

75. c?. ''Nabu-ittannu Dr icx), c.

rt. Na-bu-un-na-a-a Dr 361, 12.

rt. "'"^'htappahi, s.
"NabH-suin-lisir.

a. Nùr-''Si)i, s. ''Bèl-iddin, -kiîsir, Ina-qibi-

"Bèl

a. Pa-se'-', s. Erba-"Mardiik.

So. (?.
"'"eiyQ}

sis/, s. "Marditk-rsir-usur.

a. "Sin-ilti, s. Sum-ukhi.

a. "Sin-tabiii, "'"''daianu Nd 495, .'3. 60S, /6.

S. Esaggil-sadhnu.

a. Sii-ha-a-a, s. Kal-ba-a, Zirntit.

a.
''Sainas-iik-iddin Cb 96, 3.

85. a. "Samai-bâri Nk 164, ts.

a. Sa-na-si-su, s. Itti-"]\IardHk-balàtji, "Mar-

duk-ctir.

a. "'"''sangi "N'alla, s. "Nabit-suin-ukiii.

a. "'"''sangt "Sainas, s. "Bcl-usursu.

a. Zab-di-ia Dr 209, e.

92. rt. Zir-uMn Cb 146, u.

''Bel^-ètir-ahè, s. Nidintum.

Bcl-ctir {KAR)-"Bunene''-, sa kiiriiuiinat sarri

Cr 343, 5.

Bcl-ètir-"Nabù {EN\"EN-KAR-"N^) Nd 257, 2.

Cr 68, 8. Cb 129, u. Dr 379, .15. "'"''si-rik

Cr 291, /ï. S. Qä-ti.

1. rt/j Ki-na-apln Nd 819, 4.

2. rt/i "Marditk- .... DrP 134, g.

"Bèl-ètir-napsàtii;'B^-KAR-ZW) Nd 223,4. 571,11.

NdMII 57,3.

I. a\s Ardi-"Nabu Cb 85, /j.

ajs "Marduk-nàsir a. "Addu-sain-nic-e Dr

35./-?-

a\s Sfizubu a. <^"'i'rcib bànî Cb P 29, 7.

4. rt. "'"''abi bîti, s. "Bèl-uballit.

Bèl-ètir-"Samas {EN\"EN-KAR\SUR-"S^) Cb

129,16. 239,8. "'"''si-rik "Saiiias Cr 281.

Bèl-gab-bi-"Nabû^ Dr [429, 2].

I. aß Ina-sïl-"Bèl, "'"''ardu Dr 483, 2. 490,2.

T. XXXII.



Neubabylonisches Namenl)ucli, 31

///jV/'. '-ga-mi/'SU, s. Ki-i-ti.

I. aß Na-din Nk [422, t\.

n.
"'"'' ispai-i, s. Ap-la-a.

3. a. Sit-ha-a-a, s. "Dcl-iddina.

•'Bèl^-gi-inil-ûii-ni Cr 335, 3.

"Bcn-ha-hu, s. "ßelUhiiL

Bcl-Harrau-sadfila, -sadùnii vide "Siir-sadu etc.

''BèP-ha-tiu

I. ^/i "Bèl-uballit Sel (ZA III) 6.

"BcP-/ji-tii-iiI-i-di Cr 34, 28.

"Bc/^-liiI-iq

I. er. E^q-iöi, s. ''Mardiik-ktn-aplii.

Bcli-ia\a-a, s. Làbàsi 54,
"Mardiik-suiii-iddin 13,

Taqîs-''Gula 8.

I. (?. "'"''saugt "Istar Bàbili, s. Nidintu.

*Bèl-ia-a-tu-mi (cfr. phön. irT^bl^n Balja thon),

s. Itti-sarri-inia.

i'')Bcl^-ia-û, -ià-u Nd (1014, r,). S. "Ea-ibni 2,

-f''Gi(la-qà'isat i,
''Marduk-balàtsii-iqbi 3,

-nàsir 3.

''/>V-/'.^-?^-«//À'.-iA'NbpM 119,3. Nk6,3. (157,18).

249, 12. Smk I, 3. Nd 232, 6. 1022, 14. Cr

223,7. 229,10. 287,3«. Dr47,i;-i. 427,6.

557, 12. S. "Bcl-iddin + 207, -ztr-iddin,

Kittinn i,
"Nabn-kîn-aplu ,

-iiàdin-sian,

-nàsir, -zir-iddin, Nidinliiin.

I- «/.f Dr 397, /û.

rr/.f rr. "•"'^''rcib bàni Nd 9, /-.

rt/i Ardi-'Wè/ Nd 687, a.

rt/i "Bcl-ap/u-iddiiit Dr 17S.

5. rt;'i ''Bcl-ha-hu Nk 66, 3.

rt'/i "Bcl-iqîsa a. "Sin-nàsir Nk 51,.?.

rt/i "Bcl-lï'u a Dr 311, 9.

a\s "Bèlsunu a. "'"''rëî sisî Dr 194, 41.

als Iddin-"NabH a.
"•'"'ba iri Cr 334, 7. Cb

315.21.

10. a\s Ina-esî-ètir a. Ardi-''Nergal Cb 147, /.?;

vgl. "Bèl-zir-ibni 7.

rt/i Ina-qibi-''Bè/ Nk 77, r,.

^?/i Zrt birsi a. Sam/ a-ra-zu-ù Nd 892, '.?.

«/i ''Lagainal-iddi)i Dr 265, 11.

rt/i MuscrAh-"Marditk a. "'"•^'naggari Nk
135,4-

15. rt/i "NabjL-ahè-iddin a Dr? 69, /o.

a\s ''Nabîi-apln-iddin a.
''Sin-ahc-biillit Nd

\

52, 2.

rt'/i ''Nabù-balàtsii-iqbi DrBa 5-

-Nu. 2.

a\s ''Nabii-bàn-alii a. "'"''NI. SUR gina Nd

61, 18.

a/i ''Nabû-bnllitju Dr 122,1c.

20. rt/i ''Nabu-kàsir a. Sippèa Nd 282, /6.

20a«/i "Nabù-sar-usur a. Gc?//rt/ DrCT IV32,/7.

rt/j
"Nabji-zîr-iddin a. Paiiiqa Nd 128, 3.

rt/i
"Nabu-zîr-ukin a. Gahal Cb 356, /u.

rt/i ''Nabn-zîr-usabsi a. Daniqa Cr L i6, /j.

rt/i Na-din Ng 22, 5.

25. rt/j Na-si-ri-na-ta-nu Dr 364, 3.

rt/i ''Nergal Dr 177, is.

ff/i "Nergal-iddiii Nd 738, 3.

(?/i "Nergal-zir-ibni a. "'"''sangi "Nanà Cb

167,1e. 218, 16. 257,17. [292,22]. [322,22].

409, 18. Dr 105, 12. 164, 19. [167, is].

a\s Rîvuit a. Bàbûtn DrPa 11, ij.

30. als Rimât a. ''Sin-nàsir Nd 139, /».

als ^Silini-"Istar Nk 283, 27.

als Sàpik-zir a. Nur-"Marduk Dr 132.

als Sàpik-zir a. "'"''sangt "Ea Dr 319, a, 7.

(?/i "Sulniàn-ztr-ibni a. Epes-ili Dr 348, i-i.

35. «,'j' Sù-nia-a SrkZA IX.

rt/i Tabnêa a. Nûr-"Sin Nd 400, /j. 509, /j.

a.
"Addu-sam-nie-e, .s.

"Marduk-iiàsir.

a. As-ga-an-da, s. Giniillit.

40. c?. ''i?^/ Nd 1 127, 17.

a. ''Bèl-cfirn, .s. ''Nergal-iddiii.

a. "Bel-upahhir Nk 124, 1.

(7. Gahal, .s. Nidintuin.

a. "'"''gallabi, s.
"Bcl-usalliiii.

a. "Nabù-erba} Dr 364, 12.

45. rt. Na-bu-nn-na-a-a, s. ''Sanias-siiui-itkîn.

a. "'"''reib bàni, s. ''Bèl-ittanini.

a. "'"''reî sisi Nd (275, s).

rt. Ri-si-ia, s. •' Uras-iâallini.

a. "'"''sangî parakki, .s.
"Bèl-stipc-niultur.

50. «•. """''irt/io-z &//(?/-'''' NbpM II II, a ZAIV
16, //. Nk 63, //.

a. "'"''sangî "Sautas, .s. Rini 'à t.

53. (?. Usur-ainàt-"Ea, .s. Vsur-aniàt-''Ea.

"Bl-l^-i-da-nilnii Dr 82-7-14, 142 (= "iVi-rgal-

usalliin).

1. rt/'i
"Nabû-zîr-ibni a.}>a-al-ta Dr 3 39, /0.

2. a\s ''Samsa-a-a DrBa 20, /n.

"Bèl-iddinla {^'B^'->-MU\SE-na\id-di-nalMU-nu

Dem i^ViMU-na Ars i, 3) Nbp (ZAIV)

17,10. Nk 14, 3. (374, ir.). Nd 49, 10. Si, 2.
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86, 7. 207, 4. 278, 11. (463, 2). 478, 5. 523, 8.

583,11. 687,10. 878,3. 956,5. 964,5. 1003,2.

1024, s. 1 100, 3. 1 122, .0. NdM 47, 2. Cr 34,

30.94,13. 109,9. 233,10. 276,5. 364,30. 374,2.

Cb7, 3. 63,5. 79,8. 84,7. 87,5. 100, s. 105,5.

123, G. 133,3. 150,10. 300,7. 313,4. 385,15.

432, 19. Dr 8, 20. 47, 10. (85, a). 98, 2. 122, 5.

179, 5. 291. 344, 2. 367, 38, 44. 400, 9. 445,3.

450, 19. 459, 10. (476, 13. 520, 22, 24). 532, 4.

549,17. 551,2. DrP49, 14. Dr 84-2-1 1, 148,

165. Sel ZA III, ao. •""''iirqi Nd 691, 2.

""•"asaridii Cr 318, ic.
"'"'='belpihàti Esag-

^«/y Dr 315,7. """"^////-.w;77/ Nd 776, IG. Cb

131,6. Dr 299, 3. 558. epissanuZh \i6,x^.

Dr 32, 3. "'"""'gugaUiun Nk 183, 3. """'vihr

sipri Nd 478, s. 888, 2.
""•''mandtdi Nd 5 10,

12. "'"'hnaiidîdûtu Dr 42, e.
<""'''nappahu Nk

177, 4. "'"'hiisakkiû Nk 177, 4. '(d) ....

Dr 20, 13. '""'h-ab bùlmn Cb 107, 17. 437, 8.

""•''rab sKssi} Nd 1045, 3. "'"'h-hb sat-tmn

Nd 1026, 7. "'"''sangh Ebai'va Cr 31, 3. S.

ArabiArdi-" Gnla,Balàtu, ''Bèl-e7'es, -itsal-

liin -f 46, •'Bitneiie-ibni +41, Gimillu,

Gimil-''Saiiias, Has-da-a, Iddiii-''Bcl, Itti-

''Bèlinunir, Itti-"Nabn-balàtu, 'Kab-ta-a,

Kàsir, •'Nabit-aJß-bullil, -ibni, -htin-usur,

-dr-iisabsi, Na-diii 66, ''Nei-gal-sar-iisiir,

-uballit, -usal-lhn, Nur, •'Samas-zîr-ibni,

Sa-''NabH-sû, Tnddauiii/, Ubàr 35, Zab-

di-ia, Zîrùtji, Zu-nvi-bii i.

I. a\s Nd765.936, u. Cr 161,.5. 332,29.

CbBa2. Dr 15,11. 316,25. 402, s. ArtBa32.
a\s ap/ii-iddin DrBa 26, 12.

als .... c/ir a. 'àb bàiiî bîtàti Cb 43, 3.

a\s ''Mardiika.Nnr-"PapsukalQ.hicf).

5. a\s 7tsallun a. "'"''ràb-bànî Nd 105, o.

ajs a. Da-bi-bi Nk 202, /7.

a\s a. Mi-sir-a-a Dr 157, /.'.

a\s a. "'"''pa/jari Dr 572, 10.

a\s <7. ''Sin-tabni Nd 1 132, 3.

9art/i Ad-di-nit DrP 95, /.-.

10. «/i ''Addu-ibni DrBa 10, 25.

a\s ''Addu-sajH-nie-e Cr 278, //.

als Ahè-iddiii a.'^'"''sangi ''NergalQh ^66,12.

ûjs Ahc-iddiii-"Mardiik a. Ardi-''Ea DrP
47, ''

a\s Ahusunu a. Ardi-''Papsitkal Dr P 79, 4.

15. a\s A-nni-se-e Dr CT IV 21, ib.

ajs Ap-la-a a.
"Ea-sadimu Nk 300, lo.

a\s Ap-la-a a. Saggil-a-a Nk 1

1

7, /j-.

a\s Apil-Esaggil-ibni Cr 378, 0.

a\s Arabi a. •""''nappahi Cr 25, 7.

20. als Ardia a. "Bcl-aplu-jisur Dr 383, 7.

als Ardi-"Bèl a. "'"''aslaki P> 22, ,7.

als Ardi-''Gida a. Zîrîa Cb 349, 9.

als Ardi-"Nabù a. Mukallini Nd 523, ,2.

ap Ar-sa-a Dr 339, is.

25. ajs "Ba-hi Cr 270, c.

ajs Balà(su a. BàbîUii Nk 409, n.

ajs Balàtsîi a. •""''har-ljat-'i Nk 137, ,4.

ajs Balàtu Cr 313, /6.

als Balàtu a Dr 437, /7. 489, 13.

30. als Balàtu a. """'nappahi Cb 362, /j. Vgl.

no. 75.

a\s Ba-ni-ia a Dr 280, 20. 577, /./.

als Bània a. Arrabtumli Nd 508, /7. 529, /j.

585,3. 602,3,13. 671,19. 832, /A 838, /J.

953, 3. Nd L 104, G. Nd M 29, 4, 7, 20.

«/i Bànîa a. ''Bel Nd 603, 9.

als Bànîa a.Na-ba-a-a Cb ^i,6,i2. Dr492, /».

35. als Jni-si-ia Dr 542, ,s.

aß "Bèl-ahè .... DrBa 12, //.

a\s "Bèl-ahè-bnllit a. Da-i-qu Cb 319, <?

als "Bcl-ahè-iddiu a. "Sauias-uballiÛ Cr

45, >!

als "Bèl-erba a. Da-bi-bi Ng 35, i.--,.

40. als "Bêl-L-tir a. "'"''. .... Cb 43, io. 428, I8.

ff/i "Bêl-ètir a. Ir-a-nilnu Dr [514, /.'). 537,

/J. 560, 2.

rt/i "Bcl-ètir a. Nùr-"Sin P> 22, 11.

als "Bèl-ibni Dr P 59, /7.

als ''Bel-kàsir Dr 425, ts.

45. ais "Bèl-ki-sir a. "Sin-sadi/n// Dr 410, /<?.

rt/i "Bèl-iuusctiq-urri a. "Ea-iinbi Cr 195.

als "Bèr'-nàsir Nk 104, u-

als "Bèl-nàsir a.""'''sangî ''Gula Cr 277, 22.

aß ''Bèl-nipsaru a. Sarru a-ra-zu-ù Cr

264,14. [318,/.]. Dr Pa6, .7.

50. aßs "Bt-l-rinianiii a. Signa Cr 171,11.

aß "Bèl-sitm-iskun a. "'"''reî sisi Nk 4, 29.

Dr 257, ,j.

aß "Bèl-simi-iskun a. "Sin-tabni Nd 552,3.

600, 14. 6S7, 18. 688, 4, J2. 697, .'-'.

T. .\XX1I.
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a\l ''Bèl-sitin-iskiin a. "'"''sangî "Istar Bà-

biii Cr 227, s.

a\s ''Bèl-uballit a.
•»•''yët sisî Dr 44, 10.

55. a\s ''Bèl-uballit a. ''Sin-nàsir Cb 379, /9.

«;i "Bcl-iipahhir a. Da-bi-bi Ng Ç^, is. 67, 14.

Nd 4, 18. 5,1-.'. ii,u. 15,15. 18,11. 34,12.

42,17. 6^, s. 103,21. 107,12. 130,10. 145,12.

148,16. 151,12. 152,1a. 154,11. 157,1«. 160,

/-. 210, 15. NdL 44, 12.

d]s ''Bèl-jùallim Dr 495, 1.

a\s ''Bèl-usallim a. Epes-ili Dr 82, 15.

(i\s ''Bèl-ii-sib-si a. "'"''sangî "Za-ri-qu Ng
2, /-.

60. a\s "Bêl-dr Dr 313, //.

a\s Bul-ta-a a. Gahal Dr 497, 13.

a\s Bu-na-Hu Cb 321, 3.

62a tf, i Erba-"Marditk a. ""''. ... DrP 109, -j-

hais E-tir a. Ili-bulliit-"Marduk Nk 357,9.

a\s Giinillu a. Di-ki-i Cr 29.

a\s Gu-za-na a. ''Ed--sa-laiii-iti Dr 400, 1 4.

65. a\s Gu-za-iiu a. "'"''ràb bànî Dr 174, /6.

a\s Gu-za-nu a. ''Siii-sadftini Dr 275, ij.

als Ha-la-bi} ... Nd 35, 2.

a\s Ha-nu-nu Nd 44, /ft.

a\s Iddinla-ahii a. Mastukkii Dr n, 34. DrP

42, 15. 117,33. Cr F 13, //.

70. as Iddina-ahu a. "'"''sangi "Ea Dr 165, 16.

450, 10}

als Iiiû-esî-è/ir Dr 30, 7.

a:s I>ia-qilH-''Bcl a. "'"''sangî Sippar''' Nk

436, /.'.

a\s Itti-''Ea-balàtu Dr 524, 13.

a[s Itti-''Marduk-balàtii a. Ahii-ba-ni Dr

1 56, 3. 469, /7. Smd P 39, 12.

75. a\s Itti-"Marduk-baIàtii a. '•"'hiappahi Cb

356, 8. Vgl. no. 30.

a\s Kabti-ia a. """'pahari Dr 573, //.

aß Kal-ba-a a. Na-ba-a-a Dr 473, g.

a\s Ka-si-ru a. Nûr-''Sin Cb 285.

a\s Ki-sir-"Nab{i Nd M II 50, u.

80. a\s Kudiirru a. "Bêl-êtir Cb 319, 10.

ajs Làbàsi a. Bàbàtu Dr 266, 14- 464, /o.

a\s Liblut Dr 378, /9.

à\s Liblutu a Dr P 84, /j-.

a\s Li-bu-ru a.
''Ea-èpes-ilit' Cb 14, 3.

85. ajs Lîsir a. J/usèzib Nd 690, /S.

No. 2.

aji Li-si-ru a. Saggil-a-a NdMII65, //.

a\s Marduka Nd I02(.?).

a\s ''Marduk-crba a.
"'"''nappahi Nd P 9, 1.-,.

als ''Marduk-kîn-aplu a. Ili-''Marduk Cr

245, 4. 268, 3.

SSart'/i "Marduk-sa-kiii-suui a.
"'"'' ràb bàni

DrP 106, 2. 109, 3.

a\s ''Marduk-iàpik-zîr a. Na-gi-ri Dr 93, i.'x

90. «/i ''Marduk-siiin-ibni "'"'''riib ME}-ME
"Bel Nd955, 3.

90art/i Màr-Esaggil-ibni Cr 378, 5.

a\s Musètiq-urri a. "'"''sangî "Ea Cb 189,-'«.

aß Musczib-"Bèl Cr 1 83, 33.

ajs Musèzib-"Bèl a. •""''bdiri Dr 459, 16.

473, s-

ajs Musêzib-"MardukT)r \$(),ij. 263,6. 437, a?

95. aß Musèzib-"Marduk a. Etiru Dr 263, 3.

289, 2. 336, 13. 347, 3.

aß Musezib-"Marduk a. "'"^'nappahi Cb

321, 7. Dr 119, 7. 129, /.,. 202, s. 256, /.'.

aß Musèzib-''Marduk a. "Sin-nàdin-siiiii Dr

455, 2. 456, 7.

a\s Musèzib-"Marduk a. "Sin-sadimu Dr

463, /j. DrP 52, /r.

aß "Nabit-ahè-bullit Ng 26, 4. Nd 562, i:.

100. aß "Nabù-ahè-bullit a. "Ea-pattaiinu Cb P

27, 18.

a\s "Nabû-aljè-iddiu a. "'""q/pi Dr 468, /.>.

aß "Nabu-balàtsu-iqbi («. Egibi) Dr 1 2. 1 44,

/7. 437- «*•

alß "Nabù-balàtsu-iqbi a. Mu Cb 54, 7.

aß "Nabii-bèlsunu a. ""'^'bànî Dr 418, tb.

105. a\s "Nabà-bèlsuiiu a. •""^'riib bàni Nd P 5,17.

Cb 26, is.

aß "Nabù-bèlsunu a. "Sin-nàsir Nd 832, ii>.

aß "Xabù-ètir a. "'"^'rhb bànî Cr 224, 12.

Dr 31,9.

aß "Nabu-ètir a. Rîuiitt-ilàni Dr 17, 4-

aß "Nabù-ètir-napsàti a. Ardi-"Nergal Dr

312,9.

1 10. aß "Nabù-ètir-napsàti a. Daviqa Cb 346, 9.

Dr 229, //.

aß "Nabù-ètir-napsàti a. Etiru Nd 967, 10.

aß "Nabîi-gàntil a. Su-ha-a-a Dr 379, 74.

409, n.

aß "Nabù-kîn-aplu a. Bu-ra-qu Cr 137, 9.

a\s "Nabù-kîn-aplu a. Etil-pî Nd 203,4. u.

5
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115. a\s ''Nabù-kin-dr a. Ba-la-ti Cr 337, .'o.

a\s '^Nabü-khi-zir a.
''Sin-sadünii Cr 291, is.

Cb 8, 1-2. 53, 11. 54, 16. Cb L 27, 19.

a\s ''Nabîi-kul-livi Nd 17,10.

a\s "Nabii-lmP. .... a. "'"''rab bàiiî Dr P

73, 'S-

aß ''NabiMinäetiq-urri a. Miikallivi DrPi

7, '

120. a\s '^Nabü-imättiq-itfri a. Sag-di-ti Nd
808, 14.

a\s ^'Nabfi-na-din-ahi Dr 502, 10.

a\s ''Nabîi-na-din-ahi a. Na-ba-a-a Dr 527,18.

561, 15. 571, /-^

a\s ''Nabù-na-din-ip-ri a.
''Ea-ihi-ii-tii-ib)n

Dr 206, 16.

a\s ''Nabà-nàsir a. Ba-si-ia'Dvj'^,17. 140, /6.

125. ajs ''Nabû-iiûsi?- a. DaiinH-''Addu^A 126, ts.

274, IS.

aß '^Nabù-rhnanni a. ''Siii-nâsir Dr P Jt,, 13.

aß ''Nabii-smn- a. "'"'ràb bànî Nd 61 5.

aß ''Nabii-siim-iddin Cb 223, /j.

aß '^NabiL-shui-iddin a. Egibi Cr 83, 3.

1 30. aß ''Nabü-imn-iddin a. Sigûa Cb P 34, 13.

aß ''Nabù-liun-isku>t a Cb 142, 5.

aß ''Nabù-h'nit-isku II a. ''Siii-tabui Nd
II 32, 11.

a\s "Nabù-sùui-lisir a.
""•''malahi Nd 25 i, 12.

aß ''Nabù-sàm-lisir a. ""''saiigî '^Istar Bâ-

bi/i Nà ggg, jj. Cr 126,19. 170,22. Cb93, //.

194, /j. Dr Bu 88-5-12, 26, £8.

135. aß ''Nabu-sùvi-usiir a DrP 48, 12.

a\s ''Nabû-sîim-nsur a. Epes-ili Dr 433, 10.

aß "Nabù-itsurhi a. Egibi Cr 240, //. 24S, //.

a\s ''Nabù-itsallim a. Ahu-batii Nk 345 , n.

Ev 20, 12. Ng 8, II. 33, 7. 66, /J-.

aß '^Nabu-d^'-iddin Dr 167, 14.

140. aß ^'Nabù-zîr-iqîsa a. Qaqqada-a-ni-tiiiii. Cr

224, 10.

aß "Nabù-sîr-iikîn Dr 341, 2.

aß "Nabù-dr-Hsabsi Dr 308, s. 400, 1. 430, 4.

142a (Z i Na-din Dr CT IV 41, /^.

aß Na-din a. Epes-ili Dr [152, ^v]. 478, n.

aß Na-di-iui a.
''Sin-sadîum Nd 477, 7.

145. a\s "Nergal-ctir a. "'""sa-ni-e-su Nd 158,9.

aß "Nergal-Jiballit a. "'"'^
>. NdM 13,3,0,10,11.

a\s ^'Ners;al-7isèzib Ng ZA IL

147a rt/i
"Nergal-ushib a. Ilf-"JMarduk DrP

113, 13. 114, 10. 119, 9, ,4.

aß Nidinti Dr 461, 13.

aß Ni-qn-dii Cb 31, /«. Dr P 115, w.

150. a\ß Ni-qu-dii a. Asgandu Dr 437, /j.

a\s Nùrca a. "Bel Dr 520, ^s-

aß Pàn-ilut-siâ Nk 311, e.

aß Rîniùt Dr 426, /«.

i53art;j- Rîmiit a. "'"''abi bîti Dr 102, 3, 10.

a\s Rimùt a. ('""^')Dt-ki-iNd 184,2. Cr 177,5.

155- cß Riinut a. Iltatnmar-''Addu Cb 145, s.

aß Riinul a. Sik-kji-û-a Cr 137, //.

aß Ri-\inut\ a.
"'"'' sa-bi-na-ii-sii Cr 361, 17.

aß Rhmit-ili Nk 365, 13.

aß SiUm-"Bèl a. Daviqi(\a Nd 772, g. 832, 5.

160. aß "Sin-ei-es a. Èpes{Ibiii})-ili DrL '^}„ 3.

aß "Siii-ètii- Dr CIS 65.

aß ''Sin-ilit a. As-kan-mi Dr ZA III 3».

aß Sii-qa-a-a a. Lnssa\ii-ana-iuir-''JMardiik

Cr 120, 12. Dr 236, 4.

aß Sil-la-a a Cr 91, /,-.

165. aß Sil-la-a a. ''Sin-sadùnu Nd 353, /o.

a\s Sil-la-a a. Signa Nd 153,9.

aß ''Savias-ahè-erba Oc 221,3.

a\s "Saniai-àh-iddiii a. •""'''bâm Nd 858, //.

aß "Sanias-apbi-7(sur a. Egibi Nd 750, 3.

170. aß ''Saiiias-uballit Cb 273, 14-

aß Sapik-zîr a. Ardi-''Neigal Dr 522, /j.

530, 12. DrP 100, 10.

a\s Sàpik-zîr a. Mu-dam-iq-"Addn Nd 64S, 4.

aß sa tàbtihi Nk m, 11.

a\s Sû-la-a Nd 26, 5.

174a rt/i Sû-la-a a. Ba-si-ia DrP 113, i'-.

175. d\s Sû-la-a a. Na-bu-un-na-a-a Nd 59, 13.

aß Sû-la-a a. Nur-''Papsiikal Cb nj.
aß Sû-la-a a. "'"''sangî "Gula Nd 884, 14.

964, 20.

aß Sinn-iddin a. Sa-la-la Dr 1 19,4, 11. 246,4.

289, 19.

aß Sùm-ukin a. ''Bèl-ètiru Dr P "Ji, 22.

180. aß Sùm-ukin a. Èpes-ili Nd 412, 9- Nd L
13, ..é.

aß Ta a. Hu-la-li Cr 83, 13.

aß Tabnèa Nd 570, g.

aß Tabnca a.
""'' DrP44, i«.

a\s Tabnca a. Ahu-bani Nd 552, /4-

185. aß Tabnèa a. Ardi-''Nergal Cb 14, is.

1, .\X.\1I.
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a\s Tabnèa a. Sa-na-si-su Dr 573, /_>.

a\s "TUR.E-iqbi a.
"•"''naggari Dr 378, 4.

d\s Ulula-a-a Nd 470, is.

iS8aa/i Zii-ri-tu[}) a. "'"''bäiri DrP 141, /...

als Zîr-Bàbili Cb P 26, 21.

190. as Zîrîa a. Ir-a-ni Nd 650, 2.

a\s Zirîa a. Na-din-se-im Cb 3, ij. 31, /j-.

a Nk285,i9. S. Ardi-''Gula, ''Bèl-

ciir, Iqnpu, '^Marduk-him-iddiu.

û. "'"''.: ... s. ''Nabù-biilliisu, Su-qa-a-a.

a. "Addit-sam-mc-c, .s. "ZA.MAL.MAL-
iddui.

195. a. ""''agîri, s. Bclsn?ui.

a. Ahu-bani Cr 161, 23.

a. Allanu, s. '^Nabù-siim-iisur.

a. Ardi-''Ea, sJ'Bcl-)dnxllit,-ulalliiii, "Nabu-

balàtsH-iqbi.

a. Ardi-"Nergal Cr (317), s. Scipik-dr.

200. a. Asgandii, s.
''Nabù-kîn-aplu.

a.
"'"''aslaki, s.

^'Nabii-sum-iikîn, Nidintuin,

Niqudu.

a. As-s/a; s. Rhnùt-'^Bèl.

a. Bàbiitu Dr 402, 19. S. Kalbà.

a. "'"''bânt, s. ''Nabû-siiin-iikîn.

20v a. Ba-si-ia, s.
"Nabii-nàd'ni-alii.

'Bel . Cr 360, 35. Dr 444, 5.

a. "Bcl-ibni Nk 458, 7.

a. J^Bèlit, s.
''Nabà-hk-ittaïuiH.

a. ''Bèl-idallini Nd. 351,8. 781,0,18. 1133,17.

Cr 92, 7. Cb 58, 11.

210. a. Da-bi-bi, s. Libliit,
•'Mardnk-zir-ibni,

Musèzib-''Bèl.

a. Dannèa Smk ZA III /;.

a. Di-ki-i, s.
''Nabii-ctirx-uapsàti), Na-di-mi.

a. ''Ea-èpes Nd 907, .->.

a.
''Ea-iluf-ibni, s. Uqiipii.

215. <?. ''Ea-iinhi, s.
''Nabù-balàtsu-iqbi.

a. ''Eapattami, s. Ubàr.

a. Egibi (Nd 787, 2). S. 4/>/^?, "Bél-aplu-

iddin, Itti-"Marduk-balàtii , ''Nabfi-aplu-

iddin, NidiutuDi.

a. Epes-ili (Nd 1 39, n). S. Aplà, Kiirbanni-

''Marduk, "Marduk-r:ir-ibni, SulluDià.

a. Etirii, s. ''Marditk-sarrani, ''Nabà-èth--

napsàti, "Nergal-nsalliiii, Qîsti-''Mardiik.

220. a. Iddina Nd (i 1 17, a).

Xo. 2.

a. Iraiii Smk M II 2, 6. S. £/7;(5, ''Nabù-apiu-

iddin, -ittannii, Nidintuin.

a. Kalbi-''Sin'-, s.
''Nabîi-nàdin-suni.

222a (?. Z/V(?, s. Nidintuni.

a. Lî'sirii Nd 351,13,33. 781, 9. NdPi 4, 7. Cr

92, 9. Cb 58, 15.

a. Mastukku, s. ''Bèl-etir.

225. a. Mi-sir-a-a, s. Ardêa.

a. Mu-sib-hà NbpM II 9, 13.

a. ''Nabu Cb 255, 15.

a.
il?Nabù-si/ini Cr 229, u.

a. "Nabù-iiiin-lîsir Cr 285, n.

230. a.
''Nabù-zîr-ibni Nd 791, 5.

a. Na-sir Nbp M II 9, u.

a. """hiàs patri [kât-i], s. ''Nergal-iisalliiii,

Qîhi-"Marduk, Ritnûf.

a. "'"i'NI . SUR gi-na, s.
•' Nabù-ctir-

napsàti.

a. "'"^'pahari, s. Bèlsmtu, "Bitnene-ibni, ''Na-

bii-ahè-bitllit, "Sainas-ibni.

235. a. Qaq-qa-da-a-ni-tian, s. Has-da-a-a.

a. Ra Nd 1127,9.

a. "'"''rab bàni, .s. "Bcl-ctir. -rîuianni, -u'sal-

liin, Liblut.

a. "'"^'rê'î . . . ., s. A-ra-bi, Sadùni.

a. <""^'rè'z a/pi, s. ''Nergal-usalliin.

240. a. "'"'h-ci sisî Dr 453, 7. S. Iqîsa-ap.'ii,

''Marduk-êtir, ^Qudàsit, Tabliifu.

a. Ri-si-i, s. -^Qudahi.

a. Sag-di-di, s. Minu-ana-''Bcl-daianu.

a. Sag-gil-a-a Nd M II 50, 1.

a. ''Sin-nàsir, .s. Nidintnni{-''Bcl).

245. a. ''Sin-sadûni/, s. Ba-si-ia, Saddinnii.

245a«. ''Sin-tabni-nsur, s. Làbàsi-"Marduk.

a. Si-si-ia, s. Uqnpu.

a. ''Samas-bàri, s. Nidintian.

a. Sa-na-si-hi, s. Ardi-''Gula, Itti-'' Giila-

balàhi.

'sangî ''Bel, s. ^''Khs-tiii-iiain

250. a.
"•"''sangî ''Ea, s. ''Nabii-sîr-iikîii.

a.
"'"''sangî "Gula, s. fKalbiittiini.

a. """'sangî ''N'inib, s. Bè/stinii, Iddin-''Nabîi^.

''Nabû-ahè-bullit.

a. Signa, .s. ''Mardnk-erba.

a. ''Siiiii-si-:-tu} Dr 450, i«.

a. Tàbtisn, .s. Ardi-''J\Iarduk.

267. a. Zîr-ukîii Dr 4, 3.

5*
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''BH^-iddina-aplu

I. a. Daniqa, s.
''Nabû-balàtsu-iqbi.

"Bel^-ik-siir Dr 136, 12.

I. a\s Bèlsunu a. "'"''sangî ''Ninih Dr 372, is.

a\s Iddin-''Bcl a Dr 459, 14.

ajs Ki-na-aplu a. Epcs-ili Dr P 107, v.

a\s Kiirbanni-''Mai'duk Dr 208, 6.

5. a\s ''Marduk-nàsir a. Da-bi-bl Smsrb ZA
m 157, -s-

ajs Mnram a. Mukallivi Dr P 66, //.

a\s Ni-qu-dii a. '^'"''ràb bànî Smsrb ZA III,

157.'-'-

a\s Rîmîit-bèl-ilàni a. Kànik-''bàbi{ûc^) Dr

278,^//.

a\s '^Samas-àh-iddin Dr P 64, /j.

10. afs Tabnèa a. Sa-la-mii DrPa 17, 14.

"Bcl^-'^-i-pu-us\KAK\KAK-iis{-hi) Nk 125, 2. Nd
764,7. <"""> DrZAV28o, 2. S. Marduk
+ 19, ''Nabù-balàisii-iqbi, -sum-llsir 27,

Rîmùt-''Nabfi.

I. rt/i Dr 314, 7.

rt/j Ba-si-ia a. "'"^'ràb "Ninib Dr 289, //.

«/i La-a-ba-si a. Lièa Dr 312, //.

3art'/i '^Marduk-bèl-sunu a. Ir-a-iiu P 149,1.

rt/i
''Nabù-balàtsn-iqbi a. Ra-ba-a-sa-''Ni-

nib'^ Dr 265, j-'.

5. ajs "Nabù-kîn-sîr a. JSIukalliin DrP 81, 22.

a\s ''Nabfi-siim-lisir a.
''Ea-èpes-ili Dr 266, /j.

«/j Na-din a. Uballitsu-"Marduk Cb 1 74, 5.

«/j Nar-gi-ia a. "'«^h-ëî Dr 171, /r.

rt/j Ra-diiii{-!nu) a. '""''nappahi Nk 252, 4.

Ev 12, 3. 18. 20, 5. Ng [10, /o]. 21,2. 22, 4.

26, 2. 35, 3. 43, ,1.

10. rt/j Ri-mut a. "'"^'reî Cb 429, /j.

«/i Ri-ni?i-tii a. ''Bèl-èth-ii Dr 519, /^.

«/i t/^3«r a. "'"i'rëî sisî Dr 482, 14.

a\s Zîrîa a. Epes-ili Nk 57, ig. 76, /o.

a. Kal . . . . , s. "Nabii-gàniil.

15. rt. Mi-sir-a-a, s.
"Nabù-sum-iddina.

a. Musèzib, s. ''Nabù-ndid.

a. Nûr-^'Sin, s. Nâsir.

a. Sag-di-di, s. Taqis-''Gula.

20. (?.
''Sin-tabni, s. Ba-ui-ia, ''Nabù-bœn-ahi.

''5f/i'2-/^-^/NbpMIl7. 13,2. Nk52. Nd[454,2].

563, 5. 883, 2. Cr 99, 2, 15. S. ^'Anuin-iddina.

I. rt/i "Bèl-ahè-iqîsa a. "Ea-èpes-ili Dr 409, /9.

rt/i Idditia-''Nabi) a. Nfir-''Sin Dr 84, /o.

"•"iiepissdiiii Nd
'"""uappahii Nk

«/j Murasii a. IMiikallivi Dr 399, //; vgl.

''Bêl-ik-sur 6.

4. rt/i
''Sanias-hh-iddin DrP 64, /j; vgl. ''/iW-

ik-sur 9.

"Bêl^-iq-bi-"BèlQ)

I. rt. Bèl-ètiru, s. ''Bèl-aljè-iddin.

''Bèl^-iqîsa (— BA-sa\i-ki-sa\sû Nd 293, .si Nd
(293, 25). 476, 11. 592, 3. 620, 3. lOi I, 7. Cr

69, 6. 78, 8. Cb 422, 3.

683,4. 859, G. Cr 314, 5.

187, 9. S. Ba-ZH-zu, ''Bèl-a/jc-iddiii 29,

-kàsir, Ina-esi-ètir 21, ^Kas-sa-a, "Nabii-

bèl-ilàni, -uipsari, Nn-diii, Nfirèa, '^Saiiias-

zîr-ibni.

"^- a\s Nk 435, y. Cr 230, ,4. Dr 327, 3.

a\s "Addn Nd 945, ,7.

ajs Balàtn a. "'"''ispari Nk 161, /j.

aß Ba-ni-ia a. "'"^'bairi Nd P lO, is.

5. a\s "Bcl-eres Nd 348, /j-.

a\s ''Bèl-rîmanni a. "'"''qîpi Dr 319, ib.

ajs Bèlsunu a. Ili-''Marduk Cr 268, ib.

y a ajs ^'Bèl-usallim DrP 136, &

rt/i Kudurru a. Dannèa Nbp (ZA IV I 6,3.

ajs Làbàsi Cb 422, 4. Dr 305, 4.

10. ûjs Làbàsi a. "'"^'pahari Dr 280, 3.

a\s ''Marduk-zîr-ibni a. Egibi Nd 6^, ->/.

516, /o. Nd L 13, V.

a\s ''Nabû-bàn-zîr .... Nd M II 64, 4.
^

ajs ^'Nabù-kîn- .... a. Sip-pi-e Nk 373, 3.

a\s ''Nabù-kin-aplu a. Ardi-''Nergal DrPa

15. a\s ''Nabù-usursu a. Tu-na-a DrP 51, 2.

a\s ''Nabi\-usalliin a. Mudauiiiiiq-''Addu Ng
36; vgl. Ahè-iqîsa i.

ß/i "Nergal-usalliui a. "Sin-karabi-ismc Ev

17, lâ. Nd 244, 19. Cr 177, 20. 317, H. Vgl.

Nd M II 47, 4.

ajs ''Papsukal . ... a. "'"''abi biti Nd 657, //.

a\s Sellibi a. "'"''abi bîti Cb 189 = "Nabù-

iqîsa 4.

20. a]s Su-la-a a. Munnabittuin Nk 185, 14.

a\s Zir-ukîn a. Munnabittuin Nk 256.

ds Zirùt Dr 310, 13.

a.
"'"''

s. ''Bel- Il fi.

23a rt. "'"''agiri, s. Ap-la-a.

a. Ardi-"Neigal, s. Bèl-zîr.

25. a. "'"''aslaki Nbp (ZA IV) 4, 20.

T. XXXII.
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a. As-sur, s. Lâbàsi.

a. "Bèl-ctiru Dr (531, le), s. Rimîit-''Bct.

a. Dannèa, s. JSIusézib-'^Marduk.

a. Gahal, s.
''Nabû-aplu-iddin.

30. a. Gallabi, s.
''Nabù-kàsir.

a. Ir-a-tii, s. Nidintwn.

a. Muièzib, s. Rîinut.

a. "'"'htappahi, s. ''BH-uballit, Nidiiituin.

a. Nu-û-bu, s.
^'Nabù-suin-ukîn.

35. a.
"""'pahari, s.

''Nabù-sttin-ukîn.

a. Qaqqadàniti, s. Mm-aiù.

a. '^Sin-nàsir, s. ''Bèl-ibni.

a. "Sin-tabni Nd 355, 16.

a.
"'"'''sangî ''Nanà, s. Bèlsunu.

40. a. Sa tâbtisu, s.
''Ma^'diik-iarrani.

''Bcl-iqîsanni{-BA . SA-an-ni) Nd 804, ig.

•'Bèl-ir-ha-as-sn-nu .... Dr 300, 0.

•'Bèl^-isdi-ia\ia-ukin Cb 343. 361, 3.

I. «i ''Nabîi-etjr-an-ni Nk 175.

Œc-liti-tum «Herrins) Nk 334, 3, 10. Dr 537, i.

S. ''Nabù-ah-ittannu 3.

I. w/j' Rhmit Dr 128.

^''Bèlit^-ab-ni Nk 29, 5.

y''BèlitUKl-bîti

I. ;«/i- ''Bunene'^-ah-iddm Dr CT IV 32, 2.

-/"BèliO-e-rat (= -ctiraû)

I. ;«/i ''Nabn-sitm-ibni CbP 34, 2.

''Bèlif^-eresi-PIN-eslKAN)

I. rt/i Iddina-aplu Nd 196, /j-.

«/i '^Savias-Jiballit DrL 24, s.

3. rt. Ha-ri-za-nu Cr 221, u.

r-'Bèlit^-e-fi-rat

mß ''Nabà-nàsir a. "'"''saugt "Ea Nd 165.

fi'Bèlit^-gu Nd 615, 4.

/''^^/zVW-/rt/ Nk 318, 5.

"Bèlifl-ilcini-a-ai>) Nk 134, 5.

"Bclif—i-pii-us, s. Na-din.

"BèlW-iq-bi Ng 54, g.

/•'Bêlit^-kii{'i tus)-iui .... Cb 307, 3.

f''Bclit^-qa--sa-ti

m\s Setlibi a. "'"''abi blti Cb 356, 3.

f'^Bèlif^-reû-u-a Cb 365, 2.

y"Bèlit^-si-lim\il-iiiu Nd 59. 787, u. 796, -. Cr

380, 3. Cb 193, 4. Dr 379, 4G.

J^Be-lit-su

in\s ''Nabii-zir-uk'm Nk 386, 7.

No. 2.

fBe-lit-sii-nii Nk 135, //. Nd 75, 12. S. fMa-na-

an-ta-a.

m\s Sû-la-a Nk 368, 3. 403, 5.

y"Bèlit'^-sa-du-û-a Nd 1039, 7.

''Bèl-it-tan-nua,i {-it-ta-an Dr 367, 31) Cb 2},6, n.

Dr 78, 4. 355. 9- ?ß^, 18- 384. '• 497. -s- Dr

P 71, /o. """'agirti sa Ebarra Dr Bu 88-

5-12, 26,2. <""'sa-lam Tir %2-2-\\, 148. S.

''Bèl-ahè-iddin, -ètir, ''Nabû-ibtii.

ï. ajs a. 'nàs pairi Dr 289,

als a. ''Sin-ilu Dr 288, 14.

ajs Akê-iddin a. Mukallim Dr 484, /j.

3a a\s Ardîa a. •"'"'sangî"Sainas Dr CT IV41 ,3.

a\s Ardi-''Gula a. Nu-ur-za-nu Dr 561, /j.

5. a\s Ba-zu-zu Dr 463, ig. Dr P "ji, 23. 79, 12.

86, /^.

5aa/i ''Bèl-ibni a. "'"^h-ab bàiiî DrP 115, <;.

«/i ''Bèl-iisalliin .... Dr 314, a

rt'i Di-na-a a.
''Ea''-di-pa\-ri\-ilàui Dr L

33. ^°-

as "Ea-iddin a. """'bàni Dr P 83, 13.

ajs Has-da-a-a a. Elira Dr 219, g.

10. a\s Iddina-aplu Dr 502. //.

a\s Iddina-''Nabu a. Gahal Tir ^^6,1/. 539,/-'.

ajs Iqîsa-''l\Iarduk a. Kalbi-" Sin''- Dr 287, /r.

458,1.. 465,14. 467,1;. 475,12. 488,0. 489,2.

492, 5. 498, ,3. 531, 2. DrL 33, jg.

as Itti-''Nabù-balàtu a. Ba-la-hu Dr 154,/.?.

a\s Kal-ba-a a. Gahal Dr 430, 15.

15. a\s Liblut a. Epes-ili Dr 85, 2.

a\s Lu-û-i-di-ia a. Na-ba-a-a Dr 425, /-.

a\s "Marduk-sar-iimr Dr (ZA III), 23-

a\s Musèzib-''Marduk a.'""''Pa-se^''Dr^gj,i.

ajs ''Nabû-aplu-iddin «. ... Dr CT ^32,/^
20. a';s

''Nalm-bàn-ahi a. Da-bi-bi DrP 135,19.

ajs ''Nabiï-musètiq-urri Art 82-5-12, 310.

ajs ''Nabû-napistitn (sic!) a. "'"''nappahi Dr

560, 12.

ajs ''Nabà-tabtaiinu i-usur a.
""'^'saugt 'Œa

Dr 51,9. 57, ,6. [367,31?].

ajs ''Nabù-uballif a. Ètiru Dr 371, 2. 494, 20.

25. a\s ''Nabû-uballit a."'"''kuddiimniDrY J$,i9.

as "Nabu-usursit a. Abi-ul-idi Dr 127, u.

ajs ''Nabji-usursu a. "'"''ràb bànî Dr 450,/^.

ajs ''Nabi'i-usursti a. "'"^'sangijardi ''Ea Dr

267,23. 294,1c. 318,15. 347, /J-. 357."- 369."-

378,20. 382,18. 386,/J'. 401,13. 403,14. 404,iG.
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\''Bèl-it-tan-7m\a, i)

415,16. 423, /o. 429,../. 440,17. 446,20. 447,22.

449,9. 458,/.. 473,11. 491, /9. 498,/9. 523,//.

als Na-din Cb CIS II p. 65.

30. als Na-sir a. Epes-ili DrP 113, ig.

a\s ''Nergal-usalliin a. Epes-ili Dr.^ 82-7-

14, 142.

a\s Nidintuiii DrZA III 2b. Dr CT IV 41, ,2.

ajs Ni-qu-dii Dr 426, /-.

a\s Ni-qu-dii a. Ahii-ba-iii Smisrb ZA III

157,10.

35. a\s Rimiit Dr 333, jo.

ajs Aimât a. Etiru Dr P 72, g.

a\s Sag-gil-a-a DrP 78, 10.

a\s "Samas-ah-iddiii Dr 515, 13.

ajs ^'Savias-napistiiii-iisiir a. "'"''nappaJii

Dr 507, ,s.

40. ds ''Samas-uballit Dr CT IV 21, ,g.

ds ''Samas-iiballit a. Sa-na-si-su Dr CT W
21,9. 32, 3.

fr -f Sàpik-zîr a. Signa Dr 43 1
, 21.

als Sû-la-a Cr 379, 2.

a\s Sulhiinu a. ''Sin-karabi-isnie Dr 465,/-'.

45. a\i Sjiin-iddina a. Ardi-''Ea DrP Si, _>/.

aß Siifii-iddin a. "'"''satigî "Addii DrP 67,".

als Ta-qis-''Gn-la Dr CT IV 44, g.

als Za-an-d-ri a. "'""viaiididi Dr 486, ..<-.

a. Ardi-"Aminihun Dr 6, 13.

50. a. Etiru s.
,
Musèzib-''Bcl.

a. Ili-"Mardtik Cb 231, ä.

52. a. Kalbi-''Sin- Dr 575, u.

''Bèlif'-tas-liin

a\s An-da-har Cb 68, 3.

''Bel-ittia Art 84-5-22, 311.

''Bclif--iiin-ina-!iii, s. A/jèsii.

''Belif'-û-sal-lilla Nd 525, ig. Cr 34, 21.

"Bèlif^-zir-ibiii, s. fSinibaiid.

''BcP-ka-sirlkàsir Sink M II 2, s. Nbp (ZA IV)

9,14. Nk 211,6. 268,3. 282,2. 294,3. 304,11.

388,42. 396,2. 447,3. Nd 319,1s. 475,9.

612, 11. 719, G. 991, 4. 1069, 13. 1080, 13. Cr

79, li. 116, ,5. 184,2. 260,5. 365,6. Cb249, 3.

302,2. 385,10. Dr (477, ti). "'"^'vinr sipri

Nd 1055, 11. .S. ''Bcl-iddiu, "Nabù-biillitsu,

-èiir-)tapsàti, -rciisuiiu, Nidintuin, Xidin-

tnm-''Mardiik.

T- ais Nk 435, ],;.

als a. A'i}r-''Si/i Nd 946, 3. Cr 230, i.-..

Vgl. no. 9.

als û. Sip-pi-e Nk 112,14. Nd 1057,16.

als Balàtii a.
"'"'''sangi ''Ninib Nk 32, 7.

5. als Bcini-ià a. Ardi-''Nergal Dr 308, /6.

als Bànîuiu a. "'"''ràb bànî Dr 93, 20.

als "Bèl-ahc-erba a. Kalbi-'' Siii"^ Cr 325, k,.

als ''Bèl-ciir Nd 135, .1. 1033, a.

als "Bèl-ctir a.Nùr-''Sin Ev 22,9. Nd 558,.'-,.

Vgl. no. 2.

10. als ''Bcl-iqîsa Nk 315, 12.

rt/i ''Bèl-rîinanni Nd 1077, /o.

a\s ''Bcl-rîmanni a. Bàbiltii Ev 6, 2:5. Ng 23,

16. Nd 44, 17. 133, 10. NdM 12, 19.

ajs BèlhaiH a. Epes-ili Dr 468, //.

als "Bèl-uballit a.
"•"''nappahi DrP 11, /a.

1 5. als ''Bèl-Hsalla a. ''Si)i-tab>ii Nk 202, ib.

als ''Bcl-usursii Aiit ZA III, 21.

as Dimmqqu Nd 1008, 10.

als ''Ea-iddiiia.^Siji-sadiuiuChi,^,!!. 56, /.7.

ttjS Esaggil-sadùnu a. ''Sin-tabni-tisar Dr

522, /A Vgl. Kâsir 3.

20. rt/j Habasirn Dr 400, //.

als Iddin-aplii{} Suina-a) a. Dannii-''Addu
Dr 401, 11. Vgl. no. 30.

a\s Iddin-"Nabu a. Gahal Dr 287, 22.

22a a\s Ina-csî-ètir a. "Ea-nâsir Dr CT IV 2 1 , 17.

als Iqîsa-apla a. "'"''reib bàni DrP 61, /y.

als Itti-"Nabfi-balàtn Dr 454, ,4.

25. als Kabtîa a. Ardi-" Nd 1098, //.

a\s Kabtîa a. Egibi Nk 232, ,4-

als Kal-ba-a a. "'"''li-e-a Nd 26, /7.

(î/i Kal-ba-a a. "'"''ràb bànî Nd P 8, is.

als Lâbàsi a. "'"''rab .... DrPa 19, 2ç.

30. als Marduka a. Daiinu-"Addn Dr 309, --6.

Vgl. no. 21.

als ''Mardnk-nsalliin a.
"'"''aslaki Dr [97].

134, 3.

als "Nabu DrPa 10, 2S.

rt/i "Nabù-bèlsunu a. Nicr-"Siu Dr 76, 16.

als "Nabù-kîn-aplu a. Bu-ra-qula Cr 194, u.

CbL 18,37. Dr 298, /..

35. als "Nabû-siim-iddin a. Egibi Nd 874, j.

als ''Nabît-sinn-nsur a. Bàbùtu Dr 551, av.

als "Nabit-zir-ibni a. "Nabh-na-a-a Dr439, /.,-.

als Na-di-nu a. Saggil-a-a Nd 380=M II 54,

vgl. ZA III p. i&ô.
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{"Bêl^ka-sirlkàsir)

aß ''Nergal-ètir a. Gahal Nd 995, 10.

40. a\s Ni-qu-du a. "'"''Fa-se''- Dr Bu 88-5-12,

26, 32.

rt/i Rîniut-''Bèl a. Niir-"Marduk Dr 551, 22.

a\s Sil-la-a a. "'"''bànî Cr 177, 17.

a;s Sàkin-siiin a. Mardiiku Nk 359, 12.

a\s ''Samas-str-ièni a. "'"''bàiiî Nd 326, 4.

45. als
"Samas-zîr-ibni a. "'"''reî sisî Nd 436, 11.

a\s Sul-lu-û-a a. " Dr P 86, ,3.

ajs Sulluma-a a. Da-iiii-qa Dr 522, -»->.

a\s Zîrîa a. amèl-''Ea NdP 5, 13.

a\s Zîrîa} a. Iddin-"Sin Cr 48, 12.

SO. a Ng (63, 13).

a. Ardi-'Œa, s. Rîinùt.

a. Bàbûtu, s. "Nabù-iddin, -iiia-esî-ctjr, -it-

tannu.

a. "Bèl-ètir Nd 864, 5. Cr 33, 4.

a.
"Ea-îpus-ili, s. Musèzib-"Bel.

55. a. "Ea-lid^-is-ilî, s. "Bèl-uballit.

a. Egibi Dr (439, le), s. "Bèl-rîmaniii, Iddin-

"Nabfi, "Nabù-ibni, -iiapistim-nsnr, Sü-la-a.

a. Epes-ili, s. Zir-bi-bi.

a. Esaggil-a-a, s. Kudurru.

a. Esî-èfir Dr 180, 5.

60. a. Ga/ja/, s. Ardi-"Nergal.

a. "Nabù-sÙDi} .... Nd 743, 3.

a. "'"''nappahi, s. i}'Nabù-bàn-)zîr.

a. Nfir-"Marduk, s. Iddin-"Bel.

a. "'"''rhb bànî, s. ''Bèl-hiin-iskun, Rîmi'it.

65. a. "'"''rabù sa , s. Lib/iit.

a. Sag-di-di, s. Bàii-sîr, "Nabù-bàn-zir.

a. "Sin-itiiittu, s. Musèzib-"Marduk.

a. "Sin-lièQ DA)-a, s. "Samas-ubaHif.

a. ''Sin-sadîaiu, s. "Bèl-iddina.

70. a. Sa-la-/a, s. Iddin-'-Marduk, Musczib-

"Marduk.

a. "'"''sangî parakki, s. Iqisa-aplu.

a. Sigùa, s.
"Stdmàn-ètir.

74. a. Sii-la-a: Nd 996, 19.

"Bèl^-kid-du-ri

I. a\s Iqîsa-aplu a. "'"''sangî Enamtila (bit ba-

làti) Nd 1070, 6.

"BèP-kid-ri-i, s. "Beß-bel-a-ni.

"Bel '-kid-ru-sarri

I. rt/i Musèzib-"Nabu Nk 302, 7. 13.

"Bèl^-kin-aplu

No. 2.

I. ais "Nabîc-na-din-sian Cb 226, g.

a. "'"''bànî, s. Giinillu-"Saiuas.

3. a. Sag-di-di, s. Kudurru.

"Bèl^-kîn-zîr Nd 803, 7.

I. as "Nabà-kîn-aplu a. Ardi-Nergal} 'isg2\,i.

"Bèl^-ki-sir Cb 372, 0.

i. aß a. E-gi-bi: Nd M 29, 23.

as a- "Sin-sadùnu Dr 496, /j.

a's "Nabà-kîn-aplu a. "'"''pahari Dr? 120,//.

a\s Sir-ki-a a. "'"''pahari Dr 312,14.

5. a\s Sü-la-a a. Egibi Ev 13, 2, 7, 13. Cr 284, .;.

302. Cb 189, 2. 19s, 12. 226, 8. 286, is.

a\s Siim-ukîn a. Gahal Dr 174, /7.

a\s Sii-zu-bu a. "Addu-sitm-saiiù-me-c Dr

199,3.

a. Egibi Smk M II 2, -. S. "Nabù-iitusètiq-

urri.

a. Etiru, s. Iqîsa-aplu.

10. a. Ir-a-ni, s. "Nergal-uàsir.

a. Na-ba-a-a, s.
"Marduk-riinanni.

a. ''Sin-sadîuiu, s. "Bèl-iddiu.

13. rt. "'"^'sangi "Ea, s. "Nergal-sitin-ibni.

"BêP-ku-'t '""''nappah parzilli Dr 183, 2.

"Bèl^-ku-sur-su

1. rt/i "Bèl-ètir a. A/jû'a Ant ZA III, 3.

2. a/j Ittannu-"Bèl Dr 393, /9.

"Bèl^-la-an-ni-sitiii-iddin^

I. «/i Si-la- Cb 144, ä

"Bèl^'Uïii{-DA\li-u) Nk 162, 2. 239, s. Cr 92, .-,.

233,9. Cb58,9. Dr 40, 6. ""''HU.KAK'S.k

162, 2. Sel ZA III, /7. -'-'iJ.ÀX' Ä?^/7/
V

Smk ZA- III, 4. S. "Bèl-uballit, -usalliin,

Itti-"Nabù-nuhu, Musèzib-"Bel, "Nabà-

aplu-iddin, -eres, "Nergal-zîr-ibni, Nidin-

tuin, Rîinùt, "Samas-ibni.

1. ajs a. Marduk Cr 38 1, 5.

ajs "Bèl-iqîsa a.
"'"'' Nk 91, /a

aß "Bèl-sùm-iskun a. "'"'''rîjb bànî Nk 72, //.

aß Kîn-aplu a. Sigùa Qx C)\, 16.

5. «;'i La-a-ba-si a. Epes-ili DrP 56, .'.'.

as "Nabii-tnîti-uballit a. Dannu-''Addu
Dr 189.

(Vß Su-la-a a. Epes-ili Nk 343, s. Nd L 1 3, 24.

a Nk 1 54, 2. S. "Bèl-ibni.

a. Ahùtu, s. Ka-ri-e-a.

10. a. "'"''bäiri, s. Musèzib-"Marduk.

a. Egibi, s. Aplà, "Nabù-balàtsu-iqbi.
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a. Epes-ili, s. Etirit, Su-zubu.

a. Esaggil-a-a Cr 345, s.

a. Ib-na-a\KAK-a Nd 351, 0. 781, 5.

15. a. "'"''nappahi, s. Rhimt, Sulhiinii.

a. '""'^pa/jari SmkP i,/^. S. ''Bèl-aplu-iddin.

a.
''Sm-imitUwt, s. Aplà.

18. a. ''SiH-Hdain\iniq\ Nk 371, 15.

''Bèl^-li'-kid/ati(-DA-KAK.A .BI)
I. ajs "Nabti-bu-un-sü-tur a.Ri-s/'i-n-aCh 233,45.

"Bèl^-lu-dam-mi-iqiCr ioi,u),v\à&"Be/-udai!i>niq.

''BcP-lu-û-da-1-i, """'gngallit Nk 244, 3.

''BèP-/iiiii\l!Mnir

I . as Sa-"NabH-sn Dr 489, 3.

aß Sû-la-a a. Egibi Cb L 34, 3.

''Bèl^-ln-mur Nd 550, s. 554,13. 647,7. Dr 379,15.

} 84-2-1 1, 172. S. ltti-''NabH-gûr.ii.

a;s Ardta a. Hiû.-sa-bi DrP 6"], /j.

ajs La-a-ba-si Dr 495, a.

a\s ''Sulinan-siim-iddin a. ''Ea-lii-nnir Dr
490, /.'. Dr P 57, ,4-

''Bèl^-lH-ù-siil-inii\h'i-linii Dr 319, 4.

I. a\s Kal-ba-a Dr 242.

Wèl^-massaràt{> -EN.NUNf)
I. a. Aincl biiti}, s. A/jiihniti.

''Bèl^-vm{-bal-li\-it

I. a\s "Nabii-skni-iskun a. Etiru Nd S91, ».

''Bel ^-mii-sal-liiii

I. a\s ''Nej'gal-ina-esî-ètjr Dr 491, 22.

'Bèl^-iiui-sal-ni>. ""'l' TU biti "ZA.MAL.MAL
Knl M II s, 6.

''Bèl'>-miùètiq-iirri [-IM\tun-s£-ti iq-UD.DA\ s.

Ardîa 1 2 a.

I. a. "Ea-im-bi, s. ''Bcl-iddiii.

I. a. Si-gu-û-a, s. Ltti-''Bèl-liiiiuinr.

"BèD-mus-sin, s. Erbà--'Marduk S, .Silim-''Bel à,.

''Bèl'^-na-din

1. rt. '"•"'mukallim, s. "Marduk-sùiii-iddin.

"Bèn-nàdin-ahè{-MU-PAP.ME) Cr 324, n.

''Bèl^-na-diii-ahi

I. (?. Ir-a-ni, s. ''A'abù-ctir.

''Bèl^-nàdin-apli{-MU\AS\na-din-A\TUR.US)mi

30,8.. 309,8. 313,20. "'""bel pihàti Esaggil

Dr 58, 2.
'""'=' ;-Ä^ «//è^?« Nd 780. S. yV/Vi'/«-

/«;« -|- 82, Rîinùt, Simi-iisabsi, Taqîs-

"Gula.

I. (7'i Ardi-"Bèl a. "'""bairi Nd 256, 12.

«/j- ''Bèl-àh-iisabU a. Pap-pa-a-a Cr 316, 1.

rt/i ''Bèl-iiballit a. '""''pahari Dr 212, 213, o.

a\s Ina-esî-ètir a. '""''saugt Sippar''' Nk
228, 10.

5. as ''Mardnk-sitni-iddin a. Nàdin-se-ivi

Cr 8, u.

a\s ''Nabu-kîii-ztr a. Signa Dr 70, 4.

a\s ''Nabîi-shin-iskun a.
"'""knddiiniiui Dr

217, cf.

rt/i "Nabù-udaiiuuiq a.
"'"''nappahi Nd 1 4 1 , u.

ajs ''Nabù-iisabsi a. Egibi Ng 59, /7.

10. rt/i ''Nergal-nsallim a. Ili-"Marduk Nd

[353. 3]. 575. 3- 603, 2.

a\i ''Nergal-û-se-sib a. "»"'sangi "Niitib

Cb 290, 17.

a\s Ri-inut-''Bèl a. Sip-pi[-e-a] Dr 410, ^?.

rt/i Ta-H-nui Dr 193, 3.

a. "Ea-salain-ili, s. Ljîsa-aplu.

15. .r. "Nabù-ki-sir Cb 288, 7.

rt. Sik-ku-h-a, s. Kîna-aplu.

a. Sa-na-si, s.
"NabÎL-ana-tnèrihtum.

a. '^'"''sangî ''Sainas, s. Mu-sib-si-''Marditk.

a. "'"''sangi "Za-ri-qi/, s. Mukinmi.

20. cr.
"'"'' tàbtisu, s. Labàsi-"Marduk.

''BèP-iia-diii-sinn

I. rt. Ga-liul, s. ''Bèl-suni-iskun.

"BèP-ndid {-na--id\L\I-id\IM.rUK) Nk 48, 2.

S. Kalbà, "Nabu-tiballit, -zir-iåabsi.

I. rt/i ''Bêl-usallim Nk 102, 3.

«/i Lddina Sel ZA III, 18.

rt/i Iddin-''Nabàa.EgibiChT,i'i,.'o. Dr487,i4.

«/i ''Nergal-iddi)i "'""dupsarE-gal Dr 393, /7.

(?. A-ta-inar-an-nu-iis-su, s. Lddin-"Nabu.

6. rt. Epes-ili, s. Tàbîa.

''Bèl^-nap-sat-ibni, s. ''Saiiias-iniikiium i.

BH-napsàtim {EN-ZI{-timy'), s.
"Nabù-bullitsu

23, -pir-lîsir i, -zîr-jikîn 16, Zîr-ukîn 4.

"Bèl^''^^-nàsir {PAP',SESIna-sirlsi-ir) Nd 155.

574,8. 583,5.947,8. 976,22. Dr288, rf. DrP
(21,2). "'"''mâr sipri Nd 562. "'"'' sa)igit

"Mai-diik Nbp M II 1 1, 7.
"'"''sangh Sippar

Nbp (ZA IV) 16, ,0. Nbp Pi 2, /j. S. ''^9^/-

iddifi, Hi-ta-ia i, Iqîs-a-aplu, "Nabu-bàn-

ahi, -èlir, -ittaiimt, -salàmii, -zîr, -zîr-nkin

35, Nur-"Sainas, Sar-i-n-kinn, Tàbîa.

I. rt/i i'BH-uballii Dr CT IV 41, //.

rt/i Lddina-aplii a. "'"''nàs pairi Nk 195, iî.
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{"Bcn-->*-nàsir)

a\i '^Marditk-sùiii-iisur a.
"'"''ret sîsî Dr

409, -V.

a\s Mudaiiiiniq-''Nabu a. ""'^'rhb bànî Dr

522, 2S. DrP [70, ,s\

5. a\s Mu-se-rsib-'^Bcl a. Mii-kal-iuii Nd 9, 13.

a\s ''Nabà-aplu-iddin a. ''Sin-iln Nd 15, /->.

"'"''daiaii sarri Cr 301, 13.

a[s "Nabu- Il H a. "'"''bà'iri Nk 359, 14.

(ïjs
''N^abû-sîiin-iq/sa Nk 78, g.

a. Ardi-"Nergal, s.
''Nabù-ctir-)iapsàti.

10. a. Ar-rab-titnt, s. Kidinnit-''Mardiik.

a. ""'''bà'iri,s.Mardiika,''Mûrdiik-hiJit-iis/ir,

"Nergal- iiballit.

a. Giviillii, s. "Nabù-kài-aplu.

a. Rhb bànî, s. Kurbanni-''Marduk.

a. ''Sin-èfir, s.
''Nabû-ahè-iddiii.

15. a. ''Sin-imittit, s. ''Bèl-ahè-iddiii.

a. '""'^'satigi "Gula, s. ''Bèl-iddin.

17. rt. Tu-na-a Nbp (ZA IV) 16, /^.

•'Bél^-nàsir{PAP>)-apli Nd 1062, 10.

''Bèl{i Nabû)-nâsir-ri-a>i-m, s. Ardîa.

}Bc/-na-sa-SH}

I. ^/i Musêdb-''Bcla. Ka/bi-'^Sin DrP 132, /a

"RèP-na-tan\ta-nu Nk 459, 4.

I. rt/i Il-tû^'-iia-ta-nu Nd 497, 3.

''Ber—na-za-bi, s. ''Nabn-nàsir.

''BcP-iii-ip-sa-rn\ri\ra Nd 729, a t.

I. rt/i .... kin-aplji a. Epes-ili DrP 16, />-.

rt/i Na-din a. Signa Nk 31, 9.

3. rt. Sari-ii-a-ra-zii-2c, .s. ''Bcl-iddin.

''Bèl'^-pit-na-an-ni, ""'^'qal/u Nd 392.

I. rt'/i Û-qu-pii Cb 365, 2.

''Bèl^-qàta-sab-bit-an-ni Dr 381.

''Bèl^-qi'sanni {-BA-sa-an-ni, oder -iqîsaiini) Nd
804, 16.

''BèP-ra s.
"Nabù-sum-iqîsa 3.

1. rt/i
''Bèl-uballit a. Su-ka-a-a Dr 177, 9.

2. a. "'"'^È. sag. lu, s. Ardi-"Bi-l.

''BèP-ra-iiii-iiii-iti-si-s?i Cb 92, 3.

''Bèl^-ra-ani-nisè {UN^'), s. Mi{SL'.::ib-''Bcl 74.

"Bèl'^-reii-su-nu

1. rt/i Bèlsunii Ant (ZA III), 21.

2. rt/i Rîiimi-bêl-ili a. "Bèl-ètjr Dr Pi 12, w.

"Bèi^-ri-hi-tû-usur {PAP), s. "BèP-rJr-ibm.

''Bcl'^-riinaiini {-ri-ma\man-an-m\mi) Nk 390, lo.

Nd 49, <i. 214, 11-,. 237, 21. 567, 14. 746, i:,.

No. 2.

795,13. 804,11. 1086,3. 1113,4. Cr 14, 17.

189, 24. 233, 11. 285, 21. Cb 150, 12. 266, 10.

278,5. 282,5. 291,3. 294,3. 300,13. 345,4.

378. 4. 383, 5. 392, 7. Dr 14, 10. 16, 8. 98, 4.

amii
p _j^^

''Aiiiinituin Cb 347, 12. "'"^^aklii (sa

""•''mandîdiitii) Cr 324, 2. Cb 353, 4. 358,4.

359, G. 406,4. 427,3. Smd (ZA IV) 3,5. 4,4.

5,4. S. ''Bèl-kàsir, -iiballif,''Nabù-bèlsiiiin,

-iddina, Nidintuut-''Bel.

I. a\s " Cr 318, /7.

a\s Ardi''BèÛ Dr 370, 13 b.

ajs ''Bàni-iù-cres} Nd 474, s.

a\s ''Bti-iddin a. ""'i'rab bànî Dr ZA III, 23.

5. a\s 'U3êl-kàsir a. Egibi Dr 560, s.

ajs Du-iim-inu-qa a. Mi-sir-a-a Dr 321, 5.

«/i ''Ea-sitin-ibiii a. "'"''sangî ''Sanias Nd
326, 11.

a\s Hi-ta-iâ a. "'"''sangî "Ninib Cb 272, 2.

a\s Itti-''Alardiik-balàtii Dr 35.

10. ajs Làbàsi-"Alarduk a.
""'•^'as-ga)i-du\dù\sa-

kan-na Nd 314, 15. 665. 668, 2. 669, 3.

a\s La-a-ba-U-"Mardiik a. Egibi Nd 609, 2.

a\s ''Marduk-kîn-apln a. ''Siii-da-ina-qit

Ev 1 5, 2. Nd •]], 9. 300, 10. 400, /.'. 509, /-'.

516.5. 518,2,21. 552,'°. 572,19. 575. i2-

584, /J-. 680, 19. 681, 9. 687, 37.

ajs "Marduk-usalliin Nd M 24, 5.

a\s MuscrJb-''Bèl a. Ili-''lVardiik Nd 837, 1«.

1047. 1048, 2. Nd TSBA.
1 5. als Mu-sib-si-"Marduk\Mu- GÅL-si-"Mar-

duk- a. "'"^'iangî ''San/as Cr 260, 1, 13. Dr

Bu 88-5-12, 26, 30.

ajs ''Nabù-bèlhinu a. "'"''ràb bànî CrP 16, u.

CrPa 3, 2. Dr P 42, 6. .?P 152, 3.

aß ''Nabù-ètir-napsàti a. Ardi-''Ncrgal Ng
42, 13.

a\s ''Nalm-îpHs} a. Kalbi-''Sin- Cr 183,^7.

ajs "Nabù-hhii-iddin Nd 570, 5.

20. ajs "Nabî'i-sîtin-Hkîn a. '^'"'h-ab bànî, "'"''akln

Esaggil Dr 437, ,/.

als
"Nabù-zîr-iddin a. Epes-ili Nk 246, 19.

als Sü-la-a a. "'"^'bànî Dr P 70, 12.

aß Sinn-îikîn a. '^"•''rab bànî Cr 297, 3.

als Ta-qis-''Gu-la a. •""'^'nàs patri ka-a-ri

Dr 171, /j.

25. rt Nk (424, 2).

a. Bàbntu, s. ''Bèl-kàsir, Smn-ukîn.

6
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a. Ba/âtu, s. ''Marduk-suvi-ibni.

a. Ba-si-ia, s. "Nabii-hun-ibiii.

a. Daiii-qû-ià, s. Iddina-ahu.

30. a. Egibi, s. Ha-ba-si-ru.

a. Gahal, s. Kîit-rJr.

a. Mu-hi-iis-su, s. Kal-ba-a.

a. Mu-sib-si-"Mardiik Cb 28S, n.

«. Na-\ba-a-d\ Dr 106, 7.

35. «. "'"''qîpi, s. Bcl-iqîsa.

a. ""'i'ràb bânî DrP 45, n.

«. Sag-di-di, s. Gii-rsa-uu.

rt". Se-el-li-bi Nd 225, 13. Dr 99, 7.

39. «. Si-git-û-a, s. ''Bèl-iddin, ''Nabù-ètjr-

napsàti.

'Œêl^-ri-is-ki-ibiii Cb 387, is.

^'Bèl-ri-su-n-a Nk 4, 17. 449, 3. Dr 379, au. '""''qallu

Nd 9. 50, 7, 12. 461, ,H. S. Iddin-aphi, Lâ-

bàsi, U-ba-ri-ia.

''BèP-si-Ihii, -sil-iHu\me, "'"''qallu Nk 9, 2. Cb

129,17. CbP26,8, 15. 27. 121,8. "'"^'ki-sii-û

Cb 234, 4.

I. rt/i ''Nabù-û-sur-su Cr 213,2.''

''Bèl^-sji-pi{-e)-inu-hurlmii/j-ru, daianu DrP 116.

"'"'^'qalhi Nk 250, 3. Nd 1044, 2.

I. rt/j ^'Bèl-èlir a. Muii-na-bit-tîi Cb 253,15.

a\s ''Bcl-ib-ni a. """'sangîparakki Dr P 50, i.

3. a\s ''A^abù-èfir a. "'"''saiigî "Za-ri-qu Cr

149, //.

'^BèP-sa-bit-qâtP, '""''la-vin-ta-mi Cb 195, c.

"Bcl^-su-li-e-si\i;m-ine\„m Nk 301 , n. NgLl2,5.
Nd 126, 3. 182, 1. 274, 3. 499, 6.

'^Bèr-sadàa{-KUR-û-a), ""'> Nd 897, 2.

''Bcl^-sa-dii-nu

I. ajs '^ZA.]\IAL.]\IAL-si-lini a. "'"^'rcî si-

i[-si-i] Nd 601, 11.

''Bê/^-sakiii-siiin Cr 369, 3.

''BeP-sa-Jua-

I . a\s Za-bi-ui Nk 42, 5.

"Bèi^-iàr Nk 49, 22.

''BèP:'^-sàr-bi'//-/ifNd2yS,i. 332,5. 386,2. 546,15.

[662, sj. 686, u. 824, 2-1. sa kurjiiiniiàt sarri

Nd 401, 7. 1043, 4. S. Iddbi-''Nabù.

•'Bèl^-sar{MAN)-ibni Nd 804, 13.

''Bèl--sarr-a-ni

1. a\s Bèlhinn a. JSIu-kal-liiii Nd 59, is.

2. a\s Ki-nu-iia-a-a Nk 106, //.

'Œèl^-sarrn-dan-tm

I. a\à Ardi-'' Gula DrBa 20, a
''Bèl^'^-iar-ustLr\PAP Cr 243, g. 364, i4. Pi 8. inàr

sarri Nd 50, 13. 184,4. 270,4. 581,2. 668,3.

"'"^'asarid sarri Cr 178, 3. "'"'^'sa eli bîti-

sii Cr 312,5. "'"''pihâti Dr 42, 3. S. Mft-

ràiiu, ''Nabà-siDii-iddin.

I. a\s ''A-num-iddin Nk 438, /j-.

a\s Ardi-"B'el Nd 300, /.'.

a\s Ba-la-tji Nd 19, 3, 10. 36, 10.

a\s "BcT-eres Nd 42, /6.

5. a\s Nhrèa Nd m, //.

6. rt. Ardi-''Ea, s. Lâbàsi.

^^Bcl^-si-man-an-ni Nd 795, 12.

''Bcl^-sit/ls,i-/i>n-aii-ni 'Nk igi,i. Cr 377, 10. Dr

379, «•

^'Bèl'^-h'i-htm-sn-kun Ng 28.

''Bèl^'--s!iin-eres, s.
''Nabîc-zîr-iqisa 8.

I. rt/i
''Nabfi-hh-iddin Cr 203, /^.

''Bcl'^'--siiin-ib-ni\KAK, s. Rîiiiût.

I. rt/i Iddin-^'Mardiik a. Epes-ilu Cb40i?

rt/i lui-"Mardiik-balàhi Nd4i2, /o.

rt/i
''Nabù-aplu-iddina a. Iddi)ia-'']\Iardiik

Cb 233, 46.

rt/j
''Nalm-siiiJi-iskun Nk 46, 3.

5. «. Mi-sir-a-a Nk 328, g.

6. rt. "'"''pahari, s. "Nabu-iddin.

'>Bèl^<'--sitin-iddin\a Nd L 104, 2. S. "Nabù-kin-

aplu, -suni-iisiir 38.

I. rt'/i
''Subiiàn-sîun-ibni Nk 235, 'î.

«. Ba-si-ia, s. ''Bèl-ahè-iddin.

a. Epes-ilu s.
''Marduk-nàsir.

''Bèl^-h)7n-îpusu{-KAK-hi) Cr 34, 21.

''Bèl^^-siim-iskiiu{-GAR{-un)) Smk CT IV 31, 3.

Nk 276, 10. Ng ZA II. Cb (300, 17). S. ^/;-

kalluin , ''NabïL-zîr-usabsi, ''Ncrgal-sar-

us7ir, Ni-qu-dii, Sil-la-a, Saddimiu, Zirîa,

Zîrûtu + 11.

I. a\s ''Bêl-ahc-iqîsa Nk 314, 5.

als "Bèl-ahè-iqîsa a.
"'"''sip-e-a Nk 301, 3.

a\s ''Bèl-kàsir a. "'"''rctb bànî DrP 61, /-.

a\s ''Bcl-na-din-snm a. Ga-hid DrP 55, 3.

5. a\s Er-ba a. Ba-bu-tu Nk 57, //.

a\s Lussi-ana-nùr a. Sa-na-si-sii Nd 43 , 22.

als "Marduk-apln-iddiu a.
"'"'''saiigî "Ea

Nd 992, 13.

als "Marduk-eres Nk 62, •«.
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ajs ''Marduk-na-din-h)in a. Sip-pi-e Ng 24,

2, 15, IG.

10. a\s ''Marduk-z'ir-ib)ii a. Ir-a-ni Nk 67, /.>.

a\s ''Nabû-balàtsu-iq-bi a. A?-/'/-/'/ Nk 135,10.

[196, 2].

rt/i ''NalJH-.zîr-nsabsi a.
"'"''qîpi Cr 16, ur

«/i "Nei-gal-iddin a. Nur-''Sin Cr 381.

als "Nergal-ta-kalQ rib) a. '^'"''rci sist Nd

474,10.

15, a\s ''Sainas-niiniiuiiir Nk 116, /j.

als Sü-la-a a. ''Sin-ilu Dr 272, n-

als Tab-ni-e-a a.
"'"''naggari Ev 6, 20. 13, i«.

« Nk (431,2).

a. Ahii-ba-ni, s. ''Nabà-biillitsic.

20. rt. Ardi-''Ea, s. Kab-ti-ia.

a. ''Bcl-etini, s. ''Sanias-nbû/iif.

a. Dul-lii-bu, s. ''Bcl-ahc-iddiii.

a. ''Ea-pat-ta-nu, s. Balàtit.

a. Iddin-''Marditk, s. "Bèl-ahè-iddin.

25. (?. Ir-a-iii, s.
•'Nabu-aplu-ittaniiu, -ittan-aliu,

-taddannu.

a. La-kup-pu-ru, s.
''Nabu-iddiu.

a. Mi-sir-a-a, s. ''Bcl-uballit.

a.
'""''naggai'i, s. Rtinùt-''Bcl.

a.
"'"'''nappahi, s. ''NabtL-ahè-sulHiiL

30. (C Nûi'-''Sin, s. Kudurni.

a. "'"''qîpi Cb 306, 0. S. Libliit.

a. "^'"''Rhb bànî, s. ''Bèl-lïù.

a. "'"''ret sisî, s. ''Bèl-iddina.

a. ''Sin-tab-iii, s. ''Bel-iddin, -iisalliiii.

35. (?.
"'"''sangî, s. Snin-itkiii.

a. "'"^'sangî ''
, s. Iddin-'Œèl.

a. "'"''sangî ''Gula, s. "Nabù-nàsir.

a. "'"^'saugî "Istar Bàbili, s. "Bel-iddin.

a. '""^'sa tàbtisu, s. Aiia-"Bèl-upàqu.

40. rf. Sigîia, s. I-ba-a.

''BeP-siußi-itkiit

I. rt/i il/« Dr 357, 21.

«/i i?/;««i' rt.
"'"''pahari Cb P 1 29, /j.

rf. "'"^'bäiri, s. Id-di-ia.

"BèP-hiiu-n-paq- .... Nd 72, u.

"Bèl^-sùin-usurT>r: 385. S. ^;-^/«, Bullutà, "Nabù-

aplii-iddin. Sa-"Nabjc-sù.

I. «/j "Nabù-sa-pik-rJr>. Nd 518, ;>^.

rt. "'"''ma-la-hu, s. "Nabû-ii/iik-ki-e-lib.

WBèl-sH-iiii {= Iffibn CIS II 59; vgl. ''.5^/-, '''J/rt;--

No. 2.

rt'///t-, "Nabà-bèlsuiui) Nbp M II 9, 15. I3,n.

Nk 36, 14. 131,0. 239,13. (313. Il)- Lab 1,23.

Nd35, G. 583,2? 656,7. 774,21. 787,16.

1006, 5. Cr 140, 0. 184, 10. Cb 64, u. 347, 6.

Dr 476, G. Dr ZA V 279. S. Ahu-hi-mur 3,

Almsunu, Ardi-"Bèl 43, "Bèl-ahè-iqîsa,

-rëiisuHU ,
Lia-esaggil-rJr-ibni, Kîn-aplu

35, ''Marduk-suiii-itsiir, "Nabh-aplu-iddin,

-bullitsii, -iisiir-iiapistini, -utirri, "Nergal-

iddin, "Ninib-uballit, "Sauias-iqîsa, Sû-

la-a, Suin-ukiii, Za-bi-i-ni i, Zirùtii -{ 12.

I. als Ah-hi-e-a a. Ardi-Nergal Nk 64, 13-

als A-ra a. Ir-a-ni Nk 45, 3.

als Ardi-"Gula a.Ili\Eli)-"MardukCh 145,3.

als Ba-ku-n-a Cb 102, 3.

5. als Balàtu [a. •""'^'bànî) Nd 123,5. 657, 12.

Dr 529, /.. Art KB IV 132, 1.

als Ba-ni-ia Nd 1028, //.

a\} "Bèl-ahè Nk 376, <,.

aß "Bel-ahè-crba a. ^""^'rci sisî Nd 1039, i

[1077,9].

als "Bèl-ahè-iddin a. "Sin-iniittu Nk 300, 3.

[407,9]. 426,/... Evi6,/9. Ng7,.Ä Nd[8,e].

53, /j. 126,/j-. 204,//. 244,4. 257,0-. 274, /Ö.

300, -t. 787,5. 995. 1031,/^. [1068,1]. NdL
13, 3. Cr 194, .1. [254, /o]. 274, s. 316, //.

338, ,3. Cb 317, 3. 431, /«. CbL 16;, 2.

10. als "Bèl-êtir a. Bu-ra-qu Nd 367, 2.

«/i ''BH-iddin a.
"•••'' agiri Cb 319, 3.

als "Bèl-iddin a. """^'pahari Nd 854, //.

als "Bèl-iddinl„ a."'"''sangî"Ninib ChT,2S,u.

Dr 165, /.. [372, ç\.

als "Bèl-iqîsa a. "'"^'sangî "Na-na-a Nd

713, 2. NdM 30, 5.

1 5. als Iddina-ahu a. "Addu-siini-eres Nd 477,10.

als Iddin-"BH a. Mudaininiq-"Addu Cr

222, 3. 223, g.

aß Lia-silli-"Na-na-a Dr 393, /a

aß Iqîla-aplu Cr 217, //.

a\s Ki-i-"Nalm Dr 144, /0.

20. aß La-ba-si .... Dr l'a 1 3, .y.

aß Li-si-ra a.
"'"'' Ev 9, n.

aß "Mard7ik-ki-sa-an-ni a. "Sin-'-sadà Dr

166, 9.

aß ''Nabu-akè-iddin Cr 183, j-'.

aß "Nabû-akè-iddin a. Bu-û-su Nd 564, is.

Cb 68, 7.?
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25. rt/i "Nahà-ahè-iddui a. '\Sin\-iiiiittii Nd
1068, 4 vide no. 4.

a\i ''Nabû-aplu-iisicr Ant ZA III 24, 20.

a\s ''Nabü-balatsii-iqhi a. "Sin^-sadi Dr CT
IV 32, 20. 43, 2,.

ajs ''NabiL-iddin a. Mi-sir-a-a Cr 3, .'6.

rr/i
•'Nabü-km-aplu Nk 48, 2.

30. a\s ''Nabn-usnrhi a.
•'Siu-sadùnu Dr [407, 12

=] DrP 104, //.

a\s ''Nabü-zir-iddin Cb 219, 3.

a\s ''Nabü-sir-usabsi a. '^'"HPa-se'" Ng7, /9.

55, V. 60, is. Nd 8.

a\s Nad-na-a a. '"'•''qîpi Nk 102, /o.

«/i Nàsir}-''Bèl DrBa 27, 2.

35. «/i ''Nergal-ctir a. Sag-gil-a-a DrP 138,0.

rt/i Ri-iimt Nk 395, 5.

«/i Ri-mut a.
''Addu Nd992, //; vgl.

Nd M II 60, ,3.

ajs Sarrit-ki-i-nu\,„ Dr 468, /7. 505, o.

a\s "Sû-bu-bal-eres Nd 1008, //.

40. a\s Sùiit-iikîii a. "'"''bànî DrP 142, 14.

ajs W-sa-a-a a. Ahu-ba-iii-i Ng 9, /^.

ajs Za-an-ni-e a. Mu-se-zib Dr 133, /-'.

a. Abi-ul-i-di, s.
^'Mai'duk-rhnamii.

a. Ahè--û, s. Rîmnt-''Bèl.

45. c?. Ardi-''Ea, s.
''Nabû-aplu-iddin.

a. Ba-bii-tu, s. "Bèl-ù-sippi.

a. Da-bi-bi, s. '^Marduk-èib; ''Nabà-ctjr.

a.
"Ea-pattanii, s.

''Nabîi-viusètiq-urri.

a. Egibi, s. Ahè-iddin.

50. rf. Epcs-iht, s. "Bcl-kàsir, "Nabu-zîr-iqîsa.

a. Gahal, s.
^'Nabù-iiàdin-ahi.

a. Iddin-^Bèl Cb 82, 4.

rt. Ili-'']\Iarditk, s. "Bêl-iqîsa.

a. '""''kàmkju bàbi Cr iii,/j. S. Sàpik-zîr.

55. (?. Mi-slr-a-a^ s. ''Mardiik-sàkin-hiin.

a. ]\hi-kal-lim, s. ^Œêl'^-sarraui.

a. Miâhib-'^-Marduk a. Ina-silH-''Bèl.

a. Na-bn-nn-na-a-a, s. Sàpik-zîr.

a. ''Nabù-zîr-itkin Nd Pi 4, 4.

60. «. '""^'na-si-hn, s. Iddin-''Nabù.

a.
<""''nas patri (kàrï), s. Iddin-"Nabu, ]\hi-

sèzib-''Mard7ik, Sujn-ukîn.

a. Nàr-''Sin, s. ''Bêl-ètir, I-qu-pu.

a.
""'^'pafjari, s. Iddin-^'Nabû.

a. "'"''Pa-se''', s. •'Nabn-uminn-sulliui.

65. rt. '^»"'rab bàuî Dr (46, a), s. Ardi-''Ba/i, J\Iii-

sèzib-''Bèl ,
'' Uras-sàpik-zîr.

a. "'"^'ré'î a/pi, sisî, s. Arrabi, ''Bcl-ibni.

a. ''Siu-bcl . .
.

, s. Itti-^Œa-balâtu.

a. ''Sin-imittii, s,.''Nabû-ahc-sullim, -kîn-aplii.

a. S?t{-)-ti-ia, s. '^Mardiik-suiu-i/siir.

70. A. Sa-al-la, s. Zîrîa.

a. Sa-al-la, Sa-la-la Cr 160, 13. S. Ardi-

"Bèl.

a. Sa-na-si-su, s. Niirèa.

a. "'"'^sangî-''Ea, s. {Ina-^Esaggil-zîr.

a.
""•''saugt "Gula, s. Iddiu-''Nabû.

75. rt. '^'"''sangî ''Ninib, s. "Bèl-iksiir.

a. "'"''saugî ''Sa7nas, s. Arabi.

a. Zîri-a-a, s. Rhnùt-'Œcl.

78. rr. Zirîihi Nd 290, 7. 684, 5. 1054, 2. 11 27, 3.

Nd Pi 3, iG.

''Bcl^-mzibanni {-KARjh'i-zibj-au-ni) Nk 258, 17.

"'••''rab bîti Nk4iT, 3.

I. (î/i Sitvi-ukîn Ng 26, //.

''Bêl^-sû-ziz-au-iii Dr 465, 4. [467].

"Bèl^-tâk-lak[-ku) Cr 287, 26. S. '''Z.-J . yl//ÎZ: .

AIAL-sar-usur.

"Bcl^-ta-lu}-ka Cb 273, 3.

''^^/i- T^OT? . NAM>, s. Bèl-aplu-iddiu.

"Bèl^-fâbîû, s. "Nabii-zir-iddiu.

"Bêl^-'-îi, s. Miiràmi 11, Tabuca 5.

"Bèl^''^-û-bal-lit{- TIN-it) Knl M II 6, ,h. Nd 36, 5.

9S> G- 307. 5- Ng 18, is. 70,1.5. Nd 7,6. 84,2.

142.3. 230,14. 333.7. 673. 676,13. NdPi4,9.

Cr 28,6. 221,6. 233,12. Cb 13. 58,13. 3S9,is.

Dr 36,13. 414, 10. 476, 12. 495, 3. 519, 4, Dr
L 20,8. "^'"''daiauu ""•'' ràb j/m/NdL 73,2s.

""•''uappahu Nd 10, 7. 429, 3. 431, 7. 432,5.

489, u. "'"^'saugjt Sippar'" Cr 181, 7. 184,

4,11. 301,12. 318,0. 324, 10. 328,4. 332,1,10.

349,5. Cb 19. 70,12. 121,13. 131, 1. 194,7.

273. 4. 408, 4. 412, 9. 417, 0. Art 82-5-12,

310. S. Ahuhmu, Ardi-"Bel, "Bel-ctir,

-Ijàtiu, -uàsir, Marduk \ 20, "Marduk-

kîn-aplu, -uàsir, "Nabù-aplu-iddin, -sar-

usur, -suin-iskuu, -zîr-ukiii -|- 'iß, Nidiu-

tuui, Sàkin-duppi i,
"Sauias-ibni 14, -ubal-

lit 38.

I. ajs Dr 288, /J-. 485, /9. 496, /->. DrP
107, j_>.

ajs a. auièl-"Ea Dr 38, w.
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ajs a. Bu-ra-qu Dr igi, /j.

a\s a. Egiln Dr 48S, /j.

. 5. rt/i a. [i'Ea-)cpcs-ilH Nk 29, 9. Dr

108, 8. 579, 3.

als a. ''Sin-sadiinH Nd 442, //.

a\s ''Addu-ihr-7isnr Cb 17, là.

a\s "Addit-dr-ibni Dr 272, is. 273, .-.'.

rr/i Ap-Ia-a a.
"'"''bàni Dr 446, is.

10. rt/i Apla-a a. Da-bi-ln Nk 37, //.

rt/i Apla-a a. Ir-a-ni Cb 184, 4.

(?/i Ba-7-i-ki-ibi Cr 328, 12. 329, is, 22.

rt/j '^Bel-hh-it-tan-nii Nk 270, 4.

rt/i ''Bèl-ètir a. lr-a-ni\u Dr 462, 2. 507, 2.

515,2. 536,2. [537. '4 539.2. 545,3- 560,4.

15. a\s "Bcl-ctjr-iiapsàti a. "'"^'abi ôiti Dr 499,

2

vide no. 59.

rt/i "Bèl-iddina a Dr 551, 4.

als 'Uièl-iddin a. A7-di-''Ea Cb 173, 17.

a\s ''Bèl-iqîsa a. "'"''nappahi Ev 13, ,j.

ûjs ''Bèl-kàsir a.
"Ea-êpis-ilàni Dr "Ji, 13.

20. als "Bel-lin DrBa 21, ,3.

ajs ^'Bcl-rîinannl Nd 154, 3. 15S, 3.

a\s ''Bcl-htin-iskun a. Mi-sir-a-a Nk 164,^0.

a\s "Bcl-iisabsi .... Nd 153, s.

a\l ''Bcl-nsallini a. Da-bi-bi Cb 46, 9.

25. a\s "Bèl-dr-ibni a. "'"''Nàs patri Ng 38, <?.

a\s Bu-i'i-sjû. a. Ba-nu-mi Nd 523, 3.

a\s Dic-uin-mu-qu a. Egibl Dr 498, /6.

a\s Gimil-'' Giila a.EgibiTiraßi,r4. DrPgô,.'/.

a\s Ghiiil-'' Gula a.
"Sln-sa-daii-nu Dr 1 73, /6.

30. a\s Ha-ba-si-rn a. j\Ii-sir-a-a Dr 235, //.

a\s Ha-as-da-a-a Dr 122, /j-.

a\s Ha-as-da-a a. Mandîdi Dr Pi 1 2, /6.

a\s Iddiiia-alui Nd 959, /o.

33a «/j Iddina-aplu a. Saggil-a-a DrP 108, /j.

rt/i Iddin-''Nabîi a. Sainas-ba-a-ri DrP 7 1
,
lù.

35. rt/i Iqîsa-aplu a.
""'^'NI. SUR gi-na\sat-tiik

Nd 313, 0. Cr 119. [318, /f]. 349, -'-'.

a\s Itti-"Nabû-balàtn a. ''Bèl-e-ti-ru Dr 3 1 6, s.

a\s Ki-rib-tû a. Nùr-^Sin Dr 1 56, 12.

ajs Kii'ibhtm {a. "'"''saugt Sippar''') Nd
342, 15. 417, ,g. 483, n. 497, /... 599, .3. 636,

15. 637, ,3. 638, 17. 846, S. 932, ,6. 934, 17.

Cr 126, 16. Cb 42, /J-. 102, 15.

a\s Kur-bau-ni a. In-di-il-ki-la-a-ni Nd
Nd 796, /j.

No. 2.

40. cri La-ba-a-si Dr 271, is.?

rt/i La-a-ba-si a. ''Bcl-apl/i-iddiii Cb 365, /.>.

ajs La-a-ba-a-si a. Etini Dr 491, /0.

ajs Lib-lut Xr 5, a-

ajs Li-si-ru a. "'"''sangî parakki Nd 238, s.

239. »•

45. rt/j Lussi-alia-imr a DrPa 8, 2j.

ajs ''Mardiik-er-ba a Nd 311, 1-2.

ajs ''Marduk-crba a. """'cpes ili Dr 257, /^.

ajs ''Mai-duk-sàkin-snm a. Sa-na-si-su Nd
251,//.

ajs ''Marduk-iàkin-siiin a. "'"''saiigî ''Ea

Nd 1098, 13.

50. ajs ''Marditk-sitm-ibni Dr 338, 20. "'"'' qîpii

sa a-hu-ul-la- Nk IC9, .»/.

ajs "Marduk-sitm-ibni a. ""''>. Nd6i5, a

ajs ''Marditk-Ksalliiii a. Dannu-"Addii Nd
140, 10.

ajs Mi-nn-H-a-na-''Bcl-da-a-nu a. Nùr-
''Marduk Nk 116, ,4.

ajs Mu-ra-nii Dr 177, /6.

55. ajs Musalliin-''Mardiik a.''Siii-sa-du-nu Cb

116, 11.

.ajs ''Nabh-ahc-sul-lim DrP 72, a

a\s ''Nabit-ba-lat-sii-iq-bi a. 'Œa-e-pis-ili^'

Nd 293, 12.

ajs ''Nalm-bèl-ilàni a. "'"^'ràb bàni Dr 193,6.

rt/i
"NabiijBèl-ètir-napsàti {a. "'"''abi bîti

Dr 60, 3. 11. 300, 18. 310, 17. 330, ib. 334, 1-2.

339- •y- 356. "• n'^, " 379. G, 28. [410, n\

434, ,ù. 464, is. [499, 2], vgl. no. 15.

60. a<s ''Nabù-ga-juil a. Egibi Ng V R dj, 2, 1.

ajs ''Nabii-iddin a. "'"'h'hb bànî Dr 307, 11.

ajs "Nabû-id-ri-i Nbp (ZA IV) 14, g.

ajs ''Nabù-kâsir a.Ardi-'ŒaDr5 1

1

, 18. 5 7 1 , is.

ajs ''Nabù-ki?t-,-jîr a. Miikallim Dr Pi 7, 17.

65. ajs
'•'Nabù-uin-se-tiq-urri a. Sarni-a-ra-rju-lt

Nd 613, 6.

6Sa.als Nabù-iia-sir Nd CT 30, 3.

ajs ''Nabù-hlm-iddin a. Epes-iltt Dr 494, 2si.

ajs ''Nabù-sùm-iddiii a. Ilu-ta-ibni DrPa 9,27.

ajs ''Nabû-sàm-lîsir a. "'"''sangt "Istar Bà-

bili Cb 397, 10.

68a. ajs "Nabu-sùm-ukm Art 82-5-12, 310.

ajs "Nabû-siiiH-usjir a. Ba-bu-tii Dr P 6"], g.

70. ajs "Nabù-usiirsii DrBa 18, /->.

ajs "Nabii-sîr-lîsir a. Sa->ia-si-sn Dr 330, 17.
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•'Ben' -'-ü-bal-litX- TIN-it))

a\s Na-din Ev 6, i, 5, 7, ii, m, 12, 17.

a\s Na-din a.
"Nabîi-lit-su Nd 314, 20.

a\s Nadt-na-a a. Ètini NdM 11 52, 2.

75. a\s ''Nergal-min-ihni a.Amèbi- -II Qh 122,14.

a\s ''Nergal-uballit Nd 819, i-.

76a a\ï Ri-nmt-"Bèl a. Da-bi-bi Dr P 1 34, 24.

rt/i Ri-inut-"Bèl a. Mu-kal-lim Dr 131,7.

a\s ''Siti-ahè-iddin a. Pir Nk25i,Ä

a\s ''Sin-ilu a. As-kan-du Dr 551, ^s-

80. a\s Sùqa-a-a Cb 164, >/.

rt/j Sil-ia-a a. Sa-bi-jur-si-su Cb 315, /9.

ûjs ^'Samas-àh-iddin Dr Ba 8, 3.

82art/j "Saimû-ba-a-ri Dr CT IV 44, 21.

a\s ''Sainas-ei'ba a. Mi-sir-a-a Cb 287, 14.

422, /7.

a\s "Saiiias-iddin a.
""'^'NI.SUR giiic Dr

ZA III, 2j.

85. a\s Sàpik-zîr a. Ilï-"]\Iarduk Nd 344, 14.

a\s Se-cl-li-bi a. Êpei-ilu Dr 520, 2. 556, 3.

a\s Sr'i-la-a a. Mi-sir-a-a Nk 328, 14-

a\s Snl-lii-iiui a. ''Nabn-li-e-sû Nd 157, 13.

a\i Sû-ina-a a. Ir-a-ni Nk 203, 4.

90. a\s Sùin-ukîii a. ''Sin-sa-dii-iii/ Nd 372 , 2.

720, 3.

aß Sniii-i[.^!ir a. "'"''saiigî ''Saiiias Xr 3, /9.

als Sû-.zii-bii a. "'"^'bij'iri Cb 192, .»6.

rt/j Zir-Bàbili a. E-til-liin Nd 440', g. Vgl.

"Nabà-iibal/it 32.

ß/i ^«;7rt a. IU'-''Marduk Nd 829, /0. 10 1 3, 17.

Dr 133.

95. a. ""'"TU biti "Saiiias Cb 44, 43.

S. ''Nabù-balàtsu-iqbi, -ktn-aîr.

a.
"'"•'' abi biti Tir 302, 16. 319, 2-.', vgl. no. 59.

a. """^'agiri, s. Ina-esî-ciir.

a. Ahu-ba-ni, s. Ap-la-a.

a. Âlii-lu-mur Nbp (ZA IV) 17, 4.

100. rt. Aille/-''Ea NdM II 63, is, s. "Bèl-aplu-

iddiii, -ètir.

a. Ardi-"Nergal, s. "Nergal-iddiii.

a.
"'"'''àsh, s.

"Nabîi-ittannu.

a. '""''bâ'iri, s. Ardi-"Gula.

a. Balàtii Dr 180, g.

105. (?. "Bèl-ètin/, s. I-qu-pu.

a. Bu-ra-qii, s. Vbàr.

a. Daii-ni-£-a, s. "Nabii-bàn-zir.

a. Egibi, s.Iddin-''Marduk,"Nabû-nàdin-ahi.

a.

1 10. ^?.

a.

a.

a.

1

1

5. a.

a.

a.

a.

a.

120. a.

a.

a.

Èpes-ihi, s. "Nûbù-iddin.

Gahjil, s. Iddin-aplu.

Ili-"Marduk, s. "Marduk-rJr-ibni.

Ir-a-ni Dr 536, 13. 539, 14. S. Daiaii-

"Marduk, {Ina-)Esaggil-.dr-ibiii, Riiimt.

Ispari, s. ^'Bèl-usalliin, Na-din.

Ki-1'ib-üim Nd 546, 23.

Maii-di-di s. Saddiiinu.

Mi-sir-a-a, s. Gu-za-nu.

Mudaiiiiniq-''Addu, s.
"Nabîi-iddin.

]\Iu-se-zi-bu, s. Musèzib-"Marduk.

Na-gi-ri, s.
"Mardjik-sàpik-zir.

Ndid-"Marduk Cr 92, 1.5.

"'"'hiappahi , s. "Bcl-kàsir, "ZA.MAL.
MAL-rJr-iddin.

""•''NI. SUR gi-ni-c, .s. Z/7V«/, "Marduk-

liinanni.

:. ""'''pahari, s. "Bcl-nàdin-apli, "Nabù-

iddin, Nàid-"Bèl.

'.. ""'i'Pa-le'" Nbp M II 8, n, s. Ina-esî-èfir,

"Nabu-kîii-zîr, -zir-ukin, "Sainas-ibni.

125. a.

a.

a.

127a cr

(?.

a.

130. rr.

rt.

a.

a.

""''•'ràb sussi Nd 13, n. 64, s. 1128, 3.5.

""•'>rcî a/pi, s. Z/7;/«/.

""'"reî sisî, s. "Bc/-iddiii.

.

"Sin-imittii, s. "BcZ-ètir.

"Sin-nâsir, s. "BèZ-iddin.

"Siii^-sadi-i, s.
"Mardulz-suiii-usur.

"Sin-sadùnu, s. R/iiiiit-''Bè/.

''Sin-tab-ni, s.
"Marduk-rîmanni.

(""'i') su-/ia-a-a Dr (177, 9), s. yJ;v//-

""•'''saugt "Gu/a, s.
"Mardu/c-siiin-usur.

""'"sangt "Istar Bàbi/i, s.
"Mardu/c-/ctn-

ap/u.

135. rt. ""'"sangt Sippar'"' Cr 26, ^^.

(7. "'""sangt "Sa/nas, s. "Za-ri-qu-iddin.

a. "'""si-riq Nk 117, 5.

rt. TciByiisu^. s. "Nabù-ittannu.

145. (7. Uba//itsu-''Marduk Nd (1102,12).

"Bc/^'''--û\/u-dam-ini-iq\SIG-iq, s. Rtinùt-ilàni.

1. rt/i
"Be/\Nabn-a/ß-iddin a. Egibi Cr 275, 2.

303,"- 337.19- 338,17. Cr Pi 16, 17. Cb38,8.

28s, a.

2. rt/j- Kabtta a. Bè/-ctiru Nbp (ZA IV) 3.

"Bè/Wciiiè{UD^')-i-/a-a-a Nd 1022, 11.

''Bè/^-uinè-nti-û-rulnu-ûr DrBa(9, u).

I. a\s Nûr-" Nd 936, 12.

T. )pcxn.
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•'Bcl^''-i(-pa-hir, -NIGIN-ir Nbp M II 7, u. Nd
87, 5. S. "Bèl-ibni 24, Kablia.

1. als Nd (im, s).

als Erâû a. Abi-ul-idi Dr 386, ig. 395, ?/.

396, /9.

rt/i Miishih-''Marditk a. Bii-ra-qu DrP 86, 10.

a\s "Nabit-balàtsit-iqbi a.
"'"'''saiigî Dilbat'"'

Dr Pa 6, 10.

5. ajs ''Nabà-inn-se-ti-iq-iirri a. Na-bu-tu Cb

122, 13. Dr 35, /.'. 60, s.

a\s ''Nergal-iddin Dr 345, 1, \t,. 509, 2.

a\s Ri-viut Dr CT IV 41, 3.

a\s '^Samas-ah-iddin Dr 520, 21.

a , s. Itti-'''Afardiik-bû/à/ii.

10. a. Ba-la-tu Nd (15, 7).

a. Da-bi-bi, "Bèl-iddin, -rJr.

a. Egibi, s. Kabtta, Sù-la-a.

a. Epes-i/u, s. II1-"Mardiik.

14. a. ''Sin-i(ballit, s. Kabtia.

''Bc/^-i'i-pa-qit (abgekürzt aus: Ana-''Bèl-ù-pa-qn)

Nbp (ZA IV) 19, 34.

"Bèl^-it-sa-inat[> tîi)

I. a. Man-di-di, s. "Nalm-kàsir (Nd 562, \i).

''In-n-usàtu {-û-sa-hi\tH\sat NbpM II 7, s. ZA IV 9.

I . a\} •'Nabu }-siiin-iqîsa a. Nùr-''Siii Cb P 30, is.

ajs Ni-qn-du a. Niir-"Siu Nd 380, ZA III

p. 366. Cb P II, ,.'.

3. <7. "'"''sa Nbp M II II, li.

"Bf/>-û-sd>-bi

I. a. na-iia-a-a Smk CT IV 31, s.

"Bèl^-it-sip-pi

I. a\s Bèl-sii-nu a. Ba-bu-tii Nd P 9, 13.

•'Bcl^-ît-sal-la-a, "BèP-û-sal-linii

1. a\s "Nabù-ahè-iddui Nbp (ZA IV) 14, //.

2. a. ''Sin-tab-iii, s. "Bèl-kàsir.

"Bê/^-û-sin--sii\SES-sii Nd 977, 2. "'"''ardu sa Mi-

it-ra-a-ium Dr 274, 4. "'"''qallii Dr 476, 7.

S. "Bèl-kàsir, Issiru, "Nabù-iiàdiii-hiiu,

''Siilmàn-htin-iddin 7.

I. a\s "Bèl-êtiru a."'"''saiigî "Sauias Dr 393, ai.

a\s Lib-lnf Dr 274, 13.

ajs Ni-din-tk DrPa 14, 5.

a. Da-bi-bi, s. "Bèl-aplu-usur.

5. a. Na-bu-un-na-a-a, s. "Nabù-kasir.

"Bèl^-i,sabH{-GAL DrZA III 222, 23 jGÀL-sijû-

sib-si Dr 61,2. Ng2, 17) Cr (360,0). S."Bèl-

itballit.

No. 2.

I. a\s "Nabû-balàtsu-iqbi Dr (ZA III), 23.

a\s "Nergal-iddin a. "'"''nâs patri Nk 207, /7.

a. As Nd 839, 11.

a. Niir-" Sill, s. "Nabù-ètir.

5. a. "'""sangî "Za-ri-qn, s. "Bcl-iddiii.

"Bc/^'-^-?/ia//im(-G/jn/-iwl/i-sa/lsà/-/i!//l/i-iw)Kk

50,2. 57. *• 239. "• 294,2. 315.1«- 382,-0.

Ng52,5, 10. Nd 201,22. 247,4. 457.»- 622,18.

633, II. Cr 34, 5. III, 12. Cb 64, 3. Dr (489,

12). 548, fi.
«""'/(/-/'-/./ Nk 436, 3.

"'"''n)b

baut Nk 391, 2. "'""Mr-ki Cb 302,4. S.

Ardîa Ç>l, Ardi-"P>cl, "Bi-l-iddiii -\- 209,

-iqisa, -ittannu , -iiaid, Gimillu, Kablia

32, Mnscrjib-"Marduk, "Nabii-balàtsu-iqbi,

-di--lîsir, J^Ra-inu-ü-a i, -^Sik-ku-ti, Za-

ab-di-ia.

i. a\s Cr i.

a\s tpus a. As-kaii-da Nd 1 05 , ,0.

ajs iddi// a. "'""sangî "Istar Bàbili

Cr 272, s.

ajs Ardi-ia Nd [39, 5]. 40, 13. Cb 19, 5.

5. ajs Ba-la-tu a. """'rlib bàiiî Ev 10, 13.

ajs Bàni-ià, "'""saiigù sa "A'crgal Nd
410, 9.

ajs "Bcl-ahè-iddin a. Si-gu-ù-a Cr 329, a.

a\s "Bèl-ètir a. Lul-tam{-maryAddu Nk

55. '•

ajs "Bcl-ibiii a. "'""gallabi Cb 246, 3. 325, 4.

yö7< 3.

10. ajs "Bèl-iddin a. Ardi-"Ea Dr 472, n.

ajs "Bèl-iddin a. "'""rirb bànî Dr P 74, h.

ajs ''Bèl-liû>. Cb 403, /j.

ajs ''Bèl-nàsir>. ... Nd 539, //.

a'\s "Bèl-siiiii-iskun a. "Sin-tab-ui 'Nd 552, 7.

687, 4. 6.

15. ajs "Bèl-uballit a. Isparn Nk 203.

ajs Gi-mil-lu a. Epes-ilu Cb i, 4.

ajs Lussi-ana-nnr a. Lïèa Nd 335, s.

ajs "Marduk-sàin-ibni a. Gahul Dr 568, 27.

ajs "Marduk-zîr-ibni a. Epes-ilu Nd 727, 9.

20. ajs "Nabû-ahè-bi'd-lif Nd 448, 4.

als "Nabli-iTlj-iddiu a. '^'"''pa/jari Nd 135,^7.

ajs "Nabji-aplu-iddin a. Ilï-"Marduk Cb

P 37,

ajs "Nalm-bèl-sumàti Nk 1

1

5, 34.

ajs "Nalm-èiir a. Al-la-nu Dr Pa 9, 30.

25. a\s "Nabii-usursu a. "'""Pa-se'" Cb 379, 3.
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als "NaMt-iisûb^i a. ''Addii-sain-vie-e Ng
29, lo-

a\s ''Nal>{c-rJr-iddin a. ''Addu-sam-me-e Nk
242, 3.

a\i Ni-qn-dit a. Lïèa Dr ZA III, 30.

ajs Ri-iimt a. Ardi-"Nergal Nd 412, 11.

30. a\s Ri-iniit a. Sii-ha-a-a Nk 54, 15.

a\s ''Siii-tah-ni Nd 687, s.

a\i ''Saiiias-udaiiDnic] a. «>"i'rei sisi Nd 48, n.

a\s Su-la-a Nd 538, 3.

a\s Sinn-ukin a. ''Siii-sadf/iiii Nd 570, 1, 18.

477, 13. 504, 3.

35. a\s Ta-qis a. Mi-sir-a-a Nd 79, /...

a\s Zîrîa a. Na-ba-a-a Nk 269, 'i. 271, 12.

283,7. 344,2. 345. i. 18- Ev|ii,ii]. Nd 280,

IS. Nd M II 53, 2,.

a.
«

s. IddiH-"Bcl.

a. Ahi-jil-idi, s. Givnl-''Nergal.

a.
''Addu-savi-ine-e , s. Ardi-''Bcl, ''Nahù-

iddiii, Rîmi'ct, ''Sanias-tiàdin-suin.

40. a. Ahii-ia-ù-tu, s. ''Nabii-uballit.

a. Ai/iN-''Ea Nd (1070, 2). S. fEtillitimi,

''Marduk-bel-rdri.

a. Ardi--'Nerga/, s. ''Nabù-iisnrsu.

a. Ar-kat-ilàni, s. ^'Nabu-km-aplu.

a. A-ta-viar-an-mi-sii, s. ''Mûrdiik-iqîsaiiiii,

'^Nabû-aplit-iddin.

45- Cl. Ba-bii-tii, s. ''NabÎL-siiiii-ukîii.

45 a a. ''Bèi-aplii-iisJir, s. -fAuiti-"BcHt.

a. "Bcl-iddin Cb So, 3.

a. '^'"^'bi-hi-rii, s.
''Nergal-ina-csî-ctir.

a. Da-bl-bi, s. ^'Bèl-uballit.

a. "Ea-cpes-i/i Nd 687, 43. 974, is.

50. a. Epcl-ili, .s. "BH-iddin, ''Marduk-htm-ibiii.

a. Etint Dr (520, lo).

a. Ir-a-ni, s. Iddin-"Nabu, ''Nabù-iikîii.

a.
''Mardiik-nàsir, s. Niqudic.

a. Mi-sir-a-a, s. Ardêa, '^Sainas-iiàsir.

55. a. '""''naggari, s.
''Nabû-musètiq-nrri.

a. Nùr-''Sin, s. Iddin-''Nabu,

a. ""'^'pahari SmkP i, /j-. S. Nidiiiiiiiii.

a. Pap-pa-a-a, s. Iddin-"Bcl.

a. "'"^'Fa-se''', s. "Alarditk-him-îtsitr.

60. rt. ""'^'7^hb bàni, s. Bii/hif, "Nabù-kin-rJr.

a. ''Sin-nàsir, s. Giniillii.

a. •'Siii-saditini, s. Liblut, Musczib-''Mardiik.

a. ''Sin-tab-ui[-usur), s. Kîua-aplu, "Nabit-

innsètiq-iirri.

a. ""•'' si\-pi-ri\ Dr 379, s.

rt. Su-ha-a-a Ng (36, 19).

65. <?. ''Samas-iddin Cb 57, as.

67. rt.
"Sinn- Jisur Nd 358, 5.

"Bèl^^-n-se-rAb\KAR Dr 242. S. Miàhib-"Bè/,
''Nabîi-musètiq-ur ri.

I. rt/i Ardîa a. Qaqqa-du-au-iii-tuiii DrP 86, 3.

[96, /6]. 102, //. 105, 9.

a\i "BH-ahè-iddin Nk 315, c.

a\s "Bcl-èlir Nk 33, 3.

a\'s Has-di-ia Nbp (ZA IV) 14, /o.

5. a\s Itti-"NabiL-balàlu a. "'"''ås-sur Dr 235,/^.

a\s Ki-din-iiu Nd 446, s.

ajs ''Nabn-siun-u-kin .... Cb 240, /-;.

a\s ''Siii^-sadü a. Sip-e-a

ajs Zirûtu Nk 106, m.

10. a. Da-bi-bi, s. ''Bèl-ahè-crba.

a. Egibi, s. ''Ea-Iu-iuur.

a. "'"^'inan-di-di SmkP i, /0.

«. Sag-gil-a-a Dr 485, /j-.

14. rt. Sa-na-si-su, s. fBe-li-li-tuiii.

''Bcl-ü-lib-si, vide ''Bèl-usabsi.

('^Bèl-aîri (vgl. ''Mardîik-bèl-ziri) Nk 284, 5. Ng
5,4. Nd94i,2. Cb 80, 12. "'"'^'iiian-di-di

Nk 77, 10. 157, 19. 435, Q. S. Giiuillu, Iddi-

>ia-"Nabîi, ''Il-tû^'-i-la-a-a i, Làbàsi.

I. rt/j Ahc-sa-a a NdPa 2, 41.

rt/j Ardi-'' Gula a. Egibi Dr 328, is.

ajs Bàni-ia a. Mi-sir-a-a Cb 287, /-.

rt/i '•BH-ahè-iddin a. """'' Nk 91, /0.

5. a\s ''Bêl-iqîsa a. Ardi-"Nergal DrP 110, 13.

ajs ''Bcl-upahhir a. Da-bi-bi Nd 169, //.

a\s Kiidurru a. Nûr-''Sin CbP33, /o. 130, 2^.

a\s JSIuscrjib -"Marduk a.
"'"'''nappa/ji Dr

273./'-

a\s "Samas-hh-7isur Cr 379.

10. a\s ''Sanias-sitm-iikîii a. Ili-''Marduk Nd

43. '9-

a kii, s.
''Nalm-situi-iskuii.

a. ''Addu-sinn-eres, a. Kurbanni-''Llarduk.

a. Bu-ra-qu, s. Sfiqa-a-a.

a. Bu-ïi-su, s. ''Nabii-kîn-apht.

15. a. Egibi, s.
"Nalm-aplu-iddin.

a. Epes-ilu, "'"^'daianu Nd 64, n. Nd L 73,29.

a.
"'"'' uiûii-ili-di, s.

''Nabii-suui-iddin.

. r. XXXII.
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(('')Bèl-z}ri)

a.
"'"'^'Pa-se''' , s.

''Sainas-ibni.

a. Sag-di-di, s. Sainas-uballit.

20. a. •'Sin-taö-)iiT)r{i6\,w), s,. Iddin-''Mardiik.

a. "'"'^'sangî Dilbat''', s. Ardi-"Niiiib, •>Nabù-

balàtsu-iqbi.

a. Si-gii-ù-a, s. Ardi-''Nuiib.

23. a. Sùiii-ukin Nd 658, 5.

"Bc/^-'^-sîr-ibni'Hk 356,2. Ev 19. Cr 34,10. S. Ni-

ri-ia-a-ina, ''Sm>ias-ba-la-tu.

I. a\s Dr 398. :i.

a\i Ahu-'-û, "'"'h-àb ki-sir sa eli gi-hi-il-luni

Nbp(ZAIV) 19, G.

a\i Apla-a a. Hu-sa-bi Ev 21, /?.

a\i ''Bci-hh-iisabsi a. ''Bcl-ètiru Ng 16, ?•.

5. a\s ''Bèl-ri-hi-ti'i-usiir Nk 1 19, 2.

a\s Ina-eU-ètir a. Ardi-''Nergal Cb P 29, g,

vgl. "Bèl-ibni 10.

<r/i' "Nabh-ki-sir a.
"'"''naggari Nk 28 1 , w.

ajs Sapi/c-rJi- a. '^"'''iiappahi Nk [179]. 327.

a\s U-bar a. Tit-na-a Nk 194, s.

10. a.
"'"'''aslaki, ,s.

•'Xabn-balàtsu-iqbi.

a. '""' ba iri, s. Ana-''Bcl-it-pa-qu.

a. Dan-iii-e-a, .s. Kabtîa.

a. Esûggi/-a-a, s.
''Nabn-jnusètiq-urri.

a.

15. rt.

rt'. Sag-di-di, s. Siiiii-iddiii.

a. Sag-gii-a-a, s. iVi-qu-du.

18. rt. ''Siii-sa-dii-iiii, .s. Iddin-''Mardiik.

''BH^'^-zîr-iddin Nk 323,3. €5387,13? S. 'W«/w-

kus IIrs II, -rc iisiiiiii, Ztriitii.

I. «/i "BeP-ihni Nk 86, /.?.

«/.f ''Nabù-iiiii-ki-in Dr 440, /^.

3. rt.
''Nilr-'' Sill, s. '^Nabii-Silin-lisir.

''Bèl^-zîr-iqîsa

1. a/i ''Mardiik-iarranni a. Saggil-a-a'Hà'è,s.

2. «. '^Ä«-
. . . ?/5«/, s. Iddin-''Mardiik.

"Bèl^-rJr-lisir {S/.DIjG/S) Dem, 3.

I. ^?/i Balàtsii a. "'"^'sangî "Istar Babili Nd

687, /o.

«. Egihi, s.
''Ea-zîr-ibiii.

3. r?. Epes-ilu, s. Itti-''Nabii-balàtii.

"Bèl^-zîr-iaabsi Dr (163, 20).

I. «. Bèl-ctirii, s. Iddina-''Nabu.

Bi-ba-nu\i, Bi-e-ba-nu, Bi-ib-ba-nu, Bi-bi-ba-a-nn,

s. Ap-la-a, ''Nabii-ahc-biillit, Ri-ba-a-tii.

No. 2.

""•'hiappahi, s.
•'Marduk-aplu-iisin:

"'"^'iiâs patri, s. "Bcl-uballit, Iqisa-aplu.

I. r?/.f yi//^' .? Nd 564, 12.

(?/i ^Ä« Dr 447, ../.

rt/i ''BH-aplu-iddin a. Gahal Dr 541, ?/.

rt/i La-a-ba-si a e-ti-ri Dr 298, 10.

5. rt/i ''Marduk-bàn-ahi Dr 316, .y.

rt/i ''Nergal^-shr-iisnr Dr 310, /.'.

Bi-ib-bu-û-a, Bi-bi-e-a (cfr. bbl. 15a), .s. ''Ä!;-«-

2-A7/, •'Bcl-àsna 2, /'>KAS.TIN.NAM-
sarrat I, ''Nabu-ahc-biillit 14, -sinn-iskun

18, Zii-iim-ba-a i.

I. rt KnlM II S, 10.

Bi-e-ln-ha-lu-sii 83-1-18, 350 (CIS II p. 37).

Bi-hi-ri, "'"''bi-hi-rii Nk (431, u), s. ''Nergal-ina-

esi-ètir 2.

''BijBz-/i-/i-tiiiii'Nk2Si,5. 318,7. Nd 355,7. 359,3.

381, 15. s. ''Nabu-siuii-lîsir.

I. vi\s ''Bèl-u-se-zib a. Sa-iia-si-siil""'''sip-7-i

Ng23. 42,4. Nd 13.

Bi-iia-a-a (vgl. bin 11 «Samenknospe» u. dgl.), s.

'Aplatiiin I, -^Nii-ub-ta-a 15.

^Bi-is-sa-a (cfr. n. pr. m. "^oa) Nd 6, 25.

I. injs Iqîsa-apbi a. Ku-du-iir-ni Nd 697, 2s.

Bît-ir-a-ni-shr-nsur, "'"•''pihàtii Cb 127, 2.

I. ajs Li-sir Nd 369, 12.

Bit-ta-iiu, Bi-it-ta-nii P 154.2- 155''-

Bît-nkîn-"Bau'^{}) Nd 746, 12.

Bit-zi-bît-diir-ri} s.
''Samas-iddin.

^Biiituin [/Bu- i{-ï)-tiiin\tîi\ti, «die Begehrte») Nk

39,3. 60,2. 166,2,1). Nd2S3,s. 313.8.22.

570,12. 615, 2. Cr 51, 6. 160, 7, 23. 161, 40, GO.

Cb 233, 1«.

I. in\s Iddina-ahu a.
"""' Cb 233, 32.

m\s ''Nabii-bàn-ahi a. ""''^'saiigî "Gula Cr

161, 16.

m\s "Nabù-bàn-ahi a. """"'saugî ''Ninib Nd

964, u.

in\s "Nergal-iiballit a. Nur-"Sin Nd 790.

Bii^ Gidyia- Nk 443, is.

Bullut (Bûl\Bu-ul-lu-ut\tu\liit, als Probename:

Bullut K 241, X 19; abgekürzt aus Ilï-biil-

hitii-"Mardiik oder dgl.) Nk 313, 10. Nd
301,5. 343."- 374.12- 962,9- Dr 232, 3.

533, 10. S. Iddin-"Nabu 123, "Nabii-iddin,

-kin-aplu, Na-pu-us-tiiin.

I. aß "Bcl-malliin a. '""''rab bàni Nk 116, 10.

a\s La-a-ba-si a. Sag-gil-a-a DrP 66, u (var. :

Biil-ta-a).

7



so Knut Tallqvist.

{Bullnt)

ajs ^'Marduk-kîn-aplu a.Aiiièl-^'EaT>^ }^i,'] ,13.

a\s Na-din Cb 1 3, ig.

5. a\s Pir- a. Mit-kal\käl-lhn Nd 46,11. 802,14.

807, 14. 946, u. NdM II 58, 9.

a\s "Samas-zir-2(sabsi a.
''Sin-sa-dii-iiu Dr

40s, ,.. 473, 4.

a\s Sü-tis-ra-an-ni-''Mardiik a. "'"'-'sangî

"Gilla Cr 146, u.

a s.
''Marduk-rîmauiii.

a. Iddin-''MardHk a. Bu-su Cb 329, is. 39 1 ,
1.5.

[410, 21].

10. (?. La-ha-si Cb 385, 5.

a.
''Nabù-zîr-ukîn Cr 360, 15.

a. "'"•'hiappahïï DrP 132, 14-

a. Nm'-''Sin, s. Sullumn.

14. a. ""''h-ab bhiiî, s. Ubài:

Bul-lu-ta-a, Bîd-ta-a (Kosename zu Bu/Iufu, mit

welchem es wechselt) Nk35i,7. Nd 109,4.

659, 9. 686, 5. 814, 4. Dr 36, 11. 52, 19. 74, 3.

88,6. 92,6. 94,6. 99,5. 116,7. 146,3. 158,6.

191. 209,4. 211,5. 241,2. 414,15. "'"''akht

{sa ""•'' viandîdi/'') Dr 54, 0. 71, 6, s. 90, 3.

106,11. '^'"''mandidiUx ]2,ii. ""'^'rab GIS.

BAR Dr 136, 5. S. Asaridu, lddm-"Bèl,

''Nabii-li'û-bulhif.

I. als "Bèl-siim-usui'} DrP 138, 10.

als Etillu a. "Sin-ilu Dr F 113, 2s.

als Gimillu a.
'^'"'^'sangî 'Tstar Bàbili Nd

335. "
aß Ha-ba-si-ru a. "'"i'rcî apli Dr 2 1 5. 217, //.

5. als Ib-ua-a a. Sag-gi/-a-a Dr 449, r.

als Iddin-''Bcl Dr 41 1, ig.

a\s Iddin-"Nergal a. Epes-ilu Dr 541, 24.

a\s Kud{Sad})-din-nu a.Nitr-''Sin DrP 66, 2.

115, Ä 141, 3.

als La-a-ba-si a. Sag-gil-a-a Dr 399, 7.

10. als
''Mardiik-crba a. ""'^'Pa-se^' Dr 216, 4.

427, 3.

als Mu-ra-sü-ü a.
"'"''sangî"Sanias Dr4o6,9.

als "Nabii-aphi-iddin a. "'"''P^'-if^'Dr 170,1«.

als
"Nabîi-kis-e-liblf Dr 371, 14.

als Na-din Dr 271, 13.

15. als Na-sir} Dr 415, //.

a\s "Nergal-siim-ibni a.
"'"'''btviî NkP 3, /9.

rt/i Ri-inut a. E Dr 264, 4.

a\s Ri-uint a. """''pahari Nk 344, u.

a\s Ri-mut-"Bcl a. Nhr-''Marduk Dr ZA
III, 20.

20. als Sad{KndT)-din-nu a. Ni'ir-''Sin Dr [399,

2]. DrP 66, 2. 115, s. 141, 3.

als "Sainas-iddiiia Dr 482, /.'.

a\s Si-riq-tû a. ''Sin-udaininiq DrP 6, 2s.

ail U-bai- Dr 296, ?/?

a. Ga-hul, s. "Bèl-iddina.

25. a. "'"'hiàs patri, s. "Saïuas-etir.

26. a. ""'è'reî sisî, s. Rînmt.

^Bn-na-ni-tunilii, assat "Apil-Addu-uataiiu Nd85,

G, s. 187,4. 356. 1104,4. assat ''Nabii-kin-

dr Nd 390, 4. 391. S. -^Nu-ub-ta-a.

I. vils yQit-da-sii Cr 217, 0.

Bu-na-nu, Bu-un-na-nu, Bii-na-an-niîni («Ge-

schöpf») NkL 7, 3. Nd 659, 21. Dr 368, ic

84-2-1 1,102. 'üJ'Bèl-iddin,''Nergal-iiballil.

I. als "Nabù-ahè-iddin'iA'kwOjX^.Ywi^jisiX 118,

10. 235, 3.

als "Nabîi-sitni-iskun a. """'vian-di-diDr 1 87.

ali ''Nergal-û-se-zib a Nd 132, 20.

als Su-qa-a-a a. "Sin-ga-viil Dr 509, /j.

5. a Nk 249, 20.

a. {•'Ea-)èpes-ilii, s. JVàsir.

a. Ir-a-ni, s. Màrànu.

a. "'"'hiappahi , s. "Bèl-ahc-iqîsa , ''Nabû-

ahè-iqîsa, -uballit.

a. "'"''ràb bànî, s. Iqîsa-aplii.

10. a. "'"''sangî Bàbili Cr 17.

''Bunene- ^-abu-usur {PAP)

I. djS Am-ri-im-vic CbBa i.

•'Biinene^''^-ah-iddin Nd 136,11. Cr 343, 4.
"""''/;--

risu Nk 452,20. S. "Bèl-êtir 64, "Bèlit-

bèl-bîti.

1. als A-ra-bi Dr CT IV 32, g.

2. a. Ha-ah-hii-rii Nk 458, is.

"Bmiene'^-aplu-iddin Cb 130, 13.

"Biinene^^'^-ib-îiilKAK^h^iZA IV) 13,3. Nk 36,17.

146, 2. 148, 10. 219, 3. 221, 5. 237, 3. 239, s.

321,2. 402,23. 443. iJ- 452,9. Nk 37, 7.

49,5,11. 89,4. 146,6. 303,3. 381,5. 449,8.

450,9. 464,10. 502,4. 590.3. 618,6. 656,3,1s.

691,16. 696,29. 717,10. 856,4. 880,7. 1003,14.

1028,2. 1051,4. 1069,18. 1075,10. 1076,9.

1134,2. Cr 101,2. 145. 173,0. 174,8. 180,22.

187,2. 207,2. 209,2. 233,13. 305,2. 326,3.

353, r,. Cb 7. 63,3. 103,9. 138,2. 177,5.

T. XXXII.
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[Œunene 1 '-ib-ni'KAK)

225, 16. 258, 15. 268, 11. 332, 3. 420, -2. Dr

2, 19. 8, s. 20, 10. 46, 3. 149, 2. 186, 3. 578, 8.

«'"''.? Nd 259, 3. "'"''bit qa\-ti\ Nd 546, in.

""''Hry'ùu Cb 296, 5.
"'"''nappahu Nk 92, s.

418, 1. "'"''paharu Nd 357, ig. 414, 6. Cr

204, 7, 13. Cb 5, 3. 168, 3. 201, 9. 234, 9. Dr

59,3. "'"''/^/-j«-«-« Nd 281, 4. 805,2. qu-

ta-nu Nd 351, 10. "'"''ràb bit kiUi\kil-li-tü

Nk 16, s. Nd 25, 3. 214, 8. Cr 20, 2. 112, n.

29s, 5. Cb 202, 19. 374, 7. 389, 3. "'"''sab

kuniiinnàt sarri Cb 84, üo. irt &V «^/ Cb

23, G. Dr 162, s. 218, 17. 293, G. sa bit Beat

Sippar Cr 204, 9, u. Cb 256, 13. "'"''saiigù

•'Bclît Bàbili Nd 759, 3. amcl iirqi Cr

176,9. S. ''Bèl-erba, Iddin-''Nabu , Itti-

''Samai-balàtu, Miaè::ib-"Bèl J^, •'Nabîi,-

khi-aplu, Nidintii>n-''Bèl, Rhiiùt + 106,

''Sariias-bcl-i/i, -bcl-iisur i , -udammiq 6,

Siriq.

I. aïs "Bèl-iddui Nd 379, s.

a\s "Bèl-iddin a. "'"''pahari Cr 28, ij. Cb 49, //.

a\s ''Bèl->.-itkm Ng 47, /j. Lab 1,24.?

rt/i Lu-bii-sn-pi-ia Dr 397, /6.

5. a\s "Nabû-crba Dr 365, 10.

a\^ "Nabù-iia-bii-ru Nd 883, /^.

n\s ''Nabù-udammiq a.""''h-ct{sis/) Nk 147,//.

[272, s]. Ev 21, 9. Ng 10, /.'.

as '^Nabù-iisiirsii a. "'"''bànî Dr 395, 20 =
396, 18 (^'Saniasl-ibni).

a's Pàn-di-rii-lii-niiir, Pàii-Dnr-ili'''-lu-mur

Nd [298, 3]. 656, 13. 1028, 5.

10. a Nd 781, 10.

a. Avi-jiie-ni Nk 205, 2. Nbp (ZA IV) 2, 2.

a. Ar-ra-bi Cb 129, 13.

a. ''Baii-cres Cr 229, 7.

a. "Bèl-iddiu Nd 934, 2.

15. a. "'"^''iiiàr sipri sa qîpi Nd 22, 5.

a. Miisczib-'^Bèl Cb 146, 15.

a. ''Nabù-nàsir Cr 99, 1 1.

a. Na-din Nd 35 1, 13, 32. Nd Pi 4, s. Cb 58, i4.

19. a. "'"''pahai-i Cr 44, //.

''Bunene ^-iddin Nk 456.

''Biinene'^-ilàni Cb 130, u.

''Bunene'^-kâsir

I. a. "'"''Pa-se''', s.
''Saiiias-ahc-usabsi.

''Bu)ieiie--rë u-i'i-a Cr 126.

No. 2.

''Bitiiene^-ri-inan-iii Dr 578, 2.

'Bunene—sar-ibni Cb 93, is.

'Buneiie'^-sarranni [-MAN-an-ni) Cb 359, 22.

'Å'««^«^^2-irt;'-?«//r/iR^/'Nd 228,6. Cr 260,0. Cb

[146,5]. 248. Dr m, 2. """'''/r;7'i«Nk4S2,3n.

«•'•iinaggarii Nd 237, s. sa bit Dr 49, 9.

"'"''sangfc Nd 909, 7.

1. a\s Iddina-aplii Cr 213, ä Dr m, 7.

2. a. Sùin-ukîn Cr 89, 2.

''Biinene'^-si-vian{-an)-ni Nd 21,2. Cr 4, 7. 295, -1.

Cb 4, 10. 148, 13. 235, .5. 256, 1. 289, 2, 7.

374, 10. 415, 1. 430, 1. Cb CT IV 27, 15. Dr

62. 72,8. 139,6. 200,13. 422,10. 528,5

547. 2-

I. d\s Sii-la-a Cr 313, /j.

''Bu)iene'^-si-mn-in Cb 99, 23.

'^BHneiie--siiin-iddin,sakiiniiiu/iàt sarriDv 200, u.

''Bwteiie''-sîr-ibin Nd 467, e. 865, g. 981, 5.

Bu-iin-iia-ai-a) (cfr. bbl. "^SS) Dr 163. S. Zii-iim-

ba-a 2.

Bit^-niû-na-ki-tum, s. Iddin-''Nabu 23.

Bu-ra-qn-qa (cfr. he., pa., phön., sa. pia) Dr

545,8. S. ''Bèl-iddin 113, -/vr.f/r 34, ÄV-

i?<«?< \0,''Bel-uba/ät 3, -upahhiri, Iddina-

''Bcl 42, ''Nabû-èfir 52, -rh)ianni 7, &^-

qa-a-a 8, 27, t/Y^crr 6.

fBu-ra-sü\su (vgl. üina «Cypresse») Ng (VR 67)

3,4. Nk43,8. Cr 111,5. 332,7. 84-2-1 1, 165.

«ii«/ Ardi-Bêl Nd 999, g. «ij«/ ''Sin-iddiii

Nk 137, 4.

I. ;«/i "Addu-ü-se-zib 84-2-1 1, 165.

in\s A-qar-aplu a. Si-gu-h-a Nd un, 14.

3. m\s Gi-inil-lii a. Èpes-ilu Nd 343,5. 1098.

Bic-ru-dr-iddiii, "'"''dauigar Nd 887, 2.

Œu-sa-sa Cr 135, 9.

Bu[-ii)-su (ein Vogel DAHW p. iSia), s. Ahc-

iddina-"j\Iarduk, Ba-ni-ia 30, ^'Bèl-ahc-

iddin 28, Bclsunu 24, BullutZ, Itti-"Bèl-

hunmir 8, Kudurru 3,
''Nabu-ahè-iddin

39, -belsunu 20, -bullitsu 44, ktn-aplu 12,

Suiit-iddin 24.

I. rt. Ba-nu-nu, s. •'Bèl-uballii.

Da-a-mi-ha-ta, s. Il-tûf-nu-ûr i.

Da-bi-bi, Dâ-bi-bi (auch mit Determ. ""'^'') Nd

(181,6). Dr (398,5). SJA7ntîa 2, Ardîa 47,

Ardi-''Nergal 8, Ba-nu-nu 2, "Bèl-ahc-

y *
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crba I, i6, -aplu-iisjtr i, -ctir 22, 24, 38a^

57, -iddin 6, 38, 56, -iksnr 5, -ittannn 20,

-him-iskim 11, -uballit 10, 24, 76a, -zir 6,

Diiii-a-iia-''Bèl i, ''Ea-crha i, £/'///// i, //;-

//((-er 16, Iddin-aplu 30, Iddin-''Bei 5, 28,

Iddiiia-"Nabu 43, 58, 78, 115, Iqisa-aplu

50, Iqîhi-''Marduk 20, ''I-hii/i-ba-in l, Itti-

''Nabji-balhtu 26, Kabtia 22, Làbàsi 52,

Libbit 5, 50,
"Marduk-aplu-iddin 3, -Z^«-

làtsn-iqbi 6, 8, -bclhinit 3, 6, -f//r 6, 13,

-nasir 20, -zîr-ibni 6, Mitsèsib-'^Bèl na,

20, ISIusczib-''Mardiik 40, 57,
"Nabii-ahè-

bullit 28, -ah-ittannu 9, -aplit-iddin 19,

-balatsu-iqbi 63, -bidliisu 24, -f//';- 9, -/(M«

1 8, -ittannu 67, -kâsir 8, -kisir 2 b, -nàdin-

ahi II, -snm-Jtkin 34, Ndid-^Mardiik 6,

''Nergal-siiin-usiir I, -itsallim 28, ö/i//-

"Marduk 5, Rîmûtï'j, J'Sikkn i, ''Sin-i/u

3, Sakin-suni 8, Sit-la-a 2, Sit-ina-a 3,

Suni-iiMn 15, Tabnèa 14, 19, Taddannu

9, Ztr-uMn 10, Zirntii 13.

Da-bi-bi-m-ir (vgl. "Nabû-KA.KA-ni-ir K 241,

IV 42), "'"''qallu Nk 438, 13.

Da-da-a (Dr 397, 4) vide Da-di-ia.

Da-da-ini («unser Liebling») Nd 729, 22.

Da-di-ia\ià, Da-ad-di-ia, Da-di-di-ia (sie Dr 229,

13), Da-da-a (Dr 397, i) (cfr. he. iiii) Nk

(380,9). Nd 557,8. 948,6. 952,13. Cr 127,11.

.? 84-2- 1

1

, 172. .? P 153,2. 154, 8. S. ''Addii-

ïibaUit, ''Nabù-zir-iddin.

i. a\s Dr 288, 6.

«/i Miisèzib-''Mai'duk a. Ni .... //« Dr

318, /o.

rt/i ''NabÎL-ètjr Cr 57, 10.

rt/i Sûqa-a-a a. Ardi-''Nerga/ Dr 289, /7.

5. ^r/J^ "Sainas-erba a.
<""''Pa-le'" Dr 397, .1.

^? Cr 135, 8. Dr 180, 12.

rt. Ardi-"Nergal, s. Mùrànn.

a. Na-ba-a-a, s. Ardîa.

a. Na-din-se-e, s. Nidinhtin-''Bel.

10. «. •""'hiappahi, s. Ardîa.

Da-gi-il-Ufliii («unterthan der Götter»)

I. rt/i Za-ûin-bii-bn Nk 10 r.

Da-ha-a-a, Da-hu-û-a, s. ''Nabù-ittatmii 13.

I. (?/i Di-hu-tim-niu a. Epes-ilit Dr 392, ^/.

Da'î-has-uu, '^"'''Jiappahu Cb 259, s.

Daiaii-"iUardiik {DT. TAR--'M>:i), s. Nabu-ba-

làtsH-iqbi 19.

I. «/i Apla-a a. """'nas patri Nk 54. 55, 72,2.

rt/i "Bèl-nballit a. Ir-a-ni Nd L 14, /0.

(? Cr (341, 13), s. Ap-la-a, Làbàhi.

a. "Bcl-'û, s. Miirànu.

5. (7. Mii-se-zib, s. Ina-Esaggil-sum-ibiii, "Na-

bit-imisctiq-nrri.

a. "Sin-ilii, s.
"Nabù-balàtsii-iqbi, -musetiq-

iirri.

a. "Sill ' '^-sadùmi, s. Bàn-ztr, "Nabù-bàn-zir.

a. "'"''Sangû, s.
''Nabû-balàtsu-iqbi.

a. Sarni-a-ra-zu-li, s.
"Nergal-iddin.

10. rt. Siiin-usnr, s. Ina-Esaggil-hnn-ibni.

Da--iq, Da-'i-qii, s. "Bèl-iddin 37, "Nabn-bcl-

siiini 6.

Da-li-li-cs-hi (vgl. Da-lil-"Istar), s. fBa-na-at-

Esaggil.

I. rt/j Ar-ba--il-a-a NkL 8, 2, 7.

Da-nii-iq, Da-nii-qu, '~""'^''Wain-qa\qu («fromm».?)

Nk 367, 8. Cr (368, 17). Dr (245, 32). S. J/-

A?-rr 27, Ai-di-"Gula 19, Ardi-"Marduk 14,

Ardi-"Nergal 16, "Bèl-ètjr 55, -?'^«/ 22,

23, -zVc//« 110, 159, -/Ivri-/;- 47, Giinilhi 21,

Marduk, "Marduk-suin-iddiii 26, -,://-

/VMwrt I, Liblnt T,6h, Musezib-"Bel w,

''Nabù-aplu-iddin 46, -bèlsunu 9, -ittaïuiu

48, -zir-usabsi 2, 10, 17, Suluin-Bàbili 6.

fDain-qa-a Nk 67, /j-. .? 84-2-1 1, 165.

I. w/j Ina-csî-ctir, assat Ardi-" Gula Nd3i4, 4.

668, 4.

;«/j- {Ina-)esî-ètir a. Mar-duk-it Nk 3 59, 2.

Nd 626.

'Marduk- a. Esibi Cb 31,4.

Daui-qa-ià, Daui-ki-ia, SIG-ia (Kosename zu

Da-mi-qu), s. Iddina-ahu 4, ^Kab-ta-a.

I. rr/j Di-ki-[i] a. "'"''purkulli Cr 203, //.

rt/j ''Marduk-ktn-aplu a. "Sin-dautaqu Ev

15,7. Nd 552,/...

(?/i "Marduk-sian-ib-ni a. ""•^'Pa-se''' DrP

70,6.

ß/i Ni-qu-du a. Ir-a-ni Cr Tr.

5. «/i Su-la-a a Nd 518, .'-'.

(7. Crt-Z/rt/ Smk M II 3, /j, s. Iddin-"Marduk.

a. Na-din-se-iui Dr (310, 12), s. Ardi-"Bel,

Nidintu, Zir-bi-bi.

8. (r.
"'"'•'sangi "Samas, s. "Nabû-zîr-lisir.

T. XXXII.
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Da-na-iX Nk(i25, s), s. Tam}-gi-bi-ilu.

Dan-a-na-"Bcn

I. a\s Riiiiût-''Bcl a. Da-hi-bi SmdL 22, i6.

Dan-na-a, Dan-ni-e-a, Dan-ni-ia'ià, Dan-ni-a

(Nd 251, 10), Dan-ni-e (Cb 426, is), KAL-a
(Nk 77, 3. Nd 135,3) (Kosename: «mein

lieber Dannin , vgl. Dannu-'^Addn und

dgl.) Nk 318. Nd 956, 2. 991, 9. S. Ap-

la-a +35, Ardia 21, Balà/su 12, ''Bèl-

iddina 211, -/(//jv? 8, Etillii i, Hahhuni 2,

Itti-"Bèl-baIàtu 4, Kabtta 9, Kal-la-a-a I,

Kàsir II, '^Marduk-htin-ib)ii 27, Muièzib-

''Mardiik 6,
''Nabu-ahc-bullit, -bàn-zîr 3,

-buUitsu 30, -bùiiH-sùtur i, -ctir-napsàti^6,

-nàsir 8, -suin-lîsir 3, -zîr-lisir 7, 17, -.î/V-

w/î'/« 15, 25, Siliin-"Bcl 2, Sil-la-a 18,

''Sainas-pir-usur 3, -sum-itkîn 12, -nballit

1 1, -zîr-ibni 10, Sàpik-rJr, Siriqtuin 3, i)«/«-

/(/(//« 9, Sû-ns-a I, Taqîs-''Gula 1 1, /2/V/« 3.

I. rt/j- y^//« Dr 221, 4.

«. Nùr-'^Sin, s. '^Addu-ahè-bullit.

3. ^?. "'"^'Pase'"', s.
"Nabk-zîr-ibni.

Dan-ni-ia vide Dan-iia-a etc.

Daii-nit-ti-"BcP.

I. (?;'i ''Nabà-na-sjr a. Ir-a-ni Dr 393, s.

Dannu-'^Addu {Dan-mi\KAL-"A^) Nd40i,9. S.

''Bèl-iddin 125, -X'(7j/r 2 1
, 30, -//'« 6, -iibal-

///52, Giinil-'' Gula 4., Gu-za-nu 12, Iddlna-

alju 2, Iddin-"Nabu 18, 103, Kabtîa 24a,

Làbàsi-''Mardtik 10, Marduk 6, Musèzib-

''Marduk 52, "Nabù-bullitsu 3, -niusctiq-

iirri 15, -nàsir 35, -suin-iddin 8, Nap-sa-

an I, Na-pu-us-tuni 6,
''Nergal-ina-cïi-

ètir 8, Sa-"Mardiik-sù I.

Daii-iiu-ahè-ht-ibni («ein Mächtiger hat seine

Brüder geschäften»), s. Kîna-aplu.

Dan-nu-ili-ia («mächtig ist mein Gott»), s. Zîrîa.

Dannu-''Nabii^, s.
''Nabft-izqip i.

Äz^-ww/W-'W«-,»-«/' Nk 148,13. 417,14. Nd 196,13.

824,7. S. Mannu-akî-Uruk'''.

Dan-nu-''Si-da . . . . Nd (638, 14).

*Darius (pe. Da-a-ra-ia-us Dr 214, 15. Da-a-ri-

ia-a-niu-us Dr 298, 19. 409, 27. Da-a-ri-ia-

a-us Dr 193, 27. 545, 10. Da-a-ri-ia-inu-us

Dr 189, 2. 321,4. 341,19. 465,10. $68,29.

Z^(?-rt-;7-/rt-i« Dr 443, IS. 446,22. 449,11.

Da-a-ri-ia\iå-us Dr 37, 39. 80, 55. 100, 10.

No. 3.

120, 17 u. ö. (in c. 66 Urkunden). Da-a-ri-

//«-/n" Dr 392, 20. Da-a-ri-iin-us-su Dr 39, 15.

Da-a-ri-i-ntu-us Dr 50, 17. Da-a-ri-inu-su

Dr 42, 4. 116, 15. 136, 4. 473, 14. Da-a-ri-

mu-us Dr 27, 2. 95, is. 227, 4i. Da-a-ri--us

Dr 133, 16. 151, 20. 358, 20. 404, 19. 41 S, 18.

482, 4, 17. 491, 27. Da-a-ri-us Dr 122, 17.

127.19. 158,19. 207,15. 313,20. 315,2,17.

362, 3. 19. 384, 2, 23. 387, IS. 391, 17. 392, .5.

393. 2i- 398. ^8- 403,17- 428,16. 431,25.

441,16. Da-a-ri--us Dr 390, 15. Da-a-ri-iis

Dr 249, 15. Da-a-ru-es-suV)x^,-i. 113.281,3.

320, 9. Da-a-ru-ia-es-su Dr 74, is. 285, 3.''

Da-a-ru-niu-su Dr 22, 15. 28, 2. Da-a-ru-

viu-us-su Dr 253, 15. Da-ar-us Dr 243, 17.

Da-ra-a-us Dr 275,21. Da-ra-mu-us Dr

15, 20. Da-ri-a-mu-us Dr 17, 15. Da-ri--a-

su Dr 176, 3. 563,17. Da-ri-'-a-us Dr 159,2.

238,21. Da-ri-a-us Dr 153,15. 332,20. 374,

14. 389, 16. 412, 12. 476, 4,16. 485, 22. 496,19.

505, 13. 506, 15. 543, 33. 560, 16. Da-ri-a-'-us

380,24. Da-ri-es-su Dr 7,14. 517,2. Da-ri-

Û.-SU Dr 143,5. 195,13. Da-ri-'-ia-a-niu-ns

Dr3i,i3. Da-ri-ia-a-inu-?isT)r 44,ri. 266,27.

409, 19. 413, 19. Da-ri-ia-a-su Dr 67, 17.

117,11. iSi, 17. 196,11. Da-ri-ia\id-a-usT)r

19,7. 78,14. 84,14. 204,16. 211,14. 212,22.

220,9. 228,4. 244,24. 262,16. 265,36. 267,25?

273, 26. 279, 19. 294, 9. 418, 20. 478, 21. 571,

2, 20. Da-ri-ia-es-hi Dr 250, c. Da-ri-id-

uiu-sH Dr 128,14. 337,19. Da-ri-'-ia-mu-us

Dr 134,20. Da-ri-ia-inu-us Dr 23, 19. 45, i.',-

93,24. 114,11. 163,23. 173,20. 409,7. Da-

ri-ia-su Dr 176, la. Da-ri-'-ia-us Dr 350,

2, 15. 361, 14. 372, 20. 494, 27. 502, 17. 504, 2.

507.20. 514,1s. 569,11. 573,17. Da-ri-ia\iå-

its Dr 6, 3. 10, 3. 13, 9. 25, 19. 26, 40. 51, 14.

60, 13. 61, 17. 69, 14 u. ö. (in etwa 130 Ur-

kunden). Da-ri-im-us Dr 349, 17. Da-ri-i-

mu-sH Dr iio, is. Da-ri-'-i-h'i Dr 38, 16.

Da-ri-i-su Dr 414, 5. Da-ri-i-us Dr 329, 9.

346, 14. Da-ri-mu-es-su Dr 7, 6, is. 71, i*-

Da-7'i-mu-nies Dr 119, 13. Da-ri-inic-sa Dr

535,11. Da-ri--inu-suT>r ']6,-2z. 259,3. 263,2.

345,16. 550,22. Da-ri-mu-suïixi,\^. 4,12. 1 1,11.

18,6. 21,4. 24,3. 29,8. 30,10. 34,8. 36,15.40,3.

41. 47, 2. 52, 24 u. ö. (in c. 80 Urkunden).
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Da-ri-mn-ns Dr 141,12. 287,24. 397,21. ßa-

ri--Sll 35, 17. 70, 22. 124, 20. 126, 21. 169, 18.

203, 16. 255, 17. 257, 11). 260, 19. 276,20. 400,

18. 430,3,22. 438,2. 451,4-. 454,3. 459> 21-

536,15. Da-ri--su Dr 526,17. Da-ri-sii Dr

2,3. 8,3. 436,11. 445,6. 516,2. Da-ri--us

Dr 46,0. 64, 20. Tl, 15. "]], 18. 97, 16. 105, 15.

132, 13. 164, 21. 166, 18 n. ö. (in c. 46 Ur-

kunden). Da-ri-ns Dr 75, 19. 94, 3. 96, is.

142,19. 144,21. 145, .5. 148,6. 170,!!). 190,8.

208,8. 216,14. 226,16. 240,8. 260,33. 278,15.

288,26. 327,13. 335,1.5. 342,14. 448,16. 521,11.

Z*«-;-/-'-?« Dr 138, 16. 140,21. 191,18. 206,3,

21. 309. Da-ri-ns Dx ^6, \9. 218, .3. 525,7.

Da-ri-!is-!ini-sii Dy 121,8. Da-ri-us-suT)r

1,16. 32,6. 33,8. 49,12. 65,10. 183,9. 365,14.

Da-ri-'-ü-su Dr 53, 21. 323, 45. Da-ri-n-hi

Dr 245, 38. Da-ri-û-sû Dr 311, 16.

Di-di-e-a (Kosename, vgl. Maiinu-di-di-ilàiii)

I. a\s Su-qa-a-a Dr CT IV 44, is.

/?/•-.;'/-/ (80-7-19,41, i7,HABL47i. Di-di-eYWe. IX),

s. ''Sainas-zîr-lîsir i.

^Di-di{-iii)-na-tiiin Nd 39, 2. 40, 2, 9, 42.

Di-di-i-Uini

I. a. Sü-la-a Cr 287, 16.

-^Di-di-i-tuin

I. mjs ''Nabh-zîr-lHir Cr 147, 2.

Di-gl-7-i}-sii-nH Nk 351, 3.

Di\„-hu-um{-iiiu), {"'"^'qa/Zii) Nd 972, s. 1013, 10.

Cr 204, 3. Dr 370, 8. .?P 154. S. "Nabi'i-

ahè-erba\iddvi 40, '' Samas-ana-bitisu,

-iinaiinnir.

I. a\s Sàpik-zir f P 155, 10.

a. Epcs-ili, s. Da-lni-ü-a.

Di-hu-nu, s. ''Sainas-ibiii.

Di-ki-i\iale, "'"''di-ki-i, "'"''di-kii-ü (vgl. '""^'di-Jdf

Cb 149, 7), s. Ai'di-^'Gnla 22, ''BH-iddin

63, 154, Has-da-a 3, lddin-"Nabü 105,

Itti-''Nabû-balàtu 3, Kiidurni i, Libliit 33,
''Marduk-suin-iddin 36, -zir-ibni 16, ü/«-

r««« 32,
''Nabù-èth- 6, -ctir-napsàti 10,

-iddiii 39, -kîii-zîr 33, -musètiq-urri 24,

-hun-iddin 24, 33, -zîr-iqîsa 22, Na-di-nu

1

1

,

''Nergal-ana-bîtihi i , -sh'-ibui 4, i?2-

w?// 59, Sn-qa-a-a 2, ''ZA.MAL.MAL-
nap'ùtbn-iisnr 2.

I. rt. '^'"^'pnrkulli, s, Daiii-ki-ia.

fDi-ki-i-tum, assat "Nabü-kin-aplu Nd 270, 13.

*Di-init-ri-su (gr. Ai/^ajzQioç), iami Dem.

Dl-na{-d) (as. K 1422) Nd 884, 12. S. Ap-la-a,

I-di-hi-ilu, Laqtp.

I. (?/i An-dnuam-''Gula a. "'"'^saiigî ''Gula Nd
500,5.

rt/i ''Bèl-ahè-crba a. '""''ispari Nk F 6, ^o.

(?/i Zîrfitu a. Si-ik-kii[-îc-a'\ Cr 1 26, /<?.

4. (?:.
''Ed^-di-pa-iii-i/l, s. ''Bcl-ittanmt.

Di-na-hu}

I. rt. Egibi, s. MuUzib-''Mardiik.

Di-ni-e-a (vgl. Di-na-a, vielleicht Kosename zu

Dîni-''Nabu, ''Bèl-dîni-ipus oder dgl. (Cr

124,11.

Di-i-ni-''NabiL^ Nd 917, 4.

Du-nb>.-bi (NdM 20, 11), s. Iddin-"Nabü 2.

fDu-bn-7it-tuni vide fKup-pu-ut-tuin.

fDu-da-a, fDu-du-ii-a (vgl. "'Du-du-ii{-a) K 296,

i 34. Rm 161) Cr 80, 8. 381, 11.

I. ;«/i "Nabn-iddin Cb 17, 22.

*Du-nh-/ia-ba-ai (arb.)

I. rt/i Bar}-ba}'-ra-at, "'"''ar-ba-a Cb 211,6.

Dn-hu-um-mu vide Di-hii-jnn-inu.

''DUL}-bül-ta-an-ni Dr 379, 50.

Dul-lu-bu, s. Ardi-" Gula 13, Balåtii 4, Ba-nu-

nu I, "Bcl-a/jc-iddin 14, Itti-''Nabà-balàfu

4, "Nabû-suin-usur 18, Rîin>it-"Bèl 15.

Du-uin-uiuq, Du{-uni)-mu-qu\„, Du-nntq, Dn-niuq-

qu, Du-7im-qu Nbp M II 9, 26.^ s. ''i^r/-

kâsir, IJsiru, Sàpik-zîr.

I. rt/i Apla-a a.
'""''kuddimvii Nk 386, /j.

rt/i Ap-la-a a. pap-pa-a-a Nd 601, /o.

rt/i ''BH-abu-usur a. Si-gn-ü-a Dr 371, 15.

rt/j ''Bèl-ahè-iddin\a a. Egibi Nd 760, 3. Cr

64,15. 129,10. 130,1;. 362,5, Cb 2, 5; vgl.

"BH-udavuniq i.

5. «/i E-til-lu Nd 369, 9.

rt/j Ibna-a a. "Sin-iniittii Nk 107. ä

rt/i ''Marduk-iiwi-usur a Dr 339, /<;.

rt/i "Nabh-aplu-iddin a. Ga-haI Nd 45, 13.

rt/j "Nabü-belsiuiu Dr 82-9- 1 8,49 a (CIS II 65).

10. a\s Na}-di-nu SmkM II 3, /«.

a\s Ri-mut-''Bèl a. "'"''Aslaki Ev 9, /j. 14,18.

EvL 10, 14.

a\s Ri-vud-"Bèl a. "Sin-iiiiittu Dr 302, //.

a\s U-bar a.
"Ea-pat-ta-nu Dr 523, 20.
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(Di(-Hiii-tnuq)

a Cr 165, 2.

15. a. Ardi-''Ea, s. Ardi-'^Bèl.

a. Egibi Dr (503, g), s. "Bèl-Jtballit.

a. Ga-hal, s. Balàfit. ''Nabù-7isiirhi.

a. JSIi-sir-a-a, s. Ba-::u-r:ii, ''Bcl-tivianni,

Nidintu, Saddinnu.

a. "Nabîi , s. Sàpik-zîr.

20. a. "'"''nappahi, s.
'']\Iarduk-ercL

a. Sag-gii-a-a, s. Kidi)i-"Mardiik , Làbàsi.

a. ''Shi-imittu, s. "Bcl-ahc-erba.

23. a.
•'Sin-nindavuiiiq-uii-iii-HU, s. "Bcl-ètir.

Diiin-ki-sa-i/ni/i-daniqii («die Gnade der Götter

ist freundlich»), s.
"Nabù-sàpik-zîr 2.

Dii-ua-)iii, s. Rîmût-''Bèl.

Ihip-sar, "'"''A.BA («Tafelschreiber»), s. "Nabù-

zîr-iqisa 23, ''Sanias-r:îr-ibni 7.

I. a. Na-din-se-e, s.
''Nabii-viiisètiq-urri.

Dit-ra-a, Dit-ri-ia (Kosename: «mein lieber Dur

(Mauer) » ,vgl. Dftr-''Addu, Abn-dùri, ''Istar-

dàru etc.).

1. a. Ki-din Dem. 1.

2. a. IJ-sir Cr 127, //.

Du-H-SH

I. ds Ardi-''BcI Dr 382, ,s.

'Œa'^-abii-i/sur

I. als Ri-inut a. Niir-"Na-mi-a Dr 524, 2.

''Ed--ahè-iddin

I. a\s ''Nergal-etir a. Etjru Ng 36, m, is.

''Ea^-ahc-hillim

I. d\s ''In-nin-tab-ni-iisur a. Giniil-"Na-na-a

Cb 109, 11.

"Ea-ap/u-iddin {'Œ'-^-Aj TUR. US-MU) Cb428, 11.

1. a\s M2i"sczib\;-''JSIardiik a. <""''iias patri kâri

Dr 151, 3. [152,13. 158,/-..] 171,/^. [174,19.

184, 10. 217, 4].

2. a. "'"'hiàs pairi kàri Dr 213, 1-2 = no. i.

"Ea^-aplu{ TUR. US)-?/si(r Nk 397, s.

•>Ea'^.}-ba-lat-su\TIN-sH Art 82-7-14, 152 (CIS II

6-;). S. Ta-nifï-se-rAb-''BèL

I. a. Da-ha-a-a, s. ''Nabii-ittannu.

'Œa'^''^-bàn-zîr, s. Èlusallim.

I. a\s ''Nabu-nàsir a. ""'^'sangî "Ea Dr 280,79.

a\s Sil-la-a a. "'"^'aslaki Nd 178, ./... 203, 4".

a s. Mjisallim.

a. As-kan-du, s. Knrbaniiii.

No 2.

a. Da)uui-''Addu, s. Marduk.

6. a. Ali-sir-a-a, s. ''Bèl-ètir.

"Ea '• --bèi-Uâni, s. Nidintiim-"Bèl, ''Sauias-nàsir2.

I. «. "'"'^sangî ''Ea Nk 59, is.

"Ea^-dan-uii Nd 1075, 1.5.

'Œa^<'^-di-pa-yi-i/i, s. ''Bcl-itianint 7, Uqiipii 27.

''Ea--èpes{-KAK-es), s. ''Bcl-iddin 213, ''Nabù-

sîr-iddhi 38.

»Ea^''^-cpis-iB'-'){-KAK\KAK'es\is\2ts\e-pis-AN'^f^,

abgekürzt: Èpis-i/i^f') , beide (Dr 515, i«

auch mit Determin. """•'') Nd 437, 9. S.

Ahè-iddina-''Marditk i, Ardîa 18, Ba-si-

ia 7, "Bèl-erba 8, -iddina 84, -?}5;/i 6, -/V//'/ i
,

-uballit 5, 19, 57, -usaUiin 49, Iddiit-''BcI

23, Iqisa-apln 20, I-qu-pu 7, Kîn-ztr 11,

Ma}-ni-ia i,
''Marduk-balàtsn-iqbi 4a,

-^/«- 8, -hcm-ibni 29, 3Jusèsib-''Bêl 13,

Mushib-''Marduk 66, "NabiL-bidlitsu 22,

-vmsètiq-urri i, -nàdin-ahi 18 a, -han-iddin

16, 34, -suni-iskiin 24, Nàsir 2, 3, "Nergal-

usallim 4a, Nu-uh-sa-a-na i, /"/;-'«
3,

Rimût-''Nabû 12, ''Saiiias-nàsir 5, -///-'-

^/j'«;' 8, CTï'?;- 3, Zu-iim-ba-a 6.

'Œa^^'^^-er-ba^SU) Dr8i, u. S. Kal-ba-a.

I. rt/i Ri-mu-ut a. Da-bi-bi Dr 464, /j.

rt/i Sü-zu-bti a. "'"''bairi Nd 257, I6.

''Ea^'^-ibiiii-KAKlib-niU) Nk35,4. S. Ba-.zu-r:ii,

Iddin-"Bè/A, Iddin-''NabH -\- 49, 86, ''A'«/;«-

îdalliin 17.

I. rt/i "Ea-kàsir a. "'"''sangt "Ea Cr 168,3,10.

Cb 428, 3. 429, 4.

rt/i
"Nergal-îpus a. "Bcl-ia-û Nd 508, a.

rt. Ardi-"Nergal, s. Itti-"Bèl-halàlii.

a. "'"''bah-i Smk P 2, /j-.

rt. "Bêl-ia-û, s. f"Gula-qäisat.
"Ea^-'^-iddinla Nd 136,8. 911,14. Cr 21,11. 138,3.

173, /7. Cb 178, 10. 357, 12. "'"''man-di-di

Nd 297, 13. Cb 123, 7. S. Nàdiwji, Nidiii-

iiijii, Sul-lu-û-a.

i. a\s Nk 435, 12.

rt/i A-na-"Bèl-ercs a. Kalbi-"Sin'^ Dr 559,

IV 41.

«/i Ardîa\Ardi-"Nabîi a. Sh{-)-a-h'i\thn\MUi''

Nd 807, /j. [832, /r]. 837, /A 863. Cr 249, //.

rt/i '''iï"« rt. Iii-"Marditk Nd 72. /j.

5. (?/i Itti-sarri-înP-ia Nd 375, 20. 619, /s.

rt/j Kusud}-su-"Marduk Dr4i7, //.
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(ilEa^-'^-iddinU)

a\s Marad-diik a. Ir-a-ni Nd 316, //.

a\s "Nabà-ahè-iddin a. Si-gu-û-a Dr 522,23.

DrP 71, is. 81, lû. 138, //.

a\s ''Nalm-èfir-iiûpsàti'^à 165, -y. Art 82-5-

12, 310.

10. a\s Ri-niut a. ''Sin-iiasir Nd 326, //.

ajs ''Samas-iddhi a Dr 452, /4.

a\s Sîivi-iddiu Cr 258, 3?

a\s Sùiii-iddiii a.
"'"''iiian-di-di Nd 934, /0.

a. "'"''bai)'!, s.
''Ea-nàsir.

15. a. "'"^'bànt, s.
''Bèl-ittannu.

a. Ilï , s. ''Samas-usalliin.

a. Mu-kal-Hm, s. ''Nabn-siiin-ukhi.

a. ''Sin-sa-dii-iiu, s. ''Bèl-kàsir.

19. a. Shin-iddin Cr 267, w.

''Ea^-ili-ia-ibni, s. Nidintimi 49.

''Eû^-'^-ilùïa-ibm{-AN Cr 2,2„wlAN-taltii Cb 120,9.

343, 15/yîiV-?/-/« Nk 199. Cb 338,8. Dr 207,

\i\i-bi-tu Nk 345, 15 -A>ÎAr, = "Ea'^-la-

tab-ba-nil^^2CO,i), s.Ana-'^Nabû-salàmu i,

Ardi-"Nabfi 5, "Bcl-iddin 123, /(/(////-

'''iV«^?î 56, lui-"Nabù-balàtu 27, ''Marduk-

zîr-ibni 2,
''Nabît-nàdin-apli i, Niduituin

49.?, l-<tiimt-''Bèl^%, Suin-iikîn 18, Uq?ipitg-

''Ea^-hn-bi, s. Ba-ku-n-a 2, ''Bèl-iddin 45, Ä/-

''Nabù-ba/âhi 13, ''Nabù-balàtsu-iqbi 10,

-biilli/su 41, Taqîs-'' Gula 3.

'Œa'--ip-su

I. «. Na-bu-un-iia-û-û^ s. ''Bcl-ctjr.

''Ea^-itti-ia Nk 156.

''Ea^-kabti{BAD)-ilàni, s. fNddat-''Bèlit i.

I. rt/j- Sil-la-a a.
"'"''sit-ha-a-a Nd 63, /7.

«/i ''Sainas-erba a.
"'"''saiigi 'Œa Cb 428,

2, 20. 429, 3.

3. «. "'"''èangî 'Œa, s. "Ea-ibni.

'Œa^-ki-i-ni, s. /Sag-ga-a.

'Œa'^-ki-sir, s.
"Ea-uballit.

''Ea'^-la-tab-ba-ni, s. Iddiii-"Nabu 56, vgl. ''£'rt'-

ilûta-ibni.

"Ea^-liic{DA), s. Has-da-a-a 23.

''iTrr'.'-/;^.;;^;^;. jsjl^ iç7_ Nd8o4, 10. 1123,13. ?84-2-

11,172. S. ''Bcl-lùuutr 3, •'Nabn-ittauuu 44.

I. rt/i rt. iïf/&' Dr 478, is.

rt/i ''Bèl-û-se-{zib\ a. Egibi Dr 415, 3.

3. rt/j' Na-diu a.
"'"''gallabi Nd 66, 7.

'Œa^-lu-îi-ie-zib-a-ni, s. Làbàsi 30.

"Ea--7nudaininlq{-inii-SIG~iq)

I. «. '^'"^'saiigî ''Marduk, s. ^'Sainas-nàsir.

"Ea^r-na-sir\PAP Nd 466, 1. 515, s. S. y^/v//-

''Sainas 2, "Bèl-kàsir 22a, Iddin-''Nabù 50.

I. rt/i ^?. "'"^'sangî 'Œa Dr 457, 4.

rt/j 'Œa-iddiii a.
"•"'«'bäiri Dr P 40, /7.

rt/j Mu-sal-lmi\li-mii a. "'"''sangî "Na-iia-a

Nd 253, /j. 260, //. 299, /-=. 336, /5. 344- "•

389, /o. Nd L 2, /7. Nd M 17, 9.?

rt/i Zîr-ibni a. ''Sin-tab-ni Nd 82, /^.

È.AN.NA-iddin, s. P^;-'//.

'Œa^'°'-pat-ta-nu, -pat-tan-iiu, -pa-at-ta-ait-ni, s.

Balàtsu 8, Balàtu 8, "Bêl-èfiru 23, -/(/(//w

100, Dumuq 13, Iqîsa-aplu 24, ''Nabù-ahè-

bullit 30, -musètiq-urri 6, -nàdin-ahi 17,

Rîmût III, Riiiiût-''Bel 30, 40, 64, W;^r

5, 11,27.

'Œa'^-pîr-'-iisur

I. «/i Na-diii a. Egibi Nd 388, ic. 389, /».

'Œa--qa-a-lu-i-sini-me , s. Musèzib-''Marduk 54.

'Œa'-qarrad-iBtr)[-AN.GUD-AmP')), s. Ä'r//«-

''Uras I, ''Nalm-musctiq-urri 38, Sàpik-

zîr 9,
'' Uras-sàpik-zir 2.

'Œa--ri-iiiau-ni

1. rt/j Kudurru a. Ba-ta^-ni-tuiit Nd 256, /o.

2. «. "'"'''sangî 'Tstar Bàbili, s. Gitiiillu-

''Samas.

'Œa^-''Siii'^-ibni, s. ''Nabii-ètir-napsâti 41.

'Œd'-salam-ili{-NU\sa-lam\sal-inu-AN'^f')), s.

''Bèl-iddin 64, Œibtà 5, Iqîsa-aplu 9,

''Sainas\Marduk-7iäsir.

'Œa''--sa-du-nu, s. ''Bèl-iddin 15.

"Ea^-savièQ AN-e, ilê})-ibni, s. Uqupu ().

"Ea'^-sinn-ibni, "'"'''ha-sa-nu Nd 108,7. S.Ku-ua-a.

I. r?. "'"''saugt "Samas, s. ''Bèl-rîinaiini.

''Ea'^-h)in-iddin\a Cb 433, 7.

I. rt/i "Bèl-ahè-erba Ng 14, 17.

''Ea'^-siiii/-\isk]-uii Cb 9, 16.

"Ea^-sîini-usur

I. rt/i "Nabù-zîr-lîsir a. "'"''bàuî Nk 247, as.

2. rt/i ''Nalm-zîr-lîsir a. reî Dr P 3, 22.

''Ea'^-ti-il-ba- -du

I. «/i A-da-la-a Dr 386, /7.

"Ea'^-uballit{ TIN-if) Knl M II 6, 7.

1. rt'/i ''Ed~-ki-sir Cb 432, g.

2. rt,'i Na-di-nu Nd M 15,1s.
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•'Ea^-udamniiq [SIG-itj], s. Iddin-''Nabu.

I. a. Raba-a-sa-"Ninib-, s.
''Nixbu-siim-iikln.

''Ea^'--iisalli>ii

I. als
''Nabii-siim-ibni a. Nur-''Sin Cr 368, 4.

a\s ''Sulmàn-ahè-iddin a. ''Bèl-ètiru Cb

185, J.

3. «. ""'''sangt ''Bellt, s. Rhnut.

''Ea^'--str-ib-ni\KAK, s. Si'i-la-a.

1 . «"/i
"Bcl\Nabü-zir-lisir a. Egibi Ng 60, 3, 5,

11, IG. Nd 44, 9. 65, 7, », 12, 15, 20.

a\s Mar-duk-a Ng 30, 2, 10.

a\s ''Nergal Cr 361, /^.?

a. Njir-''Sin, s. Ardi-''Bèl

5. a. "'"''sangt "Ea, s. Musallini-"Marduk.

"Ea^-sir-iddln

I. a\s "Nabu-km-aplu a. "'"''bäiri Nd 622, 10.

''Ea'^-'--zîr-iqîsa, s. Ki-nu-na-a-a.

I. rt/i Ardi-"Gida a. "Addu-im-ine-e Dr 61, 9-

a\s Sic-la-a Nk 50, <y.

a. Ba-bu-tu, s. Ardi-"Nergal.

a. Èpes-ili Nd (130, s).

5. er.
"'"''nappahi, s. {"Nabù-)kîn-sîr.

"Ea'^-zir-ua-ta-nii Dr 22, 5.

''Ä? ^-zîr-nsabsi

I. rz/i ]SlH-se-zib-''Bcl a. Epes-ili Ev 7, 4.

E-bår-ra-lii-viiir, s. Sü-la-a.

E-bår-ra-sa-du-mi, "'"''sangn Sippar'" Nk 63, o.

436, 6.

I. rt. "'"''sangt Sippar'"', s.
''Nabii-nåsir.

fE-ba-tiiißi (cfr. na'^S Feindschaft)

I. ;«/i "Marduk-siaii-ibni a. Sü . NdM II

53, ^s.

E-bu-ri-di-i-ni

I. «/i Siim-iddin Nd 610, //.

E-du-ü-a (Kosename; «mein liebes einziges

Kind»), "•"'' "Nergal Cr 360, 23.

E-gi-bi, E-gi-bi (wechselt mit E-gi-BA.TI. LA
Dr 227, 17 und "A.KU-BA. Tl. LA Nk
164, 23, 45 und ist wohl somit eine Ab-

kürzung des Namens "A.KU.BA. TL. LA
= "SiH=-iiballit, vgl. schon Strassmater

Nk V 30, Peiser MVG 1897 no. 4 p. 14),

s.
"Addii-ahc-iddin i, Ahê-iddin 2, -fAmti-

"Bau I, -fAinti-"Bellt 2, Aplà 12, 15, 44,

Ardla 12, Ardi-"Bau 4, Ardi-"Gula 11,

Ardi-"Nergal 13, JBa-ba-a 2, Balâtsu 6,

Balàtu 14, "Bau-bcl-bitl i, "Bèl-aliè-lddln

No. 2.

2\, -aplii-lddln (), -ctlr 26, -Iddln 102, 129,

137, 169, -2(7«« II, -kàslr 26, 35, -M/r

1, 5, 8, -hanlr 2, -nàdln-apll 9, -na'ld 3,

-rtmannl 5, 1 1, -uballlt 4, 27, 28,60, -udaiii-

inlq I, 3, -.^/r 2, -fDavi-qa-a 3, Duniniuqu

4, "Ea-lüniur I, 2, -plr-usiir i, -slr-lbnl I,

Esaggll-kin-aplu i,fEsaggll-ra-mat\, Est-

etlr 3, -IGlgituni i , Llabaslru 2, Lddlna-aplu

2 1 , Iddln-"Bei 6 1 , Lddln-"I\Iarduk 9, Lddln-

"Nable 25, 44, 69, Iinlttu-llslr i, -^/«rt-

Esaggll-bêllt 5 , Jlna-Esaggll-ra-Diat i,

Lna-Esaggll-sadùnu i, Ina-Esaggll-zîr 2,

LqVsa 3, Lqlsa-aplu 2, 16, 18, 27, Is-kl-l i,

Ittl-"Bèl-luninilr 9, Lttl-"Marduk-balàtu

6, 18, lttl-"Nabh-balàtu 9, 24, 40, ////-

"Samas-balàtu 7, Kabtîa 7, 25, ät/;/«:

llànl-"JSLarduk i, ^"«/(5« 9, 26, 55, Kin-str

6, 8, Klt-ta-a-a i , Kudurru 8, fKupputtum

2, Lâbàsl 22, 47, Làbàsl-"Marduk 2, Z^-

bàsl-"Sanias i, Z/(^/«/ i, 3, 16, 23, 25, 36,

Z/i/r 1 2, fLu-dl-la i , Lussu-ana-nur-"Mar-

duk 2, 3,
"Marduk-aplu-lddln i, -bèlhaiu

9, -^;'<5rt 7, 8, 10, -f//;- 2, II, 12, -ktn-aplu

4, 6, -nàdln-apll i, -nàslr 12, -nåslr-apll

4- 2, 4, 5, 6, -qisannl 6, -suin-lbnl 2, 3,

-sum-lddina 18, 20, -sum-usur 3, 5, 12,

-usursu I, Mimi-ana-"Bel-dànu 4, Munah-

Jäs-"Marduk 2, Murånu 20, 33, Musèzlb-

"
3, Mjàéslb-"Marduk 14, 15, 20,42,

47,
"Nabà-akè-bulllt i, 6, 16, 29, 33, -«Z^^-

z^/fÄÄ 4, 7, 29, 31, 41, -ah-lddln 12, -aplii-

iddln 5, 9, 16, 43, -balàtsu-iqbl 13, 24, 35,

-bàn-ahl 23, -<?/«> 38, -ètlr-nap-sàtl 7, 21,

-2(5«/ 3, -Ittannu 35, -kàslr 12, -kln-aplu 30,

-kin-rjîr 16, -inusètlq-urrl 5, 32, -nàdln-

ahl I, 7, -naplsthn-usur i, -nàslr 17, 25,

-suvi-eres i, -suni-lbnl '^, -sum-lddln 3, 13,

-hmi-ukîn 15, 29, -tabnl-usur 4, -uballlt

lia, 23, -udainuilq 10, -usursu 8, 15, 35,

-sîr-tbnl g, 21, -zîr-lqîsa 2,4, 11, -zîr-lîslr

12, 15,29, -zîr-ukin 4, "Nergal-ctlr g, 16,

-Iddln 21, 35, -Ina-esî-èilr 6, -Iqbl i, -usal-

llm 17, 18, -usèzlb 2, 5, Nldlntuin ôy, yj,

Nldinttim-"Bèl 14, 16, 33, fNtibtà 5,
/"/;-'«

7, Pîirm I, 2, yQlbl'tuin-qîsat \,-^QudàsH6,

Rhiiùt 3, 79, Rhnùt-"Bèl 4, 48, Rliiint-bèl-

llànl 2, Slllni-"Bau i , SIIIm-"BcI 7, '''Äw-

S
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[E-gi-lü)

taqtsa-bullit i, fSiiqaiti 3, Sil-la-a 3, Sa-

''Bel-atta i, Sadunu i, ''Saiiias-etir 2, 7,

-iddiii 32, -unainntii' 4, Sàpik-rJr 10, 5«/-

///'/ na, Siricjut i, Sirçu 4, 6, 9, Sü-la-a

3, 8, 10, 13, 21, 25, 26, 39, SuIlJiviH 3, 8,

^Tabluhi. 3, Taddidu i, Taqîs-'' Gula 2,

^'^ Tasmètuin- ralliât i, -tabni i, Wwr 16,

''ZA-MAL.MAL-napistiin-iisiir^, Zîria 1 1.

I. a. <"'-i'reî sisî, s. Iqîsa-apln.

E-gi-iiballit{-BA . TI. LA) Dr 227, 17) vide ^^/-5/

und i'Sin'^-iiballit), s. "Mardi/k-iiàsir-apli 4.

E-kur-ga-mil

r. rt/i Na-diii Nk 94, 7.

E-kur-za-kir, s. ''Bèl-ah-usabsi 3, Suin-uk'iii 12.

E-li-ilàni-ra-bi-^'Marduk, s. Musczib-"Bel 67.

E-nè-hû, "'"''irrim Nk 452, 15.

EN. GAL. B un, s. Nidintuiii-"Bcl 13.

Èpes-ili{I<AK-ehAN, KAK-ANEv 16,21,
Ä'^Ä'-

«-i?<-^iV Nk 51, 11,
""'^'KAK-es-AN Dr

257, 5, 15) so, nicht Epesàn lese ich trotz

der Auslegung HlLPRECHTs BEIX p. 25 f.

(vgl. auch Delitzsch in BzA IV p. 78

Anm.) und zwar i) wegen der Schreibung

KAK-es-hi-AN, 2) weil Èpes-ilidMS "Ea i--

èpes-ili^^''> abgekürzt ist z. B. Ng i, 10,13 u. ö.,

3) weil bei Annahme der Lesung ^^:-

tpisàii die Schreibung ''Ea-epis-ANt' Nk
116, 18. Nd 293, 13. Dr 73,12. 321,33. 486,17

unerklärlich ist, 4) weil das Determinativ

a>«s/ sich auch vor dem Vollnamea ^'Ea-

epis-ili^^^ findet und 5) weil
''Ea-epis-ili^^')

in dem Namen ''Ea-ilûta-ibni ein Äqui-

valent hat) Nd (458. 598,5. 713,8. II 13, 30).

Cr (115,4). Dr (431, 6). DrPa(8, 32. 15,24).

5. fAmtia 4, Aplà 13, Ardia 26, Ardi-

''BH 17, Ardi-^' Gula 9, 21, Ardi-"Marduk

21, 22, Ardi-"Nergal 12, 17, Balaiu 43,

Bànîa 6, 15, ''Bèl-ahè-crba%, -aplu-iddin

6, -fr^rt 6, 8, -^rfi i, -r//;- 36, -/7w/ 34,

-iddin 58, 136, 143, 160, 179, -iksitr 3,

-ittanmi 15, 30, 31, -//'?/i 1 3 , -kasir 1 3,

-/r« 5,7, -nipsaru i, -riiiianni 21, -i«;«-

/^«i I, -uballit 47, 66, 86, -idalliin 16, 19,

-.szV 6, i)'«//« 7, fBurasu 2, Dahha i, ''-É"«-

zh'-usabsi i, fEsaggil-belit i, £'//;'// i,

Gimillu 46, hldina-aplu 28, Iddin-''Bei 9,

Iddin-"Marduk 10, 25, Iddin-"Nergal 2,

Iddin-"Sainas 3, Iddiimnu 7, Ili'-"Marduk
-j- I, Ina-csï-èiir 12, Iqisa-aplu 55, Iqîsa-

"Marduk 6, ltti-"Bèl-balàtu 3, Itti-"Mar-

diik-balàtu 15, 17, Itti-"Nabù-balàtu 10,37,

Itti-"

N

abii-gùzu i , Itti-"Samas-balàtu 8,

Kal-ba-a 8, 27, Kurbanni-"Marduk 3,

Làbàsi 48, Liblui 28, Lussu-ana-nîir 2, 9,

"Marduk-erba 11, -f//;" 21, -nàsir g, -sum-

ibni 5, 29, -suin-iddin 11, 24, 41, -sum-

nsur 14, -rjir-ibnij, 22, Miâallim-"Marduk

6, MuserAb-"Bel i, 7, 37, 78, MusèrAb-

"Marduk6o,"Nabû-aplH-iddin22,-balâfsu-

iqbi 3, -bèlsunu 5, -bullitsu 42, -etir-nap-

sàti 31, -iddiii 10, -ittannu 3, -kasir 18,

-kîii-zir 14, 37, -iniùètiq-urri 30, -suin-

iddin 16, -suiii-lisir 12, 19, -sum-ukin 31,

-suin-usur 9, 24, -usalliin 5, -zir-iddin 10,

-zir-iqîia 5, 15, Nàdin-apli i, Nad-na-

a-a 2, Na'id-"Marduk i, Nàsir2,"Nergal-

iddin 7, 11, 17, -usezib 7, Nidintum 31, 63,

ISidintum-"BH iic, 18, Niqudiq, 14, ö«^'-

"Marduk 4, Rnimt-ß, 78, 86, Rîmùt{-"Nabù)

13, Rîmiit-"Saluas i, Saddinuu 10, Sadiutu

5, 6, 14, Sàkin-suin 5, "Saiiias-iddiii 17,

44, -sîr-usabsi, Sellibi 7, -^Si-da-tmn 2, Ä/-

/rt-« 6, 15, Sul-lu-ma-a 4,
"Sidmàn-zîr-ibni

I, Suni-iddin 20, Sum-ukÎH 31, Smubu 2,

Tuhiltu-"Marduk i, 3, "TUR.È-iddin 2,

Tàbîa 6, f'^^/- 21, 28, 29, "Uras-erba i,

-iddin I, Zir-bi-bi i.

i. rt. Arrabtuiii, s. INitbtà.

'*E-ra-ak-li-di-e (gr. 'llQuy-Xtiorjc) Ars 3, 13.

Er-ba, Er-ba-a (Nd 690, le), Er-ba-a-a (Dr 290, 13),

I-ri-ba{-a Nk 314, 3. Cb 349, 7), 5t/'(-rt) =
•^mi eis II p. 76) Nd 690, 16. Dr 101, G.

565, 3. Dr 82-9- 1 8, 5 1 a (CIS II 70). S. yJÄ«-

i?<«7/, Balàiu + 72, Z;?*//^ 3, "Nabli-êtir,

"Samas-iddiu 7.

I. rt/i Cr 328, 10. Dr 311, 18.

rt/i rt. Abi-ul-idi Nd 874, 12.

«/i Ba-lat-su a. Mi-sir-a-a Dr 256, 5.

rt/j "Bau-eres Cr 329, /9.

5. rt/i "Bèl-iddin a. Ir-a-nu CrP 22,4.

rt/j Iddina-aplu a. ""•''nappahi Dr P 76, ,i.

(r/i Ip-ri-ià Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65I

rt/i "Marduk-sitin-usur CrPa 3, u.
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{Er-ba)

a\i 7T/?<-j7(5-«-''''i1/rt;-rt'«/^DrBu88-5-i2, 26,//.

10. a\s ''Nabù-apln-iddin ?P 154, 5.

a\s ''Nabù-it-tan-nit Dr 361, 3.

als "Nabîi-kàsir Cb 109, 10.

a\s "Nabù-kàsir a.
"'"'' ailaki Dr 488, v.

als "Nabu-zîr-ibni Dr 359, is. 505, 7.

15. a\s Na-di-mi Cb 349,7.

a\s Nùrèa a. Bàbûtu DrP 1 10, 16.

als Rhiiict a. "'"''bäifi DrP 135, /7.

ajs Ri-tnHt-''Bèl a. Sip-pi-e DrP 52, 16.

a\s Sil-Ia-a Nbp (ZA IV) 19, 28.

20. rt^/i "Saiiias-bèl-ili DrPa 10, 13.

a\s Sa-''Nabn-h'i-û Dr 296, 9, 11, u, 10.

rt/i Se-el-li-bi Nd 225, 7. Dr 71, 3. 570, 4.

<?'i Silm- Ilsur Dr 214, 2.

«/i Ta-la- Nd 446, /o. 448, g.

25. «/i Tig-ra-ha-ma SmkM II 3,9.

a. Abi-iil-idi, s. ''Bèl-upahhir.

a. Ba-bu-tû, s. "Bèi-hiiii-iskun.

a. Egibi, s. Sii-la-a.

a. "'"''HAR, s. 6'^ß7-.

30. <?. ''Nergal , s.
''Marduk-rîinanni.

a. "•"''i-ab bànî, s.
"Marditk-ètir.

32. a. ''Sin'^-sadi), s. Ap-la-a, Kïd-dan-nu.

Er-ba-''Ea^ Dr 488, 2.

Erba-" Gula\ "'"''diiphirnt Dr 557, 2.

Erba-''Marditk{SU\Er-ba\I-ri-ba-''M','^) Nd 138,

2, 19. 1075, 12. Dr 465, 3. "'"''bànii Nk 77,19.

S. Ahè-iddin-''Mardiik \ 2, Iqîsa-"Marduk,

''Sainas-bàn-ahi 3.

I. a\s Ba-nu-nu a.
"'"''Rhb bànî vide no. 18.

a\s "Bèl-ètir a. ""••''Pa-sc''' Cr 86, //.

a\s "Bêl-iddin a. Ziri-a-a Dr 4S4, 4.

a\s "Bcl-iqîsa a. ''Bcl-ètirii Dr 84, s.

5. a\s ''Bèl-û-se-zib a. Mar-diik-tï Dr 323, j^.

a\s '' Gida-zîr-ibiii a. "'"''iangî ''Gula DrP

n^ 'S-

a\s Iqisa-"Mardnk a. Sip-pi-e Dr P 63, 16.

ajs Kudiirrijn a. ''Bèl-inid-silQ sir-riï) Dr

522, //. DrP 70, //.

a'} ''Marduk .... a. "'"'' riib bàiii Dr 539, //.

10. a\s "Mardukhiddiii a. Pir- Cb 116,4.

a\s "Marduk-iqîsa[)ini] a. ''Sin-sadù Nd M
14. 2*.

ajs ''Marduk-zîr-ibiii a.

Bàbili Nk "Ji, 22. 436, 19.

Xo. 2.

amcïsangt "Istar

a;s "Nabii-aphi-iddin a. ""''riib bànî DrP
61, /9. '&1, 2.

rt/i "Nabii-kîn-rAr Dr 360, 11.

15. ff/i-
•'Nabù-kîn-zîr a. Si-gii-û-a Dr 70, 17.

ajs "Nabii-na-sir a. "Bèl-ètiru Dr 463, in.

ajs ''Nabû-siini-ibni a. Sag-gil-li-ia Nd 584.

a\s {"Nergal-)ba-nH-nu a.
"'"''ràb bànî Nd

715, 3. 776, 8. Cb 2, 2.

rt/i Ä-;;/?// DrPaS, .7.

20. «/Jf Ri-mut a. "'"''ràb bànî DrP 46, 7 = 49,7.

aß Rî-inui-"Bèl a. Lïe-a DrP 58, 12.

aji "Samas-iddin a. (''•"'')Raba{-a)-sa-''Ninib

{''MAS.MAS)l<ià4^o,^. 990,-=... Cr [17, 3].

Dr 563, 4.

ajs ''Sainas-7iiii-kin a.
"•"''Pa-se''' Nd 83, 7.

a. . . .-"Addu s. "Nabii-bullitsu.

25. a. " Lab 3, //.

a. "'"''
s. "Bèl-iddin, Su-qa-a-a.

a. "'"''ahu ba-ni, s. Iddin-''Nabit.

a. "Bèl-ètiru, s. Giinillu, Itti-"Nabù-balàtu.

a. "Bèl-ia-ii, s.
"Marduk-balàtsu-iqbi.

30. a. "Bèl-mus-sin, s. Siliin-''Bèl.

a. Dan-ni-e-a, s. ''Sainas-uballit.

a. Dannu-''Addu, s.
''Nabu-suin-iddin.

a. Epei-ili, s. "Nergal-iddiii.

a. lbna-a-sa-ili-ia\, s. Iddina-"Nabit.

35. a. i'""'')man-di-diNk{^oS,u). S. ''Marduk-

usallim, "NabiL-nàdin-siuH, Riinîit-''Bèl.

a. ''Marduk-eres, s. Taddannu.

a. Musèzib-"Nergal Dr 245, g.

a. "'"''rhb bànî, s. ''Nabh-aplu-iddin.

a. "'"''reî sisî, s. Itti-"Marduk-balatu.

40. (7. "Siii-damaqu, s.
"Marduk-suiii-iddin.

a. "Sin^-sadû, s.
"Nabù-zîr-lîsir.

a. "'"''sangî "Istar Bàbili Nk 63, 13. S. Ahè-

iddin-"Marduk, Kî-"Nabù, "Marduk-han-

iddin, "Sainas-bàn-ahi, -ibni.

43. a. Si-gn-li-a, s.
"Nergal-ahc-iddin.

Erba-"Sin '

I. a. "'"''sangî "Istar Bàbili Cr (332, 23).

Erba-"Samas'^ Nd 546, 22. 1062, 4.

E-ri-bi (vgl. I-ri-bi) Dr 366, 4.

E-ribjri-iâ-su Cr 375, 20.

I. rt/.f
"Nabu-ma-lik Ng 68, //,

Eris-ana-Esaggil {SUD-a-na-E-sag-gil; vgl.

Ranke p. 9 Anm. 2), s. Habasiru 7, Iddin-

"Bcl 2, "Nabù-kàsir 11, -kîn-zîr 27.

8*
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Œ-ris\ri-is-tum (als Probename: /£-;«-/« 81-2-4,

255 VIII? 5; ab. CT VIII 39; abgekürzt aus

Œ-fis{ri-is)-ti{NINy'A-a Bu 88-5-12, 185

(MBAP 31), 91-5-9, 846, 4 (CT VI, 3), 2444A
(CT VIII, 24) oder dgl.)

1. iii\s Sa-ri-ia, niniint sa ''Nergal-ina-esî-ètir

Nd 680, 12.

2. w/i Si-riq Dr 208, 2.

E-ri-su\; (vgl. Vollnamen wie A?ta-''BèI-ej'is und

dgl.) Nk 131, 3. 238,3. Nd365, 8. 729,19.

"""ikkaru Nbp (ZA IV) 19, 10. S. Ardîa66,
"Nabü-aplu-iddin 44, -mîti-uballit, Ri-hi-ti.

I. a\s Iddm-"Nabù a. Gahal NgL 12, 16. Nd
[238,9]. 239, /i'. 243,^0. 244,.,-. 267,.?. 286,6.

a\s ''Nabîi-îpus a. '""^'ma-la-hu Nk 358, //.

a\s ''Nabü-ma-lik Ng 69, //, vgl. E-rib-h/ i.

4. a. ''Sm-nâsir, s. Rihètit.

È-sag-gil Lab (2, 5), s. "Nergal-ncim- 8.

I. rt. "'"i'reî a/pi, s. Gimillu.

^È-sag-gil-a

I. w/i ''Sur-ah-iddin Cb 86, 3.

È-sag-gîljgil-a-a, E-sag-gil-iâ (Nd 153, 10), È-sag-

gil-li-ia (Nd 160, 7), wechselt mit Sag-gil-

rt-rt q.v. Dr (219, 0). S. Ba/âtii ig,jT,. ''Bel-

li'û 13, Iddin-"Bcl 38, Kiidumi 4, JCiu--

banni 5, Liblid 36 a, Z/.f/V 8, ''Marditk-

rhnanni 18, ''Nabli-aphi-iddiii 32, 58, 75,

-dannu i, -gàmil 6, -nnùètiq-w-ri 11,

-usalUm 19, -zîr-lisir 19, fNu-ub-ta-a 14,

''Samas-nàsir 10.

I. «. Rhi-se-zib, s. Ardi-''Gula.

fÈ-sag-gil-be-lit (abgekürzt aus 'Ina-Esaggil-

bélii)

I. ;«/i Iddina-alni a. Epes-ili Cr 337, 4, t.

E-sag-gil-gani-viil

I. «/j Mîaallim-^'Bèl a. Ai-di-"Nergal Dr

393> '7-

È-sag-g)l-idinnam[:MA.AN.SUAT), s. "Nabfi-

ap-lii-iddin 48, -sum-iddin 19.

E-sag-gïl-km-aplu\TUR.US (vgl. Iiia-Esaggil-

kin-aphi)

1. rt'/j Ba-la-tu a. Egibi NdP 10, //. .?P 121,26.

2. «. "'"'^viassar abulli Dr Pa (7, /j-).

È-sag-gïl-li, "'"''qallii Nd 141, 4. S. "Saiiias-

usallim.

E-sag-gil-lil-biir (abgekürzt aus Ina-Esaggil-

lilbur) Cr 374.

fÈ-sag-gU-nani-rat

I. ;;^/j ''Addu-na-sir, assat Uballitsu-^'Mardiik,

Ev 23, y.

Œ-sag-gil-ra{-ani)-tnat , -7-i-viat (abgekürzt aus

fIna-Esaggil-ràniat q. v.) CrP (21, s). Nd
466, 3. Nd M 30, 7.

I. ;«/i Balàttt a. Egibi Cr P 18, 5 = -^/«rt-

Esaggil-ràmat i.

7«/j "Nabn-ahè-lmllit, assat Siliin-"Bcl Nd
700, 4.

;///i ^/r/rt (rt. Na-ba-a-a), assat Iddiii-'']\Iar-

^K/è Nd 82, 1, 11. 466,3. 697,8. 741,6. 757,4.

820, 4 = ^Ina-Esaggil-rhiiat 3.

E-sag-gil\gil-sa-dii-nii, -KUR-û-mi (abgekürzt

aus Ina-Esaggil-iadhnii q. v.

I. «// ''Bel-ètji- a.''Sin-tab-niÇhY 26,,T 3i,-''-

37. 7- 90,^9.

«/j Ina-èsi-ctir a. ''Siii-sa-du-nu Cb [263, s].

336. 3.

^?. Ardi-''Ea, "'"''daianu Nd 13,13. 1128,31.

a. Epes-ili, s. ''Bèl-ei'cs, Pir 11.

5. (?. ""•''Pa-se^' Nd 1102, 5.

rt. ''Sin-sa-dii-jtit, s.
''Nabù-balàtsji-iqbi.

7. «. ''Sin-tabni{-nsnr), s. {''Bcl-)kàsir, ''Nabû-

nàsir.

E-sag-gïl-ihr-iimr, """h'àb a-sû't-mu} Cb 276, 7.

E-sag-gïl-siim-ibni (vgl. Ina-Esaggil-siiin-ibni)

1. rt'/i Daian-"Marditk a. Musè.zib NgL 123,13.

2. «. ''Sin-da-ina-qii, s. "Bèl-ahè-iddin, "Nabù-

ahê-hullit.

E-sag-gil\gïl-zîr (abgekürzt aus Ina-Esaggil-zîr-

{-ibni))

I. «/i Bèl-su-nu a.
"'"''saugt ''Ea Nk 55, 9 =

Ina-Esaggil-zîr i.

rt/i Nad-na-a a. Âr-rab-tum Nd 203, ^a

3. «. NÛ7'-''Siii, s. Musèzib-''Bêl.

E-sag-gil-zîr-ibni (abgekürzt aus Iiia-Esaggil-

zîr-ibni q. v.) DrPa (21, s).

I. rt/i "Bèl-uballit a. Ir-a-ni Nd 300. 633, 2.

652, //. 653, /j = Ina-Esaggil-zîr-ibni 2.

«/i "Marduk-ètir a. Ib-ni-ilti Nd 1068, 2 =
Ina-E-z-i 3.

3. «. Ir-a-iii, s.
''Nabù-kîn-aplu.

E-sag[-gil-sÎ7-\-iikîn

I. «/j Iqîsa-aplu a. Etiru NdP 91, 20.

E-si-ra-a-a, s.
''Neigal'^-zîr-iddina.

Esi-ètir (abgekürzt aus Ina-est-ètii'(\.v.) Nd 181,2.
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{Esi-ètir)

Dr 89, 7. S. "BH-kàsir 59, Itti-"Nabiï-

balàtii lob.

I. «/i "Bel Dr 116, /o.

rt/i "Nabü-liü a. '^Savtas-a-ba-ri (ba-a-ri)

Nd 756, 4. Dr 323, 5.

«/j ''Nabii-zîr-lîsir a. Egibl Ng 60, lo.

a\s Nad-na-a a. Sag-di-diNk [96, 3. 1 1 7, 1, 10].

5. a. Ardi-''Nergal, s.
''Nabiï-êtir-napiâti.

a. Mar-duk-û (= Iiia-esî-ètir 27), s. fDam-
qa-a.

a. ''Sin-da-ma-qu, s. Siun-iddiii.

a. Si-gu-û-a, s. Sil-la-a.

9. rt. "'"''tabtisii, s. ''Nabù-nàdin-aki.

E-til-li-tuvi\ti («Herrin») Nk 72, 20.

I. ;«/i ''Bèl-usallim a. Atiièl-'Œn Nk 198, 1, 17.

mis ''Marduk-zir-ibni a. ''Sin-sa-dii-nu Nd
390, 9.

i)i\i Mn-se-zi-bu-''Mardiik a. "'"''rab bànî

Nd 293, 15.

m\s Sû-via-ii Nk 26. 368.

E-til-lu\i, ;„t (abgekürzt aus Eti/pî, "Ahir-, "Nabù-

f///-/Ar«z oder dgl.)Nd 1077. (1125,16). CrP
16, 22. Cb 350, .5. 433, 11. S. Ai-di-"Nabfi,

Ardi-''Nergal, ''Bèl-ah-usabsi, -apht-iddiu,

-iiballitg2i< Diiinqu, Ina-pàni-''Bèl r, LîHrii,

''Nabu-ztr-lîsir 21, Ndid-''Bèl i, Ndid-

''McM-duk 4,
''Nergal-ètir, -uballif 16, Ni-

dinti-''Bèl2j, Silim-"Bè/26, ''Sainas-haii-

iddin -\- 2, 4, Sum-tikîn 30, ''ZA.MAL.

MAL-iddin 2.

I. as Ba-lat-su a. Dan-ni-c-a Ng 23, 7. 45, 13.

Nd 12, i. [13,9].

rt'i Iqîsa-ap/u a. "Addu-siim-eres Nd 15, 14.

112,7-

ajs "Nabft-ubaîlit a. "'"^'gallabi Ng 24, 4.

«/i Ri-miit a. Da-bi-bi Nk 360, 5.

5. a\s Ta-qis-'^ Gida a. """'sangî ''Saaurs Cb

401, 3.

û.
<""''

, s. Qlstl-"Uras.

a. "Addu-sùm-eres, s. ''Bêl-aplu-iddiii.

a. ''Bèl-ètir, s.
"Marduk-bàn-zîr.

a. Egibi, s. Musezib-"JMarduk, Sulbimii.

10. a. E-kur-za-kir,s.'Œèl-ak-usabsi,Sum-Jckm.

a. Ètiru, s. Kia-bamm-"Mai-djik.

a. "'"''ispari, s. Ba-zu-zu, Miisèzib-''Marduk.

a. ""'''Kid^-na-a-a-ta, s.
''Nergal-usallim.

No. 2.

(T. ''Nabfi-lit-su, s. Ardi-''Mardiik.

15. rt-. Nûr-''Sin, s. Snm-ukîn.

a. "'"''ràb bànî, s. Iddma.

a. ''Sin-ilii, s. Bid-ta-a.

a. """''sangt bit balàti}, s. ''Nergal-iisallim.

19. «. "'"''sangt ''Samas, s. Nidintian.

È-til-lii-uià-ti-i-ba-as-ii («Herr des Landes wird

er sein» ; die Lesung ist zweifelhaft) Dr

379, «•

E-til-pi, E-te-el{-hi)-pi {E-te-el-pu-itin VATh 704

= MBAP 81, abgekürzt aus Vollnamen

wie Etil-pilKAy'Addu Bu 88-5-12, 769, 27,

-"Marduk, -"Samas etc.) Nk 5 7, .5. Nd 32 1 , 9.

S. "Bèl-iddin I14, ^Hi-ib-ta-a, "Marduk-

balàtsu-iqbi 4,
''Nabù-iddina 33.'', -uballit

32, -zîr-ukin, "Netgal-ètir, Zir-Bàbili 4.

I. rti Nk 56, 9.

rtj '(Z^/ bîti Nd 58 1,

«/i "Marduk-zîr-ibni Nk 86, 12.

rt/i "Nabù-bà7i-ahi Cr 89, 7.

5. (7/i Sil-la-a a. Nii-û-bn Ng 7, 2, 9, 13.

^r. Ilï-''Li-e, s. Nidintiun.

7. rt. "'"''saugt "Ea, s. ''Nabu-zîr-ukîn.

E-til-pi-i-"Marduk

I. <?;'i "Sainas-siim-lisir a. "'"''sangi "Satiias

Nd 132, /A 599, 4.

E-til{-lu)-pi{-i)-''Saiiias

I. «. "'"''sangî "Sippar, s. Iqisa-"Marduk.

E-tir, E-ti-ir, E-tir-ru, E-ti\û-ru abgekürzt aus

Vollnamen wie "Bel-, "Marduk-, "Nabu-

ètir{-napsàti) u. dgl.) Knl M II 5, 7. Nk 36, 3.

Dr (187, 24). DrPaf2i,25). S. Akè-iddin-

"Mardnk'è, Ardi-"Bel 21, Ardi-"Gula \S,

Asaridu 2, Ba-ku-û-a, Ba-zu-zu 8, "Bèl-

aplu-iddin 32, -iddin 95, ni, -ittannu 9,

24, 36, -uballit 42, 74,
"Ea-ahè-iddin i,

Esaggil-sîr-ukîn i, Habasint 12, Iddin-

"Bèl 12, Iqîsa-aplu 8, Iqîsa-"Marduk 8,

Itti-"Marduk-halà{u i , Itti-"Nalm-balàtu

30, Kàsir 10, Kî-"Samas, Kurbauui-"Mar-

dak 6, Lâbàsi 43, Liblut 2, 17, 18, 43,

"Marduk-bèlsunu 7, -rhnanm 16, -sàkin-

sum S, -sàpik-ztr 3, 13, -sarranni 4, Muk-

ki-e-a i, Musèzib-"Bèl 12, Musèzib-"Mar-

duk 33,
"Nabù-ah-iddin 15, -alj-ittannu 7,

-aplu-iddin 52, -bàn-ahi 11, -^//r 33, -r//r-

napsàti II, 26, -khi-zîr 12, -na-diii-se-e i,
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-siun-iddiii '^^, -snin-Usir 22, -hi??i-us2ir 6,

17, -nba/lit 2?>, -zir-jtsallini i, ''Nergal-

ètir 5, -snin-iddina 3, -iisallvn 6, Q/sti-

''Mardiik 2, Rîinùt-''Bcl 43, Su-qa-a-a 29,

'^Sanias-erba 9, -cV/;- 8, Zàkir i, Zit-iiin-

ba-a 4.

I. rt/i i'Bèl-lin a. Èpel-ili Nbp (ZA IV) 6, 9.

rt/i^
^^Nabü-upahhir a. Ili-biilluf-'-Marduk

Nk 216, 14.

à\s U-bar a. Sa-iia-si-sii Nk 40S, /6.

a. Epes-iä, s. Bànîa.

a. Ilï-bidlu{-"aTarditk, s. ''Bèl-iddin.

£-//-;'(?-« (Kosename: «mein lieber ^/i;-») Dr 480.

Ètlr{KAR-ir)-"Bêl^ Nbp M II 10, 0.

fE-ti7'-tuui\ti (vgl. Vollnamen Avie ^''Bamtu-,

J''Bau-, ^"BêHt-, ^''Nanà, f •'Se-ru-n-a-

ètiraf) Cb 385, 22. Dr. 43, .1. assat Ina-esî-

ctir Cb 28, 3. 29, 3. assat Sùda-a Nk 403, 2.

S. ''Sainas-iddin.

I. w«/j Ahè-iddina, assat Itti-''Nabà-balàtji Nd
756, 2. [1020, 1, u].

E-tî-i'u-''Sainas Cr 304, u.

E-id-mas-a-a Cb 107, 10. 437, 14.

E-ul-inas-kin-aJm, s. Nàdin y^.

JÈ-.zi-da .... Cr 155, 2.

È-zi-da- .? -il-f^//, s. Pa-da-a.

E-zi-da-iqîsa

I . rt/i ''Nabû-rjîr-iddin a. Ar-kàt-ilàni Nk 20 1 ,
/.>.

E-zi-da-siun-ibni

I. «/i ''Nabà-simi-usur a. La-ku-iip-pit-ru Nd
187, y.

rt/i
"Nergal-sàm-ibui a.Sarnt-a-ra-zu-n Ev

2, 6, 15.

(?. Sag-di-di, s. ''Nabii-linn-imbi, ''Nergal-

iisallhn.

E-zi-da-tuk-kul-sû Nd (627, 3).

E-zi-li-li NgL II, 8.

Gab-bi-e-a, Gab-bi-ia (vgl. die verschiedenen

Schreibungen des Namens des Vaters des

Assyrers ^'Marduk-sar-iisurs: Gab-bi-i

K 404, 24 =JADD 115, 83-1-18, 75, 12 =
HABL 767, Gab-bi-e K 1447,31 =JADD
418,82-5-22, 131, Ga-bi-a]P<DXy ^2(^,Gabbi-e

83-1-18, 382 = JADD 116 u. vgl. gabii,

gabbîi ein Edelstein; kann auch als Kose-

name zu einem voÄi gabbii «Gesammtheit»

zusammengesetzten Namen aufgefasst

werden), s. Kal-ba-a, ''Nabü-a-gab-bi, -ha-

làfsii-iqbi, -sitin-iddiii.

I. als Lib-bi-si-iin-Jini Cb 110,2.

Gab-bi-''Bèl^-mii-ina

I. a\s "Nabü-za-ba-dii Dr 297, 12.

Gab-bi-iläiii-sar-iisiir, s. Ha-sa-da-a-a.

I. a\s ''Il-te-ri-ka-na-na Cr 177, 2.

-^Gab-bi-ina-qati^ («alles ist in den Händen (der

und der Göttin»)) Nd 75, 10. Cr 284, s.

Gab-bi-ina-qàti^-^'Samas^ Cr 267, 11. S. ^''Ha-

na-nu, ''Nabü-kusjiranni.

Gab-1-i-ia (vgl. ''Addii-gab-ri, Ihi-gab-ri, he.

bs'i-iaa)

I. a\s Ri-mut Dr 482, /j.

Ga-dn-ü («Böckchen», cfr. he. ilS 2 K 15, u, 17),

"'"''qallu Dr 431, 23.

^Ga-ga-a (vgl. gàgii ein best. Schmuckgeräth)

Nk379, 9. assat Pir u a\s'^Marduk-iisal/ii!i

Nk 346. 408, 4, 24. S. fNu-iib-ta-a.

I. in\s Nd 1113.

Ga-hal, Ga-hül (abgekürzt aus Gahal-''Mardnk'^)

s.
''Marduk-suin-usnr 19= 20) Nk (182, 14).

S. Ardi-"Nergal 3, Ardi-''Sin i, Balat11

9, ''Bè/-cresJ,-ibni202i,-iddina6i, -ittaiiiii/

II, 14, -kàsir 23, 29, -kisir ^, -sum-iskini

4, -usallùn 18, Bîbàmi 3, Dumninqu 8,

Damqîa 6, E-ri-hi i, Iddin-aplu 10, Iddin-

''Marduk 13, Iqisa-aphi 38, Itti-''Sanias-

baliitu 1

1

, Kabtia 10, KidinniL-^'Marditk

II, Ktn-zîr 3a, Kuddvuui i, Làbàsi 34,

Lîbur'j, ''Alardiik-nàsir 11, -sàkin-suin (j,

-sinn-ibni 8, -sum-iddiii 12, 15, -him-lîsir i,

-suin-7(siir 19, 39, Murànu 21, Mùi-àiui-

''Gjila I, lluram i, Mîaallini i, ''Nabii-

ahè-bullii 4, -ahè-iddin 43, -aplu-iddin 2,

II, 25, -bullits^L 29, -etil-ilàni 2, -ittanuit

29, -kin-zîr 10, -^/i/r 2, -knstirsu S, -nàdin-

alji 6, -nàdin-siim 7, -nàsir 13, 39, -i^?;--

?/i'«?- 4, -sinn-itkîn i, -usiir-iiapistivi 3,

-usiirsu 12, ''Nergal-itballit2\, -itsallim 13,

-usczib 3, Nidintimi 12, Rîmùtè^, ''Samas-

7iba//it 1 2, Sàpik-zîr 1 2, Siiin-7ikîn 3, Tabnca

3,6, Uballits7i-"Mard7tk2, Ubàr2i, Uqiip7i

21, "ZA.MAL.MAL-ah-iddiu 5, -i//w-

/(/c//« I, -zîi--ibi/i I.
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Ga-hal\hûl-"J\Iarditlc^ (abgekürzt: Galial q. v.\

s. Ardia 52,
''Marduk-îiwi-iddiiia, -snin-

usnr 18, 20, "Nabn-balàtsH-iqbi ^<^, -iiiiitîr-

giinil 4, -zîr-ibni 16.

Gallabu {^'"''SÛ. I, « Haarscherer» ?) s. •Œêl-iisaHiin

9,
''Ea-lnmur 3, Etillti 3, Iddiiia-aplu 43,

''Nabu-èfir 39, -kàsir 4, -him-lîsir 4,

''Nergal-iddin 26, -hun-ibni 4, RîmiLt-''Bèl

31,
''ZA . MAL . MAL-napistim-usur 3.

Crf-//, vide 0'^-// etc.

GAZ-KU.DA (mit Deterni. '""^'', //^?«7 (/w/^

«Müller», Zehnpfund, BzA I p. 632), s.

Iddin-<'Nabà 89.

Gi-dilUu Nbp (ZA IV) 8, 13.

Gi-gi-ia, s. A/t-im-ine- .

^Gi-gi-i-tum

1. ;«/if Ba-la-/u a.EgibiCrV 2i,i. CbP[i28,2i].

2. ;«/i '^Nergal-sàr-usiir, ^arri Bâbilil>ig\2„i.

Gi-lH-ü\u-a Nk 57, -1.

I. a\s Sû-iim-a a. Ba-bu-tu Nk 54, /.'.

a. Da-bi-bi, s. Rîiiiùt.

a. Ga-hal, s. Kabtîa, ''Sainas-iiballit.

a. ''Sin Nk 206, 12.

5. a. ''Sin-sadiuiu, s. Iqîsa-aplii.

Gi-inil-iâ («mein lieber Giinih)

I. a\s Pa-te-ù-"Addn- Cb Ba i, 7.

fGi-inU-ui-ni (vgl. Vollnamen wie '"''Bel-, "Nabu-

giniilannï) Ng 2, 5.

Gi-inii-iu, SU {Dr 400, \6. Nd 335,11; Hypokori-

stikonvon Giniil-"Mardiik und dgl., vgl. Bu

88-5-12,532, Ranke p. 38 f.) NkL 7, 3. Ng
(12, u). Lab I. Nd i, 12. Cr 124, 4. 173, 11.

174,5. 213,4. 229,9. 253,10. Cbi56,5. 199,1.

237,6- 380,8. 416,7. Dr 20, 5. 80,52. 125,10.

"••'^'allakn Nk 448, 2. Cb 83, 9. .?P 148.

"'"''ban . . . Cb 225, 25. "'"''Hparu Nd 1072, 3.

Cb90,4. 256,17. "'"^'^«/Z« Nd 57, 4. S.A/j/i-

sunu, Ap-la-a + 79, Balàtu, Gu-.-ja-mc,

''Nabu-biilätsii, -iddin, -ktn-aplu 8, "Snl-

inàn-eres, Siiin-ukîii, Zîrîa.

I. a\s Nd 107, 5.

WS a. ''Sin-sa-du-nu Nk 389, 2.

rt/i Ardi-"In-niii-iil a. Sadî Nd 348, is.

ûji Balàt-su Dr 12, /?.

5. a\s Ba-lat-su a. Mi-sir-a-a Nd 194, /->.

a\s Ba-la-tu a. '""''saiigi "IstarBàbiliW^ 73,2.

a\i ''Bèl-ibiii a. As-ga-aii-da Nk 271, 7.

Xo. 2.

7art/i "Bèl-iddin DrP 142,//.

rt/i ''Bèl-niallhu Nk 51, //.

a\s ''Bèl-usalliiii a. "Siii-nàsir Nk 58, //.

59, 'o. 429, g.

10. rt/i "Bêl-rJr .... Dr 571, /^.

«/i Erba-"Marduk a. ''Bè/-ètiric Dr 365, u.

a\s È-sag-gil . . . . a. Rei alpi Nd 701, 3.

a\s Iddin-aplu a. "Bcl-aplu-iisin- Nk 241, //.

a\s Itti-Esaggil-ztr a. "'"''sangî"Ea Nk 1 64, 0.

15. ajs Kitr-bau-ni-"Mardiik a.
"'"''rab bâiiî

CrP 16.

als Lu-iit-iii-a Ng 6^, 3.

a\s ''Marduk-sùni-ibni a.
"'"''nappahi Nk P

125, Ä NdP7,3. 8,2. CrP 22, /j. CbP28,.j..

30,2.31. 130. SmdP 38, 5. ?P 121, ^/.

a\s ''Nabfi-ahè .... Nd 1099, 15.

a\s "Nabii-iddin a.'"'"^'sangi''Gu/a Cb8i,/ö.

20. als "Nabk-iqbi a. "'"''nappahi Nk 201, //.

a\s ''Nabii-liu a. Da-^ni-qu Nk 135,^9-

rt/i
"Nabn-inusètiq-urri a. "Sin-hnittii Cr

188, 40^

djs "Nabu-na-sir a. "Bèl-étiru Dr 463, /,-.

a\s ''Nabù-sinn a. "'"''bairi Nd 990,

25. als •'N'abi'i-sinn-ßsir a. Ma-htl-tiim Cr 12,13.

27, ...

als "Nabfc-tikîn a. "'"•''sangi ''Gula Cr 3, 23.

als "Nabn-zîr-iqisa a. Si'i-iâ Nd L 15, a, --o.

als Nn-wn-imi-ru a. "'""sangî Nk 45, 17.

als Ri-iniit-''Bcl a. "'"''sangî "Sainas Dr

ZA III 2j.

30. rt/i Sàkiu-siim a. Ardi-"Nergal Nd 353, s.

als
''Samas-zir-ibni{a. "Sin-sa-dii-mi, "'"''rab

kàri sa sarrï) Nk 357, 2. 358, 2. 397, 2.

NkL 21. Ev8, 2. Nd 50,2.

als Sàpik-zir a. ""•''Bairu Cb 117, j.

als "Sulviàn-zîr-ibiii a. "'"''sangt "Neigal

Cb 336, g.

als Sû-ma-a Nk 97, 4.

35. a\s Sihn-nkîn a CrPa 4, 7.

als Siim-usur a."'"^'sangtparakki'Hd 359,15.

a Nd (946, 2).

a. As-snr, s. Musallini-"Mardiik, "Nabù-èfn:-

napsàti, "ZA . MAL . ÈLAL-pir-usur.

a. Ba-bu-tu, s.
"Nabà-bullitsu.

40. a. "'"''bà'iri, s. Iqîsa.

a. Ba-na-a-a NkP 3, 4.

a. "'""bàni, s. Ardia.
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( Gi-Jllll-lu)

a. Di-ki-i, s.
"Bel-iddin.

a.
''Ea-epes-ili. s. Ardia.

45. a. ''Ea-qarrad-ili^', s. Sàfik-aîi:

a. Epes-ili Cr (m, 2). Cb (142), s. Ardia,

Ardi-'' Giilal'Bèl-tisallivi, ^Bnràsii, Sû-Ia-a.

a. Ga-hal, s. Tahnèa.

a. Hu-ul-la- Cr 176,4. Cb 141,».

a. Hu-7in-zu-û, s. ''Naiià-iddui.

50. a. Ir-a-ni, s. Itti-^'Marduk-balàfn , "NabÎL-

nlallim.

a. Ki-din-''Sin, s. '^Nergal-ibni.

a. Mii-kal-litn, s. Kal-ba-a.

a. Mii-iia-lnt-htvi, s.
''Marduk-iqîsanni.

a. "'"''nappahi, s. Iddin-"NergaL

55. a. ''Nergal-uballit Cr 89, u.

a. ""•''rab bàni, s. Kalbi-bàbî, ''Nabû-itta>inu.

a. «""^'ràb kàri, s. ''ZA .MAL. MAL-sar-usnr.

a.
^'Sin-na-din-sùm, s. ''Samas-iddina.

a. Sip-pi-e-a, s. ''Nabii-uballit.

60. a. '""''saiigî ''Addn, s. '^Nabîi-balâtsu-iqbi.

a. '^'"^'sangî 'Œa, s. ''Shi-cîr-Iîsir, Sii-qa-a-a.

a. "'"''sajigî ''Istar Bcibili, s. Bùl-ta-a.

64. a. Sàplk-zirY^a2\Af,(,. 1029,1-. Cb90,io. 140,3.

Gimil-''Buneite- Cb 35, 5.

Gi-inil{-lii\SÜy' Gu-la Dr (230, 2. 481, 9).

I. a\s "Mardîik-na-sir a. Mi-sir-a-a Nd 30, //.

a\s ''Nabû-ctir a. Iddina-aphi DrP 137, //.

a\s Sii-qa-a-a .... Nd 635, 21.

a\s Sàkin-sian a. DanHu-''Addii Nd 16, 14.

5. als Siaii-nkîii a. "'"^h'àb bàni Nk 335, 13.

a\s Ztri-ia Ng 34, 4.

à\s Zî)-i-ia a. '^'"•'^bairi Nd 945, 16.

ajs Zîri-ia a. '^'"^'bànî Nd [254, /o]. 520, 10.

1 1 1 1, /7. Cr 268, /j. Cb 179, ,6. Dr 280, 20.

DrL 23, //.

a. Egihi, s. ''Bèl\NabH-iiballit.

10. a. In-di-il-ki-la-ni, s. J'Si-ra-a.

a. Ir-a-ni-"Mardîik Ng VR 67, i, /i'b.

a. """hiàs patri, s. '^Z/ä . 3ML . MAL-napis-

tim-nsur.

13. a. ''Sin-sa-dan-nii, s. ''Bèl-nballit.

Gi-mil\SÛ-"Mardick^, s. Ahè-iddvi-"Marduk.

Giniil-"Na-na-a, s.''Ed^-ahè-sulIiin\,Siiiii-nkin 5.

Gi-7>nl-''Nergal^

I. rt/i ''Bèl-usal/i-iiji a. Abi-itl-idi Nd 807, 3.

Gi-mil{-lu\SÙ)-''Sainas'^Y{\iâ,lo,?,. Nd264,ii. 351,

21. 544, 7. Cr 61, 5. Cb 146, ic. 385, 14. S.

''Bèl-ahc-iddin, -kîii-aplii 2, Kî-"Bèl.

I. «/i "Bcl-iddin Smd(ZA IV) 7, 7.

a\s "Bèl-kin-aplu a. "'"^'bàiiî Dr 431, /6.

«/i 'Œa-ri a.
"'"'''sangî ''Istar Bâbili

Cb 25, ...

«/j Lîsir\n a.
''Sainas{-d)-ba{^-d)-ri Dr 155,7.

313. 5. 353.4- 425,4.

5. a\s Ma7'-dHk a. Ahi-se-zib Cr 147, 3. 158,2.

211, 2.

a\s ''Nabû-bàn-rJir a. Na-ba-a-a Nd 553, ic.

615,9.

a\s ''Nabh-sinii\zîr-iddin Ng 68, 12. 69, /?.

rt/j- Qaqqadna a. "'"^'bànî Dr 304, is.

rt/i Ri-mu t Dr Ba 3, g.

10. d\s Ri-mut .... «. "'"''sangî ''Istar Bâbili

Cb 422, 19.

ajs Sul-lu-mn a. Na-din Dr 1 58, u.

rt/i ''Zyä . MAL . MAL-erba Nd 855, 9.

rt:. Epes-ili, s. Iqîsa-''Marduk.

a. ''Nabii-aplu-iddin Nd 351, 9, 29.

15. rt. Ri-nnit Cb 190, 2.

Gi-in-na-a ( as. Rm 470, 9. Gi-na-a-a Bu 9 1 - 5 -9, 1 79,

JADD III p. 420; wohl Kîna-aplu zu lesen)

s. ''Bel-ercs.

Gi-ra-a-a (as. K 330, 12 = JADD 621, vgl. Gi-ri-

"Addu Slmnsr Monol. I 35,
"Nalm-gi-ri-ia

BE IX, I\Iannu-gi-ri\i"U-sii und ''Asur--ga-

ru-H-a-ni-ri), "'"'''ardu\qallti Dr 337,2. 380,2.

410, 3.

Gi-ra-a/juQ usur?) vgl. "'Bit-gi-ra- BE IX), s.

"Nabù-zîr-ibni.

Gis{Rab{i})-sa-iinèri, s. "Nabii-ctir 20.

Gis-sa-pa-eres {^-KAN\PIN-es, auch mit Determ.
"•"'•', Nd 75. 23. Cb 233,44. Dr 428, e), s.

Iddin-"Nabîi 84, Lâbàsi 56, 57, 75.

*Gu-ba-ru (pe. «Gobryas») Cb 96, 3, 4, s.

-^Gii-7ib-ba-a, qallatu Nd 310, 4.

^ Gu-da-di-t7iin\ti, qallatu Nd 165, 13. 253, e. 273,

3, 13. 1083, 2.

Gu-da-dn-û, s. ''Bèl-ahè-iddin.

I. (7/i Hi-in-ni-ilàni a. "'"^'rab bàni Nk 366.

^Gu-gu-û-a, (ohne / Zeichen Ng 60; cîx?. ^«L«

«Spinne») «//« "Bèl-alié-erba Nd 67, /j.

I. w/,'i Za-kir a. "'"^'Pa-se''' Ng 60, 1, 15. Nd 44,

2, s. 65. 6j.

mis Za-kir, s. "Nergal-ina-csî-ctir.

T. XXXII.
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'' Gu-la-hh-iddin Cr 225, 3:1.

"Gu-la-halàt-su-iq-bi

I. a\s IqVsa-aplii a. ""'^''rah bànî Ng 45, //.

a. Qaq-qa-ilu-iii-tiiiii, s. Musallint-''Mardiik.

J '' Gu-la-qa-\-i)-sat\ia-at

1. m\s ''Ea-ibiii a.''Bê/-ia-û^Û4.6i,A,ia. 508,10.

2. jitji ^Si-liin-''Istitr m's Kti-ri-,s;al-~ii a. Sa-

iia-si-su Nd 283, 4, u.

^ '' Gii-la-ri-ini"'-Hi NdM ii,.'. 12.

''Gii-la-ihr-usnr Cb 71, 5.

I. a.
"Sainas-hèl-ili Nd 617, u.

'' Gula '--sùm-ibid

I. a. Na , s.
•'Nabu-siim Dr 70, is.

2. a. Na-aii-ita-a-a, s. Zîr-Bàbili.

''Gula '

. '--rJr-ibni Nd 3 5 2, h, n. Di" P 45 , ii. S. "Saii/as-

z}r-U>iü.

I. (?/i ''Bèl-cr-ba a. Sî/j-pi-e Nk 97, /,-.

rt/i Ra-dhn a.
''Addii-sain-nif-c ^dl^ 14, /,?.

rt/i
''Savias-sùin-lîsir Nk 175, is.

rt/i Zîr-Bàbili Dr 138, _'.

rt. I}--a-iii Cr Pa (4, 3;i).

6. (^r. •""''saiii^î "Gula, s. Erha-''Marduk.

Gu-ul-ta"'-ain, s. Rîiiiùt.

Gi'iin{Hu!n })-)iiu-j-u

I. c?/i '''^^/(/// Nk 118, :î.

Gu-sa-a-a (RE IXl, s. "Xabù-ûl/-j-/iuauui, R/i/iùt.

J'Gu-si-j^i

I . ///;'.f
''Nabfi-sidit-ukîu a. Ki-diu-'^Siu Cb 33S, a.

Gu-za-iiu Nk 407, 2. 429,7. 510, s. 546, 10. 704,2.

851, 2. Cr 236, t<. Cb 269, s. SmdL 22, 12.

Dr 163, 2. 346,4. 480,12. 533,7. Dr 84-2-1 1,

102. ""•'^'gal-la-bi Co 181,3. "'"''mandîdi

Nd 670, h. "'""'inàr sipri Cr 46, 3. "'"''sangü

Dr 408, 12. 557, 3. Bu 88-5- 12, 26, a. S. A-

ra-aiii-ma-a-a, ''Bcl-erba, -clir, fddin-''Bèl,

''Nabj'i-afic-ittanitu,-it/ûuuu.-usursu,'''Niiub-

iddin, Riiitiit-''Bel.

I. a\s "Bèl-i-i-uian-iù a. Sag-di-di Cb 125,7.

ajs ''Bèl-uballit a. Mi-sir-a-a Dr 424, //.

a\s Gi-mil-lu Dr 163, 3.

a\s lui-"Alai'duk-balàtu a.Si-gu-ii-aQxi\'] ,10.

5. a\s Kal-ba-a a."""'saugi ''Aui-ua-aTii- T,'^C),iq.

als Musallim-''Marduk a. As-ga)i-dn\As-

kan-na Cr 274, 4. Cb [351, nj.

als Miishib-"Marduk DrP4r,4. }V 149,.%

rt/i "Nabu Cr 102, .v.

a\s "Nabù-alic-sulliin Dr 300, /-.

No. 2.

10. a\s "Nabù-clir a. •""'Pa-h-''' Cb 337, g.

als Nabfi-Diîti-uballit Dr 144, is.

als "Nalm-inu-se-ti-iq-urri a. Daiuiu-''Addu

Nd 682, 3.

als "Nabu-ndid a. ISca Smd (ZA IV) r,/...

a\s "Nabît-sùiu-usur a. "'"'-'saug/ "Istar l>à-

bili Dr 300, /.'.

15. a\s "Nabû-iisabsi a. Tu-ua-a-a Nd 3(.|, .•/.

a\s Ndid-"Marduk Dr 447, is.

als Pir-u a. Mu-îc-zib Nk2i,9.

al's Ri-iiiut a. Ardi-"Neigal 'Hd 280, //. 375,

is. 1059, 3.

als Su-qa-a-a Cr 172, 4.

20. als Sil-la-a a. Ardi-"Nergal Nd 619, is.

als Sa-kiu-siim Dr 431, 20.

aß Sùui-ukîu Dr 224, ,i.

als Shin-ukîn a. Iddin-"Papsukal Dr 169, 1.

rt/i "TUR.Ë-iddiu a. Amèl-"Na-ua-a Dr

357. '4.

25. as Zir-Bàbili a. Ba-si-ia DrP 61, 2-..

a s. ''Nergal-usalliiii.

a.
"""'Allaku, s. "Nabù-zîr-iqtsa.

a. "'"''bairi Dr 152,0. S. "Nabù-ittaïuiu.

a. "Ea-sa-lam-ili, s. "Bèl-iddin.

30. a. Epes-ili, s.
"Marduk-siim-iddin.

a. Etiru s. "Nabù-sinn-usur.

a. Itti-"Marduk-balàtu Dr 463, 2s.

a. Mu-se-zib, s. Iqîsa-aplu.

a. "Nabu Cr 78, c.

35. a. "Nabù-ui-ip-sa-ri Cr 13, ü.

a. Ni-in-ni-e-a Dr 254, 2.

a. <""^'}-àb bànî, s. "Bèl-iddin.

a. Sa-ani-ina-ku Cr 379, 5.

a. "Sin-da--in Dr 529, in.

40. a. "Sin-sa-du-nu, s. "Bcl-iddiu.

41. a. Zir-ki-ti-ia, a. Napustuin.

Gu-rji-ialiâ (Kosename, vgl. Gùzu-ina-"Bèl-asbat,

Itti-"BelINabà-gfcrju) Nd 884, 12.

I. a'jS Dr 392, 2j.

JGu-rji-tutn

I. vils
"Subnàn-sitni-iddin a.Nûr-"Sin Cb397.

Gu-rM-ina-"BcP-as-bat, '^•"^'qallu Cr 325, 3.

^Gu-zu-uin-tnu\uia Nk
"^ij,

>. 207, 3.

I. w/i -fSa-bu-ul-la-tuiu Nk 201, 2.

Ha-ba-sir{lsi-rilru)l^A\j6,-,. 916,4. 1099,4. NdPi

3,7. Cr90, iiif. 125,2. 150,4. 163,3. Cb

9
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{Htr-âiï-si/ijsi-rijn/))

178,3. 197,4. 347- Drioi. 209,3. 227,7. 408,7.

DrL 175,7. """''t/a^içcrrDr 141,10. sabitka-

si-ra-HH Cb 384, 15. S. ''Bcl-kàsir, Na-din.

I. a\s "Mar-diik Cb 169, 7.

a\s ''Bèl-ri-7nan-ni a. Egibi DrP 52, 0.

a\s Kur-ban-ni-''Mardiik Dr 60, /o.

a\s Lib-lut Cb 257, 4.

5. a\s Mu-se-::ib-''Bcl Nd 973, g.

a\s "Nabu-kin-aplii a.]\Iu-kal-liin CbP 30,1s.

a\s Ni-diii-tuin a. Eris-a-na-Esaggil Dr

439. 20.

a\s Ni-qn-dii Cb 309. 388, n.

a\s Ni-q/i-iii Dr 263, //.

10. als Sa-du-nit a.
"'"'''

ir-a-iii Cr 291, jo.

a\s ''Samas-àh-iddin a. """'OiaggariNd 8 1 6, /.'.

ajs Sû-la-a a. E-tir-ru Cb 329, /7.

a\s Tab-ni-e-a Dr P 40, 3.

a Dr 4, 5.

15. a. Egibi, s. -^Nn-ub-ta-a.

a. Mi-sir-a-a s. ''Bcl-uballit.

a. Musè:zib-''Mardiik Dr 72, 22.

a. Mu-tak-kil-lu, s. Kîii-rsîr.

a.
<"'•''nappahi, s. Liblut.

20. rt. Pap-pa-a, s. ''Bèl-èlir.

a. "'"'h-àb bàni, s. Liblut

22. rt. '^'"ê'reî alpi, s. Bidtà.

fHa-ba-sir-tiim, qallatu Nd 762, 2. 772, 3. 832.

I. »//i "Bèl-ahè-iddiii ,
assat ''Nabù-zir-iikîn

Nd Soi, 9.

^Ha-ba-si-titiiû Dr 379, 20.

^Ha-ba-si>i{-nd)-tHvi

1. ?«/j
''Nabù-miii-iskini a. Kàsir Nd 258, 17.

671. 675,4.

2. m\s Sû-la-a a. Niir-''Sin Nd 82, 3.

Hab-ba-sH, s. Kalbà 58.

Ha-ab-di-ia [Ha-ab-dti-nii/ CT IV 16: 256, -»o), s.

Ha-ad-da-a, s. Ardi-'''Bèl.

Ha-di-e-ri-es\is (Dr 318, 11. 377, 4), s.
•'Nabli-kin-

aplu 28, ''Sin-ibni 1.

Ha-gu-rii, s. Ka-ti-inu- .

Ha-ah-Jm-ru («Rabe», vgl. MS j). 37) Cr 379, 4.

Cb 232, 5. Pi 9, 4. DrP 81, 10. ''Biiiicne-iili-

iddin 2,
''Samas-ah-iddin.

I. a\s Ardi-''Sin-sadî a. "'"^'aslaki Dr 287, js.

als''N^ab!)-ctir-iiapscrtia.Dûii-iii-c-aT>r2i^,ro.

ajs Nad-)ia-a Nk no. 115,2. 235,2.

a\s Tab-ni-e-a a. JÏIii-kal-liiii Dr 249, 10.

5. a. .? . . . "Bcl-iddina>. Dr 2, s.

Ha-a-a-nu, .s. Sinn-usur.

Ha-a-an-nn-eres\, s. ''Bèl-ètir.

lHa-la-a, iinniiu sa -^Tàbat-''ls-sar Cr 307, /A

Ha-la-bi s. ''Bèl-iddin.

Hal-ta-a-nii Dr 214, 9, s. "Nabà-kin-aplit.

'*Ha-lu-û Dr 501, 13, s. Halù-inilki.

Ha-lu-li/ Nd 442, 4.

*Ha-lii-û-iiii-il-ki

I. rt/i' Ha-lu-ii Dr 501, /--.

Ha-ina-tu- (Dr 413, 14), .s. A-na-e-di-ib.

Ha-am-ba-qn (as. K. 3oga =JADD207), .s. Iddiiia-

i'Bkl 3.

I. a\s Ina-''Bèl-ju-ta-ra-ah Dr 466, /7. 467, /j-.

Œa-ai)i-ina-a, s. -ILà-tubasinni.

1. w/i Apla-a ajs ''Bèl-ah-iddin Nk 91.

2. ;«/i
''Nergal-iddin a. Ba-bn-tu Nk 10 1.

Ha-ani-nia-a-a, s.
''Nabù-ahè-bullit 15, Nidin-

tinii 50.

Ha-ani-nia-sit

I. rt'. ''Ncrgal^-iisècib Cr 360, n.

Ha-am-mi-nn (as. 81-2-4, iSO=JADD 231) Nd

764, .5.

*Ha-na-nu (cfr. he. ^rn, HBE IX)

I. rt/j A-na-di-ib Dr 505, 10.

^Ha-na-hi Ng 7, 3, s. -^Hi-ib-ta-a 2.

fHa-ni-na-a Cr 380, 7. Nd Pi 15, 3.

Ha-ni-ni Cb 385, 11».

^Ha-an-na-'-hi Nd M 16,9.

Ha-an-si\si-ir\ri Cr 36, 4. Dr 105, 7.

'^Ha-an-ta-sa-nu (vgl. .? HBE IX: Ha-an-da-sa-

an-ni = he. ''lîlÇ'in, Ha-an-da-sa-ni 83-1-

18,201. Bu 89-4-26, 32 =JADD 113, 119).

I. (?. HP.-''Marditk, s. Sidliimâ.

*Ha-an-fa-s2(, s. Iddin-"Nabii, fSi-da-tnn.

*Ha-an-t!i-û-hi , Ha-an-tii-sû (ar., cfr. bi. ttJïltan;

83-1-18, 339,s3 =JADD246)^
I. a\i Ka>.-ta}-mu-su-ilàniViXi\ii;„7,Salà{SulT)-

nm-sù-i-lu Art CIS II 66.

*Ha-nH-nu (cfr. he. l'isn), s. "Bcl-iddin, Nàdin,

Nargîa, Pa-da-a.

'''Ha-pi-diP.-hal-la} (äg. Ha-pi=^t!ry CIS II 123

= Apis)

I. a\s Pi-sa-ini-is Cb 85, 5.

Ha-ra- Nd 259, 9.
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IjAK. I /AR, mit Detcrin. •""'', s. Ba/i)//t 27, ''Bc/-

iddiii 27.

JJa-ri-sa-a-a (vgl. tji-ri-sa-a-a K 305, 26. K 329,20.

K42i,34; aus harîsu « Stadtgraben», wie 6"«-

qa-a-cTa.vi.'à sn-qn «Strasse»), sJBiinànîtian.

Na-n-sa{-(j/i)-n/e Dr 5/g,-is. S. ''Savial-reiYsunii i,

''Bclif-cres 3

I. a\s Sei. Nie. ZA III 152.

a\s Ki-na-apln Dr 301, 15.

a\s ''Marduk-erba Cr 255, 13.

4. a. '^Sanias-khi-ahu Cr 221, 13.

Har-ra-na-a-a (mit Determ. """'0 Ng i.

Ha-si-rn (ab. CT VI 1 7 ; IV, ss. 22 : 364,20) Nd 1 107,0.

Ha-sa-da-a vide Has-da-a.

^Ha-sa-da-a-a--i-timi Dr 429, :i.

Has-da-a{-a), Ha-sa-da-a-a (Dr 379, 7), Has-di-

ialià Nk 384, 2, is. 459, n. Nd 662, 13. 702, 2.

Cr 180,13. Cb 135,10. 325,24. 373,4. 385,03.

Dr 157,13. 327,10. 378,2. Pi 8.
"'"''

biirkii//ii

qalla sa apil sarri Cr 325, 5. sa bit a/pi

Nd 662, 13. 702, ä. S. Ardi--'Nabù, ''Bèl-

iiballit, -iiscrjib, IJbliit, •' LiDit-luiu-abu-usjtr,

"Nabù-ètir,-~îr-ibiii,Na-din,''Sainas-iddin,

U-bar-ia.

I. a\s Ng 12, /j.

a\'s
''A-Huin-shr-usitr Dr 301, ->/.

a\i Ardi-"Gula a.
"'"'' di-ki-i Cb 276.

3a a\s Ardi-"Nabn Nd Pi 11, 4.

ajs "Bèl-iddin Dr 270, r.

5. a\s "Bcl-iddin a. Qaq-qa-da-a-ni-tiiiii Dr

431.-'-'-

a\s Gab-bi'i-i/aiii-sàr-nsur Dr 379, 7.

als Ibiia-n Nd 997, 3.

ajs Ki-na-aplii Dr 328, /6. 520, 23.

ajs Ki(d-di/i-/iit a. '•'Bèl-ctini DrP 58, /j.

10. a\s "Mai-duk-erba aJ'Sin-sa-du-nuY)ïY ] i,n-

ajs ''Ma7-diik-sitiii-iddin a. "'"^'sani^îparakki

Dr 527, ,s.

WS. als Musallinû. a. Bàbntii DrP 137, /j.

a\s ''NabuA-erba Dr82-9-i8,49a (CISII65).

a\s ''Nabû-ahè-bullit a.
"Addii-sam-uic-c Dr

397- 18-

a\s ''Nabù-aplii-iddin a. '''Siii-sadùini DrP
105, 3.

rt/i "Nabii-erba a. '""''bairi Cb 55,4. 56,3.

15. a\s NabiL-kîii-::îr a. Ba-bn-tu Dr 575)--

a\s •'Nergal-iiballit a ''.SV« Dr 314, 9-

No. 2.

a\s "NIN. />AI):-sar-//sur Dr 51 1, c.

aji Nîtr-''Saluas Cb 96, 2. 151, 3.

a\s Sàpik-.::îr a. "'"''iangî Dilbat''' DrPa

\2,4'. 14. -V- '9. '-

20. d\s Tc-rik-sarru-ut-su Nd 693, 2.

a , s. Ardi-''Bcl.

a. "Addu-abu-bullit Nd 201, is.

a. ''Ea^-lïu Cb 233, 20.

a. Etirii, s. Bcl-ittannu.

25. a. "'"''i-si, s. Midhib-''Bcl.

a. '^'"''inandîdi, s. •Œèl-îibal/if, ''N'abù-ctir-

napsàti.

27. a. Pir>.-ri Nd 525, 1.5.

fHas-da-a, qallaiu Nk 12, 5.

Hàsil qîinèi^. "•••^'GAZ-KU. DA «Müller» ), s. Iddin-

"Nabû 89.

^Ha-as{Has)-så- -i-tuiii
,
qaHatu Art CIS II 66.

Ha-as-tu-qa

I. rt'i DrP 60, Ü.

Ha-ta{-aVnii (vgl. Uîa-hatàïiii) Nk 419, 3, s.

Ha-at-ta-a

1. rt/j- •'Nabù-cr-ba Nd 553,4.

2. (? , s. Ardi-''Bc/.

'^Ha-za--ilu (Nd 797, 3; ar. bsnTni, s. ''Nabù-ctir-

napsàti, -nàsir.

Ha-za-a-iiii, s. JMarduk.

Ha-zut-ii

I. rt/i' Dr 333, n.

Ha-at-ta-a-a («Hethiter»), s. /(//ir?.

Hi-ba-ri-ia (DrP 57, 15), s. ''Nabh-usallim.

^Hi-ba-tuiii vide ^Tàbatiim.

JHi-ib[ip})-ta-a (als Probename -'Hi-ib-ta-a-a 82-

3-23, 135 rev. 4I Cr 339. Dr 30, 3. 180, m.?

DrP 115. 120, 2.

I. in\s Apla-a a.'""^'ràb bàii/, uniinu sa''Nabù-

balàtsu-iqbi NgP \26, 33-

in\s Ba-la- tu a. "'"'h'àb biïnîDrV 85,3. 95,2.

nijs Etil-pî II -^Ha-na-hi, assat "Nergal-

uballit Ng 7, 5.

m\s"Marduk-sar- iis/iraß "NabiL-ètirNg 2 5 , 5.

5. iii\s Sil-la-a a.
''Ea-sal-uin-Ui NgP 126.

fHi-bii-si--i-tiim, assat Nidinti-'^Bcl ajs ''Nabit-

ktn-aplu Dr 358, 3.

^Hi-bu-sn, vide ^Hu-bu-sit.

fHl-li-bii(pu}]-ni-i-tuui Dr 379 le.

fHi-in-ni-ia (m. HBE IX), assat "Sainas-iddiii

Cr 287, u.

9*
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Hi-in-ni-ilàni Dr (149, 3)

I. a. "'"^'hnàr bàmlti, s. Gudadit.

fHi-pa-ta-a (vgl. -^Hi-ip-ta-d), assal Ahithmii als

''Ninib-ah-cres Nd 152, 5.

^Hi-is-tum Cr 146, 13.

Hi-ta}-ia\ià

1. a. "Bcl-iiàsir Cr 285, ».

2. (7. "'"''sangt ''Ninih, .s.
''Bcl-nmainti.

Hi-tu-ù-a ( «o meine Sünde!») Cr 239, 4. S. "Aiiiitn-

ah-usur.

HH--a-a (Dr 461, i(i\ .s. ^7^;^;- H.
Hu-ba-su, .s. Rîiiiût 114.

^Hii-bu-iis-tiait, fHu-Hin-bu-KS-tiiDi

I. w/j '^Nergal-idmllit Nd 381, g, h.

fHu\Hi-bn-s>i Ev 10, 17. «i-vr?/
•'Nabn-nàsir a\s

"A-è-iddin Nd 151,4.

I. wz/j' ''Marduk-sarrani Nd 355, 1, k, u.

Hu-la-li [IJii-la-la Rm 217, 7 = HABL 468; 7^//-

/r?/// ein best. Edelstein), s. ''Bcl-iddiii 181.

Hu-ul-la- , s. Ardia 68, Gimilht 48.

'Hu-ul-ti, -Œn-li-i-ti, assat Adiilii a\s "Nabii-rJr-

iddin Nk 70, 2.

fHH-uia[hatya-a-tui)i Dr 379, 47.

IHu-iiin-bii-us-tinn, vide ^Hubiistiiiii.

^Hii-iiiiiii-aii-ni

I. w/.f Nd 570, 13.

Hii-iiin-iiia-iui (Dr 75, ,-,!, s. Ahnhinu.

f '^Hii-?tn-na-ttiiH{i-V.&h&» ), qallatu Cb 330,2. 33 i,n.

Hu-un-zn-ù, s.
''Nanà-iddin 3, Nid'uiti 52.

Hi(-pu-H Nd M (28, 4).

//«?- Dem?
I-Jii-?(r':-ni-ba-sii (Nd 796), s. ''Ä'ergal-bc'l-us///-.

Hii-ù-ni, "'"''ardu Art Ba 32, u.

Ijii-sa-bi («strotzend», DAHW), s. "Bcl-lu-innr

I, -zir-ämi 3, Sitl-lii-iiia-a 2, Sû-ina-a 2.

Hir.-za-lu

\. a. "'"''pahari Smk CT IV 31, /.-.

''\IJii-;'ji-ri, "'hi-in-da-na-a Cr 287, 4».

/(!-(( Nd 176, 6.

"'la-a-bi-bi (cfr..? bi. air) Nbp (ZA IV) 15, 7.

^Ia-di--ilu, A-di--ilu (cfr. he. bsyi-i), s. Kin-zîr.

1. (?/i ''Nabfi-::îr-id-din Nk 70, 1, 7. 12.

2. (?.
''Nabu-zîr-iddin, s. Mardnka.

la-a-ha- (Cr 360, 2!)\ s. ''Sai/ias-iddiii 46.

*Ia-aii-su-ru Nbp (ZA IV) 8, 12.

J la-a-qar-ra-tiiin Nd I, 11.

*Ia-se--ia-a-ina (Cr 307, he. !T;i>lÇi), s. J Tàbat-

•'Is-sar.

la-sii-inii-iiia

I. (Tj'-f yWôV/ Nk 361, /j.

'"la-a-tit-na (pliö. 'jrT', vgl. Baijathon, Balithon),

"'"''
qîp! Nd 33, ,5.

*"Ia--!i Cr 43.

I-ba-a (K 1351. 3102; .vgl MBE IX, JENSEN

WZKM VI p. 2 1 3) Nk 1 87, 10. S. "Nabh-liu.

I. a\s "Bcl-siim-iskun a. Si-gu-û-a Nk 301, /j-.

a\s Sil-la-a a.
"'"''iiaggari Nd 85, 4.

a\s Zîr-ukîn Nk 322, /j.

rt. Hu-[sà\-bi, s. Sû-nia-a.

a. "'"''pahari Smk CT IV 31, //.

«. "'"''saiigî parakki, s. Balàtn.

Ib-na-a(-a) KAK-a{-a), KAK-na-a-a (Dr 349, 12;

Jensen WZKM VI p. 213: entstanden

etwa aus Bèl-d>ni; beachte KAK-a Cr

321,13 = Ba-ni-e-a) Npl M II 9,:«. Nk84,3.

(231,1.51. NkCTIVu. Ndi65, il. 1092,.^.

Dr 533,7. S. AhusuHU 15, Ardia, ''Asiir-

sàr-iisiir, "Bcl-ah'c-iddin 48, -Iht 14, Has-

da-a, Iddin-''Nabù, Iqupit, Mùrànii, ''Nabù-

balàfsii-iqbi -\- t,"/, -ètir-iiapsàti, -kî/i-aplii

-\- 29, -iiàdiii-ahi 22, Nidintiim 58, Rîiiiût-

''Bèl, Sil-la-a, Taqis-'' Gula 9,
'' l 'ras-nàsir.

I. a\s Ardi-''NabtL a. "'"i'rëî Nk
i"],

s.

ajs Ba-lat-su a. "'"''bà'iri Nk 164, 8.

als Balàtn a. "'"''u. iiiiik Nk 272, g.

ajs Iddin-''Mardiik a. Si-gn-u-a Nd 468, 14.

5. a\s ''Marditk-zir-ib)ii a.
""'''nappalji Nk ^J, 10.

ajs '^Nabû-iinaiiimir} Nk 65, 3, 7.

a\s "Nabn-iinaiiiinir a. "'"''SU. TAG. GA
Nbp (ZA IV) 14, 3.

ajs "Nergal-.zir-ibiii Dr 541, 4.

ajs Ri-intit-''Ba-ît Dr 365, 2.

10. a\s Sùin-iikin Nk lOO, 1, s.

a Cb (338, 28).

a. ''Addu-sain-nie-c, s. ''Nabù-siiin-iddin.

a. Arrabtitnt, s. Itti-''NabH-balà1u.

a. "'"''a-sii-ii, s. Liblitt.

15. a. "'"''aslaki, s. Sàkin-siiin.

a. Da-bi-bi Nd (140,8), s. -^Aiittia, Iddiiia-

"Nàbii, Siiin-iikin.

a. Dannu-''Addn, s. ''Nabii-inusctiq-iirri.

a. Egibi, s. Balàtu, Iddina-''Nabii, "Maj-diik-

siiiii-iisiir, Siliin-''Ban.
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( f/>-iia-a{-a))

a. Ir-a-ni, s. Kîna-aplu, ''Nabù-kîn-aplu.

20. a. Kalln-''Sin, s. Balàtii.

a. Mas-iiik-kii, s. Sii-la-a.

a. ''Nergai'^-suin-il'iii Cr 360, ».

a. Sng-gil-a-a, s. Biiltà.

a. ''Sin-iinittu, s. Duinmnq.

25. a. "'"^'sangt Dilbat'''', s. ''Nabù-sinn-ukîn.

a. "'"''sangî-''Na-na-n, s.
"Nabîi-siim-ukin.

27. (?. "'"''saitgî parakki, s. Iddiu-''Bèl.

Ibna{KAK]-a-sa-ili-ia(l), s. Iddiiia-"Nabu 40, /<///«-

rt//« I, ''Marditk-nàsir 36,
"Nabu-inuiètiq-

iirri^O, ''Nabii-iaiaiiiniiq ^, TUR. R-iqbi \.

flb-iii--ia Nk 62, 3.

Ibni-"Addii'-, s.
•'Nabà-ahc-bullit 22.

Ih-ni-ilu, KAK-

i

/h: s. ''Bcl-iddin i6or, Ina-Esag-

gil-zir-ibni 3,
''Marditk-ètir 39, Miisècib-

"Marduk 22, Silhii-"Bèl i, ZA.Jl/AL.

MAL-ah ... I.

I-bu-n-a (vgl, I-ba-a)

I. (?,'.? ''ÄV-// . <?. Aille/-''Eu Nd 1 1 1
,

I-bn-ni Smk ZA III 228, 2 {I-bn-nu Srgnst. II, 15).

A/rr-rt Nd 518, 7.

Id-da-a[-a\ Id-di-iaià Nd 865, s. Nd M 25, 2. Dr

230, 10. (/f?//// Nk 31, II. S. Nàdin, Nidin-

tiiin, U-ba-ri-ia.

I. (7;'i Ad-di-ia Nd 436, 2.

rt/i "Bèl-sùiii-ukîii a. "'"''bairi Dr T 141, v.

rt/i Ki-i-''Siii .... Cb 245, .-,.

rt/i ''Nabû-usalliin a. Ir-a-iti Cb P 36, j.

5. (?'j- Rab-bu-n Dr 145, 3.

,?. Ardi-"Bcl Cr 75, 4.

(?. Raba-a-sa-"Niiùb, s. A«;r(?.

S. (?. "'"^'sangî s. Marduk.

Iddina Nd 1041, 5. Cb 255, is.

I. (?'i E-t'd-lu a. "'"''ràb bàiiî Ev 23, /7.

hidina-a [Id-diu-a-a K 241, IX 31), vide Iddiiia-

aplu.

Iddiiia-alni [SE-na-SES, SE-SES Nk 106, 12,

Ml'-SES Nk 368, 12.-) Cr 160, 20. 161, 57.

"•"'' "'hi-iu-da-iia-a-a Dr 379, 32. "'"^'iiàs

pairi Nk 156, >. "'"''ràb iiiu-sc . . . Nbp
(ZA IV) 19, 23. S. Ardi-"Sa}pàint i, "BH-

uballtt.

I. d\s Nk 2-Ji, 3. Nd 419, 3.

as a. Dannit-''Addu Dr 437, 19.

a\s Abkallu Nd 1030, is.

No 2.

(?''j •'Bèl-ri-inan-iii a. Dain-qa-ià Nd 943, 4.

5. a,s Iqisa-aplii . Nd 248, /j-.

rt/i Ki-din-"Marduk a. ""'''saiigi " Gnla Cr

161, 3S.

(7;'i Mushdi a. Si-gii-i'i-a Dr 284, /o.

rt/i "Nabn-ka-sir a. Sik-kn-it-a Nk 247, ^7.

rt/i "Naiià-karabi Srk (ZA IX) /».

10. a\s "Siii-iddin a. Ki-di-nti-"Marduk Nk

135. Jr.

rt'.

"""'^
s. yBu'iti.

a. ''Addu-suin-crcl, s. Bèlsunu, ''Nabù-kîn-

aplu.

a. Ba-bu-tu, .s. Musèzib-"Bèl.

a. •'BH-ctiru, .s. SaggUlu.

15. <7.
"Ea-pattanni, s. Rhiiut-"Bil.

a. Egibi, s.
"Nabù-ètir-napsàti.

a. Èpes-i/i, s. /Esaggil-bèlit.

a. Iddiu-"Papsukal, s. Rîmiit-"Nabù.

a. Mas-tuk-ku, .s. "Bèl-iddiiia.

20. (?. Mu-di-qu-''Addu, s. ''Xabù-lhi.

a. Mu-kal-liin, .s. Riiiiùt.

a.
""•''Pase^' , s. Nàdinu.

a. "'"^'ràb bàttî, .s. BalàUi.

a. ""•''saiigî "Ea, s.
•'Bcl-iddina.

25. (T. Si-gu-û-a, s. Ap-la-a.

Iddin a-aplu ( .SE-iia\MU-A DrP 66, 3 == 67, 4. Statt

dieser herkömmlichen Lesung wird Iddiiia-

a die richtige sein, alsHypokoristikon von

Iddina-"Nabii (beachte no. 22) oder dgl.).

Nk338,3. 371, u. Ng52, r,,u. Nd27,3. 206,9.

659,15. 9i6,s. 1053. 1113,11. Cr287,n. 377,12-

Cb 46, 3. 84,17. 149,4. 422,9. Dr 128, 12.

(149,1.5). 180,1;). 291,2. 342,3. 407,11. 414,7.

430, 14. 532, 4. S. ''Bclit-eres, "Bcl-ittannu,

"Bunene-sar-usur, Giinil-" Gula 2, Kàsiru,

"Nabù-bullitsu 40, -gâinil, -zîr-iddin, Xidiu-

tuin,Nidintum-"Bèl,Rik-ki,Rimut,"Sauias-

unainmir, Scllibi.

I. rt'v Cb 402,7. CbL i8,j6. Xr3,7.

Dr 407, 13.

a\s a. "'"''àsic Dr 387, /c

a\i > "Marduk a Nd M II 57, /--.

a'iS An-dunàni-"La-iiia- Dr 379, :i4.

5. a\s Ardia Dr 400, 10.

ajs Ardi-"Bèl Dr 334, 4.

als Ba-lat-su a. Eul-tain-inar Nk iii,/o.

a\s "Bèl-ahè-iddiH Dr 488, /0.
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{Iddin\n-apl>l)

a\s ''Bcl-ri-sn-j'i-a Dr 165, 3.

10. a\s "Bcl-uballit a. Ga-hid Dr 482, 9.

a\s Da}-sip-par-ru} Cr 255, ,1.

a\i Iqîsa-aphi a. lia-bii-iu Dr 507, u-

ajs Itti-^'ÈTardiik-balàtu a. Sag-gil-a-a Dr
4S5, :^.

a\s Kabti-iä Dr ^^iG, ib.

15. a\s Kal-ba-a DrP 137, 2.

a\s La-a-ba-si Nk 321, e?

rt/i
"Marditk-bèl-ilàni a. Si-gii-û-a Dr 551, ^v-

ß/i Mushib-''Mardnk a. """'bäiri Nk 31,14.

a\s ''Nabu Dr 529, ,0.

20. a\s "Nabji-ahc-iddin Cr 142, i. "'"^'àsibii Cb

384, »•

(i/i "Nabi'i-a/jè-iddina.Egibil>^âi,'jo,2. 738,0.

Cr 58, ä, 6. 194, 2.

n's "Nabû-bcin-zîr a. "'"^'hiûppa/ji Cb P 32,2.

57, 3 = Iddi>ia-''Nabu etc. q. v.

rt/i ''Nabù-ctir a. "•"'nappahi Nd 681, ,2.

ajs ''Nabù-iab-ni-usur a. "'"''saiigî "Ea Dr
166, /-'.

25. a\s ''Nabîi-usursu a.

104, 2.

a\s ''Nabii-usursu a.

""'uas pairi kâri DrP

•"""saiiirî ''Ea Dr 26 1 , 18.

a. Na-din-sc-aui Cr

315. "•^t.

492, 20.

a\s ''Nabii-rJr-iddiii

190, 10.

aß Na-di-uu a. Fpes-ili Dr 309,

a\s Nàsir Dr Bu 88-5-12, 26, 17, m.

30. ajs "Nergal-hlin-usur a. Da-bi-bi Cb 15, /j.

ajs Ni-qu-du a. Abi-ul-idi Dr 498, /j.

rt'/i Ri-inu-tu Cb 375, s.

rt/i Ri-inuta.''Sin-ii/iittuT>r 2iÇ)Çj,i.\ DrP66,/.'.

a's "Sainas-iddlu a. Mas-tuk-a-ta Dr CT
IV 21,,,.

35. ajs Tàbia Dr 362, k.

^? , s. ''Nergal-iddin.

a. Ardi-'Œa, s. Nidintum-"Bel.

a. ''Bcl-ap/ii-usur, s. Gimillu.

a. ''Bcl-iddiii, s. Zu-iun-bu.

40. a. Dannu-''Addu, s. ''Bel-kàsir.

a. ''Ea-kabti-i/àni, .s. Na'dat-"Bèlit.

a. Egibl Dr {204,3), s. /wäiu-äslr, /sk/, lAblut,

''Marduk-nàsii'-ûp/u, Pursfi, Sirku.

a. Êpes-ili, s. N^ad-iia-a.

a. Etiru, s. Liblut.

45. a. Ga-hal, .s. ''Marduk-nâsir, ''Nabîi-kîn-zîr.

a. "'"''gallabi Dr 367, 3.

a.
'"'•''nian-di-di Smk P i , 13.

a. """hiiassar} bàbi, s. Rîniîit.

a. "'"^'nappahi, s. Bcl-ctjr, E.rbà, Scllibi.

50. (?. "'"'^'tiàs patri. s. ''Bèl-uàsir.

a. "'"''pahari, s.
''Nabù-ittannu.

a. '""è'rei sisî, s. Sdim-"Bel.

a. Sag-gil-a-a, s.Nidintuin-''Bel,"Bèl-uballit.

a. Sip-pi-e-a, .s. Nu-mi-a.

55. rr. '^'"^''sangi ''Addu, s.
''Nabk-ittaiiuu.

a. "'"''saugt parakki, s.
•'Nabù-ittaniiu.

a. Signa, s. Zu-uin-ba-a.

58. rt. Tii-na-a, s. Igiîa-aplu Kii/iùt.

/ddifila-'''Bêl>''^'Mk 44, r,. Nd283,ii. 746,0. 886,15.

1017,8. Cr 77, lii. 162, i:i. 180,7. Cb 9, Ki.

123,23.436. Dr94, 14. 440,2. 533,18. """'bàuû

Nd 773, 4. 912, 8. 1035,7. Cr 39,4. """"«cr/-

/rt/«/: Cb 126,0. S. Aplà 37, Bèlsunu 52,

i??<//rt, Iddin-"Nabù, "Marduk-erha 25,

"Nabù-bulliisu, -ctir-uapsâti, Siiin-iddin.

I. rt'.f Dr 27, 11. 447, 4.

rt'/i a.Erist a-.uaEsaggil Dr 429,'./-

a's a. Ha-am-ba-qu Dr 551, 2'.

ajs -ä/U a. ''Ea-ib-na Dr 335, o.

5. ajs '.ir-ib/ii a. Da-bi-bi Nd 1

1

14, 0.

aj.i A-qar-aplu a. Sip-pi-c CrP 22, 13. DrP

42, 10.

ajs Ai'di-ia a. """'qipi Dr 486, /6.

ajs Ba-ku-û-a Dr 25, /7.

ajs Balàtsu a. Epes-ili CrP 18, /j.

10. ajs Ba-la-fu a.
"'"''ràb Dr 514.

ajs BàujBa-rjirDrBsLii,/'. 12, w. 19,9. 21,/--.

22, s. 26, 9. Dr CT IV 32, .»/.

ajs Ba-sn-zu a. Etiru Dr 235, 13.

ajs "Bêl-à/j-iqîsa a. Sag-di-di Dr 207, 13.

Dr L 24, 16.

ajs Bèl-erba a.
"'"'•'Ardi-''Nergal Dr 319, is.

15. ajs "Bcl-iddina (Mu-na) Ans (ZA III) 1,3.

ajs "Bèl-kàsir a. Nur-"Marduk Dr 486, 23.

... Cbajs "Bèl-sinii-iskun a.
"'"'''sangi

351,-'-

ajs "Bel-usallim a.
" Cr 349, 34.

ajs "Bèl-usalliin a. Pap-pa-a-a Cb P 129,0.

20. ajs Bûl-ta-a Dr 478, 13.

ajs Gu-rja-nu Dr 361, 2. 526.

ajs Ib-na-a \a. "'"''Ysangiparakki Dr 351, /7.
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{Iddin\a-"Bèl'-')

a's Iiidin-''Mardiik a. """' "Ea-èpes-ili Dr

515,"^-

a\s Iddiii-''Xabii Dr -jZ, g.

25. d's Itti-"Nabu-balàtu Dr 336, 2, c.

a\s La-a-ha-si a.
"'"''nappahi ? P 90, /-'.

a\s Liissi-Hit-iir a. An-da-har Dr 541, 20.

a\s ''Mardiik-hàit-cîr a. Da-bi-bi Dr 108, 9.

a\s "Mardiik-erba a. Ba-la-fii Dr 1 38, ,2.

30. als "Mardidc-hdii-iddin er. """Vy;?//« Cb 398, 7.

a\s Mu-ra-sù-ii a. ainclu-ü DrP 138, /^.

«/i Mu-se-zib a. '""''rhb bànî Dr 196, 4.

a]s Mjisezib-"Marduk a. Ba-si-ia Cr 381, 3.

a\s "Nabu Dr 305, is.

35. dis ''Nabu-ahè-iddin a. ''Siii-tab-iii-iisiir Dr

530, '4.

ajs "Nabîi-etir a.""'''sa)igî''Ninih Cr? 22,16.

aïs ''Nabii-it-tan-iiu Dr 408, 13.

a's ''Nabu-it-taii-iut a. {E-)Sag-gil-a-a Dr P

81, /9. 110, /7.

a's ''Nabù-siiin-lîsir a. Ardi-ia Dr 284, //.

40. as ''Nabù-sion-lisir a. Ardi-'^Ncrgal DrP
64, /J-.

a\s ''Nabu-iisur-sii Dr 426, .-,. Dr P 86, 3.

a\s ''Nabù-usiir-su a. Bu-ra-qu DrP |8i, 3].

82, 4. 103, 3.

a\s ''Nabii-iisiu'-sn a.Mi-is-ra-a Dr 32 1,10.17.

a\s Na-diii Dr P 6-j, ib.

45. a\s Na-din a. Sag-di-di Dr 153, /.».

a\s Na-pu-iis-tmn Dr 439, 3.

a\i ''Nergal-iddiii Dr 400, /.•.

a\s Ni-qu-du Dr 345, 14.

a\s Ri-viut a. ''Sin-da-'\a-a-m DrP 87, 3. 132,5.

50. ajs Sa-pi-"Ea\ a. Sik-hi-û-a Dr 287, /j-.

• a\s ''Saiiias-hh-iddin Dr 527, n.

ajs "Sanias-iddin a. ''Sa>/ias-ba{-a)-ri Dr

191, 4. 482, /o. 498, //.

als '^Sawas-tab-/iI-û-s//ra.Jfi-s/f-a-ûCh4g,ç.

a's Se-el-li-bi a. Nàs patri kàri Pi 9, 4-

55. a\s '^Suhnàn-ctjr} DrP95, //.

a\s Suvi-iikîn Smd (ZA IV) 7, /.'.

a\s Sü-z2i-bu a. Ba-bu-tu DrP 51,9-

a. "'"''bàiiù, s. ''Nabu-itsurhi.

a.
''Ea-cpes-ili, s. ''Nabn-biillitsii.

60. a. Egibi Nd (953, 5).

a. ''Marduk-sùm-iddin Nd 658, \. Cb 241, 3.

339. *•

No. 2.

a. '""''Mu-dai)iiniq-''Addti, s. Bè/siinii.

a. Musèzib, s. Itti-''Marduk-balàfii.

a. Nur-''Sin, s. Iqitpii.

65. rt. ''Sin-da--in, s. Balàtit.

a. ''Sin-sa-dji-nii, s. Marduk-sùm-ibni.

a. '""''sangi "Gula, s. -fIn-ni-ba-a.

a.
"•••'>sangl "l'star Bàbili, s. "Nabù-ittaniut.

69. ^. Si-gti-ü-a, "'"''daianii DrL 25, ?/.

Iddin-"Ea^'- (Nk 420, i-i), s. Balàtii 75, Sù-la-a 17.

Iddin-" Gida'^

I. rt'/i Bâni-ia Cr 328, /9.

]ddin-''Istar'-

I. <r. ''Bèl-aplit-usur, s. ''Bcl-aplit-iddiu.

Iddi)t^"MardHk {MU\ SE{-na\ I-din 'J-di-^AD .

2))

Nk 43, 16. 1 13, 3. 254, 3. 269. 272, 8. 290, 4.

333,3. 3424. 356, .5. 387,3. 402,4. Ev 18,4.

Ng 15,3. [21,10]. 26, s. 35,4. 67,9. NgL
1 16. 3. Nd 4, 3. 19, .-,. 34, 8. 112, G. 134, 4.

157,2. 160,2. 375, G. 524,2. 562,4. 657,5.

800. 872,3. 900, ,5. 1008,5. 1059,5. 1109,4.

Cr 375.2- 376,2. 377. Cb72,!.. 86,6. 127,4.

178.4. 233,13. (362,!.). CbL(i8,7). 'uJ'Bèl-

ahè-iddin 15, -ap/ii-iddin , -nàdin-aplii 1,

-sùm-ibni 3, Iddiii-''Nabu + 70, J'Ina-bâbi-

magàri-alsis , Kidiiuiii -\- 8, ''Marduk-

nàsir-aplu , -sùin-iddiii 31, -siiin-usur,

Musèzib-''Bel 38, "Nabû-ailii, -balàfsii-iqbi

30, -bàn-ahi 25, Ndid-"JMardiik 9, à/vi/.

\. a\s Nd ?<i, 4.

a\s Ak-ki-ia Nk 361, /^. 366, 14.

ajs Apla-a Nk 235.

a\s Bani-ia Dr 174, n.

5. d\s Ba-si-ia Nd 1 125.

a'\s ''Bèl-aplu-usiir Dr 383, 3.

a\s ''Bèl-kàsir a. Sa-la-la Dr 132, ä

a\s "Bèl-sian-iski 'qîpi NdM 23,

ajs "Bèl-uballif a. Egibi Nk 161, 3.

10. a\s "Bèl-zîr a.
''Sin-tab-iii Nd 212, 16.

a\s ''Bèl-sîr-ibni a. ''Sin-sa-dii-iin Nd 553, /j.

als "Bèl-zir-iqîsa a. "Sin-}-ibni Nd 816, 13.

a\s Dajuqi-ia a. Ga-ljal Cr 60, 10. Cb [195,3].

aß Ina-esî-ctir a. ''Siii-tab-iii Cr 308, 16.

15. a\s Tqîsa a. "'"''sang! ''Siii Cb 208, s.

ajs Iqîsa-aplu Dr 57, 3.

a\s Iqîsa-aplu a. Nur-"Sin Nk 67, e. 258,3.

261. 265,2. 281,2. 283, .'6. 301,2.11. 308.

314- 333.5. 344. S. 345.2. 367. 379,/,. 384,3.
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{Iddin\a-"Mardnk)

406,2. Ev 2, 4. 10. II, li. 12,10. 20,1(1. 21.

Ng 8. 10,2. 12, 1. G. 22, s. 24,13. 30, 4. s.

32,2. 43,2. 66. 71,2. NgL 123,2. Ng VR
67, 4,2. Lab 3,2. Nd 5,2. 11,2. 30, ç. 42, 3.

63. 71,2. 85, /7. 100. 103. 106. 124. 12S.

145,2. 148,2. 151,2. 152,2. 153. 154- 158, -'•

160, .4. 169,3. 187. 253. 256. 260,2. 263.

268, 2. 273, ß. 276. 287, 2. 294. 305, 1, 12.

325,2. 326,2. 344. 356, ,s. 369. 392,,5. 427,2.

443,7. 445- 515.2. 534. 564.'- 573. s. 576-

577. 581,4. 619. [632]. 663,2. 669,/.=. 675, Ä

678,2. 700,.). 713. 722,2. 727,2. 740,2.

741,2. 755,3. 808,2. 813. 820,3. 1858,2.]

943, 2. 966, 7. IOI4, 2. 1020, i). 1039, 5.

I1079]. 1091. NdL2,i. 44,1. Cr 8,3. 12,3.

27. 45. 48,8. 65,2. 76,2. 83. 86,2. 141.

149, .-i. 161, 48. 169. 217. 222,2. 223. 224,2.

231. 340,4. 362,8. NdM I. NdM II 53,3.

CrL[i6, ij. Cb[8, 4]. 15,4. 46,2. 81. 88,2.

147,1,11. 219. 419,2. 422,,'-,. 431,4. CbL27,

4, il. 01-56,2. 187,9. Yg\. Iddiiia-"AIa7-d!ik

und no. 44.

a\s Itti-''Marduk-balàtu a."'"'''pa-se''''Q-x 1 48, ,4.

a.\s Kal-ba-a a. Epes-ili Cr 339, n. 368, /j?

20. rt/i Li-Ur a. auiclu-ii Dr 383, s.

a\s "Marduk-ii-sur a. Sa-hi-na-si-su Cb 45 , 14.

CbP[93,..].

a\s ''Marduk-zîr\siiin-ibni a. Ardi-''Ncr,s;al

Nd 282, 10. 1032.

a\s ''Nabù-hàn-ahi a. Ardi-''Ea Nd7i3, s.

NdL 14, IS. Dr 151, 13.

ajs ''Nabu-ètir-napsàti a. Epes-ili Nk 71.

25. a\s ''Nabn-)ân-rJr a. "'"'''âsn Cr 161, in.

ajs ''Nabü-usalliin a. ''Sin-na-din-siim Dr

455, //. 456, 9. Sm.serba ZA III 157, y.

a\s ''Nergal-h a. ''Siii-sadi Ng 30, /*.

als Ni-qu-du Dr 174, 4.

a\s Ri-viut a. Na-bn-un-iia-a-a Dr 499, 20.

30. a\s "Sainas-na-sii- Dr 351, /j-.

als Sul-lu-viH Cb 25, //.

a\s Tab-ni-e-a a. "'"''iiiand/di Nd 802, /j.

a\s Tab-ui-e-a a. ''Siii-tab-ni Cr 236, i«.

a.
''Addu-sùm-eres, s.

''Nabfi-suin-lîsir.

35- a. Ba-si-ia, s.
''Nabii-êtir.

a. "BH-ètir Nd 157, 9.

a.
''Bcl-iiapsàtiin, .s.

''Nabù-bullitsu.

a. Bi-ib-bii-i'i-a, s. ''Bèl-àsùa.

a. Bu-su, s. Bullutu.

40. a. "Ea-cpcs-ili, s. Iddin-''Bcl, ''Alarduk-c/ir.

a. Egibi, s. Balàtsu, "Nabii-balàlsu-iqbi.

a. Epes-ili Cb (365, 10), s. ''Mnrduk-rfir,

-sinn-us7ir, ''Savias-zîr-usabsi.

a.
"""'luûssar abulli, s. Aplci.

a. Nùr-"Siii^A\22,-s,. 750,11. Cb 54, li. 164,3.

167.3. 218,3. Vgl. no. 17. S. ''Bèl-sinu-

ibni,''MardHk-riinaiini,-usalliin,Nidintuin-

•'Bcl, fNubtà.

45. a. "'"'h-ab bànî, s. Iqîsa-aplu.

a.
"Sin-na-din-shvi, s.

''Nabit-uàdiu-ahi.

a. Su-Ijii-a-a, s. Aplà.

a. "'"''saugt "Ea Dr (326, u).

a. "'"''saugt ''Istar Bàbi/i, s.
"Nabi'i-iitauuu,

-h'iui-usur.

50. a. Si-gu-û-a, s. Ib-ua-a.

Iddin\a-"Nabà [MU\SE-ua\Id-di-in-"N^) Nd 1,20?

444,2. 770,6. 962,5. 1023,8. 1069,8. io8o,c.

NdPi4, 10. Cr 129, 5. 130,.% 316,1». 332,25.

Cb 89, 8. 105,3. 130,12. 170, .5. 372,11. Dr

295. 4. (487, 9). 532, G. 541, iG. DrP 43, 10.

51, ä. '^^,^ avtèl'''daiauii Dr 435, 12. 'rhb

karri Cb 396, 2. S. Agiri, Iddiu-"Bel,

''Nabù-èti7--naphiti , -ittauuu ,
-lù-sa-liui,

Nidiutuvi, ''Sauias-iddiu 47, Sellibi.

I. als Nd 632, //. Cb 292, 21.

als a. Du-ub}-bi NdM 20, 4.

als a.
""•'''uappahi Nd F 8, ib.

als ''Addu-ahè-bullit a. Nitr-"Sin Dr 265, j/.

418, ,3. 474, /«..

5. als
•'Addu-siim-iddin a. "Siu-sadî Oa 260,11.

als Ahê-iddiu DrP 57, Je.

als
''A-unui-jdmllit Dr P 56, 20.

als Apla-a Nd 627, 13.

als Apla-a a. ''Bèl-ctjru Nk 316, is.

10. als A-qa-bi-ia DrPa9, ».

als A-qar-aphi a. Na-ba-a-a Nd 5 r.

als Ardi-"Bèl a. Mar-duk-u Dr 275, m.

rt/i Ardi-"Marduk Dr 499, /9.

als "Asur-la-a- Cb 13, 15.

15. als Ba-lai-su Dr 506, 12.

a\s Balàtsu a Dr 342, g.

aß Balàtsu a. "Nabù-se-e(-me) Dr 374, 10.

389, 13. 390, 9. 392, 22. Dr L 24, 20.

aß- Baiii-ia a. Danuii-"Addu Nd 261, i,-;.
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{Iddiii\a-"NaMi)

a\s Ba-nu-nu a. Si--ti Nd 276, 14.

20. a\s ''Bêl-aké-erôa, "'"''asarid sarri Cb 34 1 ,
/o.

a\s "RH-ahc-iddin a. Si-gu-i'i-a Dr 151, 14.

a\s "Bcl-erha a. Ardi-"Nergal Dr 266, .-3.

267, 20. Vgl. Iddin-''Bèl 14.

a\s "Bel-crha a. Bn-uii-na-ki-tuin Ntl 504, s.

a\s ''Bcl-iddiii a.
ainêlsann ''Ninih^- Nd

404, -. 552, //. 816, ,0. Cr 303, s.

25. als ''Bèl-kàsir a. Egibi Dr 27, ij.

ajs ''Bcl-ndid a. A-ta-vnir-ait-nu-us-sii Cr

148, 3.

a\s ''Bcr-sàr-biil-lit Dr 235, /.'.

a\s Bèl-su-nn a. "'"'hia-si-hu Nd 597, //•

als Bèl-hi-iiu a.
"'"''iiås patri kàri Dr 1 54, /.'.

30. a\s Bcl-hi-nn a. "'"^'pa/jari Dr 266, 24.

ajs Bèl-su-nn a. "'"''sangî "Gida Cb 161, /o.

a\s ''Bèl-usallifn a. Ir-a-ni Dr P 69, n.

a\l •'Bcl-Hsallima.Niir-''SinTivw],ô. 120,2.

a\s "Bêi-zu- Dr 502, 13.

35. als "Bcl-zir-nsabsi a. ''Bèl-è/irn Dr 425, i».

426, 10.

als ''Bu-nc-nc-ibni Dr 550, 2. 575, ir-

ais ''Ea-ibni Dr Pa 1 8, 2s.

rt/i "Ea-udauiiiiiq Cb 43, /9.

rt/i Erba-'^Marduk a.
''••'''ahit-ba-ni Dr 203, /o.

40. (?/i Er-ba-''J\Iardiik a. Ibna-a-sa-ili-ia Cb

349. J"-

rt/i Ha-au-ta-s2i Cb 397, /.'.

rt/.y Ibna-a, '""''
l Nd 916, ä

a\s Ib-iia-a a. Da-bi-bi Nd [j i ,

/-'

243, -v. 396,9. 419- 903. '-• 954,

[20, //.] 21, /j. Cr 123, //. 140, ç.

ajs Ib-na-a a. Egibi Nd 133, s.

45. ajs Iddin a. "•"'hiappahi Cr 25, 3.

ajs Iddin-''Bel} Cb 436, 3.

rt/i Iddin-"JSIarduk Dr 256, //.

(?/i Iqîsa-aplu Nd 993, 4. II02, 10. Cb 64, /^.

Cb 254, 3.

als Iqîsa-aplu a. "Ea-ibni Nd 764, rj. 973, i».

1056, 3, 13. Nd M 31, s. Cr 48, ,3. Dr 23, n.

50. (?/i Iqîsa-aplu a.''Ea-nàsir^à\o^,i3\. oß-j,,,.

ajs Kur-ban-)ii-"Marduk Cb 261, /A

ajs La-a-ba-si a. "Sin-ilu Nk 8, //.

ajs li-ib-lu-tu Dr P 246, 2.

ajs Liblut a. Signa Dr (ZA III) 2q.

55- '?/j' Inssu-aua-nnr a. "'"^'pahari Dr 193, .'.-.

No. 2.

171,/...

NdM

/ï/i Mar-dnk a.
"Ea-ilu-ù-tu-ibnilla-tab-ba-id

Nk 108. 199. 200.

ajs "Marduk-bcl-usur a. ? U-sjir-a-niat ....

Nd 616, 15.

a\s "Marduk-ncisir a. Da-bi-bi Dr 207, 10.

ajs ''Marduk-nàsir a. "'"''sangî "Isfar Bà-

bili Dr [397, ,3]. 433, 'J-

60. ajs "Marduk-ki-sa-an-ni a.
''Bèl-ctiru Dr

527,76. 561,4.

ajs ''Marduk-sinr-a-ni a.'""''ràb .? DrP 88,//.

ajs ''Mardnk-siiin-usur a. ''Bèl-ctiru Dr

237, "•

rt/i "Marduk-sinn-usur a. Nu-lia-su Nd

258, 30.

ajs Mi-Ji-a-ta Dr 556, 2.

6i,. ajs Musèzib-''Bèl^à()']l,h. Cr 217, i.->. Cb

334- 335,3. DrPa 10, 29.

«/jf ''Nabii a. "Sanias-a-ba-ri Cb P 34.

ajs >'Nabù-aljè-bûl-lit a. Ir-a-ni Dr Pa 1 2, 3s.

ajs ''Nabù-ahè-iddin a. Arkàt-ilàni Dr486, -v.

. ajs ''Nabù-aljc-iddin a. Egibi Nd 858, 13. Cr

177. 3. Cb 31, iî. 326, 3. Cb L [19, 3].

70. ajs "Nabù-balàtsu-iqbi a. Iddin-"Mardnk

Cb 145, H.

ajs "Nabn-bàn-alii a. "'"''sa ia-ab-ti-su Nd
1048, ,b.

ajs "iVabù-bàn-rJr a. "'"''nappalji Nd 990.

NdP[8,/<i]. CrP 13, G. 14,7. 15. 17,3. ig,-,.

23, 4. CrPa 3, 4-: Cb 45, 3. Cb P 25, 2. 28,

1,9. 29,4. 31,14. 32,2. 33,2. 35,4. 36. 37, i.

128.4. 130,5. 131. Dr 37, 12, 17. 522. DrP
40. 41. 42,8. 43,10. 44. 45,3. 46,5. 47,4.

48,3. 50. 51,4. 52,3. 54,5. 55- 6- [57,3]. 58,4.

60, 2. 62, 5. 63, 4. 64, 5. 65, 3. 68, 3. 69, 2.

70, 4. 73, 6. 74, 7. 89, 2. 90, 4. 91,2. 100, 6.

117, 1(5. 121,15. 132. 133,5. 134. 135. 137,3.

SmrdP38, 6. 39,2. .?Pi49. 150, 2, vgl.

Iddina-aplu etc.

ajs "Nabû-eres Dr 492, is.

ajs "Nabic-ètir Ng 31, 4.

75. ajs "Nabù-ètir-napsàti a. Pi Dr 406, j-.

ajs "Nalm-iddina a. •""''bairi Cb 379, /7.

ajs "Nabti-kîn-zir a Dr 464, //.

ajs "Nabù-kîn-zîr a. Da-bi-bi Dr 379, 70.

ajs "Nabù-mu-se-ti-iq-urri a. Iin-bu-pàni-ia

Nd 855, 7.

80. ajs "Nabii-niusètiq-urri a.A'n-lja-hi^a 1 1,//.

10
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1 53 . "5- Ng 66, /7. Ng V R 67, 4, /o = Ng
L 123, ,0.

a\s ^'NabH-vm-se}-zib} Nd ^ß, 14.

ajs ''Nahü-nadin-ahi Cr 27, 15.

«/i ''NabiL-snm-iskiin a. Si''-ik-kii-ii-a Dr

347, '^'

a\s ''Nabû-hiii/-?ikîii a. Gis-sa-f'a-cres Dr

428, c.

85. a\s ''Nabk-siiin-usnr a.
"'"'-'bàitù DrPa7, /9.

a\s ''Nabiï-siim-usiir a. ''Ea-ibiii Dr Pa 8, 33.

9,34. 13,24. 14,2«. 15,20. 16,20. 19,31.

ajs ''Nabù-sHvi-û-sur a.
•^"'''ràb bâtit Nd

1013, V.

aß "Nabù-ta-lint-usur Art Cl5 II 66.

a\s:
"Nabft-usallim a. "'"''hâsilqîmc Nd 359, /».

90. als ''Nabfi-dr-ibni Nd 83.

a\s ''Nabù-zir-lisir a. ''Sin-sa-dii-iui Nd

652, 15. [653, 16].

a\s Na-di-nu a.'"'"'nappahiCr'? i^,?'- CbP28,2.

aß ''Nergal-na-sjr a. Nàr-'^Mardiik DrPa
II, G.

a\s ''Nergal-uballit a. Nûr-" Nd 650, w.

95. aß Nii-um-niu-ru a.
"'"'' allakp. Dr 335, 5.

a\s Pir-u a. ''Nani\fiUi\ Dr Pa 8, 23.

aß Pir- Il a.''Sainas--îi-tii{-uid) CbP i3i,'o.

DrP 133,2, 8.

aß Ki-viiit Dr CT IV 44, .s.

aß- Ri-iiiiit-''Bèl a.
''Addii-sani-inc-e Cb

182, u.

100. aß Ri-iiiiit-''Bi-I a.
"•"''ardi-"Ncrgal Dr

134. V-

aß Si-lim-''Bêl Dr 427, /9.

aß Sa-du-nii a. Sarni-a{-ra\zn-ii Dr 336, /j-.

Smd L 22, 18.

aß ''Sa7iias-zîr-iqîsa a. Dantiii-"Addii- Ng
V R 67, 2, 14.

a\s Sa-pik a. Sa-na-si-sii Nd 916, /o.

105. aß Sàpik-sîr a. Di-ki-i Dr 266, 12.

aß Sn-/a-a Cb 96, is. 115,3.

aß Su-la-a a. Ba-bii-tii Dr 392, 13.

aß Sü-la-a a. "'"^'ràb bàiii CrP 12, e. 18, 7.

aß Sü-ma-a a. ''Sin-riàsir Nd 674, 3.

no. aß Sû-zii-bn a. Ka-iiik-bàbi Dr 4&J, jn. DrP

54, J'. 61, //. 100, 14- SmrdP 38, 20 } P 122, 6.

152, G.

aß Ta-qis-'' Gula Dr 12,12.

aß "ZA .MAL . MAL-iddin DrP 1 36, 4. 1 42, 5.

aß "ZA.MAL.MÄL-iddin a. Ardi-"Nergal

DrP 139,4. 145.

aß "ZA.MAL.MAL-rJr-ibni Cr 8, ,3.

1

1

5. a\s Ziri-ia a. Da-bi-bi Nk 42, ib.

aß Zii-zi-ia Dr L 24, 3, 4.

a. Abi-ul-idi, s. Ahusumi, "Mardiik-bh-ibni,

Mùrânn.

a. Abu biti, s.
"Nabù-nàdiu-ahi.

a. Ardi-"Ea, s. Kalbi-"Bau.

120. a. "'"''bairi, s. "Bcl-ibni.

a. Bar-sip''' CbP 31, s.

a. "Bêl-èiiru, s. Kidinnu, Kidiniiu-"Marduk.

a. Bûl-lii-tu> Cb 285, ,3.

a. Bu-/i[-su], s. Itti-"Bcl-liiitiinir.

125. a. Da-bi-bi, s. "Nabh-aplii-iddiu , -bullitsu,

-iddin.

a. Daii-iii-c-a, s. Ardia.

a. {"Ea-)èpes-ili, s. "Bèl-erba.

a. Egibi, s. "Bcl-na'id, Iqîsa-a, "Marduk-

hivi-iisur, "Nabù-fiàsir, -zîr-lîsir, "Sin-

taqVs-bullit.

a. Êpes-ili, s. "Bèl-erba, Niqud.

130. a. Etiru, s. Ba-zu-zu, Libliit.

a. Ga-hùl, s. "Bèl-ittannu, -kàsir, E-ri-sii.

a. "'"^'gallabi, .s. Rîniût-"Bêl.

a. Tin-bu-si-ia, ?.. Nidinittiiin.

a. Ir-a-ni, .s.
"Nabîi-ittaiinu.

135. a. """'kû-uik bàbi, s.
"Nabii-balàtsii-iqbi,

Nidintinn-"Bcl.

a. "Nabii-se-e-vie Dr 412, 10.

a.
"Nauiiitii, s. Ina-Esaggil-bclit.

a. "'"'hiappaki DrP (79, 11). S. "Bèl-ètir,

Sèllibi, fTablutu.

a. Na-sir Nk 448.

140. a. "Nergal-uballit Cb 58, 12. 254, 2.

a. Nu-ha-sii, s. "Nabîi-ittaunu.

a. Mir-"Sin, s. "Bêl-iqbi.

a.
"•"'' Pase''', s. Zikari.

a. ""•'^'rhb bànî, s. Ba-aq-qa.

145. a. Sip-pi-e Dr 375, 24. S. Hîriktiiiti.

a. "SaiJias-ba-a-ri, s. "Bèl-uballit.

a.
"Sainas-iddin Cr 294, s.

a. '""''sangi parakki, s. Tiikultiiin-"Marduk.

a. Si'i-a-tini, s. Itti-"Nabii-balàtu.

1 50. a. Sû-la-a Cb 84, 3, 18, vgl. no. 106.

151. a. Ziri-ia, s. Murânu.
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IddiH-"Nergal^ Nk yß, s. Dr 309, an.

I. a\s Gimillu a.
"'"''nappahi Dr 400, 15. 430, io.

452, 19. 459, IS.

a\s ''Nabù-kin-zîr a. Epes-ili Dr 333, 2. Lies

Ardi-Nergal q. v.

3. a. Epes-ili, s. Rultà.

Iddin-''Papsukal, s. Ba-zit-zu 9,
•'Bcl-aplu-iddin

31, Gu-za-nn 23, "Nalm-aphi-iddin 50, 65,

-kàsir 24, -napistiiii-iisur 6, -sar-alièhi i,

-zîr-ukin 2 1
,

Nitrèa 1

1

, Rîiii)it-''Bcl 34,

Riiiiiit-''Nabîc 3.

Iddin-''Sin^'-, s. ''Bèl-kàsi?- 4g, '^Nabù-taqbi-lisir.

Iddin-''Sainas

I. «// Iqisa-aplii a. Nnr-ilàni Nd 52, 5(.?).

«/i ''Santsa-a-a Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65).

3. rt. Epes-ili Cr (184, 15).

Id-di-nu-nu, SE{-ita)-nii-iiu Npl M II 9, ig.

I. (t/j '^Addti-ahè-iddin a. Nùr-''Sin Dr 468, /^.

rt/i Ahu-li-kiii Ng 66, 7.

«/i ''^^/? Dr 174, /Ä

«/i Miisèzib-''Bèl a. """'bàiiu Cb 46, /s.

5. rt/j ''Nabà-nàsir n. JSIati-di-di Cb 328, 9.

«/.f
"Nabù-udainiiiiq Cb 409, 3.

«/.f Pir-u a. Epes-ili Cb 165, //.

8. «•. "BH^-ctiru, s. ''Jilaj-diik-sùtn-iisiir.

Iddiii-'' liras

I. (^?;'j- Ki-iia-aplii a. ''Ea--qiirrad-ilàni DrPa

13, /A [17, /7].

'^Id-di-ra-nu (ar.?), "'"''asarid sarri Dr 366, /7.

Id-du-û-tiiin} Ng 54, 7.

''I-di-hi-ili'^^ fHBE IX: *Ia-a-di-hu-in, la-di-ih-

ilî, cfr. bi. bS!?''-')) s. "Sin-tabnu.

I. rt/i Di-na-a Nk 365, 3.

/-<;'/-//« (vgl. he. n;i^-"', sa. i>-ibs) Nbp (ZA IV) 13.

I-di-in, s. Kabtîa.

I-din-nu (mit Determ. """'' Dr 450, 13), s. Kabtîa

27,
''Marduk-sum-iddin 43.

fl-din-tiim Dr 43, 3.

'*Id-ra- (ar., cfr. he. SHT?), s. Sarru-diini.

I-gi-gi Smk M II 3, 4.

1. vi\s ''Nabîi-ctir Ng 34, .5.

2. ;«/i Ri-vmt Cr 200, 3.

Ili-ia\ià, Ili-a-a («mein Gott!») DrPa (15,25), s.

''Nabà-ctir 27, -kiii-zir 38, -usalliin 15,

Nidintuin 54-

Ili-a-di-mt Ng 66, e. S. ''Nabù-ah-iddin.

No. 2.

Ili-ia-ga-iiul («mein Gott erhaltet»)

I. rt/i Ba-zu-zu DrBa 18.

Ili-ia-ha-ta-a-mi («mein Gott ist Schutz».'), s.

Abu-na-di-ib.

IBf'Viddin Nk 452, su. Cb 146, e. S. ''Nabû-alik-

pàni.

1. «/i A-ra-bi Cb 315, 2.

2. «/i A-ra-hu Dr 346, /o.

Ili-it-ti-ia («mein Gott mit mir!») Cb 84, 4. S.

Kl-''Samas.

Ili^J'')-pi-i-û-sHr\SES («mein Gott, schütze den

Mund !») Dr 379, lo. "'"''la-viu-ta-iiiiDr 362, .5.

Ilî-qa-7m-û-a (vgl. Iln-qa-na-a 83-1-18, 695, II 35,

he. n;i5b!!Ç) Ng 76-10-16, 17 (CIS II 62).

Ili-itiii-iiiu (vgl.? Ilu-iiii-me K 370, he. Dy'^bS)

Cb 85, 18. S. •'Nalm-silim.

I-li--"Bcl\DA-"Bèn Nd437,2. Cr264. 316,2. CrT.

1. a\s Dr 331,2.

2. a. Iiii-bu-pàni-ià, s. Stim-iddiii.

Ill -biil-lu-tu (Kurzname, vgl. Ili-bulluiu-''Mar-

diik), s. "Addu-ibni 2.

Ili-bullut--'Marduk (I-li-\DA-bûl-lut\ lit] lii-{u-

"]\E\ s.''Bèl-iddiii62h,Ètirii2, "Marduk-

hiin-ibni 20, 32,
''Nabù-kîn-ztr 36.

Ili-''Ei-e [ID.GAL-'^L) Cr 144, s. Nidintuin 26.

m-"Marduk {DA\MUH = Eli Cb 145,4. DrP

83, 13 \ID.GADJ-li-e Dr 76,17 -"M^>, vgl.

Ili-bullut-"Marduk) Nd 43, u. 738, u.

770,5. 1069,11. Cr 127,10. Dr 141,4. «"'"TU

bîti "Saviai Nd 958, 3. S. Ana-"Bel-eres

2, A-qar-aplu 4, Ardi-''Bèl 31, Ardi-

"Bunene 2, ''Bèl-eres 8, -ètir 2, -iddin 88,

147a, -iqîsa 7, -nàdin-apbi 10, -riiuanni

14, Bèlhinu 3, ''Bèl-uballit 85, 94, -usalliin

22, Bêl-zîr 10, ''Ea-iddin 4, Izkur-''Mai--

duk I, Itti-''SaDias-balàtu 2, Kal-ba-a 30,

44, Kalbi-''Bau 3a, ''Marduk-kîn-aplu 7,

-zîr-ibni 8, Miiràmi 29, Murah'c 11, 12,

"Nabù-balàfsu-iqbi 29, 32, -bclsumi 23,

-etil-ilàni 4, -ctir-napsàti 38, -iddin 31,

-kin-aplu 41, -kîn-zir 20 a, 23, -niusètiq-

urri + 25, -nàsir 21, -suin-usur 10, -/;//-

tabsi-lîsir 3, -usalliin 12, -zîr-iddiii 17,

''Nergal-usalliin 22, -zîr-ibni 2, Nidintuin

45, 73, Pa-sû-û I, ''Samas-iqîsa, -suin-

ukîii I, -uballit 32, Sàpik-zîr 13, Sulliunà

5, Sùzubu II, Tahunu i, ZzV/« 31, Zirutu.
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Ilï-"Mardiik

I. a\s ''Bèl-upahhir a. Epcs-ili Nd 1047, 19.

1048, 19.

aYs Èpes-ili Nd TSBA.
a\s ''Nabit-siiin Cr 44, 9.

a\s ''Nabù-siiin-lisir a.
•''"''saiigî Bàbili Nd

855, 11. Cr [347, /.?].

5. a\s Sü-la-a a.
"'"•''sangî ''

. . . . Nd 690, i».

a. Da-bi-bi, s. ''Bèl-ètir.

a. Epes-ili, s. Nidintum.

a. Ir-a-ni, s.
''Nabù-inusètiq-mTi.

a. ""'^'pahari Nd 803, lo.

10. a. Sa-na-si-hi Nk (283, 24).

Il-ka-a CbP 127, 6.

Il-lu-ma-a, s. ^'Ncrgal-îpui i.

Il-ta-a («mein Spross!»), s. Ardi-ahesii.

Il-ta-a-iiia vide Al-ta-nia- .

Il-tain-viar-''Addu - (vgl. Lullaiiunar-''Addii),

s. '^Bêl-iddin 155.

'"''Il-te-7-i-ha-na-na (Cr 177, 3), s. Gabhi-ilàni-sar-

usur.

"Il-tii-GAB-usiir Nd 11 27, 13.

''Il-tfi^'-i-/a-a{-û), auch ohne''' (Cr 360,10), Nd398,

16. [583, 17]. Cr 34, w. """'ràb uartabi

Nk 452, 18.

I. ^?. Bèl-dri Cr 360, 10.

*Il-tu^'-na-ta-im, s. ''Bcl-iia-ta-iiu.

Il-tùl''-nu-nr

I . ^r. Da-a-nu-ha-ta Cr 59, e.

IIii-a-ui-ri(ï) Nd 483, 11.

Ilu-a-qa-ba (Cb 86), s. ''Nabn-h/j-iddiit.

Ilu-balàt-ili-Jci . . . {AN-BA. TI. LA-ANf-'-ki . .?)

I. ö/i Za-bi-da-a Cb 79-4-19, 3 (CIS II 64).

I/ii-ba-7ii, s. Musezib-"Bel 41.

Iln-bît-'' Gîtla"^} (Nd 1025, is).

I. rt. 'sangî ''Qjila, s. Kina-aplu.

IlH-gab-ra\ri (vgl. he. bs^ina)

I . ö/i ''Mar-hi-rJr-ibni, ""•''qallnNd 88 1
, 3. 892, le.

*Ilii-ha-na-nu

I. «/.f Gab-bi-ijia-qàt'i--''Sainas Nd 17, to.

Ilu-iddin vide Ili'J''^-iddin.

I-lH-i-pu[-us] Nd M II 47, 6.

Ilu-iniis}-se-mi (Nk 73, 4)

I. rt. "'"''sangî Agane''', s. Rhnùt.

Ilii-iia'idQ AN-IDr 366, 17; «Gott ist erhaben»),

s. '' TAR-n{sa7n î)-su-ra-hi-ià ?

Ilii-sa-bu-mi^. Cr 87, 3).

Ilii-sar-usur («Gott, .schüt,;-e den König!»)

I. «/.f
''Netgal^-iddin Cr 57, 7.

IlH-ù-kal-la-aii[-ni, «Gott erhaltet mich», Probe-

name 83-1-18, 695, II -le) s. Sa-a! . . . .

Ilii-i'i-siir-hi («Gott, schütze ihn!») NdM(II64,i5).

Ilûta-ibni {AN-ta-KAK Y)xYz.<^,ii\ Kurzname,

vgl. "Ea-ilnta-ibni), s. "Bcl-uballit 67.

hn-ba-a, Im-bi-ia (etwa aus Iinbi-''Sin oder "Bel-

imbi, JEN.SEN WZKM VI p. 2 1 3) Nk (423, 1.5).

S. '^Nèrgal-ètir.

I. a\i Nabü-erei a Nk 374, 34.

a\s ''Nabû-sitin-iikîn a. Hln-kal-liin Nk 183.

a Nk (210, 4).

a. Ili-''Marduk, s. hkur-^Marduk.

5. a. """'iangî "Ea Nk 59.

l7ii-bi-''Sin^, "'"^'iangü Uru''' Nk 109, 20.

Bti-bn-pcviiQ Siyiajiä Dr 342,11. S. ''Bèl-ahc-

iqisa 4, Iddin-''Nabü 79, Miim-ana-''Bèl-

da-ait-ni 4, ''Nabù-ahc-suHini 10, -ctir 2A,,

-hun-iddin 49, Nidintiiin 30, Rîmut-''Bcl

39, Suin-iddiii 8, Taddannii 6.

Imittii-lîsir {> ZAG. L U- GIS)

I. ^r/i Iddina-a a. Egibi Dr 473, 3.

Iin-nia-du-bu s. Ki-di-ni H- 12.

Iiiniiiri-ia [LU. ARAD-ia)

I. rt/i R/iiiiu a. Daiii-[qa]-'''Add/i Nk 326, 9.

fliii-mir-tiun («Mädchen») Nd 787, 10.

.fIna-bàb-magàri-alsis [Ina-KA-SE . GAj/zia-ga-

rij-al-si-ii, abgekürzt: ''Ba-u-ma-ga-ri-al-

si-is)

I. 7/ijs \Lu-mnr-du7ii-ki-''Bèl\qallatu^a Aßo,'^.

495, 2, 13. 508, 4. 509, 4.

Iiia-''Bêl^-id-ta-ra-alj, s. Hambaqu.

^Ina-bît-bclit-baiiini-alsis [^. Iiia-E-BL 266y -al-si-

^
is) Dr 379, 22.

Ina-E-bår-ra-li-iin-mir (Cr 221, r,), s. '^Bèl-

idhillif.

Ina-E-sag-gil Nk 420, 9. S. Balàtu.

I. a\s ''Nabu a. Sa-na-si-su, "'"^'SA.KU

Bàbili Dr 577, 3.

Ina-E-sag-gïl-a-a (abgekürzt: E-säg-gil-a-a,

Kosenamen zu Iiia-Esaggil-lilbur o. ä.),

s. Làbàsi, ''Nabû-Jisêzib i, -rAr-iqîsa 13,

Nidinti-"Bèl2\.

-^Iiia-E-sag-gîl-bû-)ia{-a)-at\ta

I. 7n\s Siini\Su-vm-ukîn a. JMusallim Nd 243, 3.

498, 2.
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Ina-Esaggil-bclit {AS\I-n.a\-È-sag-g)l\gil-be-lit\

vgl. fEsaggil-bèiii) Cr 313, 2. Dr 79, 3.

I. ni\l Iddiii-''Nabha. ''Sin'^-â-tii, assat''Nabû-

iiiiit-iikm DrPa 11,2. 12,12. 13,6.

VIS Itti-^'Mardiik-balàtu 'a\s
"Nabù-ahè-

iddin a. Egibi Cb 215,0 [asiat Itii-''Nabù-

balàtu ajs "Marduk-bàn-zir a. ''Bèl-èth-ji).

in\s ''Nabù-kin-aplit a.
"'"''allaki Nd 147, 2.

S. fAmti-''Bèlit.

in\s '^Nabù-itsallim a. Ir-a-iii Nd 390.

5. m\i Ri-inift-''Bêl a. Egibi Cb 348, 5 {assat

N?'irêa a. Ir-a-nî).

Ina-E-sag-gtl-bji .... Ng 11, 4.

Iiia-È-sag-gil-kin (vgl. folg.)

I. a. Ina-È-sag-gïl-a-a, s. ''Nabu-usèzib.

Ina-È-sag-gil-kin-aplu (vgl. Esaggil-kîn-aplu)

1. a. Sag-gil-a-a, s. Nabû-ctir.

2. a. ''Sin^-sadî, s. {''Nergal-)ina-esi-êtir.

Iiia-E-sag-gil-lil-bnr, (abgekürzt: Esaggil-lilbur

q. V.), "'"''satigü Sippar Dr 27, 7 1 1 28, 4.

fIiia-E-sag-gil\gu-ra{-anî)-viat , --ri-inat, (abge-

kürzt: fEsaggil-ra-mat und -^Sag-gil-ra-

inal), Ndf355,6]. 359,2. 466,3. 727,1. CrP

[11,22]. 21,6. DrP49, 3. assat Iddi)i-''Mar-

duk, vide in\s Zh-îa. iiuxrat sarri Nd 1 043, 3.

r. in\s Ba-la-ht a. Egibi CrP 1 1,5. 12, u. 18, .5.

20.2. 21,3. 22,2. 26,10. CbP27, 3. 128,3.

129,4. Dr 522, 27. DrP43,2. 46,3. 52,2.

59.3. 61,4. 62,3. 64,3. 75,3. 87,2. 132,3.

139,3. 142, 3.

in\s La-ba-si-''3farduk, alii ''Bèl-iddiu DrP

109, 5.

2. iiijS Zîria a. Na-ba-a-a, assat Iddui-''Mar-

duk ajs Iqîsa-a a. Nur-''Sin Nk 147, 5.

265, G. Nd 82, 1. 11. 61 1, 2. 657, 3. 697, 8.

741, .5. 757, !• S20, 4. Cr 27, 7. 48, G. [51, 3].

65. 161,49. 284. 303. 321. Cb[263,6. 279,2].

307, 5. 370, 2. Dr 410, 4.

Ina-Esaggil-sadunu {AS-È-sag-g\l-KUR\sa-dit\-

nn\ni, abgekürzt: Esaggil-sadûnu)

I. als Apla-a a. Egibi Nk 390, //.

a. Epes-ili, s. ''Bcl-cres, Pir 11.

a. "Sin s. Libliit.

4. a. "Sin-tab-ni, s. "Nei-gal-êtir.

-^Ina-E-sag-gil-si-ini"'-ni Dr 379, 21.

Ina-È-sag-gîl-siitn-ibni, abgekürzt: Esaggil-sitvt-

ibni Nk 193, 2.

No. 2.

1. a\s Dannu-"}[ardiik a. Mnshib Nd 39, s.

40, 17. 253, te.

2. a. "'"''rab bàni, .s. LàbàH.

hia-È-sag-gil\g,frJr (abgekürzt : Esaggil-rJr{-ibni),

beide aus Ina-Esaggil-sîr-ibni) Dr 50,4. S.

Làbàsi 9.

I. a\s Bèl-su-nu a.'""''sangî-"Ea>iky-),<,. 72,11.

ajs Kal-ba-a a. Egibi Nd 575, //.

a]s ''Nergal-uballit a. Sag-di-di Cb 315, 16.

ajs Ri-niuta.Ardi-".iVergallSid4gs, 10. 508,/Ä

5. a. "'"''ab/i bîti, s. Siliiii-"Bcl.

a. Ar-rab-tiuu s. Ubàni.

a. Ir-a-ni, s. ''Nabù-kin-aplic= Esaggil-zîr-

ibni.

a. Nùr-''Siii, s. Kidiimu-''Marduk, Mîirànu,

Nùrèa.

9. a. "'""^'sangt "Ea, s. "Nabii-nàsir.

Ina-È-sag-gil\g;i-rJr-ibni, abgekürzt : Esaggil-dr-

ibni und Iiia-Esaggil-dr

I. a\s Bèl-su-nu Nd 633, g.

ajs ''BH-uballit a. Ir-a-ni Nd 300. 433, 3.

580, /f. 633,2. 652, //. 653, /j. Cr 231, /7 =
Esaggil-zîr-ibni i .

a\s ''Marduk-êtir a. Ib-ni-ilitNd 5 1 6, 2. 1 068, 2.

a\s ''Nabu-sùin-ukin a. •'Bèl-ètiru DrP 1 05 , //.

5. a. "'"''sangî ''Bel, s. ''Nabn-siiin-iddin.

Ina-È-sag-giL-rdr-iddin} Dr 547, s.

Ina-elî-ètir {ÅS\I-na\- BL 11 209 -SUR\KAR-ir;

abgekürzt aus: "Nergal-, "Nabû-ina-esi-

ètir; vgl. Esî-ètir) Cr (203, 2). 361, 11. Cb

29,2. 198,6. Dr 72,21. "'"^Wrtw«« Dr 379, 00.

S. ''Bèl-iddin, -'Dain-qa-a, ''Nabk-kin-zîr,

-zir-iikîn, ''Sainas-uballit.

I. a\s Ardi-ia a. Ahu-bani-i Nd 881, 7.

a\s ''Bèl-aplii-usnr a.''(''^''>Sin-sadî'Nk 147,1-'.

252, 9. 272, 2.

a\s "Bcl-uballit a. "'"''Pasc''' Nk 236, //.

aß "Ea-ubal/it a. """^'Agini Nk 69, /2.

5. ajs Ina-Esaggi/-[kin-ap/u] a. "Sin^-sadi Cb

I, 10; vgl. "Nergal-ina-esî-ctir 4.

a\s "Marduk a. Ahu-bani-i Nd 55,15.

als "Nabû-kîn-aplu, «'""daianu Dr 379, 72.

a\s "Nabù-lïu a. "Sanias-a-ba-ri'Ha 576, /o.

[577,9]. 1020,4.

als Na-di-nu,'""''davigarsarri'H\i\27. 334,^/.

10. a\s Na'id-"Marduk a.

Nk 251.

V

'''NI. SUR-ginê
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Iiia-esî-ctir

a\s Ni-qu-dn a. "'"''Pa-se''- Dr CT IV 32, ig.

a\s Sàkin-siwi a. Epes .... Nk 359, //.

a\s Sàpik-zîr a. '"'"h-aba-a-sa-"Ninib''- Nd

536, 7.

a\s Zir Dr 479, 7.

1 5 . a\i Ziri-ia a.""'''saiigî "Sainas Nk 45 , /^. 436,/j.

a. Abu bîti, s. ''Nabu-kcisir.

a. Ardi-''Nergal, s. ''Bèl-{zir-\ibni.

a. "'"''âsH, s. Tabnea.

a.
"'"'^'as-sur, s. Zîr-Bàbili.

20. a. "Ëcl-iqisa Nd 201, 11. 870, 2. 969, 2.

a. Bi-ib-bu-û-a, s. Nabù-ahc-bullit.

a. Da-bi-bi, s. Musèr:ib-''Bcl.

a. Ea-iin-bi, s. Itti-^'Nahn-balàtit.

a. ''Ea-nàsir, s. ''Bèl-kàsir.

25. rt. Èpes-ili, s. Nidintuin-''Bêl.

a. E-sag-gil-a-a, s. Balàtu.

a. Ètiru, s. ''Nabii-kîn-zîr.

a. Mar-duk-û, s. -fDain-qa-a.

a. Na-ha-a-a, .s. ''Nabn-èur, Niqudii. .

30. rt. <""''rab bcinî, s. Niqiidu.

a. <^""'reî sist, s. Ba-si-ia.

a. ''Siii-sa-du-nn Nd 534, .'•,. S. Esaggil-sa-

dûtiii.

a.
''Sin-tab-iii, .s. Iddiii-'^Alarduk.

a. ''Sainas-a-ba-i'i, s. ^'Nabù-kîn-rAr.

35. rt.
''Sainas-hh-iddiu Nd 201, u.

«. Sa-na-si-su (vgl. ^'Nabà-ina-esi-ctir 4),

s. ''Nabu-iddin, Nidintiun, Ubàr.

a. "'"''^sangl Sippar, s. ''Bèl-nàdin-apli.

38. «. "'"''ii-iniiq, s.
''Nabù-zîr-itsabsi.

Ina-ili-cfir l> Edii-ilu-ctir Str., Iddiii-''Addiiï)

Nk (90, 21).

Ina-pài!i-''BcI}

I. r?. E2-til-ht Nd 1074,3.

I-iia-qàtt^-'Œèi^-hi-ui/i-hn-nr Dr 379, 17.

hia-qàti'--^'Bèl^-sa-kin (vgl. Qàti-''Bèl-sakan)
"•"''qaUn\ardii^à2i2,^. 244. 738. Cb 361,5.

365. 3.

Tim-qàti'^-''Marduk '

I. «. ''Bèl-ètir, s. ''Nabà-kîn-rJr.

Ina-qàti''-'^NabîL^-bûl-tu, '""''qallu Cr 24S.

Ina-qäti^-"Nabû^-sa-kin Dr 301, 19. S. Mjisèzib.

liia-ki-bi-''Bè/^ (vgl. Qibi-''BèI) Nd 299, .1. 753,16.

Dr 503. ? 84-2-1 1,172. S:"Bêl-ibiii,-''Bm'àsu,

Sii-qa-a-a.

I. cr/1 Ihi-la-tu a. "'"''rab k-rii-h Cr 128,0.

^r/i Ba-la-tn a. «'«^'reî sisî Dr 193, 2.

«// "Bcl-ctir a. "'"''bäiri Dr [177, /j. 384,.'«].

448, /2.

rt/i ^^Bèl-ètir a. Nûr-''Sin Ev 22, n.

5. rt/'i ''JVabû-si't/n-iddi// a. Si-g/i-û-a 'Nd442,i^.

ajs "Ncrgal-zîr-ib)ii Nd [40, /^]. 42, /^.

(7. """'lias patri, s.
''Nabh-sùiii-iskun.

a. "'"'''saiigi Sippar, s. "Bèl-iddin.

9. rt. "'"''sa tàbtisu, s.
"Sin-iddiii.

Ina-ki-bi-''Marduk"^, s. 'Nabû-ittaimu 36.

Ina-ki-bit-''Nabu, s. Rimût.

Ina-sïl-'' f''^/« Jrt siitmn sarri Nd 998, 19.

Ina-sil-''A-a {AS-GIS.MI\sil-"A.A) Nd 913, 1,

988, ifi.

Ina-s}/-''Bè/{AS-GIS.MI-''B^) Nk 336,6. Cr377,4.

380, G. Cb 250, 3. 340, 3.
""'''mandîdu Nk

133, u.
""•''qallu EV17, 3. Nd299, 3. 900,4.

S. Bcl-gabbi-"Nabh, Musèdb-"Bel, Nàdiii,

Snqa-a-a.

I. rt/i Bèl-sH-iiu a. Musèzib-"MardukV)-i 110,1.

a\s La-ba-si a. Ir-a-ni Cr 293, 9.

3. <•/.
"Nabîi-ahè-iddin Nk [178, 3.?].

Ina-s/l-bit-a-ki-tian, ""'''qalln Nd 212,3. Cr 119,4.

I. ^i'/i Musèr:ib-"Nabii Cr 227, 3.

nita-s}l-lùti-sa-bad}, qallatu Nd243,8. 257,3.

803, 6. 807, 6. Dr [379, is.?]. ZA IV 281.

lua-sil-E-sag-gtl Nd 996, 2.

i. als Dr P 57, 7.

Ina-silli-a-a Ng 51, 2. Nd 357, 15.

Iiia-s}l-''Nabii^ Cr 203, s.

Ina-s'il-"Na-na-a, s. Bèlsunu.

Ina-s'd-"Nergal^ Nk 337, 12. Nd 234, e. Cr 234, 2.

Cb 105, 4. 262, 6.

I. a\s "Nabû-ètir-napsàti a. "Bèl-ahc-iqîsa,

""'''ki-i-pi Ebarra Cr 170.

Iiia-s/l-sarri (abgekürzt : Sil-sarri q. v.), s.
"Nabu-

ittaniui.

I. als Kabti-ià Cb 391, w.

Iiia-s}l-^"'> Tas-viit

I. a. ""'''qîpi, s. Itti-''Anitm-balàtu.

^I-na-tuni (vgl. înàte ein Edelstein, DAHW y^'S),

assat Apla-a Nd 516,4.

fin-ba-a, -^GURIN-a (Kosename aus iiib/i; vgl.

J Tii-ni-ba-a) Dr 273, 2. S. fRa-iii-du.

I. w/j' Nk 316, 4.

;«/j //^?« Ev 6.
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flii-ba-a

m\s sitJH-étir, assat ''Nabù-balàtsii-

iqbi Nd P 8, u.

vi\s "Bel-ahè-iddin a. Sip-pi-c Dr 194, 15,23?

5. iii\s
''Xabn-kin-aplu a. Si-<^ii-ii-n Dr 323, u,

41. 325, 13. 326, 4.

In-di-il-ki-la{-a)-ni, s. "Bcl-uballit 39, '•'Nabù-

mitsètiq-urri 20, -^Si-ra-a i.

I-ui-ia (Ng38,5), SI-ia\ia, Sl-i-jii-ia («mein Auge!»

Ko .sename , vgl . Itti-''Bànîlii -A^abù-Nusk11 -

Sûu/as-sarri-hiîa, ''Siii-Samas-îii-màliin

etc.) Nk 402, 10. """''asarid sarri Nd 26 1 , 3.

S. ''Nabu-iisalluii -\- 30, Ubtir.

I. rt/i
''Za-ri-qu-ri-i)ian-ni Nd 1019, /j.

^In-ni-ba-a (vgl. ' In-ba-d)

I. w//j Iddin-''Bè/ <?. '""''sangî ''Gula Cb 287.

''In-iiin-iiH-iddin, s. Nidintittn.

''In-niu-tah-ni-usur

I. (7. Giiiiil-''Na-na-a, s.
''Ea'^-ahc-sullhii.

flusabtuin i/In-sab\sa-ab\-titm, -flii-sa-ab; «Ohr-

ring») Cr [198]. 287, 10. S. -^Nu-id^-ta-a.

I . ;«/i Dr 43, G.

?«/i Ardi-''Bc/ a. Pap-pa-a-a, assat Mit-

nahhis-''Marditk Cb 375, ,-,.

w/i '^Marduk-siiin-iisitr a. Ardi-''Ncrgal, as-

sat Nàdiiiu Cb 349, 4. 362, 2.

m\s ''Marduk-aîr-ibni a. Kalbi-'^Sin Cb ijj, 2.

5. ;«/i ''Nabji-siiiH-lîsir a. Ba-la-Ui Dr 554, 1.

In-h-ia (oder: Iii-pàiii-ia})

I. als Tu-ti-ia Nd 542, 2.

Ip-ri-iaHâ (Kosename, vgl. ''Nabu-nàdin-iprî) Cr

94, 16. 349, u. Cb 187,2. "'"''abii biti Lab

I, 2. S. Erba-a.

I-ki-pi-''Mardiik^

a\s Sü-la-a a. JSIas-tiik Nk 425.

Iqtsa [BA\I-ki\-sa\så, Kurzname etwa aus ''Bèl-

iqîsa o. dgl.) Nd 455, s. 659,27. S. Làbàii,

''Nabù-sinii-iskuii.

I. a\s Balàt-sii Nk 220 10.

a\s Gi-mil-lu 'bà'iri Nk 344,

3. a\s Iddina-''Nabu a. Egibi Nk 7, 0. Cb 315,3.

Iqîsa-a, so ist überall statt Iqîsa-aplu zu lesen.

Iqîsa-aplii (BA\I-ki\-sa-A; die richtige Lesung

dieser Zeichen wird /(^/ic?-^? sein, vgl. schon

Pei.ser BV p. 228 Anm. 2; no. 21 .? u. 23 =
Iqisa-"]\Iardiik)^Vl6,\K). [61,11]. 135,50.

375, 11. 422. 440, 2. Nd 3, .•,. 69, li. 608, s.

No. 2.

934,1(1. 1076,8. Cr 333,s. Dr 296,3. 370, lob.

? 84-2-

1

1
, 344. "'"'^kiiddiuinin Cr [300 , s].

"'"''mar sipri Nd 1050, 4. S. Aplà, Ardîa,

Bahrtu, Ba-ni-ia, Ba-si-ia, Bè/sunii, Iddiiia-

ahit, Iddin-"Marditk, Lidiu-''Nabu, Kiribti/,

Kudurru, "Nabù-bàn-ahil -bclsunu, -ibni,

-rsir-ukhi, Rtiiiùt-''Bè/, "Sainas-idjal/if, -zîr-

ibiii iS, Siiluin-Bàbili, Zîrîa 48.

I. a\s a. Ibna-a-sa-ili-ia Dr 489, 7.

a's jl-hii-'i-ia a. Egibi Nd M 26, ,0.

als Aku-mir Nbp (ZA IV) 14, 12.

als Balàtu a. "'"''ràb bàiiî Nd P 8, /-.

5. a^s "Bcl-ali-itsabsi Dr 326, s.

als "Bcl-iddina a. "'"''rcî sisi Dr 399, s. Dr

P [66, 8].

als "Bèl-ka-sir a. "'"''sang! parakki Ng
10, 3. 43, 3. 71. i-^

als "Bêl-ki-sir a. Htirii Nd 1044, /o.

ajs ''Bèl-iia-diii-aplii a.
"Ea-salaiii-ili Cr

177, ,s.

gaals "Bcl-nàsir Nk 102,2.

10. als "Bèl-zîr-ibni a. "'"''lias patri Nd 434, //.

518, -y.

als Bu-na-nu a. "'"''ràb bànî Nd 289, 1, 11.

als Egibi a. "'"''rei sisî Cr 252, 3.

als Gi-iu-iiln-a a.
"Sin-sadûnu Ng 9, i, 0.

als Git-za-nu a. Mii-se-zib Dr 415, /-'.

I4art/j- Iddina-a a. Tii-na-a DrP 107, 26. .^P

u8, ,7.

b als Iddin-"I\lardiik a. ""'"rab bànî DrP 115,3.

15. als Itti-" a. "Addii-iiàsir Dr 269, /j-.

als Kudurru a. Egibi Nd 68, s.

a\s Kudiirrii a. Nîir-" Siii Nk 216, /o. Ev

11, 7. Ng 24, II. Nd 68, 4. 474, 2. 697.

als Li-si-ru a. Egibi Nk 191, //.

a\s "Marduk-sùm-lîsir a. Ba-bu-tu Nk 2 5 8, /s.

20. als
"Mardiik-mm-usur a. ["Ed^-)Epes-ili

Dr433, ... DrCTIV43-7.
a\s Mu-sal-lim a. ""'''pahari Nd 404, 3. =
lqîsa-"]\larduk 1

1

1

als •'Nabù-ahê-biillil a. ""'''ispari Cb 431,/-'.

als
"Nabù-balàtsu-iqbi a. "'"''nappahi DrP

43, 3. SmrdP [39,4]; = lqisa-"Mardiik 12.

als
'"Nabù-kîn-aplu a.

"Ea-pat-ta-nii Dr

334, "
25. als Na-diii a. Ir-a-ni Dr 402, is.

a\s Ni-din-tum a. rab DrPa 16, 16.?
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a\s Ra-si-iln a. Egibi Cb 15, /j-.

a\s Si-lhn .... a. Zab-za-nii Nd 147, /9.

a\s Sil-la-a Nd 966, 5.

30. a\s Sa-du-iiu a. ''Siii-sa-du-iiu Nd 383, u.

a\s ''Sainas-iddin a. •""^'/>û[iûri Nk 135, >
ajs ''Savias-itàsir a. "'"''sangi "Sai/ins Nk

45, '/

ajs ''Scmiias-sàr-ifsiir Cr 328, m.

ajs ''Saiitas-udaïuiniq Nd 430, 3.

35. a\s Snin-iddiu a. "'"''kiiddiiiin/i Nd P 10, jù.

Cri' iS, /j. CbP29, 3. .?P 121,35.

(?/i S/nii-iikîii û. ]\hi-dùiii-i)ii-iq-''Addii Nd

293, G. 1005.

rt/i Tab-ni-c-a a. "'"''bii/ifi Dr 265, j^.

a\s Tab-ni-e-a a. Ga-hal Nd 299, 14-

ajs Zîri-ïa Nd 916, 2.

40. rt/i Zîri-ia a. Ba-bu-tu Nd P 6.

a. Abi-ul-idi, s. ''Nabù-siiin-ibiii.

a. "Addu-eres, s. Kalba-a.

a.
''Addi(-snm-eres, s. Etillu.

a. Ahu-ia-û-tii, s.
''Nabîi-balàtsii-iqbi.

45. (r. Ba-bu-tii, s. Iddina-a, ^Sanias-suiii-lisir.

a. "'"''bäiri, s.
''Nabù-nàdin-ahi.

a. "'"'''bânù, s.
''Nabù-ahè-sulliin.

a. ''Bèl-ibni, s. Iddin-"Nabii.

a. ''Bèl-iitisir, s. Iddin-''Nabu.

50. (7. Da-bi-bi Dr 366, 21. S. ''A'abii-kàsir.

a. Daii-ni-e-a, s. Suin-iddiu.

a. ''Ea-ibni, s. Iddina-''Nabu.

a. 'Œa-pat-ta-uii, s. ''Bèl-ètirii.

a. Egibi, s. Kudiirni, Silim-''Bèl.

55- ^r. yî>.v-/// SmkCT IV 31, 7; s. Ardi--'Bcl.

a. Ètini, s. Esaggil-zîr-ul'in, ''Mardiik-

sàpik-zir.

a. Ga-hal, s. '']\Iarduk-su»i-ib)ii.

a. Ha-am-via-a-a, s. ''Nabi'i-ahc-bullit.

a. Iddin-''Ea, s. Sû-la-a.

60. (^?. Ir-a-ni, s. A/jêa.

a. Ku-du-jir-ru, s. Bi-is-sa-a.

a.
''Marduk-siim-iddiii Dr 240, 4.

«.
''Mardiik-hïm-iisur Dr 368, 20.

rt. Mudanimiq-''Addn , s.
''Nabii-sum-iddin.

65. er. '^"''' iiappahi, s. Nabn-iiàsir.

a. "'"''NI. SUR-gi-iia'sattîik, s. -fBa-na-tii-

ina-Esaggil, ''Bcl-iiballlt, "Nergal-siun-

iddiii, ''Sainas-kiii-ûp/ii.

a. Nùr-ilàiii, s. Iddiii-''Samas.

a. Nùr-''SiH, s. Ardi-"Mardjik, Iddin-''Mar-

duk, Kàsir, "Marduk-rhiianni, Na'id-

i'Mardiik.

a.
"'"''Pa-se' "Nabû-biil/itsti.

/ o. (?, '/vV/^ /^(?«/, s. ''Bc/-kàsir, '' Gitla-balàfsii-

iqbi.

a. Raba-a-{-sii)sa-''Niiiib'- Ssi i, id. S. 'Wc?-

bk-balàtsu-iqbi, Silim-''Bcl.

a. Sag-gil-lat-sii, s. Rjinùt-''Nabfi.

a. ''Sin-ibni\ Cr (3, 25).

(7. "Siii-ka-ra-bi-i-sc-ij/ijisiiiiii, s.
''Rlarduk-

crba, ''Nabù-usallini.

75. cr. ''Sin-sadimu, s. ''Nabii-balàtsii-iqbi.

a. ''Siir'-uballit , s. ''Nabn-bc/suuii.

a. Sil-la-a, s.
''Nabû-aljc-iddin.

a. ""''''sa(-bi)-/ia{-a)-si-s», s. Kalbà, Miiscrjib-

"Mardnk.

a. "'"^'sangî ''Ninib"^, s. ''Nabû-ètir.

80. «. ""^'saitgîÈ.NAM. TI.LA,^."Bèl-kidduri.

a. "'"''sangt "Siii, s. Iddin-''iMardnk.

a. Sarrn-a-ra-zu-H, s. Ardi-"Dcl.

a. Si-gii-û-a, s. Zîrîa.

87. rt. "'"'''u-vmk, s. "Mardiik-nàsir.

Iqisa-" Cb 266, u.

Iqîsa-"Marduk^ {BA-Lrj var. SA. BA Dr 498, 13

-'W; no. 11,12 = Iqîsa-a] Cr 97, 3. 333, c.

Dr 392, 1. s, 10, 15. iii. (526, 13).

I. rt/.f Cb 412, /J-.

«/j- /3//^--« rt. "Bèl-ctirii Nk [377, 1.5.?]. Cb

305, 12. 325, 15. 429, u.

a\s Ba-la-iu a. "Bcl-ctini Cb 334, 20. 335, <;.

rt/j Erba-"Marduk Nd 70.

5. ff/i E-til(-lii)-pi{-iy'Saluas a. "'"''sang} Sip-

par^'l''Sawas Nà 2^1,5. Cr 170, -»/. 200, n.

339. '^^- [347. '"]• Cb [ig, /9. 407, /.]. 408, ,0.

ajs Gi!iiil-''Saiiias a. Èpes-ili DrBu 88-5-12,

26, 2G.

a^s Kalbi-"Sin"- Nbp (ZA IV) u, 1.

a\i ''Mardnk-ctir a. Ètirii Ng V R 67, i , 20.

a\s ''Marduk-sa-kin-suiii a. "Adiln-suni-crcs

Nd 443, s.

10. a\s "Marduk-zîr-ibni Nd 11 16, /6.

a\s Mu-sat-liin a. "'"''pakari Nd 580, i. =
Iqîsa-a 2 1 ?

ajs •'NabûfBêl-ba/àt-sii-iq-bi a.
""•''nappahi

Dr 37, 11, 18. = Iqîsa-a 23.
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ajs "Nabii-bcl-sn-iiii a. ''Naln)-hii-)iii-iia-a-a

Dr 260, 23.

a\s ''Nabà-nàsir Nd 1028, n.

15. a\s Sa-dii-)iu Nd 139.

a\s Si'i-zii-hu a. Kàtiik-bàbi Nd 990, j». Cr P
\2,i4. I4,f4. 19,15. Cb4S,i«. CbP 26,22. ^i,2j.

35,12. 36,14. 37,1s. Dr? 63, 21. 71,/^. 90,//.

SmrdP 38, /J-. .?P 121, 29. 122, à.

a Nk (21, 11). Cr (196, s).

II. ArJi-'Œa Dr l'a 21, ai.

a. "Bèl-ètiru Nk 4, ai. Cb 375, «4. Dr [152, 2;].

20. a. Da-bi-bi Nd 475, .1.

a. '^'"''ispari Nd (1032, 24).

a. KaUn-"SiiP-, .s. "BelfNabii-ittannu.

a.
"'"•''nappahi, s. Apla-a.

a. "'"''pahari, s. ''Sainai-pir-iisur.

25. c?. ''Sin-näsir, s. Mu-iib-si-''Marduk.

26. «. Sip-pi-c, s. Erba-''JSIardiik.

^Iqupatiini, vide -fUqupatii.

Iqubit, vide Uqupu.

Ir-a-ni\nii, Ir-a-au (Ng59,i>.)), //--<?;/-/// (Nd 178,46),

"'"''ir-a-ni (Cr 291, 10),
<''"'' SIB{re{ù)-a-ni

(Nd 973, 18). Dr (66, 12). 268, 4. S. .-ÏA^rt i,

Apla-a 45, Balàtsu 4, ''Bè/-a/jè-iddin

8, -£;V;(Z 17, -iddin 40, 190, -/y^//i 3 a,

-sniii-iskuH 10, Bi'lhiiiu 2,
''Bcl-itballit

II, 14, 89, 112, Daian-''Marduk 2,

Daiiiqia 3 a, Dan-nit-ti-"Bel i, Ea-iddin

7, Er-ba -\- 5 , Esaggil-ibiii i , Esaggil-

zîr-ibni, Habasiru 10, Id-da-a-a 4, Iddiii-

''Nabu 32, 67, -fIna-Esaggil-bclit 4, /«rt-

Esaggil-zîr-ibni 2, Ina-sil-''Bel 2, Iqîsa-a

25, Itti-"Marduk-balàtu 12, Ittl-"Nabü-

balàtu 38, Kîiia-aplii 6, 7, 28, ''Marduk-

nâsir 5, -sar-iisiir i, -zîr-ibni 14, Miiràmi

9, Miira'sù 2, ''Nabà-aplu-iddin 10, 18,

-aplu-iitaniui i, -balàtsii-iqbi 41, -bullitsu

26, -f//;- 7, -ittan-alui i, -ittannit 9, 22, 54,

-kiii-aplii 14, 17, 19, 24, 34, -kîii-zîr 2,

-musètiq-iirri 17, -iiàsir-aplit i, -simi-ukîn

57, -sum-usur 2, -taddannn-iisitr i, -«/7« i,

-iisalliin 7, 20, -zîr-ibni, -zîr-iddin 15, -s//'-

«iè/«, Na-din 26, ''Nergal-ina-esi-ètir 7,

-nàsir i, -him-iddin 2, -tiballii 2, -iisalliin

4, -iisczib 10, Nidintiiin i, 15, 17, 36, 66,

Niqudu 21, Qa-bu-n-a i, Rimut 22, 46,

No. 2.

Riviàt-'' Gitla 3, -'Si-na-ba- i, Sinn-iddiii

34, Sitiii-îik/ii, Tabiièa 4.

Ir-a-ni-''Mardiik^, s. Giinil-''Gula 11.

I-ri-ba{-a), vide Er-ba-a.

I-ri-bi (vgl. E-ri-bi) s. Libltit.

Irsiti-"Bèl-lisèsir {Kl-li-"B ^-li-se-sïr)

I. rt/i ''Nabii-nàsir a.''AddH-shm-eres Qx 4^^,!«.

*Is--at\Si-ia-tuin, s.
•'Nabii-bullitsic 9.

f'Œu-un-)ia-tu)n («Rebe»), qallatu Cb 330, 2.

331.«-

I-sin-iia-a-û («au.s Isin gebürtig») Nk 131, 5. Dr

414, 14.

Is(z,sï)-qii-ud-du Dr 379, 40.

I. (?/i "Bèl-û-siir-sii T.ab 3, //.

Is-sur, Is-su-ru («Vogel»)

I. <?/i Kudiirru a. •'Bèl-ètiru Cr 188, j& DrP
61, /o.

rt. Silla-a-a, s.
''Nabù-ittaiinu.

3. (/. """''i(r /(?(^//, -S. '^Nabù-uballit.

Is-siii--ahuQ BAR)
I. (?/.f Za-bi-da-a Nd 17, 2.

/-jV (Dr 345,1.1, mit Determ. '"'"''), s. Miaèzib-

"Bèl 18.

Is-ki{-i) («Mein Kind») Dr 427, 11.

I. rt/i- Iddina-a a. Egibi Dr 76, g.

Is-ki-iddiiû

I. iî/i ''Sainast-nit-ür Dr 427, e.

Is-ki-''Za-ina-dit (Dr 427, 20), s. Pi-e-iiiar-di-.

Is-kic-su («sein Kind»), s. Kalba-a.

Isparii {US.BAR mit oder ohne Determ. '""^'';

«Weber») Cb 87, 27. S. Ap-la-a 11, ä?«-

zîr 4, Ba-zu-zii'], "Bèl-ahc-iddinZ'i,. -iqîsa

3, -usalliin 15, Di-na-a2, Iqîsa-a 22, ^Kab-

ta-a 2, ''Ålarditk-snm-iddin 23, Musczib-

''Marduk 16,23,
''Nabn-ahè-iddin 28, -<?//«-

Z(i(^/« 53, -bàn-zîr "è, -liit 4, -sian-usur 20,

-udamijiiq 2, Na-diii 13,
''Nergal-iddin

16, Rîiiint 83, Rîmtit-"Gula 2, "Savias-

erba 5, "ZA.MAL.MAL-idi-iddin 2.

Il-ri-l- (Nd 7, ik), .s. Siilltiiiiii.

''Is-iar-àh-iddin, '""''si-pi-ri Nd 478, /.'.

"Is-tar-e . . . bi}

I. «/j'
''Bîi-ne-ne-ibni Cb 13, 2.

''Istar'^-sitin-eres

I. cr. Ardi-'Œa, s. ''Aniiiii-iih-iddiiia.

''Is-tar-snm-iddi)i Dr P
| 57, u).

II
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''I-him-lm-iii

I. als . . . . a. Da-bi-bi Cb 403, 1;.

''I-him-uballit

I. a. ''Btl-c/ini, s. "Nergal-uballif.

''ITIÇËL g426)-ri-ina"-an-nii Cb 385, e.

It-tan-nic-'^Bel, s. ''Bèl-kusJirsiL.

Itti-i'Aman-balàtu {Kl-'^DIS\"A-num- TIN)

I. rt/'i Ina-sU-^"'>Tas-iiiit a. "'"''qîpi Dr [77,3].

524, 4, 15. 543, 5.

It-ti-ba-a-ku-iln (Cr 313, u) s. Rikêtii.

I. rt/j ''Nabic-zir-t'.km a. Mi-sir-a-a Dr 335.

fItti-''Bcinîtu-viîa (;'KI-"KAK-tii-SI-id) Dr 379,43.

«. "•"'' Allakit, s. Ardi-''Nabù.

Itti-''Bèl^-ab-mi\niNg [50, 2]. Dr 340, 2, 10. "'"''qallu

Nd 498, 4.

Itti-"BH^-aIm-tü Dr 379, .m.

Itti-''Bèl'^-balà{u, s. "Ea-ibiii 3, 'A^abn-kàsir.

I. rt'/i ''Bèl-aplu-iddin DrBa 17, /7.

rt/j 'Œa-ibui a. Ardi-"Nergal Cb 373, /o.

rt/j Kud-din-iiu a. Èpes-ili DrP m, 2.

rt/i ''Nergal-uàsir a. Sag-gî/-ij-a Dr 526, 2.

5. a\s Sitl-lii-inu a. Daii-ni-e-a Dr 514, J4.

ajs Sitni-iikîu a. Si-gu-ii-a Dr 379, «o.?

7. rt/i Tab-iii-e-a a.''Bel-aplu-usur^àCYW^O.

lt-ii-''Bèl^-gu{-û)-DU, '""^'qallii DrP 73, 2. 74,6.

/M-''BèHt^-ba/àfu Nd 849, s.

lui-''Bèldhnmir {KI\Ii-ti\-''B^-iiii\nin\linu\lu-imi\li

-iui\-niir Cr 282,4. Dr 197, n. 431,12. 520,22.

531,4. S. ''Nabh-nàsir.

I. a\s .... ''Mardnk a.
"'"''

?iappa/ji Dr 17, 9.

«/j Ap-la-a a. "'"''inassar bàbi Nd 622, 2.

Cr 188, 36.

a\s Ba-r:u-sjL a. Mii-kal-lim Dr 499, is.

a\s "BH-ahê-bullit a. Sag-di-di Cb 68, 21.

125,9. 127,10. ("147,21]. 161, J. 279,15.

5. a\s "Bèl-iddin Smd (ZA IV) 7, 7.

rt/i ''Bèl-iddin Cr 119, /6.

^?/j ^'Bèl-musètiq-urri a. Si-gu-ù-a Dr 551.

a\s Iddin-"Nabii a. Bu-ii- ... Dr 469, .'->.

a\s "Nabû-3tr-Hsi7- a. Egibi Dr 3 2 1
,
7/. 5 30, /j.

Dr P 84, 19.

10. a\s Sad-din-nu a. Nûr-"Sin Dr CT IV 43, 24.

a\s ''Sainas-pir- -7isiir a. ''Sin-sadùnn Cr

158,6.

a\s Sa-''Nabû-h'i Dr 527, 1.,.

ajs Si'i-/a-a a. Tu-iia-a Dr 339, g.

a\s Sulmàn-shvi\bcl-its2ii- a. Nnr-''Sin Dr

431,3. 434-

15. a\s Zîri-iâ a. """'bà'iri Nk 166, /9.

a. Ba-si-ia, s.
''Nabft-nàslr.

a. "'"''mas.i ar abiilli, s. Itti-''Marduk-balàtu,

Liblut.

a. "'"''nappahi, s. ''Nabà-ittannu.

a. Sag-di-di vide 110. 4.

20. (7. Si-gii-ii-a Dr (242, 5).

M-''BèP-/it-iitiir Cr 238, e.

Itti-''Bcl^-ni-mit-tuiii Dr 379, 42.

''Itti-bît-bc/it-baniHi{t'&l^266y)-bu-nH-u-a'Dvi'jg,ih.

Itti-''Ea^-balàtu Cr 89, 11, s. ''Bèl-iddin.

I. rt/j Bèlhtiut a. ''Sin-bè/ Dr 39, /2.

Itti-E-sag-gll-zîr Nd 1104, e.

I. «. "'"^'sangî ''Ea, s. Gimillu.

Itti-'' Gu-la-balàtu

I. «/j "Bcl-iddiii a. Sa-na-si-su Nd 43, ^o.

It-ti-ilàni ..... s.
''Nabfi-iddin.

Itti-''Marduk^ Cb 274, 25. S. y^r^Ä? 70.

Itti-"Marduk-balàln (KIlIt-til-"M^''^- T1N\ ba-la-

tjc\ti\ no. 44 abgekürzt: Balàtu) NdL 15,0.

Dr 84-2-1 1, 128. Dr (152,14. 232,13). 299,».

"'"''qallu Nd 877, 5.? S. ''Bèl-riinanni, Gîi-

zaïnt 32, Za-bu-iiu.

I . rr/i Ardi-ia a. Etiru Dr 48 1 , /,/.

a\s Ardi-"Bèl Nd 479, 15. Nd M 22, 10.

a\s .Ba-ni-ia a.
"'"''naggai'i Dr P "JJ, s.

als •'Bcl-lih .... Cr 361.

5. a\s ''Bèl-ahc-iddiu Dr 275.

a\s ''BèÛ-ahè-iddin a. Egibi Cr 161,41.

als
"Bèl-ahê-iddin a.Njir-"Sin Cb 193. 432,8.

a\s ''BH-ètir a. Mu-dammiq-''AdduDr 289, is.

ajs "Bèl-ètir a. "'"''sa-na-si-su Nk 196, 3.

10. a\s "Bèl-upahlur a Nk 244, 15.

a\s Erba-"Marduk''- a.
"•••':'rc i sisi Smd (ZA

IV) 7, ».

a\s Gi-mil-lii a. Ir-a-ni Cr 355, 9.

a\s Iddin-"Bèl a. Musèzib Ant (ZA III) 4.

a\s Itti-"Bcl-litni-viir a. "'"'hnassar abuUi

DrP 84, /A

14a a\s Ki-iia-apln Dr 107, j/.

15. a\s Ki-rib-tu-"Marduk a. Epes-ili Dx i\2, 12.

I5a«/i "Marduk-erba a.
"'"''abi bîti NdPgi,/*.

rt/i "Marduk-simi-usur a. Ahu-bani-i Nd

270, n.

ajs "Nabii-ahc-bullit a. Èpes-ili Cb 193, //.

T. XXXII.



Xeubabvlonisches Namenbuch. 8 1

[M-"Mardiik-balàhi)

a\s ''Nabfi-ahè-iddin a. Egibi {"A . BA-uhal-

li() Nk 3,2. 4, 3. 5, 2. 8, 2. 10, 3. EvL [9,3]

Nd77,8. 199. 289,3. 299,2. 308. 311. 346,2

367, 7. 372, 4. [389, 7]. 391, '^. 392, 7. 400, 7

404. 2. 433. 443. 461. 46S, 13. 470, 3. [479]

495, G. 500,2. 508, G. 509,7. 512,2. 523

526.3. 531, s. 541. 552. 566. 572,2. 578,2,

584, 12. 585. 587,2. 600. 602. 605,2. 610,3

625. [632,0]. 633,3. 635,5. 652. 653. 669,6,

674,2. 675,6. 679,2. 681,4. 682,2. 687,19

688,7. 701,5. 715. [716,5]. 720. 742,4. 755,

760, 6. 765, 6. 769, 2. 772, 2. 776, G. 787, 4,

790.3. 801,12. [816,2]. 829,5. 830. 837,3

[838,6]. [845,5]. 853,3. 861. 863,3,11. 874,3

87S,-2- 903.4- 931-3. 945 953,2. 967,2. 973,2

974. 995,3. 1005,11. 1013,3. 1031,6. 1047,3,

1048,6. 1056. 1091,.^. II 10. 1113,23. 1114,2

1120. NdM 26. 27. Nd L I, a. 14, 8. 104,3

NdTSBA. Cr 15,3. 29,3. 37,3,11. 49,3. 60,3

64,2. 120,4. 129,2. 130,2. 140,2. 143. 148

161,43. 171,4. 172. 219. 224,5. 227. 228

237, 2. 239. 240. 242. 245. 248. 249. 252

254. 261,4. 264,2. 268. 270. 274,13. [291,2]

302.4. 315,3. 316,2. 317,3. 320,4. 322,2

323,6. 325. 334,4. 335,6. 337,6. 338,3

345,23. 346,7. 381, 5.? Cr Pi 16, 1. Cr T. Cb

2,3. 3,

117,2.

165, 3.

2. 17, 2. 38, 2. 43. 68, 2. 97. 104,

2

122,2. 143. 144,2. 153,4. 161,3

166. 173,3. 174,2. 179,3. 182. 184

185. 187,3. 189,6. 192,16. 195. 208. 213,2

214,6. 215. 216. 217. 223,3. 226,5. 245

246,2. 253,2. 257,2. 261. 276,11. Cb L 19.

34. 169, 3. SmdiZA IV) 2, 7. 8, 3. 9, 3. Dr

26, 30. 70. 93, G. DrL 173, 9.

a\s "Nabîi-aplu-iddin a. •"•"'nappain Cr n, 9.

20. als ''Nabù-kîn-aplu a. """'bäiri^' Cr 175, 5.

a\s ''Nabu-sùni-isku)! a. ''Addii Nd

378. "•

rt/i ''Nabù-smn-iisiir a SES Dr

P 84, 5.

a\s "Ncibù-aîr-iqîsa a. Sag-gil-a-a Dr 166, 14,

vgl. Balàtu 46.

23a «/i Nàr-''Sin Dr 84-2-1 1, 122.

a\s Tab-ni-e-a a. ''Bè/-ètini Dr 38, 14.

25. als Tab-ni-e-a a. Su-ha-a-a Dr 258, s.

û. A/tH-ba-)ii{-i), s. ''Bèl-idditi.

Xo. 2.

a. "Bèl-ètiru Dr (556, 20).

a. Da-bi-bi, s.
''Marduk-bèlsiaiu.

a. Di-ki-i,s.''ZA.MAL.MAL-iiûpistiin-iisin:

30. a. E Dr (102, 5).

a. Egibi vide no. 18. S. fAniti-''Bau, Ina-

Esaggil-bèlit, Libliit, ''Marduk-apln-iddiii,

-kÎH-aplu , -nàsir-aplu , Miisczib-''Mardiik,

''Nabù-ahè-bulli{, -ahè-iddin, ''Nergal-icsè-

zib, Piirsû, Sirkti, Siriqti, ^Tablutu.

a. Etiru, s. ''Nergal-ètir.

a. "Marduk-abtthi, s. Nidintu.

a. Na-bii-Hii-iia-a-a Nk 164,49. Nd(ii04, s).

'è,J'Marduk-bcl-usàti,Munahhis-''Mardiik,

'^Nabu-zîr-lisir.

35. a.
"'"''nappahi, s.

•'Bèl-iddiii.

a. "'"'hiâs patri, s. Iqupu.

a. Nîir-''Sin, ^Aviti-''Na-na-a.

a. •""''Pa-sf'"', s. Iddin-''Mardiik.

a. Sag-gil-a-a, s. Iddina-a.

40. a.
''Siu-iidaiiiDiiq, s. Siriqtiiin.

a. Sii-Ija-a-a Dr Jt,, is.

a. ''Sajitas-ba-a-ri, s. Ardi-''Gula.

a. Sa-na-si-su (s.
''Nabu-aplu-iddin) = Ba-

làtu a. Sanàsisu.

47. a. Si-gii-û-a, s. Ahè-iddiim-''Mai'dick, Bània,

Gùzanu.

M-"Nabà-balàtu (KI\It-ti\-"N^-TIN\ba-la-Ui)

Nk 244,4. 406,7. Nd 266,2. 956,6. Cbi49, a.

276,3. 361,2. Dr 118. 410,5. "'"'' TUR-inas-

su\_-ul-liî\\ Cb436, iG. S.''Bèl-kâsir,Iddiii-

"Bel, ''Nabù-ahc-bullit, -sàr-tisiir.

I. als Cb 263, 4. Nd M II 57, u.

aß Apla-a Nd 715, ii.

a\s Ardi-" Gula a. "'"''di-ki-i Cr 274, ,0.

ajs "Bèl-ahè-iddin a. Dul-lu-bu Nd 273, a.

5. a\s "Bèl-aplu-iddiii a. "'"''NI. SUR ginè Nd

[772,79]. 802,3. 815, .j.

ajs ''Bêl-ètir Xrx 5, 16.

als ''Bèl-iddin Dr 270, 7.

rt/i ''Bèl-iddin a Dr 279, /_.

a\s "Bèl-iddina a. Egibi Nd 533, 5.

10. à\s ''Bèl-sîr-lîsir a. Epes-ili Nd [1068, is].

Cr 362, 14.

loart/i Erba-''Mardiik a. "Bèl-èfini Dr 114,/,'.

hais Est-êtir CbP 131, g.

rt/i Ib-na-a a. Ar-ra-ab-tuin Nd 838, /j.

aß Iddiii-''Nabu a. Sû-a-tiii/ Dr 478, r4.

1 1
*
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{Itti-^'Nabü-balatu)

ajs Ina-eH-ètir a. ^'Ea-im-bi Nd 388, 14.

trjs Kal-ba-a a.
''Sin-sa-du-mi Cb 88, 10.

419, 18.

15. a\s La-ba-si .... Dr 543, .y.

ajs '^Mardiik-bàn-rJr a. ^''"iBèl-ètirii Nk 1 3, /o.

Nd 953, 7. 956, g. 966, 15. 967, 13. 1044, 4.

NdM3i,io. [29,26]. Cr 143,1;. 249,9. 322,-.

323, 9. 346, 10. CrL 16, 13. Cb 2, 10. 17, 1-.

81,17. 110,4. [ii8,/^.?J. 164,4. i66,is (Schreib-

fehler.?). 184,13. 187,/j. 189,79. 214,3. 215,7.

[216,9]. 217,5. 246,15. 280,14. 287,19. Cb L

34, 11. Dr 23. 70, 13- 95, ". 171, 4. 245,0, 10.

DrL 173, 12. DrPa[82, /o].

a\i "Mardjik-bän-zh' a. ? din-it Nd 610, yj.

a\s ''Mardnk-na-sii- a. "BH-e-tir Cb 164,13.

a\s ''Marduk-ri-inan-nu Dr 472, 20.

20. a\s ''Marduk-siim-iqur a.
"'"'''nap-pa-hn Nk

10,17. 17,12. Cb 286,22. 349,j^. 362,19. 365,13.

370, 14. 372, 20. 376, 14. Smd (ZA IV) 8, 14.

Dr 26, 39. 80, 68.

a\s ''Mardiik-zir-ibni a. "Sin — Nd 829, 15.

ajs Mu-ra-nu a. Epes-ili Dr 359, 13-

aji Miisèzib-''Mardiik aJ'Sin-tab-ui Cb 161,

4, 12. CbP 29, 11. 31, 24. [50, /o].

a\s ''Nabû-ahê-iddin a. Egibi Nd 1059?

25. a\s ''Nabh-ahè-iddin a. ''Siii-tirb-iiiïirV6\,2i.

ajs "Nabii-bàn-zîr a. Da-bi-bi Nk 343, /-.

ajs ''Nabfi-bèl-m-mi a.
''Ea-ihi-ta-ib)ii Cb

120, /9.

ajs "Nabù-bèl-su-nii a. "'"''ràb bàiiî Nd 541,7.

ajs "Nabic-ga-mil Nk 22, /».

30. ajs ''Nabîi-kîn-zîrjzir-ukhi a. Efirii DrP

56, 5. 61.

ajs "Nabfi-ki-sir a.
"""^'Sa tàbtisii Cb 410, /7.

ajs "Nabfi-vmsètiq-iirri Cr 87, 3.

ajs ''Nabu-nàsir a. """'NI. SUR giiiè Nd
1091, s.

ajs ''Nabn-siiiii-iikîn a. \Na-ba\'i-a-a Dr 76,19.

550, 20.

35. ajs ''Nabu-zir-iqisa .... Dr 472, g.

ajs "Nabîi-zîr-iqîsa a. Epes-Hi Nd 1013, /0.

rt/i
''Nabu-zîrjmm-lîsir a. Ir-a-iii Dr 67, 7.

ajs Na-dinjNad-nu a. Ba-bn-tii Dr 187, is.

300, 15.

40. ajs "Nergal-esî-ètir a. Egibi Dr 275, 14-

ajs ''Nergal-uballit a. Sag-gil-a-a Nk 258, is.

ajs Ni-din\-tHni\ Dr 485, is.

ajs Ri-i)iufjRi-mu-ti Nd 441, m. 466, /j. Cr

379, 10-

ajs Rîmût-''Bel a. Bu Cr 1 54, le.

45. ajs ''Samas-ah-iddin Nd 756, i,s.

ajs "Sainas-mm-ù-kiii a. Ku-du-ra-nu Dr

26, 30.

ajs ''Samas-uballit a. Mnkalliin Dr Pi 7, 0.

ajs Sàpik-zîr a. "'"''bànâ Nk 3, /-. Cr 160, u.

[161, 52]. 239, //.

ajs Sû-la-a a. Egibi Ev 13. Nd75,i3. 634, 9.

787, 2u. Cr 102, 7. 129, 9. 130, /.,-. 228, 13.

237, 9. 245, /o. 302. Cb 3, ,4. 173, -4.

50. ajs Simi-ukîn a. Si-gu-ù-a Dr 284, 16. 312,2.

(379,20.?). 409, /0. 519,2.

ajs Tab-ni-e-a a.
"Sin-idinnavi CrP23, -=/.

a\s Zîri-ia Nd 344, 2. 756, 2. 1020, 2.

ajs Zh'-ukîn a. Si-gu-ii-a DrL 20, 3.

ajs Zii-ub-ba-a-ti-i-lu Cb 309, 14. Zii-iib-ba-

a-tû-iln Smd (ZA IV) 2, .4.

55. a. Ardi-''Ea, s. Un-da-se-ri.

a.
"'"''ds-sur, s. ''Bèl-usezib.

a. Ba-la-hu, s. ''Bèl-ittamiu.

a. "Bèl-ètiT'u, s. "Bèl-iiballit, "Marduk-ètir.

a. Da-bi-bi DrPa (21, 20).

60. a.
''Ea-cpes-ili , s. Nuksâna, ''Mardiik-ba-

/àfsu-iqbi, Ma \-ni-ia.

a. ''Ea-pat-tan-nu, s. Ubàr.

a. Egibi Dr (269, i). S. ''Nabfi-zîr-ibni, JSu-

qa-a-a-i-ti, Zîria.

a. Li'èa, s. ''Bèl-apiu-iddin.

a.
"'"''nappahi, s. ''Nabu-bc/siiiiH.

65. a. "'"'h-àb bànî, s. Nidintuiii[-''Mardnk).

a. "Sin-{tab-nï\ Cb P 32, 13, vgl. 110. 23.

a. "'""si-si-i, s. Libliit

a. '"'"^'sa/igi 'Tstar, s. Ubàr.

68. a. Si-gu-û-a DrPa [19, 29].

Itti-''Nabn-gnzn {KI-''N^-gjijgH{-û)-ziijzijza) Nd

407. 420, 2. 482, 7. 510, 4. 517, 2. Cb 99, 20.

204,3. SmdL22,G. Dr248. 384,3. "'"'''/-àbUa

bit kil-li'Hâ 2(^2, t. 318,3. 743,22. Cb 199,3.

sa bit nisirti Dr 200, ic.

1. ajs Mii-ra-nu a. Epes-ili Dr 392, 20.

2. a. Bàbilu-lii-mur Nk 458, 21.

M-''Nabu-mîa (KIjIt-tij-''N^-SI'^'^)ji-nij-iajià Nd

650. 3. '^'"''qallu Nk 37. Nd 817, g.

I. ajl ^Ù-bar-tuiii, "'"''qallu Nk 201.

T. xxxir.
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Itti-''Naåi'i^-/ii-iiiJi-)nir, -liiiiinir 01-82-7-14, 143.

S. ''Nabii-etil-ilàni.

Itti-''Nabù^-nu-ith-Iui\nu-hu

1. als '^Bel- Il il, "'"''daiaiiu DrL25, /6, 2».

2. a\s \Nurèd\} Dr 27, 14.

Itti-"Nusku-înîa {KI-"N^-SI-ia'iâ)

I. aß "Nusku-a-a-lu Dr (ZA III), 4.

lui-"Samas-balàtu (KI\It-ti-"S^-riN\ba-la-tu)

Nk 65, u. 324, Iß. 1106,5. Cr 225, ,H. 372, G.

Cb 71, 4. 80,11. Dr 253, 12. 293,7. 422,?,.

533, n. sa bit iimneri Cb 359, s. S. ''Addii-

zir-iddiii.

I. a\s Nd 1099, 7.

rt/i
''Bèl-ahè-erba a. Ilï-"Mardiik Nd 72, /0.

rt/i
''Bu-ne-ne-ibni Nk 220, 4.

rt/i Mar-diik Cb 93, 3.

5. a\s "Marduk-bàn-zîr a. ''Bèl-ctir Cb 118,/^?

vgl. Itti-"Nabù-balàtii.

ajs "Nabii-kin-aplu a. '""''bairi Cb 240, .5.

a\s ''Nabà-zir-lisii- a. Egibi Nk 368, u. Ng

34, //. Nd 243, .... 286, 7. 393, 6. 404, 9. Nd
L 2, /j.

rt/j Siim-ukin a. "'"^'sangi '' Dr 372, /-'.

a. Ardi-''Sai)ias, s. Sitm-iddin.

10. a. Ga-hiil Nd 293, 11.

a. Iddin-"Papsiikal Nd (139, u).

rt. Na-diii-se-iin, s. Nàdiiiii.

a. Mar-duk Nd 1

1

27, a.

«. Sa/nas-erba Cr 292, 10.

15. (Z. ''Saiiias-kin-a/jH {drï) Cr 221, m.

nti-''Samas-inia {KI-"S^-Sr^-ia) Cr 292, s.

Itti-''Saiuas^-lu-inur Nd 1127,3.

Itti-sarri-halàtit, """^'asarid sarri Nd 573, /o.

I. rt/i
"Nabii-di-i-ni-bullil,"'"'' a'sarid sarri Cb

368, 3.

Itti-sarri-înia {KI-LUGAL-Sr^li-ni\-ia), .s. ''Aï-

iddin.

I. c?/i Bèl-ia-a-tu-nn Nd 282, 3.

hkur-<'Marduk {h-kiir\ku-iir-i'M^)

1. <«/i Im-bi-ia a. Ili-''Mardiik Nk 247.

2. rt/i Kur-ban-iii-"]SIardiik a. Si-git-i'i-a Cb

349, -?^--

h-ai-bi (Cb 57, 3), s. "Sauias-crba 16.

Kab}-ba-a Nk 195, 2.

Œah-ta-a. /BADlDUGUD-a (vgl. Kab-ti-ia) Nd

346, 8. Cr 277, 4. qallatii Cb 1 5, 2.

No 2.

I. w/j- ''Bèl-iddin, assa/ Ardia Dr CT IV 43, 2.

in\s DaTU-ki-ia Drl' 108, ?., n. 113, r,, 7. 118,

3, 0. 119, i).

w//i Na-din a.
"'"''ispari, in/iiiin sa ''Bcl-a/jc-

iddiii Cb 286, 20.

4. mis Ta-i)ii\ii a. ''Sin-tabni-usur, niniiiii sa

Nidintum"Bèl Dr P 56, 2, 7.

Kab-ta-ià,Kab-ti-ia\ia\i{^V2i,\,s>\BAD\DUGUD-

ia\ià (als Probename: Kabti-i K 241, X 10;

Kosename zu Kabti-ilàni-"Marduk , be-

achte no. 25) Nk TJ, 22. 120, ä. Nd 165, 13.

690,22. 1002,3. 1082,2. Cr (52, .5). DrPa

(14,4). S. ''Bcl-aplu-iddiii, Iddiiia-a, Iiia-

sil-sarri. Marduk , '^Marduk-ahè-iddin,

-zîr-ibni, Musezib-''Marduk 92, "Nabù-

ahè-bullit, -hnn-iskuii, Riniùt-''Nabii, Sil-

la-a, Sil-sarri, Sa-pi-kalbi, Sidluiiiu, "Sul-

inàn-cih-iddin 3, Tàbia.

I. ajs Nd 977, ,j. Cb 78, /j.

ajs Ba-la-tu a. "'"^'nappahi Nd 666, /j.

afs Ba-si-ia a. Ahu--û-tu DrP 85, lu.

ajs "Bel... a. "Sin-tab-ni Nd 621, s.

5. a\s ''Bèl-sîtm-iskun a. Ardi-''Ea Nk 309, n.

ajs ''Bèr^-Hpahhir Nk 116, 22.

ajs "Bèl-iipahhir a. Egibi Nk 78. [iio, 4].

133, 9- 334. 2-

ajs ''Bèl-itpahhir a. "Sin^-uballit Nk 164, ^j.

ajs "Bèl-zir-ibiii a. Dan-ni-e-a Nd 224, 13.

10. ajs Gi-lu-u-a a. Ga-hal Nk 334, m.

ajs I-di-in Ng 66, 5.

ajs ''Marduk-iia-sir a.Ardi-''Nergal^ k 1 39,9.

ajs "Marduk-zir-ib-ni a. "'"^'âsù Nd 6j, ju.

ajs ''Mardiik-zîr-ibni a. "'"''pakari Nk 266, n.

1 5. a]s Musallim-"Mardiik a. Bèl-ètir Nd 16, 2.

a\s ''Nabu .... a. Rab-duin Dr 447, a.

ajs "Nabii-cih-eres a. Pap-pa-a-a} Nbp (ZA

IV) 20, ,0.

ajs "Nabîi-ki-sir Nd 505, 4.

ajs ''Nabù-ndid a. Man-di-di Nk 207, 2.

20. ajs Na-di-nit a. Sii-ha-a-a Nk 339, 11.

a\s Naid-"Mard!ik a. "'"''N/.SUR gi/iè Nk
251,9.

ajs Ri-mnt a. Da-bi-bi Nk "Jl, is.

ajs ''Sin-ahè-siilliin Cr 310, 10. 350, 9.

ajs Sâkin-sùvt a. "'"''pahari Cb 379, js.

24a a\s ''Savias-iddin a. Daiiim-''Addu Dr P

143, 'A
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[Kab-ta-ia]

25. a\s Tab-iii-e-a a. Egibi (Nd 133, 4. 184, 12),

vide Kabti-ilàni-''Mardiik no. i.

a\i Zir-iikhi a. '""''bann Ev 19, 21.

a\s Zîr-ukîn a. "'""i-din-nu Nd 687, j6.

a. '.'Addii^-shm . . . ., s.
''Nabü-ahc-iddiu.

a. A)-di-'' , s. ''Bè/-kàsir.

30. (1. Ba-bu-tii, s. ''Bèl-aplu-iddin.

a. Bt'l-ctini, s. ''Bc!-udainiiiiq.

a. ''Bcl-usallijii Cr 287, s.

a. Da-bi-bi, s. ''Bèl-ètir.

a. Da-ini-qu, s. Apla-a.

35. «. Egibi, s. ''Bel-kàsir , Làbàsi , Làbàsi-

''Marduk.

a. Ga-hiil, s.
''j\Iardiik-sii)n-iddin.

a. Ir-a-ni, s. Nidintuin.

'Nabu-se-e-i)ie, s. "Nabû-uballit.

a. "'"^'pahari, s. ''Bel-iddin.

40. «. Pap-pa-a-a, s. Ardi-^'Bcl.

a. Ràb ba-ni-e, s. Rîinût-^'Bèl.

a.
''Sin-tab-tii , s. Rîmut-^'Nabù, "Suhnàn-

ahè-iddin.

a. Sii-ha-a-a, s. Marduk-simi-ibni, ISIùrànn,

''Nergal-iisèaib.

45. (?. """'sangt "Sin, s. Rmmt-''BèL

Kabti-ilàni Cr 161, 57.

Kabti-ilàni-''iMarduk {DUGUD\BAD\Kab-tt-

AN^'-''M\ abgekürzt als Kosename:

Kabtîa, vgl. PBV p. 228 Anm. 2.

I. a\s ''Nabj\-tab-ni-û-sur\Tab-ni-e-a a. Egibi

Nd 116, 27, 30. 132, 4. 133, 4. 184, /A =
Kabtîa 25.

rt. "'"''abi biti Nd 116, 4S. 178, 49. 203, 46.

3. a. Sii-ha-a-a Ng V R 6j, i, 22b. Nd 85, 18.

I 16, 46. 293, 43.

Kabti-"Mardiik (pUGUD-"&B) Cr 312, 32.

Ka-di-iå Dr 57, 4.

Ka-ki-ia, ma-da-a-a Dr 51, 2.

fKalabitmii} Dr.? 82-7-14, 142.

fKalabîitiuii, vide J'Kalbutiii/i.

Kal-ba-a, Ka-al-ba-a, UR-a, Kal-bi-ia («mein

lieber Kalbui> , Kosename gebildet etwa

aus Kalbi-''Bau o. dgl.) Knl M II 6, a. Nk
15^.*- 351, G- 398,7- 459,6- Ndsi,.--,. 108,8.

201,8. 410,2. 525, -2.1. 583, -26. 666, -22. 7l8,-2.

729,6. ioo6,4. 1075,9. 1082. Cr 43, 3. 117,1.1.

124,1. 233,111. Cb4i,7. 119. 371,1c. 377,7.

385.21. Dr 40, 10, 12. 159,4. 191,1c. 370,111.

379,05. 533,8.
"""''? a-a Nd237,5. "'"''allalc//

Nd 851, 3. "'"^'irrim Cr 73, o. 80,10. "'"''is-

pant CbP 31, c.
"'"'''knddimmu Nk 414,4.

Cb 160, 4.
"'"'' si-pi-ri Nd 245, 9.

"'"''mar

sipri Nbp (ZA IV) 19,25. S. Àh-at-bu-û, An-

da-gi, Apla-a, Balàtu, "Bel-erba, Iddina-a,

Kii-l/i-ii, Miirah), "Nabli-aplii-iddiu, -ctir-

napsati, -gàiiiil 2.?, -kàsir },},, -siun-iddiu

22, Nàdin, Nidintiim, "Samas-nàsir 13.

I. a\s Nk 430, G.

a\s Ar-rab a. Abi-ul-idi Nd 820, 9.

a\s Ba-la-tu a. "'"^'rab bànî Nd 53, 2.

a\s Ba-nu-ü-nu a. ""'''bàn hirri Nk 364, 5.

5. a\s "Baii-eres Nd 583, u. 987, 2.

a\s "Baii-eres a. "'"^'bà'iri Cr 175, c. Cb

240, G.

a\s "Bei Nk 175, /Ä. Nd 846, 2.

aß "Bei .... a. Êpes-ili Nk 430, :j.

a\s "Bèl{"Nabi'i^yake-iddin a.EgibiYirjf6<i,i.

467, IÙ.

10. als "Bèl-ahè-iddin a. "•"''pahari Nk 317, 3.

a\s "Bèl-eres Ng 39, /j.

a\s "Bèl-ètir a. Su-ha-a-a Cb 334, ig.

a\s "Bel-ndid Nd 736, g.

a\s "Bèl-ri-)iian-ni a. j\Iu-lu-us-su Nk30i,'7.

15. a\s "Ea-erba .... Nd 165, is.

a\s "Ea-iddin a. Ba-bu-tu Nd 600, //. 633, ä

a\s Gab-bi-ia Ng 55, 4.

a\s Gi-iiiil-lii a. Mn-kal-hin} Ng 32, u.? Nd

663, /..

a\s Iqisa-a a. "Addu-eres Nd 36, /.'.

20. a\i Iqisa-a a. "'"^'sa-bi-na-a-si-su Nd 116,42-

ajs Is-ku-sit a Nd 197,/.=.

a\s Ki-na-apln Nd 1022, 7.

a\s "Marduk-erba Nk 409, 4.

a\s "Marduk-na Ng 12, 3.

25. a\s "Marduk-sîr-ibni Ng 34, 3.

a\s "Nabù-ahè-iddin\a a. Egibi Nk 13, /->.

Nd7i,i4. 966,8. 967,5. NdM 21,2,9. 31,2,

4,6. Cr 315, 11. Cb 184, //. 214,9. 217, /j-.

Dr 35,1s. 114. 123,14. 126,/j,-. 129,1.5. 171,18.

194.22. 266,/7. 305,/^. 310,//. 319,/v. 336,'-'-

338, n. 353, 16. 468, -2. 488, ,3. 492, "-

a\s "Nabu-ahè-iddin. a. Epes-ili Dr 44 1 , /o.

a\s "Nabh-ahè-iddin a. "•"'^'pahari Nk 302,0-.

a\s "Nabù-balàtsu-iqbi a.Ardi-"Ea Nd2S 1,5.

T. XXXIl.
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(Kil/-(>ir-a]

30. njs
''Nabii-balà{sii-iqbi a. Ili'-''Mardiik Dr

504, //. Vgl. Ka/bi-"Bail 3 a.

a\s ''Nabfû-kc'rsir a. Siiiii-iisiir^ DrBa 10, 1.

a\s ''Nabù-sidu-iddin a. Mas-tiik Cb 198, 3.

a\s ''Nabù-tuk-te-e-erba Ng 5S> 3-

a\s "Nabu-uballit Dr 294, /j.

35. as ''Nabu-rJr-iddiu <i.""'''wir-.ur-trr}id ^2,/^

ajs Na-din a. Massar-abiiUi Nk 379, /-•. -

a\s ''Nergal-û-se-rïib Nk 379.

a\s Pa-si-hu-'^Addu Nd 740, /...

a\s Ri-m ni Nd 315, 2.

40. a\s Sil-la-a\Si-il-la-a a.Na-ba-a-aVtàib],u.

383, 1. Cr 340, 9. Cb 287, 4. 305, s. 307, //.

330,1c. 331,17. 334,y. 335,.?. 336,7. 338-18-

360. [368, 7]. 372, 14- Dr 26, 1.^, 22. 95, 11.

242,2-. 340, 1,8. DrL 173, //.

a\s Sain{Ü)-sü-ha-ad-dii Cr 37.

a\s Sû-la-a a.
"'"'''sang/ ili Bàbili Nd 26, m-.

a\s Sùin-ukîn Nd 90, 1«. 289, 10. 393, 9.

a\s Sû-rju-bii a. Il{-''Marduk Dr 235, /.;.

45. a\s ''Uras-sùin-ibiii Nk 315, 5.

(i\s Za-ki-ni a. ''Bèl-ètirii Ng VR 6-], i, s.

a. Zîrîa a Cb 44, «.

Cl bi}-'''Bc/ Dr 180, 22.

a. Akii-ba-ni, s.
" Nabii-k'tii-aplu.

50. a. Ai-di-'Œa, s. Marduka.

a. Ba-bii-tit, s. Xidininin-''Hcl, Sùqa-a-a.

a. Ba-ait .... Nd 1022, 10.

a. "Ban-eres Nd [398, 1.5]. Cr 34, 13. 229", g.

a. "Ea-èpes-ih, s. Nàsirit.

55. a. Egibi Dr 468, 20. S. Ina-Esaggil-rJr.

a. Epes-i/i, s. Iddin-'' Marduk, ''Nabn-aphi-

iddill.

a. Ga-hul, s.
''Bcl-ittaiiiut.

a. Hab-ba-hi Nd 583, g. 7 i S, c. Cr 34, 7. 117, n.

a. Kalbi .... Cr I ^6, g.

60. a. Kil-ln-sH [\ Hab-ba-h(}\, "'"^'ràb nariabi

Nk 452, u.

a. Kiâ. Nd 716, 7.

a. "'"''lica, s. ''Bèl-kàsir, Lîbiiru.

a.
''Marduk-iisalliui Nk [349, 5].

a. Mu-kal-lhii, s. Ardi-"Bèl, ''Bèl-erba,

''Nergal-ctir.

65. a. Na-ba-a-a, .s. fAiiiti-''Ban ,
''Bcl-iddin,

Siil-lîi-ina.

a.
''Nabn-ctir-uapsàti Cb 141, g.

No. 2.

a. "Xabfi-ka-sir Nd 351, 17, ;i4. 781,1:,. Ntil'i

4, h. Cr 92, 13. Cb 58, ui.

a. "'"'hiappaln, .s.
''Nabù-ahc-bullit.

a. "'"''qipi, s. Kidin-''Marduk.

70. a. "'"''ràb bânî, s. "Bèl-kàsir, ''Nabù-iisa/Hjii.

a. Sag-di-di, s. "Nergal-ètir.

a. ''Sin-dàiniqu, s.
''Nabù-ahc-iddin.

a.
''Sin-sa-du-iiii, ,s. Itti-"Nahù-balàfii.

a. ''Samas-ktn-apln a . . . . Cr 292, 13.

75. a. "'"""'langî ''Na-iia-a, .s. Giizanu.

a. "'"^'sangi "Samas, s.
''Nabh-kàsir.

''Bel- ahè - erba.

qaliatII Nd 680, 3.

"Sainas / Marduk

Dr 24,12 S.

jy. a. Uballitsii-"Marduk,

-'Kal-ba-ti\bat («Hündin»)
,

Cr 331,5.

Kal-bi-ia, vide Kal-ba-a.

Kalln-''A-a

I. a.
''Ea-salaiii-ilàiii , s

iiàsir.

Kal-bi--'Ba-ii]"Bàb\babi Cb 274,

Kîna-aplii.

I. a\s Apla-a a. '""'iiiassar abiilli Dr 243, /.,-.

als Gi-iiiil-ln a. '^'"•'riib bàiii Cr P 15, /o.

ajs Iddina-''Nabà a. Ardi-''Ea Dr 456, 2.

3ac?/j ''Nabû-balafsii-iqbi a. Ilt-''Marduk Nd
84-2-1 1, 61.

a\s ''Nabù-û-iiiirt-ir Cb 329, 4.

5. ajs ''Nabii-ii-iiain-iiiir a. ""••'ircî sis/ Dr

144, //.

ajs Ri-mut a.'""^'sangîDilbat'''Y}rVa.ij ,6. i8,.s.

a\s ''Savias-iddin Nd lOOi, 3.

8. ß. ''Nabù-siuii-lisir Cr 285, m.

Kal-bi-"Marduk
I. rt/i

"Sainas-iddin Nd 95, 4, si.

Kalbi-''Sin''- DrP (62,..). S. Ahc-iddin-"Marduk

2, Ana-''Bèl-ercs i, Balàtii ij, 50,78, ''åVA

ahc-crba 7, -ittaiinii 12, 52, -kàsir 7, -««-

ia-i« I, -rhnanni 18, "Ea-iddin 2, .^7«-

sabtum 4, Iqîsa-"Marduk, Lussu-ana-nûr

II, "Marduk-ètir, -siim-iisur 17, -ztr-ibni

10, 20, 26, Musèzib-''Marduk 5, "Naim-
eres 18, -ètir-napsàti 5, 6, -ittaiinii 25,

-napistini-usur 3, -uballit 25, -usiirsu g,

Nàdin 27, Rîmùt 39, Sadîinu 11, "Samas-

ah-iddin 10, Sû-la-a 18.

Kal-bi-"Saluas^ Dr 320.

^Kal-bu-iit-tum , /Ka-la-bii{-u/)-/uiii ,
'Kal-la-bn-

nt-tuin Cr 317, 7. Cb 435, n.
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(/Kal-bu-ttt-tum)

i. m\s 'Bcl-iddin a. "'"''sangi "Gii/a Nd 817.

2. iiijs '^Nabù-ahè-iddin Cr 188, m.

Kal-da-a-a (Nd 45, n), lies Kit-tn-a-a q. v.

Kal-la-a-a

I. a. Dan-ni-e Cb 426, is.

'Kal-la-hu-7it-Umi, vide fKal-bu-ul-tuin.

Ka-ma-ak-ka DrPa (21,23).

^Kambiizia (pe.), sar Bàbili sar iiiàtàti apil

Kuras. Kani-bu-zi-iå Cb 26, i. 35, u etc.

K(7-aiu-bii-:::i-in Cb 39, !.). 40, c. 46, 17.

233, v.\ etc. Gain- bit -r:-i-ià Cb 261, w.

322, 5 etc. Kan-bii-rd-ia\ià Cr 177. 270, 4.

325. ß- 335. 10- Cb2,i9. 3,21. 4,13. 5,5. 6,10.

7,8 etc. Kaii-aiii-bu-zi-ia\ià Cb i, u. 16,211.

219, 14. 337, 14. Ka-ba-zi-iä Cb 144, 12.

ga-bu-zi-ià Cb 135, 8. Kan-zi-ia Cb 203,7.

207, 8.

Kaii-da-la-iin, sàr Bàbili, Knl M II 5, is etc.

Kànik-bàbi [Ka-uik\ink\nak\iii-ku\-KA\"KA , mit

Déterminât, """''passim; «Notar») Dr P

(50,3). S. Ardi-"Marduk 13, Balàtii 48,

49, ^'Bèl-ahè-iddin 37, -iksitr 8, Bè/hntii

54, Iddina-"Nabu 110, Iqisa-''Marduk\6,

Kidînii 5, Lu-di-ia i, Ahùalliin-^'Mardnk

14, Mîàèzib-''Marduk 93, ''Nabii-a(iè-id-

diii 32, -balàtsii-iqbi 25, -musallim 2, Ni-

dintum-''Bèl 1 1 b, Qîstuiii-''Marduk 6, i?/-

mût-''Bêl '&1, Siliiii-"Bèl \i„ ''Samas-siiiii

ibni I, Sàpik-zir 5, Suzubu 8.

Kan-ina-da Dr 192, 12.

fKa-ra-na-tuin («Weinrebe»), rtürf/ Kina-aplu

Nk 26, 1.

'^fKa-ar-da-ra- Cb 384, 6.

Ka-ri-e-a, KAR-a} (Mrdpldn Stein IV7; Kose-

name, vgl. ''Nabù-ina-kàri-lùiitur) Nk
402,18. Nd 201, 13. Dr 533, u.? S. /&/-

qa-'-i-tiim.

I. «/i "Bél-li'u a. Ahu-û-tii Dr 260.

rt/i Sarru-ki-i-nu, "'"''iiiàr sipri sa i-àb

kâsir Nk 350, --o.

Kar-ri (? Etir-ri) Dr 379, 4k.

Käs{-si)-dak-ku\ka, s. Lfiuï-aiia-uûr i, "Mar-

duk-balàtsu-iqbi 7,
''Nabu-ètir-napsàti 60.

^Khs-sit-hu Nd 11, 6.

I. ;«/j '^Bèl-iddin a. "'"''sangi . . . DrPa 8, j/.

I. ;«/i Apla-a a. Bi-ib-bu-ù-a Nk 350, r>.

Ka-sir, Ka-si-ru, Ka-sir-ri (Dr 348, 1,-)), Ki-sir

(Dr 523, 2) Kurzname, vgl. ''Bèl-kàsir etc.)

Nk 254, -1. Cr 298, 13. Dr (211, 10). 475, u.

('i'"Si)epissihiu Cr 279, 10. Cb 152, 11. 247, 4.

S. Ardta, Balàtu 80, -fHabasiiinatum i,

Muiallim-''Marduk 9.

I. rt/j Balàtu Dr 452, /i'. 523, 3, 4.

«r/.^ "Bcl-iddiii Cr 1,4.

(?/,v E-sag-gil-sa-dii-nu a.
''Sin-iab-ni Dr?

74, 3, vgl. "Bèl-kàsir no. 19.

rt/j Iddina-a Nd 11 32, /o.

5. «/i Iqîsa-a a. Nûr-''Sin Nk [37, ,-,]. 67, 5.

207, 6. 216, 3. Ng 69, ç.

ajs Lu-its-aua-niir a. "-'"'hiaggari Dr 348, /j-.

rt/i "Nabà-aplu-iddin a. Sag-gil-a-a DrP

79, s.

ajs "Nabîi-bèl-sii-nu a. """'bà'iri Dr 67, 9.

(r/.f Su-la- a Dr 261, 3.

10. als Sîim-ukîn a. Etiru Dr 484. is.

ajs Tab-ni-e-a a. Daii-ni-e-a Cb P 27, /7.

a.
<"'•''ispari, s. "ZA. MAL. MAL-ah-iddiu.

a. Nur-''Sin, s. ''Bèl-iddin.

a. """^'rcî SmkM II 2, <<.

15. a. Sa-na-si-su, s. ''Nabû-ahc-bullit.

Œa-sir-tum Dr 379, 23.

Ka-si-ta-a (Nk 95, 4), s. Tabiica.

''Kas-sa-a{-a), fKas-sa-ä{ad} Dr 93, 2). Nd 6, 24.

[381, 2]. Cr 161, 34. Cb 24, 3. 244, 3.

I. m\i ''Bèl-iqîsa, assat "Bel-ahè-erba Nd5i8,

4, 10, 15.

m\s Musèzib-''Nabù Cr 142.

in\s "Nabii-bàii-ahi Nd [375, 3]. 619, 2.

ih\s "Nabù-ctir a.
""•''' rab bànî Dr 93, 2.

5. vi\s "Nabû-siim-iskuna.'^"'''iiiaii-di-diCh 15.

mis Si't-la-a 'Siii^-û-tu , ummu sa

Marduk-siun-ibiii ajs Nabîi-sum-ukîn a.

Ili-bullutu-Marduk Nd 655, 4. [829, u].

837. ' 903, 5.

;«/i Sitm-iddin a. "'"''kuddiiiiiiii, assat Ba-

làtu ajs Ib-na-a a. Egibi Nd P 10, g. Cb P

26. 27.

Ka-as-sû-tu, '"'"'im-bu-ku-a-a Dr 458, iù.

*Ka-ta}-inu-su-ili^', s. Hanfùsu (Dr 435, 7).

*Ka-ti-mu-

I. rt/i Ha-gu-ru Nk 366, 5.
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A'/-/-''/h-/' (abgekürzt aus: iMannu-kî-''Bel) Cr

182, -,. Xr 4.
"'"''qalln Nd 817, 13. 894, 2.

"•"''
rh/) aplc sa sarri Nd 245, 3.

I. a\) Gimil-''Sainas Cb 89, n.

'Kih-ta-a (vgl. 'Kab-ia-a)

I. ui\s Sù-la-a Cr 297, 1.

Ki(P.-dan-nu

1. (î/i Er-ha-a-a a.
''
Siir'-siriffi Dr 290, /.?.

2. ajs Id-di-ia a. '^Marduk-eres Dr 377, 13.

Ki-diii, Ki-din\,ii-}ui\,ii (abgekürzt bez. Hypokori-

.stilcon ans Kidiii-"Mnrdiik (110. 2, 4, 9)

o. d. g.) Cb 387, 21. .S. !']U-l--iisc::.ib, "Siii-

aplu-iddin.

I. a\s: Iddiii-''Marditk Nd 10 19, 1.-..

a\s Iddin-''Nabii a. ^'''>BcI-cfini [Cb 1 10, is].

DrP 43, '4 = Kidm-"Mardiik 3 a.

a\s Im-iiia-dii-bux Ng 20, s = L 1 16, j.

a\s "Mardiik-ètir a. ''Addii-siriii nie-e NdM
12, is = Kiddin-"Marduk 7.

5. rt/j- ''Nabn-bciii-zir a. Ka-nik-bàbiT>x'? i,i^,u.

a\s ''Nnbù-simi-iisiir a. "'"' allaki Ur 282, /.?.

«/î^ ''Nergal-siiin-nsur a.
''Siii-nàsir Ng L

I I, ,2.

a\s "Sulniàii-zîr-ibni a. Iddiii-''Marduk Nk
311, /,^

rt/i Zîri-ia a. '^"'''sangt ''Gu/a Nd 153, 3.

Nd L 2, Kidin-"Marduk i

10. ^r. ''Bcl-ctir, .s. •'Mardnk-rnnanni.

a. Ibiia-a-sa-i/i-ia, s.
''Nabù-iidammiq.

a. lin-vta-du-bii'l Ng 20, s; vgl. no. 3.

«•. Na-iia .':
. . ri, s. Ardi-''Su-ti-ti.

14. ()•. "'"'hiappaki S.si 1,1-2.

Ki-d/ii-''Bèl^ Ng [49, 4], s.Lîsirit.

hi-din-E-ul-inas (Nd 1124,3), s. ''Nabn-iiàdiu-

apLu 3.

KidininiiY'Marduk '^Ki-din{;di-iiu)-"M ^ -; da-

raus der Kurzname /û'^'/y/ und Hypo-

koristikon /f/rt'z'««?^) Cr 3, 11. i6o, ,->. 161,15.

S. Iddina-ahu 10,
''Nabn-bàn-aln 12, .S«-

qa-a-a 5.

I. «/.f Nd 632, /.'.

c?W "Bcl-nàsir a. Ar-rab-tuin Dr 147, 4.

a\s Du-uiii-inuq a. Sag-gil-a-a Ev [7, u.^].

3art'/j Iddin-"Nabii a. ''Bcl-ctiru Cr 82-2-1 1,

78 vgl. DrP 106, -4.

als hia-Esaggil-zîr a. Nùr-''Siu Nd L 13,5.

5. ajs Kal-ba-a a. •""•'q/pi Dr 511, /a.

No. 2.

15-

'7-

(?/i IJtsi-ana-ni'ir-''Marduk Dr 358, /a

rt/i Marduk-ètir a.
''Addu-saui-inc-c Nk

265, /J = Kidînn 4.

rt/j ''Marduk-z!r-ib)ii a.'^"'''bàiri Nd 165,24.

rt/.v ''Marduk-rJr-ibiii a. ''Siu'-^-sadî 'Ng 44, n.

10. rt/j Mu-ra-sii-û a. Aiiièlu-k .... Dr P 84, //.

rt/j Na-din a. Ga-hal Cb 375, 30.

a\s Samas-sh'-iqîsa a."'"''abu biti Nd964,/9.

a\s Zîri-ia a.
•""'''saiigî ''Gula Nd 613, /«.

1032,3. 1079,3. Cr 51,.-,. [160, r,.| 161,21.

Cb 81, 3. = Kidinnu 9.

a. Mas-tiik , s. "Nabù-uiusctiq-urri , JViii-

''Bi-l-adaggal

a.
•""''rhb bànî, s. Ba-si-ia.

a. ""'^'sangî "Gnla, s. Iddiua-ahu.

Ki-din{-nu)-''Sin ', i^JGu-si-gi i , Làbâsi 4 1 , ''Nabu-

aplu-iddin 45, -sitm-ukîn 26, ''Ncrgal-

ibni I, Nidintiini-''Bcl t,0.

Kid{sah})-na-a-ta, mit Déterminât. '""^'', s. ''Ner-

gal-usallini 9.

A7-^ 'Wrt^« Nd 804, 1.-,.

Ki-e-si Nd 525,7.

Ki-e-su} . . . ilu Nd 729, 13.

Ki-il-li-gu-ug (Nk 26, 3), s. Kîna-aplu.

KiR-ln-su {ffab-ba-hih, s. Kalbîa 60.

Ki-i-''Xabù ' (abgekürzt aus Maiiiiu-ki-''Xabù)

Nk30,i). Nd8i,2. 86,7. 208,5. 704,9. 747,;).

m,-^- 909- 911.13- 939.5. 975,3. 1038,3.

1099. 1100,4. 1122, 4. Nd M II 51. Cr 133.

136.2. 260,10. 286,2. 305. 365,14. 369,4.

373.3. Cb 7, 3. 131,3. 170,4. 198,3. 211,3.

S. Bclsunn, Niir-''Sainas.

1. a\s Erba-''Marduk a. "'"•''[sang/] "Istar Bà-

bili Nd 846, 10.

2. a\s ''Bcl-ahè-iddin Ev L 9.

Kîn\a-aplu {r)U\Ki-na\GI-in-na-A (Kurzname aus

''Nabn-ktn-aplu{he:2Lc\\te no. 28) odera. dgl.)

Nk39,2. 196,8. 313,10. 351, /o. 443,8. 4So,i(i.

Nd 188, 14. 201, 21. 360, 4. 379, 3. 398, 2S.

455, n. 525, i). 642, 4, 12, u. 835 , 4. 933, 2.

935,2. 1069,17. 1075,7. Cr 34, -28. 135,4.

244,11. 287,13. Cb 91, 3. 268,13. Dr (35, 4.

351,15. 354.11- 379,81). DrPa (15,20).
"""'

Ng 55, 7. Dr 112, 7. "'"''giigallu Cb

79,iG. 83,3. Dr 81,13. ''""''';/c?__^i?-(7;7/ Nd S76, 3.

Cb 359, 10.
"'"''qallu Nd 850,4. S. Ani-

nia(ba)-a, Apla-a -|- 82, "Bèl-ercs, -ctir-
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^'Nabù, Harizaim,Has-da-a, Itti-''Mard/ik-

bcdàtii, Kal-ha-a, Marduka, "Nabû-ah-iitau-

nii, -ittannii, -iddiiia, -sàr-iisi/r, -taddaiiiiii-

îcsitr, -dr-iddin, ''Sainas-kàsir 7.

\. a\s dùr-e-dii Nd 897, /.'.

a\s na-a Dr 12, 0.

a\s su-ru a.
"'"'''abu bîti Dr 158.

als At-kal-ana-"Bau Dr 309, .'/.

5. a\s Ba-lat-su a. '^'"''bàim Nd 648, //. 954, 0.

a\s Ba-la-tu a. Ir-a-ui Cr 355, 12.

a\s Ba-ni-e-a\KAK-a a. Ir-a-ni Cr 321, /.=.

338, Jà. Vgl. "Nabù-kin-aplu 17.

a\s ''Bèl-na-diu-aplu a.Sik-kii-û-a Dr i53,/o.

a\s ''Bèl-usallini a.''Sm-tab-iii-usiu-T)r ^02,2.

10. als Dan-mi-ahèsu-ibni Dr 310, 3.

als Ilu-b2t-''Gula} a. '^""'sangi "Gnla Nd
1025, 18.

als Kal-bi-''Bau Dr 273, .'.'.

«/i Ki-il-li-gu-ug Nk 26, 3.

als Kîn-zîr Nd 378, lo.

1 5. als Kudurru Nd 936, 3. Nd PI 3, 1.1.

als Lusi-a-na-nùr a. "'"'^kiiddiiuiui Nd
1056, JO.

als "Nabîi Nd 53g, 15.

als
''Nabfi-apliL-iddin Dr 177, 3. 40 1, /o.

als
''Nabu-kilt-aplu a.

" Dr 267, /7.

20. als ''Nabù-kÎH-zÎ!- Nd 497, u. 542, 11.

aß ''Nabii-na-da>i}-an-na Nk 322, /0.

rt/j iVßrt'.? Nd 305, /-.

a\s Na-di-nu Nk 382.

23a als Na-din a Dr P 96, -'j.

als Ndid-''t Cb 144, ,-.

25. als ''Nergal-ha-zu-ilu Nd 17, g.

rt/j "Nergal-uballit a. Mu-se-zib Dr 340, ^a

«// Ni-qu-du a. Na-ba-a-a Dr 204, u.

rt/i Nûr-e-a a. Ir-a-ni Nk 3, a Cr 252,'/.'.

325, 14. Cb 166, /o. 173, ,s. 174, /-'. 179, /j.

189,/Ä 2i5,/o. 280,//. 285, A 286,/6. 305,//.

326, s. 328, r. 338, -'6. 348, 3. 431, S). Cb L
34, 9. Smd (ZA IV) 8, /. = "Nabu-khi-

apln 34.

c?/i Ä'-;««i'Nk[i2S, 7]. Nd 900,7. Dr84-2-ii,

128. Vgl ''Nabù-kîn-aplu n.
30. rt/i ''Sin-iddin Nk 100, 9-

«/i Sàpik-sîr a.
"'"'' Nd 165, ig.

aß- Ta-qis Cr 297, 6.

32a rt. """'bairi, s. Ap-la-a.

a. Bâni-iâ Cr 287, 25.

a. Ba-si-ia, s. ''Uras-kàsir.

35. <-c. Bcl-sn-nit Cr 92, u.

rt.
"Ea-qarrad-ilàui, s. Iddiii-''Uras.

a. Egibi, s. Liblut, Sàpik-zir.

a. Epes-ili, s. "Bèl-iksur, -nipsaru.

a. Etiru, s. ''Sainas-erba, Zàkir.

40. (T. Ga-Jiul, A. '']\[arduk-sinii-ltsir, ^'Nabû-

ittaimu.

a. Iddiii-'Tapsuka/, s. Ba-zu-zu.

a. Ili-"Marduk, s. "Nabîi-iiàsir, 'isallii,

a. 'nappahi, .s. Balåtu.

a. Nîir-^'Sin, s. Nidintum.

45. rt'. <""^'rab bâuî, s. Làbàsi, ''Marduk-nàsir,

'' Uras-bèl-sainè, -ètir.

a. "'"''sab} •'.... Cr 379, 7.

rt.
"Samas-àh-iddin Nd 604, in.

rt.
""•''JaJigi Dilbat''', s. Làbàsi.

a. "'"^'saug/ ''Samas, s. '^Nergal-iddiu.

50. «. Si-gu-û-a, s. ''Bèl-lïu.

a. Tu-na-a, s. ''Nabii-uiusctiq-ui-ri.

Ki-iia-a-a-tuvù Ng 24, 17.

Ki-ne-iia-a-a, Ki-ne-ne-a-a, Ki-nc-iie-na-a-a, Ki-

ue-iiH-iia-a-a, Ki-iiu-iia-a-a, Ki-liiu-niil

nunl-na-a-a (vgl. ZA VII p. 280) Cb 139,4.

Dr 42, 9. 293,8. 379,48. «""''«//afe Cb 155,0.

Dr 4, 10. 281,8. S.''Bè/-ètir,''Bc/-sarr-a-ni,

''Nabû-dîni-èpus.

I. rt/j ''Ea-zîr-iqisa a.
" Dr 372, ,4.

a. ''Addii-saiii-ine-e DrP (111,9).

3. a. Iddin-"Papsukal, s. ^'Nabù-shr-ahchi.

Kin-nu-ilàni, s.
''Sanias-sar-usur.

Kin-zîri^. Mukîn-zîr} abgekürzt, no. 3 2L.ws''Nabù-

kiii-zir, 110. 4 aus ''Sa7nas-DU-ZIR) Nk
60, 3. NkL 3, 7. Nd 100, 10. Cr 279, n. Cb

252,3. 404,7. Dri 18. S.Kiit-aplu,''Nabû-eres.

I. rt/i ^tl/'fi« Nd 152,70. 253,/^. 445, i". [1059,/y.]

1109,7.

r?/i Apla-a a. ""'^'uiuii-na-bit-tuiii Nd M II

61, 10.

2a aß- ''Bèl-rîiiianni a. Gahal CrTr.

aßs ''Ea-zîr-iqisa a. "'"''nappahi Cb P 27, /0.

33, //. 127, u. DrP 47, ,4. 48, JO = "A'abù-

kîn-zîr 8.

^/i Ba-ba-\si-ru] a. Mu-tàk-kil-lu DrP 75,0

= ''Saiiias-khi-zir i.
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[Kîii-rJr)

5. als Ia\A-di--ilH Nk 70, /->.

a\s
"Marduk-ctjr a. Egibi Nk "jb, 3.

rt/i
''Marduk-sitm-ibni a. "'"''as/aki Nd 80 1 , /7.

a\s ''Nahic-ahè-iddiii a. Egibi Nd 790, 9.

rt/i "Nabù-balàt-eres Nd 196.

10. rt/i "Nabù-ctir-nap'sàti Nd [787, 3].

rt/j-
''Nergal-îpus a.

''Ea-èpes-ili Nk 30g, 3.

a.\s Pir- Nk 34, 2.

a\s ''Samas-ah-iddin Nk 240, 3.

d\s ''Sainas-na-sir a.Na-an-na-a-a Nd47, ä

15. a. Ardi-''Ea, s. Ardîa.

a. Egibi, s.
''Addii-ahc-iddin , Ardi-''Gula,

''Bèl-ètir.

1 7. (7.
''Sifi^-sadifS.Musèzib-''Bel,"Nabù-nipsari.

Ki-rib-tii\tü\tw)i\ti (Kurzname, vgl. Kiribtii-''Mar-

rt'/zi') Nd 476,27. (970,8). 1062,7. Cr (15 1,10).

'""''kizn Nd 1

1

13, 34. Nd TSBA. S. Ardi-

''Gii/n, "Bcl-uballit 114, "Mardiik-erba,

"Nabu-zir-iddin, Tabnèa.

I. ds Iqîsa-a Nd 821, 10.

a\s [Lîsiru a. "'"^'ÈN. BAR . GAL . B CL]

DrP 73, /6.

als
''Nabji-siiin-iisiir a."'"'''ràb bà)iîY)x },Ap,i -'.

a]} Su-la-a a. "•"''Pa-se''' Nk 183, /0.

5. a. "'"''bàiri, s. ''Sai/ias-iddiu.

a. ''Bcl-apln-usur, s.
''Nabk-ètir-napsàti.

a. Bcla-a-a, s.
''J\Larduk-snin-iddin.

a. Diil-lu-bu, s. Ardi-'' Gula, Bàiiûiiu.

a. Egibi, s. Liisi-aiia-nùr-''Marduk.

10. a. Eres}-ana-Esaggil, s. "Nabu-kàsir.

a. Ili-''^Larduk, s.
"Marduk-kîn-aplu.

a. 2Lastiik Sm ZA III 229, /7.

a. Mu-kal-lini, s. {"Addu-VJr-ibiii.

a. Nùr-''Sin, s. "Bêl-uballit

15. rt. "'"''saugî Sippar''', s. ''Bcl-uballit.

a. "-'"^'saugî "Sanias, s.
''Nabù-supè-Diuhur.

17. «. U-bal-lit-su-''Marduk, s. Rîiitùt.

Ki-rib-tu\t,i-t„m-"Marduk^

I. «/i Se-el-li-bi a. ]\Las-tuk-a-ta\tii Dr [437, /*]

457, /o. 498, /Ä

rt. Da-bi-bi, s.
''Nabû-nàdin-alii.

3. rr. Epes-ili, s. Ltti-^'Marduk-halàtu.

Ki-ru-ru Cr (360, 35).

Ki-i-"Sin^ Cb 245, 5. S. Ld-di-ia.

Ki-sir, s. Ah-ittahsi i.

L\.i-sir-ia\iå, LQ-is-ri-ia (Kosename etwa aus

No. 2.

Ä7>/>-'''ÅV/)Nd 546,20. Dr (447,2). S-'^iV^v-

gal-ibni 4.

1. rt;'i "Bel-a-na-biti-su Nd (CIS II 61).

2. rti'i Uk-ku-ina- Nd 203, ^-'.

Ki-sir-"Bêl^ Cr 336, e.

Ki-sir-"Nabii^ Nk 381,4. Cr 336,4. S. "Bèl-iddin.

/Ki-sa-a, qallatu Cb 287, 3.

Ki-sa-a-a («aus Kis gebürtig».?) (Dr 80, u), s.

"Nabic-ubalUt 27.

Ki{-i)-"Sainas^ (= «lÜ'^S CIS II 65, abgekürzt

aus Maunu-kî-"Saiuas) Nk 165,2. 168,10.

173, G. 443, IS. Cr 221 , 20. Cb 99, 19. S.

"Saiiia^-iddiii.

1. rt,'i ^//r« Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65).

2. a\s Llit'-ittîa Cb 85, \.

Ki-sik[sik, pik)-"Nabu, '"''' ki-sik-"Nabu, s. Su-

qa-a-a 19.

I. «"/i "Nergal-da-a-iiu Nd 674, 6.

fKi-is-ri-in-ui («stehe mir bei!») Ng 2, ä.

Ki-ta-ra-bic-: («erweise Huld . . .!» (.?), "'"''qipu Nd

528, 2.

Kit-ta-a-a, Kit-ti-ia\iå, Ki-it-ti-ià{Cr 114,2; «mein

lieber KittuA

I. as 'Nabù-rJr-irsir a. Egibi Ev 17, Nd

45, //. 171, ,0.

a. Egibi, s. "A^abù-kàsir.

a. "'"^'sangi "
s. Ardi-" Gula, "Nabh-

iddin.

4. a. '™'^'sangi " Ea, s. Ardi-"Marduk, "^Lar-

duk-balàtsu-iqbi , {"Nabji-)tabtaui-usur,

"Nabh-usursu.

Ki-it-tuin, G/-/?-/*«/« («Wahrheit», vgl. Vollnamen

wie Nabù-kittu-usur , -zuqup-kiiti, -zîr-

kitti-lîsir etc.), s. "Nabù-uballit 40.

I. a. "Bcl-ibni Cb 123, 22.

Ku-ub-bu, vide Kuppu.

fKu-ub-bu{-ut)-tuiu, vide JKupputtuin.

/Ku-ud-da:-a Nd 442, r,.

Kud-di-ia, s.
"BèP-ushib.

Kuddiininu{'""^'AZAG-diiu{-iuu),<i-Go\àaé\m\&ài,),

s. "Bèl-ittanuu 25, -nàdin-aplu 7, /)//;//-

w«/(7 I, Lqtsa-a 35, -IKas-sa-a 7, L\.iu-aplu

16, Lùsi-ana-nùr-"Marduk 5.

Kud-din-7iuQ «Maulpferd», vgl. Sad-diii-un) Nk

311,5.

I. rt/i "A'Iarduk-suiu-usurQ) a. Galjul DrP

100, m.

12*
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a. Epcs-i/i, s. Itti-''Bcl-balàtii.

a. I/i-''Marduk, s.
''Nalm-balàtsu-iqbi.

4. a. Nàr-''Siii, s. Bul-ta-a.

Kii-du-ra-)iu
,

lui-"Nabu-balàtii 46, ''Nabii-

bclhiiiu 7, -uballit 4, -usallim 14.

Kudurru [SA. DU\Ku-diir\du-7u-\-rii, als Probe-

name 5^. Z>f/ K 241, XI 17; vgl. VoU-

nanien wie Nabu-kudurru-usitr) Nbp M II

8, 10. Nk 24, 2. 57, 5. 59, 2. 0. Dr 336, 2. S.

/Bi-is-sa-a i, Khi-aplu, Kudurru 9, Zc?-

bàsi-''Marduk , ''Nergal-uballit , Niqudu

Rîniht, Siliin-"Bèl, "Sainas-khi-aplu 12.

\. a\s a. Di-ki-i Ng 25, /o.

ajs ù-sat a.
" Nk 105, 2.

rt/i "Bcl-ahc-erba a. Bu-i'i-su Nd 74, 2.

als "Bcl-ka-sir a. Esagg'd-a-a Nk9i,//.

5. a\s 'T^èl-kîii-aplu a. Sag-di-di Dr 260, -v.

rt/j ''Bèl-siim-iskun a. Nùr-''Sln Dr P 56, /0.

rt/j Vjv?-(? Nk 32-34. 38, 2. [39]. 43. 46, 2.

47. 51, 2. 60. 69. 89. 94.

a\s Iqisa-a a. Egibi Nk [53, 2]. 54, 3. 55, 3.

56. 58, 3. 64, .-,. 65, ,„. 68. 72, 3. 76, 5. 82,3.

88, 3. 429, 3.

a\s "Sauias a. Ku-du-ur-ru Nk 26, 10.

\0. a .s. Ana-''Bèl-ù-pa-qa
, Sàpik-zîr.

a.
''Addii-sùin-eres, s. -fNubta-a, Sùui-iikîn.

a. Aii-da-har, s. Sicsubu.

a. As-kan-du, s. Niqudu.

a. Ba-ta-ni-tuin, s. "Ea-riinaniii.

15. a. "Bèl-ciir, s. "Bèl-iddin, Issuru.

a. Danuca, s. "Bèl-iqîsa.

a. Egibi, s. Iqîsa-a.

a. Epes-ili, s. Lùsi-ana-nùr
, Musa/inu-

"Marduk, "Nabfi-khi-zir.

a. Ibiù-ilu, s. Mushib-''Marduk.

20. (?. •""^'ispari, s. Mnsezib-^Marduk.

a. Lïca, s. ''Bèl-iqisa, U-bi-e-a.

a. ''NabÎL-un-iia-a-a, s. ''Nabû-kàsir.

a. Nfcr-''Sin, s. ''Bél-.z/r, Iqîsa-a, Musèrsib-

''Bêl.

a. "'"''pakari, s. Làbàsi, "Nabà-bàn-ahi.

25. ^?.
«""V;.^'/

j,./j./ Nbp M II II, //.

«.
''Sin-karàbi-ihne, s. "Sainas-ctir.

a. "'"''sangî . . ., s. Nàdin.

28. «. "'""sangî ''Addu, s. "Addu-suui-ibni.

fKuI{Gu/, Oul}yia-a Cr 236, ,^.

Kul-lu-ii Dr 234, 2.

Kul-luin-ki-i-''Apd-ad-du, .s. Nàdin (Nd 742, 2).

Ku'i-lu-û

I. rt/i Kal-ba-a Cr 307, 3.

-'''Ä>/( 7)/;', Tus})-nie[-ip)-pi-iuut

I. ;;//j ''Sanias-rjîr-ibni a. "'"^'rci sisi DrP 71,

1, 3, 7, 11. 88, j.

Ku-na-a Nk 77, is. 348, 3, 12. Nd 659, 24. 934, 2.

Cr 121, n. Cb 435, 7. S. ''Bc/-eres, "Nabù-

cih-iddin ï/.

I. ajs ''Ea-simi-ibni Nk 50, 10.?

rf. "'"^'bairi, s. Bànîa, ''Marduk-sàkin-siiin,

Rhnütu.

a. Ga-hal, s. Sàpik-sir.

4. er.
"""'''

,^««//(' ^^/ pihàti, s.
"Samas-zir-ibni.

-'Kii-uu-na-a (= ''DD(p.?), «'"''qallatu Nk 439, s,

fSUR-a-a Cr 127, 12. Cb 79-4-19, 3 (CIS

II 64).

Ku-up-pu («Qvelb.?), s. Balàisu.

j

Kup-pii-tu

I. c?/i ''Nabù-usursu a. Raba-a-su-sa-''Ninib

DrP 138, /y.

fKu-up-pu-{^ut-)tuin,-fKup{-up)-pu{-ui)-tuui,'""''qal-

latu Nd 585, 0. 602, 8. 843, «. 953. Nd M
29. Cr 31 1, 5. Cb 149, li). Dr 379, 15, 4s.

1. iii\s Mar-duk-a a.
""•'' abi bîti DrL 26, -1.

2. i/ijs Silim-"Bcl a. Egibi Dr L 26, 2.

'^Kùras («Cyrus»), Ku-ràs Cr 16, .5. 18, 2. 19, 1;.

25, 13 etc. Cb425,3. Ku-ra-as Cx \,\h. 2,7.

4, 10. S, 18 etc. Kur-as Cr 239, 17. Kii-ra-su

Cr 52, 7. 60, 18. 117, 3 etc. Cb 46, w. Ku-

ràs-su Cr 165, 5. Kur-rås Cr 49, 13. 1 19, i;i.

127,13. Kur-riïs: Cr 306, 0. 318,17. Kur-

ra-as Cr 12, 15. 44, 15. 45, 15 etc. Cb 421,4.

Kur-ra-âs Cr 194,13. Ku-ur-ra-as Cr 3,29.

10, 10 etc. Ku-ur-ra-su Cr 3, as. 223, 11.

Ku-ur-su Cr 222, 13. 290, 4. 299, 4 etc.

Kur-ban-nilnu {<iGabt^) Nd 546,23. 775,5. 793,4.

913,9. 928,2. Cb4i6,5. ^."Nabû-vitti-iibal-

lit, ''Sin-ibni, Siriqqi 10.

i. a\s ''Ea-bàn-rsîr a. As-kan-du Nd 232, /<>.

a\s Sag-gil-lul; Cr 271, le. Cb 131, 11.

a. ''Bèl-ètiru, s. Rîmut-"BèL

a. In-di-il-ki-la-a-)ii, s. "Bêl-itballif, ''Nabii-

musètiq-urri.

a. Sag-gil Nd 908, 3.S-

Kur-baii-iii-'' . Liblut.

ï. XXXII.
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Kiirl>aiini-"Mardiik \ Kur-l>an\ -ni'iinV''M^<-) Nbp
CT IV 14. Nd M 11 63, 13. Cb(8,3). Pa(5,3).

S. ''Bcl-iksur, Habasini, Iddiii-"Xabfi.

I. as La-''Nergal Nd RI II 55, 12.

a\s '^A-è\TUR.È-ahè-iddiii a. '""''aslaki^V.

30S, 10. 314, u. NkP 3, iS.

a\s ''Bèl-iddin{ci) a.Epes-i/i'^kioi, g. 403,/./.

rt/j "BH-na-sir a. "'"''rab bàni Nk 408.

5. a\s bèl-zîr a. ''Addu-sùvi-\eres\ Ev 8, i.

aß- E-ti/-/ua.Èfir/i Ch ii8,v>. 187,10. 214,10.

215,14. 217,14. 290,20. 334, /é. 335,11.

ajs ''Mardiik-suiu-ihiil a. Ardi-''NergaI Nd
M II 56, 7.

7art/j'
''Nabà-ctir-iiapsàti a. . . DrP 107, .>4.

a's Siim-usiir a. """"'sangi parakki Nk 3 34, iq.

a\s Sit-r.u-bti a. Aii-da-har Ev 14, 5.

10. a. Ardi-''Xcrgal, s. I.àbàsi.

a. Bi-ib-bn-h-a, s. Zn-inn-ba-a.

a. Epcs-i/i, s. Rliuiitii.

a. "'"''rab bànî Qr 160, 12. 161, ,w. S. Balai11,

Giiiiillii.

're i s/si, s.
''Marduk-siiin-iisiir.

15. (C. .S"(r^'-.,/^,'/ Smk(ZA III 226), j6.

a. ''Samas-ba-a-ri, s. ''Bcl-ctir, Làbàsi-

(l'Mardnk).

a. •^"'''sangt parakki, s.
"Mardnk-::.ir-ibiii.

a. "'"''sangi "Samas, s. "Bèl-èiir.

18. a. Si-gii-â-a, s. hkur-''JMard!ik.

Kur-bat-''Nabà^-sab}-bat, """"'cjal/ii Nd 572,5,11.

Kii-ri-gal-rjii

I. <r. """'sa-na-si-s/i, s. -fSilim-''Istar.

Ku-ri-ha-ad-dit} Lab 4, 5.

Kiir-ni-/a-a-a, "'"'='qalln Dr 82, 1, 5.

"KUR-se-zib, "'"''sangù Nd 738, 10. 1113, 28.

Ku-sur{-ra)-aplu (A) Nd 729, is. Dr 533, 0. S.

Xidintiun, •' TUR. E-iddin.

I. a\i Xrx 3, /7.

a\s A-qa-bi-ia Dr Fa 9, 10, 42.

rt/i A-ra\Ar-bi Dr 400, //. 452, /A

rt/i Ardi-"Bèl DrPa 16,7.

5. rt/i Bàni-ia a.: Dr 154.

Ku-HS-sa-a-a, s. Nidiiiti.

Kiisudi} KURysH (Nd 378, .,1).

KusudÇt KÜR)-su-"21ardiik^ (Dr 417, u), s. '^^rt-

iddill.

J Ku-ta--i-tinn («aus Kutha gebürtig»), rt.f.frr/

"ZA.MAL.MAL-sar-nsnr Nd 539,4.

.\o. 2.

Knt[BIasï)-ti-bi, s. Pi-sa-aplii.

J'Ku-uz-ba-a Dr 260, 3.

La-ba-si, La-a-ba-si , La-a-ba-a-si, La-ba-se-e

(Nd 708, u.'), La-ba-sii (Nd 132, 21) (abge-

kürzt aus Làbàsi-''Marduk) Nk 1 1, 8. 77, 2(1.

157,7. 276,11.= 342.= 420,2. 435,8. Ng28,34.

Lab I, 20. Nd 3, 6. 70, 9. 201, 1.-,. (212, 5).

345,4. 386,2. 398,7. 462,11. 562,2. 570,22.

708,14.^ 795,11. 799, i2- So4,7. 1062,6. NdM
1148,2. NdPl4,io. Nd 84-2-11,61. Cr 8, 9.

124,14. 244,1;. 294, .5. Cb 175,9. 209,8. CbP

31, 5. Dr 8,15. loi, 3. 185, 5. 320, 8. 414, 15.

DrPa 19, 18.
'">•''aklit Dr 250, 4. '""''allaku

Nd 1000, G. Cr 214, 4. """'GAL-ii-ta Nd

478, .3. "'"''gugallii Cb 268, 10. Dr 136, ,s.

S. ''Anuin-iipahliir, "Bèl-a-iia-\incrihti\

-iqîsa, -kàsir, -limutr, Bclsiinit, "Bcl-iiballit,

Bullulii 10, Iddina-a, "Marduk-nàsir 39,

Màrànu 41, Musalliin-''Marauk, "Xergal-

èfir, -siinanni, Nidintiun.

I. aß Dr 279, /J-.

a\s a. "'"''i/iassar abnlli Dr 544, 11.

a\s a. Sag-gil-la-a-a Cr 1 15.

a\s " Cr 181, 2.

5. d\s .... "Mardiik a. Ardi-"Mard/ik^d6S0,i.

ajs Ardi-"Nabù Nd 486, 2.

a\s Balàtii Nd 3, 3.

a\s Balàtu a Nd 849, 3. Dr 219, 10.

ajs Ba-la-tit a. Ina-Esaggil-sîr': Dr 73, a

10. ajs Balàtu a. Sag-gil-a-a Nd 1116,3. NdM
II 52, 3. [62, 3. 64, 5].

als Bàni-ia a. Pap-pa-a Dr P 69, 9.

ajs "Bèl-aljè-bid-lit a. Sag-di-di Nd 1123,^6.

ajs Bèl-ahè-iddin a. Amèl-"Ea Dr 169, /--.

ajs "Bêl-iqisa a. Åi-hir Nd 1132,9.

15. ajs ''Bèl-ri-sit-it-a Nd 815, 12. 945, 3.

ajs "Bèl-sàr-usiir a. Ardi-'Œa Ng 1 2, u.

ajs ''Bèl-zîr Dr 309, 24.

ajs Daian-''Marduk a. Amèlu{-)-u Ng 36, 21.

Nd 132, ../. 273, 16.

ajs Du-um-niuq a. Sag-gil-a-a Nd 308, 3.

NdM II 54, j/. 53, .9.

20. ajs Ina-Esaggil-siiin-ibni a.
"'"''ràb bàni Nd

256, s.

ajs Iqîsa Art (ZA IIIj ,s.

ajs Kabtia a. Egibi Qx I2\,,i. 322,10. 323,14.
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343, // = Làbàsi-''^Fav-

{La-ha-sï)

346,1«. Cb3or
duk 3.

a\s Kîn-aplii a.
"'"'''ràù bàni Dr l'a 17, 7.

a\s Ki-)ia-apltL a. "'"''sang! Dilbat''' DrPa

13, '7-

25. a\s Kudnr}-n a.'^"'''Pahant Cb 88, /-=. 419,//.

a\s Kur-ban-)ä-''Mardiik a. Ardi-''Nergal

Nd lOJ, 16.

a\s Kurbanni-'^jSIarduk a. ''Sainas-bàri Cr P

13, 3. CrPa 3, 3 ^ Làbàsi-''Mardiik 5.

a\s Li-uu-Hh-lib-bi-ili Nk 9.

a\s Mar-diik-a a.'^Addu-sùvi-eres Dr 204, /j.

30. a\s '']\Iardiik-balàt-su-iq-bi a.
''E-a-lii-n-se-

zib-a-ni Dr 249, a

a\s ''Marduk-balài-SH-iq-bi a.
''Sin-sa-dtt-nu

Dr 227, 3S.

a\s ''Mai'duk-ctir a. ''Siii-hi-d/i-iiii Nd 53,'°.

ajs "Mardiik-nàsir Cb 131, m.

a\s ''ATarduk-siii/i-l/sir a. Ga-hal Nd 665, /->.

35- (i\s
''Mardiik-sùin-usur a. Mas Nk246, 4.

a\s ''Marduk-zîr-ibïii Ng 34, 2.

a\s ''Mardiik-zir-d))ii} a. Abi-iil-îdi Dr 506, s.

37a als ''Mai-duk-zîr-dvii a.
•'""'iiappahi Nk P

125,3.

a\s Musallim-"Marduk Nd 1070, «.

(?'.f Mu.sallim-''MardHk a. """'bàiiù Nk 300, ,4.

40. (r/i Miisèdb-"Bèl a. Nur-''Sin Nd 211, 3.?

724, 9.

rt/.r
''Nabà-bàn-ahi a.Ki-din'iiui-''SiiiHài 123,

G. Cb 321, 2. Dr 340, ij.

als ''Nabil-dan a. Miikalliin Nd M II 56, /j.

a\s ''Nabft-ki-sir a. Etiru Dr 380, u.

rt;^ ''Nabû-inu-se-ti-2c]-iirri Ng 16, 3, 6.

45. ^/i ''Nabu-nàsii- a. Abi-id-idi Ev 24, n.

a\s ''Nabù-nâsir a. ''NaHi{SES.KI)-ii-tii Dr

Bu 88-5- 12, 26, 29.

rt/i
''Nabù-simt-eres a. Egibi Nk 368, /o.

rt/i
''Nabii-siiin-iddin a. Èpes-ili CrP 16, ^j-.

«M- ''Nabü-si)i/i-iddin a. Sa-iia-si-suNk 377, /.'.

50. a\s ''Nabù-zîr-iddiiû Xrx 2, 10.

a\s Na-din a. "'"''sangi ''Saiiias Cr 255,1.5.

Vgl. Làbàsi-''Mardiik 9.

a\s ''Nergal-siii/i-ibni a. Da-bi-bi Cr 337, 21.

a\s "Nergal-û-se-zib a. "'""as/aki Nk 317,-.

als "Nergal-zîr-ibni a. Bè/{EN)-a-a Cb34i,

14. 356, 13. CbL 169, /9.

55. a\s Ni-di)i-tH-"Bcl a. "'"''sa tàbtis/t Dr l'a

14, ». 16, 0.

als Nur-c-a a. GIS. SA . PA-KAN{eres) Nd

75, 23.

rt/i Ri-7nut a.
'""'G/S. SA. FA. P/N-cs Cb

233.«-

aß "Samas-sùin-uktn a. Ardi-"Nergal Dr

353; '3- 425, "*•

a\s Si/^H-uki/iNg s,w. Cb 184,0-. 346,7. Dr

207, 3. 363, ,4.

60. aß Sîim-n!;ur a. Sag-gi-la-a-a Dr Pa 7, .v.

«/.s- Ta-qis-"Gula a. "'"''bànti Cb 253, //.

a\s Zîri-ia a. ("'"'^'^Na-ba-a-a Nd 69, 3. 340,

n. 383, ,0. 388, .0. 390, ,s. 391, y. 441, 18.

461,3.'' 499, 'j. 500,18. 508, 11, /6. 515,/-'.

524,6. 534,12,.'/. 564, /j. 648,1,7. NdL i,/j.

104, 13. NdM 27, 3.

aß Ziru-û-tu Cb 144, 9.

a Cb263,.^ Dr 485, /7. 'ü.Bi-c-ba-nu.

65. a. Ahc--li, s. Ztrîa.

a. Aincl-''Ea, s. "Bcl-ahè-iddiiia.

66a amclu-ù, s. Tnkultu-''Marduk.

a. Ardi}--ia Cb 57, in.

r?. />rt-/^«-///Dr(4i9,ii). 'ü.Apla-a,"Bcl-iddiu.

a. '""''bàiiù, s. Riiiiût, Sù/u-ukin.

70. «. ''Bèl-apl//-iddiu , s. ''Bèl-ubaUit.

a. "Bcl-cfir, s. "Nabù-ittannu.

a. "Ea-cpes-ili, s. Ba-si-ia.

a. Èpes-ili, s. Ardîa, "Bèl-li.

a. Etiru, s. "Bèl-uballit.

75. .r. "'"i'GIS.SA.PA.PIN-es Cb 233,7. Vgl.

no. 57.

(?. Iin-bu-pàni-ia, s. Rîiiiùt-''Bel.

a. Ir-a-ni, s. Iua-sil-''Bèl.

a. Li'-e-a, s. "Bèl-îpus.

a. Na-ba-a-a Cr (49, s). S. ^Tàbatuiu.

80. cz.
''Nabù-akè-iddin Nk 249, 33.

«. ''Nabîi-nàsir Nk 16, 11. Dr 113, n.

rt".
"Na-gi-ru, s. ''Nabù-ittannu.

a. '""^'nappahi Dr 210, 3. S. Iddin-''Bcl,

"Samas-iddin.

a. Nu-û-bu, s. JAmti-"Na-na-a.

85. cr.
"'"'''paljari, s. "Bèl-iqîsa.

a. "'"''rhb \-si,
"•"''daianu DrL 25, /^.

rt'. Sag-gil-a-a, s. Bullutu, Bultà, "A'abù-

kàs/r, Nùrca.

a. "Sin-ilu, s. Iddin-"Nabu.

T. xxxn.
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(Lû-lhi-si)

a. Sn-ha-a-a, s. Bàn-zh:

90. a. Sa-{di-)>/i7-si-s/(Ch{426,2o). S.Ardi-'LUar-

diik, Mitsa/lhn-'^2fardiik.

a. "'"''sangt "Addii, s. Itti-"NabH-balàt!i.

a. "'"''saiiffî ''Na-na-a, s. Uqupii.

a. """'sangî "Samas, s. "Samas-iddin.

a. Sarrji-a-ra-ZH-û, s. "Bcl-ilmi.

95. a. "'"''sa tàbtisu, s. LUdiit, "Nabn-iiàdin-alii.

98. a. Si-gu-ù-a, s. Ardèa.

L(t[-a)-ba{-a)-si-''ATardH/c^''- (daraus der Kurz-

name: Làbàsi) Cb iS,2. sai-rii Lab 1,8,

11, 17, 21, 28, 3a, 3G, M. 42. 2, M. 3, 10. 4, !l. 5i '3.

6, (i. s. -fLta-Esaggil-ra-mat.

I, «;'i "Bèl-iddin a."Sin-1abui-usiir\^xV 105,13.

rt/i ''Bcl-iia-din-aphi a. "'"''sa tàbtisu Cr

161, 31.

rt;'j- Kabti-ia a. Egibi Cr [334, 10.] 335,13.

[338, 31] = Làbàsi 22.

a\s Kudnrrn, '""^''qallii Nk L 2 1 ,
/.-.

5. a\s Kiir-ban-iii-''Mardi/k a. "Samas-ba-a-ri

CrPi3,3. CrPa3,3. Dr P (42, 3). 43,15.

1

1

7, 15 = Làbàsi 27.

a\s "Marduk-ctir a. "'"''sang/ "Saiiias Dr

243> 3.

als
"Marduk-iddin} Dr [85, 5].

a\s Na-din a. Aiiicl-''Asur Nd 314, ss.

d\s Na-din a.
"'"'''sa>/g/ "Sanias Nd 1 26, 1, 9.

182,2. 274,1,!!. Vgl. L.àbàsi 51.

10. a's Sjcl-lu-niu a. Dannu-''Addu Nd 426, 11.

a. Askanidii), Sakann/i, s.
"Bcl-rhuaniii.

a. Egibi, s. "Bèl-rîmanui.

13. a. Lïic, s. JInsè.':ib-''Mard!ik.

La-a-"Bcl^

I. a\s Ha-ab-di-ia DrZA V 279.

/-(?-/';/-r// (.? Nd 1014, 4, soll wohl sein L.a-kiip-

pit-ni), s. ''Nabit-sidii-usiir 1.

La-bu-ut-tum Dr 379, 48.

"La-ga- VI a- al-ètir

I. a\s a. Nit-ha-sit Dr 269, 14-

"La-ga-ma-al-iddiu s. "Bèl-ibni.

I. a\s "La-si a.
"'"''naggari Dr 269, 13.

a\s "Sarnas-sitin-usur a. "Bèl-êtiru DrPa

8, -.0. 14, ... 15,3. {\9,A-

3. a\s " Uras-iddin Dr 265, 10.

La-hi-su Nk 106, 13.

LM-kn-up-pu-ni, I.a-kip-pn-ru, La-kii-iip-ni, Lai-

No. 2.

kup-'-nt, s. Eciida-siiin-ibni i, "Nabù-ahc-

iddin 16, -àh-ittannn6, -bcl-kàlama i, -/;«/-

///j?/ 37, -ètir-napsàti, -iddin 9, 40, -/&/«-

.;/;- 21, -siini-ukîn 5. i8a, -sum-2isur i,

"Sainas-kàsir 2.

'^La-vta-gi-ir-tnm («nicht Gunst erweisend») Dr

379, 10, 37.

L.a-a-"Mardnk'^

I. (z/i
"Mardnk-sinii-ibni a. "'"''nappalii Dr

323. «•

La-"Neigal, s. Kni-banni-''Mardiik \.

L^a }-an-ni-an i-ni-''Marduk

I. rt. "'"''sangt "Gula, s. A-ki-la-a.

Laqip!,,, {La-(]ip\ki[-i){-pi]pii) Nk 24, 3. 155, 4. Nd

647, 12. 729, 17. 872, 7. Cr 34, 2.-,. 225, n. Dr

231,11. "'"''qipul Cb225,2i. "'"''reû gi-ni-e

Nk 20, 6. """'sir-ki Nd 842, 3. S. Àli-ittabsi,

Rhiiùt-ili, Sainsi-ia, Tàbi-ia.

1. (/ .f Di-na-a {Ki-na-ap/ii}) Nd M 30, n.

a. Ba-si-id, s. Nidintiim.

a. Er-ba Cb 57, 21.

4. «. Nicrca Dr 375, 2.

^La-qip-tuni Dr Pa 2 1
, 7. qallatn Nd 648, 2.

fLa-sa-hi-it-tunû 84-2-1 1, 214.

fLa-tu-ba-sinlsi-in{-in)-nii)ui («lass mich nicht

zu Schanden werden (, o Göttin»), {qab-

latn) Nd 243, 8. 760, 12. Cb 365, 4.

\

I. vi\s -^Lla-ani-nia-a Nk 10 1, 3.

!
Lib-bi-si-im-mn (Cb 1 10, e), s. Gabbia, 'Xubta-a.

\
Libhit\u,a {Lib\Li-ib\-lut\lii-tu\ta\ut-^ «er lebe!»)

Nk52, 5. Nd47i, 5. 492,- 545,8- 770. s-

778,2. 834,2. 1012, G. 1080,7. Cr 246, 2.

Cb [99, 24]. 189, 4. 256, 5. 274, 2!1. 295, 14.

Dr 40, 7. 66,3. 189,10. 235,0. 358,12. 532,21.

"'"''uiandîdi Cr 287, .-,. "'"''nappahu Nd 86, 2.

447,5. 555. i- 721,3. 924,6. 1007,2. Cr 235,3.

269,4. Cb259, 3. 297,5. 355,5. Dr II, 9.

34,5.
"'"'''pu-sa-a-a Dr 281,4. "•"'lyeii Cb

276, 10. S. Apla-a 3 1 a (Nachträge), Ardi-

"Nergal, "Bel-eres, -ctir, -iddin, -uballit,

-usnrsH, LJabasini, Lddina-"Nabu ,
Sa-

''Nabi'c-sn.

I. a\s a. Etim Dr 235, 2.

a\s Ardi-ia Dr 379, si.

als Ardi-" Gula a. Egibi Cb P \lo,-ii\>.) DrP
132,7.

als Ardi-"Uras Dr Pa 17, iù.
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{Lihliit)

5. a\s ''Bcl-iddin a. Da-bi-bi Dr 550, is.

a\s ''Bèl-iddin a.
""••-'ràb bàni Dr 395, m.

[396, 24].

a\s ''Bèl-ka-sjr a.
''"•''rabù sa .... Dr 267, .'/.

a\s "Bcl-shm-iskun a. "'"'qîpi Dr 371, la.

ajs "Bèl-uballit a. ""'''NI. SUR ginè Dr Pi

12, jS.

10. a\s ''Bcl-uhalllt a. "'"»veî alpi Dr 347, 14-

a\s ''Bcl-usalliin a.
''Siii-sadù-nn Nd 504, /".

a\s Ha-ba-sir a. '""^'nappahi Dr 575, /a.

a\s Ha-ba-si-rii a.
"•"''rab bàiiî DrP 61, /a

a\s Has-da-a-a Dr 404, g.

15. a\s Ihna-a a. '•'"^•'àsn DrP 55, u. 68, /j.

als Iddina-a a. Egibi Dr [247, 3]. 249, 3.

a\s Iddina-a a. Etiru Dr 376, w.

ajs Iddin-^'Nabîi a. Etiru Dr35i,L'o. 374,9.

a\s Ina-Esaggil-sa-dji-mi a. "Siii DrP

71, 3,.

20. a\s I-qn-pu a. "'"''si-si-i Dr 483, /./.

a\s I-ri-bi Dr 386, 2.

a\s Itti-''Bèl-im\nin-inir a. (""'"''hlfassar

abulli Dr 545, s. 560, /o.

a\s Itti-''Marduk-balàtu a. Egibi Dr 243 , 7.

290, -i.

a\s Itti-''NabH-baIàtu a.<-'""''''>.S'i-si-i Dr384,/.'i'.

401, 7. 448, jo. DrL [20, /6].

25. ajs Ki-na-aplii a. Egibi Dr 252, 7.

rt/j Kur-ban-ni-'' Dr 574, 5.

ajs La-a-ba-si a. "'"^'sa tàbtisit Dr 244, ib.

ajs ^'Marduk-a-ba a. Epes-ili Dr 172, 14-

ajs "]\larduk-na-sir a. Nùr-''Addu Cb 349, 7.

30. ajs ''Mardiik-sinn-ibni a.
"'"''sangî-''Ninib'-

Dr 231, //.

ajs ^'Marduk-siaii-usiir a. An-da-har Dr

298, j,. [575, 21].

ajs Musèzib-''Mardiik, "'"''paljàtiiiii sa "'Sah-

rinnii Dr 338, 3.

ajs Musczib-''Marduk a. Di-ki-i Dr 446, /-.

ajs ''Nabu a. Si-gii-û-a Dr 417, /v.

35. ajs ''Nabn-ahc .... Dr 388, ,4.

ajs ''Nabu-etir a. Egibi Ng 16, //.

36a ajs ''Nabii-nàsir a. Esaggil-a-a DrP 1

1

3, 2b.

b a\s ''Nabii-tab-)ii-usurht a. Da-iiii-qu Dr P

143, li-

ajs Nabti-usiirsu a. "'"^'qipi Dr 235,9. DrP
81, 20.

i/7a ajs ''Nabîi-rJr-lisir a. Na-bii-uii-ua-a-a } P
T 0'> -
» — — j /

a\s "Na-na-a-iddin a.
"•"<''nappahi Nk 1 1 1, r-

ajs "Nergal-iddiiia a.
"'"'''aslaki Dr 469,,,?.

40. ajs ''Nergal-usalliiii a. Uï-"\Marduk'\ Nd

396, 2.

ajs "Ninib'--iddiu Nlv 52, ig.

ajs Si-lim-''Bêl a. Mar-diik-ii Dr 377, /-.

ajs Su-qa-a-a a. Etiru Dr 97, /.'.

ajs "Saiiias-rc-ki . . . a. Nur-''I^Iardiik Dr

575, '->-.

45. ajs Sa-pii-iykalbi a."'"'''qipi'D\- 20)0, %. 386,2-2.

486, /9.

ajs Sàpik-zîr a. Jllu-sf-zib Dr 347, /-'.

ajs Sù-nia-a Dr 261, u.

ajs Su-ma-a a. Sag-gil-a-a Cr 293.

ajs Sùin-ukzn Dr 108, s.

50. ajs Sidii-ukîn a. Da-bi-bi Cb 317, //.

50a a\s Te-{rik-sarrùtsit\ ? Dr CT IV' 44, 3.

ajs Us-sa-a-a Cr 313, r,.

a. Epes-ili, s. ''Bèl-ittannit.

a. Etiru .?P (149, n).

a. Kalbi-''Sin, s. Ana-''Bèl-eres.

55. a. Kànik-bàbi, s. Balntu 48.' (Nd 258, 25).

a. Lïèa, s. Iqupu.

a.
"•"':'rcî sisi, s. ''Sai//as-iddi/i.

a. ''Sa7iias-ètir Cr 292, 15.

a. "'"^''saiigî ''Ea"^, s. ''Satnas-iddiu.

64. a. Sigu-?/-a, s. Iddbia-''Nabû.

IJburu {^Li-bu-i-u\bur, vgl. Vollnameii wie Nabù-

himu-tibin-) Nd 96, i. 578, 10. Cr 362, 17. S.

Rî)iuit-''Nabii.

I. ajs Kal-ba-a a. "'"''li'èa Nd 578, //.

ajs Na-bu-un-na-a-a Cr Pa 3, 48. Nk 8, is.

ajs ''Nabh-rAr-Iîsir a. Na-bu-un-na-a-a Nk
8, 4. CrP 12, 17.

ajs Sàpik'i-zîr-lîsir a. Na-bu-un-na-a-a Cb

284, 3.

5. a. Bu-un-na-a-a, s. Zu-uin-ba-a.

a. ''Ea-cpeP.-iliJ'', s.
"Bcl-iddina.

a. Ga-Jml Nd (720, 20.?).

a. ''Nabî'cjA^a-buj-un-na-a-a Cr [i6o,vi\. 161,

.55. 188,41. 337,23. 345,48. Cb 308,12. 368,12.

ISèa[i in. GAI-e-a, ID. GÅL-li-e-a (Nbp ZA IV

6, 3. Nd 974, ig), auch mit Determ. '""
') Nd

(1103,1.5). CbL(i8,24). S.ArdiaSO^,'''Bè/-

aplu-iddin 17, -(//'' 43, -îp"-"^ 3, -iq'sa 8,

T. XXXil.
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(ISca)

-kàsirzy, -usa/lim 17, 28, Erba-''Mardnk

21, Gwzanu 13, Iqiipu 17, IJbiirii i,

Jïliisèaib-''Mardiik, ''A'abn-ctir 40, -üjisa 5,

-iiinqqi-c-lih 3,
''Nergal-ctir 14, Nidinhaii

15 a, Rhn!it-''Bcl 13, "Sul)nà)i-linii-iddiii 3,

Ü-bi-e-a i.

fLi-'-l-timi Ng [II, 7]. Nd 388, a. 787, n.

^Lil-li-ka-iiu Cb 330, in.

Lînûh-libbi-ili''' [Li-iiH-ii/i-äb-bij/ibbi-i/i'^^'' ; « das

Herz meines Gottes möge sich beruh-

igen!.) Nk 458, 5. Nd 883, 7. Cr 174, 7. Cb

268, 15. 387,2a. 402,4. S. Làbàh, "Mar-

duk-erba.

Liplah-"Addu [Lip-lâh-"IM m^ 55,11. Nd 148,14.

154,8. 1059,9), vide Lultaiinitar-''Addu,

vgl. BzAI 281.

Li-su-HH-ri (vgl Lùsi{-aiia)-imr) Nk 402, 17.

Z«/r ( Li-strjsi-rujrilralt'r , vgl. Vollnamen wie

Ahii-lihr, Nabu-apbi-lîsir, -zîr-lîsir etc.)

Nbp (ZA IV) 13, G. Nk 19, 2. 27, 3. 139, 3.

192, 2. 239, 12. 306, 4. 338, G. 402, 22. Ng
18,8. 70,8. Nd 398, 20. 583,25. Cr 127, 11.

348,4. Cb 141,12. Dr 500, 5. '^'"''irrihi Nk

452, 29. S. "Bel-iddin 223, Manmi-akl-

"Addn, "Nabic-usiirsu 18, Rîiiuit-'''Bê/.

l. ajs Nk 249, 7. Cr 348, 11.

ajs Apla-a a.
'^"'^'saugt ''Samas Nk 45, /j.

ajs Ba-lat-su Cb 185, 3.

3a «/i Ba-zu-zu DrP 133,-'/. 134,-''-

a\s ''BH-aplu-iddin Nk 435, u.

5. a\s Duiiinmqii Nk 310, s. Nd 1074, 7.

a\s E-iil-lu Nd 991, 5.

a\i Ki-din-"[Bêl]}, "'"sà-parbif'NIN.GAL

Ng 49, 4.

ajs '^Mardiik-erba a.{E]sag-gil-a-a Nk7i,3.

210,2. 273. Nd [105,3]. 111,3. 149,4. [1070,3].

8art/j ''Marduk-Jisallim} 84-2-11,344.

a\s ''Mardiik-zir-ibni Cr 111,4.

10. als Mii-ra-nn a. "'"^'paljari Nd 147, js.

ajs ''Nabü-ban-ahi a. ''Sin-sa-du-nu Nd
623, 3. Cb 166, 3. 173, 4 (Schreibfehler!).

a\s ''Nabù-ètir a. Egibi Ng 59, 26.

a\s ''Nabû-nàsir Nk [34, io\.

ajs ''Nabù-iisallini Nd 196, ib.

15. ajs Na'id-"Marduk a. Ardi-''Ea Ng L 1 1, /j.

ajs Ri-inut a. Pa-ha-rii Nk 82.

No. 2.

ajs Ri-iniit a. "Siii-Uu Dr 470, 13.

ajs Sil-la-a a. "'"''baut Cb 398, /j-.

aß "Samai-nàsir-aplii Dr 543, 28.

20. ajs ''Sauias-uballit Nk 240, 4.

a. Abi-iil-îdi, s. Ahusunu.

a. ainèlu-H, s. Iddin-"Marduk.

a. Egibi, s. Iqîsa-a, ''Marduk-crba, "Nabà-

nsnrsu.

a. EN. GAL. BUU s. Nidintiim-"BèL

25. a. Mu-se-zib, s. ''Bcl-iddin.

a. "Nabû-eres, s.
"Nabu-kàsir, -kîn-zîr.

a. ''Nabù-ètir, s.
"Nabîi-ztr-iqîsa.

a. "'"'nappahi, s. Rh/t7lt{-''Bèl), Tabnèa.

a.
"'"^'NI.SUR ginê, s. "Nabù-êtir.

30. a. ""'''}'àb bânt, s. "Bèl-ahè-erba.

a. Ri-sû-û-a, s. Napisti.

a. Saggi/-a-a, s. "Bèl-iddin.

a. "Siii-sa-dn-mi, s.
"Nergal-uballit.

a. Si-si-ia Dr (340, 20).

35. rt. ''.Sainas-(a-)ba-a-ri, s. Gi^nil-"Sautas.

a. "'"''sangt "Ea, s. Ni-qii-dii.

a. ""'^'sangt parakki, s. "Bèl-uballit.

38. «. Si-gtt-û-a, s. Apla-a.

Lii-ba-lat («er möge leben!»)

I. a. "Nalm-na-a-a SmkMIl4, 9.

'Lù-baltat {J'Lii{-ii)-bal-ta-atjtat\ Dr 319,4; «sie

möge leben!» Nk 379, 4. Nd 343, x Dr

319.1- 379. 15. M-

Lii{Dib})-bar-ri Cb 99, 10.

Lnbus{KU.HI.A^]-ili (Nd 534, 21), s. "Nabii-

edii-iisiir.

Ln[-û-i)-di-iajeja-aj («ein Gott möge an meiner

Seite sein!») Nd [906,4.] 1010,1». Cr 244, 5.

262, 13. S. ''Samas-iqtsa 8.

I. ajs Ba-la-fii a. ""'''ka-nak bàbi Dr 563, 13.

a. Na-ba-a-a, s. "Bèl-ittanmi.

3. a. "Samas-crba Cr 221, u.

fLu-ù-di-ia

I. mjs ''Nergal-iisalliiii a. Egibi Cr Pa 3, u.

CrP [16, ig]. DrP 117,12.

Li/ltamtiiar{-''Addtî) Lnl-tatii-viar , Ul-ta[-ani)~

mar-, Lul-tam-"A''-. S. "Bèl-usallim 8, Id-

dina-a 7, Nàdin 2, Sàpik-ztr 1.

Lii-ln-iï («Üppigkeit».?)

1. Ri-mut Nk 458, 20.

"L UM.L UM-abii-usur

1. ajs Has-da-a Dr 345, /2.

>3
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"LUM.LUM-ahr-i,idi/i, s. Ahit-tùiniir.

"LUM.LUM-ah-iddin Nd 312, 4.

Lfimiir-diimqi-''Bèl{Lu-innr-dum-ki-''B'^)^àâpO,.

3. 508.509,3. Dr 379, 17. Z.-'Ina-bàbi-magàri-

alsis.

Lii-pii }-su-pi-ia, .s.
''Bunene-ibni.

Lusà - ana -nîir -''Samas (UD . D U- a - alia - LAH-
''S% s.

''Nabu-bàn-ahi 16.

IJisi{-ana)-nür {UD . DA-a{Lu{-7i)-UD{DU)\LU-

UD\us{-sii)\Ui-m\Lu- UD.D U-a\Lu-sa{-M

Lii-si-[ana\a-na)-LAH\nu-iïr; «(das Kind)

möge in das Licht hervorkommen!») Nk
249,19. 287,2. 315,4. 384,2,18. 395,7.401,10.

Nd 526, G. 787, 0. Cr 94, 12. 174, 1!. 192,

2

(^'"»mandîdî). Cb 70, le. 233,21. Dr 128,11.

368, 13. S. ''Ba-ti-il-se-zih, ''Bèl-ahè-iddin

31, -uballit 45, Mnrànu, Qubbar, Sùvi-

iskîin, Taddaniiu 7.

I . a\s "Bèl-afi-uiabsi a. Kas-si-dak-kn Ng 31,//.

a\s K?tdnrrii a. Epes-Ui Nd 680, 10.

a\s "Mardiik-erba a. '""''purkulV)xV, 33, 17.

a\s "Mardjik-zîr-ibni a. '""'^'nappahiV^VL. 21,4.

5. «/i ''Nabù-ahè-iddina.Sa-iia-si-hiY^\^2i\2,n.

ajs ^'Nabu-ètir-iiapsàti a. ''Siii-iiàsir Cb

280, 1 2. 301, 3.

ajs "Nabù-û-th-ri, """'qallii Nd 681, 2.

a\s ''Nabû-rjir-iisabsi Nd [135, .'-,].

a\s "Nergal-idiallit a. Epes-ili Nd J-J.

10. a\s Ri-mut-"Bèl a. """^Pase'" Dr 433, 3.

ajs Si-lim-''Bèl a. Kalbi-''Sin Nk 25, 2.

a\s Sùm-iikîn a. "'"'^'saiigî
''Istar Bàbili Cr

200, IS. Dr Pi 7, 10.

a\s Shm-iisiir Nk I22, u. 138, u.

a. An-da-har, s. Iddin-''Bè/, ''Nabît-uballif.

15. a. Ar-rab-tinn, s. ''Nabil-sa-ba-bit.

a. ''Bèl-ctjrii, s. Nidintuni.

a. Epes-ili, s. ''Sanms-iddin.

a. Ga-hal, s.
''Nabit-etil-ilàni.

a. Kalbi-'' Si?i, s. ''Marduk-sum-iisur.

20. a. "'"''kuddimvti, s. Khia-aplu.

a. Lièa, s. ^'Bèl-usaUini.

a. ''Nabii-ahè-iddin Nk 25, 2. 295, 2.

a. "Nabii-zîr-7isabsi Nd M II 48, 7.

a. "'"^hiaggari, s. Kàsir, Napi\uStuiu.

25. a. Nik-ka-a Cb 233, 13.

a. "'"''pahari, s. Iddin-''Nabi).

a. ''Sin-sa-dii'iui, s. Silini-''Bel.

a. Sa-iia-si-sii , .s.
''Bcl\NabH-siiiii-isku}i,

Miirànu.

29. a. '"""sa\iigî'\ Xrx 3, 1;.

Lusi-ana-nûr-^'Marduk {Lu-UD .D Uj UD-sii\iis-

sujsa-, UD.DA-a (Cr 1 20, 13) -anaja-najLAN-

i'AB'-i), S. Ap-la-a 53, »Bêl-iddin 163, I<i-

dimm-"Marduk , ''Nabn-aplu-iddin 29,

-inusètiq-urri 26, -zîr-ukîn 26, Rimât-''Ban

I, Sii-qa-a-a 28.

I. a\s Balàt-su a.
"Bèl-ctirn Nd 990, 33. CrP

II, 17, .?P 121, 20.

ajs Kiribti a. Egiln NdM 21, //.

als "Mardiik-cr-ba a. Egibi Dr [550, a

Schreibfehler.?]. Dr P 54, 3.

rt/i Mu-se-rsib-"Mardiik a. Su-ha-a-a Cr

351,*-

5. a\i Na-din a.
"'"''kudditnmi Cr [227, 7].

Lussu-ana-nur, vide Lùsi-ana-nûi:

Lu-iit-lii-a (Ng 67, 3), s. Gimillu.

Ma(Ba ï)-gdr{qar ï)-t2(-in

I. in\s "Nabù-ètir a. "'"'hiappahi Cb P 28, 3, s.

Ma(Baï)-hi-ir, s. ''Saiiias-iddiii.

fMa-hi-tum

I. in\s "Nabù-al-si-ul-a-ba-as Cb 79-4-19, 3

(CIS II 64).

Malahu {("'""^MÅ.DU.DU\Ma-la-hu\lia «Schif-

fer»), s. Ardia 44, Ardi-elippi-igri i, Ba-

lâtn 28, ''Bèl-ahè-iqîsa 8, -iddin 133, £'-/7-

hi 2, ''Mardnk-sarrani 7, -sitni-ibni 13,

-hhn-usnr 21, "Nabû-kàsir 34, -inuk-ki-

e-lib 2, -simi-iskun 32, Rimât 60, ''Sulmàn-

ah-iddin i.

'Malikina'id {"GAL.-IM.TUK) NbpM II 13, 3.

Ma-lul-tiim (Cr 27, 12), s. Gimillu 25.

l'-ma-ina-nu-m-li-li-sur Nd 681.

f'^Ma-am-mi-tum-si-lim .^ 84-2-1 1, 165.

I. ;«/j
''Bèl-7utmmir}-an-ni Nk 147.

^Ma-na-an-ta-a}

I. ;«/j ^Be-lit-su-nu Nd 75, 15, 20.

Man-di-di (auch mit dem Determin. '""'^'', «Ver-

messer»), s. ''Bèl-eres 12, 13, -ittanmi 4&,

-uballit 32, -Jishib 12, Bu-na-nu 2, ''äz-

zrt'rt?/« 13, Lddina-a 47, Iddin-''Marduk 12,

LddiiihuH 5, Kabtia 19, 'Kas-sa-a 5, "Mar-

dnk-usallim i, Musè,'jib-"Bèl Ag, "Nabii-

aplu-iddiu 81, -r;Yi 14, -cti)--nap}àti 18,

T. XXXII.
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[Man-di-di)

-kûsir 5 > -iiàdin-sùiii 5 , -nàsir 42, -siiin-

iddin 7, -sîitn-iskun 4, -uballit 15, -j/r-

?i:/è/« \y , Rîinût yô, Rîmiit-''Bèl 2"], Riniiit-

'^Nabù 14, Saddintm 4, 7,
''Samas-sinn-

tikin 7,
"Siciinàn-hïm-usur i, ^Tààatiuii 8,

'' Uras-SHin-iskiin i, Zir-bi-bi 3, Zîr-itkîii 6.

^falldidàtu {;""''MU-i'i-t?i), s. Ba-si-ia 9.

Man-gi

I. (ï/jf ''Nabù-iddin Dr 17.

J/rt }-ni-ia

I. rt/i Itti-'^Nabh-balàtii a. ''Ea-épes-ili DrP
105, <f.

Maii-nu-a-ki-i-Addii'-

I. rt// Li-sir Nk 360, //.

Man-na-ki-i-ilànî, vide Mannu-akî-ilàni.

MannH-aki-ilàni{Man-nu-a-ki-i\Man-ua-ki-i\-ANf'

«wer ist wie die Götter», vgl. ab. Ma-an-

nn-um-ki-ma-ili-ia Bu 91-5-9, 301, .'i' (CT

II 22), s.
''Nabii-nd id.

I. rt/i Nür-e-a Nk 322.

]\Ian-iia-a-ki-i-''Is-tar-ia Dr 379, 47.

Man-nH-a-ki-i-''Nabn^ ArtCLS II 66.

Man-H 71-a-ki- i-'' Unik

I. rt/i Dan-nn-''Nergal Nd 448, 6'.

Maii-HH-da-i)ui-ù\ii

1. rt/i- Ri-mut Nk 227, 4.

2. rt/i Ri-mut Û. Ardi-"Nabu Nk 175, /^.

Man-nu-di-di-ilàni («wer ist der Liebling der

Götter?») Cb 381,3.

Man-nu-gi-ru\ri-su («wer ist sein Feind?»), s.

"Nabû-bàn-zir 7, -etil-ilàni 3, Rimut 50.

^]\Ian-nu-i-da-at\as-su-i-di («wer kennt seine (Got-

tes) Zeichen?») CbP 34, 4, 10. .S. Sa-pî-

kalbi 4.

Ma)i-)m-i-qab-\bi\, Man-nu-i-qa-bu («wer ruft?»)

1. «/i ''Nabic-ndid Nk 194, 3.

2. ö/i Na-an-iii Dr CT IV 41, 13.

Man-mi-ki-i-ahi («wer ist wie Abu»; as. Man-

im-ki-i-PAP K T,6s.iyi-i?>,Z^i etc. JADD
III p. 98; vgl. Man-mt-ki-PAPP' KK 241,

X 4. 294,8. 316, Man-nu-PAPt'' K 334

rev. 6) Nd i, 9.

Man-nu-ki-i-''Bèl Cr 171.

Man-mc-ki-i-''NabÎL Nbp M II 14, 7.

Mar-di-ni-ia Xrx (4, 2).

Mardukja, « {Af(jrlMnriiid-diik{-ai/'ilii)ldii-kit, als

No 2.

Probename Mar-diik K 241, X is; «o Mar-

duk!» abgekürzt aus Mardiik-aplu-usur

etc. Nbp M II 14, 6. Nbp (ZA IV) 8, n.

Nk 21, 2. (57, 3). 315, »• (417. 3)- Nd 382, 4.

384, 7. 493,2. 690,3. 714,2. 814,4. 991,8.

1085, 14. 1126, 4. Cb 268, 10. sa eli esrh

Nd 899, 7. "'"''siriq ''Satnas Dr 43. 427, 3.

S. Abi-iil-idi, A/jèa, Ardi-''Bcl, Ardi-"Bu-

neiie i, '^Bèl-ahè-iddin 20, -ah-usabsi 12,

-iddin, -kàsir 43, -lin i, -^Dam-qa-a 2,

Erba-''Marduk 5, Iddin-"Nabu 12, Ä/-
"Samas-balàtu + 13, Liblut Afi, Mitshib-

"Bèi, "Nabà-ctir-napsàti , -napistiin-usur

9, -sàr-ibni, -sum-ibni i\, -suin-iskun 13,

-siiin-Hsiir, Rîinût, Silim-''Bè/, Sàkin hiin 3,

Simi-itsiir, Zab-di-ia,

I. rt,i- A-di-'-iiu a. "Nabii-zir-iddin Nk 70, 3.

rt/i ''Bèl-îpus Nd 568, 4. 1028, 3.

«/j- "Bel-na-sir a. '"""bäiri Dr 488, /^.

a\s ''Bèl-uballit Nd 936, 1.

5. a\s Dam-qa Nk 283, 25.

rt/i
"Ea-bàn-zîr a. Daßinn-''Addii Dr 309, y.

«// Ha-za-a-nu Nk 86, //.

rt/i Id-di-id a. "'"'' ? Dr 76, is.

a\s Kabti-ia Nk 227, 2.

.10. «/i Kal-ba-a a. Ardi-"Ea Nd7i5, .^.

a\s Ki-na-aplu Dr 497, 14.

a\s "Mardiik-sàr-iisur Nk 276, 13.

a\s Ri-inut-"Bèl a.
"•"''abi hîti Nd 126, 10.

274, 10.

a\s Sâkin-sùin a. ''Addu-siiin-ercs Nd 128,«?.

[427, io\. Cb 328, 2. Dr 23, 3. = "Mardiik-

apln-Hsicr 2.

15. a Nk (290, 9). S. "Ea-r:ir-ibni.

a. "-'"''abu biti, s. -fKiippidliii/i.

a. "'"''aslaki, s. "Nabû-êtir.

a. "Addu-sùin-eres, s. Làbâsi.

a. ''Bcl-îpus Nd 462, 3. 506, 4. 540, 2, vgl.

no. 2.

20.' a. ''Bèl-uballit Nd934, 3. Cr 176,7. Cb 141,10,

vgl. no. 4.

a. Dain-qa, s.
"Nabii-zîr-usabsi.

a. Dantm-"Addu, s. "Bêl-kâsir.

a. "Ea-ilùta-ibni, s. Iddin-''Marduk, Siiin-

ukin.

a. "Ea-la-tab-ba-ni, s. Iddin-'Nabù.

25. a. Epc's-ili, s. ''Nabi)-bclsunii, -siait-usur.

13*
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{Marduk)

a. '""''gallabi, s. ''ZA.MAL.MAL-napistim-

usiir.

a. Ir-a-ni (Nd 316, g), s. Nàdin.

a. Mu-ie-zib, s. Giiiiil-''Samas.

a. '''•'" reî, s. MnsèrAb-"Marduk, ''Nabu-ètir-

napsâti.

30. a. "Sainas-ba/àfsii-i(jl>i Nd 1

1

30, 7.

<?. ''Sawtïs-iddm Cb 130, 9.

32. a. U-)iiiiq, s. Mtisèrjib-''Bèl.

''Mardnk'^-abu-ht, -a-bu-su, s. Nàdin 8, Nidinti

34,
''Nabü-tabni-usur 9.

"Marduk-ahè-builit [;^j\n-SESP'\PAP. ME-bûl-

lit), s. ''Sauias-)idid i.

I. « "'"<''sangi ''Zariqu (Nk 29, 13. Dr 313, 12),

s. Rwmt-''BèL
''Ma?-duk^''^-akè-iddiu Ev [i, 3].

1. rt/i Kabti-ia Cb 109, 5.

2. «. "'"ê'Nl.SUR ghiè, s. Taqîl-''Gula 5.

''Mai-duk-ahè-usur, daianu Nd TSBA
"Marduk'^-ah-ibni Cr 294, u.

1. (?/.v Iddina-''Nabii a. Abi-ul-idi Dr 298, /j-.

2. rt. Ga-Iud-''TU. TU, s.
''Marduk-h)iii-usu7:

''Marduk ^-àk-iddin

I. «. 'saugt "Ea, s. Niqudn.

"Marduk-hh-usur {"M'i^-SES\PAP-SES\û-sur\

PAP) Cr ^60, 17.

I. «/i Si-/a- Cb [143, 5]. 144, i. Cb L 19, 5.

"Marduk-aplu-iddin\a ("M'-Aj TUR . US-MUj
SE-ua) Nk 156, 6.

I. «/i Itti-"Marduk-balatu a. Egibi Dr 202, 5.

rt/j ''Nabù-siiui-ù-kiii a. "'"^'sangi ''Ea Nk
363, '-

a\s "Nabù-û-sal-liui a. Da-bi-bi Dr P 81, is.

ajs Sàkiu-hiui a. ''Addu-siiin-iddin Nd
524, 10.

5. a. "'""Abi biti, s. ''Nabù-bcl-sumàti.

6. a. "'"''sangt "Ea, s. ''Bèl-sinn-iskun.

"Marduk-ap/u-usur {'''jW-''~-A-SESjPAP, abge-

kürzt: Marduka) Nk 351,0.

I. a\s "Bel-dr-ibui a.
"'"''nappaki Ev 19, s.

a\s "Mardtik-sakin-siini a. "Addu-hhn-eres

Nd [260, /j]. 280, A NdL 2, /Ä = Mar-
duka 14.

«/j
"Nabii-sinn-iddin a. Na-ba-a-a Cr 12, -i.

4. «// Sa{-kin-siim a. "Addu-siiiu-eres]} Nd
305, 1».

"Marduk-balatsu-iqbi {"M^.'>- TIN-su-E\iq-bi) Nd
719, 5. Dr [152, ig\ DrPa 21, si.

I. a\s Bàni-ia a. Na-ba-a-a Cr 177,79. Dr 45,11.

64,1s. [79, /^.?] 93,21. 114,11. 131,12. 137, /^.

151,//. [168,10. 170,1-2]. 172,17. 175,14.

184, 13. 201, //.

a\s "Bèl-ahè-iddin Nd 1048, n.

rt/i Erba-"Marduk a. "Bèl-ia-ù Nk 333, 7.

a\s Tqu-pu a. E-til-pi Dr 472, /j. .?? 119, »o.

4art/j Itti-"Nahü-balatu a. "Ea-tpes-ili DrP
108, /.. 143, //.

5. a\s Kit-ti-ia a. "'"''sangt "Ea Nd 309, ij.

ajs "Nabù-rJr-iddiua a. Da-bi-bi Nd [772, is\.

802, yo. 807,17. 815, .^.^ IOI3, /j.

a\s Na-din a. Kas-dak-ku Nk 189, /o.

a\s Ri-viu-tu a. Da-bi-bi Nd 442, 12.

a. AJm-ia-û-tu, s. Musèzib-"Mardtik.

10. a. Epes-ili Nd (43, 3).

a. Na-ba-a-a, s. "Marduk-riiiianni.

12. "Sin-sa-dti-nu, s. Làbàsi.

"Ma?'duk^-bal-lit-su Dr 455, 21.

"Marduk^-bàn-ahi Nk (378. 3). S. Bi-ba-iiu.

"Marduk ^-bån-str

I. rt/i E-til-lu a. ''"Wel-ctir Cb 73, 3. no, 3.

rt. "Bêl-êtiru, s. Itti-"Nabii-balàtu, Itti-

"Sanias-balàiu, Muièzib-"Marduk,"Nabîi-
aplu-iddin ,

"Nergal-iddin , "ZA . MAL .

MAL-iqtsa.

3. a. Da-bi-bi, s. Iddin-"Bè/.

"Marduk-bèl-in''^'\ s. ''Nu-ub-ta-a.

I. (7 .s. "Marduk-siini-iddin.

a. "Bèl-ètiru, s.
"Nabù-iddin.

3. (?. Si-gu-â-a, s. Iddina-a.

"Marduk^-bèl-napsâti

I. (?. """''sangt "Satiias, s.
"Nergal-ahc-iddin.

"Marduk^-bèl-su-nu Cb (320, 11).

I. «/i ArdijAr-dtt-"Marduk a. "'""saugt "Ea
Dr 205, 11. [219,16.?]. 268,/^. 286,/.'. 294,70.

318, s. 321, JÄ 325,36. 330,20. [331,/.'].

334, 3. [339, 20]. 376, 14. 429, 7. 450, 7.

ajs Ardi-"Papsukal{=Marduk}) a. "'""sangt

"Ea Dr 356, s.

ajs /tti-"Nabù-ba/àtu a. Da-bi-bi Dr 466, fj.

467, ,2.

ajs "Marduk-iddin a. "'""nappa/ii Dr ^22,19.

5. ajs MiPsczil)-"Marduk a DrP 88, i«.

ajs "Nabfi-cfir-napsàli a. Da-bi-bi Dr 48 1,17.
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{''Mûr(liik^-l>c/-s Il-Ull)

ajs "Nabù-uballit a. Etir Dr 347, 19. DrP
68, 15.

als
"Nabù-uballit a. """'nàs patri "Mardiik

Dr 305, 16.

ajs ''Nergal-iddin a. Egibi Nd 916, 12.

10. a. Fr-a-nii, s. ^'Bèl-ipus.

''Mardiik ^-bèl-ii-sa-tim

I. a\s Itti-''Mardiik-balàtii a. Na-bit-iin-na-a-a

Nk 164, 44-

"Mardiik ^-bèl-usm- {PAP)

I. a. U-siir-a-inat .s. Iddin-''Nabu.

''Mardiik^-bèl-zîii

I. a\s •'Bcl-iisalliin a. Aincl-''Ea Nk 198, /j.

a\s Sà-la-a a. Ù-sur-a-mat-''Ea'^ Nd M II

54, S2.

a. Ainèl-''Ea, s.
''Nabù-nàdin-ahi.

4. a. Mii-sa-lhn, s. ''Nabà-iqilanni.

/''Mardiik'-c Cr 331, 3.

"Mardiik^'-^-er-baiSU 1^)^20?,,^. Cb 15, 10. Dr

(184, 13).
'""''dam-qar Nd 958, 13. S. "Bèl-

ah-iddiii, -uballit, Harizànii, Kal-ba-a,

"Nabù-zîr-iikm.

I- <As Ng7i,.3.

a\s Esaggillai Nbp (ZA IV) 3, :!.

a\ï "Bcl-iddin a. Si-gii-iï-a Dr P 87, /_>.

ajs /çisa-a a.
''Sin-karàbi-isime Nd 508, .-o.

534, 2s. 1032, .'A CrL 16, 2, 17. Cb 81, //.

5. a\s Ki-rib-tu a. Nd 30.

a\i Li-nu-uh-libbi-ili Dr (ZA III) w.

a\s Li-si-ru a. Egibi Nki9i,/->. Nd47, .5, //.

a\i ''Marduk-slun-ibni a. Egibi Ev 7, 3.

a\s ''Mardiik-siun-ibni a. "Sin-sa-dii-nn Nd
390. '/-

10. a\s "Nabà-balàtsii-iqbi a. Egibi Cb P 34, 22.

a\s ''Nabu-balàtsu-iq-bi a. Epes-ili Cr 37, g.

[58, .].

a\s ''Nabà-bàn-a/ii Nd 678, ^o.

als ''Nabîi-siun-iddin a. Mii-kal-lini Dr474, /j.

a\s "Nabù-tàq-bi-lisir a.
''Ea .... Dr 38, 13.

15. a\s "Nabù-zir-ibiii Nk 313, s.

15a «/j "Nabu-zir-iikin Art KB IV 312, 3.

a\s Na-din'Hg22,i2. 43,4. Lab 3,4. Ndi03,.>o.

«/i Na-si-ri a. "'"''sangî "Ea Nk 164, 41-

ajs Ri-tniit{-''Guld) a. Mi-sir-a-a Nd 9,3.

50. 53. 65, 25. 6-], 21.

a. '"•''abi biti, s. Illi-'' Mardnk-balàlii.

No. 2.

20. rï. Ba-bit-tti Dr Pa (y, lo).

rt. Ba-la-tii, s. Iddvi-''Bèl.

a. Egibi, s. Lûsi-ana-nùr-"Mardiik, Nidin-

tum-"BH.

a. Epes-ili, s. ''Bèl-uballit, Libiut, ''Nergal-

iddin, Sellibi.

a. Ga-hiil, s. ''Nabù-aplit-iddiii.

25. <?. /ddin-"Bèl AlejiZA m 150.

I (?. Iddin-''Marduk, s.
''Nabu-balàhu-iqbi.

a. Mi-sir-a-a, s. Rînmt-''Gula.

a. Mu-kal-liin, s. Arrabi.

a. "'"'hiappahi, s. Balàtii, "Bcl-iddin.

30. c?. "'"'''Pa-se'"', s. Biil-ta-a.

a.
"'"''pur-kul, s. Lùs-ana-nùr.

a. Sag-gil-la-a-a, s. Lisirit.

a. ''Sin-ilti, s. ''Nabù-kàsh-, Rîmàt, Ubal-

liisic-'' Gula.

a. ''Siii-karàbi-isiiie, s. &';7</.

35. rt. ''Sin-na-din-sùiJi, s.
''Nabîc-balàisic-iqbi.

a. ''Sin-sa-du-nu, s. Has-da-a.

a. Su-ha-a-a, s.
"Nabiï-aljc-bullit.

a. "'"''SA.KU sa Uruk^' Nk 109, 10.

rt. "'"''sangt "Ninib-, s. ''Nalm-bàn-ahi.

40. «. ""'''hingî parakki, s.
''Nabû-kàsir.

a. Si-gu-û-a, s.
"Nabû-reusnnu.

43. f?. "'"''U-iiiuk, s. Rèmhtu.

''Marduk ^-eres{KAN\PIN-es) Nk 303, 3. Cb 268, u.

"'"''naggaru Nk 298, 2. S. Ap-la-a, Ba-bi-ia,

Bèl-sùin-iskun, Taddannu 5.

I. rt/j Du-viuq-qu a. "'"''nappahi Dr 552, //.

[569, j]. 572,9. Dr L 26, /A

(7. As-sur, s. ''A'Ia?'duk-rJr-ibni.

a. "'"''bäiri, .s. Musèzib-"Marduk.

a. Ili'-"Marduk, s. Nidintuin.

5. Ir-a-ni, s.
"Nabà-bulUtsu.

6. Z/r/rt, s.
"Marduk-iddin.

"Marduk 1. 2-^-_//-/r/567?/^.4i^-/rNkL7,4. Nd 5 1 5,5.

Cr (169, 12). Cb 268, 7. Dr 323, 10. 519,7.

(572, 12). S. Ardia, Ardi-'' Gula, Esaggil-

zîr-ibni, Musèzib-"Marduk, "Nabù-ittannu,

Nidintji-"Bèl, "Sin-ibni.

I. rt/i Dr 152, io.

rt/i A-qar-aplu a. Egibi Nk 100, /o.

rt/j "Bèl-ètir a Cb 44, ^7.

rt/i "Bèl-ètir a. Sa-na-si-su Cr 211, 12.

5. als "Bèl-iddin a. "'"''rè'i sisi Nd 593, 5.

als Bèl-su-nu a. Da-bi-bi Nd 293, 3g.
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{^'Mardiik ^-'^-e-tl-ir)

ajs Ei-âa-a a. ""•''Rab bcrnî Dr 568, 24.

a\s Iddina-"MarcMi a. {"Ea-)èpes-iliW Nk
7, 7. Smd (ZA IV) 9, 14. Dr 26, 33. 151, 17.

[152,7/]. 321, jj. [410, /9].

ali
^'Itti-"Nahh-halàtH a."Bèl-ètiriV)xY%^,\i.

10. a\s ''Marduk-sùni-ibni a. Si-gii-û-a Ng i,.>o.

rt/j- Mu-ra-mi a. Egibi Dr 1 56, /o.

ajs ''Nabn-ga-niil a. Egibi Nd 66, i.

ajs ''Nabû-kîn-aplii a. Da-bi-bi Dr 323, 11.

a\s "Nabù-sîan-iskwi a. Mu-kal-liin Dr 499, 6.

DrL 20.

15. rt;'.î '^Nabn-usalliin Nk 334, 7.

rt/i
"Nergal-iddin a. Ba-bu-tu Nk 10 1, /7.

rt/i ''Nei-gal-iiballit a. "Bèl-ètiru Ng 60, 21.

Cr 275,7.

«/i Ri-iimt a. Ardi-''Nergal Nd 515, u. Nd
M 25, /^.

a\s Sil-la-a a. Kalbi\-''Sirû- Ev 10, //.

20. cr/i Sàkiiû.-sumt a. "'"'''sa tàbtisu Nbp (ZA

IV) 11,9.

a\s Sù-la-a a. Epes-i/i Nd 724, 7.

a.
"'"''abi biti, s.

''Nabù-ahè-iddiii.

a. ''Addii-sûin-iiic-c, s. Kidiiiu, Kidin-

''Mardiik.

a. "'""allaki, s. jMtähib-i'Mardiik.

25. rt. A-qar-aplu, s. Mîisèzib-^'Marduk.

a. Ai-di-"Nergal, s.
''Mardiik-r^îr-ibni.

a. "'"''bairi, s. Tabnèa.

a. '""''bànî, s. Musêzib-"Alarduk.

a. ''Bcl-eres Dr ZA V.

30. (7. Bi-ib-bîi-û-a, s.
''Nabh-sniii-iskioi.

a. E Nk (29, s).

rt. Egibi, s. Kîn-zîr.

a. Etirii, s. Iqîsa-''Alarduk, ^'Marditk-sàkin-

siivi,
''Nabfi-bmi-ahi, -ètir-napsàti.

35. rf. Ga-hal, s. ''Nabu-kisir, ''Nergal-usallim.

a. Ib-ni-ilu Nd (437, s). S. Ina-Esaggil-zîr-

ibiii.

(1. Ili-''Marduk, s.
"Nabù-balàtsu-iqbi.

a. Kalbi-''Siii, sJ'Nabù-napistim-iisiir, Nàdin,

Su-la-a.

a. "Ki-din-"jMarduk, s.
"Nabu-bàn-ahi

40. <r. Ahi-daiit-nuQ) Tirl. 20, V3.^=Mu-kal-ä)n:

a. '"••''nappahi, s. Mushib-"Marduk.

a. ""'^'iiâs papi SmkP i, 11.

r?. '^'"''pahari Dr (245, ;iii).

r/. '^'"'h'àb bàni Dr P 83, 15.

45. a. <"'<"rab "Bèlit, s. "Nabii-kiisiirîu.

a. Sag-gil-a-a, s. Balàtu 19.

rt. ''Sin-sadiiitii, s. Làbàsi.

a. '""^'sangî ''Samas, s. Labâii-"Marduk.

a. ""'"'sa làbtiht, s. Ardi-"Marduk.

50. (?. Si-gu-n-a, s. ''Bèl-aplii-iddin.

51. rt. Zîri-a-a , s.
''Nabfi-ètir-napsàti, ''Nerga/-

iddin.

"Mardiik'^-ha-tin

I. rt/i Ri-e-mu-tu a. ''Sin'^-n-ùi Nd 9, 15.

''Mardnk'^-ibni Dr 2, i?.

1. c? , s. ''Nabîi-bàn-ahi.

2. rt. """'ràb bàni, s.
''Nabfi-iqbisii.

''Marduk^''^-iddin Nbp M II 14,1. Nk 36,8. Cr

161, 8. 176, u. 243, 3. (360, 34). S. "Nabù-

nàsir, -fRi-viat.

I. «/i Ardi-''Nabu a Nd 1032, .'/.?

(?/^
"Marduk-ercs a. Zîri-ia NdM 21, /?.

c?/i ''Nabi'i-siiiii-lîsir} a. Ibiii-" Cb

109, 3.''

a\s ''Nabâ-rjîr-ibni a Nd 996, 7.^

5. als Zîri-ia Ng 10, u}

a.
'""•''nappahi, s. ''Mardiik-bc/siiiiii.

7. a. Pir-, s. Erba-"]\Iarduk.

"Mardiik^''^-iqisa{-aii-ni),-SA.BA-an-ni{vg\ßMar-

duk-qîsannï) Dr 301, 25.

I. a\s Bàni-ia a. ''Si/i^-sadî Evh 10, g. Evg,/^.

16, iS. Ng 2, /jT.

ajs ''Bèl-àh-uialibsi a. ''Bèl-ctirn Dr 164, y.

[167, /5]. 325, '9. [333. 7].

rf/j Gimillu a. Mii-na-bit-tinn .? P 118, 14.

aji Ri-inut a. Bcl-ctir Dr 278, s.

a. Mii-kal-liin, s.
"Nabu-àh-ittatDiu.

6. a. ''Sin-sadù, s. Erba-''Marduk.
•'Marduk^-iskun-siini (Nk 313, 22), gewiss ver-

schrieben für Marduk-hïm-ilkuii.

"Marduk-kabti-i/åni ("AB-BAD-Am')

I. a. Ga[-ha/], s. ''Marduk-siim-iddin.

''Marduk-kal}-lu}, s.
"Addii-ah-iddin i.

"Marduk-kîn-aplu {^'AB.'^-DU-AITUR. US) Nd

33, 2. S. ''Nabû-ètir.

I. rt/i Ba-iaf-SH a. Raba-a-sa-"Ninib Nd 634,3.

rt/i Ba-ni\KAK-ia a.'""''rabsits-siV>x 137,11.

138,13. 140,1». 207,11. 266, i».

rt/j "Bèl-crba a. "•"'''bàni Nd 282.

rt/j- "Bcl-liiiuiu} a. Egibi Dr 61, w.
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(''Mardiik-kin-dplii)

5. a\s ''Bcl-uballit a. •^"•^'iaui^î '' Istar Bàbili

Dr CT IV 32, /6.

a\s Itti-"Marduk-balàtn a. Egibi Dr 338, 2.

a\s Ki-rib-tu a. Ilï -''Mai-diik Ev 24, ig.

a\s "Nabn-bhn-zîr a.
"'"''iiappaln CbP 26, /9.

a\s Sul-lu-)nu a. Si-gu-û-a Nd 974, s.

10. a\s Sùju-itsiir a. Ainèl-"Ea Nd 678, si.

a. AiiiH-''Ea, s. Bii/ltitii.

a Ili-''Mavduk, s. "Bèl-idduia.

13. a. ''Sin-da-ina-qii , s. ''Bêl-ctir, -rîtiianni,

Daniqîa.

"Marduk'^-mu-bal-lit Cb [304, u].

''Mardiik^-iiiu-bal-lit-sii

I. rt/i
''Nabh-ètir-iiapsàti a.

'' Siii-tab-ni-iisiir

Dr 455, 9. 469. s-

"Mardtik "^-iiiu-kal-liin, s.
''Nabà-itàsir.

''Marditk^-inii-sà-liin Cr 111,21.

I. a. Sii-ha-a-a Nd 687, 4t.

''Mardiik ^-)iiu-se-zib

I. rt/j "Bcl-nàsir a. "'"^'bcYiri Dr 415, 9-

''Marduk^-ua-din Nd M II 57, 10.

'^Mardnk^-na-di)i-a/ji, inàr sarri Nk 382, .i.

I. a\s"Nergal-iiballit a."Bel-ctjrnZxi^-z-i 1,78.

''Marduk^-Ha-dm\MlR-aplu

1. rt/i Itti-"Mardjik-balàtu a. Egibi Dr 123, 3.

509, 4 verschrieben für ''M.-na-sir-apbi}

2. rt'/j Sihn-ukîn Nd 307, /j.''

''Alarduk^-)ia-din-stnn

I. «. Sip-pi-e, s.
''Bèl-siiin-isku)i.

"Marduk '•--ua-sirSESjPAP (no. 1 9) abgekürzt :

Nàsir, beide aus: "Marduk-nàsir-aplii,

Nkso. Nd398,9. Cr 47, s. 364,29. Dr25, le.

155, 3. 254, 3. ?P 121,3. "'"''gallabu Cb

123, <). "'"''i/aggaru Nk 222, 2. ir? ^/V «^/

Dr 10, 22. 504.? S.
''Anmn-luin-lîsir, ''Bcl-

aphi-iddin, Làbàsi, Niqiidu 5.

I. a\s ''
a. ''Sin-karàbi-isiine Dr 488, /o.

a\s '^Marduk a. Ba-si-ia Dr 489, 9.

a\s ''A-è-ndid a. Bèl-ia-ii Cb 46, 14.

a\s Ap-la-a NdPi 15.

5. a\s Ba-ni-ia a. Ir-a-ni Dr 266, ->/.

rt/i "Bèl-ahè-iddin a. <""i'rcî sisi Nk 358, 5.

a\s "BH-ctir Art 82-7-14, 152 (CIS II 6-j\

a\s "Bêl-ibni a. ''Addu-saiii-vie-e Nk 403, 13.

a\s "Bèl-sùvi-iddina a. Epei-ili Dr 568, s.

10. a\s ''Bcl-uballit Cb 17, /5.

No. 2.

rt/j' Iddina-a a. Ca-lial Nd 1 1 32, 2.

iiart/i Iqtsa-a a.
"'"•'u. iiii/k Dr F 106, /j.

^?'j lui-''j\Iarduk-bal(iiu a. Egibi Dr 175, 3.

214, 3. 328, 3. 333, .1, 14 = ''Mardiik-iiàsir-

aplu 4.

a\s Ki-na-aplu a. ab bàiii Nd 258, 3.

a\s •'Marduk a. '""''sangt "Ea Cb 142, /7.

1 5. a\s •'Marduk-uialliin Dr 323, 37.

a\s "Marduk-uscdb a. "Sin .... Dr 338, is.

a\s "Nabn-ga-mil a. Nu-ha-su Nk 93, 14.

a\s "Nabii-siim-ukîn a. Mic-se-rjib Dr 321,.?/.

a\s Sâkin-iiaii {a. "'"''sangî "Istar Bàbili)

Nd 297, /o. 417,20. 505,/«. 599,15. 854,16.

907,/j. 932,18. 999,'o. NdPi 11,17. Cr96,i2.

126, ,j. 170, .'o. Cb 74, 18. 44, 4s- 102, 13. =
Nàsir 4.

20. a\s "Sanias a. Da-bi-bi Nd 581, 16.

a\s "Samas-ah-iddin Nd 678, 3. 808, 3.

a\s ''Samas-uballit a.
"Sin-karàbi-isinic Cr

275, 10.

a\s Ziri-ia a. '""''rab bàiii Nk 196, 10.

a.
"Addu-sani-nic-e y s. "Bèl-ctir-uapsàii,

"Nabii-bàn-ahi.

25. a. Ardi ... s. Ardi-"Marduk.

a. Ardi'"Neigal, s. Kabthi.

a. Ar-rab-tum, s. "Bèl-erba.

a. Bèl-a-a, s. Taqîs-" Gula.

a. "Bèl-c-tir, s. Itti-"Nabù-balàtu.

30. a. BiMC-su, s. Ahè-iddina-"Marduk.

a. Da-bi-bi, s. "Bèl-iksur, Iddin-"Nalm.

3 1 a (?. Dannu-"Addu, s.
"Nabù-bàn-ahi.

a.
"Ea-ilùta-ibni, s. Ardi-"Nabu.

a. Egibi, s. "Nabù-kîn-zîr, -sùm-ukîii.

a. Epes-ili, s.
"Nabù-kàsir.

35. «. '"'•''HAR. HAR, s. Balàtu.

a. Ibna-a-sa-ili-ia Cr 312, 34.

«. Ilï-"Marduk, s. Sàpik-r^îr.

a. Ir-a-ni, s.
"Marduk-shr-usur.

a. La-ba-si Nd 692, 10.

40. rt. "'"''malahi, s. Balàtu.

a. ""'^'man-di-di, s. "Nabû-uballit.

a. "Marduk-[uball]it} Nd (839, 12).

rt. Mi-sir-a-a, s. Gimil-" Gula.

a. JMu-danwiiq-"Addu, s. "Nalm-bàn-ahi.

45. «•. Nùr-"Addu, s. Z?7V///.

rr. "'"''pahari, s. Zàkir.

a.
"'"''rdb bàiii Nk (56, 11). S. Su-qa-a-a.



I04 Knut Tallqvîst.

a. ^'"i'reî alpi, s. MHsczib-''I^Iardiik.

a. ''Si)i^-sadn, s. ''Mardiik-sinn-iddin.

50. a. Sa-l'i-iia-si-sii, s. Iddin-''Marduk (21?).

a. '^'••''sangî ili, s. Asaridu (Ng 2, //), Sàkiii-

duppi.

a. "'"''sangî ''l'starBàbili Cr 26,31 = no. 19.

S. Iddin-"Nabîi.

a.
"'"'''saiigî ''Za-ri-qi(, s. Rîiuùt-''Bèl.

56. a. Sa tàbtisu (Dr 245, se).

''Marduk-nàsir-apiu {i'M^>'^-PAP\na-PAP\na-sir\

si-ir\ri-Ä\ TUR. US\ap-hi\li\ no. 4 abgekürzt:

"Mardnk-nàsir, vgl. Nàsir) Nd 754, a. Dr

158.3. 201,!). 289,3. 318,7. 325,6. 362,6.

382, 4. 384, 6. 402, 3. 404, 4. 467, 6. 523, 4,

Vgl. no. 4.

I. a\s ''Bèl-bul-lit-su Dr yS^, 5.

a\s Iddina-a a. Egibi Dr 237, 2. 252, 2, s.

3 1 2. 4. 409, 3. 446, 4. 49 1 , 3. Dr L 20, 5. Art

CIS II 66.

aß Iddin-''Marduk Dr 187, 14.

a's Itti-''Marduk-balàtii [a. Egibi\E-gi-nbal-

lif) Nk 13, 5. 17, 2. Dr 15, 3. 23,10. 26, e, 16.

30, 6. 31, 3. 35, 2. 44, 2. 45, 2. 48, 3. 53. 60.

61, 4. 64, 2. 70, 11. 79, 5. 80, 3. 93, 7. 95, 4.

108, a. [123,3]. 124,3. 126,3. 127,3. 129,3.

[131,4]. 134,2. 137,3,7. 138,6.? 140,5. 142,4.

144.2. 151,5. [153.3]. 155. G- 156,5. 157,2.

164,2,9. 165,4. [167,2]. 170,3. 171, .3. 172,2.

173.3. [174,2]. 176,4. 187,4. [189,3]. 191,2.

[203]. 205,4. 206,7,10. 207. 210,4, U. 212,6.

213.4. 215,3. 217,6,12. 225,3. 227,16. 228,

6,12. 229,3. 238,3. 243,2. 246,3. 255,3. 256.

257, 2. 259, 4, 8, 12. 260, 29. 261, 2. 262, 3.

[263,4]. 264,5. 265. 266,4. [269,4. 271, 2], 4.

273,4. 278,3. 279,5. 280,1,14. 282,4,8. 284,5.

287,2. 288,4. 290,.'-,. 294,2. 296,16,1!). 300,0.

302,4. 305,2,6. 309,2,10,13. 310,7. 315,4.

316,4. 319,3,0. 321,11,10. 325,14- 326,4.

330,1,14. [331,2]. 332,3. 335,3. 347.4.6.

351- 353,2- 354,4. 356,4. 359. 363. 374.

376, 4. 378, 2. 379. 387, 2. 389, 2. 390, 2.

391, -2. 392,3. 395,2,5,16. 396,2. 401,2.

402,0. 403,2. 410,6. 413. 418,2. 423,3.

424, 2. 426, 3. 428, 2, 5. 441, 3. 443, 3. 448,2.

450,4. 455,3. 464,3. 466,6. 468,3. 469,7.

472, 4. [478]. 483, 3. 490, 4. 494, 2. 497, 2.

498.2. 499.501,3. 503,3. 504,3. 505,2.

506. 3. 509, 4, u. 511,4. 515,3. 5 19, 3. 527, 2.

534.4. 541,2. 542,3. 550,5. 56i, 2. 571,3.

DrL23, 6. 24,5. 26,3,19- 32,2,6. 173,4.

175, 16. = no. 6 und "Marduk-nàsir 12.

5. a\s Mushib^-''Marduk a. Egibi Dr 316, 7.

a. Egibi Nk 12, 5. Dr 97, e. 255, 7. 313,4.

349, 3. 400, 7. 405, 4. 430, S. 452, 3. 453, 2.

[459, 2] ; vgl. no. 4 und "Marduk-nàsir 1 2.

S. Nidinti-"BêL

7. a. "'""nappahi, s. Musèzib-"Marduk.

"Marduk^-ki-sa-anla-ni, -SA . BAIBA-sa-an-nij,,,,

(vgl. "Marduk-iqîsanni) Cb 3 30. Dr (245 , 34
)

I. a\s Dr 301, 25.

a\s Ba-ni\Bàni\-ia a. ''Sin-sadîjû Ev 9, >4.

16, is. Ng2,/jr. Nd5i,/o. NdMii,8.
[12, 2, 14].

aß ''Bèl-ah-usa\ibsi a. ''Bèl-êtiru, v\à&"Ma7'-

duk-iqîsanni.

ajs ''Bèl-usallini a. A-ta-inar-an-nu-su Dr

Pa 6, 30. 7, 23.

5. a\s "Marduk-hini-usur û.^")Bèi-èfiru Dr95,2.

266, 2. DrL 173, 2.

aß "Nabù-bàn-ahi a. Egibi Dr 504, 13.

aß Na-din a. "'"''ailaki Cb P 27, ,s.

aß Ri-mut a. Bcl-ètir Dr 278, s.

aß Zîri-ia a. Mu-kal-liui Cb 393,3. Dr 214, 10.

245. 10.

10. a. Bèl-ctiru, .s. Iddin-''Nabu.

a. Mu-kal-lim, s. "ZA.MAL.MAL-napis-
tuin-usur.

12. a. ''Sin-iadù, s. Bèlsunu.
"Marduk-rîmanni\« {''M^''^-ri-man\imi\{ma{n)-a?î)-

nilnu; abgekürzt: Marduk ='^'r\'û)'^àjgti,

14. Cr 144.6. 188,8. 212,2. 377,2. Dr 408,4.

460. 517,7. 532,25. mar sipri Y)r ^^"j,!.

S. "Bcl-bullitsu, M-"Nabù-balàtn ,
Ki-

dinnu 10.

I. a\s Dr 462, li. .? P 118, ig.

a\s "Bèl-ahè-iddin Cr 308, /j-.

aß "Bèl-ki-Ur a. Na-ba-a-a Cr 45, s.

aß Bèl-su-nu a. Abi-iïl-idi Nk 265, 'g.

5. aßs "Bèl-uballit a. "'"'^'NI. SUR gi-ni-e Smd
(ZA IV) 7,3. Dr 297, 3. Dr CIS II 68, aram.

Beischrift: "jiiio. Dr (ZA III) 2. Dr Pi 12,3.

a\s ''Bcl-idnillit a. "Sin-tab-ni Cb 287, /a.

337, '"•

t. xxxu.
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i^'Marduk-rîmafifii)

6a. aß BullutH a DrP 107,^0.

a\s Er-ba-a a. "Nergal ... Dr 339, /j-.

a\s Iddina-''Mardjik a. Niir-"Sin Nd 1025,

!), u. Cr 8, 5. [10, 7]. 86, .1. 149, 1, 13. Cb

97. "^

d\s lijî'sa-a a. Nùy-"Sin Cr 102, 3.

10. a\s Ki-di\din-nu a. "Bèl-ètiru Cr 84-2-1 1,78.

Dr 463, 5, ii. 487. DrP [96]. f F 123, ,;.

njs ''Mardtik-balàtsu-iqhi a. Na-ba-a-a Dr

359, 20. 498, 21.

a\s ''Marduk-sàkin-siim (PeI-SER : apln-iddbi)

a. Si-gu-ii-a Cb P 24, s.

a\s ''Marduk-sùin-ibni a. Ba-si-ia DrPagjjj.

rt/i Mu-ra-iiu a. Mu-iia-bi-it-tuiii Dr 244, 13.

15. rt/i "Nabu Nd 884, lo.

aß ''Nabù-balàfsit-iq-bi a. Etiru Cb P 34, /9.

aß ''Nabû-nàsir-aplu a. "'"''aslaki Dr 262,2.

aß ''Nabû-zîr-iqîsa a. E-sag-gil-a-a Nd 440,

16. Dr 17s, //.

aß Su-qa-a-a . . . Dr 379, 82.

30. aß Su-qa-a-a a. Ba-si-ia Dr 429, 20.

aß "Savias-zir-ibni Nd 900.

aß Sul-lu-viu a. "'"''bànt Dr 356, 2. 379, 79.

410, 10. 446, 14. DrP 1 12, u.

a. Etiru, s. Ardi-''Bèl.

a.
"'"''nappahi, s. ''Nabù-eres.

25. a. Sip-pi-e, s. .fSa-pî-kalbi

•'J\Iarduk'--sa[}a)-bu-su (Ev 23, 20), s.
"Nabii-

tabni-usur 9.

''Marduk-sàkiii-hiin (''J/'- GARßa-kinj-Jl/C ';no. 7,

12, 15 abgekürzt: Sàkiti-sinn)

1. aß Nd 803, /S.

aß ''Bèl-ah-iddin a. "'"''sangt ''Ea Nd 992,3.

Nd M II 60, a.

aß Bèl-su-nu a. Mi-sir-a-a Nk 261, 18.

aß Ku-na-a a. '^'"^'bairi Nd 760, 22. 761, 17.

5. a\s "Marduk-ètir a. Etiru Ng VR 67, i, 20.

aß "Mardiik-sùm-umr a. Si-gu-û-a'Ev 14, 1,8.

aß Nad-na-a a."""'nappahi CrP 19,70. CbP
[28, t4\ = Sàkin-siim 7.

aß "Nergal-ètir a. Ga-hal Cr 252, 14.

aß "Nushi'-idiiinaiH, "'"''daianu NgVR
67, I, lôh.

10. aß Si Nd M II 63, /7.

a. "'"''abi biti, •^•••''daianu Nd 64, 5. Ng VR
67, I, /j-b.

No. 2.

a.
•'Addii-sitin-cres (= Sàkin-suiii 13), s.

Iqîsa-''Ålarduk, "Marduk-aplu-usur.

a. "Bcl-siivi-eres, s.
''Nabù-zîr-iqisa.

a. Da-bi-bi, s. Tabnèa.

15. a. Etiru, s. Ahè-iddiu-''Marduk , Musèzib-

•'Marduk.

a. iVùr-''.Siu, s. Mnsèzib-''Bel.

a. "'"''ràb bàii/, s. "Bèl-iddin.

a. "Sin''- Nd (149, 11).

a. Su-ha-a-a Dr (25, 17).

20. a. Sa-na-si-su, s. "Bèl-uballit.

a. '""^'sangî"Ea, s."Bèl-uballit,"Nabù-sum-

iskun.

22. a. Si-gu-ù-a, s.
"Marduk-rîntanni.

"Marduk-làpik-zir (no. 7, 12, 15 abgekürzt:

Sàpik-zîr) Nd 451, 5. 787, u. DrP 40,0. S.

"Samas-ibni.

I. a\s Nk 91, is.

aß "Bèl-uballit a. Na-gi-ri Cb 16, 1;. 219, 11.

307, 19. 308, 14? 341, 3. [346, 10]. Dr 93, 3.

aß Iqîia-a a. Etiru Dr 219, /s.

aß "Marduk a. <•"•''bäiri Nd 316, 1;.

5. aß "Marduk-siini-ibin a.'^""'rab bànîWvi\^,\.

aß "Marduk-usalliin a Nk 374, 27.

aß "Marduk-zîr-ibni a.

Nk 65. 164, 22, 29. 172, 7

"'"''sangt "Ninib

= Sâpik-ztr 14.

aß Mu-se-zib-"Bel a.
"Nabù-na-a-a Nd

aß Mu-se-zib-"Marduk a. Sag-gil-a-a Dr

482, 5.

10. aß Mu-se-zib-"Marduk a. Su-ha-a-a Nk
403, 18. Vgl. Sàpik-zir 1 2.

a\s "Nabù-bàn-ahi a. ("'"''^Na-din se-ivi Nd
311. 9.

aß "Nabù-sùm-iddi?i{a) a. '•"'"''^Na-din se-ini

Nd[77, /4 346,14. 372,1,. 390,18. 391.15-

392, //. 434, '-'• 442, 16. 520,12. 533, /j. 572,4.

585,15. 587,11. 602,//. 603,11. 623,1s. 687,j9.

787,2s. un, /j. NdL i, //. Cr 335, //. Cb

3, 16 = Sàpik-ztr 20.

aß "Nergal-ètir a. Etiru Ng -iß, 6, 7, 11, 12, is.

aß Zîrù-tu a.? "'"''sangî "Ninib Nk 57, 14,

vgl. no. 7.

15. a. Na-din-se-irn, s. "Marduk-usalliin.

a. Na-gi-ri, s. "Bèl-iddin,

"Marduk^-sar-ibni Cb 20, 7.

I. a. Egibi, s. "Nabn-zir-l/si

14
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"Marduk ^-sarr{-a\a,^-nï^g 5 S,io. Nd (197,14). """'bel

pihàti Nbp M 11 9, 2. S. fHn-bu-su, "Mar-

duk-sii7n-iddi>i, -hmi-nsiir 58, Musèzib-

''Marduk, Swn-iddin.

I. a\s Nk 97, 14.

a\s Ba-la-tu, s. Sum-iddin.

a\s Ba-la-tu a. "'"''pahari Nk loi, /6.

a\s ''Bèl-iddin a. Etiru Ng 36, y.

5. a\s ''Bèl-iqisa a. Sa tàbtisu Nd M 19, //.

a. """'bmî, s.
''Nabîi-aplu-iddina.

a. "'"'hnalahi Nk 90, ig.

a. Na-an-na-a-a, s. Ardi-''Siu-sadi.

a. "'"'h-àb NUN-}, s. Iddin-''Nabu.

10. rt. Sag-gil-a-a, s. ''Bèl-zîr-iqîsa, "Nabù-dr-

iqîsa.

a. ''Siu-nàsir Smk CT IV 3 1
, j.

«. Sip-pi-e, s. ''Nabù-bèl-ilàiii.

13. (?. Sa-la-la\lu, "'"^'sa-al-la-la, s. Su7ii-iddm.

''Mard7tè^''^-sàr-usur'Nk{4^2i> '") S. ''Bèl-ittamiu,

Marduk, Pursù.

I. rt/i ''Marduk-na-sir a. Ir-a-iii Nd5l,3.

rt/j ''Nalm-ètir Ng 25, i, 0. Nd 59. 7.

rt/i
''Nabû-7iiusètiq-urri Dr 202, /o.

rt. ''Sin-da-via-qu, s. 67;(?;'.

5. rt'. Sàpik-zîr Nk 249, 11.

/•'Mardîck^-sH-la-hu-ii-a Nd M II 60,7.

"Marduk^'''-sitm-ib-ni\KAK Nbp M II 7, 12. Nk

250,7. 380,7. Nd57, :i. 677,6. Cr 279, u.

Cb247, G. Dr 18,3. 162,16. (237,12). 239,16.

320, 4, lä. 344, SI. 497, 22. S.
'•'

Bcl-aplu-iddin,

-iddiu, -ubaltit, Muràmi, ''Nahù-suui-ukîn,

-sum-usiir, -usallhii, -izîr-uktn.

I. a\s Ap-la-a a. "'"''bàiri Nd CT IV 30, 13.

a\s Apla-a a. Egibi Nk i6r, /^. Cr 303, g.

a\s "Bèl-aplu-iddhi a. Egibi Dr T 40, 20.

a\s '^Bêl-ri-maii-iii a. Ba-la-tu Nk 136,7.

137,«. 141.

5. a\s ''Bèl-û-sal-li-iiii a. Epes-ili Cb 193, g.

a\s Iddin-''Bel a. •'Sin-sadfi-nu Nd 1123,18.

a\s Iqîsa-a a Cr 341, //.

a\s Iqîsa-a a. Ga-hal Nk 376, .-1, 10.

a\s Kabti-ia a. Su-ha-a-a Nk 166, 22.

10. a\s Musèsib-"Marduk Cr 28, 2.

a\s Mu-se-zib-"Marduk a. "'"''sangt "Istar

Bàbili, "•'<<'TU sa bit "Samas Cr 339, ig.

Cb 240, /6. Dr Bu 88-5-12, 26, 24.

a\s "Nabh-hh-iddin a.
"•"''nàs patri Nk "j^, ,,.

a\s "Nabù-bàn-ahi a.
""'"lualahi Nk 423, //.

a\s "Nalm-bàn-ahi a. "'"''sangi "Gula Nd

964, 9.

1 5. a\s "Nabù-bèl-sumàti Nd 62, 4.

a\s "Nabû-êtir a. "Sin-sa-du-ttu Nd 193, n.

a\s "Nabù-ki-sir a. Ba-bu-tû Ng 15,4, g,.1, 11.

a\s "Nabli-shr-ibni ... Dr 497, 9.

a\s "Nabû-siim-iskun a. "Sin-tab-tii Dr 297, 14.

20. a\s {"Nabù-)h)iii-ukin a.
"Ilï-biillutu-"Mar-

duk Nd 655, 3, 16. 687, 40. 829. 837. 903.

a\s "Nabù-usallim a. ""•'' Cb 428, /7.

a\i "Nabù-sîr-iqîsa a.
"'"'' Pa-se''' Nd 634, 7.

a\s "Nabu-dr-usabii, "'"'•'paliaru Nk 189.

a\s Nar-gi-iâ Dr 554, /j.

25. afs Rîinùt-"Gula a. "'"''sangî parakki Cr

142, 10.

a\s Sàkin-siiin a. Si-gu-â-a Ng i, g, 9, 11, 17.

a\s "Samas-na-sir a. Dan-ni-e-a Nd 147, 9.

251,9.

als Sâpik-;:îr a. Nûr-"Si>i'NdSi:^,9. [1079, /j].

ajs Sû-la-a a. [''Ea-)èpis-ili^' Cb 260, 0. Dr

73,^3. 82, 3. 169, 2. [224, 2]. 226, 2. 377, 3.

30. als Sul-lu-via-a a. Si-gu-û-a Nk 100, //.

aß Sulmàn-ahè-iddin a. "Bèl-ètiru Nd 742, is.

a\s Siini-ukîn a. Ilï-bullutu-"Marditk Nd 837

= no. 20.

a\s Siim-ukin a. Mas-tukQvY 18,//. CbP24,7.

a\s Tab-ni-e-a Nd 276, 7.

35. a. Ardi-"Nergal , s. Iddi)i-"Marduk, Kur-

banni-"Marduk.

a. "'""aslaki, s. Ktn-rJr.

a. '''bä. "Nabù-aplu-iddiii.

a. Ba-si-ia, s.
"Mardiik-rhnanni.

a. Dan-ni-e-a, s.
"Nabù-zîr-ukîn.

40. a. Dannu-"Nabu, s. "Nabli-iskip.

a. Egibi, s. "Marduk-erba, -siiin-iddina,

Mùrànu.

a. Èpes-ili Dr (568). S. "Nalm-zîr-iddin,

Niqudu, fSi-da-tum.

a. Ga-Ijul, s. "Bèl-usalliiii, "Marduk-sinn-

usur, Mùrànu.

a. Ilï-"Marduk, s. "Nabù-siim-usur.

45. a. Mai--duk-ù, s. "Bèl-ahè-iddin.

a. Na-ba-a-a, s. Sellibi.

a. "'"''nappahi , .s. Giiiiillu, La-a-"Marduk,

MusèrJb-"Marduk.

a. "'"''pahari, .s. "Nabù-siiui-ukin, -fNub-ta-a.
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{"Jfartiiik ^'^-sù>n-ib-ni\KAK)

a.
""'^' Pa-h''"', s. Daiiiqta.

50. a. Reib bànî, s.
''Marduk-sàpik-zir.

a. "'"''rab ME. MEI sa "Bel, s. "Bèl-iddin.

a. ''Sin-da-ina-qii, s.
''Nergal-iddin.

a. "Sin-sa-du-nu , s.
''Marduk-erba, Selldd.

53a rt. "Sin-tab-ni, s.
''Nabà-ittannti.

a. Sa-na-si-si(, s. Tcibnca.

55. a. "'"''sangî "Niidb, s. Lib/iit.

a. Si-gu-ù-a Nd (352, 2). S. "Marduk-ctir

MusezUi-''Marduk.
''Marduk^ •--sùin-iddin\a (no. 22 = Suin-iddin 19)

Nd 125,4. NdMIl48,5. Cr 369. 373. "'"''da-

ianu Nd 776, u. "'"''ua Dr 244, 3.

"'"''naggaru Nd 651,9. "'"''sa/igfe Sippar'''

Nd897,r). 934,8. 947,12. 976. Cr 26, 2. 126,2?

170,3. 281,2. 364,04. Cr82-7-i4,94. Cb44,3!).

89,1. \02,î. ""'^' TU bîti Ars 6,6. S. Iddin-

"Bèl 61, Iqrsa-a 62, ''iVabù-suiu-usur,

Ritnut-ili.

I. a\s a. Mu-kâl-lim Dr 462, i».

«/i a.
""•''nappahi Nd 40, 6.

ajs Apla-a a. •'Bèl-ètiru Nd 199, u.

rt/i Ardi-"BH a. Ardi-''Ea Nd M II 61, s.

5. a\s ''Bèl-àh-usabsi a. "Bcl-ètiru Cb 290, /j-.

a\s ''Bèl-iddin a DrBa 10.

a\s "Bèl-na-diii-aplu a. (•""''h]Iu-kal-liin Cb

208, 10. Smd (ZA IV) I, 10.

als Erba-''Marduk a. •'Siii-daiiiaqn DrPa

1 2, 33-

a\s Erba-''Marduk a. "'"''sangt ''l'star Bà-

bili Cb 42.

10. a\s Ga-hiil-"Marduk-^ Nd 309, 15.

als Gu-za-Hu a. Epes-ili Dr 229, 10.

a\s Kab-ti-ialiâ a. Ga-hiil Oa I92,.v. 193, '«.

Dr 73, 18.

als Ki-rib-tuni a. Bèl-a-a Nd 441, 4.

als
"Marduk-bèl-ilàni a Dr 196, 2.

15. als ''Marduk-kabii-ilàni a. {Ga-halï\ Nd
806, 15.

als "JMarduk-nàsJr a. "Sin'^-sadù DrPi 12,/.'.

rt/i
"Marduk-sarr-a-ni Ng 55.

rt/j
"Marduk-siim-ibni a. Egibi Dr 266, âs.

als "Marduk-siim-usur a. "'"''riib bànî Cr

169, 14.

20. aß "Nabn-balàtsu-iq-bi a. Egibi Cb 348, u.

Cb P 27, .3.

No. 2.

als
"Nalm-ba-ni-ahi a. "'"''sangi ''Ea Nk 10, m.

als
"Nabii-bàn-zir a.

«""'nappahi Nd 990.

NdP9i,2, ^V\2i,2i. Ch 4S. = Su//i-iddin.

als ''Nabû-dafuiq{\ies: udaminiq^a.""'''ispari

Nd 178, 21, 31, .12.

a\s ''Nabû-ètir a. Èpes-ili Cb 272, u.

25. als
"Nabic-ctir-napsàti a. Ba-bu-tu DrPa

12,39.

aß ''Nabù-na-din-aliia. "'"''da/H-qa Dr 379, 31.

aß "Nabù-nàsir} Ars 4, is.

aß ''Nabfi-lian .... «. """''rß^ bànî Cr 65, 7.

aß "Nabh-sitm-ü-kin a.
""•''aslaki Nd 801, /A

30. c?/i "Nabù-siini-usur a. Musalliin Dr 462, 4.''

DrP 113, -',-.

aß "Nabà-usursu a. Iddin-"Marduk Dr 366,

iq. 464, ib.

aß "Nergal-ètir a. "Nabii-un-na-a-a Nd

892, 17.

aß ''Nergal-û-se-zib a. Sip-pi-c Dr 194, 33,

aß Ni-din-tû a.
"'"''nappalii Dr 203, /,.

35. aß "Sin Nd 715, -'--.

aß Sâpik-z/r a. Di-ki-i Dr 265, s.j. [273, 24].

418, is.

dß Sàpik-zir a. Sag-gil-a-a Nd 261.

aß Sàpik-zir a.
"'"''saugt"Za-ri-qu Cr 1 88, 13.

aß Si-rik-tum a. Ardi-"Ea Dr 484, /.>.

40. aß Sû-la-a Dr 199, 1?

aßs Sû-la-a a. Epes-ili Dr 38, 2. [219, 4].

aß Sul-lu-niu a. '""''bànu Dr 376, ,3. 379, »2.

aßs Sul-lu-mu a. "'"^'i-din-nu Dr 450, /j.

aß Ziri-ia a. Na-ba-a-a Nd 4, /.,-.

45. dß Zîri-ia a. "'"''sangî "Gula Ndôii./j.

613, 3. 693, il.

a. "'"''bànî Cr 162, 3, 26. S. Iddin-"Bel.

a. Lùsi-nùr-"Marditk, s.
"Nabfi-aplu-iddin.

a. Na-din-se-ini, s. "Bèl-nàdin-aplu.

a. "'"''ràb bànî, s. Nàdin.

50. a. Ri-nmt Nd JT], n. 1133, ic.

a. "Sin'^-sadù, s. Murasù.

a. "'"''sangî" Gula, s. "Bêl-aplu-iddin, "Nabfi-

aplu-iddiu, Si(ni-ibni.

a. "'"''sangî parakki, s. Has-da-a.

54. a. "'"''sangt Sippar''', s. Rîmût-ilu.

"Marduk^-hhn-lisir {GISSI. DI)

I. aß Ki-na-aplu a. Ga-hûl Dr 169, 15. 304, /2.

a. Ba-bu-tu, s. Jqîsa-a.

3. rt. Ga-hal, .s. Làbàsi.

14*
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''Mardiik^''- -/'/-surjSESjPAP'NhpFi 2,8. Nk
18,2. 372,2. Nd 225, 3. 704,11. 1081,4. Cr

116,4. 267,3. Cbl2I,15. 236,14. 288,8.

350,15. Dr 3, II. 22,13. 185,4, (279,10).

api/ sarri Nk 372, 2, 5. 393, 2. èpiisànu Cr

189, 19. S. ''Addii-sarah, -fAintu, ^Ba-na-

ta-a, Dumninqu, Ei--ba-a, Iqîsa-a 6'^, Nà-
dinu, ''Sanias-ah-iddin, Ubàr.

\. a\s Nd 70, 4.

a\s Ap-la-a a. ''Bcl-ctjnt Cb 38S, /j. Smd
(ZA IV) 2, 6.

a\s Apla-a a. Egibi Nd 183, 2.

a\s Ardi-"Mardiik a. "'"''sangi ''Istar Ba-

bili Nd 616, ,3.

5. a\s ''Bel? a. Egibi Nd 149, ,0.

aji ''Bêl-Jia-sir a. "'"''bâiri Dr 465, //.

aß Bêi-hi-mi Nd 489, 9.

rt/i ^^')Bèl-su-7tu a. SH[-)-ti-ia Nd 66, g.

a\s ''Bèl-uballit a. "Sin^-sadî Dr 202, 3.

10. a\s "Bèl-uballit a. """'sangi "Gjila Nd
817, /9.

a\i "Bèl-usallim a. "'"^'Pa-se'"' Cr P 22, /.,-.

als Ib-na-a a. Egibi Nk 3, /.

a\s Idditi-''Marduk Dr 417, /.'.

a\s Iddin-*'Mai-dnk a. Epcs-ili Cb [407, /j-].

408, /j.

\i\z.a\s Iddina-''Nabà a. Egibi DrP 121, 14.

15. a\s Iddin-nu-mi a. ''Bcl-ctint Ny VR67, 1,5.

a\l Kiir-ban-ni-"Èlardnk a. •^<"'<rcî sist Dr
154,//.

a\s Lusi-ana-nür a.Kalbi-''Siii- Nd 183,3,11,

a\s ''Mardiik-ah(s{un })-ibni a. Ga-hitl-''Mar-

duk Cb 226,11.

a\s ''Mardiik-siim-ibni a. Ga-hnl Cb 182,17.

20. a\s "]SIarduk-siiin-iisur{ibniï) a. Ga-hiil-

''Marduk"^ Cb 174,15.

a\s Mji-sal-lim-''Ma7-dnk a.
"'"'''tna-la-ha

Nd 116, 44.

ajs Mu-se-zib-^'Marduk a. ""'''sangî''Sainas

Nd[877,ii].?

a\s ''Nabû-ahè-iddina a. Ba-bii-tu Nd 340, 14.

ajs ''Nabii-aplu-iddina a. "Bèl-apiii-usur

Nd 757, s.

25. a\s ''Nabu-balàt-su-iq-bi a. A»ièlu--ii Dr

236, s.

ajs ''Nabîi-bèl-sumàti a. Nûr-''Papsukal Cr

128, 2, 8.

ajs "Nabù-kîii-rJr a. "'"''Ràb bà/ii Dr 351, /o.

522, f4. Dr? 51, s.

ajs ''Nabù-siiDi-iskun a Cb 338, ^7.

a\s ''Nabù-siim-iski 'pû/jari Nd 14,3.

30. ajs ''Nabii-shm-ukîn a. ''Bcl-aplu-nsiir Dr

519, ,b.

ajs "Nabii-sîivijzîr-ukïn a. '^'"''sangiparakki

Dr 184, 15. 265, 2g. 266, 13.

3 1 a rt/i Nàdin a. '"""pahari Ng P 1 26, .^.

ajs ''Na-na-a-iddin Cr 203, 13.

ajs ''Nergal-iisallim Nk 95, 2.

ajs Ri-uiut-''Bel a. Mi-sir-a-a Cb 86, is.

35. ajs Sil-la-a a. Si-'-ti-ia Nd 138, 10. 480, ic.

ajs Sa-''Nabi'c-sû-û a.
"'""pahari Cb P 10, 7.

Dr 37, 6.

ajs "Suhnàn-ahè-iddin a. ''Bêl-ètirn Nd
6^. 17.

aji "ZA:MAL.MAL-iddin a. •""''nib bàni

NkL8, pj.

ajs Zîri-ia a. Ga-hul Nd P 6, m.

AO. a Cb (399, 8).

a. "Addii-sam-jne-e, "'"''daianu Nd 13, 14.

I I 28, 3K

a. ''Addu-siim-eres, s. Siisranni-"l^Iarduk.

a. Ahu-bani-i, s. Itti-"JMardiik-balàtit,''Nabii-

nàdin-siini, Nàdinu.

a. An-da-har, s. Liblut.

45. a. Ardi-'^")Nergal Cr 198, 2. S. ^Iiisabtiu/i,

^Si-in-ba-na-.

a. As-iur, s. Sû-la-a.

a. Ba-bu-tii, s.
"Nergal-uballit.

a. "'"''bäiri Cb (285, 13).

a. ''Bèl-aplii-7(sur} s. Ba-si-ia.

50. a. "Bèl-è/irii, s. Iddin-''Nabh, "Mardi/k-

qîsanni.

a. Bèl-napsàti, s. "Nabù-pir-lîsir.

a. Egibi, s.
"Nabù-simi-iddin.

a. ("Ed)-èpes-ili, s. Iqisa-a.

a. E-til-lu, s. Ndid-"MardHk.

55. a. Efirii, s. Ardi-" Gula.

a. Ga-hul, s. Kuddinnu.

a. Ga-hul-"Marduk, s. "Marduk-siiiu-usur.

a.
"Marduk-sarr-an-ni Cr 360, 13.

a. Mai--duk-û, s. Sàkin-siim.

60. a. Mas-tuk-ku, s. Lâbâsi.

a. Mi-sir-a-a, s.
"Marduk-zîr-ibiii.

a. Mu-kal-lim, s. Ubàr.
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[''Manùik-sniii-usiir)

a. Na-ba-a-a Dr (342, 7), s. Ardi-^Gii/n.

a.
"""'naggari, s.

''Samas-ah-iddin.

65. a.
""•'' nappa/ji Cb 1360, u). S. Itti-"Nabù-

balàtii, ''Nabù-iiballif.

a. "'"''nàs pafri, s.
''Nabù-udammiq.

a. "'"''NI. SUR giné, s. ^Aviti-"Na-na-a,

/ ''Bànîtum-ctu'at.

a. Nu-ha-su, s. Iddin-''Nabï'c.

a. Nùr-''Papsukal, s.
''Nabù-shin-iddiii.

70. a. Fap-pa-a-a, s. Miirasii.

a. ""''Pa-se''', s. Taqîs.

a. "'"''purkulli, s.
''Nergal-ibni.

a. <"'"h-hb bànî, s.
''Mardttk-situi-iddin, Mu-

sèzib-"Marduk.

a. "'"''rab siis-si, s.
''Nabu-kin-zîr.

75. a. ""'''ret sisî, s. ''Bèl-nàsir.

a.
''Sin-da-ina-qii, s. Siriqtmn-''Mardiik.

a. Su-ha-a-a, s.
''Nabù-ahè-bullii.

a. "'"''sangîparakki Dr (504, 15). S. Ap-la-a,

''Nabù-aplu-iddin.

a. "'"''sangt "Savias Smk CT IV 31, is.

81. a. Si-gii-H-a, s. ''Alarduk-sàkhi-siim.

"Marditk^-stim-iisabsi ITUK-si: DrP (62, 11)

I. «. Na-an-ia-û-tn, s. "Nabù-nàsir.

''Marduk-tah-ba-a-iii Knl M II 6, u.

''Mai-dnk^-tab-ta-ni-bül-lit

I. rt'/j*
•'Nabu-zir-lisir Dr? 86, /^.

•'Marduk ^-\tab-tä\-ni-usnr [PAP)

I. rf.
'Ä;/ Nd43-

"Marduk^ -uballifi, s. Ardi-"Addu.

"Marduk ^-ii-sur}

I. <?. Sa-bi-na-si-su, s. Iddin-"Marduk.

"Marduk-USursu {"M^-PAPlû-surj-su), s. ^^/<^«-

na-ta-nu.

I. rt/i ''i>r/ (?. i;^'-/;!^/ Nd 268, /o.

'''J/rtrö'///J-'-?/-irf/-//;«/G/Nbp(ZAIV) 13,5. Nk7,4.

319, 3. Nd 1062, 11. CrP 16, 16. Dr 315, 10.

S. "Bèl-i-wianni, [Kal-ba\-a 6^,, Lîsiru,

"Marduk-nàsir, -iàpik-zîr, "Nabù-ahè-

sullhii, -kîn-aplu.

I. a\s Erba-"Marduk a. Man-di-di Nk 379, u.

ajs Iddin-"Marduk a. Nùr-"Sin Dr 56, 7.

a\s "Marduk-sàpik-zîr a- Na-din-sc-iiii Smd
L 22, 4. Vgl. no. 5.

a\s "Nabû-s!phusura.Ahu-ba-ni'i>ialA 17,14.

5. afs Sàpik-zîr a. Na-diii-se-ini Cb 174, 3.

No. 2.

a. AIiul''--ii, s. Pir.

u. amêlu-'-ù, s. Si/-/a-a.

a. "'"''as/aki, s. "Bcl-kàsir, Nidiutuiii-"Bel.

a. Dannu-"Addu, .s. "Bcl-uballit, Mushib-

"Marduk.

10. a. "'"''man-di-di, s. Zir-bi-bi.

II.«. "'"''pahari, s. Kîinùt.

"Mardîtk^-usêzib {KAR^)

I. rt. ''A« , s. "Marduk-nàsir.

"Marduk ^-.za-kir-siim, "'"''SA .KU Bàbi/iCb 276,5.

"Marduk^-zir^

1. a. "Addu-sum-cres, s. Musèzib-"Bèl.

"Marduk^-zi-ri . ..' Nd 293, 22.

"Marduk^-'^-zîr-ib-nilKAK Knl M II 6, 13. Nbp M
118,4. Nk44, 2. Cb 152,12. "'"''TU bîti

Ars 6, 6. S. Ardi-"Marduk, Etil-pi, Iqîsa-

"Marduk, Kal-ba-a, Làbàsi, IJsir, Musc-

zib-"Marduk, "Xabii-i-da-an, -iddin, -zîr-

-ukîn, Sil-la-a, Zîrta.

I. als Nk 232, u. Cb 425, 7.

a\s "A-è-iddin a. "Ea-iliau-ibui Nk 254, s.

[283, H- 345.'^-

a\s Apla-a a. Su-ha-a-a Nk 56, 3.

a'ii Ba-la-tu a. Mas-tuk-ku Nd 193, .70.

5. rf/i "Bcl-ahc-iddin a. "'"''nappa/ii Cb 182, /j.

341, 18. Dr 156, /.r. 290, ,0. 325, j->.?

rt/i "Bcl-iddin a. Da-bi-bi Dr 351, /y.

rt/i "Bèl-iddin a. Èpes-ili Nk 403, /*.

rt'i "BH-uballit a. II1-"Marduk Nd 622, u.

rt/i Iddini-"Nabu a. "'"''sangt "Sainas Nd

1032, .j.

10. aß Ilu-ki-mà-ibni a. Kalbi-" Siii- Cb 16, 3.

a\s Kabti-ia Cr 308, 3.

lia. ajs Kurbanni-"Marduk a. "'"''sangîparakki

DrP 133,/.^.

a\s "Marduk-eres a. As-sur'Nhp (ZAIV) 14.

ajs "Marduk-êtir a.
""•''ardi NergaP. Nd

282, ,3.

ajs "Marduk-nàsir a. Ir-a-ni Nk 45.

15. a\s "Marduk-sidii-usur a. Mi-:jr-a-a Cb

348, u.

a\s "Nabii-aplu-iddi)ia a. Di-ki-i Dr 376, //.

a\s "Nabù-balàtsu-iq-bi a.
"Sin-sa-du-nu

Nd 477, 4.

a\s "Nabîi-inusctiq'i-urri a. ^.
. . . Ng 24, 23.

a\s "Nabii-siiin-ibni a. "'"''viassar abulli Nk

386, ,3.
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{''Marduk Kï-rJr-ib-nijKAK)

20. rt/i Na id-"Marduk a. Kalbi-"Sin- Nd 52,14.

a\s Pir- a. Ardi-''Nergal Dr 93, ib.

a\s ''Samas-iddin a. Epcs-ili Ng 30, is.

a\s Sù-la-a a. "'"'hiaggari Nk 318, 3.

a\s Sû-la-a a. Pap-pa-a-a NdM 14, j.».

25. a\s Sul-lu-ma-a a. Si-gu-ü-a Nk J},, 7.

a\s ''Stilmân-iddifi a. Kalbi-''Sin - Dr 1 29, /^.

ajs S»-ma} a. ''""'reib bànî DrPaç, j.».

a Nk 125, 11. S. ''Nabn-ahè-iddin.

a. "'"^'abi bîti, s. Sàkin-siitii.

30. a. Abi-ul-îdi, s. Làbàsi.

a. An-da-har, s. Ardia.

a. Ardi-''Nergal, s. Iddiii-"Marduk , ''ZA.

MAL . MAL-utirri.

a. "'"'^'àsii, s. Kabtia.

a. Ba-bu-iii, s. ÈIustsib-"Marduk, "Nabù-

smn-iddiii.

35. ^?. "'"''bairi, s. Kidiii-"Marduk, Rhnht-''BèL

a. Dan-ni-e-a, s. Ap-la-a.

a. ''Ea-pat-ta-mi, s. Balàtsu.

a. Egibi Nk (420, 7). S. ''BH-ahè-iddin,

-iqîsa, ''Nabh-si(in-ercs\ibni, Sa-''Bèl-atta.

a. (^'Ea-)Epes-ili,^.''Bèl-itlalliin,''Nabji-sitm-

iddin.

40. a. Ibiii-'^Addii, s. ''Nabk-ahè-bullit.

a. Ir-a-ni Knl M II 5, 13, s. ''Bèi-siiiii-iskiiii,

''Nergal-sum-iddin, Rinint.

a. Ka/bi-'' Si?t'^, s. ^Insabtuin.

a. Na-bu-7in-na-a-a Dr (298, le).

a. Na-din, s.
''N'abù-hnii-iddin.

45. a. Na-din-se-iin, s.
''Nabti-siim-ukîn.

a. "'"^'nappahi, s. Ibiia-a, Làbàsi, Liissi-

ana-nùr.

a.
""•''pahari Nk(43i,iG). S. Kabtia.

a. Rab sidsi\RabH sa imèri{}], s. ''Nabù-ètir.

a. Sag-gil-li-ia, s. ''Nabù-iisai/iin.

50. a. "Sin . . . ., s. Itti-''Nabà-balàtH.

a.
''Sin^-sadi-i, s. Kidin-''Marduk.

a. ''Sin-sa-du-nu, s. -fEtillituin.

a. "'"''sangî "Istar {BàbiH), s. Erba-"j\Lxr-

duk, ''Nabh-kîn-zir.

a. ""'"sangî "Ninib, .s.
''Marduk-sàpik-zîr,

Sàpik-zîr.

55- (i- Sarru-a-ra-zu-û, s. ''Santas-iddiii.

a. Si-gu-ïi-a, s.
''Nabù-ètir.

a. Sû-ri-ni-tuin, s. ''Nabfirda-a-nu.

a. U-bal-lit-su-''Marduk, s. Balàtu.

60. rt. U-sur-a-iitat-'Œa, s. ''Bèl-ahè-iddiu.

''Marduk '^-zîr{siiin })-iddina

1. a\s ''Nabîc-sinn-usur a. Daui-qa Dr 330, 3.

"Marduk ^-zir-iqîsa

ï. aß Nk 381, n.

2. a. E-sag-gil-a-a, s.
"Nabà-aplu-iddin.

"Marduk^-sîr-lisir {SLD/jG/S) Nd 651, s.

I. a. "Samas-ba-a-ru Nd 178, 5o.

"Marduk '• '--zîr-usur

I. rt/j "Bèl-ètir a. «"'^h-eî sisî Nd 874, /0.

«/i "Mard2ik-ètir a. Zîri-a-a Nk 428, /o.

3. a. Si-gji-û-a, s. "NabA-bullitsu.

Màr{ TUR)-"Bcl-at-kal, "'""alarid sarri Nk 40, 2.

42, 2.

Màr{TUR)-È-sag-g!l-ibni, s. "Bèl-iddin, Zir-

ukîn I.

Màr[ TUR)-È-sag-gil-lu-inur (ar. Beischrift:

-|)2b50niD),
""•'''rëk issur sa "Samas Nd

82-7-14, 725 (CIS II 61).

Mar-ga-a, s. "Sin-ibni 4.

Màr{TUR)-sarri-i/u-ii-a

I. rt/i Arbail-a-a NkL 8, -v.

Màr{TUKVsip-ri, s. "Bunene-ibni 15, "Nabù-

ballitsu 4.

"ALir-tu-zîr-ibni, s. Ilu-gab-ra.

Ma-sa-ar (mit Determ. '""^''), s. Kal-ba-a 35.

Masar-abuiri{EN.NUN-KÅ.GAL mit und ohne

Determ. """'', «Thorwärter»), s. Ap-la-a 23,

Ardi-"Bel 49, Balàtu 36, Esaggil-kin-aplu

2, Itti-"Marduk-balàtu \4,KalluaT,6, Kalbi-

"Bau I, Làbàsi 2, Liblut 22, "Marduk-

zîr-ibni 19, "Nabà-ahè-iddin 15, -f///- 3,

-sum-ip-te i, -hiiii-uktn 61, -suin-usur 46,

Sullumu 2.

ALïsar-bàbi (mit Deterniin. """''i «Thürhüter»),

s. Itti-"Bcl-luiiiuiir 2, Rimùt 32, "Samas-

usursu I .

Mas{Bar\)-di-e-su

I. ß/j Sarru-ilu-ù-a Cb 85, 4.

Mas-tuk{-ku), ]\Ias-tu-ku (vgl. JEN.SEN, ZA VII

p. 181) DrPa (15, 23). S. ^r<:/frt 33, y^;-;//-

"Neigal 9, "Bèl-aplu-iddiu 8, -f/'/;- 8,

-iddina 69, Lki-pi-"Marduk i, Kal-ba-a

32, Kiribti 12, Làbàsi l^^, "Marduk-suin-

ibui^^, -zîr-ibni^, "Nabù-ètir, -viusètiq-urri

18, Niqudu, Pàn-"Bèl-adaggal \, "Sainas-

T. XXXII.-
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{Mas-t„k{-kii))

ctir I/, -hiin-ukhi 8, Sü-ln-a i6, Suin-iisur

9, Taddannu 15.

Mal-tuk-a-ta\tk\t'', s. Iddina-a 34, Kiribtu-''Mar-

diik I.

Ma{Baï)-at-ta-iiii Nd 450, 7.

*]\/e-e-gi-mas[bai-'i)-su, "'"''hn-hu-Xkii^a-a Dr 458,

2, 8. Vgl. NP.-e-ffa-ma-ar-su iin-bu-uk-ka-

a-a Dr 457, 13.

*Me->ia-', ^'hn-bu-iik-ka-a-a Dr 457, /^. Me-en-

na- ,

"'"''màr sif^ri sa Mêgiviashi Dr 458, s.

Mi-na- iin-bu-ka\-a-a\ Dr 260, so.

Mû-ku}-"Marduk^ (Nd 45, 3), s. "Nergal-iisal-

livi 22.

*Mi-li-a-ta (Dr 556, 2), s. Iddui-"Nabù.

*Mi-na- (Dr 260, 30), vide Me-na-.

I\Ii-nu-î'i{-a-na\a,i,^-^'Bèl^-da{-a{-d)-nu\„i\dn-an-)ii

Art 82-s-:i2, 310.

I. rt/i ^?. Nnr-''Mardiik NbpM
II II, A

«/i ''Bcl-iddi)i a. Sag-di-di Dr 450, //. Dr

ZA V [10].

a\s Miisèzib-''Mardnk a. Iin-bu-pàni-ia Dr

[551, .0]. DrZAIII»-...

a\s "Nabii-bâii-nhi a.Egibi Ch '^O'i,?, [338,^0].

375,-?'-

5. a\s Ri-iiiiit a. Mii-kal-lim NdP 5, 1, 15.

a\s ''Samas-kîn-aplu a. •""''sangî '^Saiiias

DrP 108,/^.

7. a. Nîir-"Marduk, s. "Bèl-uballit

Mi-iiit-i'i-''Bèl-da{-(7)-)ii, vide Minù-ana-''Bcl-da-

a-a-nii.

Mîràitii, vide Mùrànii.

Mirasù, vide Murasù.

Mi-ri-ih-tiun (vgl. ''Bel-, ''Nabu-cvta-incrihtim)

Xrx 4, 4.

1. a\s Iddin-''Nabii a. Sip-pi-e Dr 504, //.

2. rt/i ''Nabù-bèl-apli Dr 364, //.

fMi-is{izï)-ta-a-a, qallatu Dr 43, 5.

Mi-sir-a-a, Mi-is-ra-a-a («Ägypter») Nd 636, 5.

Cr 173, li). Dr 81, 3. S. Ahc-iddin 8, y4rc/^rt

14, BalaiII, Ba-zu-zu '^, ''Bèl-ètiriô, -iddin

7, -rhnanni 6, -skni-ibni 5, Bèlsiinu 28,

''Bèl-uballit 22, 30, 83, 87, -usallini 35,

Bèl-zîr 3, Er-ba-a 3, Giinillu 5, Gimil-

''Gula I, Gitzanu 2, Iddin-"Bel 43, 53,

It-ti-ba-a-kH-"Bcl i,
"Marduk-crba 18,

No. 2.

-sàkin-sinn 3, -iiim-usur 34, -ztr-ibni 15,

Mùrânu 26, ''Nahù-aplu-iddin 55, -^;ri 13,

-gàinil 4, -iddin ^7, -kîn-zîr 35, -,è/«> 5,

-//*« 5, -Duisctiq-urri 35, -hnn-iddina 5,

-sitm-ukbi 24, -sinn-usiir 27, -usursu 6,

-usalliin 32, Nidinti 24, Rinmt-"Bèl 69,

Rh)mt-''GHla i, Saddinnu 5, ''Sainas-

dini-èpus i, -nàsir 3, -zir-ibni 14, Sùzubu

9, Tabnèa 30.

*J///- ;-«-«

I. ^. "Bel.... Dem? (ZA III) 31.

*Mi-it-ra-a-ta, s. Nidintuin.

*Mi-it-ri-na-

I. a/i Û . . . . ''Sin Dr 301, -v.

-lMi-za{sa})-tum\tu, assat "Nabû-utirri Nd 815, is.

838,12. (/rt//^/« Nd 479, 6. 508,2. 858,5.

NdM 22, G. Cb 143,2. 144,2. 309,2. 377,4.

388. CbLig. Dr 379, 19. unimu sa "Nabii-

nàdin-ipri Cr 368, 2. S. -^Sèpit-''Bèlit-asbat.

1. ;«/i Ba-ni-ia Dr 84-2-1 1, 122.

2. ;«/i "Nabù-siiiii-iskun a. .Si-gu-i't-a Cb 1 16,2.

Mu-ban-nu-ii, s. Ap-la-a 54.

Mudam{m)iq-''Addu {Mu-SIG{-iq)\dam'-ini)-iq\

KAL (Nd 443, 11. i II i, 8. Cr 140, u) -''/J-/;

auch mit Déterminât. «""^ (Cr 222, 3 etc.), •

s. Ahè-iqîsa i, "Bèl-iddin 172, "Bèl-iqîsa

16, BèlsuHH 16, Iqîsa-a 36, Itti-"Marduk-

balàtu 8, "Nabù-apln-iddin 47, -bàn-ahi

15, -ètir-napsàti 4.T,, -idannu, -iddin 11,

-ittannu ^^, -siim-iddin 12, -iisabsi^, "Ner-

gal-uballit 9, Sùqa-a-a 17, Saddinnu 6.

Mudanimiq-"Marduk (SIG-"M% s. "Nabù-apln-

iddin, Sùqa-a-a 17.

Mudam[in)iq-"Nabu [Mu-SlG\dam-iq-"N^)

1 . rt 'i "Nabù-zir-lîsir Dr P 7 1
,
24.

2. rt. "'"^'rab bànî, s. "Bcl-nàsir.

Mu-di-qu-"Addu'^ Nk 32, 11. .S. "Nabù-liù 3.

Mukallim {Mu-kal\käl-liin, auch mit Déterminât.

«"«0 Nd (46, u). 557,4. Cr (43, 6). S."Addu-

sùnt-eres i ,

"Addn-zîr-ibni 3 , Ardi-"Bèl

19, 24, Arrabi 6, "Bèl-ahè-iddin 4, -,?;-/?«

10, -iddin 23, 1 19, -iksur 6, -/y^/zi 5, -/(//;/ 3,

-ittannu 3, -nàsir 5. -sàr-a-ni i, -uballit

64, 77, Bullutu 5, Habasiru 6, Hahhuru

4, Bn-ba-a 2, Itti-"Bèl-lunimir 3, ////-

"Nabù-balàfu 47, Kal-ba-a 18, Làbàsi 42,

"Marduk-erba 13, -^V'/' '4. -qisanui 9,
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[Mukallini)

-siim-iddina i, 7, MinjL-"Bèl-daianu 5,

Musèzih-''Marduk "jo,
''Nabù-ahè-iddin 23,

ah-ittannu 5, -ittannn 75, -kîn-zîr 34,

-siitii-iski/n 2, -siiin-ukln II, -sinn-iisiir 12,

-udamiiüq 7, -zir-ukin 2, Na-din 7, iV«-

pistini 7, Nasir 6,
"Nei-gal-etir 6, -uïèzib

9, Nidintum 8, Rimiä^p, Sadünii 13, WJ«;-

15, ''Z/^ . AMZ: . MAL-napistim-itsiir 4,

Zîr-ibni i.

I. rt. "'"''bäiri, s. '^Nabü-ahe-hitllit.

Mu-kin-nu (Kurzname) Nd 612, is.

/07 "Za-ri-qu1. rt/j ''Bel-na-din-apln a.
"'"

Cr 141, /j.

2. «. ;?/-;;/«/ Nd 535, >.

i>Ä/^-/fe2-^(-rt)Nd686,io. Cr 34, 31? 225,5. Dr [2, 14].

•""''allaku Nd 570, m. "'"''u-inuk-ki Nd 20, 13.

S.
''Smnas-iddin.

I. rt/j A-hu-hi-nit a. Etjrii Dr 304, :>.

rt/i "Nabn-er-ba Nd 553, 3.

3. ß/i •'Samas-7-ii-su-n-a Ng 72, 2.

/Mu-ul-li- ^V 118,4.

Mji-hi-id-hi (Nk 301, 17), s. Kal-ba-a 14.

Munahhihi - ''Marduk {Mu-na[-ah)-his\hi-su\is-

I. rt/i DrP 61, /-'. DrPa 21, /j.

rt/i Bàni-ià a. Egibi Dr [159, 18. 353, /j].

rt/i Ba-ni\Bàni-ia a. "'"''sangî "Ninib^-'- Cb

365,//. 375,3. Dr [155,/^]. 313,0-.

ff/j Itti-''Marduk-balàtu a. Na-bu-un-na-a-a

Nd 85, V.

5. rt/i "Nabn-nàsir a. "'"''NI. SUR ginê Nd M
28, 13.

ajs "Nabii-iisur-SH a. "'"''àsù CrP 22, b.

a. ''Sin^-uballit Dr 551, so.

a\s Sii-la-a a. "'"''bànî Nd 2 1 2, /j.

9. a. Ba-bu-Ui, s. Ap-la-a.

Mu-nik-"Bau{Bàbii) Dr 561, 12), s. Ù-qu-pu 19.

Mu)i{n)abittuin{Mun\Mn-nadnt\bi-it\-tum\tû\ti,^.\ic\i

mit Determ. <""'') Sm ZA III p. 228. Nk

(367, 12). S. Ana-"Bèl-Ji-pa-qu 5, "Bèl-àh-

usabii 4, -iqîsa 20, -supc-unihur i, Ä/«-

5/;- 2, "Marduk-iqisanni 3, -rhnaiini 14,

"Nabu-ètir 29, Sil-la-a 11.

fMuranaiunû Dr 82-7-14, 143.

Mùrànit [Mii\Mi-ra-mi, «junger Löwe») Nk 29, .5.

30, G. 148,12. Ng30, 11. Nd 57, H. 135.1"-

162, 5. 264, 4. 462, 5. 631, 3. 642,11. 658, 27.

686, 4. 781, 3. 792, s. 800, 10. 852, 3. 862, 4.

899,14. 970,4. 1078,2. Cr 67, 4. 73,5. 122,2.

233.8. ,358.18- Cb 114,3. 128,5. 134,5. 438,12.

Dr98,8. 125,4. 222,6. 239,10. 370,8b. 444,10.

""•'''allaku Cb83,io. "'"'^'NI.SURigme) Nd
762,2. 901,3. S. ''A)iu7?i-aiia-btil?i, Ardîa,

''Bèl-bêl-i/àni, -erba, -nballit, Iqiipii, "AUrbù-

sinn-iikun, -uballit, Uqupii.

I. a\s Nk 241, is.

a\s Ahè-iddina a. . . . Dr 447, 20.

ajs Ardi-''Marduk a.'""''iangi-''EaY)x ^^ä„\r,.

ajs Ba-lat-su a. Bèl-ctiru Dr 321, jj-.

5. a\s Ba-ni-ià a. ''Siii-ihi Dr P 68, //.

aß Ba-iii-ia a. "Sin-tab-ni DrP 61, 16.

aji "Bèl-ahè-erba Nd 236, 5, vgl. 753, 15.

a\s ''Bcl-shr-usur Nk 215, 3.

a\s Bu-na-nu a. Ir-a-ni Nd 964, is.

10. a\i Da-di-ia a. Ardi-"Nergal DrP 72, jo.

aß Daian-''Mardnk a. "Bcl-'-û Nd P 9, u.

a\i Ib-iia-a Dr P 67, 2.

aß Iddina-''Nabù a. Abi-itl-îdi Dr 409, is.

aß Iddiii-"Nabu a. Zîri-a Dr P 60, 13.

15. aß hia-E-sag-gil-zîr a. NH-ùr-''Siii Nd
293, 42.

aß Kab-ti-ia a. {Su\-ha-a-a Nd 541, 3, 10.

aß Lfisi-ana-nùr Nd 220, .'-,. Nd M II 48, is.

aß Lùsi-ana-nur a. Sa-na-si-sn NdM II 46, u.

aß ''Marduk-sùni-ibiii , "'"''màr iipri Nk
350, -Q.

20. aß "Marduk-s'um-ibni a. Egibi Dr 379, 84.

483. "-

aß "Marduk-sitvi-ibni a. Ga-hal Dr 383, g.

aß Mn-sal-lini\GI-''Marduk a. "'"''abi bîti

Dr 290, //. 300, ,0. 334, //. 355, s. 450, ,2.

aß Miâèzib-''Bcl a. Tu-na-a Nd 611,//.

613, Ä

a\s Musèzib-''Marduk a.
"'"'''aslakiY)x2(ß, 22.

25. a\s Musèzib-"Marduk a.S2i-ha-a-a\)xY ']\,\(,.

aß ''Nabu-dau-nu-ilàni a. Mi-sir-a-a Smd
(ZA IV) I, //.

aß ''Nabn-km-zîr a. "'"''sangi "Za-ri-qn

Nk 273, //. Nd 512, s.

aß ''Nabù-siwi-iddin Cr 65, s.

aß ''Nabü-zir-iddin a. ""•''aslaki Dr 468, /0.

2ga.aß Ni-qu-du a. Ilï-"Mard>ik DrP 107,-'?.

30. a\s Ri-mut Nk 362, 5. Nd 706, 3. ^è},, a.
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I
Mùràiui)

as Ri-iiiu-tii a Dr 449, 6.

as Sàkiji-siiiH a.
""•''di-kn-û Nk 120, a

as Se-lpi-^it-"Nabù-as-bat a. EgibiY)x2(ß,i3.

as Sîim-iddin'a a. Abi-iil-îdi Cb 293, s. Dr

44 t. Art CIS [II 66].

35. a\s Sinii-iddin a. "'"''sangî''Sautas Nd947,/.,-.

as Sîii/i-iddiii a. "'"''Sa tàbtisit Nd 148, ,3.

a. Abi-iil-idi, s. Uqiipit.

a. Ahù-tà, s. ''Nabù-uballil.

a.
"Bèl-ahc-erba Nd 753, m.

40. a. Ei^ibi SmkM IF 3, 14, s.
•'Mardiik-cfir,

Ubàr.

a. Rpcs-ili, s. Ilii-"Kabii-balàtu, Itti-"Nabù-

gùzit.

a. La-ba-si Nd 259, s.

a. Mu-na-bi-it-tum, s. ''Marduk-iiinainii.

a. "'"''pa/jari, s. Ltsirii.

45. a.
'"'•''Pa-se^'', s. "Nabh-uballit.

a. Ri-muf'Nd 607, 1. 612, w. 712, :•,. 1060, 11,

vgl. no. 30.

48. a. "'"''saugt .s. Siillunia-a.

Mu-ra-iin-'' Gu-la

1. a\s ''Nabù-zlr-lisir a. Ga-hal DrP 81, /7.

t'Mii-ra-si-tinn Cr [326, u\ Dr 379, 17.

Miirah) {Mii\Mi-ra-sû-u\ii) Cb 72, ,-,. 1 23, 11. 384,14.

Dr 381, 1. Dr 84-2-1 1, 148.

j. a\s Apla-a a. Ga-hal Dr 133. n.

a\s Ap-la-a a. Ir-a-nii Cb 187, n.

laajs "Bèl-iqîsa a. Qaqqada-ui-ti ." P 149, 11.

a\s Kal-ba-a Dr 271, 12.

als
^'Ma7-duk-sÙ7ii-iddiu a. ''S//t^-sad//-/t Dr

156,7.

5. ajs ''Marduk-sùni-usur a. rap-pa-a-aT)xŒ,i.

a\s ''Nabù-aht-iddin Dr 383, j.

als "Nabù\Bèl-ahè-iddin a. Ardi-"Marduk

Dr [268, /o.?]. 286, 10} 474, 2u.

ajs ''Nab{i-ahè-iddin[a) a. Na-nifSin--ù\ù-tu

Dr 262, 14. 263, l'a. 265, 30. 273, 20. 298, 9.

380, /A 386,,,?. 395, AS-. 396,/-. [410, -v].

418, /,. 455, /,-.

a'S Na-di-im a. Ardi-''Ea Dr 470, là.

10. a\s Na-din a. Nùr-"Siii Dr 260, 2$.

a's NaHd-"Marduk a. Ili'-"Marduk Cr 272, i.

Cb 19, .'.'.

^?/\ Si'i-zu-bu a. IIF-''Marduk J )r 568, .'«.

a\s Us-sa-a Dr 270, j-.

\o. 2.

a. aiJiclu-ù, s. lddiu-"Bci, Kidiiiuu-''Marduk.

15. rt'. "BH-napsàti, s. ' Kabù-rJr-ukîu.

a. Dau-ni-e-a, s. A'abù-bùuu-sùtur.

a. Mu-kal-Hm, s. "Bcl-iksur, -iqbi.

a. Mu-uik-''Bau{Bàbu), 9.. Uqupu.

a. Xa-sir, s.
"Nabfi-balàtsn-iqbi.

21. rr. "•"•'sangi ''Samas, s. Bid-lu-ia-a.

Mu-ra-sù-uu

I. rt/i .SV////;/ rr. ''Siu-ilu Dr? 68, ,...

Mu-v-ru («Füllen»)

I. rt;'i ''Nabn-zîr-iddin Nd 875, 3.

Mu-ru{sub>)-si-"Marduk^ Nd iiOi,ii.

Mu-sa-liiii, s. ''Nabù-iqîsaiini i.

Musalli7ii\u {Mn-sal-Hiit'Ji-viuiruu-iuu , Mu-'sul-

iiiu Dr 50, u; Kurzname, vgl. Musallim-

''Marduk etc.), s. ''Ea-nàsir i, -/'/«rt-

Esaggil-ba-na-at i , ''Marduk-suui-iddiu

30, /'/;' 6, ''Saiiias-idmllit, Sitiii-iddiu 50,

Sum-ukiu.

I. (r/i Ap-la-a a. Ga-hal Nd 426, 9.

rt'i ''Ea-bàn-rJr a Dr [166.?].

«. Ba-bu-tu, .s. Has-da-a.

a.
•'Nabli-na-a-a, s. "Bèl-etir.

5. «. "'"^hiàs patri kàri, s.
''Nabn-iddiu.

a. """'pahari, s. IqVsa-a, Iqîsa-"Marduk.

a. "'"'''rhb bàni, s. ''Nabfi-iqisa.

7. rt. "'"'-'sangt "Na-tia-a, .s. ''Ea-nnsir.

Musallim-"Addii'-

I. rt/i "Nabù-ii-sal-lu Nd 176, /--.

Mu-sal-lim-''Asur\ s. Silivi-"Asur.

Mu-sal-lim\GI-"Bcl^ Nd i, 10.

1. ö/j Ni-din-ttivi-"Bel Xrx 4, 18.

2. <?. Ardi-''Nergal, s. Esaggil-gaiii-uiil.

Mtisallitii-"Ea''- Dr 85, 7.

Mti-sal-liiii-ilu'^^'^ Nk L 7, in. S. Siim-tiktu.

\. als Nk 236, .1.

rt/i "Bèl-eres Cb 223, /.'.

3. a/i Ri-[mut . . .] Nk 134, 12.

Musailim-"Marduk {GIlMu-sallsalsa-all-liviluiu-

"jlp.^-) Nk228, 6. 313,13. 328,10. Nd 54.

214,17. 258,19. 61 2, 19. 630,3. 747,14. 799, :i.

864,4. 909,4. 1011,3. 1055,20. NdMIl59,4.

Cr 119,12. 365,8. Cb 263, 3. Dr 5, 11. S.

Ap-la-a, Balàtsii, Balàtii, Làbàsi, Mu-

sèzib-''Bêl, "Satiias-erba 18, Zu-uiit-iiia-a.

I. a's Ardi-"Nabii a Cb [109].

als "Ea-zîr-ibui a. "'"''iaitgî "Ea Dr 272, /6.

'5
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{Musalliin-''Mardiik)

«/Jf Gi-iiiil-lu a. As-siir Nd 426, 7.

ajs '' Gu-Ia-balàt-sH-iq-bi a. Qaq-qa-da-ui-

tum Nd 293, 3S.

5. a\s Iqîsa-''Marduk a. ''Sin-nàsir Ng 42, 15,

vide Mit-sib-si-''Marduk.

a\s Kudiiri'u a. Epes-ili Nd 12, -.

a\s Làbàsi Nd 399,0. 746, 1. 912, 2. 1035, 12.

1055, 5. 1087, :!.

a\s Làbàsi a. Sa-na-si-hi Ntl 999,1."!. Cr 1 19,

10, 17.

a\s '^Nabû-sàin-ukiin (?. A^c-.y//- Nd 258. 671,

11. 675, a.'

10. a\s Na-din a. Ahn-baui-i Dr 265, 2g.

loa (r/i Xu-iir-e-a a."'""'sang-/ ''Na[-iia-a] Dr84-

2-1 1, 148.

rt/j:
''Sa»ias-(xh-iddiii a. Ba-bn-tu Dr 56, />.

als
''Satnas-sùm-nkîn a. ""'^'saiigî Sippar'"

Nk 330, 3. Ng49, 2.

a\s Siim-ukiiL a. Abi-ul-idi Nk 198, 21.

als Sii-ZH-bn a. Kàiiik-bàbi Cr P 1 3, 14. Cb P

35, /o. Dr37,jj. DrP54, /.?. 58,/,. 6\, ,3.

WJ,34. SmrdP 39, ij.

15. als Tab-ni-e-a a. ''Sin-sa-du-uu Cb 285,/.'.

Dr 82, ,3.

a nu, B. ''Samas-uballit.

a.
"'"''abi biti, .s. Mnràmi, Nidinti, Sitm-uMn.

a. Af-rab-tnin, s.
''Nabfi-nàdin-ahi , Scllibi.

a. As-kan-dii, s. Gn-na-u/i.

20. a. 'bàtiî, s. Làbàsi.

a. 'Œc/ Nd 743, 5.

a. ''Bcl-ctir, s. Liabtîa, Zàkir.

a. Ga-hal, s. ''Nabii-bullitsii.

a. Iddin-"Bèr-, s. Ap-la-a.

25, a. Iddin-''Nabu, s. Ap-la-a.

a. /nt-bii-pàni-ia, s. Taddannu.

a. "'"'hnalahi, s.
''Marduk-siiin-iisiir.

a. "Nabit-iddin Cr 233, 11.

a.
"'"'''ïiappahi , s.

''Nabà-balàisn-iqbi, -k/n-

aphi, -kîn-zîr, -siim-isknn.

30. a. Nnr-"Papsiikal,s."ZA.MAL.MAL-iddin.

a. Qaqqa-da-ni-tuin, s. Scliibi.

a. Sag-di-di, .s. Mnsèzib-''BèL

a. ''Sin-sadimn, s. ''Bêl-uba7/if.

û. "'"''sajigi "Ninib, s. Sàpikn.

35. a. Sn-via-a-a Nd 460, 5.

Mvsairnu-"Nabù^ Cb P 16, .s.

Musètiq-urri {LUl[Mu~\-sc-ti-iq-UI) . DA; Kurz-

name, vgl. ''Nabfi-niusctiq-urr'î).

1. als
''Nabfi-zir-nsabsi Nd 275, 3.'

2. rt. "'"''sangt "Ea, s. "BN-iddin.

JI//sc:db {Mn-se-ziblzi-bu . . . ., Kurzname, vgl.

die Folgg.) Nd 567, 3. 690, 21. S. Ardi-

"Gnla 8, "Bcl-iddin 85, Belsunu 42, Esag-

gil-siiin-ibni i, Gi/ni/-''.Sûwas 5, Gu-za-nu

17, Ina-Esaggil-sum-ibni\, Iqisa-a\\, Itti-

"Marduk-balàtu 13, Kina-aplu 26, Liblut

46, ''Mardnk-nàsir 1 8, JMnsczib-"Alardnk

II, ''Nabû-ahè-bidlit'] , -bullitsu 34, -bnlta-

i-ti-e I, -ittannii 61, -imäetiq-urri 12,

-ndid I, -nàsir \- 33, -hhn-ukin 25, Nàdin,

''Nergal-nàsir 4, -zîr-ibni 3, Nidintuni

48, Rîniut 15, Rinu)t-"Ban 2, ".Sainas-

hani-niu i.

I. rt/i Ardi-"Bèl Dr 391, /.^

rt/i Ba-la-(n, """'isparn Cb 367, 12.

rt/j "Bcl-alic-iddin a. Qaq-qa-di-nn Ng43, /A

(f/j
"Nabù-ctir-napsàti Dr 419, /j.

5. er. "-''allaki, s. "Bèl-êtir.

6. a. "'"''ràb bànî, s. Iddin-"Bèl.

Mn-se-zib-" , s. Ap-la-a 87, Ardi-"Mardnk 20.

I. rt/i
''Marditk-bàn-zir a Cb 25, 9.

rt/i^ Rhnùt a. Hu-ba-su Nd P 91, /9.

(?// Snllnina-a a. .Sn-lja-a-a Cr 25, tn.

rt. Egibi Cb 14, /6.

5. rt. "'"^'paljari, .s. "Nabii-kin-aplu.

6. «. Si-gu-k-a, s. Ldditia-ahn.

Musczib-"Bèl {KARlMu-se-ziblzi-lm-«EN) Nk 59,

2. 111,3. 301,7. Ng7o, 20. Ndi27, 2,n. 166.

421,.--,. 528,13. 546,12? 583,0.(940,3). 1022,4.

1062,3. Nd M 20, 7, 10. NdTSBA? Cr 34,0.

1/6,15. 336,20. Cb64, 11. 79,0. 280,19. .?84-

2-1 1, 172, 214. """''knddinin/n Nk 414, 3.

'""^''^<7/A/Nd468,5. Cr3ii. ''""•''.f«-/rt-/?'-f(pl.)

Nk 116,2. S. Apla-a, "Bèl-ah-usiir, -iddin,

"Bnnene'^-ibni 16, liabasiru, Lddin-''NabH,

''Nabn-àlj-nsiir i , -ctir-napsàti, -iqîsa,

-iitannn, -nàsir, Pir, Rimlit-''Bcl, "Samas-

iq/sa 9, Snllniiin, Taddanmi 8, Wwr.

I. rt/i rt. Epes-ili Cb 351, i.">.

rr/.f [rt.]
&-«2 Dr P 46/49, /j.

rt/i Abkallnut a.
""'" aslaki Dr 289,4. 336, 14.

als {A-na-)"Bcl-û-pa-qa a.
•'""'''sangi "Isiar

Bàbili Cr 141, 3, 1.5.
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{MHsèzU)-''Bèl I

5. as Ardi-''Sin^-saiti a. "'"^'aslaki Dr 23, /6.

als Arcu-"Nabù, <""''bairu Cr P 20, /.,-.

as "Bèl-ahè-ei-ba a. Epes-ili Ev 7.

a\s ''Btl-ahè-crba a. ""'''rei sisî Nd [405, //].

1039, 1, 1.-,.

as "Bcl-ahc-iddina.''Bcl-aplii-iisurWiÇ)!^,^.

10. as ''Bèl-àk-!(fiuii a. ''Sin-sa-dit-iui Cr i6g,\i.

a's ''Bèl-êtir a. Dain-qa Dr 439, is. 440, 10.

441, /...

a\s ''Bèl-iddii! a. Da-bi-bi Dr P 11 2, /,-.

als ''Bêl-it-taii-iiti a. Etiru Dr 457, 1,.

als ''Bèl-kàsir a.
"Ea-cpiis-ili Dr 296, !•->.

als "BH-lïn Nk 272, 0.

15- als Bcl-hi-iiii a. """'ràb} baut Cr 272, /o.

als ''BèP—û-se-zi-ib Dr 205, i«.

aïs E-sag-g'il-::;îra.Nùr-''Siiil<ià\'j'è,i. 203,«.

als Has-da-a a. "'"^'I. SI Dr 345, /.,-.

ali Iddina-ahu a. Ba-bu-tu Nk 109, 21.

20. als Ina-eH-L'tir a. Da-bi-bi Nd 765, //.

als Ina-sïI-''Bèl Nd 587, 3.

als Khi-zir a. ''Si/P-sadi-i Nk 436, /7.

aß- Kic-dur-ru a. Njir-''Sin Cb 293, 7.

a\s Mar-ditk-a Nk 62, 4. 66. 70, m. Nbp
l_ZA IV) 20, a.

25. as Mai'-diik a. •'""'{L'.) J/C'K Nd 1057,/.-.

Nd CT IV 30, ,0.

Mardiik-sàkin-siiui a. Nùr-''Si/i Nd

a. ''Addii-sùiii-eres Ns"

70.

480, 4.

as "Marduk-rsti

52, 15.

aJ Miisalliin-''Marduk Nk 124, -i.

als Mu-sal-liin-''JMarditk a. Sag-di-di Nk
408, 17-

\

30. a\s ''Nabu .... Cr 236, i.

'

a's "Nabu a. '""'hia-gi-ni Cr 361, 1;.

als ''Nabà-akè-bûl-lit a.'""''Sip-e-a'ükT,oi,,s.

als •'Nabû-à/j-i/siir Nd 892, /.'.

als "Nabà-aplu-iddina a. ''Addit-suiii-crcs 75,

Nd 666, /.f.

35. als
''Nabü-eresliddiii a.

"'"'''sangi ''Nabu Nd

578, 3. 830, ,s.

j

als ''Nabû-ètir a. "'"i'rab bald Dr 56, 14-

als "N'abû-ètir-napsàti a. Epes-ili 'Hkigj, 17-

als ''Nabü-ibni a. Iddin-''Marduk Nk 272, /".

als ''Nabfi-il-ia-ma- Nk4i9, /o. 80.

40. als "NabiVH'ù a. Na-bH-un-)ia-a-a'ik'kl20,22.

No. 2.

als ''Nabii-sal-lam a. Ilit-ba-ni Cr 128, .'A

as ''Nabu-siim-iskim Nd 756, /-.

als ''Nabû-sîr-usabsi a. "'"''bà'iri Cr 175, g.

als
"Nabu-zir-mabsi a. '^"''''sangt ''Addu Cb

410, 16.

45. as Na-di-iui a.
"•••''ràb bànî Nd 1128,4.

as N^a-di-nii a. ''Siii-sa-iiii'i-sinn Dr 172, 4

als Na'id}-"Nergart Nk 1 24, .3.

a\s ''Na-na-a-ercs Nk 129, //.

as ''Nergal-iddin a.'""'hnan-di-diy,aAß6,,s

SO. ds Pa-da-a a. "'"''Pa-se'"' Dr 258, 2.

als Ri-hi-e-titum (a. ''Siii-iiâsir) Nk 51, 3.

58. [429]-

a/i Su-httn-tna-da Cb 131, 2.

ds "Saiiias-crcs .... Ny 31, is.

as "Sainas-näsir Nk 315, 9.

55. as Sii-la-a a. "Bèl-ctir Nk 194, i-i.

rt'j- Ta--iiH-ba{ma})-di-e Nd 177, 4.

rt/i Tàbi-ia a."'"''saugt''Addii Qx àt-),-i. 65,3.

• (7,j- Zîri-ia a. Na-ba-a-a Nd 160, //. 169, rj.

388, /... 757, 7.

«/i Zîri-ia a. ''Sin-sa-dii-nii Cr 242, is.

60. (^?/i Zir-iddin Cb 292, 1.

<r Nk209,9. 369,7. Nd(5ii,i2). Cr (25).

a. ". . . . uballit Nd (313).

a.
"'"" aiiicl iirqi Cr 176, .1.

r?. Ardi-''Ea, s. Sàpik-zir.

65. (?. Ardi-''Nei'gal, s. Nàdiii.

a. Ardi-''Si/û, s. Làbâsi (40).

(?. Ardi-''Samas Nd M (II 56, 2).

(?. Ba-bu-ù-tu, s. Balàtii, Rîniùi.

a. ""'"bairi, s. "Bcl-iddin.

a. "'"''bàiii, s. Iddiniinu.

a. "Bel... . Dr (531, 17).

r?. "Bèl-ra-ain-nisè Cr 117, 12.

(r.
"Bunene'^-ibni Nd 384, 10.

(r. Da-bi-bi Dr (354, is). S. Ardi-"Nergal,

Bànàiiii.

a. E-li-ilàni-ra-bi-"Marduk NgVR 67, i ,
/-• b.

^r. Èpes-ili, ""•''daianu Nd 720, .>/. S. ''Är-

rJr-Hsabsi, Tiikiiltu-''Marduk.

a. Ga-hul, s. Uballiisu-"Marduk, "ZA . J\L-iL .

MAL-sîr-ibni.

a. ni'-"Marduk, s. "Bèl-rhnanni.

a. Kalbi-"Siii, s. Bèl-na-sa-sut

a. Lùsà-aiia-tiHr-''Sainas, s.
"Nabù-bàii-ahi.

a. JJisJ-ana-uùr-"JMarduk , s. Rîiuùt-"Bau.

15*
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a.
"""'iiialahi, s.

''Bèl-ahe-iqîsa.

a. """^Mandidii-û-tit, s. Ba-si-id.

a. Mu-kal-lim, s. ''Bèl-nàsir.

85. a. ('i)NabH-na-a-a, ?,.'MarduMàpik-rjîr,"Na-

biL-iddin, -htin-iddiit.

a. Na-an-na-a-a, s.
''Nabii-nàdiii-ahi.

a. N^?n--''Siii, s. Làbàsi.

a. "'"''pahari Cb 233, '.i. S. "Nabù-kàsir.

a. Reî sisi, s. Ap-la-a.

a. Saç-di-di, s.
''Sainas-jdmUit.90.

'Sin-nàsir Nk 88,

a. \Sillà\-a-a, s.
''Nabù-zîr-iqîsa.

a. Sù-kaii-du, s.
''Nabà-kin-aplii.

a. Tu-ua-a, s. JMiirànu.

95. rt.
"'"'' U.MUK, s. ''Nabft-usursu.

Musèzib\i-''Mardiik {KARjMu-se-zibld-bilsib-bi-

''M\'^) Nk 197, 5. (420,21). Lab 1,18,25. Nd
10,0. 28, (i. 75,3. 84,3. 190,1;. 195,0. 233,/^.

(260,5). 355,8. 402,9. 462,18. 595,4. 667,5.

677, 5. 748, 2. 758, 3. 784, /j. 859, 7. 888, 3.

958, 9. 1060, lu. 1067, 3. 1081, 3. 1094, 7.

Cr 182,4. 236,8.= Cb79,24. Dr 94, 10. 533. 12-

"""V«/««« Nd 16,10. Dr 379, 91. inârsari'iQ)

Nk 381, 2. '""''saiigà Sippar^'''^ Nd 79, lo.

97,2. 113,//. 275,4. 321,8. 476,12. 489,14.

636,9.? 637,9. 643,4. 718,4. 728,7.? NdMII
46, 10. Dr 222, 4. S. Ardia + 3, Ba-su-ru,

''Bel-iddiii, Da-di-ia, Git-za-nu, Habasirii

17, Iiia-sil-"Bêl I, Libliit, ''Mardiik-hiin-

ibiii,
"Nabîi-ahc-bulllt , -ah-iisur i , -bèl-

napsàti, -ittannn, -kàsir, -iisiirsii -\- 47,

fRi-mat'i, Rîintit, Sit-qa-a-a 15,39, Sàpik-

zîr 51.

I- «-/i Cr 357, 10.

ajs la-a a. Sn-ha-a-a Dr 50, u.

ajs Apla-a a. "-""'sangi "Ninib'^ Ng 25, 12.

a\s Balàtsiù Srk(ZA IX) 13.

5. a\s ''Bèl-eres a. Kalbi-''Sin- Dr 484, 77.

rt/i ''Bèl-iqîsa a. Dan-ni-c-a Nd 523, 14.

a\s ^'Bèl-kàsir a. '^Sin-iinittii Dr 176, /7.

als ''Bèl-kàsir a. Sa-la-la Dr 178, 7.

a\s ''Bèl-li'jl a. """'bairi Cb 306, 13.

10. a\s Bèl-SH-HU a.""''hiàs patrikarriY)xV,il,(,.

ajs ''Bél-idnillit a. Musczd>u'^\i 369, /j. 407,3.

426, 15. [430, ,t\.

a\s ''Bê/-iisalHm{J) Nd 477, //.

dis ''Bcl-nhiUim a.
''Siii-sa-dii-iin Nd47o, //.

652, ,j. 653, /.,-.

a\s Di-na-/iit: a. Egibi Nd 258, 0.

15. a\s E-til-lii a. Egibi Cb P ^^, /.,-.

ajs E-til-lu a. """'Isparu Nd 995, 1.

a\i -^Hi-pn-sii iii\s''Mardiik-sàf-a-niNd 3 5 5 , 3.

rt/.f Iddina-ahu a. Sa-na-si-i-su Nd 109, 20.

a\s Iqîsa-a. a. Sa-ita-si-sii Nd 477, jo.

20. a\s Itti-"Marduk-baIàtu a. Egibi Dr 255, 3.

aß Kudiirru a Ng 27, a

a\s Kudtirnt a. Ibni-ilu Ev 16, 21.

a\s Kit-dii-iir-rii a. "'"''ispari Nd [106, n].

178, 32. 440, 4.

ajs La-ba-si-"LIarduk a. Li . ... Nk 216.

25. a\s JMar-du-kii a. ""'^'Rcù Cr 25, g.

aji ''Mardiik-balàisu-iqbi a. Aliit-ia-ii-tu Cr

141,//.

a\s "Mardiik-bàji-zlr a.
''Bcl-i:tiiii Cr 237,:',.

240, 3.

a\s "Marditk-crcs a. ""''bäiri Nd 817, 9.

a\s "Marduk-ctir a. ""'''allaki Nd 244, is.

30. a\s ''Marduk-ctir a. """'bànî Nl< 147, 1. s.

a\s ''Mardi/k-èiir a. """hiappa/ji Nk 147, ic.

258,4. 271,4.? Ndii,9. 40,5. 287,18. 294,11.

573, u. 576, 14. 577, u. [740, u\. 1008, il.

[1020, 18].

dis "Marduk-nàsir a. """^'reialpi Dr 147, a

a\s ''Mardiik-sàkin-hun a. Ètirn Cr 146.

a\s "Mardiik-sar-a-ni Nd 355, 3, .s.

35. a\s '' Mardiik-siiiii-ibni a.
"""'nappahi Dr

369, '3-

ajs ''Marduk-siun-ibiii a. Si-gn-ü-a Ng i ,
.-/.

a\s ''Marduk-siim-iisur a. ""'^''ràb bàiiî Dr

515, .a 536, /o. 537,1,9.

ajs ''Marduk-zîr-ibni Nd 649, s.

ajs ''Marditk-zîr-ibni a. Ba-bii-tu Nd 216, y.

[389, 5]. 995, //.

40. as ''Nabfi-aplu-iddin a. Da-bi-bi Ev 23, 20.

ajs ''Nabh-balàtsu-iq-bi a. '™'h-ab parrdlli

DrP7i, -v.

ajs ''Nabn-îiir a. Egibi Nk 166, 2S.

ajs ''Nabft-kàsir a. amê/-'Œa- Cb 16, 4.

ajs ''Nabîi-nàsir a. "'"'Was patri Nd 839, 2.

Vgl. Sùsubti 7.?

45. ajs ''Nabu-nàsir a. "'"''sangî ''Ea Nd395,i4.

Cr 60, 14. 194, 7. 270, 7. Cb 153, 18. 165, 18.

195, 13. 431, 18. Cb L 169, iO.
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a\s ''Nabù-ni-ip-sa-ri a. ''Siir-sadi , "'••'^'TU

bit ''Santal Cb 240, n-

a\s ''Nabù-shin-iddina a. Egibi, "'"''daianu

Dr 379, 71.

a\s ''Nabu-siim-iskuii a. amèl-''Ea Nd 1070,.^'.

als ''Nabfi-zir-iqisa DrP 53, 6.

50. as ''Nabù-:^îr-kit-ti-lVsir a. Siil-lii-tna-nu

Nd 830, 3.

a\s Nad-na-a a. Sag-di-di Nk 117, s.

a\s ''Nefgal-uballit aj} ''Marduk-usalUm a.

Dannii-"Addit Nd 701, 1».

a\s ''Nergal-nballit a. U-du-û-a Nd 293, 40.

a\s Nûr-e-a a.
''Ea-qa a-lu-i-siiii-iuc Ng

V R 6t, 2, /..

55. a\s Pir- a. Ardi-"Xfrgû/ Nk 408, 19.

a s Qisti-"Marditk a.
"""''naggari Nk 347, /.,-.

a'is Ri-tiiiit n. Da-bi-bi Dr 235, /7.

a\s Ri-miit a. ""•'saiigi ''Bclit Xiiina Nd
231, H.

a\s ''Saina's-ah-iddin Nd 45, j.

60. a\s ''Sainas-pir-tisiir a. Epcs-ili Dr 1' 45, 1.

a\s ''Samas-sHiii-ù Dr 102, u.

aj} ''Sa>iias-sinii-iikiii a. Da-bu-tii Dr 61,//.

a^s ''Samas-ii-dai/iin-iq a. Sa-fâbtihi Dr

212, 1«.

als ''Sa>uas-;:ir-ib//i Xd 424, j. 456,3. 586,5.

628, i. 799, 7.

65. a';S ''Saiiias-rjîr-ibni a. "'"''sa/igi
''Istar Bà-

bili,
""'ilTU bit "Samas Nd 43, t.

a'J Su-la-a a.
•'Ea-cpes-ili Nd 437, J2.

a\s Sù-la-a a.
"'"''nappahi Nd 313, is.

a\s Siim-iikiii Dr 499, 22. 509, ü.

a\s Siiiii-ukiii a. "Sin-sadi} Nd M II 56, //.

70. a\s Siiin-nsnr a. Alu-kal-iim Cb 153, //.

;?/.v Za-ki-ru a.
"'"''as-ka-pu Dr 321, 3.

a Nd 662, 6. 799, 8. Dr 152, -2.-.. S.

"Bcl-crba, ''Marduk-bclsunii.

a. Abi-iil-idi, s. Sàpik-rjîr.

a. '^'"'^ allaki, s. ''Nabh-ittaniiK.

75. a. aincl-''Bèl T>i-¥z.2\,2i.

a. """"'aslaki, s. Ardi-'''Baii, Mùriîuu, Nji-

iia-a.

a. Ba-bii-tu, s. Tab-lu-sn.

a. "'"'' bäiri, s. Iddiiia-a.

a. Ba-qa-sit}, s. Ubat/ifs?/-'' (îu/a.

So. a. Ba-si-ia, s. Iddin-''Bel.

No. 2.

a. ''Bcl-aplit-nsiir, .s.
•' Ta'smclniu-dainqal,

"ZA . MAL . J\IAL-hiiii-iddin.

a. Bu-ra-qu, s. "Bcl-upahir.

a. Dan-iii-c-a, s.
''Xabù-bullitsu.

a. Di-ki-i, s. Liblitt.

85. a. Egibi, s. ''Marduk-i/àsir-ap/ii, "Nabii-

ittannu, Rimiit-''Bcl.

a. Èpes-ili^à{'/\l,i). S. Riiniit-"Sautas.

a. Etirii, s. ''Bcl-iddiit.

a. Ga-hal, s. ''Bèl-eres, ''Nabfi-iiàdiit-stiui.

a. Iiit-bii-pàtti-ia, s. Miiti'i-aita-''Bèl-daiaitii.

90. a. Iita-ki-bi'"Mardtik'\ s. ''Nabk-ittaiiiiii.

a. Ir-a-ni, .s. ''Nabt'i-kiit-aplit.

a. "'"''ispari, s. ''Bèl-alù-iddiit.

a. Kabti-ia Nd 649, ti.

a. "'"''ka-ni-kii bàbi Cr 1 1 1, 16.

95. a. Mas-ttik, s. Ardi-''Nergal.

a. Mti-kàl-Hm, s. "Nabft-hi'it-ii.utr.

a. "Nabi'i TJr 162, >.

a. "Nabii-ni-ip-sa-ri Ng 40, .-,. Nd [747, 7I.

911, 11. 983,2. [Dr 113,6].

a.
"Nabii-siini-iskun Nd 219, 5.

100. a. '""'htaggari) s. ''Bcl-ctir, -ibiti.

a. ""''htappahi, .s.
"Bîi-iddin, -rJr, ''Xcrga/-

tisaUiiii, Stilliiittii.

a. "'"''lias patri karri Dr (152, 12. 158, 12.').

S. ''Ea-aplti-iddiit.

a. "'"^'pahari Nd (580, 2).

a. <""^'Pa-se''' , s. "Bcl-ittannii.

105. a. "'"''litb bàiii, s. ^Eti/littiiii,
''Nabît-aplti-

iddilt.

a. Sag-gil-a-a, s.
''Mardiik-uipik-zir.

a. ''Sin-iia-diii-liiiit , .s. ''Bc/\Nabii-iddiiia,

''Nabti-itàdin-ahi.

a. ''Sin-''-sadi), "'"''daiaitii Nd 13, 15. 64,

II 28, 33. S. Ap-la-a.

a. ''Sin-sa-dit-tttt Dr 316, ;i. S. "Bcl-iddiii,

''Saiitas-iddiii.

1 10. a. "Sin-tab-ni, s. Itti-''Nabii-balàiit.

a. Sti-ha-a-a, s. Litsi-aita-niir-''Mardiik,

''Mardiik-sàpik-zir, Miiràiiit, Sàpik-zîr.

a. "'"''sangî ....Oc 2y],\\. ^.''Samas-daititii.

a. """"'sangi "EaNdiogi, 10. Cr 29, n. CbL
19, 22. S. ''Nabîi-napiMim-tis_tir.

a. "'"''sangi ''Git/a, s. Ardi-''Marduk.

115. a. '""''sangi"Pstar Bàbili, ?,. Ardi-''JSlarditk,

•''Jfardtik-siiiit-ibiti. ''iVabt}-a/tc-sif/////t.



lis Knut Ta)lqvist.

[Mirscrsib-''Marduk)

a. ""'''sangi''Sa}nas,&.''Marduk\hnii-usur\

1

1

7. a. "'"^'sa tàhtisiL Dr (494, 31).

Mnsèzib-"Nabii. {KAR\Mii-}e-rsib-''N^) Nd 206, ,0.

350,22. 39'% 2-- 478.11- 746. M- 753- 830,15.

1030, 2. Cr 225, 13. Dr (337, 12. 577, ic).

""'^'asarid sarri Nk 134,10. '™''la-vin-ta-nii

NdMIl53. '^'"'''sàb sarri Ch J[Q^,'ii.
"'"''sà-

tavi Nd 297, 3. S. ''Bèl-kidrn-sarri, Ina-

sïl-bit-aMtuin, JKas-sa-a-a, "Neri^al-iddin

39, ''Savias-iqîsa.

1. a\s ''Nabii-kin-lisir a. ." CrPa3, ./<5.

2. a. ^'Nabii-sc-vie, s.
''Nabù-sitm-iisir.

Mmèzih-''Sainas {KAR\}\In-se-zih-''S '), "'"^'qa/hi

Cr 332, 3, 12.

I. a. Us-sa-a-a Cr 292, 7.

JMu-se-zib-him, qallatu Cb P 24, 4. Dr 379, 11. 575,4.

Mu-sib-si, Mîi-sib-su NdMIl9,i3, Mn-snb-siVixX.

23, 5, s. "Bèl-iddin 226.

!. a\s Qrsti-"Marduk Nd L 13,22.

a. Li'èa, s. '^Nabii-inuk-cHb.

3. a. Nùr-"Sin, s. ''Jn-l-cfir.

Mii-sib'\sub-si-i']\lardiik \ Mu- GÀL-si-''Marditk'-

(abgekiirzt: Mii-sib-si), Nd 1101,0, s. Erba,

Bcl-riinaiini i},.

1. a\s 'Œcl-ii(\din-apli a.""'^'sangi "Samas Nd
48, ig.

ajs Iqisa-''Mardnk a. ''Siu-nàsir Ny [42, i.ij.

a. ''Nabü-na-a-a, s. "Bel-êtir.

4. a.
"'"'''saiigi ''Sai/ias, s. "Bèl-riuianni, "Sa-

uias-iddiu.

Mu-tàk-kil-lii, s. Kin-rjir 4, (l'Sa//ias-)ki/i-r.ir 1.

Mu-tåk-kil-"Addii I

I. rt/i ''Addu Nd 1098, y--.

Mu-te-e-ri-su, s. Zir-Bàbili.

Na}-ba-a-hu (Nd 354, 17), s. ''Nabfi-kiii-rJr 22.

A'rt-/;rt-rt(-«), 'W^r^«(AV7V/;r?-rt-rf, Na-ba-id (Nd

999, 2), auch mit Determin. """''. Nd (1 1 14,

i>), s.fAi!iti-"Bau 2, Ardia 15, Ardi-"Gnla

16, Ardi-''Mardiik 25, Ardi-"Nergal 3,

''Bel-erba 4, 26, -iddin\a 34, 77, 122, -//-

/«««?< 16, -rtniannil^, -nsallini 36, Gitiiiliu-

"Sainas 6, Iddin-''Nabù 1 1, Jliia-Esaggil-

ra-mat 3, Itti-"Nab!i-balàtn 34, Kal-ba-a

40, Kî)ia-aplu 27, Lûbâsi 62, ''J\Ia>-diik-

aplii-itsiir 3, -balàfsii-iqbi I, -rîiiianni 3, 11,

-siiin-iddiii 44, Miâczib-''Bel 58, "Nabii-

balàisu-iqbi 7, -M/' 14. 35. -ittanuu 7,

-usuTsu 39, Nidi)iiuiu 6, Niqiidu 8, 30,

^Nu-ub-ta-a 9, JSilii)i-''Na-na-a i, Ä?-

i-/////// 3, Sàpik-zir 25, Sèllibi 8, Sul-lu-

111a-a 6, 8, Sullunin 15, ''Sulmàii-iddin i,

-siiin-iddiii 6, Sum-iddi)i 30, 'Tàbattnn 4,

67^^?y' 2, if/r/rt 19, Zîr-ukiii 3.

''Na-bi-e-im-me-e Nk 76, u.

"N'abiV-ab-jn-ili

I. rt. "'"^'ReiL, s. ''Nabà-ahè-iddin.

''Nabiû-ah-biil-lit s.
''Nabii-sar-iddin, -zîr-ibjii.

''Nabu-ahc-bullit {^'N^-SESP'lPAP^'- riN{-itlbiil-

lit\lu{) Ny L 1 1, 5, 11, Ev L 10, /j. Nd 161, 3.

991,12. ii29,b. Cr 312,». Cb3i8,!). Dr369,

*. 11- 379i G' 35. 382, 4. Dr L 20, 7. "'"''/iiàr

sipri sa "'"'"'sar-tc-iiu Nd 55, /./. "'"^'q/pi

Nd 43, 4. S. Balàtsii, "Bèl-iddin, -iisallini,

Esaggil-ra-iiiat, ''Nabii-gàiiiil, ''Ncrgal^-

hh - iddi// , Nidintinn-''Bcl.

1. (?/j- «. i?^/^/ Dr 155, 17,

rr/j* .? (?. Ardi-''Ea Dr 289, /j.

rr/j- Aiii-i/ic-iii-ihi a.
"Nabtt-lit-su Nk 138, /c

rt/i ^//rf-^r rf.6"(r-//^r/Nd764,i;. 1044,14. 1056,.'''.

5. rc/i Ba-lai-sit a. Riiiint-ilàni Cr 154, //.

(?/j- Ba-la-tu a. Egibi Nd P 6, /r>.

i?/i ''Bau-iddin a. Mn-se-zib Cb 56, m.

rt/i ''Bèl-balàfsu-iqbi Art(ZA III) 17.

rt/i "Bèl-iddin Nk 79, 1 1.

10. «/i "Bèl-iddin a. "'"''pahari Dr (ZA III) .-7.

rt/j Bi-ib-ba-nu Cb 257, "'•

rt/i- Dan-ni-iâ Nd CIS II 61.

^?/i Esaggil-sniii-ibni a. ''Sin-da-nia-qn SIG

Ng 2, 1, 10.

r?/i- Lia-esî-ètjr a. Bi-ib-bu-û-a Nd 566, /-'.

15. <?/i' Iqîsa-a a. Ha-am-ma-a Nk 82, 12.

rt/i Itti-'']\Iarduk-balàtn a. Egibi Dr 61, /.=.

»55.4, 272. 315,4. 338,0. 340,5. 345,3.

[348,3]. 358^5. 367,10. 379. 2- [402,4]. 403.3.

[404, 4?J. 488, 3. DrL 26, 3.

a\s Itti-''Nabii-balàtn Dr 382, /7.

a\s Kabti-ia Cb 320.

a\s Kal-ba-a a. appahi Cb 233, s, 40.

20. a\s Ka-sir a. Sa-na-si-su Dr 262, jo.

ajs "Marduk-crba a. Sii-ha-a-a NkM 14, ^o.

als "Marduk-rfir-ibni a. lbni-"Addu Nd
122, 15.
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("lYabn-a/ù'-ùii/Ii/)

dis Mu-kal-liiii} a. ""'^'U)à'iri Nd 1039, m.

ajs A'hisèzih-''Marduk Dr 379, 74.

25. a\s "Nabu-ah-iddai Nd 446, 12. 448, 10.

d\i ''Nabù-ba-hit-su-iq-bi a.
"'"''iiappalii Cb

P

30, ,6.

as ''Nabù-ga-iiiil a. Su-ha-a-a Dr 173, is.

256, 15.

a\s ''Nabù-kàsir a. Da-bi-bi Dr 138, 10.

ûjs "Nabù-kîn-rjir a. Egibi Dr 428, //.

30. a\s ''Nabii-hnii-iddin a.
"Ea-pnt-ia-iiii Vn

19, ic.

a\s ''Nabît-sùin-iskuii a.
"'"'''

iià's patri kàri

Nk 300, 13.

ûjs {''Nabù-)siii/!-iik/n a. "'"''sang/ fiarakki

CrP 18, 16. CbP 24, /«. DrP 100, /->.

d\s '^Nabfc-zîr-lîsir a. Egibi Ng 60, -n. Nd

[65, 10].

ci\s Na-di-iin a. "'"''bairi Dr 142, /y. 144,'/.

315. '-'•

35. (i\s Nar-gi-ià Cr 311,«.

a\s Ri-mlä Nd 526, is.

dis ''Sainas-?isa//iin Cb 385, 11.

a\s Su '""^'pa-qit-dit sa "'Sali-ri-in Cr 328.

a\s U-bar Nd 321, ?,.

40. a\s Zîr-Bàbili a.
"'"''nappahi Dr 69, s.

ajs Zîr-ukîii a. Ahu-ba-ui-i NgL 12, 1.

a\s Zirit-tu Nk 390, /,,'.

<i Cr (361, 5).

a. "Addit-saiii-ii/e-c, s. IJas-da-a.

45- a. AuicI-''Ea, s. "Ncrgal-iddiii.

a. •""'bail/, s. Sii-qa-û-a.

a. ''Bèl-iddiii a. "'"^'sangi '^Ninib Dr 386, 16.

a. DaQ Ili)-ua-sii\ s.
''Nabn-ctir-iiapsàti.

a. ''Ea-pattannu , s. ''Bê/-iddii/, "Kabù-na-

diii-ahi.

50. a. Èpes-ili, s. Itti-"Mardiik-balàtii, '^Nabn-

ctir-napsàti, ''Nergal-uscrAb.

a. Ga-hal, s. ''N'abù-sàr-iisHi:

a. Ha-at-ta-a-a, .s. Iqisa-a.

a. Ir-a-ni, s. Iddiii-''Nabii.

a. "'"'Hspari, s. Iqîsa-a.

55- a. ]\Ian-di-di, s. ''Nabu-zir-ukin.

a. ''Marduk-simi-usur a. Su-lia-a-a Nd

187, ,4.

a. Mu-aiiQ iiabybit-tiiii/, s. "Bcl-ak-iisabsi.

a. Mn-se-rjib, s. Riiiinl-''])aii.

No 2.

rt. Pap-pa-a-a, .s.
''Nabù-iiiiii-iskiiii.

60. (?. Ri-h'i-ù-a Dr Pa (7, is).

rt. "'"'^'sip-e-a, s. Miiscrjib-"Bel.

"Nabi'i^-ahè-erba Nd 297, 5. 786, in. S. "Xabù-

napistiin-nsur.

I. (?/i Du-hn-um-inii Nk 75, 3.

''Nabîi-ahè-ibni Dr 379, 30.

i'Xabh-ahè-iddin\a {"N^'-'-SESf'lPAPf'-MU\SE{-

na) Nk 141,21. 157, 11. (231, 12). 249, ic.

313,13. Ng 5, 3. Lab 1, 27. Nd 28, 1. 419, s.

437, t- 440, 20. 477, ,;. 720, 7. 742, I. 1077. r,.

NdM 13,12. Cr 124,«. 203,11. 236,2. Cb

9, 12. (43). Dr 344, 3. "'"''daianii Nd i6, 12.

668, 22. ''•"'Hspar eu Nk 278, 1. "•"^'pu-za-

a-a Nd 1 17,1. -S. Ap-la-a, Aydi-''Bèl, 'Œan-
cres, Bèlsunu, ''Bcl-nsalluin, Bnnanu, Id-

dina-a, Ina-si/-''Bèl 3, ^Ka/bùtum, LAbàsi

80, Lihâ-aiia-iiùr 22, Mitrasii, ''Nabii-zîr-

iddin, ''Samas-sà?'-iisnr, S//-/a-a, '' Tas-

incttiui-dàiitiqat.

I. a\s Nk 431, 17. Dr 427, is.

ajs a. Sag-g//-a-a Nd 55, .î, //.

a\s Ardi-ia Cr 49, g.

a\s Ba-si-ia a. Egibi Nd 147, ti.

S. a\s ''Bèl-na-sir a. "Sin-ètir Nk 320, //.

a\s Iqîsa-a a. Sil-la-a} Ng 63, .;.

a\s Itti-^'Mardiik-balàtii a. Egibi Dr 404, 1,

"NabH-ahc-biillit 16.

a\s Kabtîa a. "Addii-s/ii/i .... NkL 2\, 1;.

a'is Kal-ba-a a. ''Sin-da-ma-qu Cr 293, .?.

10. a\s "Marduk-ètir a.
"•"•'abi bîti Cr 188, 20, -27.

a\s ''Mardiik-si(m\-iddiii\ a. ''Siir'-sadî Dr

134, '3-

ajs ''Âlardiik-rdr-ibni a Dr 1 57, 3.

a\s "Nabù-ab-ni-ili a. "•"•'Reii Nk 409, 13.

ajs '^Nabû-aplu-iddin a.Su-Ita-a-aQ,xY\ i6,i.

15. ajs "Nabn-bàn-rJr a. """'Masar ahulli Nd

1059, !•!•

ajs ''Nabfi-bèl-su-mt a. La-kup-pu-ni Cr 27,3.

ajs ''Nabiï-ètir a. """'bàiiî Dr P 44, //.

ajs "Nabii-ki-sir a.
"""'naggari Nk 281, 3.

ajs ''Nabihla-a'.'.'-'"' Dr 323, 39.

20. ajs ''Nabù-miâêtiq-urri Dr 147, 12.

ajs ''Nabù-vni-se-ti-iq-urri a. "'"^'pahari Dr

367, n-

ajs ''Nabù-siiiii-li'sir a. Sag-gil-la-a-a -Snid

(ZAIV) 1,13.
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{''Nabn-ahè-iddin\c^

a\i ''Nabù-sùm-usur a. Mii-kdl-liin Dr 32 1
,
j.».

a\s ''Nabù-iisallim a. '^•"''rcl Nd 1048, n-

25. a\s Nad-)ia-a a. Sag-di-di Nk 117, /y.

a\s ''Ncrgal-nasir a. Sa-ü-ri-c-su Nd 1079,//.

a\s Ri-ih-ti-ia Nd 610, 9.

a\s Ri-viut-'' a. "'"''Isparu Cb 317,/-

a\s Si'tda-a [n. Egibi) Nk 107, 13. 133, so.

142,0. 152,3,15. i66,.5. 172,3. 188, .1. 191,3.

195,2. 212,3. 214, G. [231,2]. 235,4. 256,3.

266,u. 300.307,2. 320,3. 325 3,1-2. 334,.'... 343.

361,1«. 363,11. 365,15. 366,15, 376. 377,2. 378.

[407]. 409, 2. 411. [420, i.';]. 426, G. [430,13]-

NkL 8, 20. Ev 9, n. 15. 16, 10. 17. 19, 10.

22, 12. EvL 10, 7. Ng- 2, 7. 7, i.->. 9, 5. 23, 1.

27, 2. 9. 34, 1, 8. 39,12. 42, 2, i). 45, 2- 7- 55.16-

59, 16. 60,12. NgL 12, 2. VR 67, 1, 22. Nd

8, 3, 10. 9, 4. 13, 4. 44, 4. 45, 2. 47, 2. 50, 4.

51, G. 53, 5. 65, -2. 66, 2. -]•/, s. 126, -.. 131,4.

133,:,. 140. 147, r,. 165,0. 171. 177,.-,. 17^^^.

7,24. 184. 193,0. 194,4. 203,C.-21. 204,4. 211.

a. Epes-ili, s. Kal-ba-a, Nidiutuiii-''Bei.

a. Ga-hiil Dr 435, n.

a. "'"•'ispari Nd (1032, 20).

45. a. MusezU), s. Kidiuti.

ct. Na-ni-û-tu\''SES .Kl-n-tii
, s. Murasu.

a. "'"^'uàs pairi, s. "Nabù-nàsir.

a. "'"''pahari, .s. Kal-ba-a.

a. <""c' àip„,-i.^h;
^ g Ardi-''Bèl.

50. à. Oaqqadu-ui-iuui, s. Sdiui-''Bel.

a. '""''q/pi, s. "Bèl-iddiu.

a. Ràb sùs-s/, s. Zîr/a.

a.
''Siu-uâsh', s.

''Nabù-aplu-iddiu.

a. ''Siu-tab-ui(-usu7-), s. Itti-''Nabû-balà(u,

J Tàbatuin.

55. a.
"Sin-tab-ui-usur, .s. Iddiua-''Bcl.

a. Sa-ua-si-ht, .s. Lussu-ana-nûr.

a. """'^sangî "Sainas, -''Zariqu, .s. Tabuèa.

a. "'"''sa tâbtlht, s. ''Bèl-ah-usabsi.

59. a. Si-gu-7i-a, s. "Ea-iddin, ''SA-aplu-iddiu.

"Nabù-ahc-iqisa {;'m-SESJ'WAP^'-BA-sa)C\-l7 1 .

•""''qîpi Nd 947, 9. S. Ubàr.

[216,4]. 224,3. 238,2. 239,3. 243,11t. 244. : I. als Bu- 'nappahi Cr 209, /.,. Vgl.

251.3. 254,3. [257,0]. 267,3. 270,10. 274,5.

286. 309. [310, 1.^]. 316. 340. 353, -2. 355,4.

359,1- 383- 393- 395- 39'5. 418,3. 433, >•

438,2. 468. 477,14. 501,3. 520. 536,4. 575,-2.

603.4. [608]. 6 16, -2. 623,-2. 634. 671,.-,. 680,5.

755,7. 760,2. 1047,7. 1048,3. 1111,7. NdL
13,2. NdM 12,7,9,1.^,. 14, 17. 20,3,8,1-2. 21,0.

23,4. Cri29,3. 130,3. CbLi69. Vgl. no.41.

30. a\s Sù-la-a a.
"Siir-uballit Nk 164, 23.

a\s Sû-mat-a a. Egibi Nk 183, 17.

aß- S?i-z7i-bu a. Ka-nik-bàbi Dr P 58, g.

a\s Ta-H-mu Dr 503, 2.

a\s Û-bar Nd 882, 2.

35. ^ Cb (410). S. "Bcl-ibui.

a. Ardi-''Marduk, s. Murasii.

a. Arkàt-ilàni, s. Iddiu-^'Nabn.

a. Ba-bu-tu, s.
''Marduk-sum-u.uir.

a. Bu-ù-su Cb (68, 7), .';. Bèlhiuu.

40. a. Di-hu-uin-mu Nd 358, 3.

a. Egibi Nk 419,12. Nd4g9, 7. (609,4). 11 28,

89. NdTSBA. """''fl'rt/rtw/ Nd 64,11. 356,43.

NdL 73, 31. S. ''Bèl-udaminiq, Iddiua-a,

Iddin-^'Nabu, Ilti-"Marduk-balà1u, Itti-

''Nabii-balàtu, Kal-ba-a, Kin-zîr, ''Ner-

s:al-ctir.

''Bèl-ahc-iqlsa.

2. ajs Tab-ui-c-a Nd 1116, la.

''Xabù^-al/è-it-tau-uu

I. aß Gu-za-nii Dr 568, 26.

''Nabù^-ah-ercs, s. Suni-iddin 51.

1. ajs "Nabù-swn-iddin Nk 115, -'.-<'.

2. a. Pa/>-pa-a-a, s. Kab/ta.

"Nabn-ahè-hillim {;'N^-SESf'\PAP^'-GI\hd-lim

\sul-mu\sû-luin\DI-wu Nbp (ZA IV) 13,13).

Nk 97, in. 157, n. Nk L 7, lu. Ng 28, 3. Nd
1121, G. Cr -]"/, .s. 78, 2. 374, 3. Cb 210, 12.

Dr 40, (1. 125, n. 162, 24. sa bit alpi Nbp
(ZAIV) 13,13. S. ''Bèl-uballi{, Gu-r.a-nu.

1. a\s Ap-la-a Nd 241, 3. [269, 7]. 361, 2.

a\s Ardi\J)-''Marduk a. "'"''saugi "Istar

Bàbili Cb 194, 1.5. [412, /0].

a\s ''Bèl-sùm-isknii a. "'"''uappahi Nk 426, n.

a\s Bèl-su-uu a.
"Sin-iniittu Dr 300, ".

5. a\s Iqîsa-a a. "'"''Bànû Nd 750, 2.

a\s "Mardulà-usaUiui Dr 243, 13.

a\s Musczib-''Marduk a. """'sangî ''Pstar

7)^/^/// Cr [332,31. 341,11]- Cb93,i3. [240,21].

a\s ''Nabù-ctir-uapsàti a.
"'"'')iàs pairi kàri

DrP ii3,j,.

ds Riljcti a. ''Siu-uâsir Nk 69, 3. 88. 89, 2, s.
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{^'Nabh-ahè-hilliin)

lo. a.
''Ea^-üi-ia-ibni, s. Nidintuiit.

i\. a. Im-bu-pàni-ia SmkMIl2, j.

''Nabu '^-ahc-Hsur

I. a\s Cb 436, 17.

"Nabü^-ah-ibni Nk 157, 10.

"NabH-hh-iddin\„ {^'N'-SES\PAP-MU\ SE{-}ia)

Nk 315, 13. 452, 13. Ng 60, 14. Nd 209, 2. 5.

255, 5. Cr 343, 4. 363, 2. Cb 87, 32. 140, n.

255,17. Dr 162, u. 370,26. DrP62,i4. ainèl f

gallu Cb 387, 10. S. "Addii-ercs, Ardea
,

"Bel-shin-eres, ''Nabn-ahè-bjillit, -kàsir,

-nàsir, -siiiii-ibni, Nidinti 86, Saiiid-i/ii,

S?cm-iddiii.

I. als Alu-e-aNd 44^,3^ vide ''Ä'erga/-a/i-iddm

als A/jea.

a\s A-hu-su-nu Nk 138, 13-

als A/> Nk L 8.

ajs "'Ar-ba- -il-shr-usur Nk 335, /?.

5. a\s Ilif-a-di-nii Ng Cß, c.

«/i Ilii-a-qa-ba Cb 86.

a\s ''Nabù-balàisu-iqbi Cr 311, /j.

a\l ''Nabû-bè/-s/t-Hn a. Ri-initt-ilàni Cr

154. '3-

a\s Sàkm-hhn a. Sip-pi-e Nk 97, ib.

10. a\s "Samas-iddiu Nk 122, 3. 138, 3.

rt/.f Sa-ri-du{Asaridn}) a.Bêl-ètiru Nd26, 2.

als Si'i-la-a a. Egibi Ng 58, 1» = "Nabti-

ahe-iddiii t

\22ia. "'"''bäiri, s. ''Bèl-ètir.

a. Balàtu s.
''Nabîi-sùm-iskuit.

a. ''Bcl-ètirii, s. Rîinùt-''A^abù.

15. a. Eiiru Dr 419, u.

a. ""'''ispari Nd (275, 2).

a. Kii-na-a Nk 238, a.

(7. Alu-kal-lim, s. Ardi-''Bè/.

û. "'"''lias patri, s.
"Mardiik-sum-ibni.

20. ^7. "'"''pahari, s. "Bèl-usalliin.

a. «'"i'rei alpi, s.
•'Nabn-ètir-iiapsàti.

a. Su-ha-a-a, s.
"Samas-kîn-aplu.

23. rt. "'"^'irt tàbtisu, s. "Bèl-ah-iisabsi.

"Nabù^-ah-it-tan\,a-nu',„a Dr 245, s.i. 379, u, 4i. Dr

Pa 15, 13. S. Balàtu 89.

I. rt'/i Ahè-iddin Dr 527, 5.

ff/i "Bèl-aplu-iddin a. Sa-la-hi Dr 434, '9-

«/.f "Bèl-iddin a. fBe-lit Dr 128, 2.

a/i Kîn-aplu Dr 474, /a

No. 2.

5. rt/i
"Mardiik-iqtsa{-an-in) a. Mit-kal-liin Dr

140, /J?. 262, 5.

«/j ''Nabû-bèl-hi-iiii a. La-ki/p-pii-nt Dr

23, /A

«/i "Nabù-ctir a. Ètini Dr 309, v.

ajs "Nabfi-siim-Hsur a.
""•''saugt ''Na[-na]-a

Dr 359, ,7.

a\i "Uras-kàsir a. Da-bi-biV)ïY2.\'],h. 18,7.

19,7.

10. a. Ha-ain-ma-a-a, s. Nidintuni.

1 1. a. "Samas-iddin Nk 458, 9.

"Nabù'^-ah-ri-inan{-aii)-ni Nk 363, 4. 420, s. Nd

(1130,17). Dr 470, 10. """^^7«//« Nd 336, 3.

"•'•''ràb kar-rl Nd 106, 3. S. "Nabii-rJr-ibni.

I. a\s Gii-sa-a-a Cb 145, /j.

rt/i "Nergal-SES .... Dr 470, 9.

3. a/i Ri-mut-"Bau a.
•'"•''nappain Cb iio, /^.

"Nabii^-àh-tuq-na Nd 255,4.

"Nabfi^-ah-uballit (bulliû) NdPi 3, 6.

"Nabû-àh-usur{''N^-SESlPAP-SESlû-siirlPAP)

Nd 554, 9. Cr 333, 4. "-''re h Nd 54, g^.
S.

A-ra-hu, AIusèzib-"Bèl, "Nabù-eres, Siiin-

iddin.

I. a. MHsczib-"Bcl Dr 308, is.

"Nabu ^-ah-usabsi

1. ff/.f ''Nabù-ipus NgP 126, io(.').

2. rt. "'"^'saiigî "Samas Cb 386, 13.

'W(?^«'-rt-rt-/« ("""^V^^«) Nki7,4. Cb 125. 279,5.

308.2. 351,6. 361,4. 369,10. Dr 97, 3. 243,6.

269.3. [349.2]- 361,4. 379.21- 395.1 396,4.

413,6. 480,2. S.A/ùa-likhi,Ap-la-a,"NabH-

edu-usur 3, Rînmt.

I. «/i •'Sin-ètir Ng 16.

"Nabîi ^-àlik-pàni{-D U-SI)

I. als IliP'-iddin NgZA III p. 168.

"Nabù^-al-qat .... bi} Cb 290, 4.

i'Nabîi'^-al-si-ka-ab-lut Dr 379, 39.

''Nab?'i^-al-si-ul-a-ba-as Nd 533, [3], 10.

S. ^Ma-hi-tuni.

"Nabù^-a-lu-lu (Cb 57, ad), s. "Nabû-cdu-usur 3.

''Nabîû-aiii-me-e Nk 118, 11. Vgl. "Nabù-im-mc-e

Nk 76, 13, -ha-atii-ine-e Nk 122, 12.

"Nabù^-a-mur-an-ni Nd i, i:,.

"Nabii-ana-àlùia {'N^-a-na-ERla-a-/ii\-ialhi) Dr

379, 48. 561, 8.

"NabiV-a-na-KA^-tum-si-ri-Uß .... (Nd 1054, 3),

s.
''Saiiias-ahè-erba 2.

16
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"NabjV-a-ua-ina-da-ulîr [GUR] Nd 841, ir,.

''Nabù'^-a-na-ine-ri-ih-tum

I. a\s ''Bèl-na-din-aplu a. Sa-lia-si DrP 76, 2.

•'Nabù^-a-na-pi-i-û-sur {Dx 173, 17), s. "Nalm-na-

ta-nu.

^'Nabn-apbi-iddiH\a {''N^-'-AI TUR. US\ap-ln-MU

\SE-na\id-di-nd)V,V\-iß,?,. 210,2. 239,10.

249, 17. Nd 149, 4. 424, 10. 565, 3. 792, 3.

828,5. 868,7. 893,5. 894,3. 1076,7. [1127,3.?].

Cr 34,27. 225,13. 285,5. 287,0. 312,3-2. 324,7.

373, 9. Cb 61, 3. [79, 10]. 201, 2. 274, 13. Dr

2,4. S, !). 7, n. 28,11. ""'^'ak/ii Nk 11,7. Nd

49,13. Dr 3, 3. 7,4. 10, 11. 21,5. 36,7. S.Ardi-

"Bèl, Erba, GimiUu-''Saiiias 14, Kîna-

aplu, ''Nabîi-apbi-ukin, -erba, -iitàku-

iisiir, Tabnca, Tahunn.

\. a\s Nk 232, e.

a\s a. Ga-hal Dr 437, /0.

a\s A-ra-HU Dr 369, /.?.

a\s Ardi-ia a.
"•••''aslaki Nd 238, 11. 239, 21.

5. a\s Ardi-''Bcla.Egibil>ig[4^,u\ NgL 12,20.

Nd 12,
9."

ajs Ar-ra-bi Nk 314, 12.

als Ba-la-lu a. '""'h-ab bàiiî Dr 379, S5.

a\s Balàtii a. {'""''BI-)sa-na-si-su (Nd 238.

239. NdM II, 1 = no. 20.

als ''Bèl-iddin a. Egibi Dr 541, 20.

10. als "Bcl-iddiHa.Ir-a-nHQxY22,%.'DvY åp.,13.

as ''Bèl-iqtsa a. Ga-hal Nk 1 36, s-

I la rr/i ''Bèl-sitvi-usur .? 84-2-1 1, 344.

a\s Bèl-sii-nu Nk 442, 3.

a\s Bêl-su-nu a. Ardi-''Ea Cr 123, /^.

als "Bèl-uballit Cb Ba 1,9.

15. a\s ''Bèl-usallim a. A-ta-niar-aii-nu-su Dr

Pa 6, ^4.

ajs "Bèl-zh- a. Egibi Dr 309, 27.

ajs Erba{Gimilï)-^'Marduk a.
"'"''rab bànî

Dr P 64, 17.

a\s Iddiii-'' a. Ir-a-iii Dr 469, /<?.

a\s Iddin-''NabH a. Da-bi-bi Dr 170, is.

20. a\s {Itti-''Mardîik-)Balàtu a.{'""''){BI-)Sa-tia-

iz'-i?^ Nk 108, 3. 179,3,8. 185,4. 189,3. 199,3.

200, 4. 327, [3], 8. Ev [9,3]. 14, a. 16. 19, 2.

22, 2. Ng 9, a. Nd 238. 239.

ajs Kal-ba-a Cb 162, 3.

a\s Kal-ba-a a. Epes-ili DrP 52, /j.

aß ''Mardiik-bàn-sir a ètirti Cr 228,15.

a\s ''Marduk-ci-ba a NdM II 65, 3.

25. a\s "Mardiik-er-ba a. Ga-hul Cb 306, ig.

a\s ''Marduk-sarrani a. "•""bànî Ng V R
6-], I, (!.

a\s '^Marduk-sihn-ibni Ng 50, 9. Nd 263, u.

afs ''Marduk-sùni-ibni a. "'"''bà'iri Nd 468, 16.

ajs ''Marduk-sinn-iddin ajs Lùsi-nùr-"Mar-

duk Cb 85, 19.

30. a\s ''Mardiik-siiin-iddin a.
"'"^saugt "Gula

Cr 160, 13.

a\s '^Marduk-siim-7isHi' a. "'""sangîparakki

Dr 519, /j. 550, ,4. Vgl. Ap-la-a 34.

a\s ''Marduk-rJÎr-iqîsa a. E-sag-gil-a-a Nd

139, 3.

rt/jf Musèzib-'' NdL 15, 2s.

a\s Mii-se-rÂb-"Mardnk a.'""''t^àb /5^«/Dr 3 1 ,
ä

35. als "Nalm-ahè-iddin a. ''Sin-nàsir Cb 326, 5.

a\s ''Nabù-balàt-sn-iq-bi a. ''Bèl-ètiru Cb

14, /7.

als ''Nabû-balàt-sii-iq-bi a. Rabîii''-sa-na-si . .

.

Cb 44, 2, iG.

a\s "Nabû-balà/sH-iqbi a. ''Sin^-sadî Dr Bu

88-5-12, 26, 25.

ajs ''Nabù-êtir a.
<"'•''Pa-se'" Dr 170, 4.

40. a\s ''Nabîi-kàsir a. "'"''paha/'i Dr 210, //.

a\s ''Nabû-kin-aplu a.
"•"'''pahari Dr 3 1 , 10.

a\s ''Nabù-li'û a.
"""' Cr 239, ib.

a\s ''Nabii-lïù a. Egibi Cr 302, c. 345, 4'.

a\s "Nabu- Il il a. E-ri-su Cr 237, 7.

45. a\s "Nabû-liù a. Ki-din-tm-"Sin Nd 756, /6.

rt/j ''Nabû-viu-se-ti-iq-nri-i a. Dain-qa Ev

10, 3. Nd [839, 13. 843, 18].

a\s ''Nabù-na-din-ahi a. Mudammiq-"Mar-

duk Dr 53, 4.

a\s "Nabii-sàni-iddin a. È-sag-gil-idinnam

Cr 128, SI.

als
"NabiL-siDii-iskun a. "'"''sangî''Belltsamè

Dr 260, 31.

50. a\s "Nabù-zîr-ibni a. Iddin-''Papsukal Cr

27, 14.

ajs ''Nabû-zîr-iddin Cb 344, 4.

a\s "Nabii-zir-lisir a. Ètiru Dr P 56, is.

a\l ''Nabn-zîr-lîii'r a. "'"''ispari Dr 39, 13.

a\s ''Nergal-usalliin a. Ziru-û-ti-ià Dr 282,17.

55. a\s Nu{-uiii)-niu-i-u a. Mi-sir-a-atià 671,16.

675,'". 679,12. 680, /Ä 1031,1«. II 10, 13.

Cr 284, /-.
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[^'Nabîi-apln-iddin\a)

SSa. ajs Hi-mit^ a. "Bèl-êtiru ?P Ii8, /a Vgl.

"Bèl-aplu-iddin 33 a.

a\s ''Sin ''-sadii-ïi a.
"'"'''

sangi SipparNd 846, 7.

Vgl. ''Bèl-aplu-iddin 38.

a\s Sil-la-a DrBa 16, 14. 24, I8.

a\s Sil-la-a a. È-sag-gil-ià Nd 153, lo. 1 58, \i.

160, 6. i6g, 15.

a\s ''Samas-aplu-iisiiy a. "'"''sangî ''Samas

Nd 973, j6. Cr 277.

60. als
"Saiiias-:^ir-ibni a. ''BH-aplii-usur Cr

143./°- 154. " 254, .3.

a\i ''Savias-zîr-iqîsa Cb 403, 14-

a\s Sû-via-a a. "'""bàni Dr P 43, /.?.

a\s Siim-iddin Nd 103, a.

rt/i Sù-zii-bu Dr 96; vgl. NdM 12,4.?

65. a\s Tab-ni-e-a a. Iddin-''Papsjikkal Dr 26,^^.

a\s Ta-bi-iâ a. Su-ha-a-a NdM 13,1e.

a\s Uballitsii-"Marduk Cr 87, si. = no. 98.

a Nk (380,10), s. ''Bcl-ittannti, ''Xabn-

aplu-ukîn, -erba.

a. ''Addu-smn-eres, s. Mushib-''Bèl.

70. a. "B'el-aplu-usur, s.
"Marduk-siiin-usur.

a. Da-bi-bi, s. Mnsèsib-''Marduk.

a. Di-ki-i, s.
''Marduk-rJr-ibni.

a. [''Ea-êp^es-ili, s. ''Nabà-siiiii-iskitn.

a. Egibi, s.
"Nabù-zîr-iqîsa.

75. a. E-sag-gïl-a-a Nk 71, 5, 9.

a. Ga-hal, s. Dunimuqu.

a. Iddina-"Marduk, s. ''Bèl-siini-ibui.

a. Iir-"Mardiik, s. [Ana-YBcl-eres, "Bèl-

usallii/i, Tahiinu.

a. Ka-nik-bàbi, s. Ardi-''Maydnk.

80. rf. Ku-du-ra-)m, s. ''Nabà-usallim.

a. JSlan-di-di Nd 232, 11.

«. "'"''naggari, s.
''Nabû-nàdin-siim.

a. Na-na-hii, s.
''Nabii-kîn-zir.

a.
""•''nappahi, s. Itti-"Marduk-balàtu.

85. rt. "'"^'Pa-se''', s. Bid-ta-a, Snm-iddin.

a. "'"^'ràb bànî DrP 51,10. ""•''daianu Dr

379, 73. S. Erba-"Marduk.

a. Sag-gil-a-a, s. Kàsiru.

a. "Sin-ahè-bidlit, s. ''Bèl-ibni.

a. ''Sin-ilu, s. ''Bèl-nàsir.

90. rt.
''Si)i-sadiuiii,s.Has-da-a-a,"Nabù-iiballit.

a. ''Sin-tab-ni, s.
''Nergal-uballit.

a. Sn-ha-a-a, s.
''Nabà-ahc-iddin.

No 2.

^?. Sa-la-la, s. Nidintuin-''Bel.

a. '""''sangî Sippar''', s. "Saiiias-iddin.

95. ^r. Si-gu-û-a, s. Sàpik-zir.

98. r?. UballitsH-"Mardnk CrL 17,!».= 110.67.

"Nabù-aplu-ittannu {"N^-TUR. US-it-tan-nii]

I. /z/i ''Bèl-simi-iskun a. Ir-a-ni DrL 23,1s.

"Nabu ^-aplu-ukîn

I. rt/j
"Nabu-aplu-iddin a. ... EvL 10, //.

"Nab7i^-aplu-2mir\PAP Nbp M II 7 etc. i«;- ^ß-

/;/// Nk 116, 3. Nbp passim. S. Bèlsmiii,

•'Nabà-èiir-napsâti.

I. ß/i ''Bêl-P-dan-iiballii Dem? 24.

''Nab{i'^-a-qab\qa{-ab\-bi), "'"''ràbsib-tnui Nd 310,4.

1. rt/i Gab-bi-ia Cb 1 10, 0.

2. rt/i Pa-aÛ-ii-as-tuiii Cb 85, /7.

''N'abâ^-ar-ni-ijia'Nà242,7. 361,7.
"•"''la-mii-ta-nu

Nd 174, 5, vgl. 302, 3.

''NabiV-âs-ni-e-lib, vide "Nabu-mnkki-e-lib.

"Nabû^-balàt-eres (KANjPIN-es) Nk 438, u.

"'"''qipi sa Ebabbara Nk 175, 5. Ng 47, 4.

S. Kin-ûr, "Nabu-ushib.

I. rt/i A-na-"Bêl-û-pa-qu a. <""^'rët Smserba .5.

''Nabu ^-balàt-iddin

I. rt/i Sil-la-a a. Na-bu-un-na-a-a NdM 20,1.

"Nabii-balàtsn-iqbii^'N^-TIN\ba-laf\la-at\-SH E\iq-

bi\iq-E; no. 24 abgekürzt: Balàtsu) Nk
209,3. 315,8. Nd452, 6. Cr (15, 9). 180,4.

210,6. 256,5.(324,2). Cb33,3. (44,8). 133,7.

232, SI. CbP 31, 4. Dr 2, G. 265, 11. "'"^''aklu

Dr 10, 5. "'"''daiamc Nd 355,15. 668,23.

Cr 312, 32. S. "Ahir-rîmanni, -zîr-ibni,

"Bèl-ahè-iddin, -akê-iqîsa, -ibni, -iisabsi,

''Nabu-ah-iddin, -ittannu, -tabni-usar,

-uballit, Nàdin, Naid-"Marduk, "Nergal-

ètir, -^Nu-ub-ta-a, Siliiii-''Bèl, "Sauias-

bullitsu, Sadûnii, Suluin-Bàbili, Ubarri.

I. a':S Nd 849,21. Cr 278,10. DrP 140,9.

rt/i a. "'"''bànî Nd L 14, 17. Vgl.

no. 54.

ajs a. Epes-ili Nk 45, //.

a\s Ahc-iddina a. "'"''sangi "Ninib- Nd 622, 4.

5. als Ardi-ia Nd 858, 10.

a\s Bàni-ià a. Ar-rab-tiiin Nd M 29, 13.

a\s Ba-nii-ia a. Na-ba-a-a Dr 79, 's? 153, ts.

a\s "Bcl-ahè-erba a.
"•"''re î sisî Nd 1039,/,?.

a\s "Bcl-iddin a. Ardi-"Ea Dr 490, 13.

10. a\s "Bèl-iddina n.
"Ea-iin-bi Dr 379, ij.

16*
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{^'Nabû-balàtsu-iqbi)

a\i ''Bêl-iddina Dr 464, 2.

aji ''Bèl-îpus} Nk 91, 14.

a\s "Bèl-liù a. Egibi Nd 282, 17.

a\l i'Bèl-uballit a Dr 263, ,3.

15. a\s ''Bèl-usall-iin Nd 477, ^o.

a\s "Bel-zîr a. "'"''sangt Dilbat'" NdPa 2, 33.

a\s ''Bèl-zîr-ibni a. """'aslaki Dr 468, ,ç.

als Daian-''Ma7-duk a. "Sin-ilu Cr 168, 2s.

a\s Daian-''Mai'duk (a. "'"''Sangii) Nd536,5.

20. aß E-sag-g}l-sa-du-nu a. ''Sin-sa-dn-nu Cb

336, ">

a\s Gab-bi-e-a Ng 24, g.

a\s Gi-inil-lii a.
"'"'''saiigî •'Addu Nd P 7, 4.

Cb P 34, ib. Smrd 39, s.

a\s Ibna-a Dr 78, 7.

a\s Iddin-''j\Iardiik a. Egibi Nk 265, 21 =
Ba/àfsu 6.

25. als Iddiii-"Nabu a."'"''ka-nik bàbi DrP7i,^o.

a\s Iqîsa-a a. Ahu-ia\'-n-tii Cr 114,3,10. 338.

a\s Iqîsa-a a. Raba-a-hi-sa-''Ninib DrP4

1

, /o,

als Iqîsa-a a. ''Sin-sa-d?i-uii Ng 9, 14.

a\s Kiid-di-HH a. Ili-''Marduk Nk 247, u.

Nd 84-2-1 1, 61. Vgl. Nk 416, 6.

30. a\s '']\Iarduk-crba a. Iddin-''Marduk Nd M
II 50, ç.

aji ''Marduk-erba a. ''•Sin-na-diu-sini/ Nd
289, s.

ajs Marduk-ètir a. Ilï-'']\Iarduk Cr 147, ,0.

ajs Mu-7-a-sn-u a. Na-sir Dr 486, is.

a\s ]\Iu-sal-liiu\GI-''Marduk a.
""•''najypahi

NgP 126, 7. Nd P 8, 3. Cb P 30, 3.

35. a\s "Nabû-ètir-napsàti a. Egibi DrP 56, 25.

a\s ''Nabà-kîn-apiu a. ''Bèl-ètii-u Nd 575, 9.

a\s ''Nabù-kîn-zîr a. Ibna-a-a Cr 297, 7.

a\i "Nabh-ni-ip-sa-ru Nd loii, 9. Cr 184, 13.

a\s ''Nabù-ni-ip-sa-1-u a. ''Sin^-sadi-i Cr

175, '3-

40. als "Nabii-sàr-usur Dr 504, /o.

ä\s "Nabü-siim-iskun a. Ir-a-ni Cb 260, 10.

ajs "Nabù-udai)iiniq Art (ZA III 1 58) .=•/.

a\s ''Nabji-zîr-lîsir a. Ba-si-ia Y)r ^21, 34.

ajs Nùr-e-a a. "'"''saugî ''Sainas Cr 277, 3.

45. als Ri-ba-a-tü Dr 78, 12.

a\s ''Samas-ètir a. Ilï-'' Cb 44, m.

als
''Sauias-shiii-û-kin a. Ba-bu-tu Dr 151, /6.

«/i '^Samas-zîr-iqîsa a. "'"''pahari Cbiio,/j.

als Sa-''Nahù-MU a. Ga-hal-"Marduk"^ Dr

393, 9-

50. a\s Sû-la-a a. "'"^'rîjb bànî CrP 11, 10. 12,4.

als Siï-au-bu a.
''Addu-sùni-eres Ng [38, io\

als Tab-ni-e-a Ev 20, 14- Nd 276, 4.

als Tàbi-ia a. ''Sin-ilu Dr 278, 7.

als Zîri-ia a. "'"^'bànî Nd 434, u. 536, 9.

Nd M 15, ,0.

55. a. amèhi{-)-û Nd [356, 47]. 495,24. 720,19,28.

S. ''Marduk-suui-usur.

a. Ardi-''Ea, s. Kal-ba-a.

a. Ar-rab-tuin Nd 527, 3.

a. As-kan-du, s. Ardi-'' Gu/a.

a. Ba-la-tu Dr 303, 3.?

60. a. Ba-ri-hi, s. ''Bau-bèl-bïti.

a. "Bcl-ahc-iddin Nd 260, 9.

a. "Bêl-ètiru, s.
''Nabû-aplu-iddin.

a. Da-bi-bi Dr 486, 24. S. ''Bêl-sùin-iskun.

a. ''Ea-c-pis-ilif', s. "Bèl-uballit.

65. a.
''Ea-lu-ii-se-zib-a-iii, s. Làbàsi {10).

a. Egibi, s.''Bêl-iddin, ''Marduk-erba, ''Mar-
duk-sùin-iddin.

a. Èpes-ili Ev (7, u), s. "Bcl-ètir, "Marduk-
erba.

a. Etiru, s. •'Ma7'duk-rîinanni, Zu-uui-ba-a.

a. Hu-un-zu-û, s. Nidinti.

70. a. Iddin-''Marduk, s. Iddin-''Nabu.

a. Ili-"Marduk, s. Kalba-a, Kalbi-"Bau,

"Nabù-kîn-zîr.

a. [Ina-)Esaggil-a-a, s. Nidinti-''Bel.

a. Mu . . . ., s. ''Bèl-iddin.

a. Mu-dammiq-''Addu, s.
''Nabù-ittannu.

75. a. "Nabu Nd 934, 14.

a. ''Nabù-ni-ip-sa-ri Cb 404, 21.

a.
"'"''naggari, s. ''Nabù-usursu.

a.
"'"''nappahi, s. "Bcl-ahe-erba, -ctir, Iqîsa-

a, Iqîsa-''Marduk, "Nabù-akê-bullit.

a. "'"''qîpi, s. ''Nabù-hhn-usjir, Nergal-sar-

bullit, Sa-pî-kalbi.

80. a. Ra-ba-a-sa-"Ninib, s. "Bêl-îpus.

a.
"'"''rhb parzilli'>, s. Musezib-"Marduk.

a. RahV-la-na-si} ..., s. ''Nalm-aplu-iddin.

a. "Sin^-sadî, s. Bèlsunu, ''Nabà-aplu-iddîn.

a.
''Sin-sa-du-nu, s.

''Marduk-zîr-ibni.

85. a. "'"''sangî "Ninib, s. Apia- a.

86. a. "'"''sangî Dilbat''', s.
"Bèl-upahhir.
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"Nabù-balti(m{-ilà7iï) ('Wi- TI. LA\bal-tuiii\ti

{-Am% s. Ba/àtii.

I. a. "'"''tibi blti, s. Balàiii.

"NabH-bàn-ahi ["N^-KAK[ba-ni\SES) Nk 131,10.

Cr 233,12. Cb 416,8. 428,16. Dr 337,3. 380,3.

410, 3. 483, 3. 490, 3. "'"''malahu Nd 17, 4.

"'"'hnàr sipri Nd 402, 4. S. Ana-bîtihi i,

''Bau-eres, Etil-pi, ^Kas-sa-a, "Mardiik-

erba, ''Nabft-kîn-zîr 25,
"Nergal-uballii,

-Hsalliin,Siiin-iddin + 52, Surmbu, Zîr-ukîn.

I. a\s Dr 417, là.

a\s Abkalla a.'""^'aslakiW^io\,vi. Nd 131,9.

133, 7. 243, 23. [254, 9]. 267, ,0.

a\s Ap-la-a Nk 95.

a\s Ap-la-a a. "'"''qîpi Nk 129.

5. rt/j
''Bcl-ahè-iqîsa a. "'"'irè'î a/pi Dr 526, /^.

a\i "Bèl-ipus a. ''Sin-tab-ni Cr P 16, -v-

rt/i ''^<^/i.? .JiV. AB\KUR . GAL)-nàsir Nk
276, 6.

a\s Iq}ui-a a. Na-din-sc-iin Nd 260, 14. Vgl.

Nd M 24, 3.

a\s Kudurru a. "'"''pahai-i Iw 16, 4.

10. ajs ''Mardjik-crba a. "'"''saugt "Ninib Nk

350- 2s-

a\i ''Mardiik-ctir a. Èfiru Ng V R 6-j, i , 20.

a\i ''ISIardiik-ctir a. Ki-din-"Marditk Ntl

I123, //.

a\s ''Marduk-ibni a. Bni .... Nd 1111,5.

a\s ''Marduk-na-sir a. ''Addii-sain-nie-e Dr

379. 76. 449. 2. 450, 2, ,-,.

15. ajs ''Marduk-nàsir a. MiidaiiiiniqlKAL-
"Addii Nd 442, 7. 443, u. 1 1 1 1, 8.

als Miisèzib-''Bèl a. Liisà-ana-iii'ir-''Sainas

Nk 236, 15.

a\s ''Nabu a. "'"''allaki Nd 95, 16.

a\s ''Nabà-ctii'-napsàti, "'"''asarid san-i Cb

309, //.

a\s "Nabù-iddin a. """'sangt "Gula Nd 276, /a

20. a\s "Nabù-kîii-aplu Ng 20, ».

a\s ''Nabà-ma-lik Ng 68, ,.

ajs "Nabîi-7ia-sir a. """'naggari Nk 135, 42.

a\s ''Nabii-zh--iisabsi a. Egd)i Cr [245 , 13].

Cb 2, ,3.

aj} Sû-zji-bu a. ""'''sangi . .} Ng 2, ,3.

25. a. Ardi-"Ea,s. Iddin-"Marduk,"Nabu-nàsir,

Ziri-ia.

a. ""'^'bairi, s. lYàdi/i/i.

No. 2.

a. "Bèl-ctiru, s. "Bèl-a/jc-iddiii.

a. Da-bl-bi, s. "Bèl-ittannu.

a. Da-'-ik, s. ''Nabu-bclsiinu.

30. ce. Egibl Cb (376, 13I. S. "Marduk-qisanni.

a. "'"i'ir Cr (203, 4).

a. Ir-a-ni, s.
"Nergal-ina-esî-ètir.

a. Ki-din-"Sin, s. Làbàsi.

a. ""'''malahi, s. "Marduk-sinii-ibui.

35. rt. Mu-kal-lini, s. Nàsir.

a. """'na-din se-ini, s.
''Marduk-sàpik-zîr.

a. """'NI. SUR ginè, s. ''Bèl-ibni.

a. ""'''pahari, s. Ardi-"Nergal.

a.
''Sin-karàbi-seuie, s. Sitni-iddin.

40. ;?. "Sin-sa-du-nu, s. Lîsiru, "Nabà-eres.

a. """'sangî ''Ninib, s. IBiiittmi, Sadûnu.

a. "'"''sangt "Ea, s.
''Marduk-simi-iddin.

a. "'"''sangî "Gnia, s. Bnitniii, "JMarduk-

siini-ibni.

a. """'sa fàbiisn, s. Iddin-"Nalm.

45- '^- -^« Nd (377, 19).

"Nabû^-ba-ni Nbp M II 7, e, s. Si'i-la-a.

"Nabù^-ba-ni-ahi, vide "Nabii-bàn-ahi.

"Nabîi-bàn-ztr {•'N^-KAK\ba-an-ZIR\zi-ru ; no. 2,

4, 8 abgekürzt: Bàn-zîr), s. "Bcl-iqîsa,

"Nabu-ètir, -nsursn.

I. rt/i "Bèl-ka-sir a.""'''nappahi"iAV.^i,f,. 125,2.

rt/i "Bèl-kàsira. Sag-di-di Ch 328, j' = Z.';?;/-

.î/r I.

a\s "Bêl-uballit a. Dan-ni-c-a Ng25,6,8.

Nd 14, 11. 5g.

a\s Daian-''Mardnk a. ''Sin-sa-dii-nu\ui Cr

48, 3. Cb 73. = Bàn-zîr 2.

5. a\s "Nabù-siim-iskun a."'"''naggari Oo 16,13.

a\s "Nabù-ta-ad-dan-nii-usur Dr 134, 19.

a\s "Nalm-zir-ibni a. Man-mi-gi-rit-su Nk

33S> "
ajs Ndid-''Mardnk «.«""''/i/^r/Nd 203,20,29.

= Bàn-zîr 4.

a\s Niïri-e-a a.""'''sangî"Na-na-aCh26o,Vi.

Dr 206, ,3. [302, 9].

10. a. "'"'' Dr (496, 2).

a. "'"^'abi bîti, s. Rîmnt-"Bèl.

a. Da-bi-bi, s. Itti-"Nabû-balàtu.

a. Ka-nik-bàbi, s. Kidîmi.

a. Man-nn-gi-ri-sn, s. Rvnùt.

15. a. "'""inassari, s. Balàtn.

a.
"'"''inassar abulli, s. "Nabn-ahc-iddin.
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{'^NaMc-bàn-sîr)

a. Na-ba-a-a, s. Gii>iillu-''Sauias.

^ amciji(ipp(ij^^ s. Iddina-a, Iddiu-''Nabà,

''Mardjik-kîn-apbi, -iitm-iddin, fSi-ra-a,

fSi-da-tniii, Siim-iddma.

19. a. "'"''reib ballt Dr (245, 37).

«Nabù-bèl-apli {''N^-EN- TUR), s. Mi-ri-ih-tnm.

I. a\s ''Ea>. Ant (ZA III) is.

•'Nabti^-bèl-ilàni SmkM II 4, 2. Nk 20, 2. 356, 2.

Dr 494, G. S. ''Nabù-i/siirhi.

I. rt/i ''Bèl-iqîia Nk 48, 8.

rt/^ ''Marditk-sarr-a-iii a.
""•''Sip-pi-e Nk

246, /Ci.

rt/j" Ri-inut a. '"'"'rab tarbasi} Nk 302, 17.

rt. EsaggU-idinnani, s.
''Nabû-sùin-iddin.

5. c?.
"""' rab bànî, s. "Bèl-uballit.

"Nabîi-bcl-kalàmu {''N^-ENfEN-KAK.A . BI\ka-

la-iiiu)

I. rt/i ''Nabii-ètir-napsàti a. La-kub\kH-nb\-buf-

ru Dr 323, 3, 7, 12, 13, 16 etc. 325, n, 22.

''Nabu ^-bèl-napsàti

I. aji Musèzib-''Mardiik Dr 349, i. 492.

"Nabià-bèl-himàti Ng 29, 2. "'"''Hparii Nk 87, 6.

NkCT IV 38, 25, 31. Nd 174, 6. 544, 3. S.

"Bel-usallivi, "Marditk-sùm-ibni, Nàdin.

I. rt/i ''Älardiik-ap/ii-iddin a.
"'"''abi bîti Dr

P 45, -s-

ajs Sàkiu-diippp. a. "'"''saugt "Bèlit Bàbi/i

Nk 117, 17.

a. AP.-la-a, s. Ardîa.

a. Nur-"Papsukkal , s.
"Marduk-shiu-iisnr,

/Qndàsii, Tiikultu-"Mardiik.

5. a. "'"''sangl "Addit, s. "Nabh-suin-iddin.

6. «. "'"''saiigî "Istar Bàbili, s. ''BH-ahè-iddin.

"N'abà^-bèl-hi-nu Nd 233, 10. (315, 11). Cr 285, e.

Cb 13,11. "'"''(/«/«««DrP I07,p/. S.Dumug,
"Nabû-ètir-napsàti, Nidintum.

I. rt/i a. "'"''naggari Nk 430, /6.

a\s Ba-la-tu a. Sîp-pi-e Cb P 34, is.

2a. ajs ^'Bèl-rîmanni DrP 134, 22.

a\s Iqîla-a} a.
"Sin'^-iiballit Nk 196, /7.

a\s Itti-''Nabà-ba/àt!i a.
""'^'nap[>ahi Dr [379,

8o\. 497, 18.

5. a\s Mar-duk a. Epes-ili Nk 107, //.

a\s ''Nabn-bàn-ahi a. Da}--ik Nd 103, 16.

ajs ''Nabii-ki-sir a. Ku-dii-ra-nu Ev 14, /j-.

EvL 10, //.

rt/i "Nabn-rJr-iddin a. ""'"pakari Nk 135,^0.

(z/.y
"Nabù-rdr-usabsi a. Dain-qa Dr 114, s.

10. ß/i Sàpik-zîr Cr 44, /^. 244, 24.

rt/i Sàpik-zîr a. "Addu-se-e-a Nd 600, 12.

679, /o.

«/i Sû-la-a a. Zîr-ukîii Nk 116.

a/i ''Suiiiiàn-hh .... «. Ba-bn-tu Nk 323, 2.

«/j Sùm-iddina a. "'"''Abi-a-bi Nd 796, /j.

15. a Nk (374, 28), s. "Bèl-ètir.

a. Abi-iil-îdi, s. "Bèl-erba.

a. "'"^'bäiri, s. Kàsir.

a. "'"''bchii, s. "Bèl-iddin.

a. "Bèl-ahè-iddin Alex (ZA III) 2.

20. «. Bu-ù-SH Cr Pa (4,3a).

(?. ''Ea-ilûta-ibni, s. Itti-"Nabû-ba/àfu.

a. Epes-ili, s. Bàni-ià.

a. Ili-"Mardnk DrL 25, /j.

a. La-kup-pH-ru, s.
''Nabù-ahè-iddin , -àh-

ittannu, "Samas-kàsir.

25. a. Na-bn-nit-7ia-a, s. Iqisa-''Alarduk.

a.
""'^'iiaggari, s. ''Nabù-bullitsu.

a. Niir-''Sin, s. "Bèl-kàsir.

a. "'"l'qîpi Nbp (ZA IV) 16, is.

a. <""''rhb bàni, s. "Bèl-iddin, -l'îmanni, Itti-

''Nabn-balàtit, "Nabii-zîr-iqîsa, "Saiiias-

tidaminiq.

30. a. Ri-inut-ilàni, .s.
"Nabû-ah-iddin.

a. "Sin-nàsir, s. "Bèl-iddin.

a. Sn-qa-a-a Cb 274, 7.

rt. "Sanias} , s. Bèl-èiini.

35. «. Sàpik-zîr Cr 244, 21.

"Nabn^-bèl-itsur, s./Uiiunii-tâbat.

"Nabu ^-bèl-zîri

I. rt/i "Nabn-zîr-iikîn a. "Addu-sùm-ercs

Cr 231, /J-.

"Nabù^-bi-na-an-iii, qallii Smd (ZA IV) 9, 4.

"Nabu^-biil-lit

\. a\s Dr 462, 9.

"Nabû^-biïl-lit-an-ni Nbp M II 7, 1-. "'"''asarid

sarri Cb [407, /.;. 408, /.']. "'""belpiqittuin

Nk2i,4. """''^c7//«Dr457,4. Dr84-2-i 1,122.

"Nabû-biillitsu {"N^- TlN\biil-lit\-su; abgekürzt:

"Nabù-bullitT^r 406Ï) Cb 244,2. Dr 276, 3.

314, 2. S. "Bcl-ibni.

^- a\s Dr 337, 17. 484, 21.

a\s a. "Bel Dr 542, 21.

a\s èlir a. Dantiii-"Addn Cr 171, .5.
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{^'Nabü-bullitsji)

a\s Ahè-iddin a. "'"''mar sip-ri Dr 380, 7.

5. a\s Ardi-ia a. "Siii-ilu Dr 380, zo. [511, ,^\.

a\s Ardi-"Bèl a. "'"''Bànù Dr 427, 21.

aß Ardi-"I\fardiik a. "'"''sangî ''Ea Dr

310, ,s. 366,2.

7art/i Ardi-"Nergal a. A-si-i Dr 84-2-1 1, 148.

a\s Ba-ni-ia Cr 361, /j-.

a\s Ba-si-ia a. Is--at\Si-ia-tuiii DrP72, 4.

73. ^7-

10. a\s "Bèl-ahè-iddiii a. """'rah hànî Dr 506, 5.

a\s ''Bèl-a/jè-iqîsa a. Na-din-iii-c Dr 206, is.

a\s ''Bèl-ah-iddin Xrx 5, /j-.

a\s ''Bèi-iddiii a. "'"'''i-hc Dr 395, .'... 396, 21.

ajs "Bèl-kàsir Dr 484, is.

15. a\i ''Bcl-snvi-isktui a. Ahu-ba-ni\y\-'? Œ, a..

aß Bèl-hi-nn Dr 296, 24.

a\s Erba-"Marduk a "Addu Dr 550, /9.

a\s Gi-mi/-/il Dr35i,/j.

aß Gi-iiii/-/u a. Ba-bii-tu Dr 359, 14.

20. a\s Iddina Dr 577, ij.

aß Iddin-''Bèl Dr 261, is.

aß Iddin-"BH a.
''Ea-èpes-i/i Dr 369, 14.

aß Iddin-''Marduk a. Bè/-napsàtiin Cb

147. '•}

aß Iddin-"Nabà a.
'"•"''Wa-/'i-bi Dr [182, /0].

187, 20. 238, 14. 243, 5. 259, 17. 260,27. 418,4.

25. aß Iqîsa-a a. "»''iPa-se''' Dr 284, 14.

aß- "Marduk-eres a. Ir-a-ni Dr 131, ^f.

aß ''Mardu/z-simi-iisur a Dr 264, //.

aß ''Mardu/i-rJr-HSur a. Si-gii-û-a DrPa

12, 5.

aß Mîi-sal-iim a. Ga-hM Dr 84, 5.

30. aß Mushib-''Mardu/z a. Daii-ni-e-a Dr

[466, i2\. 467, //.

a\s ''Nabu .... Dr 352, 2.

aß "Nabu-bèl-sii-nu a.
"'"''naggari Dr 43 1 , n-

aß ''Nabù-it-taii-nu a. Na-bji-un-na-a-a DrP

87, '3.

ajs ''Nabti-km-ap/2i a. Mti-se-zib Dr 30, 8.

35. a\s "Nabii-kîn-zir a. "'"^'iiàs pa/ri Dr 339,".

429, 24.

aß "Nabfi-napistitn-itsur a. "'"'''àsii Dr

P

76, w.

aß ''Nabii-sinn-/i-/;in a. La-kiib-b/i-ni Dr

282, //. 296, 2:5. 446. 470, 2.

aß ''Nabic-siiui-usiir a. ^''^Bè/-ap/u-iisur Dr

376, 9- 383, 2. 406. 486.

No. 2.

aß "Nabù-iâa//im Art (ZA III) 19.

40. aßs ''NabH-iäa//im a. Iddina-a DrP 137, ,2.

aß Ni-din-Uim-"Bè/ Dr 506, 2.

aß Ri-mut a. Bà/mtii DrP 135, /6.

aßs Ri-miit a. "Ea-im-bi Dr Pa 9, 2s.

aß "Savias-ctir a. Èpes-i/i DrPa 18, 23.

45. aß "ZA . MAL . MAL-siim-usur Cr 278, 3.

a. Bu-ii-su Dr 470, \i.

48. a. Zab-za-nu Dr Pa 14, 3.

"Nabh^-bitl-ta Nd 686, 13.

•'Nalm ^-bûl-ta-i-li-c

I. aß Na-diii a. Mii-se-rA-bu Dr 265, 34.

''Nabà^-bii-ni-i Cr (23, 5).

''Nabn^-bit-uii-sû-/iiin

I. aß ''Nabu-sa-ZJn-siiin a.
"'"'''saiigî "Istar

Bàbi/i Cb 325, >2.

"Nabù-bùnii-siitiir {"N ^-bu{-à)-ni4im-sâ-tnr)

I. aß Mii-ra-sii-h a. Dan-ni-e-a Nk 258, /j.

aß Û-bar Nbp (ZA IV) 20, is.

a. ]\Tan-nn-gi-rii-su, s. "Nabu-etiZ-i/àni.

4. a. Ri-sh-û-a, s. ''Bè/-/i-I;u//ati.

"Nabù^-da-a{-a)-nji\DI . TJj^ Nd 1030, 2. Dr 42,9.

I. aß "Mardiik-ah-ibiii a. Sù-ri-ni-tuiii Dr

332, '4.

"NabiV-da-Za- Nk 148, 2.

I. aß A-a-da-da Cr 313, 16.

"Nabû^-dannu {KAL) Nk (374, 21).

1. aß Za-kir a. È-sag-gi/-a-a Nk 71, 10.

2. a. Mu-kal-/ini, s. Làhàsi.

"NabiV-dan-nu-i/ihii a. Mi-sir-a-a, s. Mùrânii.

''Nabfi "^-di-i-ni-bid/itlbul-tu .?
""'^'la-inii-ta-nu Nd

302, 3. S. Itti-sarri-ba/àtu.

"Nabti-dÎHÏ\,repus [^'N'^-DL.TAR\di{-i)-ni\nii\nmn-

KAK\e-pn-\usßu) Nbp (ZA IV) 13,7. Ng

1,3,7,16. Nd 367. 434,2. 451,4. 508,2. 572, G.

653,5,10. 906,10. 986,5. 998,20. NdL 14,8.

Cr 205, 3. Cb 265, 13.

I. aßs Ki-ne{-nu)-na-a-a Ng 67, //. Nd 71, j.

103, /7. [152,//]. 325, /A 740, /o.

"Nabù-dîni-eres {"N-DL TAR-PLN-es) NkL 7, n.

''Na/m^-diir-e-du Dr 379, 43.

"Nabà^-dHr-îm{-ia\ia) Nk234,4. Nd35,i5. 245,11.

421, 3. 604, n, 15. 661. 702, 5. 736, .5. 821, 5.

Cr 301, 7.

''Nabù^-dàru-sî{ALAH)-riim Nd 554, ic.

"Nabù-edn-jisiir {"N^-ASle-du Ng 2, 4. -SES)

Nk 125, 5. Ng 2,4. Nd 374, 9. 398,0. 647,8.
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{''Nabù-edic-usiir)

729, 14. 1022, 5. Cr 34, 5. lainutàmi Nk 207.

"•'•'^'qalhi Nk 193. S. Iddiu-"Nabu 82.

I. a\s LubuP.-ÜH Nd 534, so.

a\s Ra-ah-a-m\Ra-hi-an-nu\Ra-ah-ha-ma-

uu\Ra-hi-uia}-an-nu Nd 17. 294, 3. 325, 3.

369, 3.

3. a. "Nabû-a-ajiu-ln Cr 117,8. Cb 57,20.

''Nabii^-er-ba\SU Cb 48, 5. S. Âh-im-rne-e,

''Buue7ie''-ibni, Ha-at-ta-a, Muk-ki-e-a,

''Nabji-kasir , -sinn-iddin, ''Nergal-iddin,

Zîrîa.

I. a\s ''Nabu-aplu-iddin a EvL 10, //.

als "Sin''--idmllit NkL 3, 16.

a\s Sjdhiiuu a. '^"•''rah Dr 514, //.

a Dr 180, 11.

5. a.
''Addu-sîan-iisiir , s. ^Aiuti-ia, -fAuiti-

"Bclit, yQudâsH.

a. ""'^'hah-i, s. Has-da-a.

7. a. ""'"nappahi, s. Balàtu.

"Nabîi-erei (^'N^-KAN\PIN-es\e-ri-iï) Ev [3, 5].

Nd 266, 6. 388, 9. 400, 11. 570, 7. 1 103. Cr

180, G. Cb 100, 4. 107, 9. 437, 13. Dr 448, 6.

S. Iddin-''Nable, Im-ba-a, "Nabù-kàsir i S,

-kin-zîr 15, Sadûnu.

I. a\s Ap-la-a a. NÙ7'-''S}n Nk 96.

a\s Ba-ni-e-a a. Ahu-baui NdL i, vyl. no. 17.

a\i "Bèl-liû Nd 597, 2. 845, 1,10?

a\s Khi-zîr Nk 32, 10.

5. a\s Lib{-liiÛ\ Nk 209, s.

a\s "Marduk-ri-nian-ni a.
"'"''nappahi Nk

364- 9.

ajs ''Nabii-hh-û-suj- Dr 501, /o.

a\s "Nabii-bàn-ahi aJ'Sm-sa-du-uii Nd 564,19.

a]s ''Nabîi-it-tan-mi Dr 323, 40.

10. a\s ''Nabti-ka-sir a. "'"'^'pahari Dr 363, 3.

(?/i {^'Nabii-Ysimi-iikhi a. ''Sin-sa-du-uii Nd

107, 9. [418, 1, 5, s]. III I, 4, 6, 11, 13, 15-

a\s ''Nei-gal-sinu-iddin a. Sap-pa-a-a Nd

427, ,2.

ajs Nu-um-mu-ru a. Mi-sir-a-a Nd 634, 10.

a\s SU-la-a aJ'""")Man-di-di^à7S7- NdM
30, 3, 13.

1 5. als Sû-la-a a. ''Sin-ua-diu-hniii Ng V R
67, I, 9.

aß Sùm-ukîn a. ''Sin-sa-dn-nu Nd 1 1 1

1

,4 etc.

aß Tab-ni-e-a a. Ahn-baiii-i Nd 336, 1, is.

340,3. 348,3. [367,3. 388J. 400. 434. 495,3.

501, //. 508, 5, ig. 509. 605, 1. NdM 25, js.

Cr 337, 2.

a\s Tab-ni-e-a a. Kalbi-''Sin Nd 499, //.

a. Ba-lat-su, s. Nàdin.

20. a. Epes-ili, .s. ''Uras-iddin.

a. '^'"''pahari, s. Uras-iddin.

a. Ri-mut Nk 168, e.

a. "'"''sangi-^Nabu, s. MusèrAb-'^Bcl.

24. a. Zîri-ia Nk 66, 13.

"Nabû-etel-ilàni{''N-NIR. GAL-AN(/''})'Nd 165,8.

"'"^^daianu Cr 312, 33. Nd J^ô, 14.

I. rt/i liti-'^Nabit-lii-uni-tnir Cb 19, ->/.

(?/i Lu-si-ana-nür a. Ga-hal Nk 346, 1«.

a\s ''Nabii-bu-nu-SH-tnr a. ]\lan-nu-gi-ru-sn

Nk 347, is.

aß ''Nabh-kîu-aplu a. Ili'-''Mardiik Ev 24, 19.

5. aß '^Nabù-siini-iisnr a.'"'"'ràb bànîCv ïÇ)i\, ç.

a.
"Addii-sam-vie-e , "'"^^daianu. Nd 720, 23.

7. a. Na-din-se-e, s. Nidintu.

"Nabù-èfir {^'N-SURlKAR-irlru) Nbp M II 9, 12.

Ev 3, 9. Nd 160, 3, 9. 550, G. 558, 18. 647, 5.

729, 11. Dr 152, 4. 551,2. DrPa (21, is).

? 84-2-1 1, 172. e-pis-miQx6-j,h. "'"'''rab kài-i

Dr 551,33. "'""snk}-kal-lum }V \i,2, -i. S.

Ardi-''Bèl, ''Bèl-aplu-iddin 46, Da-di-ia,

Iddin-''Nabu, -^l-lat, "Mardiik-iar-iisur,

''NabiL-èiir-napsàti 40, -kiiir, zîr-iqîsa 7,

Sil-la-a 1 3 ,

''Samas-ah-nsur i , -zîr-ibni,

Sàpik-zîr 32, Sû-la-a 63.

\. aß Nk 431, 3. Nd 95, 15. 106, 7.

aßs A-hu-nu Nd 90, 5.

aß Ardi .... a. Massar-abulli Nd 881, 9.

aß Ardi-"Bel a. Ar-rab-tuni Cr 3 1

1

, 7.

5. aßs ''Bêl-àh-iddin a. Sip-pi-e Cr 115,5.

aßs "Bèl-iddina a. Di-ki-i Dr 379, «r. Vgl.

''Nabû-ètir-napsàti 10.

aßs "Bèl-na-din-ahi a. Ir-a-nn Nk 194, 21.

aß "Bèl'^-nàsir Nk 138, 3.

aßs B'el-su-nu a. Da-bi-bi Dr 224, 14.

10. aß "Bèl-H-sib-si a. Nùr-"Sin Dr 61, 2.

aß Has-da-a-a Nd 964, si.

aß Iddin-''Marduk a. Ba-si-ia Dr 131, 10.

aß Ina-Esaggil-kîn-aplu a. Sag-gil-a-a Cb

55.9- 56,"-

a\s Ina-esî-êtir a. Na-ba-a-a Nd 348, 9, 13.

15. aß Iqîsa-a a. ""•"sangi "Ninib'^ Nk 386, 5.
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{^''Nal'ù-ctir)

ajs I-ri-ba-a \k 314, ?,.

a\s Lîsirln a. "'"''XI. SUR ^q-iiic Dr 227, ts, 21.

228, 3.

as Mar-di(k a. ""'''aslaki Nbp (ZA I\')

II, 1-2.

a\s ''j\Iardi(k-htn-ap!u Dr 369, /6.

20. as "Marduk-f:îr-ibni a. Rhh^-si\Ral)H

{GIS)-sa-iiiicri Nk 33O, //. 3.S6, /.>.

a\s "Martiiik-zir-iluii a. S/-^çt/-?/-al^k 183,0-.

a's "Nabù-bàn-zîr Ncl M II 64, 3.

as "Nabù-iddiita a. "'"•'h-ab bànî Dr 465, 13.

a';s ''Nabù-siiin-iddin a. Im-bii-pàiii-ià Nk
1

1

2, 10.

25. a\s ''Nabii-sit)n-ü-sur a. "'"''rhb bànî Nd
165, 2.

ajs ''Nabû-nsur-su a. "'"''bairi Dr 221, 0.

ajs ''Nabu-zîr-tisabsi a. Ili-iâ Cr 1 7, 9.

a\s "Nabit-rJr-jisabsi a. Sil-la-a-a Dr 349, /o.

a\s Na-di-mi a. Muii-na-bit-timi Dr 507, n-

537, •4-

30. a\s ''Nergal-asaridu a."'"'' /rî sisî Cv t,02,u.

ajs ''Nergal-simi-ibni Cb 329, 10. Cb L 27, 5.

rt/i ''Nei-gal-siivi-ibiii a. "'"''bairi Cr 171, ä

a\s ''Nergal-sùvi-ibni a. Etiru Cb 321, n.

rt'/.v ''Nergal-siini-ibni a. "'"^htàs pafri^A 4, 7.

S2,/,>. [154, 4 176,1,8. 268, Ä 287, 9. 627,//.?

1039, „. Cr 340, s.

35. (? .V Nit-uiii-iini-ru a. Ka-ba-a-a Nk 390, 3.

a\s Nùri-e-a a. Mas-tiik-kii E\' 24, is.

ajs Rab-ba-a Nd 148, /j.

rt/i Rhnùt-"Bcl a. Egibi Nk [166, s]. 182, 4.

191,8, /o. 212,9. 214,2. 377, //.

ajs Sil-la-a a. "'"''gal/abi Nd 584, ,6. 6j(), g.

829, IS.

40. rt/.f Si/-/a-a a. IJèa Dr 95, //. DrL 24, a.

NdM 15, 2, 5, 7.

40a «-/j Sàpik-zîr a. Rîntùt-ilàni NgP 126, 4.

aVs Sü-la-a a. ''Siit-itnittii Ng 14, 4.

ajs Sû-la-a a.
''Sin^-nballit Nk 164, y--.

rt/i Sû-la-a a. "'"^-'sa tàbtihi Nbp (ZA IV)

[11, 2]. Nk 127, 4.

ajs Tab-ni-c-a a. Sa-iia-si-su Nd 6&S.

45- " Nk 435, 21.

a. Abi-iil-îdi, s. Rîmiit.

a. Al-la-nu, s. ''Bèl-usallim.

a. Ar-rab-tnui, s. Rîiiiùi-''Nabii.

No. 2.

«. Asaridii}, s. Balàtu.

50. (7. "'"''bairi Dr (252, g). S. Z/m?.

«. "'"''bànî, s. "Nabn-ahc-iddiii.

a. Bii-ra-qii,""'''daiai!!t^A64,\. NdL 73, 21.

52a rt". Da-bi-bi, .s. Nabù-kisir.

a. Egibi, s. Ap-la-a, Lihiitt, I.îsiru, Musc-

sib-"J\Iarduk.

a. Epcs-ili, s.
"Mardiik-siiin-iddiii.

55. r?. Efini, .s.
"Nal)2Ï-ah-ittannii.

55a (?. Iddiiia-a, s. Gimil-''Giila.

a. Iddiii-'Tapsiikkal, s. Nùrèa.

a. Ilu-Istar, .s. Nidiiitini/.

a. Mu-sal-livi, .s. /V'y".

rt".
""'''iiappa/ii, .s. Iddina-a.

60. rt. "'"''nàs patri, s. Ardi-"Nergal.

a. "Nergal-ètir Dr 113, 12.

«. ""•''Pa-ie''', s. Gii-za-mt, "Nabù-apht-

iddiii.

a. "'"''ràb bànî, s. Bàiiùnu, "Bcl-iddin,

J^Kas-sa-ad, ]SIusczib-''Bèl.

a. Ri-mut-ilàni, .s. "Bèl-iddin.

65. rt. "Sin-ibni, s.
"Bèl-ahc-iddin.

a. "Sin-sa-dit-iui SmP2, i;. S. "Mardiik-

sinii-ibiii.

a. Sa-/a-/a, s. Tàbi-ia.

a. ""'''sangi "Ninib, s. Iddiiia-"Bel.

69. «. "'"''saiigî "Za-ri-qii, s. ''Bêl-snpè-viiiliiir.

"Nabu ^-ctii\KAR\-an-ui oder Nabn-sù-Abanni

Nd 200, 6.

"Nabù-cfir-naplàti {"N'-SURjKAR{-ir)-ZIf'\ZI .

Z7)Nk 269,2. Nd23, 5. 69,9. 119,0. 159,11.

255, 2. 278, G. 354, 4. 365, 13. 647, 13. 991,0.

1008,0. 1075,11. 1123,13. Cb 129,18. 430,2.

Dr 328, 2. (329,7). 367,7. 379,8. 477-
'""'''^'''«

/;/// Lab I, 5.
"'"''kitddiinmn Nd 522, 2.

"'"''qîpisa màû tani-tim Nk 109, i.'i. S. ''i^f/-

àh-iddin, -aplu-iddin, "Ea-iddin, Kal-ba-a

66, Kîn-sîr, Miishib, ''Nabu-rcfdîinu, -zîr-

iisabsi, Rîinùt-''AUibù, Zîri-ia.

1. ajs Cb 410, 3.

ajs Ahii-hi-nu a. Ar-rab-imn Dr 411, 13.

ajs Apla-a a. "'"''bairi Nk 246, ,s.

ajs Ap-la-a a. "Bcl-ctirn Nd 14, s.

5. ajs Afdi-"Mardi/k a. Kalbi-'''Si!i'- Dr 298, s.

DrL 33, ,6.

ajs Ardi-"Ne>gal a. Kalbi-"Siii- Cr 86, 13.

ajs Balàfti a. Egibi Cb P 32, 3.

«7
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a\s "Bèl-ahè-iddin a. \""''hiàs pafri'\ karri

Dr P 47, (!.

a\s ''Bèl-ah-iddin Nk 315, n.

10. a\s ''Dèl-iddin\a. a. Di-ki-i Cb 165, /-,. Cb L
169, is. Vgl. ''Nabù-èth- 6.

a\s •'Bè/-iddin a. Êtirii Nd 966, 14.

ajs ''Bèl-iddin a. "•'•''NI. SUR gi-iia Cr

137. 3.

a\i "Bèl-kàsir Nd 263, /«.

a\s ''BH-na-sir a. Ardi-''Nerga/ Dr'? 56, ^r.

15. «/i ''Bèl-ri-man-ni a. Si-gu-û-a Cb 348,18.

a\} EU-ètir a. Ardi-Nei-gal Dr 124, 16.

ajs Gi-inil-lu a. As-si/r Nk 409, /j.

ûjs Has-da-a a.
'•'"''inaii-di-di Nd 540, 3.

als Ha-sa-'-ilu Nd 797, 2.

20. ajs Ib-na-a\KAK-a Cb 261, 3. 323, 3.

a\s Iddtna-ahu a. Egibi Nd 943, iz.

ajs Iddin-''Nabii Nd 191, 3, is. 196, g.

a\s Kal-ba-a Dr 297, g.

ajs Ki-rib-tujti a. ''BH-aplu-nsur Nk 27, 0.

[252,11.?] 314,15- llTx-^^- 356,11. 387,11.

Ev 2, /-'. «
25. ß/i Mar-duk Nd P 8, 9.

2$a. ajs Mar-dîik a. "'"^h-eî NgP 126, n.

rt/i
"Marduk-êfiru a. Êtiru Ng VR 67, i, 21.

ajs ''Marduk-ctir a. Zîràa NgL 11,1;.

ajs •'Marduk-siint-Jisur a. anièl "Ea^ Dr

203, /2.

a\i Mu-se-zib-"Bcl Nd 325, 9.

30. ajs ''NabH-ahè-bul-lit a.Da\-na-sir^g\'^,i4.

ajs ''Nabîi-ahè-bullit a. Èpes-ili Cb 193, 13.

328, 11.

ajs ''Nabù-ah-iddin a.
''•••''reî alpè Nk 347, 4.

ajs ''Nabîi-aphi-iisur Nk 37, 12.

ajs ''Nabù-bèl-su-nu Dr 260, .y.

35. a\s ''Nabu-ka-sir a. "'"''naggari Nk 107, q.

1 20, 9.

ß/i i'Nabîi-kîn-aplu a. NikjNik-ka-a-a Nk

[389,-]. NkL 21,14. Ev8, 9. Nd 30, 14.

ajs ''Nabii-na-din-ahi a. "Siu-tab-ni Dr 37, 3s.

ajs ''Nabii-na-din-aplu a. Ilï-"Marduk Dr

568, ,s.

ajs ''Nabù-sîim-iddin a Nd 674, s.

40. ajs ''Nabà-ukîn ajs "Nabù-ètir Nd 248, /j.

a\s Na-di-nu a. "Ea-''Sin--ibni Nd 309, i.

ajs Na-sir a. ""•''rab bànî Nd 665, 14.

ajs Ni-qu-du a. Mu-damniiq-"Addu Dr

296, 20.

ajs Niqudju a. ''Sin-iia-diii-haji Dr 466, j6.

467, -4.

45. ajs "Nusku-ah-iddin DrP 55, 13.

ajs Ri-mut Nd 526, /j-.

ajs Ri-mut a Cr 329, 5.

a\s Ri-mut a. Ardi-"Mai'duk Nd 700, /^.

a\s Ri-mui a.
"'••'''nappahi Nk 309, //.

50. ajs Ri-mut-''Bel Dr 274, //.

ajs Si-li-ivi-"Bel a.
"Siii-karàbi-seme ismc

Cb 423, 8. CbL 18, 11.

ajs "Samas-ibni a. Nv.r-"Sin Cr 168, .?./.

ajs "Samas-na-sir a. Nur-''Sin Ev 23, is.

ajs "Samas-.-jir-ibui a. "Sin-imittii Nd 353, /j.

435, 9. 438. "
55. rt/i Sû-la-a a. Nùr-"Papsukkal Cb 377.

ajs Sû-nia-a a. Dan-in-e-a Nk 203, is.

a\s Sùm-ukîn Nk 43, 14.

a]s Sù-.zu-bii a."^"''r(ib bànî'Dr i^?,,\%. 391,/j.

392, /9. .?P 121, -'j.

ajs Tab-ni-e-a a. "Bèl-ètiri C b 290, ib.

60. er/i t/-/;(rr a. Kas-dak-ka Dr 117, a

a Nd( 177,11) ^. Ku7-baniii-''Marduk.

a. "'"''abi biti Nd (437, 10). S. "Bèl-uballit,

•'Nabù-kisir, Sii/lumu.

a. Ardi-''Nergå/, s. ''Bèl-iddiii, -rimauni.

a. Ba-bu-tu, s. ''Marduk-siim-iddin.

65. a. Bar-sip''' Cr 287, 7.

rt. "Bèl-ahc-iqisa, s. Ina-s)l-''Nergal.

a. "Bcl-nap-sat-ibni, s.
•'Samas-mukinnu.

a. hi-tum-bu-ü-a, s. Rîmiit-''Nabû.

a. Da-bi-bi, s. "Bèl-ètir, "Marduk-bèlsunii.

70. (?. Dam-qa, .s. "Bcl-iddiu.

a. Dan-ni-e-a, s. Ijahhuru.

a. ''Ea-nàsir, s. Ardi-''Samas.

a. Egibi, s.
•'Nabfi-balàisu-iqbi.

a. Epes-ili, s. Iddin-''Marduk, ]\[usè,':ib-

"Bêl, Ubâr.

75. «. .£7/;7/, s. "Bèl-iddin.

a. Ibna-a, s. Taqîs-'' Gula.

a. La-ku-ub-bu-ru, s.
"Nabù-bcl-kaltiina.

a. Maii-di-di Nk 201, 5.

rt.
"Nabu-lit-su, s.

"Nabù-re iisunu.

80. rt'.
"'"'''lias pairi kàri, s.

"Nabù-ahè-sullim.

a.
"'"'''paljari, s. "Bèl-ètir.

a. Pi s. fddin-"Nabu.
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a. ''Sill Dr 122, se.

a. ''Sin-imittu, s. Niqitdii.

85. a. ''Sin-iicisir, s. Lns.'u-aiia-nnr.

a. ''Siii-iadù-nu, s.
•'Nabù-nsu)-sii.

a.
''Sin-tah-ni, s. Apla-a.

a. ''Sin-taù-iii-iisiir, s.
''Marduk-mitballitsu.

90. a. Sullumu, ""'''irrihi Nk Pi 5, 3.

"Nabü^-gab-bi-i-li-e, '""''qallii Dr 534, 5. 542, 5.

"Nabu ^-ga-ab-bu-Hsur

I. a\s ''Sainas-ri-SH-ii-a Dr 494, .'.-.

''Nabn-gàiiiil [''N^-SUga-inil[mi-il Smk M II 3, 2,

P 2, 5. Nk 51,1. 89,7. (231,17) Nd(ioo,n.

268, 12. 625, g). 865, 15. S. Itti-"Nabà-ba/àfu,

''Nabiï-ndid.

I. à\i ''Bèl-ahè-iddin Dr Ba 17, v.

ß/i "Bèl-èpus a. KaÜ ... Nk 91, 12.

a;s Iddina-a Cb 19, 3.

• a\s ''Nabn-ahc-bùl-lit a. Ali-sir-a-a Nd 1

1

28.

5. a\s "Nabii-ki-sir Nd 849, g.

a\s ''Nabfi-naisètiq-m-ria. Esaggil-a-a NdM
26, /7.

rt/J' Ri-hi-e-tu a. ''Siu-nàsir Nk 68, 2. 69, 2.

(?. Egibi, .s. ''Bèl-uballit, ''Marduk-ètir, Sii-

la-a.

a. Nu-ha-hi, s.
''Mai-duk-nà'ir.

10. <r. Su-ha-a-a, s. ''Bèl-iddin, ''Nabà-ahè-biil-

lif, -iddin.

''Nabîi^-ha-a-ta Dr 370, ai.

''Nabu ^-hal-qa-û-tii-ri (Nd 900), 3, s. Ba-zu-su.

"NabiV-ha-am-ine-e Nk 122, 13. Vgl. "Nabü-

am\hn-ine-e.

"Nabu ^-ha-d Dr 1 50, 0.

"Nabfi-hi-hi-ine-e-su, "'"''qallu Nk 382, 9.

''Nabu ^-ibni Nk 28, 3. S. "Bau-ah-iddin, Niditi-

tuin, "Saiiias-àh-iddin, Talîviu.

I. rt/i Abkallu a. "'"''aslaki Ng 16, ,0.

ajs "Bcl-it-taii-nu Dr 100, 3.

a\s "Bèl-kâsir a. Egibi Dr P 89, w.

ajs Iqisa-a Nd 323, 1.

5. a. "Addu-sian-iddin, s. ''Bcl-aplu-iddiii.

a. Iddin-"Marduk, s. Mushib-"BèL

7. «. Na-ba-a-a, s. Z/r/^r, Zir-ukîn.

"N'abû ^-i-da-a-ili

I. rt/i "Mardak-rJr-ibni Dr 358, /7.

"Nabù-i-da-mi, s. Ad-ma- i.

"Nabii-iddin\a {"N-MU\ SE-na
, /« ,' i/t'-z/^? Ant

No. 2.

ZA III i\\MU-nu) Nk 310, 4. 449,5. 452,10.

Nd3i,4. 169,5.^ 170,5. 265,4.272,3.284,15.

462, 23. 981, 4. Cr 38, il.? 326, \^} Cb 69, 10.

350,17. 385,17. Dr2, iG. iSo,26? 557. 572,6.

""•''abu biti Cb 196, 3.
"'"'' allaku Ng [53, 2].

Lab I, 26. Nd 31, 7.
"•"''irrisu Cr -Ji, 6?

"'"''SA.KU Nd 170, 13. irt kurummat

sarri Cb 359, 19. S. "Bèl-ètir, -fDu-du-a,

Musallim-"Marduk 28, "Nabù-nàsir, Sa-

si-ia, "Samas-iddin -\- 50.

I. aß Ardi-"Uras a. ""•''sangi Dilbat''' ^àVz.

2,3s.

ajs Ba-ni-ia .... Nd 529, 6?

a\s "Bêl-hh-usabsi a. "'"''rëi a'pi Nd 474, o.

ajs "Bèl-dan>. a. ""•'NI. SUR gine NdM
28, ,2.

5. a\s "Bèl-êfi>iu Dr 337, 16. 377, 2.

ajs "Bèl-kàsir a. Ba-bu-tu Dr P 64, 14.

a\s "Bèl-ri-man-ni Dr 483, /*.

a\s "Bêl-siun-ibni a. "'"''pahari Cb P 34, 20.

als "Bcl-si(in-iikun a. La-kub-bu-ru Dr

259, '4-

10. aß "Bèl-ubaUit a. Èpes-ili Nd 412, 7.

a\s "Bèl-uballit a. Mu-daminiq-"Addu Dr

289, 14.

as "Bèl-uballit a. "'"''pahari Dr 212.

a\s "Bcl-usalliin a. "Addu-sani-me-e Cb

412, 17.

a\s Bid-lu-iu Cb 373, >.

15. a\s Gi-niil-lu Cr 322, 4. Cb 3, 3.

a\s " Gida-siini-ibiii a. Na .... Dr 70, is.?

a\s Iddina-a a."'"'''sangt paraktiT>xY-A 12,42.

a\s Iddin-"Nabfc a. Da-bi-bi Cb 373, 9; vgl.

"Nabii-aplu-iddin 19.

a\s Ina-esi-ètir a. Sa-na-si-su Dr 475, ?..

20. aß It-ti-ilàni Cb CIS II 64.

a!ß Ki-na-aplu Dr 79, 7. 173, .-,. 238,5. 255,5.

270, 4.

aß Kit-ti-ia a.
"•'•''sangî "

. . . . Nk 5, s.?

a\s "Marduk-bèl-ili a. "Bèl-étiru Nk 13, 13.

aß "Marduk-siiin-û-sur a. Si-gu-û-a Nd
1098, g.

25. aß "Marduk-::îi'-ibni Art (ZA III) /6.

a\s Mu-sal-lim a. "'"''nets pafri kàri Ev

23, /9.

a\s Musèzib-"Bèl a. Na-bu-un-na-a-a} NdM
20,9.

17*
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{'^Naùà-iddiiija)

ajs JSIuscsib-''Mardiik a.
''Sin-iia-din-siim

Dr Sil, IS.

a\s ^'Nabii-ga-iiül a. Sn-ha-a-a Dr 189, 21.

30. a\s ''Nabfi-ndid a. Balàtii Nd 42, e.

a\s ''Nabù-sîivi-us2ir a. MUH-''Marduk Cb

a\s "Nabii-tn-knl-ii Nk 326, 2.

a\s ^^Nabu-udaniiiiiq a. E-til\-pi Dr 515, /9.

a\s ''Nabii-usjirhi Ant (ZA III) 21.

35. als "Nabü-ü-se-zib Nd 1005, 3.

a\s Nad-na-a a. Ba-bii-tn Dr 267, 22.

ajs Nu-iun-mH-i-7i a. [Mi-sir-d\-a^ Nd 635, /^;

vgl. "Nabà-aplu-iddiii 55.

a\s Ra-hi-an-ni Nd 18.

rt:/j Ri-}nu-tu a.Di-ki-il>ià62>?>,Jo. Cr[i77,5r]

40. als Ri-mut a. La-ku-ub-rii Dr 326, 2.

als
''Samas-aplu-itsitr Cr 4, 3.

als
''Samas-imainmir Cb 398, /0.

als Sid-iu-inu a. As-hir Nk 4, .7.

43a^?/i Siim-ukin a. '""''sa tàbtisu Dr? 117, j>ä

rt/j- Zif-iikm a. "'"''sangt "Gula NdM 24, //.

45. «. ''Addu'sam-nie-c, s. ''ZA.MAL. MAL-
iddiit.

a. Ainèl-''Bèl-bîti}, s. "Nabù-shm-iskiin.

a. Arnkl-''Ea, s. Ardi-"Bèl.

a. An-da-har, s. Nidintu.

a. Ai-di-ia Dr 180, 10.

50. f?. "'"''àsu DrP (60, li).

rt. ""'''bairi, s. lddma-''Nabù.

a. Ba-si-ia, s. ''Nabù-kîii-aplu.

a. "Bèl-èiiru, s. ''Bèl-êfir.

a. Daiui?i-''Addu, s.
''Ne)-gal-ina-esi-ctir.

55. I?.
"•"''ispari, s.

"Nergal-iddin.

a. Mi-sir-a-a, s. Bèlsunii.

a. <""'''mu-daminiq-"Addu Ng V R 67, i, /9b,

s. Sad-din-nu.

a. N{ir-''Sin, s.
''Nabà-siim-iskiui.

a. "'"'h'àb bàiiî, s.
''Bcl-uballit, •'Nabn-ètir.

60. «. ""'''sangî '' C«/«, s. Giinillu, ''Nabii-bàn-ahi.

62. «. "-"''^sangt ''Nabu, s. Riinùt.

"Nabiï ^-id-ri{-î), s. Bel-uballit, Zabdîa 9.

"Nab{i-ik-sur[>) Nk L 7, ;i.

"Nabù-il-ia-ina- , s. Musèzib-''Bcl.

"Nabù-im Nd 1021, 2.

''Nabù^-imbi}{SA)-a-na-i/âni Nk 134, 3.

I. «/j- "Bèl-iqîsa Nk [44, iij.

"Nabh-im-vie-e Nk L 3, 1.

"NabiL-ina-Esaggil-lu-inur, (7«//// Dr 82-7- 14, 143.

"Nabû{-ina)-est-cHr {"N-AS-^l. 1 1 20Ç)-SURl

KAR-ir, abgekürzt: Ina-esî-ètir q. v.) Nd
561, 16.

I. rtj- 'sangî "Ea Nk 214, 1.

«/i Bàni-ia a.
''"'''bäiri Cb 309, 15.

rt/j- ''Bêl-kàsir a. Ba-bu-tu Cr 6àf,'2. Cb356, 9.

4. «. Sa-na-si-sH, s. Nidintuin, Ubàr.

''Nabù^-ina-ka-a-7-i-/u-iiiur Nd 1026, 3. Cr 67, a.

I. Ä. Ardi-ia Cr 221, n.

''Nabu ^-îpns, s.
"Nabîi-ah-usabsi, "Sîi-bu-lal-iddin,

Taqîs, Taqîs-''Gnla 18.

I. rt/i Ri-mut a. Sa-ua-si-su Dr 340, /6.

(?. Kalbi-"Sin-, s. ''Bèl-rhnaiini.

3. (?. JSIalahu, s. E-ri-su.

î
"NabîV-iq-bilE

I I. «/i- "Nabù-usabsi Dr 348, /7.

(7.
"""•' Nd M II 63, /0.

3. <r. """'uappahi, s. Giinillu.

"Nabu ^-iq-bi-su

I. «/i ''3Iardtik-ibni a.
""'^'rab bànî NdM II

61, //.

"Nabà^ -i-ki-salBA-sa Nk 202, 1. Cb 372, h.

\. als Cb 376, 13. Dr 520, .'o.

«/i Mu-sal-liut a.
""'''ràb bànî Nd 881, i--'.

Cr 146, 9.

rt/i Afu-se-::ib-''Bèri Nd 940, 2.

(z/i Se-el-li-bi a. <'"•''Abu-bîti Cr 284, a. 303, 3.

321,3. Cbi6s. 326,//. 343,0-. 356. 362,/â.

370, ... (372, 8].

5. a\s Sînu-iddin a. Li-e-a {Dauneaï) DrP
113,32. 114, •-

a. Mar-duk, s. Niqudu.

7. a. Mas-tuk-ku, s. Ardèa.

"Nabu ^-iqîsa-an-ni

I. als
"Marduk-bcl-zîri a.Mu-sa-lim DrP64,//.

"NabiV-i-ra-su} Nd 374, s.

I. als Ba-la-tu Dr Ba 18, //.

"Nabû-i-ri-ba

I. als
"Nabn-jiiu-sciiq-urri Dr 519, />.

"NabîP-is-kip

I . rt/i "Marduk-sùin-ibni a. Dannu-"NabiiNdM
18,9.

"Nabu ^-iskun, s. "Nabù-ntusetiq-urri.

"Nabu ^-it-tan-a/ju

I. ^7/j "Bc/-s/i!ii-isku)t a. Ir-a-ni Dr 57, //.
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"Nahù-ittaiinii {''N^-it-tan ta-an -nu )iï'nd) Cr 375.
|

Cb 189, \. 201, 15? 210, i>? 371, :;. Dr 6, is.
I

26,8. 382,3. 465,6. 474,5. Dr P 62, 7. 115,6.

Dr 84-2-1 1, 148. "•"".... Cr 284, a. ''"•^'diip-

sarni sa bit làD-laiii Dr 299, 2.
"'"''epis-

sànu Cb 342, 11. '•"^'qallu Dr P 40. S. -'Bèl-

ètir 75, Er-ba, Iddin-''Bcl, ''Nabù-eres,

Sa-'^Nabà-sù, Sùm-iisiir.

I. a:

s

Dr 279, ,4. "'"^'qa/lii Dr 339.

«;i a. ''Siii-dû-iiut[-qii] Dr 380, 26.

ajs Ardi-ia a. Epes-ili Dr 356, /o, vgl. no. 4.

a\s Ardi-ia a.
"Siii-ilu Dr 1S7, 26. 258,7.

287, ,3. 289, 7. 338, /9. 410, ,6. 429, ,A [466,

//]. 467, 3. 468, '3. [511, d- 57'. '
5. rt/i ArdiWBèl Dr 336, 10. 545, 10.

als Ardi-'' Gula a. "'"''bairi DrP 107, -v.

aß Ardi-''Nabîi, Dr 504, //.

all Ba-la-tu a. "•""na-ba-a Dr 257, ,b.

aji "Bel-aplu-iddin a.
•"'•''rab bàni Dr 1 34, 14.

a\l "Bel-iddiiia a. Ir-a-iti Dr 481, //. DrP
70, ,3.

gaaji ''Bcl-kasir a. Bàbîitu DrP 112, //.

10. a\s ''Bêl--nâsir Dr 415, /o.

aß "Bèl-ubai/it a. ""•'^'àsù Dr 509, /9.

aß «Bèl-uballit a. Tàbtihà Dr 127, /0.

aß ''Ea-ba-la(-su a. Da-ha-a-a Dr Pa 1 2, 34.

aß Gi DrP62, /...

15. a\s Gi-inil-iu a. """'rlxb bàni Dr 491, .v.

a\s Gu-za-nu Dr 491, s.

a\s Gu-rsa-)iu a. "'"''bairi Dr 357, /j-.

aß Iddina-a a. "'"''pahari Dr y^y, s.

aß Iddina-a a. "'"''iaugî "Addu DrPa 1 1, /7.

20. aß Iddin-"Bêl\Marduk a. "'"''sangi "Istar

Dr 279, ic. 483, 5, 18. DrP 109, 9.

aß Iddin-"Nabù Dr 576, 3.

aß Iddin-''Nabû a. Ir-a-ni Dr 541, ig.

aß Iddiu-''Nabu a. Nu-ha-su Dr 369, /j.

aß Ina-sïl-sarri Dr 397, 14- Vgl. no. 56.

25. a\s Iqîsa-"Marduk a. Kalbi-"SinV)r Af)^,t^-

aß Is-sur a. Silla-a-a Cb 329, y.

aß Itti-"Bèl-!uui-iuir a.
"'"'''nappahi Dr

314.'-'-

aß Ki-na-aplu Dr 265, 12. Cr 144, 3.

aß Ki-iia-aplu a. Ga-Iial Dr 224, i«. 226, 12.

377. 16-

30. aß La-ba-si a. BH-ètir Cb iio, 14.

aß La-ba-si a. Na-gi-ru Dr 328, /7.

No. 2.

a's "Marduk-ètir Dr P 84, 3.

y a. aß ''Marduk-siim-ibni a. "Sin-iabni DrP

133. 16-

b (7,,'^ Musczib-"Bèl a Dr P 1 34, 20.

aß MusèrAb-"Marduk DrP 41, 4.

aß MusèrAb-"Marduk a.
'•"' allaki Dr 366, ib ?

428, ,3.

35. aß Mushib-"Marduk a. Egibi Dr 481, 3.

575. '-'•

as Musèrjib-"Marduk a. I/ia:-ki-bi}-"Mar-

duk^ Dr 484, /6.

aß "Nabfc-balàt-su-iqbi Dr 362, ,6.

aß ''Nabà-balâisiû-iq-bi a. Mu-daiiiiuiq-

''Addu Dr 491, 25.

a\s "Nabû-ka-sir a. Sa-na-si-su Dr 321,^9.

40. aß "Nabii-liti Dr 520, 7.

a\s "Nabh-napistim-usur a. "Sin-da-nia-qul

KAL Dr 158, ,j. 367, 2S. 379, sù.

aß "Nabù-siim-iskun a. Nûr-''Sin Dr 440, /j.

aß •'Nabù-siiin-lisir a. '""'''saugi "Istar Ba-

bili Dr 116, .5.

aß "Nabü-täq-bi-lisir a. "Ea-lu-iiiur Dr

377. '" 498. "-•

45. aß "Nabh-zir-iddin a. Ba-bu-tu Nd 263, /.'.

aß "Nabà-rAr-lîsir a. Nu-ûr-"Papsukal Dr

318,4.

aß Na-din . . . a. Ardi-"NergåI Cr 317, /--.

aß Na-din a. Dam-qa Dr Pa 6, ig.

aß "Nergal-ibni, """'irrisu Dr 50, 2.

50. a\s Ni-din-ti-"Bèl a. amcl "Ea Dr 358, i.

a\s ""'^'qipi Dr 532, 22.

aß Ri-mut Nd 225, 5.

aß Ri-nud-"Bèl Cb 169, 2. Dr 287, 20.

a'ß Rînuit-"Bèl a. Ir-a-ni Smd L 22, o-.

55. aß Si-liui-"Bèl a."Sin-sa-du-nu Dr 484, /i\

a'ß Sil-sarri Dr 427, /9.

a'ß Sàkin-sitin a. "Sin-nàsir DrP J7, "
aß "Sanias-aplu-usur Dr 1 16, //.

58a(7;i "Sainas-shr-usur DrP 135, is.

aß "Sanias-zir-ibni Dr 169, 14.

60. aßs Shpik-zir a. "'"''bàni Dr 207, 9.

aß Sàpik-zir a. Mu-se-zib Dr 494, .-/.

aß Sàpik-zir a. Zirùtn Dr 434, /j.

aß Sà-la-a Dr 515, is.

aß Sùm-upir a. Ardi-"Nergal Cr 284, is.

65. a\s Tab-ni-e-a, "'""isparu Dr 182, 2.

aß Tàbi-ia Dr 574, 2.
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a\s '' Uras-kasir a. Da-bi-bi Dr Pa 8, s. 1 2, i4.

13, 3,-'-'. 14,8. 15,4. 16,4. [21,7].

a\s Zh-i-ia a. ''Sin-ihi Dr 278, j.

68art/i Ziri-ia a. "'"'^iangî''Za-ri-quDiV 108,//.

aß Zir-iikm a. "'"''qipi Dr 446, ,3-

70. a. Arda'i-a-a Dr 479, 10.

a. "'"''bäh-i, s. ^'Bèl-àsùa.

a. {E)saggil-a-a, s. Iddin-'' In-l.

a. Ga-hal, s. Ubàr.

a. T/i'-'' Dr 220, 5.

75. a. MH-kal-liui Dr 314, 5.

a. Na-bii-un-iia-a-a, s.
''Nabn-biillitsn.

a. Na-diti Dr 438, 5.

a. Nur-e-a Cb 391, /^.

a. Ri-iinit, ""'^'daiaiiu DrL 25, /-.

80. a. ''Sin DrP 82, ,/.

û. ''Siii-karàbi-seme Dr 434, 21.

a.
''Sin-sadûmi, s. Nidintiim-"Nabu.

88. a. Tab-ni-e-a Dr 438, 3.

"Nabîi-itti-ia {"N^-KI\it-ti\-ia\ia) Nd i, 23. -j^Ç), 7.

""•'irhb bîti Nd 892, 5.

"Nabîi-itti-edu-alik {"N^-KI-ASje-dn-DUla-li/S)

Nk 458, 8. "'"''qallu Nk 175, 4.

''Nabù^-i-tiir (Nk 57, 13), s. Sil-la-a.

''Nabù^-karàbi-si-ine , "'"^''qa/Iii Nd 270, s. Nbp
(ZA IV) 19, 9.

''Nabû-kàsiii''m-KA T\ka\qa-sir\si-ir\n) Nk 36,12.

Nd 284, 15. 583,21. 1074,11. Dr 512, 5.

'""''qîpu Cr 44, II. S. Ardca, Ba-zu-zu,

Er-ba-a, Kal-ba-a 67,
''Sainas-ah-iddin,

-erba 20.

I. a\s A-ra-ah-hii Dr 346, g.

a\s Ba-la-tu Nk 89, v>.

ajs ''Bèl-ah-iâabsi Nd F 6, a

rt/i "Bèl-iqîsa a. '""'''gallabii Nl< 73, jg.

5. «/i ''Bèl-û-sa-tû1 a. Man-di-di Nd 562, ig.

ß/i ''Bèl-usur-su a. Na-bu-uii-jia-a-a Dr

166, 20.

a\s Iita-esî-ctir a. '""''abi bîti Cr 188, 21, 26.

aß Iqîsa-a a. Da-bi-bi Ev 7, 12.

aß Itti-"Bèl-balàtu Dr 523, lo.

10. a\s Kal-ba-a a. "'"''sangt ''Samas Dr 4^^,. g.

aß Ki-rib-tiini a. Ei-es-a-Jia-Esaggil'Hâii i,g.

aß Kit-ta-a-a a. Egibi Cb 118, ,2.

aß Kii-dnr'-7-7i a.
''Nabù-mi-na-a-a Cb 68, is.

aß' La-ba-a-si a. Sag-gi/-a-a Cb 14, 5.

15. aß Li-li-rit a.
"Nabu-eres Dr 282, 2.

aßs "Marduk-erba a. "Sin-ilu Nd 63, 4.

aß ''Marduk-er-ba a.
"'"'''sangîparakki Cb

306, :4.

ajs "Marduk-na-sjr a. Epes-ili Nd 348, 20.

aß Mu-U-zib-"Bèl a.
"•"''pahari Nd 1 125,15.

20. aßs Mu-se-zib-"Marduk .... Cb 403, 13. Dr

152,....

a\s "Nabù-ah-iddin Ev 18, /.'.

aß ''Nabîi-er-ba a. "'"'' Dr 519, is.

aß "Nabfi-dr-lisir Nd 39. 40. 42, 5.

aß Nur-"Sin a. Iddin-"Papsiikkal Dr 70, 3.

25. aß Si-liin-"Bc/ a. ainèl-"Ea Dr 53, /7.

aß Sü-zii-bu Nk 290, 4. Ev 1 2, c.

a. anièl-"Ea, s. Musèzib-"Marduk, "Nabn-

siim-lîsir.

a. Ardi-"Ea, s. "BH-uballit.

a. "'"''àsû, s. Munahhis-"Marduk 6.

30. a. Da-bi-bi, s. "Nabft-ahè-bulHt, Taddaiinu.

a. Daiii-qa, s. Ardi-"Marduk.

a. Epes-ili, s.
"Nergal-iddin.

a. Kal-ba-a Cr 72, 3.

a. "'"''nialahi Nk 63, /.=.

35. (r. "'"''inàr sipri, s. Nàdin.

a. Mudamuiiq-"Marduk, s. Su-qa-a-a.

a. Na-ba-a-hn, s. "Nabfi-ktn-zîr.

a. "Nabü-zir-ukin Dr 180, 7.

.rc. "'"''naggar

i

, s.
"Nabù-ètir-napsàti.

40. (?. '"""pa/jnri, s.
"Nabii-aplu-iddin , -eres,

Nidintum-"Bèl.

a. «'"è'rëî sîsî, s. Balàtsu.

a. Sag-di-di, s.
"Sanias-siiui-ukin.

a. "Sin-ili^', s. Nàdin.

43a«. "Sin-tab-nu DrL 25, /9.

c7. Sip-pi-e-a, s. "Bêl-ibni.

45. (?. 'sa{-bi)- n-su, s. ''Nabii-ittannii.

47. «. Siini-usjLr, s. Kal-ba-a.

"Nabn-kib-su-usur, s. .''
.

"Nabu ^-ki-i-ilàni. S. "Nabii-zîr-iddin.

"Nabû-kîlanni {"N'-kilkil-la-an-ni) Nbp (ZA IV)

2, 5. Nd (72, 4). 1039, '• """'qallu Dr 53, 5.

"NabiV-kiR-li-im (Dr 457, 15), s. Ardi-"Anu-

nitum.

"Nabù-kin-ahu {"N^-DU-SES), •""''qallu NgL
116,2. "'""si-pi-ri "'"^'qallu sa "Bèl-sar-

Jtsur niàr-sarri Nd 184, 4. 270, 5, 12. S.

"Nabû-usczib.
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{•'Nabu-km-ak II)

1. (?/,f? Ide/ill-''Marduk, "'"''qa/In Ng 20, 2.

2. a. Epes-ili, s. Iddin-''Nergal.

"Nabu-kîn-apln {''N'-DU\GIN. A'A-Aj TUR. US\

ap-hi\ 110. 34 abgekürzt: Ktn-aphi) Nk
308,13. Ev9, 7. Nd3,2. 2i8,i). 580,6. 656,6. i

Cr 3S0, 8. Smd (ZA IV) 2, a. S. Bèlsunu,
\

Ina-esi-èth-, ''Nabù-bàii-a/ji, -musètiq-itrri,

Rîiiinf, ''Saj/iûs-A-às/r 8, Sii-/a-a.

I. rt.f
''' Cr 350, 7.

ajs Ardi-iû Dr 244, •ii.

als Ardi-"Mardiik a. "'"''sa tàbtisit Cr 261, 9.

3art/i Ba-la-tn a. "'"^'abi bîti ?P 147, y»,

«/i Ba-la-tu a. Alm-bani-i Nk 105,11.

5. rt'/j- Ba-ni-ià Nk 104, 1.5.

«/i ''Bèl-ibni Cb 272, /-^

«/i ''BH-iddin a. Sakan-dii Nd 693, 16.

a!i ''Bèl-na-sir a. Gimillut Nk 207, 12.

a's "BèV^-sùin-iddin Nd 82-7-14, 725 (CIS

II 61).

10. a\s Bel-su-nu a. "Sin-imittu Dr 5 111. 57. i*.

as ''B'el-usalliin a. Ar-kat-iLriii Nd 210, ij.

ajs "Bèl-zîr a. Bu-ù-su Nk 273, ,3.

ajs Bûl . ... Nk 134, 11.

ajs ''Bui!ene'--ibni Cr 118,0.

15. ajs Esaggil-zir-ibiii a. Ir-a-iii (vgl. no. 19)

Nd[433,//J. 973, ,s.

ajs Hal-ta-a-nu Dr 214, 9.

ajs Ib-najKAKj-a a. Ir-a-ui Cr 228,3. 261, 7.

Vgl. Kîn-aplu 7.

ajs Iddina-ahn a. '' Addu-sùiii-crcs Nd 477, a.

ajs Ina-Esaggil-zîr a. Ir-a-ui Cr 172, ij,

vgl. no. 15.

20. ajs Kal-ba-a a. Ahii-ba-iii{-i) Cb 286, ,7. Dr

131,2. 137, 1. c.

ajs ''Marduk-usa/Iim Dr 430, /./.

2ia<7/j- Musallim-"Marduk a. "'"'hiapfia/ä NgP
126, .'.

ajs Mu-se-zib-" . ...a. '''••''pahari Nd 580, 19.

ajs Mu-se-zib-^'BU a. Sn-kau-du Cb 233, ^/.

a!\s Mushib-''Mai-duk a. Ir-a-ui Dr 298, 3.

25. ajs "Nabu-ndid a. Balàtji Nd 40, /.'.

ajs "Nabît-qa-na- Nk 302, //.

rt/i "Nabu-h)m .... ^r. Ba-si-ia Nd 716, 9.

rt/i "Nabù-siiui-ukîu a. Ha-di-e-ri-es Dr

318,11.

rt/i
"Nnbit-snui-ù-kiu a. Ib-ua-a-a Cr 245, g.

No. 2.

30. rt/i ''Nabù-sum-usur a. Egibi Nd 750, 4, 10.

ajs "Nabn-zir-iddin Nd P 4, 3.

rt/j "Nabii-zîr-lîsir a.
"'"''bànî Nd 359, 7.

rt/i- ''Naid-''Marduk a. "'"''saugî "Gula Nd

392,14. 533, /7. 609, ,j. 669, 15. 671, ,4. 675,

1-2. Cb 341,9.

ajs Nth-èa a. Ir-a-ui Ch^jo, g. 372, /6. 429,//.

Smd (ZA IV) 9, /,,^ = Kin-aplu 28.

35. rt/.?
/"/;-' rt. Ù-bal-lit-su-"Gula Nd 243, 2.-..

rt/i /V;-' .r. Uballif-sn>-->Marduk'- Nd 498, 9.

rt/.f Ri-uiut .... Nk 196, c.

ajs Sû-la-a .... Nk 1068, /.-.

a\s Sû-la-a a. Sip-pi-e Nd 178, 43-

40. rt/i Sû-la-a a. Zîr-ukîn Nk 116.

ajs Siwi-iddiu a. Ili -"Marduk Nd 817, 10.

ajs Tab-ni-c-a a. "'"''abi bîti: Ev 7, i«.

a Nd 375, 23. S. Khia-aplu.

a. "'"''allaki, s. lua-Esaggil-bèlit.

45. a. amèl "Ea, s. Nidintuni, Nidintn-"Bcl.

a. Ardi-"Nergal, s. "Bèl-iqîsa, -kin-zîr.

a.
'•"•''btYiri, "'"''daianu Dr 417, /o. S. "Ea-

zir-iddiu , Itti-"Marduk-balàtu , Itli-"Sa-

vias-balàtu.

a. Balà/u, .s. R/inùt.

a. "Bêl-ètir, .s. "N'abù-balàtsu-iqbi.

50. a. Bu-ra-quja, s. "Bèl-lddin, -kàsir.

a. Bu-ii-su, s. "B'el-ahè-iddin.

a. Da-bi-bi, s. "Marduk-ètir, " Sin-ilu.

a. "Ea-pat-la-uu, s. Iqisa-a.

a. Egibi, s. "Nabù-uballit, "ZA .MAL . MAL-
napistini-usur.

55. a. Epes-ili, .s. Sàkiu-sinu, " TUR.E-iddiu.

a. E-te-el-pi, s. "Bèl-iddiu.

a. Illa, s. "Nabn-tcsalliin.

a. lit -"Marduk, s. "Nabù-etil-ilàni, -kin-zir,

"Nerga l-zii-ibn i.

a. Ina-Esaggil-a-a, s. "Nabù-zîr-iqîsa.

60. a. Ki-nu-ua[-a-a] Nk (125, 10).

a. Mu-kal-liin, s. Habasirii.

a. Mu-se-zib, s. "Nabù-bullitsu.

a. Nik-ka-a-a, s.
"Nabù-ctir-napsati.

a. '""''pahari'Dr\Çi2,-î6. S."Bèl-kisir,"Nabù-

aplu-iddin.

65. a. "'"''Pa-se'"', s. "Sajnas-àlj-iddiu, -kàsir.

a. Ràb ba-ui-e, s. Ardi-"Bel.

a. SAB/'', s. "Saïuas-uballit.

a. "'"''sangî "iVergal CrP 23,22. DrP 65, u.
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{^'Nalm-khi-aplii)

a. Si-gu-û-a, s. fin-ha-a.

72. a. Tn-na-a, s. ''Nabîi-khi-zîr.

''Nabii-kin-e-nui^. kenn), "'"''NI. SUR Co 395, 7.

''Nabu I -km-äsir i^'N^-D U- SI. DI)

I. a s. Mushib-''Nabu.
"Nabù-kîn-zîr {^'N^-DU-ZIR\ abgekürzt: Khi-

rJr q. v.) Nd 33, 3. 1024, 3. Cb 79, m. Dr

1 5, 2. '["•^'diipsai- bit k)l-lnm ? Dr 299, 3. S.

Erba-''Marduk, Kvi-aplu.

I. a\s Ba a a.
"•'•''rab bànî DrP 112, /0.

a\s ''Bel-aplu-iddin a. Ir-a-ui Nd 418, /.'.

a\s "Bèl-aplu-iddin a.Sag-gil-a-a CbP35,3.

a\s "Bèl-uballit a / Ng 24, 22.

S. a\s "Bèl-idnillit a. ""'"Pa-se''' Nd M 15, //.

aß i'Bèl-usallwi a. "•'•''rab bànî Dr 289, jù.

a\s 'Œa a.
'''"''aslaki Dr 244, n.

a\s ''Ea-zir-iqîsa a. "'"^'nappa/ii Nd P 7, a

CbP 25, /A = KtH-rJr 3.

ajs EU-ètir a. ''Sauias-a-ba-ri Dr 325, n.

10. a\s Iddina-a a. Ga-hùl Nd 633, -.

a\s Ina-esî-ètir Cr 137, 5.

a\s Ina-esî-ètir a. Ètirii Nd 390, 3. 391, s.

rt/i Ina-qâti'--''Marduk a.''Bèl-ètir Cb ']l,i4.

a\s Kii-dnr-ru a. Epes-ili Nd 19, 7. Dr 133, 9.

1 5, «/.f Li-si-ni a. ''Nabù-eres Dr 2S2, /y.

rt/i ''Marduk-na-sir a. Egibi Cr 248, 13.

rt/j- ''Marduk-siLm-iisur a. """'rhb iiis-si Ev

ajs ''Mardiik-zîr-ibni a. "'"''sangi''Istar Bà-

bili Nk loi, 18.

a\s Mn-sal-liin-''J\Iardnk a.
"'"''nappain Dr

37, 8. 3'-

20. rt/i ''Nabù-aphi-iddin a.Na-na-hii^à'è^lyio.

20a ajs ^'Nabii-balàtsn-iqbi a. Ilï-"Marduk Nd
84-2-1 1, 61. DrP 120, 9.

rt/i
''Nabii-etir-napsàti a. La-kiip-pii-nt Dr

323- *> 12-

rt/j "Nabft-ka-sir a. Na?-ba-a-hii Nd 354,17.

rt/i ''Nabii-kîn-aplii a. Ili-''Alardnk Nd 806.

[817, 3].

a\s ''Nabù-kîn-apln a. Tn-na-a Dr P 60, /o.

25. a\s ''Nabi'c-sàr-nsur a. ''Nabfi-bàn-ahi Smd
(ZA IV) 2, /,-.

a/Jf ''Nabu-sutn-eres a.
"'"''abi bîti Cr 3 1

1

,
is.

a\s ''Nabù-sinn-ibni a. E^-es-a-na-Esaggil

Nd 990, 2S.

ajs ''Nabù-h)in-!/sir a.
''Bcl-aplu-iisnr 1 )r

486, 13.

ajs ''Nabii-zîr-iddin a. "'"^''Nappa/ji Ng i S, 16.

30. ajs Na-di-nii a. "•"^'rcî sisî Dr 409, .y.

ajs ''Nergal-û-se-sib Nd 1024, ,5.

ajs ''Neigal-Hshib a. "'"'h-hb bàiiî'Nd Pi 1 5, //.

[ajs] Sî/nn-''Bèl a. Di-ki-i Nd S03.

ajs ''Siii-ki-si-ir a. Mu-kal-lim Nd [678, ari].

Dr [298, /^J. 321, jé.

35. ajs Sa-kin-zîr a. Mi-sir-a-a Cb 431, 2.

ajs Sàpik-zîr a. Ili'-bitl-lit-''Mardnk Cr S, //.

a\s Snl-lu-iiiu a. Epes-ili Cr 304, 2.

ajs Taqîs-'' Gula a. liaa DrL26, /,,-.

ajs U-qti-pu Dr 163, 21.

40. a. Ahu-ia-ù-tii, s. Nàdinn.

a. "•"'' àsfi Cr 161, iv. S. Iddin-''Marduk,

''Nergal-iddin.

a. Ba-bu-tu, s. Nas-da-a.

a. Ba-la-ti, s. ''Bèl-iddin.

a. Da-bi-bi, s. Iddina-''Nabu.

45. a. Egibi, s.
•'Nalm-ahè-bullit.

a. Epes-ili, s. Ardi-"Nergal.

a. Etirii, s. Itti-''Nalm-balâin.

a. IbnajKAK-naj-a-a, s.
''Nabii-balàtsu-iqbi,

Nidintuin.

a. Ili'-"Marduk, s. ''Nabù-titk . . .

50. rt. Kal-ba-a, s. ''Nabù-hini-iddin.

a. Mu-kal-lini, s. ''Bèl-ipus, -uballit.

a. "'""lias palri, s.
''Nabii-bidlitsu.

a. "•"'Pa-^e''', s. ''Nabû-sîr-iqîsa.

a. "'"'^'rcib bànî, s. ''Âlarduk-sinn-usur, Ra-

si-ili, "ZA .MAL. MAL-siiin-nsur.

55. rt. ''Sin-sa-du-nu, s. ''Bèl-iddin.

a.
"Sin-tab-ni, s. Sàpik-zîr.

a. "'""sangî "Samas, s. Sa-pi-kalbi.

a. "'"'''iaugî "Za-ri-qu, s. Murànu.

59. «. Si-gu-j'i-a, s. "Bèl-ncidin-aplu.

"Nabù-kilir (;'N^-ki-sirjsi-ir) Npb(ZAIVj 12,7.

Nk249, 12. Nd374, 11. 554,5. 647,10. ion, s.

Cb403,ii. ? 84-2-11,165. '""''''(7^r////Nd 138,1.

""•"qîpu Nd 890,12. S. "Bèl-nàdin-aplu 15,

Kabti-ia, ''Nabù-gàniil, Sa-''Nabù-sù, Siini-

ukîn.

I. ajs Apla-a a. "'"''bàHri Nd 147, /6.

«/i "Marduk-èlir a. Ga-hal Nd 183, r.

22.ajs "Nabîi-ètir ? 84-2-1 1, 165.

2brt'/.f "Nabù-èfir a. Da-hi-bi >. 84-2-1 t, 165.
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(''Nal'ù-kisir)

tjjs
''Nabu-ctir-nopsàti a.

"'"'''abi biti Nd
116, 4S-

a\s "Nabii-sa-kin-'stiin a. ^'"'^hiiigî 'Tstar

Ràbili Dr 380, /9. 386, 14.

5. «l'i Ri-mut-''Bèl a. Mi-sir-a-a Nd 1005, /o.

a.
""'> Cb P (28, 15).

a. An-da-har, s. '^Nabu-usurs u.

a. As-sur, s.
''Nabû-uballitsn.

a. Ra-bu-tu, s.
''Marduk-sitin-ib)ii.

10. a. """^'bäiri, s.
''Nabù-usalliin.

a. E-ti-ru, s. Làbàsi.

a. Ir-a-iii, s. Apla-a.

a. Ka-}-n?(-ilu, s. Rïmîit.

a. Ka-nik-bàbi, s. ''Satiiai-sùin-ibiii.

1 5. (1. Ku-dn-ra-nu, s.
"Nabu-bèlsunii.

a. "'"'hiaggari, s.
"Bcl-zîr-ibni, ''Nabù-ahc-

iddin.

a. "'"''saiigi ''Bclit Bàbi/i, s. Ardèa.

a. "'"''smigt "Na-na-a, s. ''Bèl-aplu-iddiii.

a. "'"''Sa iàbtihi, s. Itti-"Nabii-balàtu.

20. rt. Za-za-ak-ku, s. Rîmùt-bèl-ilàni.

''Nabü^-kis-sü-nu[zis}) Nd 1039, -î.

''Nabù^-kis-su-sû-uz-ziz Dr 53.

•'Nabu ^-kit-ri Nd 348, 3. 962, a

"Nabù^-kit-ti-ri Nd 804, u.

"Nabit-kudurru-usur {"N- "-SA .DU-SES\PAP\

û-sur, "N^-ku-dur-ru-û-sur Nk 309, 12,

''Na-bi-taH-ku-du-ûr-ri-ù-su-ùr Nk 164,51),

j-(îr Bàbili Nbp (ZA IVj 19, n. Ev 23, 4.

^^§36.3. Nd 293, 3. 1113,2. In den In-

schriften Nebukadresars häufig.

•'Nabit^-kul-liin, s. "Bèl-iddin.

"Nabû-kullivianni [^'N^-kul\ku-ul\-lim\li\-an\vian-

ni) Nk 172, 8. S. Ba-ni-ia.

''Nabù^-ku-sur{-rà)-aH-ni'iik ^oi, 9. Cr 161,34. S.

Nidintiiin-''Bèl, "Samas-iddin 52.

I. als Gabbi-ina-qàti'^-''SaiHas Nd 17, s.

"Nabîà-ku-sur-su, s.''Nabii-siiin-ukîn, Tu-su-u i.

I. a\s "Bèl-afilu-iddiu Dr 417, /j.

ajs "Bèl-zîr-iddin Art (ZA III) ,4.

a\s "Marduk-êtir a. "'"''Riib ''Bclit Dr 542, ,6.

als "Nabà-na-din-suiii Dr 487, 7.

5. a\s Na-di-na a. Ga-hal DrP [80, j']. 114, 7.

140, /*.

"Nabu-kuzbu-ilàni {"N'^-HI. Lr\ku-\uz-bii\zib\ba rj-

ANP'), s. Sù-la-a.

No. 2.

1. a\s Sû-zu-bn a. Si-gu-û-a Cr 264, l^.

2. a.
""'^'rab bànî, .s.

"Nabû-sian-usur.

"Nabii^-la-a':'-''' (Dr 323, 39), s. "Nabù-a/jc-iddiii.

"Nabù-irtaQ "N^-GUD-c-a) Nbp M II 10.

"NabiV-/i-e-su> Nd 157,13, s. "Bêl-7iba//i/ 88.

"Nabù^-lillu {LIL)

I. als "Bèl-uballit a. "Ea''- Nd 713, 4.

"Nabfi'lit-sii, s. Ardi-"Marduk 4, "Bèl-ahè-iddin

50, -aplu-iddin 2, -uba//it Ji,
"Nabi'i-ahè-

bullit 3, -reùsunu 7.

''yV«/;«'-//«(Z'^)Nk(227). Nd9i,6. 571,47. 1075,8.

Cr 109, 4. 326, 19. "'"^'pu-sa-a-a Nd 370, 2.

S. ^Ba-bu-nu, Ki-ba-, "Nabù-aplu-iddiu,

-ittauHu, "Satuas-iddin, Zab-di-ia.

I. a\s Ardi-ia a. Si-gu-û-a Ng 38, 12.

als I-ba-a Nk 343, 3.

als Iddina-ahu a. Mu-di-qu-"Addu Nk 32, 11.

als
"Xabù-sum-iskun a. "'"^'isparit Nd

945. -s-

5. als Na-din a. Mi-sir-a-a Nk 13S, .??.

aVs Za-ki-ru a. "Sin-na-din-stim Nd 1044, 13.

a.
"'•''bà'iri, s. Ardi-" Gula, "Bêl-nàsir,

Tabnèa.

a. Da-tiii-qu, s. Giniillu.

a. Egibi, s.
"Nabù-aplu-iddin.

10. a. E-ri-su, s. "Nabù-aplu-iddiu.

a. Ki-diu-nu-"Sin, s.
"Nabit-aplu-iddiii.

a. Na-ba-a, s. Sullumu.

a. Na-bu-un-na-a-a, s. Musèzib-"Bel.

a. Nik-ka-a-a Nk (400, 9).

15. a. Nur-"Sin, s. "Bèl-ètir.

a. Raba-a-sa-"Ninib-, s.
"Nabit-udamuiiq.

a. Sag-di-di, .s. Ba-ni-ia.

18. «. "Sama'i-a-ba-ri, s. {Ina)-esî-ciir.

"Nabii Uïfi{DA)-bkl-lil >.

I. (z/i Biil-ta-a Ng 15, /j.

"Nalm^-lu-û-da-a-ri, "•"'' qallu Nd 134,5.

"Nabù^-lu[-û)-salsal-liin, {^'•"''qallu) Nd 610, 2.

663, 2. 1006, 3. Cb 119, 3, CbL 169, 9.

"•'•''aslaku Dr 556, 0.

I. <r'i Iddiua-"Nabu DrP44, .^.

"'Nabn^-via-a-kii-usurPAP Nk [341,2]. Dr 144, 10.

167, 13.

I. a;s "Nabù-aplu-iddin Dr 164, 3. [167, ,7].

"Nabû^-nia-lik, s. Ah-ittabii, E-rib-su, E-ri-su,

"Nabù-bàn-aJii, Riniùt.

I. als "Satuûs-uballif Nd 34, n,.

18
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•'Nalm^-iiia-ût-/ii-ii{-a) 'Hà Jiiö. 1020, [3], 13. Cr

376, !*

l'Nahù-vnti-iihallit [;iN^-BAD\mi-i-ti-TlN{-it\ù-

bal-lit (abgekürzt: "Nahii-nballit 6) Nk

456,2. NkCT 14.
'''"'''asarid sarril Cb

368, 10.
"""'nappahn Nbp(ZAIV) 13, 14. S.

Gûzann.

I. a\s Ardi-''Nai>ü'Ey\2,i/,vg\.''A'abfi-/i/m/Iit6.

als E-ri-hi Cb 86, //.

als Kur-han-ni Nd 490, 12.

a s. ''Bèl-apbi-iddin.

5. a. DannH-''Addii, s. "Bcl-Iïn.

''Nalm-niudaiiimiq (^''Ä^^-iini-SIG{-iq)

I. als Nk38i,-'j.

als ''NabH-iia-din-iùiii a. ''Siir''-sadu-ù Nd

1013,4.

a. "'"^'bairi Cb (2 1 3, g).

4. a. '""^''ràb bànî, s.
''Nabn-sarraiii.

"Nabû-7midainmiq}-ilàm ["N'^-SIG-ANi'')

I. a\s ''Bèl-àh-iddin a. Na-din-se-im Cb 122,10.

''Nabti^-inu-ki-in (Dr 440, u), s. "Bcl-zîr-iddin.

''Nabù-MU-kin vide Nabù-sinn-iikîii.

''NabiV-inuk{-ki)-e-lipinp Nk 443, lii. CrP (21, 7).

"•"''rah nartabi Nk 452, 32 b. S. Bu/- fa-

a

(13), ''Nabu- tisîirsii.

I. rt/i ''Bèl-ahc-erba a. Ba-bii-tu Nd 995, /-».

als ''Bèl-shm-usur a. "'"''ina-la-Iju Dr 96, 2.

als Mii-sib-si a. Lïèa Ng (ZA II) /o.

a\s "Nabn-ipns a. Si-iå-a-tuiii Nk[93, 12].?

5. als Qai'-ha-a Nd 648, ,0.

a. Egibi, s. Ardi-"Nergal.

7. «. Zz'^«, s. ''Bèl-ètir.

''Nabû^-mu-sal-liiii, -jiui-Gl, -Dl-iin

I. rt/j- ''Nabù-mu-se-ti-iq-urri a. Nùr-ilàni Ng
21,^//.

als Sàpik-zîr a. Ka-nik-bàbi Dr 487, 13.

3. rt. Abi-ul-îdi Dr 26, 9.

''Nabù-mu-se-si-rii ?

I. «. Nii-ha-su, s. Siiin-iikîn (Nd 15,9)

''Nabû-jniisètiq-iirri (''A^^-L UIL U-iqlmu-L Ulmn-

se-LU DrPa 9, sg l?/iu-se-ti-LU Nd 796, is

Imii-NI Nk 188, 15. Cb 338, s Imu-se-NI

Nd 238, G. 597, 19 u. Ö. li/ni-se-ti-iq- UD. DA
;

oft verschrieben, z. B. Nk 342, .i. Cr 23,0.

Ng 22, 15). Cr 160, 21. 161, 44, 58. Dr 66, 7.

DrPa 21,10. "'"''qaUu Cb 127. S. "Bel-

bitl/ifsi/. -ittanii, Itti-"Nabn-balàtii, I.àbâsi,

''Marduk-shr-usitr,''Nabù-ahè-iddiu,-i-ri-

ba, Rhnîit-''Bel, ''Sanias-shf-iisnr, Tàbi-ia.

I. als Ap-la-a a.
•'Ea-cpisl-Ui''' Dr 73, 2.

als Apla-a a. ''Ea dit-su . . . Cb 260, s.

a\s Ba-lat-su a.
"'"'' Cr 23, 9.

a\s "Bèl-erba a. Ba-si-ia Nl<: 247, 23.

5. rt/i ''Bcl-ki-sir a. Egibi Dr 255, 13.

a\s Bèlsunu a.
''Ea-pattauu Nd M 12, /6.

als "Bèl-ù Dr 102, 12.

als ''Bèl-usalliin a. "'"^'naggari Nk 316, s.

aß ''Bèl-usalliin a.
"Sin-tab-ui Cb P 31, 24.

10. aVs ''Bel-û-ie-sib Nd ni, 13.

als "Bèl-zîr-ihiii a. E-sag-gil-a-a NdM 26, /j-.

rt/i Daian-"Mardiik a. Mu-se-zib Nd 238, g.

239- 7-

als Daian-"Marduk a. "Sin-ihi Cr 168, so.

als Dup-sar a. Na-din-se-e Dr 294, 3.

15. als Ib-na-a a. Dannu-''Addu Nd 193, j/.

als Ht -"Marduk Dr 347, /o.

«/j- II1-"Marduk a. Ir-a-nu Cb 285, //.

als Ki-din-"Marduk a. Mas-tuk Nd 597, /9.

rt'/i Ki-na-aplu a. Tu-na-a Cb 182, /.'.

20. als Kur-bau-ni a.hi-di-il-ki-la-a-ni^Å 796,18.

^?/i »Nabù-iskun Art (ZA III) ?o.

als
"Nalm-kîu-aplu Nd 16, 5.

rt/i
"Nabfi-ni-ib-aua-ilàni a. Ar-rab-ti Nk

320, 18.

rt/i
"Nabù-shr-ahc-su a. Di-ki-ia Nie 172, ?-».

25. (?/i
"Nalm-zîr-iikin a. Ilï-"Marduk Dr 82, g.

93, 77. Dr P 40, :b.

als Na-din a. Uisi-aua-ui'tr-"Marduk Cb

293, 10.

als
''Nergal-sùm-ibni a. Pap-pa-a-a Nd 326, 9.

als "Nergal-Jisallini a. "'"''.
. . . Cb [403 , 3].

als -IQu-da-su Cb 120, 7.

30. a\s Ri-niui a. Èpcs-ili Nd 1031.

als Ri-tmit a. "'"^'pahari Nk 64, 2.

als Ri-innt-''Bèl a. Egibi Nk 166. 188, /j-.

als Sil-la-a a. ""'''bànî Cr 345, 44-

als Sàkin-siim a. Ardi-Nergai Nd 149, 2.

35. als Sàpik-zîr a. Mi-sir-a-a DrP54, /^. 58,5,7.

aß Sàpik-zîr a. Na-din-se-im Cb 174, 4.

a\s Sù-la-aa. Tu-na-a Cb 373,13. Dr[i02,/o].

206, ,4.

aß Stmi-ukîn a. "Ea-qarrad-ili Dr Pa 9, 26.

aß Tab-ni-e-a Nk 397, 5.

40. as Tab-ni-e-a a. Ibna-a-sa-ili-ia Dr 26^,33-
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[''Niilifi-iiiiisctiq-iirri)

ajs Zifi-ia a. Ba-hu-tu Nk 64, 17.

als Zîri-ia a. Ba-la-tu Nd 188, //.

a'is Zîri-ia a. ''Samas-ba-a-ri DrP 89, /.-.

a\s Zîri-ia a. "'"^'saiigî ''Gula Cr 161, 38.

Cb8i,3.

45. a.
"'"'' Nd (202, 5), s.

''Maniuk-zîr-ihni,

''Nabu-silm - itkîn.

a. Ar-rab-tuiH, s. Ahc-îddi)i-''Mardiik.

a. Ba-bu-tu, s. Zir-bi-bi

a. Balàtu, s.
''Saniaï-ahè-iddin.

a. Dam-qa, s.
"Nabù-aplu-iddin.

50. a. Danntt-"Add/t, s. Gu-za-nu.

a. Di-ki-i, s. Kuntit.

a.
"Ea-ilu{-ü)-ta\tH -ihni, s. Ana-"NabÎL-sa-

là)iiu{-cres), "Nabu-nàdin-aplu.

a. "Ea-imbi, s. Ba-ku-û-a.

a. E-sag-gil-a-a, s. "Nabu-gàiiiil, Œic-iib-

ta-a.

55. a. Iiii-bii-pàni-ia, s. Iddina-"Nabii.

a. Kalbi-''Siii'-, s. ''Sainas-ii/j-iddin.

a. Mu-kal-lim Nd P (5, u), s. "Bèl-iddiii.

a. Na-bit-tu\t,i, s.
"Bcl-upahhir.

a.
"'"''nàs patri, s. Naid-"Mardnk.

60. a. Nu-ha-ht, s. Iddin-"Nabu.

a. Nnr-i/àni, s. ''Nabù-iniisalliin, ''Ncrgal-

nàsir, "Savias-udafiuiiiq.

a. "'"^'pahari, s.
"Nabù-ah'c-iddina, Pa-da-a.

a. "'"^'rid) bàiiî, s. "Bcl-iddin.

a. Sag-di-ti, s. "Bcl-iddin.

65. a. "Sin-ibni, s. Rîinnt-"Nabfi.

a. "Sin-iiiiittii, s. Gimillu.

a. "'"''sâb "Marduk- Nk 342, 5, 7.

a. "San/as-aplii-iddin Nd (511,7).

69. a. Sarnt-a-ra-zu-û, s. "Bèl-uhallit.

"Nabù^-inu-sc-zib, s. Iddin-"Nabu.

I. ß/j-
"Nabù-balàt-eres Nk 438, 3.

"Nabu ' -;« «- tir-gi-m il

I. rt/i rt. ''Sin-sa-dii-iiu Dr P 87, is.

rt/i Apla-a a. "Bcl-èiirii Cr P u, o-.

rt/i* ''Nergal-usallini a. "Sin-tab-ni Nk

65, //.

4. a. Ga-hul-"MardukJ Ng V R 67, i, sob.

"Nabà^-mn-zib-nrri (UD.DÄ)\

I. rt. "'"''dam-qa, s. Ardi-" Gula.

"NabiV-na-bu-ru (Nd 883, m1, s. "Buncnc-ibni.

"NabiV-na!-dan:-an-na, s. Ktna-aplu.

No. 2.

"Nabii-nàdin-ahc ("N^-SE>-SES^'), .s. ''Äcwrtj--

iddin.

i'Nabîi^-na-din-ahi,s.Ahu-nu-ii-ri,"Bcl-ah-iddina,

-iddin, "Sainas-dannu, -udauunnj, Zab-

di-ia.

ï. ajs <r. Egtbi Dr 496, 1«.

aß Ap-la-a a.
"""''nappaki Dr 108, 1-2.

rt/i Ardi-"Marduk a. '""''sangî"EaDr 1 66, u.

a\s "Bcl-ahè-iddin a. Ardi-"Nergal Nd 243.

5. a\s "Bèl-id-di-na a. Ba-si-ia Nd 85, 16.

aß Bél-su-nu a. Ga-hnl Dr 447, 16.

aß "Bêl-uballit a. Egibi Dr 463, ,s.

7 a. ajs EH-êtir a. "'"''tàbtisu Cb F 131, /^.

a\s Iddina-"Marduk a.
"Sin-na-din-hïm

Dr 371, //.

a\s Iddin-"Nabîi a. "'"''abi Inti Dr 335, <,.

10. a\s Iqîsa-a a. "'"''bairi Ng 7, 20. Nd 367, ,3.

ajs {Ki-rib\-tu-"Marduk a. Da-bi-bi Nd

516, 12. 682, 14.

a\s La-a-ba-si a. "'"''sa tàbtisu Dr 193, u.

ajs "Marduk-bèl-zîria. Amèl-"Ea Nk 198, ,g.

ajs Miisallim-"Marduk a. Ar-rab-tu/n Nd

393. ?• 468, 17.

1 5. ajs Mu-se-zib-"Bcla.Na-an-na-a-a^à6'è2, /o.

ajs Muîhib-"Marduk a. "Sin-na-din-sui/i

Dr 507, 21.

a\s "Nabîi-ahc-bhl-lit a.
"Ea-pai-ta-nu Cb

348, //.

ajs "Nabù-suiii-ukin a. Su-ha-a-a Cr 169, /j.

Dr 50, G.

iSarti Ri-mut-"BèllNabù a. "Ea-cpcs-Ui DrP

108, //. 1 14 <) 1 19, '_>-.

ajs Sàkin-h'iin a. .Si-gu-û-a Dr 464, /j. DrP

log, /-'.

20. ajs "Sanias-aplu-ukiii a. "Sin'^-sadu-ii Cr

324, ,4.

ajs Sàpik-zîr a.
""''''bànî Cb 341, //.

ajs Ztri-ià a. Ib-na-a-a Cr 17, 0.

a. "'"''dam-qa, s.
"Marduk-siini-iddin.

a. E-til-lu, s. Nidintu-"Bel.

25. <•?. Ga-hal, s. Iqupu.

a. Mudammiq-"Marduk, s. "Nabii-aplu-

iddill.

a. Na-ba-a-a, s. "Bcl-iddin, Sulluiiia-a.

a. "Sin-tab-ni Dr (571, 17). S. "Nalm-ctir-

napsàti.

31. (?. Su-ha-a-a, .s. Iqupu.

i8*
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i'Nahù-)iàdin-aplH i^'N^-MU\na-din-A\ TUR. US),

s. ''Asnr-ah-usiir, Ubår 38.

I. a\s '^Nabü-Diu-se-ti-iq-urri a. "Ea-ili'tta-ihni

Cr 83, cf.

a. Ui-''Marduk, s.
''Nabu-êtir-napsàli.

a. "'"''Ka-nik bàbi, s. Si/ii/i-''Bt'/.

3. a. Ki-din-E-itl-inas Nd 1124,3.

"Nabù'^-na-din-ip-ri\SE.BA Cr 368, 2,7,9,10. Nbp
CT IV.

I. a. ''Ea-ilii-k-tu-ibni, s.
''Bèl-iddin.

''Nabu ^-na-din-se

I. a\s ''Nabu-.oir-Hsabsi a. Etirii Dr 38, //.

''Nabu ^-nàdiiii^.MU= sumu)-su

I. a\s Iddin-"Bêl a.
"'"•''bairi Dr P 6-j, is.

•'NabiL^-Ha-din-sû-um\MU NkL;, 2, s. "Nabà-

kiisîirhi.

I. als daianu Dr 379, 7/

a\s Apla-a a. ''Sin-iia-diii-siiiii Ng g, //.

a\s •'Bt'l-ibni Nk 52, 3.

a\s ''Bcl-usiirhi Ant (ZA III) 20.

S. a\s Erba-"iMardiik a.'""''jMnn-di-diDr[2S,4,^].

388, 3. 409.

rt/i ''Mardîik-simi-iisiir a. Ahii-baiii Nk
212, //. Vgl. Ncidin 30.

rt/i M^âèzib-"Mai-duk a. Ga-hal Nd 990, 4.

Cr P [19, 7]. 127,2. 128,1«. 129,10.

a. "Nabn-aplu-iddin a.
"'"''Naggani Cb

104, l'j.

a.
''Siii^-sadu-n, s.

''Nabii-inu-daimniq.

10. a. "'"''sangî ''Gula, s. Ardi-"Nergal
"Nabîi ^-iia-di>i-iir-i-i[ip}-ri>'], s. Sfizubu.

"Nabu \-iin)-)ia-a{-a)
, lYa-bii{-!ni)-?ia-a-a

, auch
"Nabii-bîi-un-na-a-à) Nd 377, 23. (643, u).

908, s. Cr (184). S. "Bèl-ahè-iddiii 32,

-^//r 17, 35, -jG, -iddin 175, -/{vw/V 17,

Iddm-''Mardiik 29, Iqîsa-"Mai-ditk 13,

lui-"Marduk-balàtu 34, Liblui 37 a, LUnirn

+ 3. 4. 8. Ln-ba-lat i,
"IMarduk-bcl-usà-

liin I, -sàpik-zîr 8, -sinii-iddiii 32, J/?/-

iiahhis-"]\Iardiik 4, Muièzib-"Bcl 40,

"Nabà-halàt-iddin i, -bnläfsu 33, -/«'<;//« 27,

-kàsir 6, 13, -sitm-iddin 18, -sian-nsur 22,

49) -û-sjir-napistim 2, -zir-lîsir 4, 14, 35,

"Nergal-iddiii 40, Si/-/a-a 15, "Sawas-ètir

3, -sùm-ibni 2, -siiui-ukhi 2, -rJr-ibni 8, -.wV-

?^/&i'Ä 2, Sàpik-zîr 6.

I. rt. "'"''sann "Na-na-a, .s.
"Nabn-snin-ukin.

"Nabn-ndid{;'NYNa-bi-um\-I\IM.rUK\na--id]

Nbp II 7, 13. Nk 36,6. Ng 61, u. Cb 405, 0.

i« É"// «A (var. rt. "'"''sarri . . . .) Nk 70, n.

i.^/' Bàbi/i Cr 91, u». 127, n. 332, 2, 21. Cb

412, 3. In den Urkunden aus der Zeit

Nabû-na'ids häufig. S. Älannii-iqaöbi,

"Nabfi-siim-iddiii.

I. rt/i "Bèl-îpid a. Mji-se-zib Ng 47, //.

ß/i Man-na-ki-i-ilàni Nk 322, 3.

rt/j "Nabii-ga-inil Nk 361.

rt. Balàtit, s. "Nabii-iddin, -kîn-aplii.

5. rt. "Bèl-iqîsa, s. "Bèl-akè-iddiii.

a. Li-e-a, s. Gu-za-nu.

a. Man-di-di Nk (37, 3). S. Kahti-ia.

a. "'"'^'nàs patri, s. Sitzidm.

9. rt. """'reî alpi, s. "Samas-ubai/it.

"Nabn-napistim-îisitr (''iV ^-ZI{-tiiii)jZWI iia-pis-

tuin{-SES\u-sur)

I. rt/j- "Bèl-kàsir a. Egibi Dr 537, /A

rt/j Ä:'
rt.

""•''bairi Cb 245, /j.

«/i "Mardiik-èlir a. Kaibi-"Sin- Ev 10, i.j.

«/i Mu-sc-zib-"Mardiik a.
"'"'''saugi "Ea

Dr 551, .9.

5. «/i "Nabà-ahc-erba a. ""•''al\laki} Dr 328,7-/.

rt/j "Nabu-siiui-it-kin a. Iddin-"Papsukkal

Cr 137, 1-2.

rt/i "Nergal-â-se-zib a. Auiè//i-(-)it Nk 10, 5.

Np 946, (S.

rt/i
"Satnas-kin-aplu a. Bèl-ba-niHr 315, i.j.

(r/j- Sàpik-zir a. Mar-dnk-û Dr 297, is.

10. a. amclu-ii, .s. Ardi-"Marditk, Ardi-"Nergal.

a. "'"''àsfi, s.
"Nabù-biillitsu.

a. Egibi (Dr 268, 12).

(?.
"'"'''nappahi, s.

"Bèl-ittannii.

a. "Sin-da-iiia-qit, s.
"Nabû-itianiui.

15. rt. Sa-tw-si-hi, "'"'''daiann DrL25, /A

"iVab//-//àsir{"N^-PAPjSESIna-sirjsi-ir; no. ;iy
=

"Nabù-nàsir-aplu) Nk 11,4. 60, s. 72,0.

93,4. 111,10. 135,5. 168,5. Ng 46, 7. Nd
6, 2. 165, 13. 174, 3. 225, 4. 242, 5. 315, 3.

570,4. 583,20. 690,(1. 726,21. 766, Ü. 991,10.

1022,15. 1107,0. Cr 34, 1.5. 122,5. 125,5.

138.3. 150,8. 152,2. 216,0. Cb 22, .3. 201,2.

233.4. 316,3. Dri2i,4. 135,3. 148,4. I50,i;i.

195,4. 231,11. 328,3. 378. 559, II. DrWM
7. Ars (ZA III) 7.

"•"'' Nd 136, 0.

""•''aklii Dr 197, 5.
"'"''ispani Nd 349, 4.

T. XXXII.
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(f'A'di'ii-iii't.sir)

"'"'')iia?ididi Nd 225,2.

Cb 85, 2. S. Ardi-ia, Ardi-''Buneiie 4, Ba-

la /11, Bû-.7ii-rjii, ''Bèl-iiballit, ''Biinene--

ibni 17, Iqî'sa-''Mardiik, Làbâsi^i, Lisi?-,

''llIardiik-sii!n-iddiu,''N^aljn-rjîr-iisal>si,Au-

dinti, Rtmût-''Bel -\- 50a, Sùs/zâ/i 12.

I. ajs ''Marduk a. "'"''sangî ''Istixr Bà-

bili ?P 119, /9.

a\s ''A-è-iddin Nd 151, 3.

ajs Apla-a Nk 244?

a\s Ardi-''Nabù Nd 275.

5. als Ba-la(-sii a.
"Nabu^-se-im Nk 246, /j-.

a\s Bàni-ia a. Ardi-''Nergal Dr 315, 14.

ajs Bàni-ia a. "'"''bairi Dr 229, s.

a\s Bàni-ia a. Dan-ni-ia Nk 397, g.

Sa ajs "Bèl-ahè-iddin a CbP 130, -v.

rt/j* "Bèl-êtir Nd 690, n.

10. ajs "Bèl-ib-iti Nk 47, /o.

a\s ''Bcl--na-za-bi Nk 136, 2.

a\s ''Bel-sùvi-iskun a. "'"''saugt "Gula Dr

464. f^-

ajs ''Bèl-usàtu a. Ga-hal Nk 54, /j. 58, j.

429, s.

ajs Ehabbara-sadànu a. '""''sangi Sippar''^

Ng49, 9.

15- a\s E-sag-gil-sa-du-nu a. ''Sin-tab-ni-usur

CrP 15, 12. ?P 149, 7.

ajs Ha-::a-?-ilu, '""''daiau sarri Cr 301, /y.

ajs Id-di-in-''Nabii a. Egibi Dr 551, 20.

ajs Ina-E-sag-gil-zir a. ""'''sangî ''Ea Nk 72,

15. Nd286,2, s. 395,3. 438,3,13. 760,79. 761,/,-.

ajs Iqîsa-a a.
"'"''nappahi Dr 501, 13.

20. ajs Itti-''Bèlj"Nabiâ-liuii-iiiir a. Ba-si-ia Dr

75, 3. [140, 4]. 379, 10. ArtCIS II €£.

ajs Ki-na-aplu a. Ili-''Mardnk Nd 838, 17.

ajs ''Marduk-mii . . . Nd 902, 2.

ajs ''Mardiik-inu-kal-lim Cr 57, 12. [210, 12].

ajs "Marduk-sùiu-usab-si a. Na-an-ia-i'i-tu

Cr 175, ''•

25. ajs "Marduk-zir-ibiii a. Egibi Nk yô, s.

ajs Mu-se-rAb Nk 86, a. Nk L 3, 2.

ajs Mu-se-rAb-''Bel Cr 142, *.

ajs Mu-se-zib-"Mardiik a.
"'"''iiaggari Nk

135, 12.JJ.

ajs "Nabù-ahè-iddin a.
"'"''

iiàs pa/ri Nd 17,

21. 176, u.

No. 2.

30. ajs "Nabû-iih-iddin Nd 145, m.

ajs "Nabù-bàn-ahi a. Ardi-"Ea Dr 69, /o.

a\s "Nabîc-ni-ip-sa-ru Nd 1055, 15.

ajs ''Nabii-sitni-ibni a. Mn-sc-db Nk 3 1

1

,
i«.

ajs "Nabû-udainiiiiq Cb 409, 3.

35. ajs "Nabû-usabsi a. Dann]c-''Addu'uâ\'j\,i..

ajs "Nabà-û-sal-lini a. Su-ha-a-a Cr 351.

ajs Nâdin{-sc-ii)i) a. <-"'"'')Ba-bu-tu Dr 126,5.

187, /9. [203,4]. 350,4. 382,76. 404,0-. [45i.e]-

461, G. = "Nabii-nàsir-aplu 3.

ajs "Nergal-da-nu a. "'"''sangî "Sautas Cb

49. '-'•

ajs Sa-si-ia a. Ga-hal Nk 72, /.>.

40. ajs Sil-la-a Nk 266, a.

ajs Sa-du-nu Nk 412, n.

ajs Sàkin-sùvi a. "'"''vian-di-di Nd 506, 9.

ajs Sû-la-a a. •""''bànî Ny 30, 14.

ajs Sùm-usur a. Bàbila-a[-a] Nd 72, is.

45. ajs "ZA.MAL.MAL-erba Cr 135, 13.

ajs Zîri-ia a. Suâti Cr 277, 24.

anièf Nd2i7, H. S. Silla-a-a.

a.
" Nd 397, 3. KnIM II 5, n.

a. Abi-ul-îdi, s. Làbàsi.

50. a. "Addu-sùtn-eres, n.
"Bcl-aplu-iddin, Ir-

siti-"Bèl-lisèsir.

a. Ba-si-ia, s. "Bêl-iddiu.

a. "Bel Nd 398, 11. Cb 57, u.

a. "Bèl-abi-usur Cr 229, s.

a. "Bèl-aplu-usur, s. "Nabû-rJr-usabsi.

55. a. "Bèl-ètiru, .s. Giinillu.

a. Da-bi-bi, s. Ndid-"Marduk.

a. Dam-qa, s. Ardi-"Nergal.

a. Datum-"Addu, s. "Bèl-iddin.

a. "Ea-ibni, s. "Nabn-usalliin.

60. a. Epes-ili, s. Siim-iddin.

a. Esaggil-a-a, s. Liblut.

a. Ir-a-iii Dr (393, s).

a. Ma-la-hu, s. Kîuiùt.

a. "'"''man-di-di, s. Iddiuùnu.

65. a. "Nabù-iddinu Dem? Sp 94, 27.

a.
"'"''naggari, s. "Nabù-bàn-ahi.

a. "Na/ii{SES.K/)-ù-tu, s. Làbàsi.

a.
"'"''nappahi, s. Iqupu.

a.
"'"'''nàspafri, s. Musèzib-"Èlarduk, Sùzubu.

70. (7. "'"''NI.SURginè, s. Itti-"Marduk-balàtu,

Mu7iaJihis-"Marduk.

a. "'"''pahari, s.
"Bèl-ahè-erba.
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(''Nalui-iiàsir]

a. Qaq-qa-du-ni-tiiin, s. ''Nergal-iilallini.

a. ''Sin-tab-ni, '"'"'dupsar Int "Marduk Cr

345. «•

a. Sii-ha-a-a, s. Iqiipii, ''Nergal-siiiii-itsiir.

75. a.
''Sanias-inu-kal-liin Nd 189, 3.

a. """^'saugt ''Ea, s. "Bélit-e-ti-rat, Ea-hàn-

sir, Mtû'ezib-"Marduk, '^Nergal-ètir.

J"]. a. "'"^'^angî Sippai; s. ''Nabn-usallim.

"Nab{i-iiàsir-aplu {''N^-PAP\na-sir-A\ TUR.US]
abgekürzt "Nabii-iiàsir) Nd 284, 2. 285, 2.

705,5. 751,4. 783,3. 794,7. 898,3. 952,3. 1015.

ZK II 326. Cr 296, 3. Cb 99, 8.? Dr 264, 9.?

<"'•''isparu Nd 465, 2. 532, 4. 788, 3. 789, 9.

826. 979, 4. Cr 186, 3. 202, 14. 232, 2.

I. a\s Ina-È-sag-gi/-rJr-ibiii a. Ir-a-ûi Chgjti.

a.
"'"'' aslaki, s.

''Mardiik-rîinanni.

3. a. Na-din a. Ba-bu-tn Dr 362, s = ''Nabii-

iiàsir 37.

^'Nabî'i^-na-sir-sùm Dr 532, s.

''Nabû'^-na-ta\ta)i-nu (hierher gehört wohl auch

''Nabfi^-na-la"-ûii-iia Nk 322, ig), """'qa/bu

Nd 564, 2. 573. S. Ki-na-aplii.

I. a\s ''Nabii-a-na-pi-i-ü-sur Dr 173, /7.

a\s ''Nabm-û-zib\ Nk 43, //.

3. a\s Se-el-li-bi Dr 552, 2.

"Nabîi- ^-na-tü . . ? (Cr 278, ic), .s.
''Nalm-balàtsu-îqbi.

''Nab{c'^-ni-ib-ana\a-na-ilàiii

1. a\s "Baii-iddi7ia.Ar-rab-tu>n^Vl20,-i,\'i,w.

2. a. Ar-rab-ti, s. ''Nabit-iinâètiq-urri.

'^NûbiV-ni-bi-)-iun{} ann })-ibâi!i

I. rt. ''Sin-iht, s. Rîmttt-"Btl (542, s).

"Nabù^-'^-ju-ip-sa-ruiri "^k i,^,6. 353,2. Lab 1,3,18.

S. ''Bèl-balàisii-iqbi, Ghzami 35, Musczib-

"Marduk(ß,"NabH-balàtsit-iqbi-]6,"Nabîi-
nàsir, Nidintum.

I. «/.f ahè-iddin a. "'"^'ràb bàiiî Dr 216, r.

ajs "Bêl-iqîsa Nk 103, 2.

als Kîti-zîr a. ''Siu°-sadi-i Ng 54, ,7. Nd
[43, /j]. 48, J7. 79, //. 246, 6.

a\s Qîsti}-ia, "'"''màr sipri Dr 430, s.

5. rt. ''Sin'^-sadi-i, s.Aliisêsib-''Marduk, ''Nabit-

balàtsii-iqbi.

''Nabù^-jmr-i/i^^'^ Nd 356, 25, 32, 39.

''Nabu ^-pir-lîsir {''N-NUNUZ-SI. DI]
I. a\s "Marduk-siun-usur a. Bèl-napsàti Nk

265, 2Z.

''Nahù^-qa-na-
, s.

''Nabù-kiii-aplu.

''Nabh-qàsir, vide ''Nabà-kàsir.
"Nabà^-qa-ta-ri, s.

''Bait-eres 6.

''Nabii ' -;-(r(irt ï)-pik-zi-ri

I. «. Sip-pi-e, s. Ardi-''Erîia (Dr 298, 17).

"Nabù-rèmu-hikuH ('W- BL 55 i8/r/-^-;«;/-G^j^/

sù-kujî) Ng 59, 6. Nd 666, g. 701, 17. 796, g.

1

1

16, 4. Cr 168, 13, IG. Cb 428, 4. 429, 5.

1. rt/i Suziibii, """''';(?/; /(w/jrt irtrr/Nd M [23].

2. rt'. 7'(? Dr 180, 33.

''Nabn^-rèinu-sii-nii Cb 212, 3.

''Nabic-reiia {"N^-SfB-û-a) Dr 379, 20.

''Nabü'^-7-e H-su-nu Nk 452, 33. Nd 659, g. 961, 2.

1069, iG. Cb 96, 29. 256, 9. 420, G. Dr 281,7.

414, G. 503, r,.

1. a\s Ardi-^BcR Dr 311, /.>.

rt/i
''Bcl-ahi'-erba a. Tu-na-a DrP {"Ji, /j-].

143, '.?•

<7/j '-'Bêl-kàsu' Dr 474, /6.

rt/i ''Bcl-zîr-iddin Dr 529, /j-.

5. «/i ''Marduk-erba a. Si-gii-û-a Dr 497, /6.

rt/i
''Nabîi-ètir-napsàti Dr 505, j.

rt/j
"Nabfi-ctir-uapsàti a. ''Nabn-/it-sii Dr

506, G.

rt/i ''Siii-ibiii Dr 304, /7.

«/i ''Samahkîn-aplu a. '^"''''pahari Cb 27g, 12.

10. «/j Siijii-i/kîii a. Nur-''Sin Dr 484, ?o.

•'NabiV-ri

I. aß Na-ba}-iä Nd 992, 2.

''Nabû^-ri-bi-iisur, s. "Bau-eres.

''Nabu-ri-e-sii

I. rt'/i Û-bar-''Nabû Ev 84-2-1 1, 30.

"Nabii-rihtu-usur {^'N^-ri-ih-tü\tum\ti-PAP\SES)

Nk 94, 2. 422, 2. Nd 353, 5. S. Rîinut..

I. rt/i Si-lini-''Bèl Cr 183,^0.

''Nabù^-rî]iiaHni[-ri-inan\i!ia-an\-ni) Nk 308, 9.

NdM25,i!. Cr 34, 2ä. Cb 316, lo. "'"''bH

iqli Dr 520, 8.
"•'"'inandîdi Cr 127. S. ^Z-

/rt-rt, ''Bèl-erba, Nidintum-"Bel, Sa-''Nabû-

sfe, Taddannu.

I. rt/.f Ba-lat-su a. "'"''sangî ''Sin DrPa 11,/^.

rt/i Ba-ni-id Nd M II 60, 2.

a\s "Nabù-za-kir Nd P 4, 9-

rt/j "Nergal-usal/iin a. "'"''sangi "Sainas

Cr 323, //. 346, ,j.

5. rt'/i Pa-da-a Dr 520, 2.

T. XXXII.
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(^'Nabu ^-rîiiiûiiiii)

als ''SUR-iäallivi Nd 280, w. 534, is.

a\s Smii-iddin a.Bn-ra-qii Nk 290, /o. Ev 11,3.

S. a. '^Sin-na-m-, s. ''Bcl-iddi)t.

''Nal'ù^-ri-inu-11-a Dr 244, 6.

"NaliH-i-hiiiitu (? "N^-7-i-i)iii-f')

I. a. Bcl-ctiru, s.
''Ncrgal-iddin (Nd 769, 7).

"Nalyà^ !-su, S. Sa-''Nûâù-sfe 12.

"Nabù'^-ri-sn-u-a, qaliu Nd L 1,3. Cr 135,6.

"Nabii-silim {"N^-si\sil\si-il\-lwi) Nk 449, g. Nd
729,8. 795,5. 1022,3. 0-34,12. ""•"agami

Nd 804, i). ""•'^'irrilii Nd 202, 10. 718, 2. Cr

34, 3. 80, II. Cb 57, 4. "'""vtai/dîdi Dr 70, G.

"'""mal- sipri Nd 565, 4. "'"'^qa/lii Nk 61, 2.

318,5. Nd 232, 5. Cb 379, 4. Dr2i2, 3, 9.

""•'Wab nartabi Nk 452, 23.
'""''simmu Nd

161, s. S. ''Bèl-iddiii 228, "Sainas-sar-

biillit I, y^zr/Zi 7.

1. a\s Ilàni-ti7n}-inii Cb 85, is.

2. rt/i "Nergal-hli-iddin Nd 987, 3.
«'"''rhb rci

Cr 1 17, 5.

''NabH^-su-{pi-e\-iiiit-hHr

I. «/j Ki-rib-tu a. '""''sangî ''Samas Dr 243, /^.

•'Nabu ^-sa-bit-qàti-, "'"''asarid sarriNg 7, s. 58, s.

••'"''qallu Nk 266,5. "•••''ràb biti sa "Nei'gal-

sàr-usur apil sarri Ng 39, 2, 10. Nd 270, 3.

688, 2. S. ''Nabii-itsur.

•'Nabi'i '^-sal-lain

I. a. Ilu-ba-ni, s. Musczib-''Bel (Cr 128, 2a).

•'Nabu ^-sa-ba-biû

I. a\s Lu-iis-ana-iifir a. Ar-rab-tinii Nd65o, 12.

•'Nabu ^-sa-du-nu

I. a\s ''A-è-nsabsi a. "'"i'rëî sis/ Nd 526, 19.

674, 10. 827, 13. 875, 14.

ajs ''Nabù-siim-itkin a. ''Bèl-ctirii Dr 68, /o.

a\s Siim-ukin Dr 152, 23.

4. a\s Zh'-itkin a. ''Bèl-ètir Dr 69, n.

"Nabu ^-såkin-siim (GARsa-kin-MU)
1. a. A-qar-a-nal-''Nnbi7 , s. ''Nabii-siiin-ukin.

2. ^?. "'"''sangi "Istar Bàbili, %. ''Nabù-bùn-

sulum.

"Nabii '^-salàmu (Dl-inu)

I. a\s ''BèP-nàsir Nk 50, g.

•'Nabu-salàmu-eres {"N^-GI-PIN-es), vide Aiia-

•'Nabfi-salàiuu-eres.

"Nabu ^-sal-lim

I. a.
"'"''di-ku-û, s.

"Nergal-ana-bitisii.

No. 2.

'•'Nabn^-sa-ina-, s.
"Nabii-uballif (Cr 3 12, g).

"Nabù-sàpik-zir {"N^-DUBjsà =-RA\sa-pik-ZIR\

zi-ri, abgekürzt: Sàpik-zlr), s. ''Bèl-sian-

usjir.

I. rt/i Ba-lat-sit a. ÅS\TUK}-pi-e Nd 534, h.

NdM II 53, 22.

a\s ''Nabii-Hsalliin a. Diaiiqi-sa-ilàiti-dainqa

Nd 722, 14.

a\s Sil-la-a a.
<••••''ahi hîti Dr 85, 9.

a. Di-ki-i, s.
"Nabû-simi-iddin.

5. a. Sip-pi-e, s. Ardi-"Er{ia (Dr 298, 17).

"Nabn-siir-ahèhi {•'N'-LUGAL-SES^'-ht), s.

Siiin-iddin.

1. c?/i Ki-ne-na-a-a a. Iddin-''Papsiikkal Nk
216, /.'.

2. rt. Di-ki-ia, s.
•'Nabù-viusctiq-urri.

"NabiL ^-iar-bûl-lit Nk 377, 5.
"'"''rab bîli Dr 336.

S. ''Nabu-siun-ukîn.

•'Nabù^-sàr-ib-ni\KAK DrL 24, 4. S. •'Mardi/k-

siiin-ibm, Riinîit.

I. (7 i Mar-dii-kti Nd 116,7.

"Nabù-sàr>-iddiii [''N^-MAN}-MU)

I. rt'/i "Nabii-hh-bùl-lit Nd 100, 3.

"Nabu ^-sar-ilàni Nk 90, 2.

"Nabû^-sarratmi {LUGAL-au-ni), s. "Nabù-zîr-

ukhi.

"Nabii^-scir-ü-siir\SES Nd (305, 3). 621, 2. 920, 3.

Cr 287, 34. Cb 387, II. "'""asarid sarri Nk

394, .3. ""•''si... Nd 250, :i.
""•"siikkallu

Cr 312, 31. S. "BH-cih-usur, -è/ir, "Nabû-

balàtsit-iqbi, "Nergal-sar-itsitr, Nidiiitiim.

I. a\s "Bèl-iiballit Nd 1056, //.

a\s Itti-"Nabü-balatu Cr 151,5.

a\s Ki-na-aplu Cr 64, /.?. Dr 413, /.'.

a\s "Nabà-ahc-biil-lii a. Ga-hal Cb 379, 22.

5. a\s "NabH-hiin-ukin a. ""•''ardi "Ea- Nd
418, 1.5.

als "Samas-dannu Nd 1034, g.

«/i Tar}-bi-ia} Cr 310,2.

a. Gahal, s. "Bèl-ibni.

a. "Nabii-bàii-a/ii, s. "Nabfi-kîii-z/r.

10. «. ""•''sangî "L'star Bàbili, s. Siiin-itsiir.

"Nabû-sêmè {''N^''''-se-e{-ine)\se-im\se-me-e) Nd

(1120,5). S. Iddin-"Nabu 17, 136, Nabîi-

tià.Hr 5, -iinn-lisir 14, -iiballil 12, Na'id-

"Bèl 7.

"Nabù^-si-1/iaii-ni Nk 369, .-,.
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"Nabu ^-sip}-7iS!ir

I. a. Ahu-ba-ni, s.
''Marduk-iùalliin.

''Nabu^-su-hä-nu-balatju. Nd 865, 13.

'<Nabù^-siim-eres (''N-MU-KANjPIN-cs) Nd

342, 17. S. ''Sainas-ètir 21.

I. als ''Mardrik-z'n-ib)ii a. EgibiVi.V6A„\. Vgl.

''Nabù-hnn-ibiii 3.

a. ''"'^abi bîti, s. "Nabii-kîn-zîr.

3. a. Egibi, s. Làbàsi.

''NabiL-him-ibni{'>N^-MU\h'i-nm\-KAK\ib-m Nk
7,4. 176,5. 249, in. .? 84-2-1 1, 172. "•"''ba'int

Nk 435, 17. S. ''Bclit-i\-ti\-rat, •'Xabù-

7tS7irhi, Zîri-ia.

I. a\s "Bèl-ri-inan-ni a. Ba-si-iâ Nd 827, //.

ajs I-ki-sa-a a. Abi-ul-îdi Nd 293, ^,. Nd L
104, 15.

als "Mardiik-zir-ibin a.Egibi^\^^l,,o. Vgl.

''Nabà-him-eres i .

a\s "Nabi'L-ah-iddin Nk 311, /,,-.

5. a\s "Nabù-sùvi-iddiii Nd 145, 4.

rt/i Ri-e-mu-Ui a. Sip-pi-e Nk P 3, 3.

a\s Ri-7)iut-''BcI a. "'"•'hi/asa/- ûb////i'Ng^ii,/s.

Lab [3, /j].

ûjs Sii-ma-a a. "-'"''sa tàbtihi Nk 428, h.

rt. Danii7i-"Addii, s. Nap7ist7ti/i.

10. ^?. E/rs-aita-Esaggi/, s.
"Nabii-kîii-rj'n:

a. Ma7'-d7(k Cr 53, 3.

rt.
""•'''

//las117- ab/il/i, s. ''Ma7-d7ik-rÀ/--ib/ii.

a. N'/h'-^Sin, s.
''Ea-usallim.

a. "'"''paha7-i, s. •'Ne7gal-idd///.

15. rt. Sag-gU-ä-ia, s. E7-ba-"Ma/-d/ik.

"Nab7t-haii-iddi7i\a{^'N^-MU-MU\SE(:nd)\id-diii)

Nbp(ZAIV)i9,3o. Nd(39,7). 399,4. 417,22.

428, 14. (632, 10). 651, 3. 703. 752, 7. NdM
II 47. 51,7. Cr 150,5. CbP3i,9. Dr 183,6.

354.11- 398,3. """'7/rt-.cv7-;/«Ndioi9. «""''/r-

rihi Nd 398, 38. "'"'h'àb iiai-fabi Nk 452, 4i.

''••"'
si-pl-7-i Nk 413, .3. S. "Add7(-7(bamt,

J'Banàt7i-Esaggil, "Bèl-apbi-idditi^i , -idd/n,

-7'îma}mi, Gimil-''Sa7iias, Miu-à7i7i, ''Nab7\-

ah-eres, -shm-e7'es , -s/)/n-ib/ii, -us7i7'S7i,

Nàdi7i, "Nei-gal-7ibaUit, Nidi7tt/ci/i-"Bê/,

Rmmt-''Bèl, S7\qa-a-a, Saddinn/i 16, "Sa-

i7ias-iddi77, S7il7n77-BâbilU'ZA .MAL .MAL-
pi7-\

I. a\s Nd 958, 7.

als Ardi-ia Cr 313.

a\s A/-di-''Bc/ a. Egibi Nk 13, 3. Cb 305,/».

al's Balàt-s7t a. Sa-iia-si-hi Nk 96, 0.

5. als ''Bêl-îp7is a. Mi-sir-a-a Nk 328, 13.

a\s ''BcP—s(i7--7is/ir Nd 90, 4.

a\s "Bcl-rJ}- a. '"""7/ia7i-di-di Nd 48, --.).

als E7-ba-''Ma7-d7ik a. Da7t)7ii-''Add/i Cr

274, Ii.

als Gab-bi-ia Cr 260, 14.

10. als Jb/ia-a a. ''Addii-sa7n-7ite-e Nd 1068, 9.

d\s I)ia-E-sag-gil-zi7--ib/ii a. "'"''sa/igt "Ea
Nd 787, /7.

als Iqisa-a a. M7i-da7)i7niq-''Addii CrP 23,1'.

als
''Ma7-d7ik-sii7/i-7is7i7' a. Egibi Cb 376, /.'.

als ''Ma7-d7ik-SH77i-7ts/t7- a. N7'ir-''Paps7ikal

Cb 120, 1. 315, /r. 338, 2. 349, j7.

15. als ''Alaz-d/ik-zî/'-ib/ii a. Ba-b7i-tit Nk 103, /j.

als ''AIardiik-.':î/--ib/ti a. [''Ea-)Epes-ili Cr P

13, /.'. 17. DrP 41, 13. 45, //. 61, 15.

als \j^Ma7'd7i\k-rÂ7'-ibni a. Na-din Nd 1057.

a\s M7isèzib-"Bèl a.
''Nabù-7ia-a-a Cr 1 20, 9.

als ''Nab7\-bèl-ilà77i a. E-sag-gil-idi7i/7a7/i Cr

128, ,7.

20. als ''Nab/'t-bc/-sn7/7àti a. "'"''sa/tg^ "Add/i

Dr 307, 7.

als
"Nabù-e7-ba Nk 432, g.

als ''Nabù-kîn-zÏ7- a. Kal-ba-a Cr 128,^0.

als "Nab7i-77did Nbp M II 10, 4.

rt/i "Nabti '^-sàpik-zÎ7' a. Di-ki-i Dr 386, /2 =
no 33-

25. als ''Nab/'c-sii 7/1-71kill a. Ba-si-ia CbL 169, /7.

als
''Nab7t-s7i7ii-us7{7- a. Ni'c/--''Paps7ikkal Cb

338, 20.

als
''Nab7L-zÎ7'-7ikiii a. Na-di/t-se-i7ii Nk 185,

18. Nd [945, is].

als Na-di-/M a. Alm-ia-ù-tii Nd 1047, '7-

a\s "N£7gal-û-sc-zib Nd 191.

30. als "Sa77ias-apl7i-iddi7ta Nd 79, 2.

als ''Sa7i/as-aphi-7isU7''Hà'j\'j,i. '/2?>,\. 944,ii.

989,2.

als ''Samas-ilmi Ev 12, 13.

als Sàpik-zÎ7' a. ^"'"^'^Di-ki-ile Dr 246, 7.

376, A 379,7A 380,/j. 395, '9. 396,'Ä 410,-'^.

429, ,-. 446, /7. 456, s. 457, /0. 474, ,4. =
no. 24.

rt/i Sü-la-a a. [''Ea-)êpes-ili(^'^ Cb [260, 5].

388, 17. Smd (ZA IV) 2,16. Dr 38, 2. 169,2.

224, 3. 226, 3.
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il'Nalm-siivi-iddin\ti)

35. a\s Sü-zn-bu a. Eiim Dr 272, 20.

a\s Uliäa-a-a Nk 360, 10.

a\s Ztr-iikin Nd 1030, [>], v>.

a. Abi-ul-idi, s. Alu-lùmur.

a. "'"''abi bîti, s. Ba-si-ia, Ba-zu-zu.

40. a. Ardi-''Ea, s.
"Nergal-sitin-ibni.

a. Balàtu, s.
''Nabü-siini-ishin.

a. "Bel s.
''Nabù-£tir-)iapsàti.

a. Da-bi-bi, s.
•'Nei-gal-siDn-itsiir.

a. ''Ea-pat-ta-nu, s. ''Nabù-ahè-bitllii.

45. a. Egibi, s.
•'Bcl-iddiii, -kàsir, Musèeib-

''Marduk, ''Ncrgal-usalliiii.

a. Èpei-ili, s. •'Bcl-iihallit, LàbàH, "Nabic-

zîr-iqîsa.

a. Esaggil-idinnam, s.
"Nabù-aptn-iddiii.

a. llii-ta-ibni, s. ''Bèl-uballit.

a. It)i-bu-pàni-ia Dr 327, 2. S. "Nabii-êtir.

50. a. Ki-din-''Sin, s. Nidintum-''Bèl.

a. "'"''ki-sik ''Nabu, s. Snqa-a-a.

a. Mas-tuk, s. Kal-ba-a.

a. Mi-sir-a-a, s.
''NabÀ-sùm-itkîn.

a. Mu-kal-livi, s.
''Mardiik-erba.

55- (-1- ^lu-se-zi-bu, s.
"Nabà-siiin-ukîn.

a. Na-ba-a-a, s.
''Marduk-aplu-usiir.

a. Na-din-se-im, s. ''Bcl-ahè-iqîsa, ''Marduk-

sàpik-zîr.

a. Nur-''Sin, s. Ardi-''Marduk , ''Bèl-ahê-

iddin, "Suiinàn-sii»i-iisnr, -f Tap-pa-sar.

a. ""'iirëi alpi, s. ''Saiiuis-kàsir.

60. a. Sag-di-di s. ''Nabu-zir-lîsir.

a. "Sin-tab-iii, s. Ri-niat.

a. Su-pi-e-"Nabu . . ., s.
''Sin-ahè-bullit.

a.
''Samas-aplu-usiir Nd 702, 3. 824, 1-.

a. Sa-''Xûbû-sii-H Nk 66, 15.

65. rt. Sa{-bi)-//a-si-s//, s. Ba-si-ia, Lâbàsi.

a. "'"''sangi "Addii, s.
''Nabii-zir-ibni.

a. "'"''sangî "Ninib, s. Bànîa.

68. rt. Si-gu-û-a, s. ''Bèl-iddiii, Ina-qibî-''Bèl.

"Nabu ^-sîim-im-bi

I. rt/i Ezida-sinn-ibni a. Sag-di-di Cr 76, 3, v.

aß Ri-vtut a. "'"''bàni DrP 45, w.

ajs Ri-inut-"Bcl a. Ardi-"Nergal Nd 663, 14.

4. a , s. ''Nabû-zir-iqîsa.

''Nabii^-siim-iqt'sa Nk 175, :i. S. ''Bèl-nàsir.

ï. ajs a. """^'Fa-se'"' Nd 212, 1, 10

{^'Nabu-zîr-iqîsa ?).

No 2.

a\s Balàt-SH a. "'"''saiigi ''Istar Bàbili Cr

26, ...

a. "Bcl-ra": Nk 249, 34.

4. a. Niir-''Sin, s. ''Bèl-usàtu.

''Nabà^-sian-iskun {GAR-un) SnikM 114,*. ^^'k

14, 4. 27s, 6. [353, 9]. 388, 44. 396, ä. 412, 6.

450, 10. Nd 354, 5. 570, II. 668, 24. 1060, 10.

1 103, 3. Cb 387, 8. Dr 55, G. 98, il. 128, //.

404, 3. Dr WM 16. '""i/piN sa ''Sawas

NplM II 9, 25. S. Ap/a-a, Balàtu, "Bèf^-

sinn-ibni, Musèzib-''Bel, Musesib-''Marduk

99, "Nergal-sar-usur , Rimiit, Su-qa-a-a,

Sa-an-si-ru.

\ ? Nd 936, 13. DrP 137,I. a\s

ajs a. Mu-kal-li/u Nd 765, 's.

aß •'A-è-iddin a crba Nd 313, 16.

aß Apla-a a. Man-di-di Nd 593, 3.

5. aß Ap-la-a a. "'"'h-ab bànî Cr 10, u.

aß Ardi-"Gula a."""'ba iriY)x2\2,is. [367,29].

a\s "Asur-ztr-ibni Nd 359,/^. 512, 11. 541, ^.

552, 15. 570, il. 602, /o.

aß Ba-ni-e-a a. Ahu-bani-i Nd L 1

.

a\s "Bau-hh-iddin a. "'"''bànî Ev 16, g.

10. aß "Bèl-ahè-erba a. Ba-si-a Nk 31, /j.

a\s "Bêl-a/jè-iddin a. "'"''bànî Cr 236, /j.

als "Bèl-uballil Cr 361, /6.

a\s "Bèl-z/r a. Marduku} Nd 405, g.

aß Ina-ki-bi-''Bèl a.
"'"''nàs patri Nd400, /^.

509, ,4.

15. aß Iqîsa Nd 212, 12.

aß Kab-ti-ia Cb 432, 10.

aß Lûsi-a-na-HÛr a. Sa-na-si-su Nd 48, a.

79, 15. 275, 8.

aß "Marduk-èfir a. Bi-ib-bu-â-a Nd 389, is.

aß "Alarduk-sàkin-siun a. "'"''sangî "Ea
Nd M 60, iG.

20. aß Mu-ra-nu Dr 87, 5.

a\s Musallim-''Marduk a. "'"''nappahi Nd P

8, 19.

a\s "Nabù-ahè-bùl-lita.Pap-pa-a-a¥i\i2Aß,i7.

aß "Nabû-iik-iddin a. Balàtu DrCT IV 32, /j.

aß "Nabù-aplu-iddin a. ["Ea-èp]es-ili Nk
425, 3.

25. aß "Nabù-iddina a. Amèl-"BèP Dr 462, /7.

aß "Nabii-iddin a. Nîir-"Marduk Dr 515, 12.

aß "Nabù-hmi-iddin a. Balàtu Dr Bu 88-5-

I 2, 26, 27.

19
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{''Nabu ^-siiiii-iskuii)

aß ^'Nabii-zir-ibni a. Nur-"Sin Ng 50, 6.

a\s "NabÎL-sîr-usabsi a. "'"^'qîpi CrPa 3, si.

30. ajs ''Nergal-asaridii a. <^"'''reî sisi Cr 320, 1-2

(var. : "Bil-siivi-iskicii).

aß ''Samas-erba Dr 102, 9.

a\s ''Samas-sùiii-iikm a.
"'"''lualahiWi^ 152, 13.

aß Tab-ni-e-a a. Ahu-ba-i Nd 336.

aß Za-ru-tu a.
"Sin-na-din-sùm DrP 72, /?

35. a , s. ''Bêl-iddina, ''Marduk-sîim-

usiir, Saddhuiu.

. a. "Addii s. Itti-''Marduk-balàtu.

a. Ahu-ia-v-tii, s.
''Nahfi-hini-iisur.

a. Auiel-''Ea, s. Musêrjib-''J\Iard!ik.

a. Ardi-'Œa, s. ''Saj/ias-nba/lit.

40. a. Balàtji, s. ''Nergal-usèzib.

a. Bèl-Harràn-sadu-û, s.''Nergal-ahè-iddin.

a. Etiru, s. "Bèl-!im[ball]it, "Nergal-sùin-

iddina.

a. Ga-hal, s. Rîmût.

a. Ir-a-iii, s.
''Nabû-balàtsu-iqbi.

45. a. '""''ispari, s. ''Nabù-Ii'à.

a. Ka-sir, s. -fHabaiinnaUim , Musalliin-

"Marduk.

a. Ki-din-''Sm, s. "Nabù-sùni-ukhi.

a. '^'"''kiiddiiiiiiiH, s. ''Bèl-nàdiii-aplii.

a. "'"^hnan-di-di, s. Bûnaiiii, -^Kas-sa-û.

50. a. Mn-kal-lim, s.
''Mardiik-ètir.

a. "'"''naggari, s. ''Nabù-bàn-zîr.

a. "'"^'nas patri kàri, s.
''Nabù-ahc-bitllit.

a. Nùr-''Sin, s. ''Nabû-ittarmu.

a. '"'"'pahari, s. ''Mardiik-sion-iisin:

55. a. "'"''ràb bàiiî Nd 64, is. [356, 49]. 608, 17.

720, 24. Nd L 73, 33.

a. """h-eî alpi Dr (474, h).

a. Sag-di-di, s. ''Nergal-nballit.

a. Sag-gil-a-a, s. ''Bèl-bnllitsu, Nidiiifiiiii.

a. Sikkfia, s. Iddin-''Nabit.

60. a. ''Siu-tab-ui, .s. ''Bel-iddin, ''Mardiik-siiin-

ibni.

a. "'"'^'sangî ''Ninib, s. ''Bèl-aplii-iddin.

a. '""''sangî''Bèlit-samê,s.''Nabji-aplu-iddin.

a. "'"^'sangî ''Ea Cr Pa (4, 29).

a. Si-gu-û-a, s. Mi-za-tum.

65. a. Tàbtih/, s. ''Nabù-siiin-//sir.

''Nabù^-sù-mii-li-biir, "'"''daiaiin Nd "/"jd, 13.

"Nabu^-siiiii-lil-bir Nd 919, 0.

"Nabii 1 -sinii-mir
(
GISjSL DI) Nbp (ZA IV) 19, 21.

Nk 90. Ng 28, 28. Nd 574. 630, 11. 635, 10.

922. 941,4. 957,3. 1034,5. Cr 40,10,15. 47,7.

164,11. 189,21. 364,29. 365,7. 369,2. 373,2.

Ardi-"Marduk , "Bèl-iddin 229, Kalbi-

"Baii 8, Rîinàti.

I. aß Ap/a-a} a. Abi-iil-îdi Nk I12, /=.

a\s Ba-lat-sit a Cb 44, 42.

aß- Balàt-su a. Daii-ni-e-a Nk 207, la.

aß Ba-lat-sii a. "'"''ga/labi Nk P 3.

5. aß Balàf-SH a. Sag-gil-iâ Nd 59, 3, ig.

a\s Balàt-su a. "'"^'sangî "Istar Bàbili Nd
[342, ._.]. 497,9. [599,«]. 846, j. [854,4

907, 10. NdPi II, //. Cb 42, 14. 102, //.

aß "Bèl-ètir Nk 6, 2.

aß "Bèl-ètir a.
'"'••''nappahi Nk 172, is.

aß "Bèl-zîr-iddiu a. Nur-"Sin Nk 252, 7.

10. aß fBi-li-li-tum Nd 13, 9.

aß Iddin-"Marduk a. ''Addii-sùin-ercs NdL
104, /.'.

aß Iddin-"Marduk a. Èpes-ili Nd 412, .3.

aß Mu-se-zib-"Bèl a. "'"^'bâiii Nd 90, 7.

ajs Mu-se-zib-"Nalm a.
"Nabù-se-iiie{-é) Nk

27. '• 358, 14. 389, 10. 400, 12. Ev 8, 14.

15. a\s "Nabu a. "'"H Pa-se''' Cb 46, 11.

aß "Nabu-kàsir a. Amèl-"Ea Dr 68, 12.

d\s ''Nabù-sinii-iskiui a.
"'"''' tàbtisu Cr 277, 2s_

aß "Nabù-rjîr-iddiu'iusurt a. Nùr-"Siu Nk
269,.?. 356, 9. 387,^ Ä Ev 2, ,4.

aß Tab-ni-e-a a. Èpes-ili Dr 278, 2. 279, 2.

20. aß Zîri-ia a. "Sin-imittu Nk 64, /j-.

aßs Zir-iikin a. Etiru CrP 13, 2. Cb [425, b\.

CbP 36,/^. DrP 48, Ä [69, i']. 71, /jr. 134,^?.

Smrd P 38, /7.

a. "Addu-sinii-eres SmkP 2, ,4.

a. Ardi-ia, s. Iddin-"Bel.

a. Ardi-"Nergal, s. Iddin-"Bel.

25. a. Ba-la-tu, s. Ihisabtnm.

a. "Bèl-aplîi-usur, s. "Nabù-kîn-.iir.

a. "Bèl-îpus Nd 351, u. 781, s.

a. "Ea-èpes-ili, s. "Bèl-îpus.

a. Egibi, s.
"Nergal-iddin, Pir.

30. a. E-til-lu, s. ''Nergal-nballit.

a. Ibni-" , s.
"Marduk-iddin.

a. Ir-a-ni, vide "Nabfi-zîr-lîsir a. Ir-a-ni.

a. "'"''uialaki Nk 90, 22, s. "Bèl-iddin.

a. Ma-lnl-tuni, s. Giviillii.
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[''Nai>à^-siiiii-/îsir)

35. Il- Na-bn-Hii-iid-a-ii, ?i.''Na!>ù-/istir-iia/>istiiii.

a. Ä'a-s/r Nk 249, m

a. Sag-gii-la-a-a, s.
"Nabù-ahè-iddui.

a. "'"''sangt Dàbili, s.
"Bcl-iddin, Uî-''Mar-

duk.

39. a. "'"''sangî ''litar Bàbili Nk 330, 14. Nd
373,/^. Cl- (347, 12). ?>."Bèl-iiballit,"NabiL-

ittaniui.

"Nabù-sum-ukm ['N^-MU\sü-iim-D Uj G1.NA\

khi (Nd 274, m) \îi-}dn\ki-iH\ abgekürzt:

Shm-Hkî)ii\.v.\ Labi,:M. Nd444. Cr 141,8.

Cb 44, 30. Dr (24, 0. 416). "•••''daianu Nd

355, 14, 20. 668, 23. e-pis-ia-im Cr 238, 4. S.

Bcl-uballit, -usè.zib, Sùqa-a.

I. als Apla-a a. Ga-hal Dr 133,0.

a\s Apla-a a. Oaqqadaniiititni Nd 34, 3.

a\s Åp-la-a a. Sji-ha-a-a Dr 31, 6.

a\s Ardi-"Nabu a. Sa-na-si-hi Cr 211, 3.

5. a\s "Bêl-bcl-sii-iin a. La-knp-pu-ru Cr 12, 4.

Vgl. no. 1 8 a.

a\s "Dèl-ctir a.""'''saiigî''Na-na-a Dr 2 13, 2.

a\i "Bèl-iddin a.
"•""aslaki Dr 529, /./.

a\s "Bel-iddin a. «""'bànî Nd 587, g.

a\s "Bèl-i-ki-sû a. Njt-ù-bu Nd 293, 3.

gacï/i "Bèl-iqîsa a. "'"''pahari DrP 133,-'/.

10. a\s "Bèl-iisallim a. Ba-bit-tii Nd 216. 267,

2, n. 520, s.

aß "Ea-iddiii a. Mu-kal-litn Ng 14, g.

a\s •'Ea-iidaiiiiiiiq a. Raba-a-sa-''Nmib'^ Nd

480, !2.

ajs Ibna-a a.
""•'''sangî Dil-bal'-' Nd Pa 2,40.

ajs Ibna-a a. "'"''sangt "Na-na-a Nd 314.

15. a\s "Marduk-na-sir a. Egibi Dr 201, n.

ajs "Marduk-siiui-ibni Nk 1 59, 2.

a\s ''Mardiik-sinn-ibni a.""'''pahari'^à ^l6,Vi.

ajs ''Marduk-zir-ibni a. Na-d'ui-se-ini Nk
1

1

2, 2.

1 8a a\s "Nabù-bcl-sn-nu a. La-kiip-pu-ru Cr 27, .5.

Vgl. no. 5.

a\s "Nabù-ku-sur-sii Art (ZA III) /<?.

20. a\s "Nabu-uiH-lc-ti-iq-urri a. "'""is .... Dr

437. 'S-

ajs ''Nabù-na-a-a a. "'"''sangî "Na-na-a Nd

609, /j.

a\s ''Nabà-sàkiii-sinii a. A-qar-a-na}-"Nabu

Nk 273, g.

No. 2.

a\s ''Nabù-sàr-biil-lit Dr 367, .>,.

a\s "Nabu-sùni-iddiita a. Mi-sir-a-a Nd

165, «.

25. a\s '''Nabà-siiin-iddina.Mu-sc-:-ji-ib^a^i\T„io.

806, //.

afs
''Nabà-siini-iikun a. Ki-din-"Sin Cb 338.

a\s "Nabû-sùin-nsi/r a. "Bèl-apln-usiir Dr

335. "
ajs ''Nabh-usitr-sn a. Nùr-"Sin Cb 379, 10.

ajs "Nabu-rJr-iqîsa a. EgibiXixYdiW ,?,. 12,13.

13, 7 (Schreibfehler).

30. a\s "Nabù-zîr-îiktn Nd 1120,3.

a\s Na-din a. Epehili Cr 380, u.

a\s Ndid-"Mardnk a. "'"''sa tàbti-su Nk
161, 16.

a\s "Na-na-a-iddina Nk 46, g. 47, //.

a\s "Nergal-sarr-a-ni a. Da-bi-bi DrP 59, is-

35. a\} "Nergal-iùallini a. Si-gu-û-a Cb \,s.

als Su-qa-a-a a. Ba-si-ia Dr L 26, 14.

ajs "Samai-iàkin-snni Ng 29.

a\l Si-riq-tum-"Marduk a. Siin-iiie-AN^'-e,

""'ilTU bit "Nabfi Ng 13, 1, 7.

a\s Sil-la-a a.
"'"''rhb ba-ni-e Nd [396, 4].

580, ,3.

40. a\s Sû-la-a a. Si-gn-ü-aCr2jj,sj,vg\.Cr 210,12.

ajs Uballitsn-"Marduk Dr 411, /j.

a\s Û-ba-ru a. "'"''sangt " Istar Bàbili DrP

44. 'J-

a. "'"''abi bîti Nk (328, 17).

a. Ardi-''Ea'-, s. "Nabù-sar-usiir.

45. a. "'"''aslaki, s. "Marduk-siini-iddin, "Nabn-

zîr-ukîn.

a. Ba-si-ia, s. "Nabà-siiin-iddina.

a. "Bèl-aplu-usnr, s.
"Marduk-siini-usur.

a. ''Bèl-ctiru, s. Ina-Esaggil-rjtr-ibni, "Nabît-

sadiinu.

a. Dan-ni-c-a, ,s. Balàtsu.

50. a.
"Ea-qarrad-ili, s. "Uras-sàpik-rJr.

a. Egibi, s. Sû-la-a.

a. Èpes-ili, s. Nidintu.

a. Gis-sa-pa-eresQ), s. Iddin-"Nabu,

a. Ib-na-a-a, s.
"Nabù-kîn-aplii.

5 5. a. Iddin-"Papsiikkal,a. "Nabti-napistiin-usiir.

a. Ili-bùl-lu-tu-"^lardnk, s. "JMarduk-siiin-

ibni.

a. Ir-a-ni, "'"''daianu Nd 356,44. [495,21].

608, 14.

19*
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{''Nabû-hun-7ikîii)

a. Kalbi-^'Sill'-, s.
''Bcl-ahè-crba, Sadiuin.

a. Ki-din-''Sin, s. -fGn-si-gi.

60. a. La-kup-pji-ru, s. ''Nabù-bullitsii.

a.
""'^'masar abulii Cb (360, n).

a. Mu-kal-liin, s. Iiii-bi-ia.

a. Mu-se-zib, s. '^Mard7ik-nàsir.

a. Na-ba-a-a, s. Itti-"Nabii-balàtji.

65. a.
''Nabù-uballit a. "'"''ret Nd 75, 17.

a. Nu-ù-bu, s. Tabiiêa.

a. "'"''pahari, s. Niqiidu.

a. '^"•^'rab bànî, s. ''Bèl-7'hiianni.

a. Su-ha-a-a, s.
''Nabù-nàdin-ahi.

70. (?. Sa-bi-na-si-ht Nd 373, /6.

rt. Sa-na-as-si-sit, s. Nidintuiii.

a. "'"''sangî ''Ea, s. ''Ma)'d!ik-apl!i-iddin.

a.
"'"''sangt ^'IstarBàbili, s. ''Sanias-ubai/it.

j6. a. "'"''sangîparakki, s.
''Mardtik-him-usur,

''Nabû-ahè-buUit.

'•Nabu ^-siim-û-s2irlSESlPAP^k 374, 22. Nd 643, 11..

815,12. 977,3. Cr40, u. 154,7. Cb347, G.

Dr 150,13. 290,2. 300,3. S. ''Bci-ètir, Ni-

dintiun-''Bcl.

I. a\s a. La-kiip-rit Nd 10 14, 3.

a\s Ar-ra-bi a. Ir-a-ni Nd 441, tb.

a\s "Bel a Al-la-nu Dr y^y, 13.

a\s ''Bcl-iddina, """'sa-ki-il ka/finie Ars

(ZA III).

5. als E-ri-sii a. ""'^'rhb bàni Nd M II 6t„ ,4.

ajs Gu-za-nu a. Etini Dr 499, ib.

a\s Iddin-"Mardiik a. "'"''sangt "Istar Bà-

bili Dr P 88, jb.

ajs Mar-duk[-n) Nk 377, //. Nd 521, >.

a\s Mar-duk a. Epes-i/i Ng 27.

IG. a\s ''Mardiik-siim-ib-ni\KAK a. IIÎ-''Mar-

duk Dr 220, 4, «. 481. DrP 70, 14. 83, 12.

ajs "Marduk-sûni-iddin Cb 35, 9.

a\s Mu-se-zib-''IMardiik a. Mii-käl-lini} Smd
(ZA IV) 1, 3.

a\s "Nabü-balat-sii-iqbi a.'""''qipi'HA 585,//.

a\s ''Nabh-kiiznb-ilàni a. ""'^'ràb bànî Ntl

116, 3, 26. 132, 6. 133, 2. 165,3.

15. als "Nabù-sinn-} ajs> Rak-zu DrCISII65.

ajs ''Nabù-SHni-iskuna.AIiu-ia-n-tiiDrYÇ)}i,i.

ajs ''Nabu-uballit a. Etiru Dr 386, 3.

ajs ''Nabfi-usallim a. Dnl-lu-bu Nd 6, 12.

ajs ''Xabii-zîr-iddin a.
"'"''aslaki Dr 79, i.j.

20. ajs "Nabn-zir-iddin a. """'ispari Cr 128, jo.

ajs "Nergal-iddin Nk 399, 3.

ajs ''Nergal-iddin a. Na-bu-nn-na-a-a Ng
49, //. Nd [197, 16]. 497, /,. [505, 13].

a's Nùr-c-a a. Ba-ri-hn Cr 245, /.».

a\s Pir- a. Epes-i/i Cr 249, /.'.

25. ajs ''Samas-iddina Cb 44, 48.

ajs ''Sanias-pir-iisiir a Cr 362, /,,-.

ajs Sàpik-zir a. Mi-sir-a-a Nd P 5, /... .Smd

(ZA IV) I, 2.

ajs Sàpik-zir a. "'"^'N/.SUR gi-ni-e Nd
346, 3. 623, //. [625, 4]. 697, 2j. 755, ,4.

a Nd 1077, u. S. "Bè/-iddin, Itti-

''Marduk-balàiu, Zîri-ia.

30. a. "'"'-abi btti, s. Ndid-"Bèl.

a. ''Addii-sa-nie-e Cr (114, n).

a.
''Addu-sian-usiir, s. ''Bè/-êtir.

a. ''"•''a//aki, s. Kidinnii.

a. Ba-bii-tu, s. 'Œè/-kàsir, -iiba//if.

35. a. Bàn{îa\ Nd M (15,0).

a. "'"^'bànî, s. Iddin-''Nab/i.

a. ''Bè/-ap/it-itsiir, s. ''Nabii-siiiii-iikin.

a. ''Bèl-siivi-iddin Cb 255, 5.

a. Dani-qa, .s.
''Mardulc-zir-iddin.

40. a. "Ea-ibni, s. Iddin-'^Nabu.

a. Egibi, s.
''Nabû-kîn-aplu.

a. Epes-i/i, s,. ''Bè/-iddin.

a. I/i\E/iy'Marduk, s.
"Nabîi-iddin.

a. Ina Ng 13, 10,

45. a. La-ku-iip-pu-ru, s. Ezida-siini-ibni.

a. "'"'hnasar abu//i Cb {-^yj, s).

a. ]\In-kä/-/ini, s. ''Nabù-a/jè-iddin.

a. AIii.sa//ini, s.
''Mardiik-hini-iddin.

a. Nabunna-a-a Nd 373, n. 506, m. Cr26, -j;

= no. 22.

50. a. Niir-"Papsiikka/, s. ''Nabii-hnn-iddin.

a. "'"^'ràb bàni, s. ''Bè/-ctir^. , Iddin-''Nabn,

Kiribtii, ''Nabù-eti/-i/àni, -ètir, "Nerga/-

iddin.

a. Ri-iniit-''Ea, s. "Bèl-eres.

a. "'"''sangî ''Istar Bàbi/i, s. Gnzaiiit.

5.|. a. "'"^'sangî "Na-na-a, s. ''Nabà-à/j-ittaniiii.

''Nabu '-snni-iisabsi Nk 367, 7. S. Sa-pt-ka/bi.

"Nabu--sù-7nu-su, "Nabu ^-MU-sii

1. ajs "BH-ba/àt-su Dr (ZA V) 3.

2. ajs Tddin-"Bè/ a. "'"''barri Dr P 67, 18.

"Nabu ^-sii-uH-tni-dan-ni, "'"^'/a-niii-la-nuCh 195,6.
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"Nal'iV-sû-rjio-ûii-iii^d i6i,k. NplMIIj.so. -KAR-

an-ni Nd 200, 0, vgl. Nk 175.

•'Nabù^-sh-ur:-ziz-an-iii, "'"''z-û sa màt tàintim

Nk 109, 17. 166, 13. ''NûâiV-sû-::;is-a/i[-ni]

Cr (287, 2-1).

'Naôn ^-sü-rsu-bu-lin (.? DÄ) Cb 223, 5.

"Nabti ^-iad-ni-ni Nbp M II 10, s.

•'Nabù-tabni-usiir {^'N^-tab\ta-ab (Dr 366, is) -ni-

SES\ù-sur\ daraus der Kosename Tabnèà)

Cb 429, 8. S. Ahu-lùmur.

I. a\s A Dr 120, 4.

a\s A-iiiat-sH-u/ ... Dr 366, js.

ajs Ba-la-ijt DrP 55, s.

a\s Ba-la-tu a. Egibi Nd P lO, /7. CrP 14, u,

18, -4. CbP 25, 19. Dr 522, 13. 530, //. DrP

40, /9. 46, 4. [62, G. 64, g]. 100, 9- Smrd P

l^, iS. .?P 121, ?7.

5. als Ba-la-tu a.
"'"''sangîparakki Dr 536, s.

als "Nabù-balàtsu-iqbi Art (KB IV 312) s.

a\s Ri-viHl\)nu-tu Dr 80, s. 265, 5.

a\s Ri-mut a. ""'''Rëi-i Cb 428.

a\s Zîr-H-tH a. ''Maniuk--sa1-bu-sii Ev

[23, 26].

10. a. Ba-bn-tn Dr (352, is).

a. Bèl-iiapsàti Cb {388, ig).

a. Egibi (= Tabnca a. Egibi), s. Kabti-

ilàni-''Marduk.

13. a. '^'"''saiigi ''Ea, s. Iddina-a.

''Nabù^-tab-iii-iisur-sii

I. rt. Da-mi-qn, s. Libliif.

"Nabà-tabtaniU-usur ('W-/rt/^(Dr 264, (.ï)-ta\tau-

nilnu-SES; abgekürzt: Tabtani-usur Cb 189,

22.^) Dr 264, 6?

1. a\s Kit-ti-ià\ia a.
«•"''saugt ''Ea Nd 299, 15.

[396,12]. Cr 49, 10. 284, /é. Cb 179,17. 189,22.

Dr 44, 7. Dr L 23, <?.

2. a. "'"''saiigî ''Ea, s. •USèl-ittaiiiin.

'>NabiV-ta{-ad)-dan-im Lab [2, 11]. Nd 277, 3. Dr

300, 4. "'"'hnàr sipri sa "'"''qîpii Nk 260, 3.

.S.
''Nabii-bàn-zîr

''Nabu ^-ta-ad{-dan)-iiii-usur s.
"Nabh-bàn-rJr.

I. a\s "Bèl-siini-iskuH a. Ir-a-iii Dr 51, r.

a\s Ki-na-aplii Nk il, s.

als Sû-la-a Cb 329, /^.

rt/i Tab-iii-e-a a. ^'^)Bcl-ctiru Cb 290, 13.

Dr 44, 4.

•'Nabiû-ta-ad-diii-nii-Hsiir Nd 32, 7.

No. 2.

''A'«/;« ^-ta-liin'i;.,„u-ii-siir\SES (abgekürzt: Talî-

viii), s. Apla-a, Iddin-"Nabîi.

I. rt'i- Ri-kis-kalàma-"Bel Cb 187, y. 217, is.

"Nabù-taqbi-lîsir {;'N^-1âq-bi-GIS\SI.DI) Cr

111,0.

I. a\s Sàpik-dr a. Iddin-"Sin- Nd 112, q.

a. ''Ea s.
"Marduk-erba.

3. a. ''Ea-lit-initr, s. "Nabii-ittannu.

"NabiV-ta-ri-is\LAL-isl^d6?.,s. DrP (57, 15). S.

Taddaïuui.

I. ajs Sil-la-a a. Ù-bal-lit-su-"Marduk Nd

194,14.?

a\s "Sanias-eres Nd 463, 6.

3. «. ''Ea-ilà-tu-ibui, s. Rîinùt-''Bel.

•'Nabû^-te-ka-i-da-', "'"''qallu Nd 316, i. 443, g.

Na-bu-tultû, s. "Bèl-upahlni- 5, Pa-da-a, Zàkir.

"Nabu ^-tiik

I. «/i "Nabà-km-rJr a. Ili'-"MardnkCh 142, \9.

"Nabu ^-tuk-te-e-er-ba, s. Kalba-a, "Nabù-zîr-ibni.

"Nabû^-t/ik-ti-e-tir-ri Cr 292, ic.

"Nabu ^-tu-kul-ti, s.
"Nabu-iddin.

"Nabù-tultabsi-lîsiru {"N-ltil-tab-si-SI. DI\ li-siij

si-ru)

I. als Ardi-''Marduk a.
"Sin-karabi-is-ine Nk

161, 5.

rt/i "Bèl-sîr-ibni a. "•"''nappahi Nd 335, 3.

391, 3. 392, 3.

3. rt. IIÏ-"Marduk Nbp (ZA IV) 16, 3.

"Nabii-tuqqinanni (;'N^-iuq-qin\hiq\ti-iq\-na\-an\

wrt-«/) Nd 271,10. 365,6. 385,4. 734. 791,3.

Cr 262, s. Cb79, 17. 426. '^."Nabà-râr-iddin.

I. åls "Samas-àli-iddin Nd [638, 2]. 987, â.

"Nabù-tûr-ra-sa-ait-ni, s. "Nabù-rJr-iddiu.

"Nabii^-û- >.....

I. a\s Ba-ni-ia a. Ga-hal DrP 88, /-.

"NabiV-îdjallit [û-bal-litlTIN-it {no. 6 abgekürzt

aus "Nabà-i/ùu-uballif) Nk 182. Cr 3, 5.

Dr (122, 3). 254, G. '•'"^''si-riq-"Marduk Dr

265, 5. S. Balàtu, Kal-bi-ia, "Saiitas-ètir.

I. rt-// Cb 308, 4. Cb L 19, s.

als a.
"Addu-saiii-iiic-e Nk 12, //.

a\s a. Sa-na-si-su Dr 176.

a\s cpu-us a.Kn-du-ra-iiuy.å i \02,'s.

5. rt/i
"Addu-usabsi a. Tàb-"Marduk Nd 390, 3.

a]s Ardi-"Nabù Ev 18, //, vgl. "Nabü-viiti-

uballit I.

rt/i "Bèl-na-'-id Dr 261, 10.
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{"NabiL^-uballit)

a\s ''BH-iisalliin a. Ahii-ia-ii-tii Dr 428, /o.

a\s Bu-na-an-iiu a.
"'"''nappa/ji Nd 892, /j-.

10. als Gi-inil-lii a. Sip-pi-e-a Dr 497, /.'.

iOa«/i Giinil-" Giila a. Egibi Cb P 131, i".

a\s Is-sur a. "'"^'sa tàbti Nd 741, /o.

a\s Kabti-ia a. '^Nabii-sc-c-me Cr 128, 7.

a\s Ku3'-ban-iii a. ''"'^'rhb bànî Nk 5, 10.

a\s Lnsi{-and)-nür a. An-da-har Dr 54 1,.'^.

561,70. 571,4. Vgl. DrPa8, Pf.

15. a\i "Marduk-iiàsir a. ^"'"'''Man-di-di Cb

341, 12. Dr 53, /A

als ''Mardiik-simi-ù-sur a. "'"''nappahl Cb

377. s.

als Mii-ra-nu Dr 413, /j.

a\s Mu-ra-iiu a. Alditu Dr 401, 9.

rt/j Mii-ra-nu a. """'Pa-se'" Dr 384, /9.

20. als "Nabu Nd 417, 7.

rt/i
''Nabù-aphi-iddiiL a.''Sin-sa-du-nuDr 5 3, 2.

rt/i
''Nabü-balat-sii-iq-bi a Dr 380, p/.

«/j
''Nabfi-kin-ap/ii a-EgibH^åö^^, li. 820,//.

ß/i ''Nabü-sa-ma- Cr 312, g.

25. ß/j Na--id-''Mardiika.Kalbi-''Sin'^lig-\2,f,.

ajs Nidintuni-''Bèl DrL 25, is.

«/i Qi-ia-a-a, "'"''si-riq "Marditk Dr 80, u.

als Sa-kin-siivi a. Etiru Dr 23, 13.

als Sainas-sinn-iddin a. Ardi-"Nergal Dr
Pa 6, -v.

30. als Sinn-iikm a. Si-gii-ü-a Dr 474, /-; vgl.

Itti-"Nabü-balatu etc.

«/i fTàbatuin {qallji) Nd 1025, 5. NdL 15,4.

als Zîr-Bàbili a. E-til-pi'Ha 193,11,17. 440,6.

Vgl. •'Bèl-idhïllif 93.

a. ''Addtt-savt-iiie-e, s. ''Nabu-iisursii, Su-

la- a.

a. As-sur, .s. ''Sauias-rJr-iddin.

35- a. Ba-si-ia, s. Ahusunu.
a. Egibi, s. Nidintu)n-''Bêi, ''Samas-êtir.

a. Etiru, s. Asaridu, ''Bêl-ittannu, ''Marduk-

bèlsunu, ''Nabû-siim-usur, ''Sainas-ctir.

a.
"•"''gallabi, s. E-til-lu.

a. Ki-ii-tum Nd 89S, n.

40. a.
""•'''kuddiiHini, s. ''Bél-it/annu.

a. "'"'htàs pairi sa "Marduk, s.
"Marduk-

bèlsunu.

a. "'"''reî, s. ''Nabù-sînn-ukîn.

a. Ri-si-ia, s. RiiniUu.

45. (7. ''Sin-ilu, s. Ardia.

"Nabîi^-û-bal-lit-su

I. «/i ''Nabà-ki-sir a. Ås-sur DrL 25, 2.

''Nabii-udammiq {''N^-SIGlu-dam-mil-iqlKALDr

176, 15. Nk 249, 17. Dr (454, 15. 461, u). S.

"Bel-"Bel, Iddimuiu ,
"Nabù-halàtsu-iqbi,

-nàsir, Siini-usur.

I. als Ardi-ià a. "Sin-ilu Dr 132,7. 178,0.

als Ba-la-fu a. "'"''ispari Nk 197, ,6.

als "Bcl-altè-iddin Dr 302, 7.

als Ki-di-HU a. Ibna-a-hi-ili-ia Nd 946, g.

NdL[i5, li)].

5. als ''Marduk-sùvi-usur a.
"'"''nàs patri Dr

[447,79]. 519, /7.

als ''Nabh-li'H a. Raba-a-sa-"Ninib- Nd
138, //.

als Si-lim-"Bèl a. Mu-kal-lirii Nd 258, 2s.

aß Sa-''Nabû-sû a. "'"^'rê'î Nbp M II 11,3.

als Zîr .... a. '"•"'riib ba-ni-e Nd 1 34, 12.

10. als Zîri-ia a. Egibi Cb P 24,11.

a. Egibi, .s. "Ncrgal-usallim, Sellibi.

a. E-til-pi, s.
"Nabû-iddina.

a. "'"^'ispari, s.
''Marduk-sian-iddina (23).

rt. hiappahi, s. "Bêl-iiàdin-aplu.

15.«. ""''hiib ba-ni-e, s. Sàkin-siun, Sa-"Marduk-

ul-i-fiu.

a. a"'cirë}, s. "Bunene-ibni

"Nabù^-ukîn, ""'^' isparu Cr (201, 2).

I. «/i "Bèl-usalliui a. Ir-a-ni Nd 715, .y.

als "Nabîi-ètir, s. "Nabii-ctir-uapsàti.

a. Sip-pi-e, s. Niqudu.

4. rf. "'"^'sangi "Gula, s. Giniillu.

"Nabû^-ù-iiiir-ir'\} unauiinir], s. Kalbi-"Bau.

"NaIm ' -«;«-/« u-sullim

I. ^r/i Bèl-su-nu a. "'"^'Pa-sc'" Nk 438, /.'.

Na-bu-û-û-na-ah-hu, s. Sa-nu-û-uiu-ù.

"Nabîi'^-û-nain-inirlLAH-ir, s. Ib-na-a-a.

I. rt/i Ri-lii-e-ti Nd 490, 10.

«. Na-an-iia-a-a, s.
"Nabù-zîr-iqihi.

a.
<"'"'

;r'/ .fw/, s. Kalbi-"Bau.

4. rt. «"'^'.Sf/. 7>JG. G^, s. //;-«.?-«.

'Wrt/;« ^-upahhir {NIGIN-ir)

I. rt. Ili -bullut-"Mardiik, s. Etiru.

"Nabu ^-ü-sal-lulli, s. Musallini-"Addu , Zîria.

"Nabù^-û-sur (abgekürzt aus "Nabû-usurhi).

I. «/i Ba-la-fu a. Mi-sir-a-a Nd 500, /7 =
"Nabii-usursu 6.
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2. ajs •'Nabn-sa-bit-qàtP- Nk 83, 2.

•'Nabft-iisiir-iiapistiiii {''Ä'^-SES'//-s»r-ZJj/!u-/>isi-

tiui) Nd 165, 8.

I. a\s Bel-su-nii Dr 46g, -23.

a\s "Nabù-sinn\zîr-l}sir a.
"Nabu-na-a-a Cr

P

13, ,6. DrP 69, u. \7i, i4\ ?P 122, 7.

3. a. Ga-hal Dr 552,14.

"Nabà-usui\su) <'N^-SES\PAPiü-sHr{-hi] Nd 557,

9. 708,8. 828,11. 0-94,10. 282,5. Dr 476, 19.

P 80. epis{sa)nii Cb 20, c. 178, .5. 188, 4.

324, 16. "'"^'sàbii Dr [260, 3]. "'"''sangù ....

Dr 331, 17. S. "Bèl-ètiru, "Bèl-si{livi\,

-iiballit, Iddm-"Bèl, "Nabu-iddina, Rîmîit,

"Samas-ah-iddin , Sa-pî-kalbi 9, ''ZA.

MAL . MAL-sar-iisur.

I. a\s Dr 167, /6.

a\s Abi-ul-îdi Nk L 8, ?j.

rt/'i Ahè-iddin a. "'"''sangt "Addu DrP 56, /9.

ajs Ardi-''BH Cb L 27, /7.

5. «// Ba-lat-sH a. Sa-fàbti'sn Nk 345, /0.

rt/j* Balàtu a. Mi-sir-a-a Nd 500,77. 501,70.

508,-./. 562,70. 564,7& 566,7^. 576,77. [577,77].

587, 7. 701. 801,5. NdM26,/<s'. Cr254,//. 261.

als ''Bànîtu-eres Snid (ZA IV) 7, n.

a\s ''Bèl{NabH})-ahè-erba a. Egibi Nd943,i'.

a\s "Bèl-ahè-erba a. Kalbi-''Sin- Dr 379, <??.

10. a'is "Bèl-bidlitsu Ant (ZA III) 19.

a\s ''Bcl-Hsalliin a. Ardi-''Nergal Cr 147, s.

ajs Du-nm-niuq a. Ga-ha! Nd 245, 7.

rt/i Gu-za-nu Dr 310.

rt/.f /(^/(/Z« .... Nd III, 12.

15. ajs Iddin-"Bèl a. "'""bànî: DrP 76, -,.

ajs Kit-ti-iaa.Afdi-" T/ÄR Dr456,13 vgl. folg.

als Kit-ti-iå a. "'"''sangî ''Ea Dr 325,^7.

379,77. 440,7/. 455,16. 457,17. 478,77. 491,7/.

531.19.

a\s Lisirju a. Egibi Dr [379, 73]- 463, 26.

ajs Mushib-"Bèl a. "'"''allûki Cr [315,70].

Cb 122, 4. 179, 4.

20. ajs Aîusèsib-"Mardnk Dr 164, 77. 309, 27.

[332, c]. 338, 5.

ajs "Nabi'c{Bên)-a/iê-erba a. Egibi Nd 253, 7j.

ajs ''Nabji-balûtsii-iqbi a.
'""''naggari Dr

262, 12.

ajs "Nabk-bàn-rJr Nd 6 1 2, 4.

ajs "Nabù-bcl-ilàui Cr 222, 9. 223, /o.

No. 2.

25. ajs "Nabh-ctir-napsàti a."Sin-sadii-nn DrP

84, 16.

ajs "Nabù-ki-sir a. An-da-harDvV 6'&,^. 71,20.

ajs •'Nabk-mnkki-e-lib Xrx 4, 3.

ajs •'Nabu-siwi-ibni Dr 302, u.

ajs "Nabîi-shn-iddin Cr 378, 2.

30. ajs ''Nabà-s/iin-iddin a Nd [451, 7].

ajs ''Nabu-nbal/it a.
"Addu-sam-ine-c Dr

335, 13-

ajs Si-li!ii-''Bc/ a. ""••'sangi "Ea Cr 302, 77.

ajs ''Sin-a-na-bîti-sn ... Dr 379, -7.

ajs "Samas-ah-ù-sur Nd 764, 5.

35. ajs Su-la-a a. Egibi Ev 16, 20.

ajs Ta-li-nin a. "'"''bairi Cr 83, 77.

ajs Ukin-"Marduk a.
"'"''âsi Cr 335, ,2.

ajs "Uras-kàsir a."'"''sangt "A'inib- Dr Pa

18, 22.

ajs Ztri-ià a. Na-ba-a-a Nd 128,9.

40. a. Dr ('380, 2:i)

a. Abi-id-îdi, s.
•'Bcl-ittannu.

a. "'"^'bairi, s. "Nabh-ètir.

a. Bti-ra-qu, .s. Iddina-"Bcl.

a. Egibi, s.
"Bèl-iddin.

45. (7. Iddin-"Marduk Dr {117, 10), s. "Murdiik-

sinn-iddin.

a. Mi-is-ra-a, s. Iddina-"Bel.

a. Mnsczib-"Mardnk Dr 336, is.

a. Nùr-''Sin, s.
''Nabù-siun-ukîn.

a. "'"''pahari Dr 269, in. •

50. a. """'Pa-se''', s. >'Bèl-usallim.

a. "'"''qîpi, s. Libhit.

a. Rabàhi-sa-''Ninib, s. Kup-pii-tu.

55.

a.

a.

a.

a.

'rab bàni, s. ''Bèl-ittannu.

reî sisî, s. "ZA.MAL.MAL-iddin.autel

"Sin-sa-du-fui, s. Bèlsunu.

'""''sangt Dr (354, 10).

a. "'"''sangt "Ea, s. "Bèl-ittannu, Iddina-a.

58. a. Tic-na-a, s. "Bèl-iqtsa.

"Nabû^-iisabsi Nd 1069,15. S. Ardi-ia,"Nablt-iqbi.

I. rt/i "Bèl-abtt-iisur Nk3ii,(;.

«. "Addii-sani-vie-e, s.
"Bél-usallim.

a. Dannu () vgl. no. 5) -"Addii, s. "Nabti-nàsir.

a. Egibi, s. "Bèl-na-din-apliû. (Ng 59, is).

5. (7. Mn-damniiq-"Addn Nd (323, 13).

6. «. Tii-na-a-a, s. Gu-rja-nti.

"Nabîi-usallimi^'N^-GIjDI-imjù-saljsajsaj-limjDI-

viii DrL 33,271 Nk 107. 387, 3. 402, i. Nd
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{''iVû/'û- ulallwi)

134, 3. 169, ä3. 729, 21. 753, 22. Cr 161, «fi.

312,33. CbP3i,7. 36,9. <""''gügalla Y)r

204, 2, 7. S. Z/i/r, ''Marduk-ciir, -sum-ibni,

''Nabh-bullitsu , Nidintiiiii , Shui-usur,

Tabiiea, Ubar.

\- a\s Nk 339, J'.

a\s a. Ardi-''Nergal Nd 230, 3.

a\s erba Nd 151, //.

a\s Balahi a.'^""^sangi"Na-na-aT)xYs. 12,31.

5. a\s Bàni-ià a. Epes-üi Nd 817, js.

ajs ''Bèl-ahè-iddin a.''Bèl-aplit-7CS7ir'Hk6y,i-i.

n\s Gi-jnil-li( a. Ir-a-ni Cb P 27, /7.

aß Iji-ba-ri-ia DrP 57, /j.

a\s I-ni-iû\ià Nk 384, g. Ev 11,3. 21, /j. Ng
8,3. 15,2,8,11,22. 21, ,3. 22, ,3. 35.0- 387 !•

50,3. 68,3. 69,5. 71,/.^. Nd 4, 2. 19,9. 30,8.

68,//. 82,/./. 123,3. 128,//. 145, Ä 158, /o.

210, 4. 261, 3.

10. a\s Iqisa-a a. "Sin-karabi-isiiie Nd 611,10.

613,11. 693, 18. 964, 2-2. [1079, 17].

a\s Kal-ba-a ct.
"'"'''rab bau/ Dr 515, ,4.

ajs Ki-na-aplii a. Ili-"Marduk Nd 477, 3s.

1044.

\2?ia\s "Mardiik-s/itn-ibni DrP 145, 14.

ajs ''Mardiik't-rJr-ib)!! a. Sag-gil-li-ia Dr

340, '7.

a\s '^Nabù-ûphi-iddina a. Ku-du-ra-nu Cb

233. «
15. a\s "NabiL-Mn-aplu a. Ili-ia Dr (ZA III) j^/.

a\s ''Nabît-ki-sh- a. ""•''bäiri Dr P 47, 15.

a\s ''Nabfi-nàsir a. "Ea-ibni Nk 102, //.

a\s "Nabn-na-sir a. "'"''sangî ''Sarnas Nd
147, '7-

ajs "Nabû-zir-ibuia. E-sag-gil-li-iaDr 204, /-'.

20. ajs Na-din a. Ir-a-ni Cb 348, 10.

ajs Ri-iiint Smk P 2, 2.

ajs Siim-iddiii Dr 274, /.>.

a. A-hu-bani Ev 20, 13. S. ''Bèl-iddiii.

23a ^?. Ainèl-'Œa, s. Ubàru.

a. •""''hairi, s. Silim-"Bèl, Sirikki.

25. «. Da-bi-bi, s.
"Marduk-aplu-iddiu.

a. Dul-lii-bii, .s. ''Nabfc-siim-usur.

a. Diiiiiqi-sa-ilàni-dainqa,s.''Nabit-sàpik-zîr.

a. Èpes-ili, s. Balàtii.

a. "'"''/jàsii qînic, s. Iddin-"Nabu.

29a (?. Iddina-a, .s.
"Nabû-bullifsu.

30. rt, ï-iii-ia\ià Nk 389, -i. 406, 3 = 110. 10.

rr. Ir-a-ni, s. Id-di-ia, Ina-Esaggil-bclît,

"Nabù-zir-iddin.

a. Mi-sir-a-a Cr[i6o, is. 161, scj. Cb 349,«.

Dr n,37. DrL 33,23, 27.

«. Mu-davnniq-''Addii ,
s. Ahc-iqîsa ,

''Bcl-

iqîsa.

a. "'"''rcî, .s.
''Nabu-alu-iddin.

35. rt.
''S'm-na-dui-sùvi, .s. Iddina-''Marditk.

a. ''Siii-sa-du-im Nk (182, 15I S. Tabnea.

a. ''Sin-tab-ni, s. ''NabiL-zîr-iddi)i.

a. "•"'^'sangî ''Na-na-a, s. Balàtii.

41. «. U-sur-a-mat-'Œa, s. W^^r.
"Nabii^-ü-se-si[liin}] Dr 81, 7.

''NabiV-û-se-mbjKAR Ng 61, 4. Nd 374, 5. NdM
11,49,26. '"'"'rti«;7fl'i(?r;7Nk22, 9. '"""qalln

Nd 169, 4. Dr (27, 9). S. ''Addu-sàr-usnr,
"Nabù-iddin, -natannu 2, Nargîa, ''Sainas-

'

kîn-ap/u 3, -^Se-pi-ta-a.

I. ajs Ina-E-sag-gïl-ukîn a. Ina-Esaggil-a-a

Dr 73, w.

ajs ''Nabû-ba/ât-eres Nk 438, 3.

ajs ''JVabû-kîn-a/i//? Cr 329, 9.

4. rt/i ''Sainas nba/liß ... Dr 414, /A

''jVabu-n-sib-si .? 84-2-1 1, 172.

•'Nab{i-7itîr{;'N^-GURju-tirjte-ej-rajrijrii){^'"'^'qallu

{ardu) Nd 516,2. 518, 1.20. 526, 2. 533, 3, 9.

605. 674. 769. 776,'i. [795, lol- 815-6- 827,5.

838,3. 845,4. 858,3. 874,2. 875. 931,2. 954.

1019,4. 1030,4. II 14. Cr 337, 5. S. Lùsi-

ana-nùr.

I. ajs Bèl-hi-nu Dr 482, 11.

"Nabu ^-za{-ab)-ba-duT>Y 72,11. S. Gabbi-''Bèl-nvuna.

''Nab?V-sa-kir, s. "Nabii-rîmanni.

''Nabû^-za-kir-smn Cr (89, 13).

"Nabu ^-.-ja-qip

I. ajs Ana-"Asur-tàk-[Iak] Cr 183, 2.

''Nabfc^-dr

I. ajs ''Bcl-nàsir Nd 695, 3.

"Nabîi'^-zîr- Dr (164, le).

'>Nabti-zîr-ibni {"N^-ZIRjrJ-ir-KAKjib-ni Nbp M
II 7, 15. 9, 30. Ng 55, 11. Nd 1,24. Cr 147, IG.

Cb 385, 21. 434, 5. Dr 147, 3. 397, 4- 532, 21-

"'"èij-àb nartabi Nk 452, 9.
"'"''ràb qasti Cb

98, 5.
'•'"''sipir Dr 45 1 , 2. "'"^'si-na-nm-û sa

^'Ha-mu-ru Cb 394, 3. S. Ardi-''Nabu,

Arrab, Balàtn -I-91, Bàni-ia 41, ''Bc/-
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(^^Nabii-rJr-ibni)

abu-nsur, -iddin2io,E)--ba-a, Iddin-''Nabu,

''Mai-duk-erba, -iddina. Nàdinii, "Samas-

erba.

I. a\s Nk 435, s.

a\s A-qar-aplu a. Ardi-'Œû Nd 434, 4. Nd
L [14, 4].

«/i Ardi-a Nd 184, u.

aji Ardi-ia, «'"'h-hb biti Dr 397, 6.

5. a\i ''Ahir-abu-usur Dr 392.

a\s Danna-a (vielmehr: Aqar-aplu) a."'"''På-

se''' Nk 205, 7.

a\s Gi-}-a-ahiQ ifsiir) Dr 351, 4.

a\s Has-da-a Cb 167, 4.

a\s Itti-"Nabu-balàtu a. Egibi Cb 290, ig.

Dr 124, 18. 126,1s. 228, /o. 265,27. 266, /6.

305, /J-. 418, „.

10. a\s "Nabit-hh-ri-))ian-ni ,
"'"''naggaru Nd

411, 3.

als "Nabn-iddin a Nk 374, 25.

d\s "Nabh-sitm-iddin a. """'sangt "Addti

Dr Pa 1 3, ig.

a\s "Nabu-tuk-te-e-er-ba Ng 55, 2.

a\s Rihêtua.''Sin-nâsir'Hk'^\,vi. 58,11. 68,10.

69, 13. 429, U.

15. als Si-liin-"Bêl Nd 18, a Nd L 44, /,.

a\s Sa-"Nabù-MU a. Ga-hnl-"MarditP Dr

393, 'S-

a. Am-ma-\ s. Rimut.

a. Ardi-"Ea, s. Nidintuui-"Bei.

a. "'"''bäiri, s. Nàdin.

20. a. Ba-al-ta , s. "Bêl-i-da-ni (Dr 339,/*.

407, 9. DrP 104, s).

a. Egi'bi Dr 205 , H. 238,19. 254, j-. 255,10.?

257, 17.

a. Iddin-"Papsiikkal , s.
"Nabù-aplu-iddin.

a. Man-nu-gi-ru-su, s. "Nabù-bàn-zir.

a. "Nabfi-na-a-a, s.
"Bèl-kàsir.

25. a. Niu'-"Sin, s.
"Nalm-siiin-iskitn.

a. Sag-gil-li-ia, s.
"Nabù-nsallim.

a. Savias-iddin Nd 639, ?,.

28. a. "'"''sangt "Za-ri-qu, s. "Za-ri-qn-sfun-

iskun.

"Nabîi ^-zîi'-iddinl„ Nk 380. 430, 5. Ng 70, 32. Nd
76,3. (316,15). Cr 221, 19. ""'''inàr sipri

NdMi6, /j.. S."Bèl-iddin,Bèlsunii,Ghml-

"Samas, ladi -Un, Làbàsi, Mardnka I,

No. 2.

Mfirn, "Nabà-apln-iddin, -kin-aplu, "Ner-

gal-iddin, -nba/lif, Rhnùt.

I. a\s Ab Nk 380,».

a\s Ardi-"Bèlit Nk 339, 4.

als "Ahir^-niâgir} Ng VR 67, 3, ii;.

a\s Ba-ri-ki Ng Ç£, 5.

5. a\s "Bèl-tàbiû Cr 328, m.

a\s Da-di-id Nd 260, v.

a\s Iddina-a ' Nk 195, g.

a\l Ki-na-apln Nd 18, g.

a\s Ki-rib-tu Cb 334, is.

10. a\s "Mai-duk-lùni-ibni a. Epes-ili CxV^i 3,7^.'

a\s} ''Nabîi-ahè-iddin Nd 446, 3.

a\s "Nabù-ki-i-ilàni Ng Ç£, 4.

als "Nabn-tuq-qin-an-ni Nd 90, 3.

a\s "Nabii-tur-ra-sa-an-ni Nd 916.

1 5. a\s "Nabn-tisallini a. Ir-a-ni Cb F 36, 3.

a\s "Nabh-nsallim a. "Sin-tab-ni Nd Ml i,/«.

a\s ''Nergal-zir-ibni a. Ili-"Mardnk Dr 93, /9.

a\s "Sanuû-ei-ba Ng 49, u.

ajs Uliila-a-a NkL 3, y. Vgl. "Nabà-siini-

iddin 36.

20. a. "Addn-sani-nie-e, s. "Bcl-nsalliui.

a. Ar-kAt-ilàni, s. Ezida-iqîsa.

a. "'"^'ailaki, s.Ardi-"Gula, Mnrânn, "Nabù-

sùm-usur.

a. ""'''bàii'i, s. Ta-qis-"KAN. TE}

a. Ba-bn-tu, s.
"Nabn-ittannu.

25. a. Da-bi-bi Ch [117, i\). '^.''IMarduk-balàtsu-

iqbi, "Nergal-sùm-nsnr, Sk-nia-a.

a. Dam-qa, s. "Bèl-ibni.

a. Èpes-ili, s. "Bèl-rtmanni.

27 a (7. Iddin-"Papsukal, s. "Bèl-aplu-iddin.

a. "'""ispari, s. "Nabn-sinn-nsur.

a. "'"^'nia-sa-ar, s. Kal-ba-a.

30. /7.
"'"'''na-din-se-atn, s. Iddina-a.

a.
""'^'Nappahi, s.

"Nabu-ktn-zîr.

a. Nûr-"Sin, s. "Nabù-sinn-ltsir.

33. rt. "'"''pahari, s. ''Nabu-bèrsiinii.

"Nabà-zîr-iqîia (^>N'-'-ZIR-BA\i-ki\-sa\U) Nd

212, 9. Dr 441, 14. (496, lo). S. Balàtu, Itti-

"Nabà-batàtn, Mu'sèzib-"Marduk,"Sainas-

iddin 24.

I. rt/i Ap-la-a a. "'"''bàiri Nk 438, 18.

rt/j Apla-a a. Egibi Nk 10, /j. Nd 765, 15.

[772,21]. 829,19. 861,6. NdLi04, /o. Cr

248, 10. 252, //. 302, 5. 320, g. 338, 'S- Cb
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338, 19. 343, I-'. 372, /7. Wahrscheinlich

identisch mit no. 4.

a\s Ba-lat-SH a.
"'"'' Pa-se'"' Cb 362, /j.

aß "Bèl-aplu-iddina a. Egibi Nk 3 , 11. Nd
863,7. 1013. 1044,//. 1047,/*. Dr 214, 11.

DrP 40, u; vgl. no. 2.

5. a\s '-")Bèl-sn-)ui a. Epes-ili Nd 199, 7.

a\s Gii-za-nu a. "'"''Al/mkn Cr 252, /j.

a\i Li-sir a. ''Nabù-èfi?- Nd 663, 13.

a\s ''Marduk-sa-kin-siun a.
"BêP--sii7n-eres

Nd 461, /J-.

a\i ''Mardnk-sary-a-ui a. Sag-gil-a-a Nk
368, „.

10. a\s Mu-se-::ib-"Bèl a. {Sill\-a-a Lab 5, 10.

a\s ''Nabù-aplii-iddin a. Egibi Cb 309, /.=.

aß "Nabu-hcl-hi-nu a. ''""'reib bänt NdP
7,11. CrP 16, 2;. CrPa 3, /j-.

aß ''Nabù-kîii-aplu a. Ina-E,-sag-gil-a-a

Dr 73, 9.

a\s •'Nabn-kîn-zîr a. '^'"^'Pa-se''' Cr 119,3.

260, /-'.

1 5- (tß "Nabù-siiin-iddiu\a a. Epes-ili Dr 227, 33.

228, s.

aß "NabJL-sitm-im-bi a Nk 374, 26.

aß ''Nabu-uihviuiiir a. A'a-aii-iia-a-a Nd
147, 20.

aß ''Nabn-m'-iikin Dr 265, 12.

aß Nad-na-a Nk 129, 10.

20. a\s Ri-vmt Nk 70, u. 417, 15.

als Sàkin-siim Nd M 25, 3.

aß Sàpik-zîr a.
'""''di-ki-i Dr 494, .y.

aß Tab-ni-e-a a. ""'''A.[BA>] Dr 289, /j.

aß Ukm-"Marduk a.
"""''sa-bi-na-si-sii Cr

219, Ä

25. a. "'"''bairi, s. RiniAf.

a. Egibi, s.
''Nabii-siim-nkin.

a. Epes-ili Dr 265, 10. S. Itti-''Nabîi-balàtu.

a. {E)saggila-a, s. Itti-'^Mardiik-halàtu,

''Mardtik-i'îinanni.

a. ""•^'Pa-se''', s. "Marduk-sirm-ibni.

30. a. Qaqqad-a-Jii-tum, s. "Bcl-iddiu.

31. rt. Si?-iä-a-tü, s. Giinillu.

"NabH-rJr-kitti-lîsir {"N^-ZIR-SI. DP\kit-ti-SL Dl)

I. «. 5z</(/«)wrt'««/""Vrt/«««Ndi3, 16,22. 1128,34.

S. Mushib-"Mard?tk.

"Nabù-str-lîsir {"N^-ZIRlSE. ZIR-SL DI\ GIS)

Nd 170,7. (293, 2i). 461,12. 1082,3. Cr 286.

SJDi-di-i-tiiiii,''Marduk-tabtani-bullif,AlH-

damviiq-"Nabu , "Nabn-kàsir , ''Nergal-

ina-esî-ètir, Snm-iddin, Tabnèa.

i. aß Nk 195, /^. 206, 23.

aß- a. "'"'''sa tàbtisu Cr 242, n.

aß Ab.'-du .... Art 82-7-14, 152 (CIS II 67)

aß Ba-lat-sii a. Nabn-iia-a-a Nd 682, /-', vgl.

no. 14.

5. aß Balàt-su a. "'"''sangi "Istar Bàhili Nd

[636, ,o\. 932, ,2.

aß Ba-la-tii a. "'"''Pa-se''' Nd 113, /./. Nd M
Il 46, //.

aß "Bèl-ahc-ei'ba a. Dan-ni-e-a Nd 501, s.

aß- Bcl-sn-)ui, "'"''riib bàiii Nd 258, 26.

aß "Bel-iisallim Cr 147.

10. aß Dam-ki-ia a.
'""^'hingt"Sai}ias'^aißA„%

aß E7-ba-"Marduk a. ''Siw'-sadk DrL26, /j.

aßs Iddin-''Nalm a. Egibi Cr 345, 40.

aß Ina-esî-ètir a. "'"^'U.MUK Nd 688, ,3.

aß Itti-"JMarduk-balàtn a. Na-bi/-nn-iia-a-a

Nk 164, 76, vgl. no. 4.

1 5. aß "Marduk-sar!'-ibni a. Egibi Ev 7, c.

a\s "Nalm-siiin-iddin a. Sag-di-di Nd M
14, .'/.

aßs ''Nabn-zir-itkîn a. Dan-ni-e-a Nk 228, 16.

Cr 313,17.

aß "Nergal-ib-)ii Nk 247, 22.

aß Qîsta-a-aQ) a. Saggil-a-a Nd 701, 7.

20. aß Sa-du-mi Nk 33, //. 38, is.

aß ''Snlniân-siim-iisJir a. E-til-li/ Dr 323,^7.

aß Zir} Cr 96, //.

a. "'"''abi biti, s. Iqnpii.

a. Ai'di-"Nergal, s. Ardi-''BHnene.

25. a. <""''bairi Nk 102, 13.

a. "'"''bànî, s. "Ea-stim-iisur, ''Nabù-kîn-aphi.

a. Ba-si-ia, s.
"Nabù-balàtsu-iqbi.

a.
"'"'''dani-qa, s. Snluiii-Bàbili.

a. Egibi Cr 227, 10. S. -^Ba-ba-a, "Ea-rJr-

ibni, Esî-êtii-, Itti-''Bèl-lunnnir, Itti-''Sainas-

balàtii, Kit-ta-a, "Nabà-ahè-bullif, "Nergal-

ina-esi-ctir, Pir.

30. a. Etirit, s. "Nabu-aplii-iddin.

a. Ga-hal, s. Mùrànu-" Gula.

a. Ilï-bûl-lu-fu, s. "Addu-ibni.

a. Ir-a-ni, s. Itti-"Nabù-balàtii.

a. "'"''Ispani, s. "Nabù-aplu-iddin.

T. XXXII.
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35. a. Na-bu-iin-na-a-a Ng V R 67, 1,23b. Nd
85,19. 116,4;. S. Lihhit, Liburii.

a. Nu-ür-"Papsiikkal, s. ''Nahii-ittaniiu.

a. "'"''Pa-se'-'', s. Ardi-"Bèl.

a. "'"'^rei, s.
"Ea-siim-usur.

a.
''Sin-nàsir, s. Ndid-''Bèl.

40. a.
''Sin-sa-du-tm Cb 192, 3. S. Ardi-'^Mar-

duk, Iddin-''Nabu.

41. a. Sa-na-si-su, s. ''Bèl-uba/lit.

"Nabù^-zîr-iikm {DU\GI.NA\ abgekürzt: Zîr-

ukîn) Nk jy, >?,. Lab i, 7. Nd 10, m. 732, s.

752,3. 791,7. 841,8. S77,G. 915,20. (958,14).

1027,3. Nd CT IV 41, 10. Cr 9, 10. 34,20.

225, 2(i. Cb 18. 74,3. 100, .-i. 180.3. 274,9.

437,10. Dr 99, 9. '""^'^'rrM?^ Nk 131, 4. sa

bit iuimci-i Nd 908,7. Cr 5,8. S. "Bèl-iddin,

fBélitsu, Bè/sunii 59, Biilliit 11, "Marduk-

e}-ba,''Nabn-kâsir 2,^, -siim-ukin, -rJr-iqrsa,

Sùqa-a-û, Si//a-fj, Sùiii-iddiii, Zîri-ia.

I. a\s Nk 435, 1.

(?/.v (/. lïTit-kal-Hiii Cb 273, 13.

a\s Apla-a Ng 5, n.

a\s "Bèl-ètir a. Egibi Nk 55, 13.

5. rt/i ''Bcl-iddiu a. "'"''sangî "Ea Nk 346, 4.

ci\s "Bcl-ubal/if Nk 157, 10. 292, 2.

rt/i "Bèl-uballit a. "•"^'Pa-se'" Nk 228, ,,.

a\s E-til-pl Nd 854, 5. Cr 9, 19.

a\s E-til-pi a. "•"''sangî "Ea Nd 987, 19.

10. a\s Ina-elt-ètir Nd 95, 12. Dr [577, ifi.?J

a\s Ir-a-ni Nk 124.

a\s ''J\Iarduk-crba a V.x 9, ,ù.

a\s ''3hirdiik-siiiJi-ibni'Hk'jj,i. 157,17. 238,5.

255,2. 313,6.

a\s ^'Marduk-zîr(sùin})-ibni Ng 19, s.

1 5. a\s ''Marduk-dr\sùm-ibni a. Dan-ni-e-a Nk
205, g. 228.

als Mu-ra-hï-ÎL a. Bèl-napsàti Dr 507, /6.

ajs '^Nabù-ahè-bidlit a. Man-di-di Nk 384, 7.

a\s ''Nabîi-kin-rsîr a Dr 366, 14.

ajs "Nabà-sarr-an-ui Nd 877, 1, 0.

20. a\s ''Nabii-sùin-ukîii a."""^''aHaki Nd 316,3.

[443, 3]. 468, 3. 801.

als Na-din a. Iddin-"Papsukkal^A 1025,//.

als Pûr-kidi Cr 57, e.

als Sil-la-a Nk 48, 7, vgl. Cb 273, //.

als Sa-du-iiu Nk 24, 7.

No. 2.

25. rt/i •'Sainas{Alardiik})-siiin-ibiii a. Daii-ni-

f-rt Ng 54, 'Ä

als Sü-la-a a. Lu-us-su-ana-nùr-"Alardiik

Nd635.

als Sul-/n-iiiit a. Si-gii-â-a Cb 375, 2s.

ajs S/e-ma-a Nk 129,9.

als Zïni-ù-tu Cr 57, 2, 13. 309, lo.

30. a.
"'"'' Dr P 67, 12.

a. "Addii-siiin-a-es, .s. "Nabic-bcl-zîri.

a. Ba s. Ardi-ia.

a. Ba-bu-tu, .s. Tabnca.

a. """'bairi, .s. Ardi-"Mardiik.

35. a. "Bcl-iiàsir Cr 267, <;.

rt. ''Bèl-uballit Nd 358, 2. [743. i]-

a. Dan-iii-c-a, s. ''Nabû-z/r-lisir, Sil-la-a.

a. "Ea-épei Nd (907, i).

a. Egibi (= Zîr-ukîii a. E.), s. Sii-la-a.

40. rt. Ga-hal, s. ''Bèl-ibni.

a. "'"''gallabi, s.
•'Nergal-sitin-ibni.

a. Ili-'^Marduk, s. "Nabù-iitusctiq-nrri.

a. Iqîsa Nk 434, 3.

rt. Mi-sir-a-a, s. Itti-wa-a-ku-'''Bcl Dr 335.

45. rt. Na-din-sèm, s. "Nabh-shui-iddin.

a. Nu-ur-Sin (Dr 245, 31).'

a. Sag-gil-la-a-a, s. Zîri-ia.

a. ''Sin-sadùnu, s. Rîmùt-''Bcl.

a. Sa-na-si-hi Cr (195, 5).

50. (?. "'"''sangiparakki, s. "Marduk-sitin-usur.

''NabiV-ztr-usur

I. rt/i Iqisa-a a. ""•''rîxb ... Nd L 13,^27.

"Nabiâ-rJr-usabsilTin Nbp M II 8, u. .? 84-2- 11,

344. Vgl. "Nabu-rJr- TUK-si Nd 570, 23.

S. Apla-a 88, "Bèl-iddin, Lussu-ana-iiàr +
23, "Marduk-siitn-ibni, Miisctiq-urri, Nar-

gîa, "Saïuas-SHin-ukîn.

I. ajs Nk 134, 9.

rt/i a. Dain-qa Nk 147, 11.

als Apla-a a. Ai-sur-a-a Cr 48, 15.

ajs "Bèl-erba Srk ZA IX.

5. rt/j- ''Bèl-iddina Nk 48, 4.

rt/i "Bèl-naid Nk3i3, 13.

als "Bèl-sitvi-iskjin Nk 44, g. 61,9. 103.

«/i E Ng 24, 14.

als Ina-esî-ètir a. "'"''U.MUK Nd 270, /j.

lO. ajs Mar-duk a. Dam-qa Nk 309, 2. 333, /'.

als "Nabu Cr 308, 2.?

als "Nabù-ètjr-napsàti Dr 265, 9.
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a\i ''Nahn-iiàsir Nk 386, n.

a\s '^Nahii-uàsir a.
''Bcl-aphi-iisnr Ng 25,10.

15. a\s "Sainas-iluii Nd 103, /A

a. "'""bäiri, s. Musèdb-"Bèl.

a. Davi-qa Nk 308, 12. S. ''Bèl-ibiii, ''Nabîi-

bè/siinu.

a. Pan-iii-c-a, s. Si'i-ià-a.

a. Egibi, s.
''Nabù-bàn-ahi.

20. a. Efn-ii, s. ''Nabû-iiàdin-sè.

a. Ibiia-a-sa-ili-ia, s.
'' TUR.E-iqbi.

a. lii-ià, s.
''Nabù-êtir.

a. Ltisi-ana-nûr, s. '^Bèl-ahè-iddm.

a.
"'"''malahi, s. Ardi-elippi-igri.

25. rt.
"'"'' fiappahi, s. "Nergal-hh-iddin.

a. "'"^'pahai'i, s.
"Samai-ahè-iddin.

a. "'"'Pa-se''', s. Bèlhinu.

a. "'"'-'qîpi, s.
''Bèl\Nab{i-simi-iskHii.

a. Silla-a-a, s. ''Nabii-ètir.

30. rt. "'"''saiigî "Addii, s. M2Ùhib-"Bèl.

31. rt. •'ZA.MAL.MAL-,Uii Nk 156, 13.

''Nabu ^-zir-?isa//iiii

I. «/i ^7 «. £//;-;/ NkP 3, /7.

''Nabu^-zu-qu-pu Nk 261, s.

^Na-da-a Nd 355, g. 359. Cb 351, i. (wir?/ ''Aî-

zîr-ihiii Ng 30, 3. 10.

I. ?«/i Cr 183, 3.

Na-da-na-ilàni} Dr (75, 2), s. Ahûa.

Na-ad-ba-nu Cr 226, 4.

Na-di Nd 958, g. Na-di-e Nd 451, e.

Nàdin, Nàdiiiu, Nadnu (Na-dm\di-nu\Nad-nu

Dr 300, v,\Nad-din Dr 126, e; abgekürzt

aus Nàdiii-se-ini) Nk 14, 5. 321. 452, 28.

460. Ev 4,2. Lab 3, 3. Nd 160, 3, 10. 380, 5.

428, 15. 537, 7, <). 609, is. 668, 24. 672, 4.

991,12. 1017,11. 1038,7. 1058, S). 1069,7.

Cr 212, 7. 326,22. Cb 9, 13. 129,10. 170,10.

Dr 559, I 13. Art 84-5-22, 311. """'ardi

eka/IiCr-ji,i. ""'^'
kizi'c "Hå 2iJ,i^. ""'''màr

sipri Nd 986, 5.
"""'naggaru Nk 128, 2.

Nd 416,3. """''m^^ ^/?«/Nk435,2n. Nd 245,3.

'""'h-abiitim Cr 2,4. S. Ahusnnu -\- 24, Ardi-

'Œè/, Bàiii-ia 42, "Bèl-ibni, -iddiii 142 a,

-ittaniiu, -iiballit, Bulhitu, Bulta-a, ''Bii-

nene-ibiii 18, Duviqii, ''Ea-uballif, E.kur-

gàmil, Erba, Giinillji-''Samas 11, Iddiii-

"Bcl, Tna-csî-ètir, 1-ri-ba-a, Ki-iia-aplii,

"Ma7'duk-ei-ba , "Nabù-ittanmt j'j, -siiin-

iddiii 17, ''Nergal-nâsir + 8, -ulallini 33,

Nidinittiiii, "Samas-uballit, -uïallim 6.

"^- a\s Nk435, 9.

a\s Ardi-"Giila a. LiiItaimuar-"AddH Nd
17,79. 106, A 148,/^. 154, Ä 287,//. 534,3.

1059, s.

a\s Ba Nk 385, 3.

a\s Ba-lat-su a. "'"^'7-àb bàni Ng 33, 9.

S. a\s Ba-la-tu Nd 831, 9.? Cr 87, 2.

a\s Ba-la-tji a. An-sa-bu CrL 17, e.

a\s Ba-la-lH a. Mu-kal-lim Smd (ZA IV) i, s.

a\s Ba}-nu-nu'i a. ''Bc/[^ Mardiik)-abu-sii

Nd 523, ç.

a\s "Bèl-ahè-erba a. "Sbi-udauuinq Nk 64, //.

10. a\s ''Bèl-ètjr a.
""'^'naggari Nk 135, 4S.

ajs ''Bèl-iddui a. Di-ki-i Dr 446, 16.

ajs "Bèl-iqîia Ng 36, s, s, n, 17.

a\s ''Bèl-uballit a. "'"•^'ispari Nk 203, /o.

a\s ''Bèlit-i-pH-iis Cb 6"^, ».

1 5. a\s Ha-ba-sl-ru Art CIS II (^.

ajs Ha-ïiJt-nu Cb 68, g.

i6art/i Has-da-a Smd (ZA IV 7).

a\s Id-da-a-a Nk 31, /.>.

a\s Iddina-a/n/ a. "'"^'Pa-se'"' Cb 349, 3.

360, 3. 10.

ali Ina-sil-"Bèl Nd 716, 3. 815, s.

20. a\s Itti Dr 142, .'S.

a\s Itti-"Samas-balàtn a. Na-din-se-im Dr

304, ,6.

ajs Kal-ba-a Cr 58.

a\s Kudurru a. "'"''sangî .... Nd 621, /.>.

als Kul-hi>ii-ki-i-''Apil-ad-du Nd 742, 2.

25. a\s Mar-duk a. Ir-a-ni Nk 127, r.

a\s "Marduk-ètir a. Kalbi-"Sin- Nk 41 1,10.

a\s ''Mardiik-simi-iddin a. "'"'''rhb bàni Nd
[581,/^]. 1128,3.

a\s ''Marduk-siini-usur Nd 688, /j-. 954, 3.

a\s ''Marduk-iitm-usur a. Alm-bani Nk
166, ^/. 188, /6. 191, /j. 214, /j. Ev22,2I. Nd
687, j5. 1132,7. Vgl. ''Nabîi-nàdin-hnn 6.

30. a\s Mu-se-zih Nk 111,4.

a\s Mu-sè-zib-"Bel a. Ardi-"Nergal Nd
500, 14.

ajs "Nalm-balàtsH-iqbi Cb 283.

a\s "Nabn-bàn-ahi a. "'"''bäiri Cb 317, 15.

a\s ''Nabfi-bcl-hiniàti Nk 180, 3. 305, 5.
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35. aß ''Nabn-ercs a. Ba-lat-sii Nd 354, 14.

als ''Nalnl-kirsir a. "'"''mar h'/ri sa "'"^'dai-

anè Nd 310, j6.

als "Nabù-kàsir a. •'Shi-Ui^' Nd 212, ,4.

ajs ''Nabu-kîn-zîr a. Alui-ia-ü-tii Cb 233, j'j.

rt/i
''Nabu-siivi-iddin Nd 584, i».

40. a\s "Nabù-rJr-ibni Ng 58, .1.

a\s '^Nabü-zir-Rnii a. "'"^'btViri Nd 26, i».

a\i Na-na>.- -ilti Nk 106, 3.

a\s ''Nergal-c(ir a.Ba-bii-tii'i^à66,n. 204,14.

216,11. 224,15,254,4,11. 572,/*. NdM26,3,-2i.

aß Pa-da-a Nd 815, in.

45. a\s Ri-vint a. Epes-lli CrTr.

a\s Ri-vm-tu a. "'"''pahari Ng 44, n. Nd
177,9. Cr 161,52. 230,2.

a\s Sii-la-a a. ainclu-ii Nk 41 1,8.' Ng 59, 7,9,

10,13,15. Nd 140, _,-.

a\i Sinn-iddin Nd 253, ü.

a\s Sûin-ukîn a.
"'"''naggari Ng 50, 7.

50. als Sinn-iisur Cb 360, :!.

als Ukill-"Marduk Dr 108, 3.

als Zîri-ia a. Saggi//a-a-a Nd [380, 3] ZA
III S. 366.

a Nd L 73, 12. S. Khia-apln.

a. "'"''} NdM 23, 11.

55. a. Ahu-bani, s. Musallini-''Maj-duk.

a. Ahn-ia-ü-tu, s.
"Nabù-siim-iddin.

a. AmèI-''Asur, s. Lâbàsi-''Marduk.

a. Ardi-''Ea, s. 3Iurasà.

a. Ardi-"Gula Nd 963, 5.

60. a. Ardi-''Nergai, s. ''Nabu-ittaunu.

a.
"'"''aslaki, s.

"Marduk-iqisanni.

a. A-ta-jiiar-"A-nuH-su Nd P 9, 12.

a. ^"'"''Wâbùtu, s. Itti-"Nabù-balàtu, "Nabù-

nàsir.

a. "'"''bàiri, s. ''Nabù-ahc-bullit, ''Samas-

uballit.

65. a. Ba-lat-su Nd 32, 2.

a. "Bcl-iddin Dr 65, 3.

a. Bi-na-a-a, s. fAplatum, ^Nidda-a.

a. Bu-û-su, s. Siim-iddin.

a. Dam-qa, s.
''Nabii-ittannu.

70. a. Dan-ni-e-a, s. Taqî's-'' Gula.

a. "Ea-iddin Cb 210, le.

a.
"Ea-''Si)i'^-ibni, s.

"Nabù-ctir-napsàti.

a. Egibi, s.
"Eapir'-usur.

No. 2.

«. Èpes-ili, s.''Bcl-ahê-crba, -iddiu, Iddina-a,

''Nabû-iiiin-ukin.

75. ^. È-ul-mai-kin-ahu Nbp (ZA IV) 2, 4.

a. Gahal, s. Kidinuu-'']SIarduk, ''Nabu-

kusiirhi.

a. "'"^'gallabi, s. ''Ea-lûniur.

a. Iddina-"Papsukkal, s. ''Nabfi-zîr-uktn.

a. Ir-a-)ii, s. Iqîsa-a, ''Nabh-uïalliin.

80. rt. """^'ispari, s. fKabta-a.

a. Kàs-dak-ku, s. "Marduk-balâtsu-iqbi.

a. "'"''kiiddimnti, s. Lussu-ana-niir-"Marduk.

a. Lussu-ana-iiùr-"Marduk , s. ''Nabû-inii-

sêtiq-urri.

a. JSIasar-abulli, s. Kalba-a.

85. rt. Mi-sir-a-a, s. ''Nabù-liù.

a. Mun-ua-bit-tum. s.
''Nabû-ètir.

a. Mu-ie-zi-bu , .s. ''Nabii-bulta-i-li-e, "Ncr-

gal-zîr . . .

a. "Nabu Nk 275, 2.

rt. "Nahù-Utsu, s. "Bcl-uballii.

90. (^r.
"Nabunna-a-a, s. "Bèl-ahê-iddiu.

a. "'"''nappahi, s. Iddin-"Nabi).

a. NHr-"Sin, s. Jl/urasù.

a. "'"''pakari Nd 64, 1-2. S. "Marduk-siim-

usur, "Samas-sinn-lisir.

a. "'"''ràb baut, s. Musèzib-"Bèl.

95. (T. "'"''rci sis/, s. "Nabii-kin-zîr, "Nergal-

ina-esî-ctir.

a. Sag-di-di, s. Iddin-"Bcl.

a. Sag-gil-la-a-a, .s. "Bèl-kàsir.

a. Sa-a-viu Dr 526, u.

rt. "Sin-uàsir, s. Rîmût.

100. rt. ''Sin-sadûuu, s. "Bèl-iddiua, Musèzib-

"Bêl>, Rèmûtu.

a. Su-ha-a-a, .s. Kabti-ia.

a.
''Sauias-sum .... Nk 458, 15.

c?. "'"^'sangi "Samas, s. Làbàsi-{"Marduk).

a. Si-gu-H-a, s. Tabiica.

106. «. Û-bal-lit-su-"Marduk, .s. "Bêl-îpus.

Nàdin-ahi siehe unter Iddina-ahu.

Na-din-aplu ( 767?. t/5)

I. (?/j Ri-mut a. Epes-ili Cr 264, 5.

Nàdin{-shn) (Na-dinjdi Nd 335, 2 jSE-ua Cr 268,15

-se-e\inilam]NI-e Nd 602, 12. Dr 206,19; mit

und ohne Determin. '""'^', «Getreidehänd-

ler», abgekürzt: A'àdin) Dr (572, 13). S.

Ardi-"Bel 12, "Bcl-alu-iqîsa 10, -/V/rt'/« i,
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91, -nådin-aplii 5, Iddina-a 27, ''Marduk-

sàpik-zîr II, 12, -usailim 3, S, ''Nabü-ban-

ahi 8, -buHitSil 11, -imidaminiq-ilàni i,

-miisetiq-urri 14, 36, -simi-iddin 27, -siim-

Jikîn 18, Nàdinu 21, Niditihan 2% Nidin-

tuin-"Bèl 4- I, 5, 6, 22, 35, 40, Sàpik-dr 20,

Zir-bi-bi.

I. (7. Ba-bii-tu, s. ''A'abû-iiàsir; abgekürzt:

Na-diii-si-i-hi, s. Bàiii-ia.

Na-din-hi Nd M (II 63, n).

Nad-iiû-a{-d) (als Probename: iVud-na-û-a K 241,

IX 29) NkL 7, 12. NbpM II 10, 12? KnlM
116,7? Nk 338. (381,20). S. 'VW-«ri,

Hahhiirii, ''Nabü-zii'-iqüa.

I. rt/i Balàt-sii Nk 115,^7.

ö/j Iddina-a a. Epes-ili NgL 12, /-.

«. Ar-rab-tum, s. Esaggil-sir.

a. Ba-bii-tii, s. ^'Nabü-iddiii.

5. c?. "'"''bàiiî, .s. Siliin-"Bcl.

a. Egibi, s. Esî-cfir.

a. Etiru, s. ''Bèl-Jiba//i/. 9

a. Iqisa-''Marditk Nd (803, 5).

(7. Mu-kal-lim, s. ''Nergal-usèzib.

10. rt. "'""nappahi, .s. {"iMardiik-)s<ikiii-siui/.

a. "'"^'qîpi, s. Bê/sHiiiL

a. ""'^'rhb bàm, s. Ziri-ia.

a. Raba-a-sa-''Niiiib
, s.

''Nergal-idtallit,

Saddinuii.

14. rr. .Crt^^c--///-^// Nd (140, 7). S. "Bcl-ahc-iqîsa,

Èsî-ètir, ]\htsèzib-"Marduk, "Nabii-ahc-

iddiji.

a. Si-gu-î'i-a, s. Ahè-iddiu.

Naggaru {"""'NAGAR mit und ohne Personen-

determ.; «faber») Cb 87, 28. S. Ardi-"Nabii

7, Ba-avi-ina-a i, 'Œêl-ètir 32, -//w/ 14,

-iddin 187, -s/im-iskioi 17, -zîr-ibni 7,

Habasiri/ 11, I-ba-a 2, Itti-''Ålarduk-ba-

làtii 3, Kàsir 6,
''Laganial-iddin i, "Mar-

duk-zîr-ibni 23, Musèzib-''Marduk 56,

''Nabh-ahè-iddin 18, -bàn-ahi 22, -bàn-sîr

5, -bèlsimit I, -bullitsu 32, -ètir-napsàti },^,

-nmsètiq-U7-ri 8, -nàdin-sitin 9, -nàsir 28,

-jisiirhi 22, Nàdin 10, 49, Napi\nStum 5,

•'Nergal-èijr 12, Rtmiit-''Bèl 19, "Sanias-

ah-iddni 6, -iddin 31.

Na-gi-i-i\ru («Vogt»), s. Ardi-"Bèll2, ''Bèl-iddin

89, "Marduk-sàpik-zîr 2, Miisèzib-''Bi'l i\,

''Nahii-ittannn 31.

I. 7/^/i Iddina-a a.
''Ea-kabti-ilàni Dr 511, 2.

J^Na-i-da-tmn (Kurzname, vgl. fNdidat-Bclii) Nd
III6, 17.

Ndid-" } (Cb 144, 7), s. Ki-na-aplu.

Ndid-"BH {I\Na--id-"B ')

I. rt/i- Ardi-''B'el a. E-til-lu Dr.?P90.

rt/i ''jÇf/ .... Xrx 4, /j.

«/i "Bcl-ctir Dr 261, /.>.

rt'/i ''Bèl-nballit a. "'"''pa/jaii Dr 2 1 2.

5. rt/i
''Nabù-sînn-usnr a.

"'"''abi biti Dr 114, 9.

119, /o.

c?/i ''Nabh-zîr-Itsir a. ''Sin-nâsir Dr 464, /.».

7. rt/i ''Sainas-à/}-iddina.''Nab{'c-h-nte'Hg2'^,ri.

Ndid-''Mardnk{IlNa-'-id-''Ml'i) Nk 239,4. 370,-,.

415,6. Nd28,2. ii9,iG. 324,3. 1117,5. NdM
1148,7. Cr 92, 1. 161,13. 233,5. Cb 58, .5.

"paharu Nk 435, 11 'r*?/^ /'(?«/ Nk
192, 3. S. ''BN-nballit 120, Gùzann.

1 . cr/j- «. Epes-ili Nk 430, 4.

(î/i Iqîsa-a a. Nfir-''Sin Cb 16.

(?/i Kal-ba-a a Nk 45, i,s. 411, 9.

rt/i ''Mardiik-sùni-usur a. E-til-lH'Nå%o6,i4.

5. (î/j ''Nabù-jnnst'tiq-nrri a. "'"'hiàs patri Nk

343. "•

«/j ''Nabù-nàsir a. Da-hi-bi Nk 67, //.

(?/.f
''Neigal-ah-iddin a.'""''reî sisiNd 974,'.?.

«/i "Sainas-balàt-sn-iq-bi Nd 113.

^?/j Sû-la-a a. Iddin{Ndidï)-"JMardnk Ng
54, 20. Nd 79, /j. 1

1

3, /a.

10. ^r/i^ Sû-la-a a. """'sa tàbti Nbp (ZA IV) 6, /o.

rt Nk (374, 29).

rt. Ardi-''Ea, s. Lisiru.

a. Ba-bn-tu, ?,.^Nu-ub-ta-a, {''Sauias-)Pir\-

nsnr).

a. Etiru, ,s.
"Bcl-aplu-iddin.

15. ^n Ga-ljal, s. Ardi-''Sin.

a. Ili-''Marduk, s. Ardi-"Bcl, Ardi-"Bnncne,

Miirasù.

a. """'ispari Nd 203, 30. S. [^'Nabii-)Bàn-zîr.

a. Kalbi-"Sin-, s. "Marduk-zir-ibni, "Nabû-

uballit.

a. "Nabîi-balàt-su-iq-bi Nd78i,24.

30. cr. """'NI.SUR ginc, s. Ina-csi-ctir, Kabti-ia.

T. XXXII.
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(Na id-"Marduk)
a. Sag-di-di, s. Balàtii.

a. '^Sin-iiiiittii, s. ''Bèl-ah-usabsi.

a. "Sanias-balàt-sJi-iq-bi Nd 351,5. S. Ardi-

"Bunene.

a. '""^'sangî ''Gîi/a, s. ''Nabn-khi-aplii.

a. "'"^'sa tàbtisu, s.
''Nabù-sinii-iikin.

26. a. Sul-lu-iiia-nu, s. Tabiica.

Ndid-''Nergal, s. Mushib-"Bcl.

^Na-'-it-tum («die Hehre») NdMIIsS, 4.

Œa-inir-tuni («die Glänzende»), assat Kab-ti-ia

a. ''Bèl-upahhir Nk 334, :!.

I. m\s Ap-la-a Nd 310, 0.

^Na-na-a} Dr 57, 5, 9. S. "Bèl-u-sib-bi.

•^ "Na-na{-d)-a-na-bîti-hi, qallatu Nd 3 14, g. 668, u.

Dr 168,4.

/ •'Na-iia-a-bcl-usiir, qallatu Cr P 1 1, :î. i 2, s. i 8, u.

cb 309, 2. 377, 4. 388. Art cis II ee,.

"Na-iia-a-eres{KAN\PIN-es) Nd 780, 5. S. AhiU-

.db-'WèL

y "Na-na-a-e-ti\tii-rat, qallatu Ntl [67, 3 .?]. Cb 2 1 6, g.

Dr 79, 4.

Na-iia-hu, ?,.Ardi-''Su-ti-tuiii, P>alàtsu 14, ''iVcr/w-

kin-zir 20.

''Na-na-a-iddin Cr 328,21. S. ''Jlfardiik-sùtii-usur,

''Nabà-s ùiii-ukîn.

I. als Bàni-ia DrPa 10, u.

a\s '^Bau-eres Cr 328, g.

aß Gi-iiiil-lu a. Hji-un-zu-û Cr 242, ib.

a\s Û-bar Dr 363, /j.

5. a. """'nappahi, s. Z?<5/;//.

Na-na}- -ilu (Nk 106, 3), s. Nådin.

y "Na-iia-a-it-ti\KI-ia, qallatu Cb 334, 2. 349,21.

362, 4.

"Na-na-a-karabi (abtjek.) Srk (ZAIX), s. Iddina-

ahn.

f ''Na-na-a-ki-li-li-usur, qallatu Cr 2 5 2, g. Cb 349, 22-

362. 5. S. yTablutu.
f ''Na-na{-a-)ki-si\sir-rat, qallatu Nk 166, 3. 175, 2.

265, 12. Nd 243, 12.

y ''Na-na-a-ri-su}-ni, qallatu Nk 97, 3. Ng 42.

f "Na-)ia{-a)-si-liiu, qallatu^à.(x)},,%. 1006. 1008.

Dr 379, 21. ''Ga-an-da-i'H-i-tuin Dr 379, 44.

y ''Na-na-a-si-ra-at Nk 97, ti.

Na-ni-ia, s. ''Nergal-ina-esi-ètir, Ubàr.

1. a Nd 1127, 14.

Naniiitu {^Na-ni'fSES.KI\-û\h-in\tu, An{} Na)-nu-

No. 2.

aiL-tiû. Dr 380, u, Na-an-ia-ù-tu Cr 175,12;

passim Siiiùtu gelesen) Dr (440, 10). S.

Iddin-''Nabàg6, Ina-Esaggil-bèlit i, fKal-

sa-a 6, Làbâsi 4.6,
''ISIarduk-hàtin i, Mu-

rasû 8, "Nabù-nàsir 24.

Xa-au-na-a-a, s.Aj-di-''Sin^i, Kîn-zîr 14,
"Nabù-

uàdiu-ahi 15, -zîr-iqisa 17, Zîr-Bàbili i.

Na-an-ni, s. Man-iiu-i-qa-bu.

Na-an-za-nu AI CT IV 39, 2.

Na-pis-tuni\t;, Na-pu-us-tuin Snid L 22,7. "'"''mu

Nd 55, 3. S. Iddina-"BèL

\. a\s Dr 38, 4.

a\s Bûl-lu-tu Nd P 8, 7.

rt/i Gu-za-nu a. Zîri- } -ia Dr 483, /7.

(?/i Li-si-ru a. Ri-sû-û-a Dr 429, ^/.

5. rt/i Lùsi-ana-nùr a. "'"^'naggari Dr 348, 16.

363, /.?• 374, :î-

c?/i
"Nergal-sùiit-ibui a. Daunu-''Addu Cb

251,7.

7. ^/j- Silli-"Bti a. Mu-kal-liui Dr 302, /j.

Nappahu {:""''SIMUG\,iap-pa-lju\AI^. BAR.BAR
Ev 18, 2; «Schmied»), s. Apla-a 26, Ardi-

ia 16, Balàtu 23, 26, 37, "Bèl-ahe-erba 5,

-ahc-iqîia 7, 13, -aplu-iddin 35, -^//r 5,

21, 37, -zVM«/« 19, 30, 75, 88, 96, -z>«i9,

-ittannu 22, 39, -kàsir 14, -nàdin-aplu 8,

-«^«///V 18, j5^/-,:r?> 8, "Bèl-zîr-ibni 8,

Bullut 12, iîr/'r? 6, Giinillu 17, 20, Ä-

«rt-« 5, Iddiua-a 23, Iddin-''Bcl 26, Iddin-

"Nabû 3, 45, 72, 92, Iddin-"Nergal i,

Iqî'sa-a 23, Iqisa-"I^Iarduk 12, Itti-"Bèl-

luiiunir i, Itti-"Mardiik-balàtu 19, ////-

''Nabù-balàtu 20, Kabtia 2, Kidvn 14,

Khi-zîr 3, Làbàsi },"] 1., 83, Là-''Marduk i,

Liblut 12, 38, Lussi-ana-nùr 4, ^Ma-gàr-

tuui I,
''Marduk-aplu-usuy i, -bêlsunii 4,

-ifré'i I, -kin-aplu 8, -sâkin-siun 7, -i/««-

/^W/« 2, 22, 34, -zîr-ibni 5, Musèzib-"Mar-

duk 31, 35, 67,
"Nabn-ahc-bullit 19, 26,

40, -ahè-iqîsa i, -ahè-sulliin 3, -ixli-rtiiianui

3, -balàtsu-iqbi 34, -bàn-zîr i, -bèlsunu 4,

-eres 6, -êtir-uapsâti 49, -ittannu 27, -/&/«-

^r//« 2 la, -kin-z/r'ti, 19, 29, -nàdin-alji 2,

-nâsir 19, -siuu-iskini 21, -sùin-lîsir 8,

-tultabsi-lîsir 2, -uballit 9, 16, "Nergal-

iih-iddin S, -ittannu i, -usalliin 14, Nidin-

tuin 17a, Rapsu-''Marduk, Rimût 19, 41,
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Rîinut-''Bel 42, -fSi-i-a-a 2, Sâkin-sùin J,

''Samas-iddin 13, Sàpik-zîr 4, Sc//iôi^,6,

fSi-da-tiiin i, Sû-la-a66, Sulluniu 6,9, 13,

Sîmi-iddin 19, Tablutii 2, Tabnèa 12,

7^7^/« I, Uqupu6,2}„ ''ZA.MAL.MAL-
zîr-iddin i.

I . (7.
""'^'

? . . . . Nd 760, 12.

Nap-sa}-an\iiH

I. rt/i
''Nergal-uballit {a. DaHHU-''Addii) Dr

1 54, 9, 14. Dr 509, 20.

Nar-gi-ia\iâ (vgl. as. Nar-gi-i K 329, 2) Nd 1 133,10.

Cr 124, 15. 328, 10. S. "Marduk-sùni-ibni,

''Nabi'i-a/jc-btd/if, Zîrîa.

I. a\i Ha-nu-nu Cr [311, loj. 312. Cb 326, 4.

rt/i Pa-a-lu Nd 1030, n.

a\s ''Nabîi-zir-îisabsi Cb L 27, /A

rt/i ''NabÎL-usèzU^ Cr 329, w.

5. ^î. ""'^'i-eî, s. ''Bèl-îpîis.

Nar}-{u

I. rt. Kànik-bàbi, s. Balàtu.

Na-si-hu (mit Determ. '""''), s. Iddiii-"Nabu 28.

^Na-si-ka-tinn («Fürstin».''), s. Balàtu 93.

Nàsir{Na-sir\si-ru\7'i\ no. 4 abgekürzt aus '''J/ßr-

rt'w/^-w^j/r) KnlM 116. Nk2S9,4. Nd207, 5.

334.3. 357,20. 36^.2. 368,3. 439,11. 571,31.

604, U. 629, 12. 856, G. 909. 911, 13. 941, 5.

975. 1034,5. 1035,0. 1036,8. 1038,2. Cr96,6.

133. S. "Bêl-iddin 231, Bulhita-a, Iddina-a,

Iddin-''NabH 139, ''Nabù-balàtsu-iqbi 33,

-sîtm-lîsir 36.

I. a\s "Bèl-îpiis a. N'ai'-''Sin Dr P 70, /6.

rt/i Bit-na-nu a. {''Ea-)Epes-ili Cb 17, ij. Dr

64, 4. 259, 0-.

û\s Kal-ba-a a.
''Ea-èpes-ili Dr 409, /j.

rt/i Sàkin-sùin a. "'"''saugt ''Isla?' Babili

Nd 987, n = "Marduk-nàsir 19.

5. rt. Ardi-'Œa, s. Siiin-iikîn.

a. Epes-ili, s.
''Bèl-ittanim.

a.
''Nabù-bàn-ahi a. Mu-kal-lim Dr 2 3 7, /j.

rr. "'"l'rab bàni, s.
''Nabu-èlir-napsàti.

9. .r. j'rt'Wi'-/ ''-£«, s. ''Marduk-erba.

Nàsir1-''Bcl, s. Bèlsunu.

Na-si-ri-ua-ta-iiu, s. ''Bcl-ibni.

Na-si-ru-ili^'} Cr 199.

Nàs-patri{-kàri, "'"^'GÏR.LAL mit u. ohne Per-

sonendeterminativ, «Dolchträger», s. y:(/-

Ar-rt 90, Ardi-''Bêl 34, 36, Ardi-"Nergal

II, "Bêl-aplu-iddin 33, -ittaniui i, -nàsir

2, -rhiianni 24, -uballit 25, -îisabsi 2,

Daian-"Marditk i ,

"Ea-aplu-iddin i , 2,

Iddina-a 25, Iddin-"Bèl 54, Iddin-''Nabic

29, Iqisa-a 10, /$'?//?.< 15,
''Marduk-ètir

42, -snm-ibni 12, Musèzib-''Mai-duk 10,

44, 102, "Nabli-ahè-bullit 31, -ahc-hillini

8, -bullitsH 35, -ê/«> 34, -ètir-napsàti 8,

-iddin 26, -nâsii' 2g, -iuin-iskmi 14, -iidain-

miq 5, Ndid-''Marduk 5, ''Nergal-itsalliin

7, -Jisèzib 12, Qîsti-''Marduk 3, Rhnùt 13,

''Sanias-ètir Af,
''Sulmàn-him-iddin 5, Ä/w-

/^/è/« 1 1, Sûzubnô, 7, 10, "ZA.MAL.MAL-
napistian-usur i, Zîrtitu i.

Nàs-patri-"Marduk (mit Determ. «""'), s. ''J/rt';--

duk-bèlsunu 8.

*Na-ta-an (cfr. he. in:), s. Nîih-libbi-ili.

Na-zi-ia Nk 21, e, 12. "'"^'asarid sarri Nk 365, /3.

369,0.

*Ni-e-ga-nia-ai'-su, imbukka-a-a Dr 457, 1.3, vgl.

yV/-f Dr 113, 8.

"Nergal-a-a Smk M II 3, 4.

"Nergal^-abu-usur Nk 442, 4; s. "Bcl-ctir.

''Nergal^-ahè-iddin

I. rt/i Erba-''Mardiik a. Si-gii-ü-a Cr 8.

rt/.f "Marduk-bèl-napsàti a. "'"''sangî"Samas

Dr Pi 1 2, 2.

3. rf/i
''Nabn-sitiH-iskun a. Bèl-Harràn-sadu-û

Dr 575, /j.

"Nergal^-ahc-usur, "'"'''qallu Cb3i,3.

"Nergal'^-îxh-ibni, "'"''daianu Nd 1113,20,32.

"Nergal^'^-iih-iddiu Nbp(ZA IV) 19,13. Nk432,3.

Nd [445, 3]. 562, 2. 650, 4. 1006, 2. 1008, 2.

1075, iG (i\^'*). Cr 376. S. Ainèl-"Sainas i,

''Nabù-siliiii, "Nergal-uballit 31.

I. ^r/.f Ahi-e-a Nd 122, g. 576, 3. 577, 3. 663, :i.

820. Dr 260, 4.

«/j Ardi-ia Ev 18, is. Vgl. Ah-iddin 2.

2a «/.y Ibna-a a. '""''bànî .?84-2-ii, 165.

«/i i'Nalm-ahè-bùl-lit Dr 430, 5 (''A'-»).

rt/i ''Nabu-nàsir a. Su-ha-a-a Nk 103, /-'.

5. rt/i- "Nalm-zîr-usabsi} a."'""nappahi'^g\^,\%.

ajs Ri-viut ... Cr 271, 2.

«. "'"êirei sisî, s. Ndid-''AJarduk.

a.
''Sin-karabi-isiine, s. Sil-la-a.

10. rr. Si-gu-û-a, s. Sad-diii-nu.
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'^Nergal^-a-na-bîti-sii

I. a\s "Nabii-sal-liin^. a.
<""''di-kn-ù Dr 261, /j.

"Nergal-asaridu [''N^-SA G. KAIJa-sa-ri-dii) Cb

290, 2.

I. a.
"'"''rcî sisî, s. ''Nabù-ètir, -sîini-iskiiit.

"Ncrga/^-lm-iiii-iiH (abgekürzt: Bànîinu q. v.)

I. a. ""'l'ràlt bàni, """'daiann Nd 13, lo. 16, //.

64, 10. 356, 42, 495, 20. 1128, ss. NdL 73,30.

''Nero:al-bcl-ü-suv\SES\PAP, ""'''qallu Nbp (ZA

IV) 17, 2.

I. a\s Hiû-iir-ni-ba-sii Nd 796, 1, 13.

''Nergal^-bùl-lit-aii-ni, """''qn/iii Dr 309, c, 11.

"Ncrgal-da{-a]-nu Nk 132, .i. Nd 7<S7, in. S. ''Bèl-

abn-usur, Ki-sik-''Nabii.

"Nergal^-c-du-tisitr Cr i"]"], u.

"Nergal^-eres Nd 848, c. S. "Sainas-sinn-ltsir.

''Nergal-csî-cth-, vide ''Nerga/-ina-esî-ètir.

"Nergal^-eti-hjKAR-irlSUR Nbp (ZA IV) 2, c.

Nk448, 3. Nd2i9,G. Cr 78, 5. 129,3. 130,5.

316, 18. Cb 126, 9. 288, i). 372, 7. 416, 4. Dr

552, 5. S. '^Bèl-ètir, •'Xabn-è/ir 61, Rhiiût,

"Samas-uballif.

I. aß "Addu-ibni Cb 436, 5.

a\s E-tU-li Srk (ZA IX) <,.

a\s hn-ba-a Cb 54, /y.

^-/i hia-Esaggil-sadù-ni a.
•' Siii-tab-iii Cb

73. "•

5. a\s liii-''I\Iarditk-ba/à/u a. Ètini Dr 45,4,/^.

a\s Kal-ba-a a.Mu-ka/-/i)ii'DrS'j2,^,i. 573,5.

a\s Kal-ba-a a. Sag-di-di Nk 8, 9.

(i\s La-ba-a-si Nd 214, 13.

a\s "Nabù-ahc-iddiu a. Egibi Nk 17, ä Nd

77, //. 956, 15. Cr 177,12. Cb 214, 7. 215, /-'.

217,//. [245,1;]. 365,6. 372,4. 375- J.?- Dr

44,9. 80, 4,2G. 114,7. 165, /jr. 173.'^- 201, /o.

10. a\s ''Nabù-balàfsu-iqbi Nk 115, >(5.

rt'j ''Nabù-na-sir 'sangi^Ea Dr 294,

,

rt/j- Sa-''Nabh-sü-ü a.
"'"'''naggari Cb 412,4.

rt/i Ta-qis-'' Gtila a.
''Dèl-aplu-iddiii Cr 307, 13.

a\s Û-bi-e-a a. IJèa> Nbp (ZA IV) 6, 17.

15. a. Ba-bii-tii Nd(2ii, 7. 1111,21)). S. Nàdin.

a. Egibi Nd 265, 23.

a. Etiru, s.
''Ea-ahè-iddiii,"JSIarduk-sàpik-rJr.

a. Ga-hal, s. ''Bèl-kàsir, ''Mardiik-sàkin-

simi, ''Nergal-usallim.

a. il AT",Nabu-un-na-a-a, s. "Mardjik-sùm-iddin.

20. (?. Saggil-a-a, s. Bcisuiiu.

No. 2.

Ä. ''Sin-karabi-ihiie, s. Sàpik-ztr.

22. «•. """'sa-ni-e-su, s. "Bèl-iddin.

'*''Nergal'^-ha-zu-ili, s. Kîna-aplu.

"Nergan-ib-nUKAKBi- sy^.i. Nbp M II 7, 1.-,. S.

''Nabù-ittanni/, -zîr-lîsir, ''Nergal-ina-csî-

ètir, i'ZA.MAL.MAL-ah-iddiua 4.

I. rt/i Gi-tuil . . . . a. Ki-din-''Siii Cr 3, 2/.

«/j ''Mardiik-hiin-û-siir a. "'"''pitrkulli Dr

26, 35.

«•. Ib-na-a-a, .s. AIuisuiix.

a. Ki-sir-ia Cr 360, 12.

"Nergal''>^-iddin\a Nk 12, u. 31,8. NdM 14,.-,. Cr

77,21. 98,10. 124,10. 173,21. P84-2-II, 172,

214. "»•''daianu Dr 149, u ('W-"). episànii

Nd 284,19. '"""isparu Nd 110,3. 696,3. 726.

""•''mu-kil ap-pat Nk 40. S. Apla-a, Ardi-

ia, ^Ba-ga-bi-i-na-si , ''Bèl-ib-iii, -na'idQ),

-7ipahir, Iddiii-''Bcl, Ilu-sar-usiir, ''Nabft-

siivi-itsiir, ''Neigal-û-sip-pi , Puhhuni,

''Sainas-iddin, -uballit.

I a\s Ardi-ia Dr P 80, 2.

lart/j A-ta-na-ah-ihi Nk 12, /^.

rt/j Ba-ni-ia a. Sa-na-si-hi Dr 212, /7.

fl/i "Bèl-ibiii a. "Bèl-ètirn Nd CT IV 30, //.

a\s Bèl-su-nu Dr 459, 15.

5. a\s ''Bèl-uballit a. Ardi-"Nfrgal'-T)x 2(36,,s.

ajs Daian-''Mardiik a. Sarni-a-ra-nit-îi Nk'

360, 7.

a\s Erba-''Mardiik a. Epcs-ili Dr 350, 9.

a\s Iddiii-a a Nd 403, 3.

ajs Kina-ap/ii a. ""'''saiigî"Saii/asNd 86 1 , 3, /<>.

10. aß- ''Marditk-bàn-rÂr a. ^"^Bè/-èfirit Cr 240,

4, «. 362, rj. Cb 1 10, 4.

ajs ''Marditk-erba a. Epes-ili Dr 378, is.

ajs ''3farduk-êtir a. Ziri-a-a Dr ;^oS,/3. 309,-'/.

349,14. [360,4

aß ''Marduk-siiiii-ibui a. ''Siii-da-via-qu

aß ''NabH-ahc-biilIit a. amèl-''Ea'- Dr 358, /0.

15. a\s "Nabn-erba Cb 412, 3.

a\s ''Nabù-iddin a. '^'"''ispari DrP 71, /9.

rt/i
''Nabit-ka-sir a. Epes-ili Nie 127, 9. Nd

[437, 5].

a\s ''Nabfi-kîn-zîr a. "'"''àsà Dr 454, ,0.

aß ''Nabn-j-i-m»''' a. Bèl-ctirii Nd 769, 7.

20. aß ''Nabù-siuii-ibni a. """'pahari Cr 12, /.».

rt/i
''Nabù-siiin-Hsir a. Egibi Cb 16, ôT

21
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ajs ''Nabfi-siitn-itsur a. '^'"''rab ^rt;// Dr 3 1,2.

a\s ''Nabîi-r^îr-iddina a Nd 765, //.

23?ials ''Nergal-usallhn a. Tuk-kii-ut-tuvi DrP

141. '3-

aß- Ri-mut-''Bei Dr 243, rz. 452, r6.

25. a\s "Sin-iddin a. "'""sangt "Addu Nk 26, n.

ajs ''Samas-hh-iddin a. "'"''gnl/abi Cr 236,9.

Smd (ZA IV) 8, c.

a\s Sû-/a-n a Nk T,y6, 7.

a\s Sü-la-a a. ''Bel-etiru Cb 246, 13. 319, n.

Dr 93, ,s.

ajs Ta-hn-''GuIa a.
"Sin-karabi-ismc DrP

43. 'S-

30. rt/i Zîri-ia a. Tii-iia-a Dr 462, /6.

rt. Ai-di-"Ea, s. ''A-è-iddin.

a. "'""as/aki, s. Liblnt.

a. Ba-bu-tii, s.-^Ha-ani-ma-a, ''Mardiik-etir.

a. Da-bi-bi, s. Säkin-suni.

35. rt. £"^'-/^/ Dr 382, 4? S. "Marduk-bclsunu.

a. Epes-ili, s. Ardi-'^ Gula.

a. Il-ta Nk 412, 2.

a. "'"''mafi-di-di, s. Musèzib-'^Bcl.

a. Mushib-"Nabu DrL 33, 23.

40. a.
"Nabi'c-na-a-a Nk 132, 3. S. ''Nabù-sùt/i-

usur.

a. "'"'hiàs patri, s. ''Bél-usab-si}

a. Å^ur-''Siu, s. ''Bêl-sùin-is/a/n.

a. ''Samas-clir Nd 410, 4.

a. Sa-''Nabii-sti-û Nk 66, /j.

45. a. Nûr-za-)iuQ), s. iVup/du.

'''Nergal{-ina)-est-i-/ir{''N\-AS)-BL 1

1

209 -5W?(-

i'u)lKAR{-ir); no. 4 abgekürzt: lua-esî-ètir)

NgL (116,1), s. ''Bèl-mnsalluii.

I. rt'/i ''Bèl-abu-usur Ant(ZA III) 23.

a\s ''Bèl-7isallim a. bi-hi-ru Nd 348, /7.

a\s -fQu-gJi-u-a in\s Zàkir Nd 65, n.

rt/i Ina-Esaggil-kîii-aplu aJ'Siii'^-sadu-u Dr

73, 10 = Ina-esî-èiir 5.

5. c?/i î\Iusalliui-"]\Iardiik a. Sag Cb
P 32, //.

a\s Miisèzib a. Egibi Cb 301,11.

a\s ''Nabù-bàii-ahi a. Ir-a-nu Dr 315, 13.

ajs ''Nabîi-iddin a. Dannu-''Addu Cr 171,2.

a\s "Nabu-zir-lisir Cb 321, 5.

10. a\s Na-di-nu a. ""'«'reî sisî Dr 64, lo.

'ajs Na-ni-ia Dr 25, 3.

ajs ''Nergal-ibiii Nd 680, //.

a Nk (210, 10).

a. Egibi, s. Itti-'^Nabù-balàtu.

15. a. "'""ràb bdnî Ng V R 6-j, i, /^b.

''Nergal-ina-lib-bil-ctir, "'"'' sh-tain Dr 182, 4.

''Nergal^-îpus

I. cz/i Sil-la-a a. Il-lu-ma-a Nk 107, /.'.

rt. Aillel-''Ea''-, s. Zu-um-ba-a.

a. ''Bcl-ia-ü, .s.
''Ea-ibni.

4. ^z. ''Ea-èpcs-ili, s. Kîii-zîr.

''Nergal^-iq-bi

I. «. i?^//;/ Dr 403, 3.

''Nergal^ -iqîsa

I. rt/i Ù-bar-ia Nd 474.

''Nergal'^-it-tan-nu

I. «/j ''Nei-gal-usallima.'"'''hiappahiT)x y^%2o.

''Neigal^-ki-i-nujni Nd 1019, .1, 10.

''Nergal-lïù, s. Sarrani.

''Nergal^'''^-Hdid Nk 315, s.

I. rt/i ''Nabii-zîr-iddin a zV-;/« NdM 11,/./.

"Nergal^-na-sirjPAP^å76%,-i. Cr33i,4. Dr 307,2.

533, 5. S. Ahè-iddin, Sùm-ukin.

I. rt/i ''Bèl-ki-sir a. Ir-a-ui Nd 282, /j-.

ajs ''Nabù-inu-se-ti-iq-nrri a. Nîir-ilàni Ng
21, 1.5.

rt/i jV«-^//« Cb 17, 3. 53,3. 54,2. 218,/./. 329,7.

ajs Sa-pi-i-''Bèl a. Mu-se-zib Nk 227, i«.

5. a.
''Addu-sùm-eres, s. Sàkiu-duppi.

a. ''Bèl-etjr Npb (ZA IV) 12, w.

a. Esaggil Nd 962, 11.

a. Na-din Cb 104, 4.

a. Nùr-''Marduk, s. Iddiii-''Nabu.

10. rt. Saggil-a-a, s. Ilti-''Bcl-balàtu.

a. Sa-i'i-ri-e-su, s. Nabù-ahc-iddiii.

''Nergal^-reu-n-a Nk 439, 7.

''Nergal^-ri-iiuvi-aii-iii Dr 136, u. "'"'hmggaru

Cb 57, 10.

''Nergal^-rîjùsùa {-rijru-sji-üju-a) Cr 377, 3. Cb

125,3. "'""qallu sa Iddin-''Marduk a.Nùr-
'''Ä« Nd 71. 122,3. 280. [441,2]. 466,2.

613. 858. 1123,2. Cr 12,2. 27,8. 223,8. Cb

54,4. 86,5. 127,3. 167,2. "'"''qallii sa Itti-

"Alarduk-balàtu Cv 224,1.. Cb 43, .^ 68.

161,2. 253, 5. 285, 3.

''Nergal^-sàr-bûl-lif, "'"''qipi Ebabbarra Nd 48, ig.

Nd M II 46, 8.

I. ajs ''A^abù-balàt-s?i-iq-bi a."'"''q/pi Nd4i8,/^.

T. X.\XII.
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''Nergal^-sarr-a-ni

1. a\s '^Nabh-iidainiiiiq a. "'"''rhb Ba-ni-e Nd
819, 11.

2. a. Da-bi-bi, s. Nabît-siim-ukin.

''Nergal-sar-usuri^'N^' *-L UGAL-SES\û-surlPAPi

ii-sti-ur) "Hk 266 , 2. 322,5. 411,4. 413,4.

419,2. Nd9,ä. Cr(isi,ii). "'"''SA.KU Kàtà

Cb 432, 20. sarru Ng passim. Lab i, 30, as.

Nd 13, 3. Cb 412. S. Bi-ba-nu, ^Gîgîtum.

\. a\s Nk 369, 3. 430, 3. Ev L 10, 1.

a\s Ardi-''Bèl Dr [263, /.] {N%
a\s ''Bèl-sîtm-iskunW^'iii^x 266,4. EV9, 3, s.

14, 6. 16, 10. 19, 5. 22, 4.

a\i "Nabù-iàr-2is7ir Nk 27, .5.

5. a\s "Nergal-ù-se-zib Nk 22, 3. 438.

6. a\s Sa-laiii-via-nu Ng (V R 6j) 3, 15.

''Ncrgal'^-si-inan-iii

I. a\s La-ba-a-si Cb 257, 15.

"Nergal-siuii-e-tif} Nd 284, 5.

"Nergal^'^-hun-ibni Nd 284, is. 285, 3. ""•'^qipi sa

Ebabbarra Nd 79, 9. S. Ib-na-a-a 22, "Nabà-

ètir,
''Nergal-uballif.

I. «r/i ''Bèl-àh-Hsabsi Cb 436, 11.

rt/i ''Bèl-ki-sir a. ""'^'sangt ''Ea Dr 142, 1«.

[144, 10].

a\s "Nabà-sùrn-iddin a. Ardi-'Œa Nd M
II, 50, 7.

ajs ''Nabu-zir-nkin a.
'""'''gallabi Cr 60, /.».

S.
(?. Ri-iniit a.Ardi-''NergaŒa\co?,,Q. 1020,

/j. Cb 104, 16. 321. [410, /y].

^/j Sul-lu-mii a. Uk-ka-a-a Dr 434, /7.

rf. Amèiu-'-ù, s. ''Bêl-îiballit.

a. "'"'^'bâ'iri, s. "Nabù-ètir.

a. "'"'^bàiiî, -S. Bûl-ta-a.

10. rf. Da-bi-bi, s. Lâbàsi.

a. Ètini, s.
''Nabu-ètir.

a. ''•'•''näs patri, s. "Nabù-ètir.

a. Pap-pa-a-a, s.
•'Nabîi-uuisètiq-urri.

a. "'••^'sangî ''E-a{sic) Dr 144,19.

15. (?. Sarrit-a-ra-:;u-ù, s. Ezida-sùm-ibni.

•'Nergal^-siiin-iddiiija, '•'"''si-pi-ir Dr 336, 3. S.

Ardîa, Riniht.

I. rt/i /(/«rt-rt rt. ''«'j\7. SURgi-na Dr CIS II 68.

rt/i
"Marduk-zîr-ibni a. Ir-a-tii Dr CIS II 65.

rt/i ''Nabn-simi-iskiin a. Etini DrP6i, s.

«/i ''Sa?nas-àh-iddi?i Cb 280, 3.

5. a/i Sii-la-a Nd 192, 4.

No. 2.

a\s Shiii-iisur a. ''Bel Nd 626, 4.

a. "Sin-iniittiini, s. Ardèa, Sadànu.

8. rt. Sap-pa-a-a, s. ''Nabû-eres.

"Nergal^-siim-usur,'""''dupsar bit kU-lamY)t2<^, 2.

S. Numnmrii.

I. rt/i
''Nabu-siini\pîr-iddin a. Da-bi-bi Nd 772.

853, 10.

cr. Da-bi-bi, s. Siuna}-a.

3. rt. "Sin-nàsir, s. Kidinu.

''Nergal^-sü-sib-an-ni, '""''qallii Ev 21, 3.

''Nergal^-ta-kal

I. «. "'"^'rei sisi, s. ''Bèl-siim-ishm.

''Nergal^-û

I. «. ''Sin'^-sadi-i, s. Iddin-''Mardiik.
>'Nergal^-^-uballit Nk 220, u. 3 1 5, 15. Nd i, 10. 76, 2.

351, 30. 668, 6. NdPi 3, m. Cr 62, 4. 124, 13.

216, 2. Cb 107, 8. 122, 11. 432, 19. 437, 12.

""•''gallabu Nk yj, 6. "'"''^IS bir-mu Nbp
(ZA IV) 18, 4. S. "Bel-uballit, Gimillu 55,

Hasda-a-a, -^Hubustum, Iddin-''Nabîi 140,

Nu-iih-sa-a-a, Sellibi 12, Zir-lîsir.

I. rt/i Nd 638, /6.

rt/i Ardi-''Gula a. Ir-a-ni Dr 463, 27. DrP
•]T„2b. 78,//. 79, /O. 81,0-. 82, /^ 102, /J.

110, 3. 111,4. 139, /-'.

à\s ''Bel-iddin Dr 452, 4, 7. [459, 3].

rt/i "Bèl-nàsir a.
"•••''bairi Nd 665, /0.

5. rt/i Bu-na-mi Nd 1020, là.

als "I-snm-uballit a. "Bèl-êtiru Nk 133.

142, 2. 172.

als Kiidurru Ng 7, 4.

«/i Li-si-rjL a. ''Sin-sa-du-nu Nd 727, 7.

rt/i ''Marduk a.Mu-datn-mi-iq-''Addn
Nd 701, g.

10. rt/i ''Mardnk-hun-iisi(r a.Ba-bii-lu'Dr'^ji,,/^.

ajs ''Marduk-usalliin a. Dannii-''Addii, s.

ALisèzib-"JSIarduk.

ajs "Nabu-aplu-iddin a.
''Siu-tab-ni\)x 226, is.

ajs ''Nabù-bàn-abi 'Nd44.S,i2. 663,10. 820,13.

[1109,11].

ajs ''Nabîi-siun-iddin Nd 296, 4.

15. aji "Nahù-siiui-isknn a. Sag-di-di Nk 406,i.

ajs ''Nabà-siiin-lisir a. E-til-lu Cb 233,^9.

ajs ''Nabù-zïr-iddinNà.iAfi,h. 490,6. Cr 57,8.

ajs Nad-na-a a. Raba-a-sa-"Ninib '' - Cr

320, 10. Cr Pi 16, 14. Cb 431, //.

ajs •'Nergal-hh-iddin Cb 293, 9.

ai*
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20. a\s ''Ncrgal-liiin-ilnii Nd 59, 12.

a\s Sil-/a-a a. Ga-hitl Nk 164, 47.

a\s Tab-ni-e-a a. ? Nd L 2, 4.

22 a (T. "'"^'P s. ''Bel-iddiu.

a. Ardi-"Ea, s. Rimht-"Bèl.

a. Ba-bu-Ui, s. Balatsu.

25. rt. 'Œêl-êtir, s.Aßla-a,^^Mardiik-c[ir,-nadin-

ahi

a. Dan-iii-e-a, s. ''Saiiias-rjir-ibni.

a. Daiinu-''Addu, s. Nap-sa-nu.

a. Epes-ili, s. Lûs-ana-nûr.

a. Mîi-ie-zib, s. Ardi-''Mardiik , Khia-aßlu.

30. rt. Na-gl-ru, s. Ardi-''Bè/.

a.
''Nergal-àh-iddin Nk 583, 15.

rt. Nàr-''Sin, s. fBuitiun, Iddui-''Nabù.

a. "'"'^'pahari, s. Rîiiuit.

a. Sag-di-di, s. Ina-Esaggil-zir.

35. rt. Sag-gil-a-a, s. Itti-''Marduk-balàtii.

'ij']. a. U-dn-n-a, s. Musczib-"Alarduk.

''Nergal-û-kin

I. rt. ''Sin'''-sadû Nd M II 50, 3.

''Netgal^-n-sip-pi ^
I. rt'/i

^'Nergal-iddin Nk 43, /o.

''Nergal-û-sal-lim}GI Nbp M II 7, 7. Nd 293, jü.

Cr 150, 5. 380,8 '(/«/^««Nd 16, 11. 355,11-

608, 12. 668, 22. 776, 13. "'"»rab lits-si Nd
920, 3. S. ''Marduk-siiiii-HSur.

I. (?/i Ardi-"Nabu a. Nur-"Sin Nk 386, 1«.

rt/i Ar-ra-bi Nd 678, 15. 700. Dr 134, /J.

«/j Ba-la- tu .... Cr 361, /j.

rt/i Ba-la-iu a. Ir-a-ni Dr 474, 2.

5. rt'/.y "Bèl-iddin Cb 117, is.

rt/i '^Bèl-iddin a. Ètini Nk 3, 3. Snid (ZA IV)

9. "•

rt/i ''Bèl-iddin a. •""^'/lâs patri Nd L i ,
•-.

a\s "Bèl-iddin a.
''"'''Rcî a/pi Dr 347, ,s.

ajs E-ti/-lu a.
"'"'''Kid}-na-a-ta Cb 328, 10.

10. a\s E-til-/u a. '""^'sangi bit ba/atß Nd

477. 37.

ajs Ezida-sîun-ibni a. Sag-di-di Cr 308, 17.

iiart/i Gii-rja-iiit a DrP 106, 16.

ajs Ku-du-ru a. ''.... .?CrPa 3,
42'^

ajs "Marduk-ètir a.Ga-ha/'^Aicf),i4. 391, /s.

400, 18. [509, 18]. 581, /J-. 688, 16.

a\s Miishib-"Marduk a. '"""nappa/iiNk 1 7, 10.

Dr 26,jÄ 45, /o. 48, /j. 70, /6. 137,//. 140,77.

172, /j. 175, /j. 182,7. 202,9. Vgi. AV//-

/uiiiu 1 3.

15. a\s "Nabn-bàn-a/ji Cb 127,9.

a\s ''Nabn-iia-si-ir a. Qaq-qa-da-ni-tuni Nd
293, 5.

a\s ''Nabù-sitin-iddin a. Egibi Nd 678, ig.

ajs "Nabù-iidanimiq a. Egibi Nd 90, g.

ajs Na-din a Cb 53, g.

20. ajs Si-/iin-''Bè/ a. ''Nabii Cb 219, ä

a\s ''Sanias-hh-iddiii Nd 369, w.

ajs Siiin-iddi)ia a. Ili'-"JïTardiik Nd 45, 3.

257, '-'• NgL 12, 3. Ng VR 67, 3, 5.

ajs Sîtvi-iddin a. "'"'^'sangî ''Addu Dr 287, /9.

ajs Sû-zii-bu a du-iiii Nd 231, is.

25. a\s Tab-iii-e-a Nd 45, 5.

ajs Tab-ni-e-a a. "Sin-karabi-ihiie Nd 353, 0.

rt/i Ztri-ia Nd 198, s.

a\s Zirn-ù-tu a. Da-bi-bi Nk 400, 5.

a DrP (65,12). S. ''Nabù-initlctiq-

nrri.

30. a. Egibi, s. fLn-ii-di-ia.

a. Epes-ili, s. "Bcl-i/tannu.

a. llï-"Marduk, s. "Bc/-nûdin-ap/u, Lib/ul.

a. Na-din Cr 53, e.

a. ^"•^hiappalji, s. "Neigal-itiannu.

35. a. "'"^'nàs pairi, s. "Bêl-aplii-iddin.

a. Oaq-qa-da-ni-tum Cb 306, 5. DrP 108, ).

a.
<"'"'.'

;r'/ ^/^-/^ s. Bànùnu.

a. "Sin-karabi-isnic Nk (420, 2»). S. ''Bcl-

iqîhi, Sàpik-zîr.

a. "'"^'sangî "Samas, s. ''Nabn-rîinanni.

40. a. Si-gti-?i-a,'""'^daiann'Nà 1^,18. 64,7. 1128,

36. Nd L 73, 27. S. "Nabn-si(tn-nkin, Riniüt.

a. Tnk-kn-îit-th ni, s. "Nergal-iddin, Ni-qu-dit.

44. («. Zini-û-ti-id, s. ''Nabn-ap/n-iddin.

"Nerga/^-^-û-se-rjibjKARY.vA'M.ll [5,2].? Nk 452,7.

Nd 381, 10. 457, 10.? Dr 329, s. 379, 7, 30, 3.5.

559, II 44. S. "Bèl-iddin, Bu-na-nu, Hain-

niasu, Kalba-a, "Nabù-kîn-zîr, -sihn-iddin,

''Nergal-sar-nsur, Sèpit-"Nabû-asbat.

I. ajs Ap-la-a a. ''Bèl-ètiru Dr 95, 13.

ajs Ap-la-a a. Egibi Nd 954, j.

ajs Ap-la-a a. Ga-hal Nd 697, -v. Cb 343, 17.

Dr 120, 10, 14. 551, is. 568, /7.

ajs Ardi-ia a. Sa-na-si-su Cb 251, 3, s.

5. ajs Itti-"Marduk-balà/n (a. Egibi) Dr 155, -i.

166,15. 382,77. 402,6. [403,3]. 404,5. 409,^/.
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[iiNeri^alK ^-ù-sc-zib\KAR]

410,/.,. 415,2- 425. •! 465- 466,4. 467,2.

468, ?.. 488, i;. 499, 3. Dr L 33, 2.

a\s Kab-ti-ia a.Sn-ha-a-al>ià6%y,ss. 697,25.

Cb [213]. CbL 19, ^j.

«/i ''NabH-aht-bullit a. Epes-ili Cb 193, 14.

ajs ''Nabic-sitin-isknn a. Balàiii Nk 139,11.

a\i Nad-na-a a. Mu-kal-lim Dr 213, s.

10. a\s Tab-tii-e-a a. Ir-a-ni Nk 360, /j.

a\s U-bal-lit-su-''Marduk Dr 505, n. 506, 11.

a\s Uballit-su-"Marduk a. "'"''nâs patri Dr

227, 3S. Vgl. Sùzubii 10.

a. Amèiu-û, s. ''Nabu-napisthii-iisiir.

a. Ai-di-''Nergal, s. Rîmàt-''Bèl.

15. (?. "'"^'aslaki, s. Làbàsi.

a. Egibi, s. Ardi-''Baic.

a. Ili-"Marduk, s. "Bèl-iddin.

a.
"'"''ràb bàn^, s. ''Nabù-kîn-rJr

a. Sîp-pi-c, s. ''Mardiik-sùiu-iddina.

20. rt. """-''saugî ''Ninib, s.
"Bcl-)iàdin-aplu.

"Nergal^-utîr{GUR)

I. ^?/i /'/;- (?. Nu-û-bu Dr 245, .>9.

'''Ar;;i,'-rr/i-,:7V--/7;-«2/Äy3Ä'Nk3i 1,2. 0-3,5. Dr379,4.

464, 7. 515, 9. S. Ib-iia-a{-û), lna-qibî-''Bèl,

i^'Sulrium-)Siini-idd'm.

I. cr/i ''Bèl-liù Dr 345, 0.

rt/1 "Nabù-kina-aplu a. Ht'-''Marduk Nd
178. •^^•

<?/j Na-din a. Mu-sc-zib Nd 655, //?

(r'j- Sàpik-zlr a. "'"''di-ki-i Dr 494, .v.

5. (?. An-da-har Nd 520, i.

rt. Bèl-a-a, s. Làbàsi.

a. llï-"Marduk, s.
''Nabà-zir-iddin.

a.
''Siii-na-sir, s. Sàkin-sùin.

9. (Z.
'"'"''sangî ''Na-na-a, s. ''Bel- ibni.

"Nergal^<'^-aîr-iddin} Nk 249, 29.

I. «/i E-si-ra-a-a Nd 85, /7-

''Nergal'^-zîr-usur, "'"''sà-tam-inu Nd 192, 2.

Nidintwn [iSIi-din{^-ii)-tum\tü\ti\Ni-di)i-it; Kurz-

name, bez. Hypokoristikon, vgl. Nidinti-

''Bel, -"Marduk) Nd 172, 18. 305, 7. 659,13.

804,12. 886,7. 9ii,G. 958,3. 984,2. NdM
II 64,10. Cr 40,2. 77,5. 287,32. 313,3. 365,5.

Cb 19,6. 131,13. 273,3. 296,.,,. 313,13. 347,2.

436,18. Dr 1,12. 381,4. 414,9. 440,2. (477,8).

510,2. 556,17. Dr Pa 11,13,18. (12,6). .?Pi50.

• '""'h'àb bitt Dr 296, 3.
<""''si-pi-ri Dr 209,3.

No. 2.

sa iita inuhhi esri Nd 290, 3. (,659, 13).

'"""Fa-tam Dr Pa 15, 28. S. "Bèl-iddin,

-ittannu, -usurhi, Itti-"Nabù-balàtu , Su-

qa-a-a, Su/uui-Bàbi/i.

I. ajs a. Ir-a-iii Dr 462, /j.

a\s a. "Sainas-ba-a-ri Dr 560, is.

Vgl. no. 16.

a\s Ahu-su-nu Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65).

a\s A-na a. "'"''sangî "Istar Bàbili

Dr 414 20.

5. a\s Ardi-ia Dr 529, //. 577.

a\s Ardi-ia a. Na-ba-a-a Dr 267, is.

ajs Ardi-ia a. ''Sin'-^-sadi-i Dr 568, ^y.

ajs Ardi-"Bê/ a. Mu-ka/-/im Dr 42^, u. 424,7.

ajs ''Bèl-erba Dr 208, j.

10. a\s "Bel- .' -ia a. "'"''sangi "Istar Bàbili

DrPa \2,j7.

ajs "Bèl-ihni Dr Ba 11, i».

a\s "Bcl-ibni a. Ga-hal Xrx 3, 21.

a\s "Bèl-iddin a."'"''aslaki Dr 2Ç)6,.'.'. 339,/^.

ajs "Bèl-iddina a. E . . . . Dr 497, //.

15. a\s "Bèl-iddin a. Ir-a-nu CrP 22, 3.

I5a^r'i "Bèl-iddin a. Li\èa\ DrP 141,1.5.

a\s "Bèl-iddina a. "Sainas-ba-a-ri Dr 537, "y.

rt/i "Bèl-iqi'sa a. Ir-a-ui Sind L 22, 17.

17a ajs "Bèl-iqîsa a. "'"''nappahi DrP 1 10, /7.

a\s "Bèl-kàsir Cr 379, 7. Art CIS II 66.

ajs "Bèl-lïù DrBa 8, a 18, /o. 19, ä 21,//.

22, 9. 26, 10.

20. rt/j "Bèl-ua-dinjMU-aplu'^A\o%o,.2. Cr77,i3.

260, 3.

als "Bèl-uballif Dr 261, u.

ajs "Bèl-usalliin a.
""•-''pahari Cr 1 58, lo.

ajs Dainqi-ia a. Na-din-ie-ini Dr [310, /.'J.

316, 22. Vgl. Nidintim-"Bel 6.

ajs Du-Jiin-mu-qa a. Mi-sir-a-a Dr 321, e.

25. ajs E-til-lu a. "'"''sangi "Sainas Dr (ZA
III) 22.

«/i E-til-pi a. Ili'-"Li-e Cr 144, 10.

ajs Id-di-ia Dr 275, 9.

(?/j" Iddina-a Dr 474, 5.

a/i Iddin-"Nabù Dr 278, //.

30. ajs Iddin-"Nabii a. bn-bu-pàni-ia Dr 27, 12.

ajs I-li-e-"Marduk a. Epes-ili Dr 76, /7.

rt/i {Ina-)esl-ètir a. Sa-na-si-su Dr 478, 3.

DrL33, ^/. Vgl. Nidinti-"Bèl 2t,.

ajs "In-uin-nu-iddiu Nd 900, 9.
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[Nidintiuii)

ûjs Itti-^'Marduk-balàtu a. ''I\farJuk-abii-su

Dr P 76, /..

35. a\s Itti-"Nabii-balàtu a.
""'^'rab bàni DrP

85, 7. = Nidintuni-''Marduk 2.

a\s Kabti-iâ a. Ir-a-nijnu Dr 472, 5.

a\s Kal-ba-a DrP 53, 3.

a\s Ki-7ia-aplu a.Nûr-"SmDr[4.6?,,is]. 474,^/.

a\s Ku-sur-aplii Dr 542, is.

40. als Ku-iis-sa-a-a Dr 502, 2.

ajs La-ba-a-si Dr 271, c.

a\s La-qip-pi a. Ba-si-iå Dr 563, //.

a\s Lfisi-ana-nùr a. ''Bêl-ètirîi Dr 284, 13.

als "Marduk-aplu Dr 194, 35.

45- a\s '^Mardiik-ercs a.Ili-"ÈlardukV>x\A,62,,2\

ûjs Mi-it-ra-a-ta Dr 509, .'.'.

a\s Miâallim-"Marduk a. '""'hibî biti Dr
227, 37.

ajs "Nabn-ahê-iddin a. Mu-se-zib DrP 83, 10.

ajs ''Nabh-ahc-sitllim a.
"Ea-ili-ia-ibin Dr

278, ç.

50. ajs ''Nabù-ah-it-tan-]iu a. Ha-am-ma-a-a

Dr Pa II, 19.

ajs ''Nabà-aphi-iddiii a. Sag-g-il-a-aT>r ^02,

a. Hu-un- zu-û

10,

Drajs ''Nabù-balàl-siL-iqbi

524, /..

ajs ''Nabh-bèl-su-nii DrPa 10, 7.

ajs ''Nabù-ètir a. Ili-id Cr 17, s.

55. ajl "Nabû-ibni Dr 343, 5.

ajs ''Nabù-iddin a. An-da-har DrPa 13, is.

ajs ''Nabu-kin-aplu a. Ainèl-''Ea Dr 430, /7.

= NidintiuH-''Bèl 25.

ajs "Nabù-khi-rjîr a. Ib{KAK)-na-a-a Dr

349. ••

ajs ''Nabù-na Cb 403, ib.

60* a\s ''Nabù-ni-ip-sa-ri Nd 978, 3.

ajs "Nabû-sàr-îisur^à?,^'è,,6. Nd M II 53,2.

XrCTIV34, /o?

als ''Nabu-sùm-ishin a. Sag-gil-a-a Dr485,2.

ajs ''Nabù-hhn-7ikîn a. Èpes-ili Cb P 36, /o.

ajs ''Nabù-usallim Dr 573, 13.

65. ajs Na-diu Dr [65, 13]. DrP 136, /..

ajs Pli'- a. Ii-a-ni Dr 537, /0.

a\s Ri-inut a. Egibi Dr CT IV 44, ig.

ajs Ri-mut a. "'"''sangî ''Istar ... Cr 293, 4.

ajs Ri-iHut-<'Bèl a. Ul-tam-inar-''Addu Cb

397, 15.

70. ajs ''Sin- . . Dr 301, 23.

ajs ''Sin-àh-iddin Dr 310, ij.

ajs »Sin-ilu a. ''Bèl-ètiru Dr (ZA III) .6.

ajs Su-qa-a-a a. Ill'-''Marduk Dr Pi 12, 13.

ajs Sad-din-nu a. rab bànî Dr 478, /j.

74a ajs ''Sainaspir-usur a. "'"''pakari Dr P 11 o, 2.

75. ajs ''Sainas-zir-ibiii Cr [328, .'o].?

ajs Sû-la-a a. '^'"•''reî sisî Nd 932, lo.

ajs Tab} .... a. Egibi 'Dr 411, ,1.

ajs Ta-li-niu a. """^'ràb bànî Dr 340, 14.

ajs Zîr-û-tu a. "Bct-aplu-usur Dr L 11, ,s.

a. Balàtu Cb 385, 7.80.

a. "Bèl-etir-ahè DrBa 11, 12.

a. ''Bêl-na-din-aplu Nd 927, a. Cb 10, 4.

a. "Bèl-nàdin-aplu a. """''sangî "Sainas Nd

934, '.^^

a. "Ea-pat-ta-nu, s. U-bar.

85. a. Eres-a-na-Esaggil, s. Habasiru.

a. ''Nabû-ah-iddin Cb 84, 13.

a.
"'"''nappahi, s. "Marduk-sian-iddin.

a. """'Pa-se Ici Dr 387, 4.

a. """' riib . . . , s. Iqisa-a.

90. a. Sa-lak-kal-kaQï) DrL 25, 20.

a.
"Samas-aplu-usur Cr 221, .1.

95. a. Zirii-tu Dr 2, 15.

Œi-din-tuinjt,i Nd 55, 2. 953, 4. DrBa 9.

Nidinti-"Bèl {Ni-din-tijt,i, t„w-''B^; abgekürzt:

Nidintum) .?P 153, 4. S. Musalliin-"Bcl,

"Nabù-bullitsu, -uballit.

I. ajs ''Bel a. Na-din-se-iiii Dr 326, 12.

ajs "Bèl-iddin a."Sin-na-sirTix }f)'^,'ii. 396,30.

Abgekürzt: Nidintum.

2a.ajs "Bel-ittannu} Art 82-5-12, 310.

a\s ''ÅV/-;7Wrt««/Dr82-9-i8,33S=' (CISII68).

ajs "Bunene'--ibni Cb I, 2.

5. ajs Da-di-ia a. Na-din-se-e Dr 338, 23.

ajs Damqi-ia a. Na-din-se-imY^'i 2"] \,\,. 424,4.

= Nidintum 23.

ajs ''Ea-bèTilihii Dr4i3, ic.

ajs "Ea-iddin Xr.x 5, is.

a\s Iddiii-a Xrx 5, 13.

10. ajs Iddin-a a. Ardi-"Ea Dr 478, 16.

ajs Iddina-a a. Sag-gil-a-a Cb 321, i«.

1 1 a rt'/i Iddin-"Marduk a. Nier"}-''Sin DrP 109, //.

hajs Iddin-"Nabîi a. Kànik bàbi DrP 106, /_.

c ajs Ina-esî-étir a. Epes-ili DrP [117, .?jJ.

ajs Kal-ba-a a. Ba-bn-tu Dr 245, 7.
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{Nidinti-"Bè/)

als Li-si-rn a. EN. GAL.

B

UU DrP ;o,/7;

vgl. DrP 95, u. 96, 28.

a\s •'Marduk-erba a. Egibi Dr 384, /,-. 412,4.

Art eis [II 66].

1 5. a\s ''Marduk-etir Dr 297, 13.

ajs ''Mardnk-nàsir-aplu a. Egibi Smserba

(ZA III).

a\s "Mardiik-usallim a. "'"''^aUaki Dr 314,//.

a\s "Nabn-ahc-iddin a. Epes-ili Dr 392, is.

ajs •'Nabii-ahc-bidlit Cb 261, n.

20. a\s "Nabü-aplu-iddiii a. Sa-la-la Cb 287, /j.

rt/i
''Nabü-balal-su-iqbi a. Ina-E-sag-gii-a-a

Dr 362, 14. 454, /.'. 461, //.

als
''Nabü-eiil-ili a. Na-diii-sc-e Dr 272, 22.

al's {''Nab?i-)iiia-csî[-c/ir a. Sa]-na-si-hi Dr

264, 12.

Ni-din-ti-"Ncrgal\ -lain biti Dr 2Ç

ajs ''Nabu-ka-si '''pahari Dr 212, iS.

25. a\s ''Nab{i-kin-apli( a. Amcl-''Ea Dr 326, 9.

358,2, vgl. 121,35. = Nidintum 57.

rt/i
''Nabii-kii-sur-an-ni Nd 1 8, 3. Nd L 44 9.

rt/i '^Nabu-na-din-ahi a. E-til-lii Dr 379, 83.

rt/j
''Nabii-ri-tnan-ni Cb 88, /j. 419, /.'.

a]s ''Nabu-siiin-iddin Dr 351, 2.

30. als
''Nabii-siiDi-iddin a.Ki-din-''Sin Dr 33 5, 4.

als ''Nabù-sitin-iikin a. Sa-na-as-si-su Cr

[213. 4
ajs ''Nabù-sùin-usiir Dr 383, b.

als ''Nabù-idmllit a. Egibi Dr 494, 23.

als
''Naôû-sîr-ibni a. Ardi-''Ea Dr 314, h.

35. a\s Na-din-se-e Dr 424, 1« = no. 40.

als Ni-qu-du a. Addu-siim-crcs DrP 56.

aCs Pi-i Dr 355, r.

als ''Samas-kàsir a. "'"''Pa-se'"' Dr 431,24.

a. Anicl-''Ea, s. ''Nabh-ittaiinn.

40. a. Na-din-se-e Dr 271, 15 = 110. 35.

45. a. "'"''sa tàbtisu, s. Làbàsi.

Ni-din-tilt„m-''Marduk ' (abgekürzt : Nidintiiiii)

I. als "Bèl-kàsir Dr 474, 22.

als Itti-'^Nabfi-balàfu a.
"'"'' riib bàiii Dr

522,8. 530,15. DrP 83,9. 100,4. MO, is.

114,/^. 115,//. 122,3 = Nidintinn 35.

3. a. "'"^'ràb bàiiî DrP JJ, 12. 80, 12. 100, i« =
no. 2.

Ni-din-tnm-"Nabii

I . als •'Nabii-ittannu a. ''Sin-sadiiiiii DrP [82, //].

139. "
No. 2.

S. Rii/iùt.

. . Cb 387, 17.

Nihistum-tàbi {Ni-hislhi-isl-tian-ta-a-bi) Dr 274, 5. ».

Ni-ik-ba-dit- = Ad-di-ia, .'?.
''Apil-Addii-natann.

Nik\Nik-ka-a-a, s. Lùsi-aiia-iinr 25, •'Nabù-ctir-

napsàti 36.

Ni-me-q7i

I. a. Man-di-di,

f "NIN. GAL-aÛ .

"NIN.GAL-iddin Cb 251, a.

''Ni)i-g)r-s7i-balàt-su-iqbi

I. a. """'sangi '^Niiiib, s. Ap-la-a.

''Ninib^-ah-eres{PIN-ei), s. A/jiihiiii/.

"Ninib'--ah-iddinl„

I. ajs Dr 171,0.

a\s ''Addn-iar-usiir, "'"''sa-ab-si-iui-tii Nd

172, G.

als fSip-pa-a Cr 287, 31.

4. a. ""'''pahari Ng (30, 4).

'Ninib^'Uddiii, s. Liblut.

I . ajs Gii-r:a-nu Dr CT IV 44, /-.

•'Ninib^-sàr-iisur{PAP) Nd 615, ::i.

'''A7«/<^ ^-uba//if[ TIN-if)

I. rt/i Bel-su-nu Dr 310, /^.

Ni-iu-ni-e-a (vgl. Ni-ni-e-a K 566, JADD III p. 4 19),

.s. Gu-sa-nu ^6.

^'NIN.SAR{BAD)-sar-usur, s. Has-da-a-a.

Niqudlu [Ni-qudlqu-du-tuVix 2Ç)l,\\; vgl. bi. i{-ip2)

Nk74,a. 431,7. 452,2. Ev3,5. Ngi7, 3. Nd
201,7. 228, c. 381,8. 455,10. 612, .f. 748,9.

791,9. 897,1:1. 1062,12. Dr 6, 16. 59,1;. 110,4.

DrPa 21. S. Ardca, ''Bê/-iddiii, -ittaiiiiii,

Habasiru, Iddin-"Bcl, Iddin-"Mardiik,

''Samas-aplu-iddin, -aplu-usiir, -iddiii.

I. a]s a. Tu-iia-a Dr 334, s.

als Ardi-ia a. "'"''as/aki Nk 411, 6.

- als "Bcl-erba a. "«'i'-rei Nk 290, 12.

a\s ''BH-sinn-isknn Dr 502, 14.

5. als 'Œèl-usalHiu a.''Marduk-nàsirT)r 24^,13.

ajs "Bèl-zir-ibni a. Sag-gil-a-a Nd 1110,9.

a\s Iddin-''Nabii a. Èpes-ili Dr 400, 13.

als Ina-esî-èfir a. Na-ba-a-a Nd 336, /j.

als Ina-esî-èfir a. '""''rab bàni Cb 284, 13.

10. a\s Kudurru Cr 96, a.

als Kudurru a. As-kan-du Nd 246, 2.

als Li-si-ru a. "'""sangî ''Ea Nd M II 52, 9.

als
"Marduk-ah-iddin a. "'"''sangî ''Ea Dr

280, 27.
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{Niqudj,^

ûjs ''Marduk-shm-ibni a. Epes-ili Nk 382, 24.

15. a\s "Nabû-ètir-napsàii a.
''Sin-iviittn Dr

287, ,4.

a\s ''NabiL-iqVsa a. Mas-tuk Nd 177, 2.

a\s "Nabu-khi-aplu a. Sip-pi-e Nd 619, 19.

a\s "NabîL-siivi-û-kin a. "'"''pahari Dr P 75, 5.

?Pi47,2.

a\s ''Nergal-iddin a. Nnr-r:a-Hu\na Dr 308,/^.

430, /6. [452, /J-. 459, //].

\C)^a\s ''Nergal-iisaliiin a. Tuk-ku-nt-tiiiii DrP
141, //.

20. a\s Ri-mut-'' Gula Ngl 58.

a\s Sil-la-a a. Ir-a-ni Nd 503, 3.

a\s Sàpik-zîr a. "'"'''barn DrBu 88-5-12, 26,31.

22a. ajs Zh'-Bàbili a. Pap-pa-a-a Cb P 129, 13.

a. Abi-iil-idi, s. Iddin-a.

a. Addii-siun-eres, s. Nidintiuit-''Bèl.

25. a. Ahu-bani, s. '^Bèl-ittaniiii.

a. A-ku-jiu Nd 1

1

27, 16.

a. As-kan-di), s. "Bêl-iddin.

a. Ili-''Mai-duk, s. Mùràiiu.

a. Ir-a-ni, s. Dainqia.

30. a. Lïèa, s. ''Bèi-usalliin.

a. Mudainmiq-''Addu, s. ''NabH-ctir-uapsàli.

a. Na-ba-a-a Nk 363, /j. S. Kîna-aplu.

a. Nnr-''Sin, s. "Bèl-usàt.

a. "'"''pa/jari, s. Pa-da-a, Pa-da-a-ah-iin.

35. a.
"'"''

Pa-se''', s. ''Bèl-kàsir, Ina-csi-ctir.

a. "'"'h-ab bànî Dr (459, 12), s.
''Bèl-iksiu:

a.
«'"'' ;y'/ sisî Dr (27,.5). S. "Sai)ias-apln-

iisiir, -erba, -ctir.

a. Sag-gil-a-a, s. -^Niibta-a.

a. ''Sin-na-din-siim, s.
''Nabn-ctir-napsàti.

42. a. Su-Ija-a-a, s. Rîmùt-"Bel.

Ni-ri-a-bi-ik-nui^), ""'^'kal-la-inu-ù Cb 384, 17.

*Ni-ri-ia-a-»ia (= !1*"15)

I. rt/j "Bèl-zîr-ibrd Dr 310, 1.

vV/. .S"W? ginè\sattuk (mit oder ohne Determ. """''')

S. ^Amti-^'Na-na-a 3, -^Ba-na-tit-ina-Esag-

gil I , ^'Bàmiuin-ètirat \ , ''Bèl-Umi 1 8,

iiballit 35, 84, Ina-esi-etir lo, Itti-"Nabh-

balàfii 5,33, Kablîa 21, Liblufg, "JSIardiik-

rîinanni S, Mjinahhis-''Marduk 5, "Nabù-

ètir 17, -ètir-napsàti 12, -iddhi 4, -suin-

tisitr 28, ''Nergal-smn-iddin i, ''Saiiias-

kîn-aplii 4, Taqîs-''Gula 5, -^Tàbat/ii/t 3.

^Nii-ub-ta-a («meine liebe Biene!»), qallatit Nd
196,2. alti^Nergal-iddina l^à ^T,-/, n. S.

I. w/i NdMII 56.

;«/i Œu-na-ni-tuvi Nd 356, 22.

v//j- Epes-ili a. Ar-rab-tiiin Nd 529, 1.

;«/i JQa-ga-a Nd il 13, 11.

5. ;«/i Ha-ba-si-rit a. Egibi Dr P 78, ,'•,.

w/j Iddiii-"Alarduk a. Nier-''Sin, alti Itti-

''Mardiik-balàtu Nd 697, 15. 755, 11. 802, 2.

Cr 49, 3. 64. 1 30. Cb 97, 12.

7«/i -fln-sa-ab Cr 198.

?«/i Kudiirrii a. '^Addu-siiin-erei Nd P 5, /^

;«/j La-a-ba-si a. ^'Na-ba-a-a Nd 508, 11.

10. w/j Lib-bi-si-im-uiu, alti Gab-bi-ia Cb 1 10, g.

?«/j-
''Marduk-bcl-Uàni Nd 652, 4.

w/i ^'Mardiik-sinn-ibni a. ""'^'paljari Ng
59' 2. 8, 14.

m]s ''Nabft-balàt-sii-iq-bi Dr 260, 2.

]n\s ^'Nabu-inusctiq-iirri a. E-sag-gll-a-a

Nd M 26, 1.

15. ;;/,'i Na-din a. Bi-na-a-a Dr 140, 2.

in\s Ndid-''Marduk a. Ba-bn-tii CrP 1

1

. 1 8, 2.

17. w/j Ni-qit-dn a. Sag-gil-a-a Nd 1110,3.

Nu-it-bu, s. fAm1i-''Na-na-a 2, E-til-pi 5, ''Nabn-

sùin-nkîn 9, ''Nergal-utivri \, Rîini'it-"Bcl

57, Tabnca 20.

Nn-ha-su, s. Iddin-''NabiiÇi-^, 80, ''Lagainal-ctir\,

''Mardiik-iiàsii- 17, "Nabù-iitanuii 23, .S»;«-

///^Z« 23.

Nu-nh-lib-bi-ili (abgekürzt (.?) aus: Liiiùh-libbi-ili

«möge das Herz des Gottes sich be-

ruhigen!»)

I. rt'/i Na-ta-an Dr 501, /o.

Nit-idj-sa-a-a

I. ff/i "Nergal^-uballit DrP 135, 5.

Nu-uh-sa-nu, Nu-uh-sa-a-iia

I. rt/i Itti-"Nabù-balàtu {a. 'Œa-cpes-ili) Dr

439. "^- [520, 5].

Nu-uiii-niii-rii («heiter»), s. Sàpik-zîr.

I. rt/i Erba-'' Dr 244, 21.

rt/i
"Nergal-siini-HSiir Nk 206, 10.

«/i.? Zîri-ia Cr 224, 3.

«. "'"''allaki, s. Iddin-"Nabit.

5. (7. Mi-sir-a-a, s.
"Nabû-aphi-iddin, -eres.

a. Na-ba-a-a, s. ''Nabù-ètir.

7. a. 'srtngî-"Ea Nk 59, ii, s. Giinillu.
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Nii-iiiii-sHiit} Nk 95, 8.

Nu-nu\na-a (vgl. Nii-id-ia JADD 57 u. bi. y^i).

1. a\s Iddiu-a a. Sip-pi-e-a DrP 86, //.

2. rt/i Mn'shib-'^Marduk a. "'"''as/aki Di- 464, n.

Nn-ur («Licht»)

I. a\s ''Bel-iddi-nn} Dr 364, s.

Nür-"Addu, s. IJhliit 29.

Xii-ra-nu («unser Licht»?), àlii sa Nu-ra-uu Dr

282, IH.

Nur-^Bèl-lùmur {LAH\Nu-ùr-''B ^-lu-mur) Nk
318, 4. Ng 42. S. fU/nh-tiiiii.

I. rt/i
"Samas-iddiii\a a.

("'"'''' riil'a-a\hi)-(sd)-

'Ww7;Ndi38,3. 480,,,. Cb 306,2. Drs68,/j-.

Nurèa{LAH-e-d), Nu-j-i-ia, Nu-nr-e-a, Nii-iir-ü-a

(Nd 47, 10; ab. Nu-ri-ia Bu 91-5-9, 2470,17

(CT VI,42); Kosename)Nd 5, 10. Cb(322,i9).

Dr 375, 3. S. Ardi-"Bcl-sarbi, ''Bè/-èiir,

-sàr-usiir, Itti-''Nabfi-iifihii, Laqîp \, Man-

nu-akî-ilàiii, ''Nabii-ittaniiu 78, ''Saiitns-

tiballit 41, Sa-aii-si-ri.

I. a\i Nd 1032, ig.

a\s ü-se-zib Nd 205, 3.

a\s A-kii-milSES-ü-mt 'Nd$4,ç. 134,'.?. 148,3.

ajs Ba-lat-su a. "'"''Bâiru Nd 655, ,s-

5. a\s ''Bèl-iqîsa Nd 713, 5. 727. 757, 3.

rt/j ''Bèl-iqîsa a. "'"^'saiigi ''Na-na-a Nd
741, 3. Nd M 30, 2. Cr 10, 5.

a\$ ''Bèl-hi-nu a. "-'"''sa-na-si-su Nk3i6,2.

a\s Id-di-ia\ià a. Raba-a-sa-''Ninib Nd 877, 2.

Cb 293, 2.

a\s Ina-E-sag-gil-ztr a. Når-"Sin Nk 6j, n.

10. ajs La-ba-a-si a. Sag-gil-a Dr 568, 21.

ajs ''Nabù-è{ir a. Iddi7i-"Papsukkal Cr 340, 5.

als •'SUR-hh-iddin Nd 9, ,4.

ajs Sàpik-zîr Nd 657.

a\s Si-riq-tinii Nd 95, 13.

15. a.
"•"'' Cr (10, Kl).

a. "'"''abi biti, .s. SeI/ib 11.

a. Ba-bu-tu, s. Er-ba-a.

a. Ba-ri-hii, s. ''Nabü-siiin-us2tr.

a. ''Bel ..... s. "Bèl-iddin.

20. a. Dan-ni-e-a, s. Siriqtitin.

a.
''Ea'^-qâlii-isitmiie , s. Miaèzib-''Mardiik.

a. '""''GIS.SA.PA-KAN{eres), s. Làbàsi.

a. Ir-a-ni, s. (^'Nabû-)kiiia-ûplii.

a.
"'"^ inallahi, s. Ardia.

25. a. Mas-tnk-kii, .s. "Nabît-ctir, Simi-usiir.

No. 2.

rt. Mu-kal-lim, s.
''Addu-iîon-eres.

a. Na-ba-a-a, s. ''Snimàn-iddin.

a.
""•''sangî''Na-na-a, s. Musallim-''Mardiik,

''Nabù-bàn-zir, Sa-an-si-ri.

a. "'"''sangî ''Satnas, s.
''Nabù-balàtsii-iqbi.

30. rr. Z/;7rt, s. ''Sanias-kin-aplu.

Nûr-ilàni (vgl. Nii-ur-ili K 241, XII 19. 83-I-18,

695, III II), s. Iddiu-"Sainas i, "Nabn-

iiüisalliiii I ,

"Ncrgal-uàsir 2 , "Sauias-

iidaiinniq 2.

Nùr-''Marduk'-, s. Ahc-iddina 5, ''Bcl-ibiii 32,

-/trt«'r4i, -uballit 53, Bulta 19, Iddin-

''Bîdi6, Iddiii-''Nabùgi, Libliit^^, Minù-

aiia-'' Bcl-daianii i , ''Nabfi-siiiu-iskiin 26,

Sulluiini 18.

Nùr-''Na-na-a, s. 'Œa'-^-abu-usia' i.

Nur-''Papsukkal {LAH\Nu-ûr\Nu-LAH Dr 181,13

-"PAP.SUKAL), s. ''Bèl-iddin 4, 176,

"Marduk-siivi-usur 26, "Nabû-èiir-napsàti

55i -ittannu 46, -siiui-iddin 14,26, Qudàsu 4,

Tukultu-"Marduk 4, "ZA.MAL.MAL-
iddin 5.

Nùr-''Sin {LAHlNu-ûr-"S^'^) Nd 332, 10. 375,2.

8oo, 2. S. ''Addu-akè-bullit 1,2, -lAinti-

"Bélit 6, yAmti-''Na-na-a i, Ardi-"Bèl 14,

Ardi-"Marduk 5, 16, "Bèl-ahe-iddin 30,

-aua-mi-ri-ih-tu 3, -aplu-iddin 36, -M'r 11,

33, 42, -/(^«2 36, -iddin 42, 78, -/^(^/ 2, -kàsir

2,9, 33, -sitm-iskun 13, -uballit "^j, -usàtu

I, 2, -.;/;- 7, fBuituin 4, /)/c//rt 8, 20, "£«--

usallim I , -IGu-zi-tuni i , Habasintuin 2,

Iddin-"Alarduk 17, 44, Iddin-"Nabu 4, 33,

Iddinùnu i, Ina-qibi-"Bîi 4, Iq/sa-a 17,

Itti~''Bèl-li>iiniir 10, 14, Itti-Mardnk-balàiu

-Y 7, Kàsir 5, Kidinnu-"Marduk 4, Ku-

durru6, Làbàsi 40, "Marduk-rhnanni 8,

9, -siim-ibni 28, -usallim 2, Miirànn 15,

Murasù 10, Musczib-"Bcl \-j, 23, 26, "Nabû-

cresi, -êtirio, -ctir-napsàti 52, 53, -ittannu

42, -reàsun?! 10, -siun-iskun 28, -sùm-l/sir

9, 18, -siiin-ukîn 28, Ndid-"Marduk 2,

Nâsir I,
"Nergal-usallim r, Nidintuni 38,

Nidintum-"Bèl lia, ^Nubtà 6, iV«;-^« 9,

Nier-"Sin 2, Silla-a 4, 43, "Samas-sùni-

iddin 4, Siriqtum 4, Sullumu 7, "Sulinàn-

sitni-iisur 2, Sùin-ukîn 13, -^Tappasir i,

f/(////« II, 14.
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{Nûr-"Sin)

I. als '^Samas-àh-iddin a.'""^'ràb bàni'Nàôjg,^.

als Tab-ni-e-a a. Nùr-'^Sm Ng 30, /5.

3. a. Iddiii-''Papsukkal, s. ''Nabil-kâsh:

Nnr-"Sama's{LAHlNn-ür-"S^) Nbp M II 14, 4.

Nk 28, M. 173, 2. 439, 3. 449- 4- Ng 65, 11.

Nd lOI, 5. 265, U. 304, 2. 328, 6. 387, 13.

414, 4. 510, 12. 642, 3. 662, 15. 732,5. 748, e.

749,11. 752,3. 780,7. 841,8. 915,9,20. Cr

16,3. 158,/.'. (287,17). 332,4. Cb 125,2. "'"''la-

mutanu Nd M II 53. S. Has-da-a, Rîiniit,

"Savias-crixi 21, -î/'HS 2.

1. als ''Bêl''--Hsiir Nd 10 19, 2.

2. aß Ki-i-''Nalm Nd 47, 3.

Niir-sa-nii{LAH\Nu-ûr-za(sa\(tx\ç.s,ç.x\.} Dr459, 12)-

nu\na\ als Probename: Niir-sa-?iu K 241,

VIII 44; vgl. as. N'u-i/r-j:H K 1608b rev. i),

s. "Bèl-ittannu 4, Iqîsa-a 28, •'Nabù-bul-

liisu 48, Niqiidu 19.

''Nuskii ^-àh-iddin, s.
"Nabù-ètir-)iapsciti.

''Nusku^-a-a-lu, s. Itti-''Nusku-înîa.

''Niiskii^-ba-rak-ku, s. Pa-da-a.

"Njisku^-edi-usm- Nd 881, 5. 893, g.

''Nushi'^''^-iddin Cr 173, 10.

"Nuskii'-idinnavi, s. Itti-"Nabù-balàtii 51,
•'Alar-

duk-sàkin-simi.

•'Nusku'^-la-bal-mi Cr 204, 8.

''Nuskji^-lïii, '""'htaggarn Nd 612, 17. "'""iiian-

di-di Nd 618, 13.

''Nusku^-sà7'-us!ir\PAP Cr ïc,\,2. 364,9. "'"''bêi

plqittiun sa birtinn Cr 350, 3.

I. a\s ''Sin-si-iiian-iä Ev 6, ^a

Pa-da-a, Pa-di-ia (vgl. as. Pa-di-i Bu 89-4-26,

14, 5 (JADD 148), s. Andahar, ''Nabh-

rhnanni, Na-din, Zab-di-ia.

I. a\s È-zi-da- >. Nd 722, 3.

a\s Ha-mi-nu Nd 815, 9.

a\s ''Nabû-mu-se-ti-iq-urri a. "'"''pahari Cr

231,4.

als Ni-qji-dii a. "'"'^pahari Dr 428, 9.

S. als '^Niisku-ba-rak-ku Nd 1116,3.

a. Na-bu-ut Dr (489, u).

7. «. """'Pa-se''', s. Musèzib-''Bèl.

Pa-da}-a-ah-nu (vgl. Pa-da-a)

1. «/i Ni-qu-du a.
'"••''pahari Cb 147, 4, 13.

Pa>.-da-ak-ka, "'"''pa-sa-a-a Dr 397, 7.

Pa-di-e-sii, Pa-di-su (Nd 1049,12.?), Nk 459, u.

Dr 314,4. S. ''Saiiisa-a-a}

*Pa-ad-mi}\vut'^.-us-U(-û

I. rt/j P/-/;- .... Dr 301, 28, 33.

*Pa-ad-iia-a-sii s. Pi-su-sa-as-nia-ka-a-sa.

*Pa-ad}-H-as-lii!n (Cb 85, 17), s. "Nabà-aqabi.

Paharu {DUQ.QA.BUR\Pa-/ja-ru, mit u. ohne

«""''; «Töpfer»), s. -fAtiiti-"Bellt 7, Apla-a

10, 92, Ardîa 46 Ardi-''Marduk i, ^rr//-

''Nergå/ 10, Ba/à fsu 16, ''Bè/-a/ù-erba 6,

-ap/ii-iddiii 10, 34, -r//;- 39, -iddin 8, 76,

-z'^'/irt 10, -/'/i/;- 3, 4, -//'« 16, -iiàdiii-

ap/ii 3, -htm-iikîn 2, Bê/hinii 12, ''ijÊ'/-

!isa//iii/ 21, 57, Bu/1a-a 18, ''Biincne-ibni

2, 19, Hu}-za-/ii, I-ba-a 5, Iddin-^Nabit

30, 55, Ili-''Marduk 9, Iqîsa-a 21, 31,

Iqîsa-''Marduk u, Kabti-ia 14, 24, Ä^A
/;«-rf 10, 28, Uibasi 25, Lîsiru 10, 16,

"Mardiik-ètir 42, -sarrani 3, -sùui-ibjii 23,

-sîiin-2isur 29, 31a, 36, M7isèzib-''Bè/ 88,

MuserÂl)-"Marduk 103, ''Nabà-a/jè-bu//it

10, -aliê-iddina 21, -ap/u-iddin 40, 41,

-ba/àtsîi-iqbi 48, -bàn-a/ii 9, -be/sunu 8,

-^rfi 10, -iddin 8, 12, -ittannu 18, -kàsir

19, -kîn-ap/u 22, -tnusêtiq-urri 31, -r^'«-

sunuc), -suin-iikingdi, \'],-usursuAfj, Nàdin

46, 93, Ndid-"Bè/ 4,
"Nerga/-iddin 20,

Nidintum 22, 74a, Nidintim-"Bêl 24, 'W/-

nib-a/i-iddin 4, Niqudu 18, -^Nu-ub-ta-a 12,

Pa-da-a 3, 4, {-d/j-jiu) i, Qîsti-'^Marduk I,

Rîmût 45, 74, Rîiuùt-''Bè/ 88, Su-qa-a-a 4,

''Saiiias-a/jè-iddiu 2, -uàsir 9, -pir-usur 4,

-smn-/îsir 3, "Uras-iddin 2, Za-bu-uii,

Zàkir 2.

^Pa-Im-nii-ta Dr 245, 35.

Pa-ki-i-}-ri Cb 104, 15. S. ''Bêl-dîni-îpus i.

Pâni-'^Asur ^-/u-uiur, "'"'hipiri ap/isarri} Cr 364, ig.

Pa-ni-''Asur ^-te-e-nie

I. rt/i ''Asur^- ? -zrt DrBa 17, /6.

Pàni-''Bcl-adagga/ {SI\I-\x-ni-''B ^-a-daglda-ga/)

Cr 90, 3. 287, 12. Dr 379, 50. DrL 25, /p, 29.

"'""vialahn Q\-
'i^i,, A. S. Taddannu.

I. rt/i Ki-din-"Marduk a. Mas-tuk Nd 845, /j.

Pàui-Dîri-/ùmnr (SI\Pa-ni-di-rulDÙR. AN. KI-

/u-mur (Nd 298, 4. 656, 13. 1028, 5), s.

''Bunene ' --ibni.

Pàni-i/ûtsi({} SI-AN-su Nk 311, g), s. "Bêl-iddin.
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Pa-iii-''Nabiû-lii-inui\ "'"'^qa/Iti Nk3i, 10.

Pa-ui-"Nabu'^-ic-c-iiiu (= CuniB) Ng V R 67,

3- 1-

Pap-pa-a-a (vgl. as. Pap-pu-u K 287,4) Nd (i 1 14, u).

S. Ardi-"Bèl\%, "Bèl-èth- 19, -nàdin-aplu 2,

Duviiniiqu 2, Iddin-''Bèl ig, ^liisabtian 2,

Kahtîa 17, Làbàsiw, ''Alardiik-zîr-ibni 24,

Murasù 5, ''Nabfi-nmsctiq-nrri 27, -sùi/i-

iskun 22, Niqudit 22 a, Sùqer-a-a 3.

Pap-pa-sji Nd 842, 5.

Pa}-qud-da-n7c Dr 500, 2.

'^Pa-ar-ta-am-nm (vgl. Par-ta-a-jita}^ ^61, JADD
122, III p. 204), "'"''par-sa-a-a Dr 410, 2.

Pa-a-si-ia, Pa-si-ià, s. '^Sin-aplu-sarri-usur.

I. rt/i Alm-lu-mur Cr 355, 4.

P(?if -^' ("""' (^')Pa-se''') Cr (184, le). S. Ardi-"Baii i,

Ardi-''Bèl 23, 29, Balàtu 59, Bàn-zir 6,

''Bèl-ahê-iddin 36, -ittanmi 18, -kàsir 40,

Bèlhinu 32, -uballit 124, -usallim 25, Ä^/-

/rt-« 10, 12, Da-da-a 5, Damqi-ia 3,

Erba-^'JSIarditk 2, 23 , fGngûa i ,
6^«-

.cvr;/« 10, Iddin-''Marduk 18, Iiia-csî-

ètir 3, II, Kiribtu 4, Lüsi-aiia-nür 10,

''Marduk-siini-ibni 22, -sitm-nsur II, j^/?<-

shib-''Bèl 50,
•'Nabii-apht-iddin 39, -i^?//-

///.f« 25, -kin-ntr 5, -siiiii-iq/sa l, -sniii-

I/sir 15, -uballit 19, -uininit-htlliiii i, -.;/r-

//'«/ 6, -nir-iqîsa 3, 14, -zîr-Hlir 6, -ztr-

nkîn 7, Nàdinu 1 8, Nidintmn 88, Nidiiituni-

''BHl^, Riimttä,, 24,
"Samas-ahè-usabsi i,

-ah-iddin 9, -Zi^;«' 5, -kàsir 3, -id>allif 5, 35.

Sîini-iddin 16, 26, 28, Sùin-iisur 2, Taqîs 2,

fUbàrtuin 3, Zikari I.

Pa-si-hii-''Addii, s. Kalba-a.

Pa-sù}-i'i}

I. rt/i Sû-zit-bu a. Ili'
-''Mardiik Dr 327, -.

Pa-te-û-"Addu'^{J), s. Gi-mil-ià.

*Pa-ti-za- Cb 384, 7.

Pa-a-tu, s. Nar-gi-ia.

'^Pi-e-inar-di-'

I. (?/i Ps-kl-''Za-)na-du Dr 427, .»o.

H-/ Dr 355, 7.

Pi-ri-ta-a Dem.? (ZA III).

//;'// {PirlPh-[-ii), Pi-ir Dr 301, 2s, P/-/;--'« CrPa

4, 8, «Sprösslings; no. 8 abgekürzt aus

''Samas-pir-usur) SmkM II 3. Nd 60, e.

70,6. 87,2. "'"''inàr sipriQv 2^'],?.. S."Bèl-

No. 2.

^;V'rf, -uballit 78, Erba-"J\Iarduk 10, Ä7«-

.:;/;', Pa-ad-mi-us-tu-i'i.

I. rt/i Nk 134, 8.

rt/i È.AN.NA-iddiu Cr 203, is.

rt/i {Ina-)È-sag-gil-sa-dH-nu a. {''Ea-)èpes-

ili CrPa 4, s, u. 6, s.

«/i "Marduk-usallim a. Ahuf'--ü Nk 346.

408, 3.

5. «// Mushib-"Bèl Cr 271, u.

«/i "Nalm-ètir a. Mu-sal-lim Nd Iii6,/j-.

NdMII 52,4.?

«/i ''Nabfi-sùm\zîr-lmr a. Egibi Nd 310, /7.

Ev 17, /o.

rt[i Ndid-"Mardnk a. Ba-bu-tu CrP 11,12

== ''Samas-pir-usur 5.

rt/i Sa-du-nu Dr 296, ^/.

10. rt/i Sü-la-a Nd 321, 2.

rt. "'"''abi bîti, s. ''Bèl-eres.

a. Anicl-''Ea-, s. Apla-a.

a. Ardi-''Ncrgal, s.
"Marduk-zîr-ibni, Mu-

sèzib-"Marduk.

a. "Ea-cpes-ili, s. Rîmùt-''Nabic.

1 5. c?. Èpes-ili, s. Ardi-"Marduk, Ardi-''Nergal,

Iddiimnu, "Nabù-siim-usur, Rimùt, "Uras-

erba.

a. Ir-a-ui, s. "Bcl-erba, Nidiiituui.

a. Alu-kal-lim, s. Bulluiu.

a. Mu-sc-zib, s. Gu-za-nu.

a. Nu-ü-bu, s. ''Ncrgal-utir.

20. (?. Raba-a-sa-"Ninib, s. Tabitca.

a. "Sin'^-\ii-tu], s. Iddin-"Nabu,

a.
''Siii^-pi-lu-lu-ki, s. Sùm-ukîn.

a. "Samai- -û-tu{-jna), s. Iddin-''Nabîi.

a. "'"''sangî ''Gula, s. Iqupu.

25. rt. U-bal-lit-su-'' Gida, s.
'•'Nabà-kîn-aplit.

26. (?. Uballit-su-"Marduk, s.
"Nabu-kîn-aphi.

^Pi-ir-mi-is-di, s. Ba-ga-pa-a-ta (Dr 301, 17).

Pi-sik'ï-dan-nu , """'sa-tam bîti miqàta Dr

393, 3-

'*Pi-su-sa-as-ma-ka-a-sa (vgl. ?'7iriî:c& CISII 14S)

I. (?/i Pa-ad-na-a-su Xrx CT IV 34, 2.

*Pi-sa-iiii-is (äg.), s. Ha-pi-dis-bal-la (Cb 85, 5).

Pi-is-si-ia, "'"''ràb bîti Dr 534, 7. 542, 7.

*Pi-i-ti-hu-ru (äg.) Dr 204, [1], 5.

Pu-da-a, Pu-di-ia\id (Kosename, vgl. Pu-di-ilu)

Nd 38, 4. 201, 10. 449, S).

I. rt. "'"''Pa-h''', s. Rîiimt.

22*
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ru-uh-hu-rit («mit Kraft verliehen»)

I. a\s "Nergal-iddin Dr 369, 2. 473, 2.

a\s Ri-viut-"Bèl a. Ab ... . Nd 716, 10.

3. a. "Nergal-iddin, s. .fBagabhiasi.

Purkidl-u i"""'pitr-kùl\pitr-ki(l , «Steinarbeiter»),

s. Damqi-ia i, Lûs-ana-iiûr 3, ''NabiL-zir-

ukm, ''Nergal-ibni 2.

Piirm {PuijPur-sü-ü, ?= piirhin= ttjyis «Floh»)

Nd 546, 20. Cr 42, 5. 6t,, 2. 16S, 12. Dr

40, 4. 163. Pi 8. ""'"bäim Cr 180, 0. S.

Ardi-ia.

I. «/j Iddina-a a. Egibi Dr 166, 3. 235, 3, 18.

470, 5. 560, 5.

rt/i Itti-''MardHk-ba/(iùi a. Egibi Dr 384,4.

4SS, 'S-

ajs ''Marduk-shr-nsjir Dr 372, 2.

4. rt/i ''NabH-kit-titmAjisiii-] Dr 117,2.

Qa-bii.-û-a («o über das Rufen!»)

I. rt/i Ardi-"GuIa a. Ir-a-ni Dr 346, ä

J^Qa-a-'-i-sa-at (Kurzname, vgl. Vollnamen wie
.f "Belit-, ^ ^Giila-qaisaf) Cr 331, 5.

^Qa}-pa} Nd 744, s.

Qaqqada-a {SAG.DU-a; «o mein Haupt»)

I. Û. "'"^'bànî, s. Giinil-"Sanias.

QaqqadaniUim [SAG.D U\Qaq-qa-da\ di\{-a\aii)-

ni-ti\tum) Nd 293, 33. Dr 279, is. S. ''Bcl-

iddin 140, -iisc.zib i, Has-da-a-a 5, Miirasü

2a, Miisalliin-''Marditk 4, "Nabfi-mm-

iikîn 2, ''Nergal-usallini 16, 36, Silini-"Bèl

13, Sellibi II.

Qaq-qa-di-iiii (Ng 43, is), s. RUisezib 3.

Qar-ha-a, Qa-ri-hi-ia (vgl. Qar-ha- BE IX, he.

n-l]?, sin. nmp, imp), s. "Nabli-inukki-

e-lib, ^Sip-pa-a.

^Qa-ta} Nd 831,3.

(?(?-// (Kurzname)

I. «/i Bel-ctei-i-^iNablt DrP 140,5.

Qàti"^-"BH^-ia-kan (abgekürzt aus Tna-qàti-''Bcl-

sakan)

I. rt/J' Ba-ni-ia Cb L 27, /6.

^Qa-ti-lu-tum> NdM 28, 2.

Qd-ti-''A[ardnk (abgekürzt aus Lia-qàti-''M)
I. /r. ""'ê'rab bànt DrP 140, ü.

I. rt/i "Nabft-li'ü Nk6i.

Qi-ba{-a)-ku-ili/, lies Itti-ba-a-ku-ilu, """". ... Cr

126, 1, 12. """'V;/-/ /-/(//V// i(C (Z'«;-/-/ i(?) "''j5'//-

iàbi-"Bcl Nd 268, 3. 280, 3.

Qi-bi-"Bèl^ (abgekürzt aus 'Ina-qibi-"Bcl) Xrx

4, 7, n, 11.

I. aß a. Si-gii-ii-a Nk 244, //.

-^ ''Qi-bi-'-tiiin-qi-i-sat

I. w/i ''Nabh-ahc-iddin a. Egibi Nd 760, 3.

Qi-id-di-ia Nd 7, 2.

Qipu {""'''NI.GABITIL.GID.DA «Beamter»)

Cb 87, 20. S. Ardia 7, "Bel-iddin 10 1, -iqisa

6, -sitin-iskuii 12, 31, Bclhmii 33, Iddiiia-

"Bel 7, Iddin-"Marduk 8, Itti-"Anum-

balätu I, Kidin-"Marduk 5, Z/i^/?^/ 8, 37,

45, "Nabu-ban-alji 4, -bêlsnnu 2?>, -ittannn

+ 6g, -siiin-iskun 29, -simi-usur 1 3, "Nergal-

sar-bullit i,
''Saiiias-erba 6, Sa-pi-kalbi 5,

^ ''Tahnctutn-dainqat 4.

'Qi-sa-a Nk 261, 13. qallatu Cb 287, 3.

Qis-"Marduk
i. [«/i^J Ziri-ia a.

"'"''sangt"Za-ra-qu Nk 271, in.

Qîsti-ia [SA.BAjBA.SA^-ialiàla-a, (Kosename,

vgl. Qiiti-Marduk etc.)), s. "Nabli-iiipsari.

I. «/i Iddin-"Nabu a Dr 268, /«.

«/i Sii-rju-bu Dr 520, g.

3. rr. Saggil-a-a, s. "Nabù-rJr-lisir.

Qîsti-"Marduk [SA.BA\Qi-is-tuin-"]\P'''-, s. JÄ-

i/7;i//„)

I. c?/j Apla-a a. "'"'^pahari Nk 377, 3, 10.

rt/i "Bèl-iddin a. Ètiru Nd 353, //.

^?/i "Bcl-iddin a.
'""''nàs pairi Nd L I , /^.

Vgl. Iqisa-"Marduk 6.

ajs Giinil-"Saïuas a. Epes-ili Dr 365, .1. 433.

5. «/i Ri-vnit a. Da-bi-bi Dr 351, /a

rt/i Sû-zu-bu a. Ka-nik-bàbi Dr 48 1 , /o. Hier-

her gehören auch die unter Iqisa-"J\Iarduk

16 aufgeführten Stellen, welche alle ausser

Nd 990, 30 die Schreibung SA.BA."M.
haben.

7. a. '"""naggari, s. Musezib-"Marduk.

Qîsti-" Uras {SA.BA-"IB)

I. rt/i E-til-lu a. "'"''. ... DrPa 8, -v.

Qi-i-ti (oder Ä7// «Ende».?)

I. rt/j "Bel-ga-inil Nd 40, /j.

Qu-ub-ba-ar

I. «/i Liisi-ana-nicr Dr 382, .5.

Qu-da-a-a Ars (ZA III) 5.

'^Qu-ud-du Dr 379, .10.

T. XXXII,
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/Ö«-(('(?(-(?)-j-« Nk 373, s. Nd 178,^.'. 760,1«. 916,4.

Cr 160,22. 177,15. 217,6. ? 84-2-1 1, 172. S.

-^Bit-iia-ni-tinn, ''Nahu-iiiitsctiq-iirri.

I. in\s Ahu-nu-ü-ru Nd 1113,6.

in\s ''Bel-iddina a. """'rei sisi, imunii abi

sa Iddina-ahu Cr 161, 3p, so.

m\s 'Œèl-iddin a. Ri-si-i, uiiuiui sa -^In-ni-

ba-a Cb 287, 9.

w/i "Nabic-bcl-suutàtl a. ''Nur-''Papsiikkal

Cb 120, ä.

5. in\s
''Nabu-er-ba a."Addii-hiiH-iisiir Cb 55,2.

Dr 304, 3.

6. Iltis Sn-la-a a. Egibi, uinmu sa Itti-''Mar-

du/c-ba/à/u, 'Nd 12. 724,4. Cr 49. 123,3.

Cb 118,2.

^Qn-Hn-na-tuiii[l)i Dr 452, 5 Schreibfehleri') Dr

438, 4-

I. in\s Ahe-iddiii Dr 400, 8. 452, 5. [459, 3, s].

*"Qii-û-s2i-ia-da- (ws. *yTiD1p), """'rab sarri Dr

301, j6.

Rabà{su)-say'Nmib \ 2 {"'"" GAL-"Ninib 1.
'- Dr

289,12. DrP 71,21. '""i'GAL{-a)-sa-''Ninib^''>-

Nd 536,8. Cr 17,4. GAL-a-sa-^Niiiib"- Dr

265, 33. GAL-a-ia-''MAS. JlfASQ) Nd 480, 4.

GAL-a-su-sa-"Nimb''- DrP4r,n. '^•"''GAL-

a-hi-sa-''Niiiib'- DrP 41, n. "'"''GAL-a-su-

hi-''Ninib^ Cb 373, 12. Ra-ba-sa-''Niii[ib]^

Nd 990, 2.3, vgl. 887, 3(?).
<•"•''ra-ba-.... Dr

563, 4; diese Schreibungen machen die

Lesung Rabi-apilsu-sa-Adar (Demuth,

BzA III p.420) unmöglich), s. ''Bcl-îpiis 2, 4,

Erba-^'Mardnk 22, Ina-èsî-ctir 13, Iqisa-a

yi, Kiip-pu-tH I, ''Marduk-kin-ap/u i,

''Nabü-balatsu-iqbi2J, -sitiii-ukm 12, -udain-

miq 6, ''Nergal-iiballit 18, Nür-''BH-liiiiiur,

NüreaZ, Sili]n-'Œèl?>, Saddinnu'i, Tabnea

27, Tukidti-''BH i.

Rab-ba-a, s. ''Nabh-ctir.

Rab-bànî {"'"''GAL-ba-iii-elKAK'J'^, auch "'"''rab

bàiii bîtàti, «Baumeister»), s. Ap-la-a 96,

Ardi-^'Bau i, A)'di-''Bèl 2%, An-abi 8, Ba-

làtu 16, 24, Bànunu 3, S, 7, Ba-aq-qa i,

Ba-si-ia 6, ''BêZ-a/iè-erba 4, -tV/;- 9, -r//r-

napsàti 3, -/7w/ 2, -iddiii 3, S, 65, 88 a, 105,

107, 1

1

8, 1 27, -iksiir 7, -ittaniiu 5 a, 27, -kàsir

6,23,28, -/n'i T,, -iiàsir 4, -rîinaiini 4, 16,

No 2.

20, 23, ^6, -siiiii-iskiin 4, -uballit 58, 61,

-Hsalliin S , 11, Biillut i , Erba-''Marduk
I, 9, 13, 18, 20, -fEtdätuin 3, Gimillu 15,

GiiiiU-''Gida 5, Gu-da-du-u i, ''Gula-ba-

la tsu-iqbi I, -IHi-ib-ta-a 1,2, Iddina ... i,

Iddin-"Bcll2, Iddiii-''Nabu 87, 108, Iqisa-a

4, 1 1, 14b, Itti-''Nabii-balàtu 28, Kal-ba-a 3,

Kalbi-bäbi2, Œas-sa-a} 4, Kiribtu 3, /r?<;--

baiini-''Marduk 4, 13, Làbàsi 20, 23, Ldditt

6, 13, "Marduk-èfir 7, 44, -nàsir 13, 23,

-sàpik-zîr 5, -suiii-iddin 19, 27, -sitm-itsur

27, 38, -zîr-ibni 27, Musèzib-"Bèl 15, 36,

45, Miähib-''Marduk IJ ,

''Nabû-aphi-iddin

7, 17, 34, 86, -balàtsH-iqbi 50, -bullitsu 10,

-etU-iläni 5, -É^//r 23, 25, -êtir-napsàti 42,

58, -iqbisu i, -/(^m« 2, -ittannu 8, 15, -z^/«-

.cr/r I, 6, 32, -nipsaru i, -hhii-iskun 5,

55, -su7n-ukîn2i9, -sùm-u.ptr S, 14, -uballit

13, -itdaiiiiiiiq C), -usalliin II, -zîr-iqisa 12,

-sîr-lîsir 8, Na-din 4, 27,
''Nergal-ba-nu-

nu I, -iddin 22, -ina-eU-ctir 15, -sarrani i,

Nidintum 35, 74, 78, Nidiniiun{-"Marduk)

2, 3, Niqudug, Nur-''Sin i, Qd-ti-"Marduk
I, Ra-U-ilu I, Rtmût 17, 80, Rîvmt-"Bcl

32, 36, Su-qa-a-a 14, Si-il-la-"Marduk

I, Sakin-sitin 6, Sa-"Marduk-itl-i-nu i,

"Saniai-udaininiq i, -usalliin 4, -zlr-usabsi

5, Sàpik-zîr 60, Sû-la-a 32, Tàbîa 5, Tirri^-

sil-"Marduk 1,2, " Ubàr 7, "Uras-bêl-

sainè I, -^//r i, -sàpik-zîr i, "ZA. MAL.
MAL-siiin-usur i.

Ràb-bèl-immirti{>. "'"''GAL. EN . GANAM BL
10257), s. Su-qa-a-a 26 (Dr 371, 13).

Rhb-"Bèlit\ s. "Nabù-kusursu (Dr 542, ig) 3.

Rab-bu-ü, s. Id-di-ia (Dr 145, 3), Ld-da-a-a 5.

Rab-dis-si, vide i?«^ i/<i«.

Rab-dumiï), s. Kabtîa 16.

Riib-kàri{'""'-'GAL-ka-a-ri, vgl.DAHW p. 350a),

s. "ZA.MAL.MAL-shr-usur 2.

Rlib-parzilli {"'"''GAL-AN. BAR), s. Musèzib-

"Marduk 41.

Ràb-^'-sa-naf-si^ . . ., s. "Nabù-aplu-iddin 37.

Rab-sussi {"'"''GAL-J-si, beachte GAL-jQ)-si

Nk 330, 12 = GIS-sa-IMER Nk 386, 13), s.

"Bèl-uballit 125, Làbàsi 86, "Marduk-kin-

aplu 2, "Nabu-ctir 20 , -kîii-zîr 1 7, Rîiimt 1 29,

"Sanial-ah-iddiii 2, Zîr-Bàbili\2, Zîrîa 14.
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Rhb-tarhasi ((''"''GAL- BL 2664, «Hofmeister»?),

s. Iddin-"Nalm 6i(?), ''Nahû-bcl-ilàni 3,

''Savias-udaminiq 4.

Ràb-ù-ni-ù («Stallmeister»), s. Iiia-qibi-''B'el i.

Ra-dim{thn}){-mu) NbpMIIg, 3. S. "Sa?iias-

ah-iddin, Saiitsa-a.

I. a. ''Addu-sam-iiie-e, s. "Gula-zir-ibni.

a. E-til-pi, s. Zir-Bhblli.

3. a. "'"^'nappa/j!, s. ''Bcl-ipus.

fRa-dim-tuin Dr 379, is.

Rag-zu, s. ''Nabti-hhn-iisiir 15.

*Ra-afi-a-ni (Nd 325,3), Ra-hi-an-tii\mi{^à 17. 18),

Ra-hi-\inâ\-an-im (Nd 369, 3), Ra-ah-ha-

ma-nu (Nd 287, 3. 294, 3) (an), s. "Nabü-

edu-usiir, -iddiii, Ta-al-la.

'^fRa-hi-ma^- (Sklavin) Nd 257, 3.

*Ra-hi-vie-su Ars (ZA III) 5, 15. 6,11. Ra-hi-i-me-

e-sii Ars 4, 3, 21. Ra-hi-mi-c-su Ars 7, 5.

fRa-in-dii, vgl. ^Ri-iii-du.

I. /«/i ^Iii-ba-a Dr 194, j9-

''Ra-am-via-ni-se-sib (vgl. ''Ad-dii-se-zd)), s. Sapik-

zîr.

'Ra-vin-ü-a , ^Ravi-ü-a, fRi-niu-ü-a Nd 343, 3.

630, 10. 990, 9. rti.?;?/ Bàiiîa NdM 16, 4.

«j.f«if Kidinnii-''Marduk a. ''Bcl-etir Cr

84-2-1 1,78. aUatNdid-''Mard2ik'^à. 1 13,6.

rtjj'rt/ Sü-la-a ajs Zh'i-ia Nk 302, -i.

1. ;«/i y£-ti/-/i-üa/i 7/ils''Bc/-i/sa///!// 'NkigS.i.

2. w/i ''Sainas-iddina a. ''Sin-lab-ni'Hd 178, /r.

Ra-miâ-an-ni, s. Aliütu.

/Rapsu-a-na-crli Nd 273, 2, 13.

Rap-hi-"Marduk'^ Dr 157, /,/.

Ra-as-bi-^'Niiiib''-, s.
''Sanias-aplu-iisnr 5.

Ra-H-ilu

1. rt/i "Nabû-k/n-zîr a. "'"''rhb bànî Dr [463, ^o].

522, /^. DrP 70, 0-. 74, /o.

2. «. Egibi, s. IqVsa-a.

'^/Ra{M)-ta-ûl/-sa-ak,TochterdesXei-KesXrK2,2.
'^Ra-za-ani-år-ma (pe.)

I. rt:/i Ra-za-am-ü-mar-ga- Cb 384, 2.

*Ra-za-am-ü-ma)'-ga- (pe.), s. Ra-za-ain-år-iiia.

Reu {"•"''SIB{-i) alpi, sist; «Hirt»), s. Ahûtu I,

Ap-la-a 38, /ir(^/(?; 10, Ardi-''Giihi 3, /^^täi?

3, 4, Balàtsu II, Bànùnu 4, Ba-si-ia 4,

''Bêl-ibni 8, 47, -zV/ö'/« 51, 54, -z)^//i 8, 10,

12, -kàsir 45, -nàsir 3, -sadîinu i, -siun-

iskiin 14, Bèlsunu 8, ''Bèl-îdalliin 32, i?«/-

/rt-rt 4, ''Bunene-ibni 7, ^'Ea-sian-usiir 2,

Ghnillii 1 2 , Ibna-a i , Iiia-qibi-''Bcl 2,

Iqîsa-a 6, 12, Itti-^'Marduk-balàtu 11,

Kalbi-"Bau 5, Kàsirjc 14, Kudurru 25,

/Ku-vie-pi-tum i, Liblut 10, ''^Tardiik-ctir

5, -nàsir 6, -sinn-jisur 16, -zîr-usitr i,

Miisèzib-''BH 8, Musèzib-"Marduk 25, 32,

''Nabù-ahê-iddin 13, 24, -balàt-eres i, -/w-

làfsii-iqbi 8, -bàn-ahi 5, -f//r 30, -f//;'-

napsàti 2^?i, 32, -iddin 3, -kin-zir 30, -i(?-

(/?}«?< I, -sian-ïskun 30, -tabni-usur 8,

-udammiq 8, Ndid-''Marduk 7> ''Ner-

gal-ina-esî-etir 10, -usallim 8, Nidin-

tuin jô, Niqudu 3, -^Qudàhi. 2, Rîinùt 8,

25, Rîmût-''Bêl 9, Silim-"Bèl 5, Sadûni 7,

''Samas-aplu-îisnr 3, -bèl-ilàni I, -dannu

3, -^;'(5rt; 12, -f//;' 9, -iddin 15, -kàsir 4,

-kîn-aplu 5, -uballit 20, ^Tabluiu i, '''Zyi.

J/.4Z . MAL-iddin 6.

fRi-ba-a Dem ZA III.

Ri-bat, Ri-ba-a-ta\tn (vgl. as. Ri-ba{-a)-te 83-1-

18, 342, 12. Bu 91-5-9, 209, 10. SU-a-te

K 302, 15. SU-a-ti Probename K 241, X 28;

«Vermehrung»), """''(/rt//« Dr 454, 4. 461,4.

S. ''Addu-sczib, Ana-iiiulihi-''Nabù-taklàk,

"Nabù-balàtsn-iqbi.

1. rt/i ''Bel-ctir Dr 364, /o.

2. rt/i Bi-ba-ni Xrx 5, 3, 7, 13.

Ri{-c)-hi{-e)-tuinlt,i, i„, u (hypokor. Kurzname, vgl.

iVrt'^?}-;7%//-?«?/r u.a.) Nd 475,9. 624,3. Cb

123,4. 170.7. 229,3. 230,4. 267,4. Dr 20,1,7.

200, 19. 2 1 8, 6. "'"''asaridu Cr 204, 6. "'"'Hsparu

(^/;7««)Nd8i8,4. Cb 244,4. 256,16. "'"''qaltu

Nd 566,3. Cr 248,3. Cb 31. S. Ardi-''Gula

40, Musczib-''Bèl, ''Nabù-unaniniir.

I. ff/i ^'-rZ-j/ Nbp (ZA IV) 20, «.

rt/i E-ri-si a.
''Sin-nàsir Nk 88, 9.

rt/j It-ti-ba-a-ku-ilu Cr 313, /^.

4. rt. ''Sin-nàsir, s. Musèzib-''Bèl, "Nabà-ahê-

suluin, -gàmil, -zîr-ibni.

fRi-iJj-la-a, assat '^Qu-ud-du Dr 379, 40.

Ri-ih-ti-ia (Kosename zu *Rîhtu) s. "Nabù-ahê-

iddin.

fRi--in-du (vgl. JRa-'-in-du, -fRi-in-du), qallatu

Nd 273, 3, u.

.-^
. . ri--i-tuin-''Bêl, """'qallu Cb 8, 2.

Rikis-kalà)nu-"Bèl(Ri-kis-KAK.A.BI\ka-lam\la-

T. XXXII.
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i,Rikis-kalàiiiH-"Bêl)

mu-"B^)'i^g[ïi,»\ Nd M II [65,6]. Cr 380,2.

S. ''Naliû-talîiiiu-usur, Talhnu.

Rik-ki

I. a\s Iddbia-a Dr "/6, !i.

Ri-ik-su\ Nk 276, s.

Ri-Didii-ni («erbarme dich mein!»)

I . a. Sii-ha-n-a Cr 1 1

1

, 1 1.

Ri-man-ni-''Bèl\ "'"'''qal/ii {hr siniisii R/iiiiit iinhn)

Nd 697.

JRi-iiial\ina-aÜ Nk 386, 10. Ng 2, 2, u. Nd 205, 4.

I. vi\s
''j\Iardnk-iddin Cr 236, 3.

i)i\s ''Nabü-sidii-iddiii a. "Sin-tab-ni Nk 386.

3. a. Mii-se-zib-"Marduk Nd 231, w.

Rî))mt\„ {Ri-e-mu-ut\tu\ti, «Begnadigung»; no. 56

abgekürzt aus Rîiiiut-[bèl-)ilàni , no. 121

aus Rînmt-'' Gula,wo. •j%2M%Rb>mt-''Nahfi (.''),

s.auch nnt&r RiiiiiJnin-"Bêl) Nk93,2. 315,12.

Lab 3, 7. Nd(i,i8), 347,3. 397,2. 437- i«-

455, 7. 488, 4. 554, c. 697, 2. 926, 5. 960, 5.

980,3. 982,3. 1022,13. Nd M II 47, 7. Cr

(46,2). 84,7. 117,15. 124,12. 135,11. Cbio6,5-

135,3. Dr 341,7. 370,28. 510,5. Agade'"'-û-a

Cr 360, 22. } P 1 24, 4. '""'''gu_g-û//n Cr 1 26, 4.

176, 3. Cb 321, 7. "'"''irriht Nk 452, 29. Nd
227,2. 307,8. Cr229,5. ""'^'iiiarsi/ri Cr 26t,.

""•''nappahu Nd 745,3. ZK II 324. Cr 30, 2.

276,6. 344,3. 354,7. Cb98,3. 256,20. "•••^'rab

a/pc'i Cb 225, G. '"•"'qanàtu Nk 421, 3.

""•''sangû Cb384, 14. Ch 276,9} "'"''si-na-

niii-ü Nd 640, 2.
""•''za-tak-kn Nd 1055, 10.

S. "Addit-hh-iddin, A/ju-lisir, Ardi-''BèI,

Ba-zu-zu, •'Bêl-ahê-ba-ni{}), -ahè-erba,

-iddiii, fBellt, ''Bcl-ittannu, Bèlhinu, "Bèl-

npahir, Erha-''Marduk, Gab-ri-ia, Ghnil-

"Savias 15, Iddina-a, Iddin-''Nabu, -^Ilat,

Itti-"Nabû-balàtu, Kalba-a, Kma-aplu,

Lulü I , Mannu-danm, ''Marduk-siim-iddin

50, Mukinmt 2, Miiränu + 46, "Nabû-

ahè-bullit, -eres 22, -'etir-napsàti, -ittannu,

-kîn-aplu, -tabni-usnr, -usallivi, -zîr-iqîsa,

•'Nergal-àh-iddin, fRi-in-du, SiUm-"Bèl,

^Su-qa-'-i-tum, Sahù,''Samas-iddin, -uballit

+ 42, Taddannu -\- 17, Tàbi-ia, Zîrîa,

^Zu-un-na-a.

I. a\s Nk435, 1... Dr 75, 13. DrPa8,.'9.

a\s .

No. 2.

a. "'"''bairi Cr 196, 7.

a\s a. Egibi Nd M II 63, 4.

rt/i a. "'"''Pa-se'"' Nd 313, 4.

5. a'jS A-hu-nia-a Cr 345, 45-

ajs A-hu-nu Nd M II 58.

rt/i Ap/a-a a.Ardi-''Nergal"iià4-jO, s. 479,//.

616,//. Cb330,^. 331.'^- Smd(ZAIV)8,,/.

Dr 174, is.

als Ardi-"Gula a. «"•^'rcî alpc Nd 881, /«.

a\s Ba-la-tu Dr 474, /-'.

10. a\s Bàni-ia Dr 147, //.

a\s "BH-ahè .... Nk 44, 7.

a\s "Bèl-àh-icsabsi a.
"""' Dr 378, /7.

a\s •Œèl-ibiii a.
"'"''nàs patri kàri Dr 386, 21.

ajs ''Bè/-d'/d a. "'"''saugt "Sanias Nk yi, /s.

1 5. ajs ''Bèl-iqîsa a. Mu-se-zib Dr 395, 21. 396, 20.

ajs "Bèl-kàsir a. Ardi-'Œa Nd 307, /j.

a\s ''Bèl-kàsir a. ""'^'rab bàuî Dr? 61, /7.

a\s "Bèr-lVÙ Nk 42, n.

ajs "Bèl-ïïii a. ""•''uappahi Nk 409, ic.

20. a\s ''Bèl-ua-diii-aplu Nd 69, 2.

als ''Bèi-sinn-ibii! Nd 466, 4, /-'.

a\s "Bel-uballit a. Ir-a-ni Cr 264, /«.

a\s ''Bèl-uianhii a.
''Addu-sam-nie-e Cr 30 1 , 1.5.

a\i Bûl-ta-a a.
<••"''Pa-se''' Dr 319, n.

25. a\s Bûl-ta-a a. "'"''reî sisî Dr 260, 2s.

ajs ''Ea-nsalliin a. "'""saugî ''Bèlit Niuua

Nd 231, 3.

a\s Gi-lu-ù-a a. Da-bi-bi Nd 204, 9.

a\s Gu-ul-tain-aiii Nk 357, s.

a\s Gu-sa-a-a Dr 440, /^.

30. a\s Iddina-ahu a. Mu-kal-liin Cb 192, 2;.

a\s Iddina-a Dr 435, 7.

a\s Iddiua-a a.
""•''inasar'i bàbî ArtCIS II 66.

a\s Iddiua-a a. Tu-na-a Dr P 1 10, /j-.

a\s Ilu}-uius'i-se>-nu a. """'sangi Agade'"'

Nk 7Z, 4.

als lHa-ki-bit-"NaMi Nd 720, 5.

35. als Ki-rib-tu a. Û-bal-lit-su-"Marduk Nd

194, //.

als Kudurrii, "'"''gu-gal-la sa "'"'''abarakku

Nk 61, 3.

als Ku-ua-a a. "'"''bairi Dr 37, j«.

a\s Kur-ban-ui-"Marduk a. Epes-ili Nd

395,/.'. NdM 13,2. 14, 18.

als Kicr-ban-ni-''Marduk a. Kalbi-''Siu'- Nd

796, 16. Cr 168.

40. als La-a-ba-si a. "'"''bàuî Dr 492, 13.
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ajs Li-si-ru a. "^""'nappahi Cr 137. 245, 3,7.

a\s Mar-duk-a Nk 70, ,3.

ajs ''Marduk-erba a. ''Siii-iii''^'^ Ev 11,9.

Ng 8, /o. 43, 16. Nd 6},, 3.

ajs ''Marduk-er-ba a. "'"''u. viuk Nd 116, 43-

45. a\s •'Marduk-usalliin a."'"'"'pahariV>x\^20,i4.

ajs ''Marduk-zîr-ibni a. Ir-a-iii Nk 316,0.

a\s Mu-se-rAb-''Bèl a. Ba-bu-tn Cb 273, w.

a\s Mii-se-zib-''Marduk Dr 1 14, 2. 4S3, /j-.

rt/i ''Nabh-a-a-lit CbBa i, 3. DrBa 3. 6.

50. (?/j '^Nabù-bàn-zïr a. Mannu-gi-ri-SK Nd M
II 65, ,3.

ajs ''Nabn-ètir a. Abi-ul-îdi Nk 172, 20.

a\s i'Nabû-iddin a. "'"''^sangî "Nabîi Nd

198, 13.

a\s "NabH-kîii-aplii Nd M 25, 5.

a\s ''NabÎL-kîii-aphi a. Balàtu Nd 42, /j-.

55. a\s "Nabft-kisir a. Ka-l-nu-ilu Nd 82-7-14,

725 (CISII61).

a\s ''Nabà-ki-Ur a. Za-zak-kii Nk 185, /j =
Rîmûi{-bèl)-ilà)ii q. v.

«/i ''Nabû-lii-fi}-tii- a.
"••<''sangi "Addii Nk

330, 5.

ajs ''Nabfi-via-lik Ng 69, 13.

ajs ''Nabû-inu-sc-ti-iq-urri a}. Di-ki-i Cr

27s, 9.

60. c?/i
''Nabîc-nâsir ''Ma-la-hu Nd 682, /j.

a\s "Nabu-rîh{i)ti-iisin- Nd 681, e. 787, 22.

813, 3. 884, 5. Cr 149, 3. 219, .1. Dr 379, 33.

rt/i ''Nabu-scir-ibni Cr 364, 15.

a\s ''Nabü-siim-ishin Dr 362, 22.

a\s ''Nabù-iiim-isknn a. Ga-hal Nk 152, 12.

166,20. 188,5. 191,2. 212,2. 214,3. 369,//.

407, 13. Ev 15, J. 19, 20. Ng 2, 19. 7, 17.

64art'/j- ''Nabfi-sUm-lisir a. . . . DrP 116, 3.

65. rt/i
"Nabù-uballit a. Ri-ii-ia DrPa 12,^0.

rt/i ''Nabii-û-sur-su Nd 463, 8.

rt/i ''Nabic-zîr-ibni a. Ani-ina- Nd L 2, ^o.

rt/i
''Nabîc-zh'-iddin Dr 272, .'/.

rt/i "NabÎL-zîr-iqîsa a. "'"^'bairi Cr 345 , «.

70. rt/j Na-din a. ''Sin-nâsir Cb 164, /.'.

rt/j Na-di-mi a. ''Sin-sa-dit-uu Ev 23, 5. Nd

477, 7. 806, 12.

a\s ''Nergal-ètir Nd 526, /^.

a\s ''Nergal-sinn-iddiu Ng 20, 4.

ajs
''Nergal-uballit a. "'"''pakûri Ng 29, //.

75- i?/i ''Nergal-Hsallim a. Si-gu-it-a Nd 141,9.

Cb 43, /A

rt/i Ni-me-qn a. l\Ian-di-di Nd M 13, /j.

«/j Nm--''Savias Cb 417, 3.

«/i Pir- a. Epes-i/i Cr 123, 13. = Riinfit-

"Nabii 12.

a\s Sji-qa-a-a a. Egdn Dr 494, 0.

80. ajs Si/-/a-a a.
""•'''rab bàni Nd 1

1

6, 41.

a\s "Saiiias-zir-ibin Dr CT IV 2 1 ,
.1.

a\s ''Sulinàn-ahè-iddina a. "'"''ispari Nd

742, w.

ajs Sii-lum-ina-d)i Cr 328, is.

ajs Snm-nkîn a. Iddina .... Nd L 15, 22.

85. ajs Ta-ad-dan-iiH a. "'""bà'h'i Dr 300, ,3.

ajs Ta-qis-'' Giila a. Epes-ili Dr 319, 20.

ajs Za-kir Cr 200, 3.

ajs "ZA.MAL.AlAL-tiapistini-usiira. Ardi-

«Nergal Dr 431, /9.

a , s. Mûràiui, ''Nabfi-éth--napsàti,

"Savias-ah ....

90. rt aplu-iddin Dr 180, a.

a. "'"''abi bîti, s. ''Bê/-iddiii.

a. Abi-ul-îdi, .s. Zîrntii.

a. ''Addji , s. Bèlsunu.

a. Ahu-bani-i, s. ''Bèl-asaJ-idit.

95. a. Ardi .... Cb 44, 25.

a. Ardi-''Marduk, .s. ''Nabfc-ctir-iiapsâti.

a. Ardi-^'Nabîi, s. Mannu-daïuû.

a. Ardi-"Nergal Cr (91), s. "Bèl-usaUiin,

Gu-za-nu, Ina-Esaggil-zîr, ''Alardiik-ctir,

"Nergal-sinn-ibni.

a. Al-ka-ri Dr (224, 13).

100. a. "Ahir-kit-su-nu Cr 360, 21.

a. Ba-bu-tn, s. "Bcl-ibni, "Nabii-biillitsu,

Siriqtmn-''Marduk.

a. "'"'Uiairi Nk (42, 19), s. Erba-a.

a. Ba-ku-û-a Nd 934, 4. Cb 141, s.

a. "'"''bàiiî, s.
''Nabh-siim-imbi.

105. a. "Bèl-ètir, s.
''Bèlj"Nabîi-aplu-iddin, -îpiis,

''Marduk-iqîsanni , ''Samas-tiballit.

a.
''Bunene^-ibni Cb 141, 7.

«. Da-bi-bi, s. "Ea-erba, Etillu , Kabti-ia,

"Mardiik-balàisu-iqbi , Musèzib-"Marduk,

Qîsti-''Marduk.

a. Dain[qa]-"Addu, s. Imnnri-ia.

a. Di-ki-i, s. "Bèl-iddiii, ''Nabii-iddin.

1 10. rr. ''Ea--iiii-bi, s. "Nabii-bitllitsu.
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a.
''Ea-pat-ta-rm Ng (i, 24).

a. Egibi Nd (459, 9), s. Nidintii.

a. Èpehili Nd (1068, 10), s. Bàni-ia, "Nabîi-

Jiiusètiq-urri, Nàdin, Nàdiu-aplii.

113a a. Êtirii, s. ''Bèl-ittaitmi.

a. "'"^'GIS.SA.PA.PIN-esQ), s. Làbàsi.

1 15. (1. Hit-ba-su NdP (91, 10).

a. Iddina-a Dr 435, 16.

a. Il-tani-viar-''Addu, s. "Bèl-iddiii.

a. Ka-nik-hàbi, s. Suziibu.

a. La-kH-up-vH, s.
•'Nabù-iddin.

120. a. Li'èa, s.
"Sjilnuvi-siim-iddin.

a. Mi-sir-a-a (= Rhnùt-" Gida 4), s. ''Mar-

duk-erba.

a. Mii-kal-lbn, s. Minù-"Bèl-da{-d)-ni

a. Na-bii-im-na-a-a, s. Iddin-''AIardiik.

a. "'"'hiaggari, s. A7'di-"Nabû.

125. a. •""''iiappahi, s.
"NabH-ètir-napiàti.

a. Nûr-''Na-na-a, s.
''Ecx^-abu-usJir.

a. """'pahari Cr 160, 11, s. Ardi-ia, ''Bèl-

aplu-iddiii, -sinn-ukhi, Bül-ta-a, Lîiiru,

''Nabu -mnsètiq-urri, Na -din.

a. "'"'irab bànî, s. Erba-"Marduk.

a.
"•'•''

1-ab sussil Nk (328, 15).

130. a. (tb tarbasi, s. "Nabn-bèl-ilàni.

a.
<"">:'rëî Cb (429), s. "Bèl-îpus, "Nabû-

tabni-usur.

a. Sik-ku-û-a, s.
''Bèl-iddin.

a.
''Sin-da-a-a-in, s. Ardi-''Sin, Iddin-''Bcl.

a. ''Sin-i/n, s. Lîsirii.

135. a. ''Sin-iinittu, s. Iddina-a.

a. ''Sui-nàsir, s. "Bêl-ibni, 'Œa-iddin.

a. ''Sin'--ü-t!i, s. ''Marduk-Ijàtin.

a. Sip-pi-e, s.
''Nabn-siun-ibni.

a. Sn-ha-a-a, s. ''Bèl-usaUim.

140. a. Sal-la-a-ilu Cr 172, 3.

a. Sa{-bi)-na-si-SH, s. ''Bèl-iddina.

a.
''Sainas-ba-ri, s. Zirîa.

a. Sa-na-si-su, s.
''Nabîi-îpus.

a. """'sangi . . . ., s.
''Samas-zîr-ibni.

145. a. """'sangi "Bèlit Ninna, s. MusèrÀb-

"Marditk.

a. ""'''sangt Dilbat, s. Kalbi-"Ban.

a. "'"''sangî "Guia Nd (601, s).

a. "'"''sangî "Isiar [Bàbi/i), s. GiiHil-''Samas.

Nidintum.

No. 2.

^?. Tap>-pi-i Nd M II 46, g.?

152. a. Tu-na-a Nk (141, 13).

Rîvmt

I. a\s "Bel-rJr-ibni a } Nd 461, i«.

Ri-mut-" Nd 237, a«.

1. \a\s\ ''Sainas}-ahc-biillit a. ""''''s\angî . . .

Nk 29, 12.

2. a.
"'"''ispari, s.

"Nabû-ahè-iddin.

Ri-mut-"Ba-û\Bàbu, "'"''qallu Nd 801, 3. Dr 379,37.

386, 5. S. Ibna-a.

I. a\s Musèzib-''Bèl a. Lùsi-a-na-niir-"Marduk
Cb 125,.-.

a\s ''Nabfi-ahè-bullit a. Mn-sè-zib Cb 167, 13.

391, //. 409, /J-.

3. a.
"'"''nappahi, s.

"Nabù-àh-rînianni.

Rîtmit-"Bèl {Ri-7mit\mu-ut\Ui-"B^) Nbp (ZA IV)

12, 2. Nd (75, in). 236, 15. 278, 13. 739, 9.

849,12. Cr 118,9. 260,4. 312,33. 326,19.

362,9. 364,23. Cb44, 30. 151. 194,2. 302,9.

Dr 253, \î. 299, 10. 328, 2. "'"''daianu Nd

776, 13.
"'"''gugallu Dr 324, 2. sa niuhhi

esrù Cr 258. S. Bàn-zîr -\- 8, Ba-si-ia,

"Nabû-ètir-naplàti, -ittannii, "Nergal-

iddin, Snm-usnr.

I- ^/-y Dr 187, ... 331, u. Ng 72, 10.

ajs a. ''Bèl-ètiru Dr 221, 2.

a\s a. Su-ha-a-a Cb 53, s.

als "Add7i-ahê-iddin a. Egibi Dr 409, 25.

5. a\s "Addu-ibni Cb 436, -i.

a\s Apla-a Nk 235, 17.

a\s Ardi-ia Dr 229, 16.

a\s Ardi-ia a. "'"''bànî Dr 1 59 , n. 1 82 , ä

189, /Ä 215, 9. 217, 10. 249,//. 273, -y. 286, s.

2g6,.s. 318,/^. 32S,j.a 347,.7. 410,-^. 439.'9.

440, //. 492, /9.

ajs Ardi-ia a. ""'i'reî Nd 11, i..

10. a\s Ba-lat-su a. "Sainas-a-ba-ri Nd 973 , i.

a\s "Bèl-ahè-erba a.
" Sin-iinittu Nd ùj, n-

ajs "BêZ-a/iè-iddin a. "Sin-da-ina-qu Dr

219, /j.

a\s "Bèl-ah-iddin a. ID . GAL-li-e-aNd 974, 16.

ajs "Bèl-ètir Dr 435, o-.

15. a\s "Bèl-ètir a. Dnl-lu-bu Nk 47, /->.

a\s "Bèl-iddin a. As-hir Cb 284, 3.

a\s "Bèl-iqîsa a. "Bèl-ètir11 Cb i , 11. 55, 12.

a\s "Bèl-nâsir a.
"'"'''bàiri Nd 665, /j.

als "Bèl-situi-ilkiiii a."'"''iiaggariÇh 192, ^is-.

23
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20. a\s Bèl-hi-nu a. Ahe-'-ü Dr 133, 10.

ajs Bèl-su-mi a. Zîr-a-a Dr 323, >.

a\i "Bèl-ubamt a. ''BèP- Nk 205, //.

Nd 188, 13.

a\i ''Bèl-uballif a. ''Sin-sa-du-nn Ev 23, 3.

a\s ''Bèl-dr-ib-ni a. Sa-aiii-via- Nd 755'*-

Vgl. Nd 461, 16. NdM 27, 8. Cr 146,11.

25. a\s "Bèl-zir-ibni a. Sap-pa-a-a Nd 427, 14.

a\s Dii-na-mi Nd 445, m. 1 109, g.

aß Erba-''Mardiik a.'""''man-di-dtDv[2?,^,z\.

312,8. [379.70]? 409-

als Gu-za-nu Dr 526, 10.

a\s Ibna-a Cr 380, a.

30. a\s Iddin\a-ahu a. ''Ea-pattanni Nk 368, 12.

403, 17. Nd 102, 8.

aß Iddin-"Nabn a. "'""gallabi Dr 399, g.

ajs Iddm-''Nûbû a.
''•>">rab banî Dr [345, 13.

p ee, g\

aß Iqîia-a Nd 1054, 4.

aß Iqîsa-''Marduk a. Iddin-"Papsukkal Nd

637, 2.

35. a\s Kabti-ia (Nd977,5) vide Rîmiit-"Nabu 5.

aß Kabti-iå a. "'""Rab ba-ni-e Cb 8, 10.

aß Kabti-ia a.
""'^'saugt ''Sin Nk 161, /?.

aß Kiir-ban-mi-"Marduk a. ''Bèl-ètirii Dr

CT IV 41, g.

aß La-a-ba-si a. Im-b?ipäiii-ia DrP 88, //.

40. aß Liû-"Marduk'^ a. "Ea-pat-tan-nu Nd

580, 16.

aß Li-si-ru Dr 379, si.

aß Lî-U-ru a.
"'"'''iiappahi Cr 245, 3, 7 =

Rînmt 41.

a\s "Mardiik-èfir a. Èfir?('Hà2i6,6. [803,3].

Cr Pi 16, is.

aß ''Mardtik-nâsi?' a. As-siir-a-a Nd 817,20.

45. aß ''Marduk-nàsir'^. a. "'"^'sangî ''Za-ri-qu

Dr 313, /?, cfr Nk 29, 12.

aß ''Marduk-rÂr-ibni a. "'"^'bäiri Cb 2i8,/j-.

aß Mtûèzib-''Bèl Cr 44, w.

aß Mu-se-sib-^'Mardiik a. Egibi Nd 325, is.

a\s "Nabû-ahè-iddina a. ""'"sangî ''Addu

Nd 375, ,r. 619, ,7.

50. aß ''Nabu-bân-zî)' a.
"'""abi bîti Cr 362, //.

aß ''Nabu-nnisètiq-nri'i Cr 120, 2.

aß ''Nabfi-nàsir Nd CT IV 30, 3.

a\s •'Nabü-na-siraPBèl-aplu-usur'^a 276, 13.

aß ''Nabù-ni-bi-rum-ilàni a. "Sin-ilu Nd

542, 7.

55. a\s ''Nabù-sîtvi-iddin Dr 412, 7.

a\s "Nabù-s7{7n-iskun a. ''Sin-ilit Nd 903, g.

aß "Nabh-siim-ù-kin a. Nii-ù-bii Nd 426, ?..

97A, 3.

aß ''Nabfi-ta-ri-is a. 'Œa-il/i-tii-ibni Cb

343, '4.

aß ''Nabû-zî>'-7ikma."Sin-sadi)-nii^k40T„rs.

60. aß "Nergal-uballit a. Ardi-"Ea'^Y)rV6l,io.

aß '^Nergal-usêzib a. Ai-di-''Nergal'Dv2i,(^,K.

aß Ni-qu-du a. Su-ha-a-a Dr 551, ig.

aß SùiH-vkîn Dr 164, /7. 167, 3. 310, 2.

a\s Siaii-iisurQ) a.
''Ea'^-pat-tan-miNk 368, 12,

vgl. no. 30.

65. aß Ta-lim Cb 391, 4.

a\s Ta-qis-^'Gula a. Si-gu-û-a Nk 426, 13.

aß Uiabsi-"Marduk a. " f iddbû Nd 1057,//.

aß Za-an-zi-ri DrP 136, 10.

a\s Zh-i-ia Dr 505, 9.

a\s Zîri-ia a. Mi-sir-a-a Ev 24, 4.

70. aß: Zîr-ukm Dr 144, 3.

a. Ab s. Puhhum.

a.
"'"''' abi bîti, s. Marduk.

a.
''Addu-satn-me-e, s. Iddin-''Nabu.

a. ('^""'^Ardi-''Nergal, s. Iddin- ''Nabu, "NabjL-

simi-imbi.

75. a. "'"^'aslaki, s. Dunimuqu.

a. Da-bi-bi, s. ''BH-uballit, Dan-a-na-"Bel.

a.
''Ea-èpes-ili, s. ''Nalm-nàdin-ahi.

a. Egibi, s. JIna-Esaggil-bèlit ,

''Nabù-ètir,

-musêtiq-urri, ''Saiiias-ujianunir.

a. Ir-a-ni, s. ''Nabû-ittannu.

80. a. Ka-nik-bàbi Nd 558, 17.

a. Lièa, s. Erba-"Èlardiik.

a. "'"''masar abulli, s. ''Nabû-iîim-ibni.

a. Mi-sir-a-a, "'""daianu'^à']20,22, s. "Mar-

duk-hivi-usur, "Nabil-kisir.

a. Mu-kal-lim, s. ''Bcl-uballit.

85. a. "'"^'nappahi, s.
"Bel-aplu-iddina.

a. Nûr-"Marduk, s. "Bèl-kàsir, Bûl-ta-a.

a. N{ir-''Sin, s. "Bèl-aplu-iddin.

a. "'"^'pahari Nk io2, 8.

a. "'"^'Pa-se^', s. Bàn-zîr, lîisi-ana-imr.

90. a.
"Sin-iviittu, s. Ba-zu-zu, Duiiiuq.

a. Sip-pi-e, s. "Bèl-nàditi-aplu, Erba-a.

a. Sa-na-si-iu, .s. Sûqa-a-a.
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a. "'"''sangi ''Sainas, s. Giiiii/iit.

a. Si-gu-û-a, s. Ba-ni-ia.

<)5. a. Ul-tam-inar-''Addu, s. Nidintnm.

96. a. Za-an-ni-e-tû, s. "Bèl-erba.

Ri-unit-^'^bèl-ili'-''''^ (no. i abgekürzt: Rîrnht-ili^'

und RÏDiîit)

I . a\s ''Nabîi-ki-sir a. Zasakka Nk 199, s. 200, 6.

Ev9,//. 14,/^. Abgekürzt: i?//««/-////' 5 und

Rîmût 56.

«/i Sul-lu-mii a. Egibi Nd 802, /^.

rt. Ahii-ba-ni Ng VR 67, 1, /jb.

a. ''Bèl-ètir, s. ''Bèl-reiduiuc.

5. «. Ka-nik-''Bàbu, s. ''Bèl-iksur.

Ri-mHt-''Ea'-, s. ''Bèl-cres 9.

Ri-nmt-'' Gula'^'- Nk 36, 4, s. Niqiidu.

I. «/i ''Marduk-crba a. Mi-sir-a-a Dr 328, //.

rt/J' Sil-la-a a. "'"''ispari Nk 316, /o.

rt/i Su-la-a a. Ir-a-ui Nk 261, /7. Nd 51, s'-

«. Mi-sir-a-a {= Rînuit 121), s. ''Mardtik-

erba.

5. ^r. Sag-gil-a-a, "'"''daianu Nd 1128,37.

6. «. "'"^^sangt parakki, s. '^Marduk-sùin-ibni.

Ri-inut-ili'-i'^ (no. 5 abgekürzt aus Riinùt-bêl-ili^')

Nd 896, 2. 1099, 5. Cr 163, 5. Cb 194, 20.

209,4.266,12. 421,6. Dr 89, 8. 218,8. S.

Apla-a, ''Bèl-iddin + 108, "Nabîi-ahè-

bullit 5, -àh-iddin 8, -M> 40a.

I. a\s "Bèl-ah-iddin Dr m, 12.

a\s ''BèP-udaminiq Nk 115, ?-'.

a\s La-ki-pi Cb 292, .'o.

a\s "Marduk-siim-iddin, "'"^'satigù Sippar'''

Cr 181, 8.

a\s ''Nabù-ki-sir a. Za-za-ak-ku Nk 108, 9

= Rîmùt-bèl-ili i.

6. (?. ''Bèl-àh-iddin Cb 131,8. "'"''inâr sipri

Nd 649, G.

Ri-mut-inàr-Bar-sip'" Cr 135, 11.

Ri-iiiHt-''Nabû^ (no. 12 abgekürzt: Rîmiit)

I. «/i Ardi-"Nabùa.''"'''si-riq'Wabûtiàys,o,i4.

ajs ''Bcl-tpi/s Dr 1 22, 4.

rt/i Iddina-ahii a.Iddin-''PapsukkalCh 1 20,21.

«/i Iqîsa-a a. Saggillatsu Dr L 20, /j.

5. rt/.f Kabti-ia Cb 109, e.

rt/i Kabti-ia a.
''Sin-tab-iii Nd 621,4.

a\s Li-bîi-ru Nd 1

1

10, /->.

«/i ''Nabu-ah-iddin a. ''Bêi-ètirii Dr 4 18,/^.

No. 2.

rt/i ''Nabà-ctir a. Ar-rab-tiiin Cr
[ 1 98 , 0.

311. s].

10. rt/i
"Nabfi-ètir-napsàti a. { Dr 551, -v-

rt/j*
"Nabù-!n!{sètiq-tirri aJ'Sin-ibuiDvV 4%,b.

lia. ajs Fir- a. 'Œa-èpes-ili Cr 130, //. = no. 12

und Rimât 78.

rt/i
''Sainas-pii' -iisur a. Epes-ili Cr 29, 10.

143,11. 146,4. 154,4. 362, 9. = no. lia.

a\s ''Uras-siim-iskun a. Man-di-di NdPa 2,4.

a\s '^ZA . MAL . MAL-iddin a. Ga.... Dr

133, IS-

IS, rt. "Bèl-ètiru Nbp (ZA IV) 12, i».

a.
^'Ea-epes-ili, s.

''Nabû-nàdin-a/ji.

18. a.
"'"''naggari Dr (388, le).

Ri-niut-''Na-na-a

I. a\s ''Saviai-zîr-ibnia.''Bèl-aplu-usnrQx2^a„?..

Ri-nmt-''Saviai

I. a\s Muièzib-"Marduk a. Èpes-ili Nd 479, /j.

500, ib.

fRi-in-dii (vgl. fRa-in-diî)

1. 1/iß Ri-niut Dr CT IV 43, 4.

Ri-si-i (vgl. as. Ri-sa-a-a K 421, 9. Rm 167,24),

s. ^Qudàhi 3.

^Ri-sa-tuni (vgl. Vollnamen wie "A-a-ri-sa-at-

ilànî) Nd 67, 15.

Ri-si-iajid (Kosename), s. Rînuitu 65, ''Uras-

sùm-usur i, -iisallim I.

Ri-hi-û-a {= Ri-si-ia), s.''Bêi-li-kullatiï,''Nabù-

ahè-bullit 60, Napistum 4.

'''vS"^ }-aplu-iddin

I. «/i ''Nabù-ahè-iddina a. Sigàa DrP 143,15.

Sabashû qallu Art 84-5-22, 311.

Sag-di-di{ti Nk 311, ,3), s. Balàtu 47, Bàni-ia 12,

Bàn-ztr i , "Bèl-ahè-iqîsa 1 1 , -iddiii 1 20,

Esî-ètir 4, Gii-za-nu 1, Iddina-''Bèl 13,

45, Ina-Esaggil-zîr 3, Itti-''Bèl-luiiiviir 4,

Kudurru 5, Kurbanmi-''Marduk 15, ^rt-

/Jrti/ 12, Minii-a-na-'^Bèl-daiaim 2, ]\Iusè-

zib-"Bêl2g, Miisèzib-"Mardiik 51, ''Nabti-

ahè-iddin 25, -bàn-zîr 2, -h)in-imbi 1, -zîr-

lîsir 16, ''Nergal-ètir "], -iiballit 15, -nsal-

lim 1 1,
''Samas-siim-ukîn 4, -sîim-lîsir 4,

-iiballit 10, 18, Siun-iddin i\, Taqîs-''Gu/aJ.

fSag-ga-a

I. ;«/i ''Ea-ki-i-iii Dr 430, 13.

Sag-gil, s. Kiirbanni 5.

23*
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Sag-gil-a-a, Sag-gil-la-a-a, Sag-gil-iå, Sag-gil-

li-ia, Sag-gil-ai^ Dr 568, 21), wechselt mit

È-saggil-a-d) Nk 105, 3. 420, 3. S. Bàbibi-

kuddln I, ''Bèl-aplu-iddhi 3, -bullitsii 5,

-iddin 17, 86, 243, -itiannu, -kàsir 38, Bèl-

hmu 35, ''Bèl-uballit -if'i,?^, -usèzib 13, -zir-

iqîsa I, Bulta-a 5,9, Bnlbitu 2, Erba-
''Marduk 17, Iddina-a 13, Itti-"Bèl-balàtu

4, lui-''Llarduk-balàtu 23, Itti-"NabH-ba-

làtu 41, Kàsiru 7, Kidin-''Èlarduk 3,

Làbàsi 3, 10, 19, 60, Liblu t 48, Lisiru 8,

''Marduk-sàpik-zîr<^,-sùm-iddin
"^J, "Nalm-

ahè-iddin 2, 22, -^/Z;- 13, -kàsir 14, -/&/«-

s?V 3, -siim-lîsir 5, -usallim 13, -zîr-iqîsa

9, -zîr-lîsir 19, Nàdinu 52, Nidintum 51,

62, Nidintum-"Bel 11, Niqudu 6, iVubta-a

17, Nûrèa 10, Rhiiùt-''Gula 5, Zîri-ia 24.

fSag-gil-la-a-a, qallatu Nd 584, 7.

Sag-gil-lat-su (Dr L 20, 13), s. Rimûl-"Nabu 4.

Sag-gil-hi\li Dr P (82, le). S. Kurbanni.

1. rt/i Nàdin-ahi a. ''Bêl-ètiru Ng 72.

2. (?. '""^h-ab bànî, s. Arrabi.

fSag-gil-ra-viat, vide Ina-Esaggil-ra-uiat.

Sag-gil-iû.-tût Nk 40, 4.

Sa-ak-kit-ta, """'gi-ba-ra-a-a Dr 458, /^.

Sa-la-mu DrPa(8, 31), s. ''Bèl-iksur 10, "Uras-

zîr-ibni i.

Sa-ma-ki-ilu (vgl. he. iniDÎDp)

I. rt/j Sa-lam-ilu Nk 138, /.>.

*Sa-ina>i-)ia-pi-ir Dr 301, [1,] ao.

Sa-ain-ina-ku, s. Gu-za-nu 38.

Sa-a-niu («dunkelfarbig»), s. Nàdin 98.

Sa-mu-H-a (HiLPRECHT, BE IX, vergleicht he.

yrai» .?) Nk 3 10, 2.

''Sa-par-ri-ibni Cb 410, 14.

I. rt/j A-ta-na-a^-ilu Cb 329, //.

Sap-pa-a-a, Sap[Sap})-pi-e-a , .s. "Bèl-ibni 20,

''Nabfi-eres 12.

Sa-ri-ia (vgl. Sa-ra-a-ilu, Probename 83- 1 - 1 8, 695,

III 15 , fSa-ra-a-a HABL 220), s. fEristum.

6«-j;'-/« (Kosename aus .frti-//(.?); vgl. ä?-j/-/ Probe-

name K 241, X s)

I. rt/i "Nabù-iddina Ev 6, 21.

^rt-«'«-«« (mit Déterminât. """''i «Juwelier».?) DrP
(103, 14)-

Si-\iå-a-tu\tum. (vgl /s-'-at) Nk(93,i3), s. Ba-ni-ia

18, Gimillu 27,
''Nabà-muk-ki-e-lib 4.

Si-ba-gi} Cr 226.

. . . Si-ka-ab-bül, "'"''asarid sarri Cr 243.

^Sik-ku-ii, qallatu Nd75, n. Cr [284, s]. Cb 189, 4.

Dr 379, 18, 46. (?Hrt/ Làbàsi Cr 294, 5.

I- ////j (7 rt. Da-bi-bi Nd 830, 8.

2. w/.f ^Tap-pa-as-ra Nd 807, s.

Sikküa {Sik-{ik-)kn-û-alSi-ik-ku[-û-a]} Cr 126,

18. S. ''Bèl-ètii-H, -iddin 156, Di-na-a 3.

Iddin-ahu 8, Iddin-"Bei 50, Iddin-"Nabit

'èi, Kina-aplu 8.

ySik-ku-ut-tuiii, ISik-ku-ti Nd 316, 7. Dr 340, 3.

379- 51.

I. w/i "Bèl-îisallini Ng 29, 4.

Si-lim ....

I. (7. Niir-za-HH, s. Iqila-a.

Si-lim-"Asur"^

I. rt. Mu-sal-lim-"Ahir'^ Cr 360, 24.

Si-lim-"Ba-ü\babu (ohne 'Q,
'"••''qallu Nd 769, 3.

I. rt/Jf Ib-na-a a. Egibi DrP 75, /6.

ISi-lim-"Ba-ü Cr 287, 39.

Sili7n-"Bèl{Si-limlli-im-"B^)'Hk^07,i. Ng7. Nd
69,11. 218, 8. 593, 2. 666, 7. 967, 2. 1020, 17.

S. Iddin-"Nabu, "Nabii-rîht2im-usur, -zîr-

ibni,"Nei'gal-usallim, Sadiinu 18, "Sainas-

hhn-iddin.

I. ^-/i Ardi-"Nergal a. Ib-ni-ilu Ng V R 67, i, 4.

rt/i Balàt-su a. Dan-ni-e-a Nd 954, 7.

rt/i Ba-la-tu Nk 89, /o. 366, /j.

rt/j Ei-ba-"Marduk a. "Bèl-nuis-siP. Dr 522,

^o. DrP 100, /j.

5. rt/i Iddina-a a.'""^'rëî sîsil>ik()'j,w. [210,14].

«/j Ina-Esaggil-zir a.
'"'"'abi btti Cr 86, 9.

<r/i Iqîsa-a a. Egibi Nk 166, /Ä

«/j Iqîsa-a a.
'^"'^'raba-a-su-sa-"Ninib'^ Cb

373. "
rt/i Kudurru Ev 3, 7.

10. rt/i Lûsi-ana-nfcr a. "Sin-sa-dn-nu Dr82, /^.

ß/i Älar-du-ku Nd 738.

rt/j "Nabu Nk 91, 19.

rf/j
"Nabù-aljè-iddi?ia a. Qaqqada-ni-tum

Nk 231, /^. Nd 700, 3, /?. 722, //.

rt/i
"Nabii-balàt-su-iq-bi Nd 16, 4.

15. a\s ''Nabü-na-di?i-aplu a. Kànik-bàbi} Nd
210, /.'.

als
"Nabù-usallim a. '""''bairi Nk 408, is.

a\s Nad-na-a-a a. ""'^'bânî Nk 316, /^.

ajs Ri-mut Nd 526, 4.
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{Silim-"Bèl)

a\i SiDii-ukm a. "'"''bairi Ng 26, 9.

20. a Nk 249, 2G.

a. Aiiicl-''Ea, s. ''Bèl-ahè-iqisa, "Nabù-kàsir,

Taddannu.

a. Da-ln-bi, s. Ardi-ia.

a. Dain-qu, s. 'Uièl-iddiii.

a. Di-ki-i, s. Ardi-"Gnla, "Nabfi-kîn-zir.

25. a. Egibi, s. J'KiipputiuDi.

a. E-til-lu Nk 249, 36.

a.
"'"''ispari, s. Tabnèa.

a. Kalbi-'^Shi^, s. Lusii-aiia-iiùr.

a. Ka-uik-bàbi, s. Balàtii.

30. c?. Mar-duk-ù, .s. Liblut.

a. Mii-kal-lim, s. ''Nabu-udaininiq.

a. '"'"hiappahi, s. ''ZA .MAL .MAL-shm-
iddiii.

a. ''Sin-karàbi-isiiie, s.
''Nabii-ètir-iiap'sàti.

a. ''Shi-sa-dii-nu, .s. '^Nabù-ittannu.

35. rt. "'"^'iangî ''Ea, s. Ardi-ia, ''Nabù-Hsiiî-su.

fSi-lim-"Istar^'-'^, qallatu Nd 348, m. Nd L 13, e.

Cb 365. S. "Bèl-ibni.

1. /«/i K7i-ri-gal-zii a. Sa-na-si-su Nk 283.

342, 2. 344, 6. 345, 5.

2. w. Sa-na-si-su, s. "Gula-qaisat.

Si-liin-''Mardiik ' Cr 40, 13.

^Si-liDi-''Na-na-a

I. w/i Zîri-ia a. Na-ba-a-a Nd 15.

Si-il-lu-''BH^ Cr 161, 34, 37.

*Si-il-/ii-uk, samt («Seleucus») SelCTIV2i.
''Ä« ^-abu-iisiir

I. «/j ''Ad-dii-ra-hi-i Nd 578, e.

''Sin^-ahè-bûl-lit\TIN, s. ''Bèl-ibni 16.

I. ä^/i ''Nabu-inm-iddin a. Sn-pi-e-"Nabu ....

Cr 242, /.".

"Sin^-ahè-iddin Nd 79, 3.

I. rt. P/r, s. "Bèl-uballit.

''Sin'^-ah-eres (PIN-es), s. Ardi-"La-as.

"Sin ^ahè-S7illiin, s. Kabti-ia.

"Siti^-àk-iddin Nk (34, 9). Dr 5,4. S. Abi-ul-îdi,

Nidintuni.

"Sin ^-ana-bîtisu {-anala-na-E-su), s. "Nabn-usiirhi.

I. «/j Ardi-"Bàm-tum Dr 366, .=0.

"Sin-apil-sani-usw i^'S^- TUR-LUGAL-PAF)
I. (7/j Pa-a-si-ia, "'"''qa/in Nk 382, 3.

''S/« ^-aplii-iddiii

I. «/i Ki-din Ng 49, 14.

No. 2.

"Sin^-bàn-bc/Ç:) Dr 370, 9.

"Sin^-bèl. . .. (Dr 39, 12).

"Sin^-bèl-û-sur, "'"^'asaridu sa Kainbursia, s.

Atkal-ana-" TUR.SA G. GÎL.

"Sin^-da-a-a-i/ijda-'-in Dr (66, 10), s. Ardi-"Sin 2,

Balàtu 17, Gùzanu 39, Iddin-"Bèl 4g.

"Sin^-da-jna-qiflS/GIKAL Dr 367,28. Dr (407,17),

s. "Bcl-ahè-iddin 16, -aphi-iddin 7, -f//r

30, -rîiiianni 12, Damqi-ia 2, "Marduk-

sioH-iddin 8, "Nabà-ahè-bnl/if 13, -rt'Af-

/^/^//« 9, -ittanmi 2, 41,
"Nergal-iddin 13,

Rîmùt-''Bel \2,Siriqtum-"Marduk i, Âi-/«-

zW^«« 6, W5c?;- 13.

fSi-in-di-ia Cr 287, 36.

"Siti-erba {^'S^-SU\er\i-ri\-ba), "'"''si Nd 55, i.

"'"^'sartênu Nd 64, 3. 1 128, s, 30.

I. rt/j
"Sainas-lion-iddin a Dr 39, //.

''Ä?/'-«ri {KANlPLN-es) Nk 125,2, s. "Bêl-iddin

(DrWM S), fTàbatrmi.

I. (?. LbniiEpestyHu, s. "Bêl-iddin.

"Sin^-L'tir Nd 148,8, s. "Bèl-iddin, "Nabà-ahè-

iddin 5, -a-a-lii, Snlluinu.

"Sin^-ga-inil s. Bu-na-nu 4.

"Sin^-ibni {L<AK) Dr 94, 12. 414, 8. Cb 402, 13, s.

"Bèl-ahc-iddin 27, Iddin-"Marduk 1 2 .?, /^/i«-

'ï 73. "Nahii-reiisunu, Rîmùt-"Nabu 11.

I. als Di}-di-ilàni a. Ija-di-e-ri-is} Dr '})']'], 4.

rt/i Kiir-ban-ni Cr 183, j/.

«/i "Marduk-ètir a Nd 313, 14.

4. «. Mar-ga-a, "'"''qallu Dr L 34, 10.

"Sin^-iddin, "'"''qallu Dr 147, 3, s. Kîna-aplu,

Sarru-''Bêl.

i. ajs Dr 316, 24.

ajs Ina-qiln-"Bèl a. "'"''sa fàbtisu Nk 137, 3.

428, 3.

a Dr 180, 9.

a. Ina-qibî-"Bel, s. ^Buràsu.

5. a. Kalbi-"Sin''-, s. Balàtu.

a. Ki-di-nu-"Marduk, s. Lddina-ahu.

a. "Sainas Dr 180, 30.

8. a. "'"''sangî "Addu, s. "Nergal-iddin.

"Sin ^-ik-sur Nd 993, 2.

'''&'«WÄ('"Ng43, 17. Cb 175,6) Nd 146,12. 329,5.

546,26. 604,12. Cr 211,/-'. Cbi58, 13. 175,6.

190, 5. S. Ardîa n, Ardi-"Bel 5, "B'el-

ittannu 2, -nàsir 6, -sùin-iskun 16, Bûl-

ta-a2, Lddin-"NabùS2, Lîsiru 17, Mfirànu
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{'Sin^-Ui)

5, Murasûnii i,
''Nabù-balàtsu-iqln i8, 53,

-bullitsu 5, -ittannu 4, 68, -kàsir 16, -;«?/-

sètiq-urri 13, -udammiq i, Na-din ^"J,

Nidintu, Rinmt 43, Riniût-"Bêl 54, 56,

Sfim-ukîn 7, Uballitsii-''Gida 3.

I. rt/i
''Nabû-kîn-aplu a. Da-bi-bi Dr 132,9.

178, Ä

rt.
'^'"''âs-kan-du\mi, s. ''Bèl-iddin, -uballit.

a. ''Bêl-etiru, s. "Bèl-à/j-ittaiiiin, Nidintu.

a. "'"'h'àb bel}, s. Sàqa-a-a.

5. rt.
''Savias-iddin Cb 30, 2. 342, g.

"Sin-iniiitum {-ZA G{.L U)\is), s. Apla-a 1 6, Ardèa

II, 42, Ba-zu-zu 15, ''Bèl-ahè-erba 2, -a/;^-

zfl^öf?« 12, -ah-Hsabsi 6, -f//';- 14, Bèlhimi

g, 25, Duiiiuq 6, 12, Gimillu 22, Iddina-a

33, Miùèzib-"Marduk 7,
''Nabù-ahè-hdlini

4, -ètir \\, -ètir-napiàti 54, -khi-aplu 10,

-sitin-lîsir 20, Niqudu 15, Rinmt-''Bel

II, Sadùnii 12.

•'Sin^-i-ri-ba, vide ''Sin-erba.

''Sin^-itti{} DA)-a, s. Samas-iiballit 8.

''Sin-karàbi-isime {:>S^-SIGISSE''-\GAZ'^\ka-ra\

katj-bi-SE. GAli-silHni-mciis-ine\se-nie\i-si-

mu (CrL 16, 2, 17), s. ''Bêl-erba 3, -/^w«

17, -ittannu 81, ''Mardnk-erba 4, -nàsir

1, 22, ''Nabù-ètir-napsàti 51, -ittannn 81,

-tnltabsi-lîsir \, -ulallim 10, "Nergal-iddin

29, -iisallim 26, 38, Sil-la-a 19, ''Sainas-

ètir 5, 14, -siim-iddin 2, Sàpik-zîr 21, 22,

&'r/^ 7, Sitni-iddin 18.

"Sin^-ka-sir Pi 9, 7.

''Ä« ^-kid-ri Cr 293, 11 f.

''Sin^-kisir {-ki-iiijsi-ir)

I. rt. Mii-kal-lini, s. ''Nabù-kîfi-sîr.

''Sin '^-inudammiq-unninu {-SIG-iq-?in-ni-nu), s.

"Bêl-êtir (Nl< 97) 1 5.

''Sin^-na-din-su-inilMLfDr 491, 32, s. ''B'el-iddina

97, Iddina-"Marduk 26, ''Nabâ-balàtsu-

iqbi 31, -^rw 15, -èfir-napiâti 44, -iddina

28, -/2'?) 6, -nàdin-ahi 8, 16, -nàdin-siini

2, -sian-iskun 34,
"Samas-iddin 9.

I. «. Na-na-hti, s. Balàtsu.

'''Sin^-na-sirjSESIFAFNk 80,2 {^•"'hnahHial-a-à)

NdM II 9, 17; s. ''Bél-ibni6, 30, -z«'^/« 55,

106, 126, ''Ea-iddin 10, Giniillu 9, Iddin-

''Nabù 109, Kidinn 7, Lnsi-ana-nîir 6,

"Mardiik-sarrani 11, Musèzib-"Bèl 51, 91,

MitsibU-Marduk 2,
''Nabii-ahè-suljiin 9,

-aplu-iddin 35, -gàmil'j, -ittannu 57i -S'^V-

/^«/ 14, Ndid-"Bèl 6, Nidintuni{-''Bê[) 2,

Rihètu 2, Rinmt 70, Sàkin-sùui 9, Su-la-a.

Si-in-ni-gi-ia Cb 11,3.

''Sin^-niir{LAH), s.
"Sanml-ah-iddin.

''Sin'^-pi-lu-li-ki} , s. Siiiii-ukin 26.

"Sin^-iadi\sadù[a) (ll\Bèl Nd 427, é. Nk 252, n

-Harràn{KAS)-KUR[ri\u\n\a ,
"'«' ''isT^^^

KUR-Ü Cb 426, le) Cr 301, 2. Cb (234, 3).

Dr 26, 7, s. Apla-a 20, 39, Ardi-ia, Balàtji 6,

•'Bèl-apln-iddin, Bèlsunu 22, 27, Erba-
''Marduk II, Iddin-''Marduk 27, /^M«-

''Nabîi 5, Ina-eU-etir 2, 5, Kid-dan-nu i,

Kidin-''Marduk 9, ''Marduk-iqtsanni i,

-smn-iddin 16, -hhn-nsur 9, Murasû 4,

Miishib-"Bel 22, Musèsib-"Mardiik äß, 6g,

108, ''Nabîi-ahè-iddin 11, -aplu-iddin 38,

-balàtsu-iqbi'y), -mudamniiq 2, -nàdin-ahi

20, -nipsari 3, -zir-lisir 11, "Nergal-ahè-

iddin 3, -iim-esi-êtij- 1\, -?ikin i, NidintuinJ,

''Sanias-aplu-iddin i, -^n^« 22, -kin-aplu i.

I. rt Nk(3i8, n).

rt. Sip-e-a} s. ''Bèl-usèzib.

3. rt. "'"''langî {Sippar^'l"Sa7nas) Nd 958, 6,

s.
''Bèl\Nabû-aplu-iddin ,

''Sanias-erba.

''Sin-sadùnu (''S^-'^-sa-dn-nujsad-du-nu Dr 134, 17

jsa-dan^-nn Dr 173, ig IKUR-nujni Cb 73, 2/

KUR-û-nu Ev 25, 3. SmkMIl4,8; auch

"KAS-KUR-nu Nd 1091, 3, vgl. schon

Demuth, BzA III p. 408) Nk(i82, 13. 206,3).

Nd [1062, 13]. Dr (462, 11). DrP (21, 2*), s.

A7-di-"J\larduk 18, Bàn-zîr 2, Ba-si-ia 3,

''Bèl-iddin ^S' 66,98, 116, 144, 165, -/^,^J/>

18, -kisir 2, Bèlsunu 30, -idmllit 6, 29, 55,

90, -usallim 34, Bullutuô, Esaggil-sadiinu

2, fEtiUitum 2, Gimillu 2, 31, Has-da-a

10, Iddin-"Mardîik 11, Iddin-"Nabli 91,

Ina-esi-ètir 32, Iqisa-a 13, 30, Itti-"Bèl-

inimir 11, Itti-"Nabu-balàtu 14, Lâbàsi^i,

32, Liblut II, Lisiru 11, ''JSIarduk-erba g,

-hhn-ibni 6, \6, -zir-ibni 17, Musallim-
''Marduk 1 5 , Musèzib-''Bèl 10, 59, J/«jf-

zib-"Marduk 13, 109, ''Nabu-balàtsu-iqbi

20, 28, -bàn-zir 4, -eres 8, 11, 16, -^//r 66,

ittannu 55, -niutir-giniil i, -uballit 21,
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{''Si)i-sû<iHnn)

-usiirsu 25, -zîr-lîsir 40, "Nergal-jcballit

8, Nidintiiin-''Nabu i, Rhiiüt 71, Rhimt-

''ßel 23, 59, Si/ii/i-''Bè/ 10, Sil-la-a 20,

Sadiinu 2, Sad-diii-nii 2,
''Samas-idditi

6, 31, Sapik-rJr 30, Sellibi 9, Tab-bi-it},

Tabnèa 22, Zir-iikhi, Zii-mn-ba-a i.

I. (7. Mu-ra-nu Nd(2ii,5).

''Sin^-sar-bül-lit, "'"^'qîpi sa E-kar-sng Dr 405, u.

''Ä« ^-sar-ibni

I. rt/i Ab-saA-se'i CbBa i, g.

"Sin^-iar-isk-nn, san-it, Srk (ZA IX).

'''5/«'-i(>;--«i-«;-(vgl. CIS II 88: nsiOSTöas.), '"'•''reib

"'"''davikare Nd 464, 5.

"Sin^-sa-tin(ï)-sùni{MU) Dr 172, 4), s. Musèsib-

•'Bèl 46.

''Sin^-si-tnan-ni, s.
''Nusku-shr-2isur (Ev 6, 22).

•'Sin^-tab-ni\mi Dr (367, 34\ s. Apla-a 44a, ''i)f/-

^//> 82, -/V/^//« 9, 52, 132, -/^/irt 38,

-kàsir 15, -usallivi + 14, 'Œa-iiàsir 4,

Esaggil-sadùmi I, Iddin-''Mardiik 10, 14,

33, Itti-"Nabii-balàtu 23, 25, 66, Kabti-ia

4, Kàsir 3,
''Marduk-rîvianni 6, -shm-ibni

19, Mûrànu 6, ''Nabù-bàn-ahi 6, -M';--

napsàti yj, -ittcimm 12a., -kàsir 4^,3., -mu-

sètiq-7crri 9, -inutir-giiiiil 3, -iiàsir 73,

-dr-iddin 16,
''Nergal-ètir 4, -uballit 12,

^Ràtnùa 2, J'Ri-mat 2, Riinîct-''Nabu 6,

Sàkin-siim 26, ''Samai-sîr-iddiii 2, Sàpik-

zîr 19, "Sidinàn-ahè-iddin 2, -àh-iddin,

Uballitsu-''Gida, Ubal/itsii-"Mardiik i.

I. rt/i I-di-hi-ilif Nk 322, /j.

"Sin^-tab-ni-usur, s. ''Bèl-kàsir 19, Iddina-'^Bèl

35,' -^Kab-ta-a 4, Kina-aplu 9, Làbàsi-

"Marduki, ''Marduk-inuballitsu i, ''Nabù-

nàsir 15, fTàbatum 5.

''Sin-taqîs\a-buUit {^'S'^-ta-qis\qi-sa\sà-bi(l-lit)

I. rt'/i Iddi)ia-''Nabü a. Egibi Cb 301, 9- 336,14.

338,14. 349. -?J- 372, '?• 393,9.

''Sin^-tid-tab-si-lîsir (S/. DP) Nd 7, 2.

i'Sin-uballitl^'S'^-TIN-it, "S-^-BA. TI.LA, s. auch

unter Egibi), s. Kabti-ia 8, Mimahhis-

"Marduk, ''Nabu-ahè-iddin 30, -bèlsmiu 3,

-^';'i^rt, -f/z> 42.

"Sin^-udatiimiq [SIG-iq), s. Btilta-a 22, Na-din

9, Siriqtian 2.

^Sinùnu [fSi-nu-nuY "Sin^-i(-nii Nk 138, 22) Nk
No 2.

138, 22. Nd 400, 3. 495. 508. 509, 3. NdM
16, 0. Cr 380.

"Sin^-zîr-lisir [SI.DI)

I. rt/i Gi-mil-lii a. "'"''saiigî "Ea Dr 176, //.

fSip-pa-a, s.
•'Ninib-hh-iddin.

I. w/j Qa-ri-hi-ia} DrBa 16,4. [26,3].

Sip-pi-e{-a) "'"^'sip-e-a, Sap>-pi-e-a Nd 282,10 (vgl.

he. qo, •'BD), .s. Ardi-"Ertia 2, ''.Ä^/-

/(/Är 13, -kàsir 3, -nàdin-aplii 12, -sinn-

iskuu 2, 9, -ushib 8, Erba-a 18, Erba-

"Mardiik 7, " Gula-zîr-ibni i, Iddina-''Bèl

6, lddin-"Nabit 145, fin-ba-a 4, ''J/«;--

dnk-siini-iddin 33, Mi-ri-ih-tuni I, Miise-

zib-''BHl2, •'Nabii-cih-iddin 9, -bè/-ilàni2,

-bèlhmu 2, -r//;- 5, -kîna-aphi 39, -siim-

ibniô, -uballit 10, Niqudu 17, Nu-nii-a i,

ySa-pi-kalbi i, Sum-ustir 15.

&'-.y/-2 (auch mit Determ. """''), Si-si-ialià, '"•'''

KUR.RA (Ev 21, 9. Ng 10, 12, wechselt

mit "'"''reu sist), s.
•'Bunene-ibni 7, Libliit

20, 24, Z/j/r 34, Uqiipu 10.

I. rt-fi Su-qa-a-a a. Ba-si-id Dr 338, ^/.

Si{-')-ti{-iä), Su-'-ti-ia Nd(si8,27), s. Iddin-''Nabfi

19,
"Marditk-han-usur 8, 35.

Su-ub-ina-dii(}), s. ''Sainas-la-via- (Cr 327, 7).

Su-ud-ditr-tian Nk 405, g.

Ä/-//«-«-«, "'"''.fw-Z/rt-rt-rt (Nd 63, 17. 1125,14; «aus

Sûhu gebürtig») Cr(iil,i8), s. Apla-a 2,

24, Bàn-zir 3,
"Bèl-ahè-iddin 9, -iddina

112, -ra-... I, -usalliin 30, ''Ea-kàsir

r, Itti-"Marduk-balàiu 25, 41, Kabti-ia

20, Kabti-ilàni-''Marduk 3, Kalba-a 12,

Lûsi-ana-niir-"Marduk 4,
"Marduk-mu-

saliin I, -iàkin-Silin 19, -sàpik-zîr 10, -sùm-

ibiii 9, -zîr-ibni 3, Mûrànu 16, 25, Musè-

zib-''Marduk 2, "Nabîi-ahè-bullit 21, 27,

56, -ahè-iddin 14, -aplu-iddin 66, -iddin 29,

-nàdin-ahi 18, -nàsir 36, -hhn-ukîn 3,

''Nergal-àh-iddin ä^, -usèzib6, Riniaimi i,

Rîniût-''Bêl 3, 62, "Sanias-ah-iddina 24,

-kin-aplu 7, Sàpik-zîr 17, Uqupu 22, 24,

Zîriitu 2.

Su-bmi-ahi Nk 452, e. Nd 583, 4.

Su-lum-vta-da, s. Musèzib-''Bèl.

Su-bun-mu, s.
"Samas-iiballit 44.

^Su-lu-up-pa-a (Kosename aus suluppu «Dattel»)

Dr 379, 4.^!.
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Su-nin-inii Nd 692, 4.

Sic-pi-e-"Nabu . . . ., s. ''Sin-ahc-hullit i.

Sn-qa-a-a, ^/Z^-rt-« («Strassenkind»?) Nd 119,5.

238, 4. 239, 5. 269, 2. 647, 17. 649, 7. 707, 4.

926,5. 939,3. 960,4. 982,3. 1126,3. €1-360,17.

Cbil9, 2. 255,9. 279,7. 367,0. Dr 20, 4.

94,9. 513,9; "'""A. DIS} Cb 178,3. "'""aklu

Cr 374, 7. "'"'hiappahu Nd 89, 3. 676, 15.

745,2. 810,3. 867,3. ZKII324. ""'"qatlii

Nd 405, 5. '""'h-alA .... Nd 976, ^. S. "Bcl-

uballit, Di-di-e-a, Ghzaiiu, ''Marchik-ri-

iiianni ,

''Nalni-bclsuim 32, ''Sainas-cres,

-ctir -\- 10, Selliln, Sulluina-a-a.

\. a\s Dr 30, 2.

rt/i Apla-a a.
'""''di-ki-i Dr 268, ,3. 288, /ä

372, ".

a\s Ardi-''Bèl a. Pap-pa-a-a Cr 123, 4.

a\s Ba-lat-su a. '""''pahari Nd 665, 5.

5. a\s Balatu a. Ki-din-"Marditk Dr 524, w.

a\s ''Bel Dr 96, 4.

ajs ''Bel-iddin a.
"'"" Cb 368, //.

a\s Bèl-sîri a. Bii-ra-qu Dr [342, s\ Dr 84-2-

II, 198.

a\s Erba-"Marduk a. "'"''
? Art CIS II 66.

10. a\i Gi-tnil-lu a. '""''sangî "Ea Dr 494, 20.

ajs Ina-sil-''Bèl Cr 144, 2.

a\s Kal-ba-a Nd 224, 4. Dr 572, 2.

a\s Kal-ba-a a. Ba-lm-tn Nd 5 3, /^. NdM 27, //.

a\s ''Mai-duk-na-sir a."'"^'7-àb bânŒà2^%,2-2.

671, 17. 675, 3.

15. a\s Miisèzib-"Mardiik Dr Pi 6, 3.

a\s ''Nabii-ahè-bùl-lit a. "'"''bhij Cb 2, 7.

ajs ''Nabù-ka-sir a. Mudainmiq-''Marduk
Dr 563, 16.

a\s Nabü-mm-iddina Dr 462, is.

a\s ''Nabû-siim-iddina a. "'"^'Ki-sik} ''Nabu

Dr 515, ,s.

20. a\s "Nabû-siim-ishin Dr 501, //.

a\s ''Nabh-sitin-iihm a e Nd 396, s.

ajs "Nabü-zh'-Jikiii Dr 76, 9.

a\s Ni-din-tum Art 82-7-14, 152 (CIS II &•]).

ajs Ri-mut a. Sa-na-si-hi Dr 262, 9.

25. a\s Ri-mut-''Bèl a. Sa-na-si-hi Dr 579> 2-

a\s ''Siti-ili a. "'"''ràb bel} Dr 371, 13.

ajs Sàpik-zîr a. Bu-ra-qu Dr 491, /7.

a\s Sû-la-a a. LHsi-a-na-)mr-''Mardnk Cr

120, 7.

a\s Siiin-iisiir a. Ètjru Dr 537, /7.

30. a\s "ZA.MAL.MAL-sùvi-iqua^a<^6,%\%.

a. Ardi-"Nergal, s. Da-di-ia.

a. Ba-ku-û-a Cb 121,8. 236, 5. Dr 162, 4.

a. Ba-si-ia, s. Ba-si-ia, "Marduk-rîinaiini,

"Nabâ-simi-jikhi, Si-si-ia.

a. "Bèl-èfir, s. ''Sanias-bàn-ahi.

35. a. Egibi, s. ^Ainti-''BHit, Rînnct.

a. Ètirii Dr (449, g), s. Libliif.

a. Ili-''Mardiik, s. Nidintmn.

a. Liha-a-7ia-nùr{-''Mardi/k), s. Ap-la-a,

"Bèl-iddin, Giniil-"Gnia.

a. Mii-se-sib-''Marditk Cr 327, 3.

40. a. "Sin-ga-mil, s. Bn-na-im.

41. a. "'"''sangî "Ea, s. ''Bèl-ètiru.

ySu-qa{-a-a){-)-i-tumlti

I. mis hi-tiu a Dr 85, 3.

îiijs ''Bèl-àh-usabsi Nd 348, g.

m\s Itti-"Nabii-balàtu a. Egibi Dr 265, 7.

mis Ka-ri-e-a Cb 373, 2.

5. mis Ri-vuit Nd 442.

Su-ru-un-du Xrx 2, 3.

SU. TÅG. GA (mit Determ. "•"''), s. Ib-na-a 7.

Sii{-)-ti-ia, vide .Si-'-ti-ia.

Sah-"Marduli^ (mit Determ. """'0, s. "Nabfi-inii-

sètiq-iirri 67.

.9^7/.?;« -i.rwf (? i\^f^.AN. NA{K/}), s. Zu-iim-ba-a-a.

Sa-al-la, s. ^?;-/« 7.

Sal-la-a-ibi, s. Rîmiit 140.

fSal-lat-tum

I. ;«/i Ardi-"Bel a. Iqbi-" Nd M 29, g.

Sa-a)i-si-ri\Sa-si-ru {Sa.-au-sti.-ruY^'}^^,»,; «Heu-

schrecke»?), s. Rimut-''Bèl {Sy).

I. rt/i
"Nabu-liivi-iskun .... Dr 531, /a

«/i iVzir^« Nd [977, /J. Dr 545, 7.

als Nûrèa a. ""•^'sangi "Na-na-a Dr 204, 5.

4. «. "'"^'man-di-di, s. ''Bèl-ittannu (48).

Sïl-"A-nim Nd 889, 5.

SU-"Bel {GIS.MI-"B^) Nd 750, s. 839, 4. 843, 9;

abgekürzt aus Ina-sil-''Bèl q. v.

1. rt/i Abu}-ia-di-ia} Nk 266, //.

2. (7. Mu-kal-lim, s. Napustum.

Sil-la-a, Si-il-la-a (Cb 372,15), GIS.MI{-la)-a-a (Dr

349,11; Kosename)Nk 377, 19. 417,4. Ev 2 1,4.

Nd442, 2. 460,3. 491.496,10. 546,9. 647,10.

649,10. 656,17.686,11:. 739,3. 775,2. 868,3. 886,4.
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{Sil-/a-û)

(907,6) 91 1,14. 942,0. 965,4. 972,4. 984,2. 985,4.

1076,10. 1094,3. 1112,2. Nd M 11(65,2). Cr 40.

365,4. Cb 19,!). 60,3. 76,4. 178,9. "'"''kànik

sarri Nd 964, s. S. Ardi-'' Gula, Erba-a,

Iqîsa-a, ''Nalm-ahè-iddin 6, -aplti-iddin,

-êtir 28, -ittanim 26, -nàsir, -rJr-iqîuj 10,

-zir-ukhi, ''Samas-ibiii, -iddin 58, -iiballit,

''Sulniàn-siim-iddin 4,
''' Uras-kàsir.

1. ajs Dr 301, 22.

trß Apla-a Nd 185, 2. Cr 360, 1».

a\s Ardi-"Bèl a. Egibi Nk 105, 9.

a\s Ardi-''Nabu a.
•'Nîir-''S>n Cr 160, 12.

161, .53.

5. a\s ''Bcl-sùm-iskuii Nk 139.

a\s Esî-ètir a. Si-gu-i'i-a Ng 52, //.

als Ib-na-a Lab 5, 1.

ajs Kabti-ia Nd 384, 11 vielleicht = {Ina-)

sîl-sarri ajs Kabti-ia q. v.

a\s •'Marduk-iisalliDi a.atiiè/u-'-H Nd534,/6.

10. a'jS "Marduk-rJr-ibiii Nk24, .,-.

a\s ''Nabu a. Mun-na-bit-tinn Dr 242, 10.

a\s "Nabu bi Cr 352, 4.

a\s ''Nabù-ctir Nd 1030, is.

ajs ''Nabû-i-tur Nk 57, /j.

15. ajs "Nabii-na-a-a SmkM II 4, b.

aÇs "Nabfi-nàsii- a. "'"'''
. . Dr 264, /o.

als ''Nabû-.-jîr-ukîiiNà6gS,2. 739,0,14. 866,7.

ajs ''Nabfi-r:tr-ukîii a. Dan-ni-e-a Nd 558,3.

aß ''Nergal-èxh-iddin a. "Sin-karàbi-isime

>. 84-2-1 1, 165.

20. a\s Sinii-iddin a. ''Siu-sa-du-iiu Nk 116,//.

als Siim-nkîn a. "'"''A-su-ù Cb 337, r.

a Nd 739, 13. Dr (192, n), .s. "]>cl-iddiu.

a. """'abi bîti, s. ''Nabû-sà/ik-z/r.

a. A/jê ..... s. Balàti.

25. a. Ardi-''Nergal, s. Gù::anu.

a. "'""aslaki, s.
''Ea-bcvi-zîr.

a. "'"'''baut, s. ''Bcl-kàsir, IJsir, "Nabù-

i)iusctiq-ur)'i.

a. ''Ea-salviu-ili, s. fHibtà.

a. Epes-ili, s. Ubàr.

30. a. E-sag-gil-ià, s.
"Nabji-apln-iddin.

a. Ga-hul, s.
''Ncrgal-uballit.

a. "'"''gal/abi, s. ''Nabù-ètir.

û. ll-lu-uia-a, s.
''Nergal-îpus.

No. 2.

a. Ir-a-ni, s. Niqudu.

35. a. "'"^'ispari, s. RîmiU-" Gula.

a. KalbiVSin-, s. "Marduk-c/ir.

a. Li'èa, s. "Nabn-èlir.

a. "'"^'inaii-di-di, s. "BèllNabù-ei-es.

a. Na-ba-a-a, .s. Kal-ba-a, Sàpik-zir.

40. a. Na-bu-un-na-a-a, s.
"Nabti-balàt-iddin.

a.
"'"'''naggari, s. I-ba-a.

a. Nu-i'i-bu, s. E-til-pi.

a. Mir-''Sin Ev 23, 2.

a. "'"''qîpi, s. Zîri-ia.

45. a. "'"^'ràb bànî, s. Bàiiùnu, Riuiùtu.

a. "Sin-sadùnu, s.
"Bèl-iddiiia.

a. Si--ti-ia, s.
"Marduk-sian-usur.

a. Sa-bi-na-si-hi, s. "Bcl-uballit.

a. "'"''sangt "Istar Bàbili Nd (45, 10).

50. a. Si-gu-û-a, s. "BèZ-iddiii.

Si-il-la-"Marduk^

I. a. "'"''ràb bànî DrP (61, 22).

Smarri ( GIS. MI. LUGAL= Ina-sïl-larri q. v.)

Nk 227, G, s. ''Nabà-ittannu.

I. cr/.f Kabti-ia Cb 54, ir., = Ina-s)l-sarri.

-^Si-ra-a Cr 168, 5.

1. mß Giniil-" Gula a.In-di-il-ki-la-ni^A'jcß,%

2. mß ''Nabfc-bàn-.':îr a. "'"''nappahi Nd 990, 3.

CrP 14, 2. 19, 3. Cb 127, 3.

SUR-"Addu'-

I. a. "'"^'bànt, s.
"Bel-ahc-iddin.

"SUR-ahè-û-surlSES

I. aßs "SUR-ibni, "'"^'naggar sarri Ev 23,7,10,

14, IG, 22, 24.

"SUR-ah-iddin, s. Œsaggila, Nùrèa, "SUR-a-pa-''.

I. aß A-a-bi Nd 436, 9.

*''SUR-a-pa-' = "SUR-ra-pa- q. v.

I. aß "SUR-àh-iddin Nd 67, .-,.

''SUR-balâtu-IK. . . ? Nd 803, 4.

''SUR-ibni Cr 287, ii, s. ''SUR-ahè-nsur.

*"SUR-na-ta-HU

I. «/j ''Addu'--ta-qu-uin-iiiu Nd 764, is.

I. aß "Asur^-} Dr CT IV 43, ..-.

"SUR-sar-usur Cr 34, 23.

''SUR-7isalliin, s. ''Nabù-rîinauui.

^Sa-''Bànitu!n-lu-niur, qallatu Dr 568, 3.

Sa-ab-ba-lii

I. rt'/j- Ba-ui-ia Dr 355, 6.

24



1 86 Knut Tallqvist.

Sa-"BN^-at-ta

I. a\s ''Mardnk-huiilzir-ibiii a. Egibi Dr 380, /6.

446,/j-. 456,//. 473,6. 483,/.'. 488,/^. 499,/-.

S19. 0-.

Sa-"Bcl^-ba-m, "'"''gal/u Dr 275, g.

Sa-''Bè/^-gam-vn/,"""'''qnIhi'Hkg6,2. 117,7. 203,2.

Nd 300, 2, 7.

^Sa-''Bêlii^-}'idu{ïclitd-diilda], qallatit Cb 349,21.

362, 4. 379, 42. DrP 56, 3, 8. 61, 2.

Sa-"Bèn-naid[I) Nd 920, 4.

Sa-"Bèl^-siimn[m), "'"''qallii Dr(ZAV)2.
Sa-bit{p?û)-û-a (vgl. Sa-ba-ia Sargonst. II 13), s.

''Addu-likîn.

^Sa-bit{ptiï)-!il-/a-t?i»i, s. Gu-rju-niu-iiiu.

Sa-dan-na-tiiiii Cr 19, 3.

Sûddiniiii(Sad\Sa-ad (Cb 423, \\)-din-nn oder,

wenn (//«= «'//« (vgl. BzA I p. 505 f. Anm.),

Saddiunui) Nk 380, s. Cb 149, .34. Dr 234, ii.

292, 4. "'"''qalhi Nd 868, g. "'"'h-hb ku-ru-

ub sa-nie-e Cr 379, 2.

I. rt/j ''Bèl-ahè-iqîsa Dr 182,11.

rt/i
''Bèl-iddin a. ''Sin-sa-du-nu Dr 314, /o.

ö/j- ''Bèl-stini-iskiiu Cb 304, 3.

«/i ''Bèl-iUyallit a. Man-di-di Cb 17, 14.

5. «/i Du-îiiii-viu-qa a. Mi-sir-a-a Dr 321, o.

a\s ''Nabu-iddin a. Mii-dai}i-miq\KA L-'''Addu

Cr 140, //. Cb 208, jj.

a\s "Nabû-siiJii-iskiiii a. '-"'"•^'^Mandidi CrL
26, 4. Cb 423, 11. CbL 18, 15. Dr 159.

a\s Nad-na-a a. Raba-a-su-sa-''Niiiib Cr

315, j. 316,/...

a\s ''Nergal-ah-iddin a. Si-gii-û-a Dr 266, 20.

10. a\s Sàpik-zîr a. Epes-ili Cb 31, 13.

a. ''Sii/tnân-ahè-iddin a. Si-gii-û-a Dr 3 15,6.

453. 2. 472, 2.

a Zirn/ii.

a. "'••''aslaki, s. Scllibi.

a. '^Bê/-êtifii, s. Has-da-a.

15. a. "Nabù-sitm-iddin Nd 584,11. yyo, m.

a. Niir-''Si)i, s. Bul-ta-a, Uti-''Bcl-linunir.

17. a. "'"''rab barn, s. Nidintuin.

Sadî[KUR-i), s. GimUlu 3.

Sadi-i-ni-hi/} Dr 3, s.

Sadn/iu {Sa-du-nH\KUR-mi\ni Nbp (ZA IV) 6, a,

auch ^ Nad-HH = jVàdi/iu q. v.; «unser

Hort», wahrscheinlich Kurzname) Nk(i 19,

14). 145,2. Nd 139,7. 494,6. 611,4. 636,8.

Nd82-9-i8,38i2.Cr(52,3).Cb(78). Dr 149,4.

«""''.
. ra-a-a Dr 180, 15. '""'hiappahu Nk

371,13. "'"''rhb qasti Nd2i5,3. 288,11.

462, 6. S. Ba-iii-ia, ''Bèl-ètiru, Iqîsa-''Ma7'-

duk, ''Nabù-nàsir, zîr-lîsir, -zir-ukîn, Pir,
•'Samas-iddiu 5g, -kàsir 10, -}-efia i,

Sâpik-zîr.

I. a\s a. Egibi Nd 248, 17.

afs a. ''Sin-sa-dit-ui/ Cb 307, /-'.

a\s Ardi-''Bc'l a. Na-ba-a-a Dr 448, g.

als Ardi-"Gulta a. 'abi biti CbL \%,33.

5. a\s Ba-lat-su a. Èpes-ili Nd 70, 3.

a\s "Bèl-eres a. Epessu-iii Nk 51, 10.

a\s "Bèl-iddin a. ""'^'rei. . . Nbp (ZA IV) 6,3.

ajs "Nabit-balàtju-iqbi Nd 636, 2.

a\s "Nabù-bàii-ahi a. Sangn-"Ninib Nd
700, 15-

10. a\s "Nabû-ercs Dr y^-], u.

ajs "Nabù-min-ukîn a. Ka/bi-"Siii -Nd 1 26, m.

274, 19. 300, 1.5.

ajs "Nergal-h)in-iddin a. "Sin-iinittu Nd
931,7-

a\s "Saniai-idjallit a. Mu-kal-livi Cr 341,15.

a. Epes-ili Nk 59, 12. S. ltti-"Sa)nas-balàfu.

15. a. Ir-a-ni, s. Ha-ba-si-ni.

a. NU.AN.NA{KI), s. Zii-um-ba-a-a.

a. Si-lim-"Bèl Cr 360, 33.

a. "Sin-sa-du-nu, s Iqisa-a.

19. a. Sarru-a-7'a-zu-û, s. Iddiii-"Nabli.

Sa-gi-e-sel, s. "Sanias-kàsir (Dr 574, 7).

5« gi bi^. ba} kal Cb 96, n.

fSa-ah-na-a, {qallatit) Nk 100, 2.

Sa-hji-ù («Schwein») Dr 379, 49.

I. a\s Ri-inut Cb 343, 4.

Sa-kib-ba-a Cr 61, 4.

Sàkin-dnppi, statt dieser von StrasSMAIER her-

gebrachten Lesung der Zeichen ^ ŵy[

wird Sa-rid die richtige sein, der die

Schreibung [5^7]-r/'-c/// Ng 2, 14 zu ent-

sprechen scheint; sieh daher uniev Sa-7-id.

Sàkin-siun {GARjSa-kin-MU; als Probename K
241, X 20; no. 7, 1 3, 20 abgekürzt aus: "Mar-

duk-sàkin-suni) Nd996,3, s. "Bèl-ahê-iddin,

Gu-za-nu, "Nabii-zîi'-iqîsa, "Sanias-nasir,

Sàpik-zîr.

I. a\s "Bcl-ahe-iddin Nk 233, 3.

a\s Ib-na-a a. "'"''aslaki Dr 95, iti.
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{Sâkiii-siti//)

ajs ''Afarduk-siim-usur a. iFar-diik-n Cr

297, !t.

a\s '^Marduk-fAr-ibiii a. '^'"•'abilnti^acy^^, s.

5. a\s "Nahn-kiii-aplu a. Epes-ili Nd 1024, e.

a\s ''Nabù-udaiiuniq a. "'"''Rhb ba-ni-e Cb

72, M.

a\i Nad-na-a a.
"'"''uappahi Nd P 9. Cr P

20, !). Smd 38, 13. Cb 45, ,2. = "Mardiik-

sàkin-hhn 7.

ajs ''Nergal-iddiii a. Da-bi-bi Nbp ( ZA IVj

12,//.

rt/i
•'Neri!;al-zîr-ibni a. ''Sin-na-sir Dr? 69, 3.

10. als Siiin-usicr a. Si-gii-ït-a Nd M II 53, ?o.

Vgl. ''Marduk-sàkin-shiii 6.

ûjs Tab-ni-e-a a. Sa-na-si-sii Nd 558, lo.

rt Dr (462, 10).

a. ''Addii-siiin-eres, s. Marduk.

a. ' Addu-ïiiin-iddin, s.
"Marduk-aplu-iddin.

1 5. «. Ardi-''Ncrgal, s. Giinillu, '• Xabii-mnsctiq-

iirri.

a. "Bèl-ctiru, s. Zir-nkîn.

a. Dannii-''Addn, s. Giinil-'' Gula.

a. '^"'''di-kii-û, s. Mfirànii.

a. Epes . . . ., s. Ina-est-cfir.

20. rt. /://>//, s. Ahc-iddin-"Marduk , "Nabfi-

uba/lit.

a. Ir-a-nu Dr (472, n).

(?. Maii-di-di, s. ''Nabû-nàsir.

a. Mar-dnk-u, s. ''Bèl-kàsir.

a. "'"''pahari, s. Kabti-ia.

25. c?. ''Sin-iiàsir, s.
"Nabù-ittannu.

a. •'Sin-tab-iii Nd (531, 7).

rt. Sip-pi-e, s. ''Nabu-àh-iddin.

a. "'"''saiigî 'Tstar Bàbi/i Nd (1133, m), s.

''Marduk-nàsir, Nàsir, Sii-la-a.

a. Sa-fàbtihi, s. Ardi-''Nabù, ''Marduk-ètir.

40. (?. Si-gu-û-a, s. ''Bèl-erba, ''Marduk-sùm-

ibni, ''Nabà-nàdin-aki.

Sa-kin }-sîr

I. rt. Mi-sir-a-a, s. ''Nabù-kîn-zîr.

Sa-aÛ

I. rt/i Ilu-ii-kal-,la-an\-ni\ Nd 539, /->.

f"Sà-la-bèl-biti Nd 626, 3. Cb 359, 17.

Sa-la-la, Sa-la-ln, "'"''sa-al-la-la, Sa-al-la, .s.

Ardi-''Bèl 8, "Bêl-iddin 17S, Bclsuiiu 71,

Iddin-''Marduk 7, Musczib-"Marduk 8,

No. 2.

"Nabii-à/j-illauuu 2, NidinlNiii-"Bè/ 20,

SiLin-iddiii 13, Tàbi-ia 9.

Sa-lam-ahu . . . Cb 255, 7.

ySa-lain\Sa-al-inH\-di-iii-iii-ui, qallatu Nd 340, .1.

390, 5.

Sa-lam-ilu, s. Sa-ma-ki-ilu (Nk 138, 12).

Sa-la\lani-ma-)iu (a.s. Sa-la-ma-nu S 268 a, .3) Nd

554, 11. Cr 44, 3, s. ''Nergal^-shr-usur,

''Samas-ahê-erba, -ahè-iddin.

I. rt/i Bal-tain-)nn-{J),
"'"''dauiqar sarri Ng

VR 67, 3,11.

Sa-la-ani-inu, "'"''inàr hprR Nd 362, 3.

Sa-laui[-inuVnta-ri-e {"'"'''si-pi'<pîr-ri) Nd458, n, n.

Cb 80, (i. 22s, 8. 323, ,i. Cb CT IV 27, I.

Sa-laiii-))iu-iii-ri-c Cb 9, 13.

Sa-lam-nu, "'"''ràb kàsir} Nk 175, 11.

Sa-/am-ù-muQ\ "'"''simmn Nk 190,3.

'^Sal-ti-Uu (he. bSTiIXlT)

I. (î'i A-ra-bi, "'"''galln Nbp (ZA IV) 19, ai.

'^Sa-ina-'-ihi (vgl. ^n^yiolö), s. Sùtit-ukîii.

I. rt/i
•'Nabà-ah-iddin Nk 86. NkL 3.

Sa-''Marduk ^-\su-û]

I. «/i (?. Daniiu-''Addu DrP 49, i.-..

Sa-''Marduk'^-Hl-i-m\nu

I. rt/J^ ''Nabû-udattimiq a.""'''ràbbànc Cb\6,is-

Dr 176, 15.

''SamaP ^c?

I. rt/i "'"''sangt Sippar''' Cr 26, 2.-..

"Sainas-{a)hàri {''S'jSa-mas Dr 434, 2(1 -a-ba-rij

ba{-a)-rHru) Cr i , n, Dr P 1

1

7, 2s, .s. ^/7//-

''(7///« 10, "Bil-ètir 27, 85, -uballit + 34,

Esî-ctir 2, Gimil-''Sainas 4, Iddina-''Bèl

52, Iddin-"Å'ab'"/ 66, Ina-csî-c/ir 8, Z/r-

(5(r« 27, Làbàsi-"Marduk 5,
"Marditk-rJr-

Itsir I , "Nabù-kin-dr 9, -musctiq-urrl 43,

Nidintuiii 2, i6, Rliuni-''BcI 10, "Sainas-

ctir 12, -ina-cst-ètir i. Sa-"Nabk-i-du-si i,

Sùin-iddin 2 a, Zîri-ia 27.

''Aw«.7J-'-rt/w-/««;'(-S"£'5;7^./î/^)Nk45o,3. Cb385,R.

Dr 136,...

1. rt/i "Bèl-'etir Dr 366, /./.

2. rt.
"Sanias-iddin Nk 458, k;.

"Samas^-àh Nd 279, 3. 295, 4. 828, p. Cr

326, !).

I. rt/.f Ri-inui a Nd 123,11.

''.Srt/y^rfj^i-^rÄf-iT^fiNd 249,s. 402,11. |42S,;i|. 571,1s

906,0. 991, 11. 1022,22. Cr 204, ir,.
"'"'''

ii/àr
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1 88 Kuut Tallqvist.

{''Sa>/ias^-ahè-crl>a)

sipri Nd 922, 5. '""''masar Inibi Cb 344, 10.

""'h'àb rik-ki Nd 317, lo. S. ''BH-iddin.

I. a\s Sa-lain-ma-nu, '^"'•^'inar sipri sa qîpiY^à

[904, 3.] 955, 5. 1017, :i.

a.
''Nabîi-a-na-ka'i-tuin-si- ri-ih . . . Nd 1054,3.

3. a. "Samas-a-na-biti-sii Cr 292, in.

"SamaV-a/u-iddiu'ük^'j^,-!. Ng62, 12. Cb 385,10.

I. aß ''Nabii-mu-sc-ti-iq-urri fe?.] Balàtu Nd
558, 4.

a\s ^'NabiL-zîr-iLsabsi a. "'"''pahari Ng 16,13.

a\s Sa-lain-ina-nu Nd 904, 3.

4. a\s Sùm-iddin Nd 959.
''SainaP-a/je-hd-lij/ilGI '^à 2Ç),-i. Cr 68, 10. 77,11.

Cb 239, 5.

''SaiiiaP-ahè-usabsi ( TUK-si)

I. ajs ''Biinene'^-kàsir a. "'"''Pa-se'"' Dr Bu 88-

5-12, 26, 32.

''Sainas'^-àh-iddin\a (no. 16 abgekürzt: ''S'^-iddiii)

NbpMII 13,3. Nk36,i3. 151,2. 285,5. 293.

304, 2. 452, 13. Ng 46, 10. Nd 240,3. 481,11.

(543,2). 546,27. 554,7. 596,3. 640,2. (646,9).

647, 20. 690, 4. 731, 3. 865, 5. 895, 2. 915,23.

1069,10. (1133.7)- Cr 34, 20. 109,8. 183,32.

(364,10). Cb 99, 13. 130, IG. 357,8. Dr 43, 15.

50,3. 136,7. (236,11). 472,10.
"'"'''belpihàti

Nd 362 'pa-ha-nt Cr 257, 'rab

bald Cr 272, 2. Cb 140, 7. •'"•''reib sik-kät'''

Nd 1099, 2. Cr 20, 3. Cb 183, 3. Dr 2, 20.

S. Aliusnnu, Apla-a 103, Balàtu, "Bcl-ètir

84, -iksjir, -iqbi, -ittaiinii, -iiballit, -upahhir,

fddin-"Bei, Iiia-esi-etir 35, Itti-"Nabn-

balàtu, Kîna-aplu 47, Kîn-zir, "Marduk-

iiàsir, Musèzib-''Bcl, Miisèzib-"Mardîik,

"Nabù-tuqqinaiini, "Nergal-siiin-iddin,

-usalliin, "Samas-ibui, -iqîsa, -isdi-ia,

Sàpik-zîr + I, 65, Sn-la-a + 4, 80, Taqis

+ 8, Taqis-''Gula 12.

1. a\s Abu-il-te-ines Nd 638, 3.

a\s Apla-a a. '^•'•i'rhb siis-si} Nk 103, //.

a\s Ardi-ahc-su Cb 49, 3.

a\s Ardi-"Bèl a. "'"''bàiù Dr 53, ,b.

5. a\s "Mardîik-siii/i-usur a Nd 511, 4.

ajs "Marduk-sian-usur a. "'"''naggari Nd
808, ,2.

a\s "Nabîi-ibni Nk 315, 7.

a\s "Nabù-kàsir Nd 769, a.

a\s "Nabù-kin-apln a. '•'"''Pa-se''' Cr 91, /j.

10. als "Nabii-iuu-sc-NI-urri a. l\albi-''Siii- Nk

325, s.

a\s "Nabù-û-sur-su Cr 267, r,.

aß Ra-dini Ng 68, 13. 69, 14.

a\s ''Siu-iinri{uiiatiii/iir}) Nk 276, j.

ajs "Sainas-kiii-rjir Nk 81,3. 242, ä

15. a\s Sa-"Nabii-sû-û Nd 17, 5.

a\s Tam-gi-bi-ilu Nk 47, 13; abgekürzt:

"Samas-iddin Nk 46, 11.

a.
"Addu-abu-bullit, s. ''Sainas-iqîsa.

a. Ba-bu-tii, s. Musalliin-"Mardiik.

a. "•"''bäiri Dr (305, 17).

20. a. "'"''bànî, s. "Bèl-iddin.

a. ""'''gallabi, .s.
•'Nergal-iddin.

a. "Nabù-se-nie, s. Ndid-"Bêl.

a.
"'"''naggari, s. Ha-ba-si-ru.

a. ""•''reib bànî, s. Nùr-"Sin.

25. a. Su-ha-a-a Nk 90, 20.

a. "Saiiias-a-na-bîti-su Cr 292, o.

a.
"Saïuas-aplu-usur Cb 107, 14.

a. ''Samas-ctir Cb 83, 2.

29. a. "Sainas-ubaUit Nk 458, v.\.

"Savtas'^-ah-it-tan-iiu

I. a\s Bel , anièl si-riq "Samas Nd 172.

"Sau/as ''-ah-ri-uian-ini Dr 480, 5.

"Sauias^-cih-à-sur\PAP\SES Nd 550, 10. 729,7.

959, 3. S. "Bel-dr, "Nabh-usursu, "Sauias-

upahhir 2, labiù'a.

1. a. "Nabù-ètir Nd 1127,5.

"Sainas-ana-bttisu. \

"S^-anaj a-ua-È{-ti)-su) Nk
1 68, 7. Ng 6

1 , X, 15. 70, 7. Nd 398, 14. S.

"Saiuas-al/L--erba 3, -èili-iddin 26, -/•//;- 22,

Us-sa-a-a 3.

I. a\s Di-Jui-um-Jiiu Nk 242, 9.

"Samas^-aplu- Cb 138, 3.

"Samas-apln-iddina ("S '-AI TUR . US-MU\SE-

iia) Nd 1118, 7. S. "Nabù-uiusctiq-urri (ji^,

-sînn-iddiu -\- ô},.

1. a\s Mu-se-rjib-"Marduk a. "Siii^-sadîDv'&w.

88-5-12, 26, 2K. Vgl. Ap-la-a 39.

2. a\s Ni-qu-du Nd I002, 2.

"Sainas-aplu-ukîn

I. a. "Siii^-sadù, s.
''Nabà-nàdin-ahi.

"Sauias-aplu-umr {"S^-Aj TUR. US-SES\PAP\

ù-sur, vgl. "Samas-pir -usur) Nbp M II 7, ».

Nbp (ZA IV) 9, 10. Nd 476. Dr 20, 9.
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{''Sii//ias-i!/^/u-ns/ir]

•""^'nappahu Nk 226, 3. S. "Naoà-iddiii,

-ittanim, -shm-iddiii, Ni-din-it-fiiin 91,

"Samas-àh-iddiii 27.

I. a\s Cr 164, /.'.

als Ni-qu-du Nd 384, ;•.

a\s Ni-qu-du a. "'"^'rei sisiCb4 1 7, j. Dr 1 1 1 , 1.

a\s "Samas-ina-esi-ctir a. '""''saugt "Satnas

Nd853, 6. 861, A 973, /J-. 1005,8. Cr 277, 11.

320,3. 334,a. [366,2]. Cb|2i7,3]. == ''Sainas-

pir-iisnr 6.

S- d\s Tab-ni-c-a a. Ka-as-bi-''Nimb Nk26i,y.

a Cr 360, 3».

a. ''Addii Cr 135, 7.

a. Ba-lat-sII Nd 556, s.

a. Egibi, s. ''Bèl-iddiit.

10. a. "'"''saugî ''Sautas, s.
"Nabù-apln-iddin.

"Saiiias-asaridii (SI.DU) Nd 72, s.

''Saiiias ^-at-ta-ta-li-iiiii Nk 456, 3.

"Samas-balàtsK-iqbi {''S^- TIN\ba-lal\-sii-E\iq-bt)

Nk -i^-jo, 7. S. Ai'di-"Biinciie 3, Marduk 30,

Ndid-"AIardiik 23.

1. a\s Ain-iiic-ni Nk 20, 3.

2. a. Ilt-''Marduk, s.
''Saiiuü-nbaUit.

''Saiiial ^-ba-la-tu Nk 209, u.

I. a\i 'Bcl-zîr-ibiii Cb 167, /j-.

'Istar Nd
"SamaP-bàn-a/ii Nd 558, >.

1. als Erba-''Marduk a. """'saugi

599, ,4. Ç>n, 14. 854, //.

rt/i Sùqa-a-a a. ''Bêl-ètir Cb 246, u.

3. a. Erba-''Marduk 'Hå2gy,jr. 636, /j .= 110. i.

''SaviaP-bàn-ka/biQ) Cb 123, 2«.

''Sainas-bàri, vide ''Sainas-abåri.

''Sainas^-bèl-ili/'' Ng 70, 11. Cb 347, 3. Dr 81, 12.

"'"''gugallu Cb 79, 6. S. Er-ba-a, ''Gula-

sar-usur \.

I. als "Bunene-ib-ni ... Dr 222, 1.

2. rf/i " Uras-iddiu a.
<""•'rel Nk 364,3.

"Sainas ^-bèl-usurlPAP Nk 304, 3. 399, s.

I. a. ''Buiicuc-ibni Nd 646, 5.

"Sautas ^-bü/-/i/-a)i-ui Nk 99, 2. •""''iiappa/iu Nk

22g, 2.

"Samas^-biillitsu {TINlbùl-li{l-su) Cb 225, is. Dr

22,4.

I. als
''Nabà-balàtsii-iqbi Ant (ZA III), 23.

''Saiiias^-bûl-lu ....

I. (?.
""'^'sangt Nd (511, 10).

No. 2.

''SaiiiaV-da-a-iiu Nk 171, 5.

"Samas^-daiita{SIG)-quliq Nd 793, 3. Cr 225, 17.

"Satnas^-dannuiKAL, udamiiiiq}, dàniiqï) Nd

748, 17. 828. -1. S. ''Nabu-sar-usur.

I. als Mu-se-zib-''Marduk a."'"'''sangiAgade'"

Nk 100, 1.

a\s •'Nabù-ita-diu-aki^d V 4,2. WgVSaiitas-

udautuiiq 3.

3. rt/i Ri-itiut a. "'"''rei sisi Cr 301, 4.

"Santal ^-dini-ipus ( /;/. 7>i Rldi[-i)-nilnuin-KAK-

its) Nd 915, 10. Cr 9,17. Dr 200, 11. "'"''siriq

"Sanias Cr 281, 1.

I. a. Mi-sir-a-a Nd 20, i4.

"Sa/naP-du .... Cr 14, n.

"Sa/uas^-dtir-ap/i 'Nd ^\2,3- 328,11. 771,1. S.

"Santas-sîr-nsabsi.

"Sautas ^-edu-tisur (ÂS-SES) Ng 62, 10. Nd 842, 5.

883,5. ""'''qallu Nk 155, 2. "'"''riib nartabi

Nk 452, 3C. S. Uqupu.

"SantaP-er-balSU Nhp(ZA IV) 13,11. Nk443, in.

452, 14. 459, 13. Ng 62, 11. Nd 31, 2. loi, 3.

214,13. 332,7. 357,0. 387,2. 460,7. 525,8.

676,10. 729,23. 734,2. 766,4. 835,15. 865,8.

1027,4. 1134. NdM II 48, 17. NdPi 3,5. Cr

33,13. 34,6. 189,24. 285,21. 288,10. Cb65,5.

75,3. 123,13. 150,12. 177,7. Dr9i,5. 532,2ri.

"'"''irrisuDr 370,24b. "'"''ntàr sipriCr i
;i4,'^.

sa biti "A-a Cr 215, 1. sarru Smàerba ZA
III 157. S. Ana-"Bcl-upàqu, Ardi-ia,Ardi-

"Santas, Ba/àfu, Itti-"Santas-balàtu 14,

Là-idia 3, "Autbù-siim-iskun, -zîr-iddin,

"Saiitas-kâsir 11.

I. als Nd 852, 6.

rt/i Ardi-"Nabû, ""•''màr sipri Nd 629, 2.

als As-si-ia Nd 987,4. Cb426, 2, vgl. no. 15.

als Balàin Cb 40g, 16.

5. als Ba-ni-ia a. "'"''ispari Dr [380, is\. 466, o-.

467, /j.

als Ba-ni-ialid a. "'"''qipi Dr 395, 28. 396,27.

aß Ba-su-ru Cb 50, s.

als "Bêl-ahè-erba Nd 374, 15.

als Ki-na-aplu a. Etiru Cr 268, 17.

10. als "Nabit-iï . . .1 Dr 335, /->.

als
"Nabti-zîr-ibni Cr 57, 5.

als Ni-qti-dn a. "'"''rei sisi Nd 436, 3.

als "Sin'^-sadù [a. "'"''sangî Sippar'"') Nd

854,13. Cr2o6,2. 271, /6. 281,/^. 307,//. 310,^.



Igo Knut Tallqvist.

{"SamaV-er-l>alSU)

ajs Zab-di-ia, "'"^Hrt'ihi Nd 548.

15- a. As-si-a Dr 370, 12b, vgl. no. 3.

a. h-zi-bi Cb 57, 3.

a. Mi-sir-a-a, s. ''Bêl-7iballif.

a. Mim-na-bit-tmn, s. Ana-''Bèl-ii-pa-qu.

a. Mu-sal-lim-''Mardtik Dr 5, n.

20. a. "Nabii-kàsir Nd 201, 20.

a. Nîir-''Sautas Nd 854. 868, 4.

a. Pa-se''\ s. Da-da-a.

a. ''Sin-sadu Nd 489, 10 = no. 13.

a.
''Savias-iqîsa Nd 1

1

27, 12.

25. a. "'"''sangi ''Ea, s. ''Ea-kàsir.

''Samas^-erei [KAN\PIN-es) Nbp M II 15, 5. Nk
443, 15. Nd 781, 12. Cr 233, 7. DrPa 19, 5.

S. Miisèzib-''Bèl, ''Nabù-tàris.

1. ajs Su-qa-a-a .?P 149, r,.

2. a. ''ZA.MAL.MAL-àh-iddml>iL\y?,\,-n. Cr

92, 13.

''Samas-esi-ètb-, vide ''S.-ina-csî-èfir.

''Samas ^-ètir {SUR\KAR-ir, vgl. "Saiiias-itia-csî-

ètir) Nbp (ZA IV) 2, 7. Nd 351, 30. 449, 10.

560, 9. 669, 5. Cb 273, 3. Dr 320, c. 371, 4.

385, 7. 444, 12. .? 84-2-1 1, 165. S. Libliit 58,

''Nergal-iddin 43,
''Savias-hh-iddin 28.

I. a\s ibui Nd 205, //.

a\s .... skm-ibni a. Egibi Dr 327, 6.

a\s Balàt-su a. Na-bu-un-na-a-a Nd 669.

a\s Bûl-lii-ta-a-a a. "'"''nàs palri Dr 290, 3.

5. a\s Kndiirni a. ''Siu-karàbi-isiiic Nd 346, /.».

372, 9.

ajs "Nabii-uballit Dr 386, e.

a\s ''Nabji-uballit a. Egibi Dr 329, 3.

a\s ''Nabû-uballit a. Etirii Dr 357, //.

a\s Ni-qu-dn. a. ""••'reî sîsî Cb 397, 4.

10. aß Su-qa-a-a Dr 82-9-18, 49 a (CIS II 65).

a\s Sa-bi-na-si-sH a Nd 311, jt.

ajs ''Samas-iddin a. ''Sainas-a-ba-ri Dr

3S9> '^- = "Sainai-ina-esî-etir q. v.

a\s ''Samas-uballit a.
"'"'''sangî ''Satnas Dr

Ba 17, n.

ajs Sàpik-zîr a. ''Siii-karàbi-ihiie Nd 572, 17.

1.5. aß Sû-la-a a.
""•''abi biti Nk 88, 12.

a\s Ta-qis-''Gii/a a. "'"^'sangî ''Sainas Dr
Pi 7, ,2.

a\s Zîri-ia a. Mas-tuk-ku Nk 246, 3.

a Nd 398, m.

a. Èpes-ili, s. ''Nabù-biillitsu.

20. a. Ilï-'' .s. ''Nabu-balàtsu-iqbi, ''Sa/zias-

ukin }

a.
''Nabii-siiin-crcs Cb 57, 5.

22. a. "Samas-a-na-biti-lu Cr 221, 7.

•'Sainas^-ètir-napsàti [KAR-ZIl'') Nd 62, 2.

['''5«/«](?J' ^-hain-inii}

I. «. Mu-se-d-bi Dr Pa 21, 2s.

''Sa)iias^-ib-m\KAK^gÇ)\,&,i. Nd 357,13. 460,2.

476,3. 496,10. 527,7. 647,16. 656,17. 686,11;.

739, 13, m. 775, 2. 833, 3. 868, 3. 1022, 20.

1112,4. NdCTIV4[,i5. Cr34,n,3o. (287,1!)).

Dr 393, 28.
"'"''' rab nartabi Nk 452, 31.

"'"''

sangû "Bel''- Nk 109,30. 'à.Ba-zii-zu, ''Bèl-

ahè-iddin 63,
''Nabù-sùm-iddiu, -rjîr-iùabsi,

''Saiitas-iqisa 10, Sù-la-a, Zîr-iddin.

I. a\s A}-di-"Gii./a a. Sa-bi-na-si-sii Dr 82-7-

14, 143-

a\s Ba-ri-ki-ilu Xr CT IV 34, 9.

a\s "Bèl-bullit-s2i a. Ardi-"Nergal Dr 393, /o.

a\s i'Bcl-lin Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65).

5. a\s "Bcl-zir a.
"'"''Pa-se''' Dr 397, ,5.

ajs Di-hii-nu Nd 1041, 2.

a\s Erba-"Mardjik a. <""''saugt"Pstar Bàbili

Nd 113, 17.

a\s ''Marduk-sàpik>-zir} Nd 621, /j.

a\s Sil-la-a Nd 476, 30.

10. a\s "Samas-ah-iddin Cr 364, 13.

a\s ''Sainas-zîr-iqVsa Nk 358, 13.

ajs Sü-la-a Nd 1 14, 4.

a\s Sinn-jisiir Nd 666, 3.

a. "Bèl-uballit, "»"'Pa-se''' Nd 636, u.

15. a. "Nergal Nd 381.

a. NÙ7--'' Sill, s.
"Nabfi-ètir-napsati.

17. a.
"Samas-him-iddin Cr 32, 2.

''Sanial^-iddiiila [MU\SE-iia\id-din) Nd 36, 16.

49,11. 132,10. 148,8. 288,4. 372,9.443,7.

Ng 18, 5, G, 20. 46, 9. 70,4,13. Nd 23,6. 32,4.

197- 237,3. (398,35). 401, n. 403. (459,3)-

729, 18. 749, G. 767, G. 795, 15. 856, 5. 866, 8.

869, 8. 905, 3. 1076, 5. Cr 5, 8. 68, 10. 85, 3.

118,9. 133,2. 173,20. 193,5. 225,6. 287,11,35.

Cb4i. 48,8. 79,12. 89,8. 93,20. 192,5. 196,5.

274, 13. 292, 21. 327, 4. 387, 19. 420, 10. Dr

20, s. 275,7. 387,3. 427,7. DrBa20. """''.?

abu biti Cb 333, 7.Nd 812, 3. 1 102, 7.

359,14. Dr 72,19

„il

"""'ardi ckalli Nd 1018, 2.
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{''StiMds^-iiùù'/ija)

"^'"''nialahu Nd 925, 3. "'"''uiàr siprl Npb
(ZA IV) 19,22. ""'''ini-sir-a-a Cb 121, is.

"'"''naggaru Cb 256, in. 333, 2. "'"''ràb

nartaln Nk 287,5. sa nmhhi eirà Cb 151,2.

S. fAinti-'^Bau, ''Bèl-usallim 65, Bi(/tà2\,

Iddin-'^Nabhi^-J,Kalbi-''Bau,Kalln-"Mai'-

duk, Mardîik 31, ''Nabù-ah-iddin, -àh-

ittaiinii II, -hnn-iisiir, -zîr-ibni2'j, '^Sin-iiu

5,
''Savias-ahii-Hsiir 2, -.-j/r-iqîs(i2, Sû-Za-a,

Sul-ln-ma-a 12, Tabnca 63.

I. a\s DrPa 10, --.<•. Dr 443, .1.

a\s Ah-ili-ia Cb P ij, 3.

a\s Apla-a Cb 23, 3.

a\s Bai-hi-ir Nd 373, 2.

5. a'js Ba-la-tii Nk 131,10. 132,1;. Nd 373, 4.

Dr 55. 2.

a\s Bàn-::îr a. ''Sin-sa-du-nu Cr [102]. Cb
88, /". 419, 9- Dr 84, 2,11.

a\s Erba DrBa 25, 10.

a\s ^E-fir-tuiii Dr 43, 3.

ajs Gi-uiil-lu a. ''Sin-na-din-sùi/i Dr 69, 2.

492, /6.

10. aß Has-da-a Cb 407. 408.

a\s Ki-rjb-tu a. "'"''bäiri Dr (ZA III) 225, 2s.

ajs Ki-''Sa7nas Dr 82-9-18, 49a (CIS II 65).

a\s La-a-ba-si a.
"'"''nappahi Cb [308, /o].

Smrd P 38, /9.

a\s La-ba-si a. ""'^'sangt "Sautas Cb L 1 8, 34.

15. als Lib-hit a. "'"'h'eî sisiTlr T,ç)f),jo. P[66,/o].

ajs Lib-lut a. "'"''sangt "Ed'- Dr CT IV2r,20.

32, 22.

a\s Lfisi-mir a. Epes-ili Dr 271, 13. 424, /.>.

a\s ''Marduk-zir-ibni a. Sarru-a-ra-zu-û

Nd M II 56, 3, 12.

a\s Muk-ki-e{-a) Dr 377, /j. 419, /.'.

19a «/j Mu-sib-si-"Mardiik a. "'"''saugt "Sa 11/as

Dr Bu 88-S-12, 26, 20.

b ajs MuscrAb-"Marduk a. "Siit-sadùnii }

1 19, /.'.

20. ajs "Nabn-aphi-iddin a. "'"''sangt S/ppar^''

Cr 324, /...

ajs "Nabii-lïîi DrBa 23, 7.

ajs "Nabù-nàdin-ahè Nd 7, 5.

a\s "Nabîi-siiiii-iddin Dr m, 13.

ajs "Nabà-zîr-iqîsa Cr P 20, 12.

25. rt/i "Nergal-iddin Cb 412, 5.

No. 2.

«"/i Ni-qu-du Dr 17, 3, li.

a\s Ri-tnut DrBa 16, 3. 23. 24.

aß "Samas Dr 414, /9.

ajs ''Samas-sîr-iqtsa a. Bàb^'-i/i^' Dr 282,/-'.

30. a's Sàpik-zîr a. "'"''naggari Dr 307, 9.

a\s Sàpik-zir a. "Sin-sa-du-nu Dr 56, 3.

a\s Sii-la-a a. Egibi Nk 65, 13.

a\s Tam-gi-bi-ilu. Nk 46, n; vgl. "Samas-à/j-

iddin.

a\s Ta-qis Dr 116, 13.

35. a\s U-bù 'asaridu Nk [75,

a\s "ZA . MAL . MAL-ah-iddin a Dr
Ba 4, /9.

a\s Zîr-Bàbili Dr 56, ic.

a\s Zîri-ia Cr 329, 3.

rt Dr ([ 13, 11. 506, 9). S. "Ea-iddiu.

40. (7. År-ra-bi Nd 950, 4.

•slaki. "Saiiias-uballit.

a. Balàtu Nk 370, 10.

«. Bît-zi-bît-dur-ri} Cb 104, is.

rt. Dannu-"Addu, s. Kabtîa.

45- ^7. Epei-ili Cb 220, 4.

«. Cß-Z^rt/, s. "ZA.MAL.MAL-hh-iddin.

a. la-a-ha Cr 360, 29.

a. Iddin-"Nabù Dr 180, 34.

a. Li'èa, s. Ardta.

50. rt. Mas-tuk-a-ta, s. Iddina-a.

a. Mu-ban-uu-û, s. Ap-la-a.

a.
"Nabh-iddin Lab 4, 3. Cr 287, 23.

a.
"Nabît-ku-siir-an-ni Nd 1130, 13.

a. "'"''NI.SUR gine, s. "Bcl-uballif.

55. a. "'"''pahari, s. Iqtsa-a.

a. ^""'''')Raba-a-su-sa-"ÄUnib, s. "Erba-"Mar-

duk, Nàr-"Bèl-lùtitur, Tukuiti-"Bèl.

a. "-'"''ràb bànî, s. "Sainas-nsallim, Siï-la-a.

a. "Sin-tabni, s. Ràviûa.

a. Sil-la-a Cb 274, n.

60. a. Sadù-nu Nd 646, 3. 11 27, n.

a. "Sa>Jtas-ia)bà>'i, s. Iddina-''Bcl, "Sainas-

èilr, -ina-est-ètir, Sa-"Nabu-i-du-su.

a. "Samas-iqîsa Cb 99, 13.^

a.
"Sainas-ru-su-tL-a Cb 99, 17.

m/têt ç Cb (360, 12).

65. a. "'"''sangiQ) Bâbi/i SmkM II 3, /.'.

a. "'"''sangt "Ea, s. Tàbi-ia.

69. a. "Sulinàn-hh-iddin Nd 1127,15.

"Saiiias^-i-la-a-a Nd 550, 11. 554, 4. 647, ai.
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''Samas^-}/-a-a-f'i{}'DrClS6^), ?,.''Addu-mr-iisjir.

•'SatiiaP-i/ii Nd 514, i.

"Sanias{-in(i)-es/-ctir {''S^-i//a-i i2io-^67v', ab-

gekürzt: '^Samas-êth' u. ''S.-iiia-esî Dr

482,0) Nd 748,5. Dr 485,23. 'u."Dèl-lmllitsn.

1. a\s ''Sainas-iddina.''Sa}Has-[a)ùàriDvi,t,^,i.

387, /.'. 412, A 482, 6. 498, 3; abgekürzt:
''Samas-'etir q. v. und •'S.-ina-csî Dr 482, g

(Schreibfehler.?).

2. a. ""''saiigî "Sautas, s.
''Sainas-aplu\pir -

iisiir.

"SaiiiaP-îpiis{-KAK-us) Cr 286, 3. Cb 84, y. Ssi

I, 2.
'"'•''nappahu Nd 784, 5. Cb 87, 24. S.

/ ''Bau-ctirat.

1. a\s AJui-h-Hii Nd 344, 13.

2. a. Nhr-''Sanias Dr 370, ub. Cb 64, s.

''Sauias'^-iqîsa '^g6\,i. Nd202,s,i2. 249,10. 770,7.

824,2,23. 1069,9. 1080, i(i. Cr 77, 20. 192,11.

(221, ic). 260, e. 309, in. 343, 3. Cb 96, 17.

138,4. 275,11. Dr 10,21. 186,4. 500,3. "'"''rhd

bit alpi Nd 1049, "'• ^'^ ^'^ "Ip^ Cr 208, 4.

'^'"'^'laq-qa-a-a Cb 96, 20. sa sutnui sarr/

Cb 256, 15. S. ''Samas-erba 24, -iddiii 62,

Sullumu.

\. a\s Nd 381, 3.

a\s Bèl-hi-nu, """^sa-aq-qa-a-a Cb 197, 2.

«/i Ili-"Marduk Nd 1028, /.^

«/i MHsczib-"Nabîi Cr 81, 5.

5. «/i ''Sai)ias-hh-iddin Nd 205, 2.

rt/j
"Savias-hh-iddiii a.

''Addit-ahii-biillit}

Lab 5, 3.

a\s ''Samas-sùin-iddin Cr 40, 7.

«. Lii-H-i-di-e Cb 385, 9.

«. Mu-se-zib-''Bèl Cb 176, 4.

10. «. ''Sanias-ibni Nd 1127,10.

c?.
''Samas-uuamvi-ir Nd 786, 2.

12. a. Sinn-iddin Cr 189, la.

''SainaP-iqîsa{SA.BA)-an-)ii Dr 476, 17.

''Sa//mP-isdi{48iï)-tà-i

I. ^-/A^
''Samas-ah-iddin Nd 196, //.

''Sainas^-it-ti-ia{KI-a>.^à'jl6,\(,>) Cr 239, 7. 371, s.

Dr 379, 15.

''Samai^-ka-sirjKATNd jg^,i<. 804, s. 920,7. Cr

39,2. 225,28. 262,9,12. Cb99,G. 129,5. 146,2.

211, 2. 255. 323, 10. 333, 5. 385. 387, 12. Dr

517,9. ""'''ak/?( 'Nk 1$, e. Cb 314,3. Dr

113. ä, 15.

I. ajs Cb 238.

ajs ''Nabîi-bcl-su-niL a. La-kup-pu-ru Cb 46, 5.

a\s ''Nabû-kîn-aplii a."'"''' Pa-se''' Ch [407,10].

408, u.

als
''Nab{i-sinn-iddin a.'""''h-eîalpi^à 196,1s.

5. a\s Sàpik-zîr Cr 271, 17. DrPa 10, iç.

ajs Sa-gi-e-se} Dr 574, 7.

a. Khi-aplu Cb 300, 10.

a. "Nabn-kîii-apiu Dr 28, 9.

a.
"•"''Pa-se''', s. Nidintum-"Bel.

10. a. Sa-dii-ni/ Nk 458, a.

a. ''Samas-erba Dr 90, s.

12. a. Sàpik-zîr Cb 130.

''Sainas^-kil[-la\li)-an-m Nk 148,5. 443,11. 449,9.

Ng 46, 13. Nd 455, G. Cr 124, 7. 292, 17.

''Sanias-kîn

I. a\s ''Sainas-êtir a. IH'-'' Cb 44, 9.

"Samas^-kîn-ahu (^DU-SES\PAP) NbpM II 14,5.

Nk 393, 3. "'""asaridu Nk 131, 23. S. Ha-

ri-sa-nit 4, Itii-'^Samas-balàtu 15.

''Samas^-kin-aplu {DU-A\TUR.US) Nbp CT IV

14. Nd 313, 12. 351, 19. 363, ,3. 366,3. 368,.!.

781,17. 828,12. Cr 292, 9. mar sipri 'Hå

527, 5. "'"'h-àb rik-ki Nd 496, g. 746, 9.

'^'"''urigal Ebabbarra Cb 44, 40.

I. a\s a. """' ''Sin^-sad?(-ü Cb 426,70.

ajs Balàtu Nd 245, 4. 643, 2 "'"''rab si-ir-kii

sa "Samas.

ajs Balàfu a. ''Nabù-itsèrjib Ng (ZA II) //.

a\s Iqîsa-a a. "'"^'NI.SUR ginè Nd 853.

5. a\î ''Marduk a. ""<''rcî sisi Nd
1079, ,6.

ajs "Nabfi a. Si-gn-n-a Nd 72, in.

a\s ''Nabit-hh-iddin a.
"""'sii-ha-a-a Nd

1125, /?.

a\s Nùrca a. Zirîa Nk L 8, 22.

ajs ''Sulmàn-ahè-iddin a. Si-gu-û-a Dr 543, 7.

10. a. ''Bèl-ba-ni, s. '^Nabù-napistim-iisur.

a. Kuditrrii Nd Pi 4, 12.

a. "'"''pahari, s. ''Nabu-reusiimi.

13. a. """'sangî^'Sainas, ^. Minû-''Bèl-da-a-nii.

''SamaV-kin-rsîr Nbp (ZA IV) 13,2. Nk 151,3.

S. ''Savial-àh-iddin.

I. a\s Ida-ba-si-rii a. ]\Iu-tak-kiI-lii DrP75, g

= Kîn-zîr 4.

''Samas'^-la-ind Cr 329, 7.

"Sainas^-lîù {DA) Nk 159, 4. Nd 567, 12.
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•'SaiiiaV-/ii-clû-ri C\-[^, ^]. g, g. 22,7. Cb 96, 15.

420, 8.

•'Sainas^-niH-kal-liiH, s. ''Nahk-nàsir 75.

''Sauias^-)iiu-kiu{-nu)

1. a\s "Nabîi-ctir-napsàti a. ''Bè!-uap-sat-ihni

Nd 314,-'-'-

2. a. ""••'Pa-se'"', s. Erba-''Mardiik.

''Saiiia's ^-iia-iiiii-sîiiii

I. aß ''Bêl-Hsalliiii a.''Adiht-saiii-ine-c Cr 183.

''San/as^-7idid {I) Cb 426, ü?

I. a.
•'Mardnk-ahè-bul-lit Cb 57, u.

''Sainas'^-napistiin-usHi\-ZI-SES)

I. rt. '^""'naßpahi, a. "Bèl-ittannii.

"Samas ^-na-sir\PAP\SES Nbp (ZA IV) 6,15. 8,14.

Nk 336. 452, 5. NkPi I p. 13. Nd 561, 15.

583,23.647,9. 933,2. iœ3,5. 1022,«. Cr34,G.

229,11. Cb49. 123,8. Dr 43, 3. 54, s. 180,16.

436,1;. 517,17. "'"^'rê'n gitiê Nbp ZA IV

9, 3. 13,12. S. Ap/u I, Iddin-^Mardnk,

MusèrJb-'''Bèl.

I. a\s Ahè-iddin Dr CT IV 21, is.

lï'iS "Bèl-Hsalli)n a. Mi-sir-a-a Nk 359, 15.

a\s ''Ea-iiui-daiiuniq a. •""•'hiiigi ''Marduk

Nd 459.

a\s Kalbi-''A-a a.
•'E.a-salain-ilii'' Nk 68, 7.

5. a\s Sâkm-duppi> a. ''Ea-èpes-i/i^' Nk 116, /a

aß- Sàkiii-sinit Cr 364, 17.

rt/i ''Sainas-û-snr Nk t,T), s.

aji Se-el-li-bi Dr 6, 7.

a\s Si-riq-tum u. "'"''pahari Ng 47, u.

10. ajs Za-kir a. È-sag-gll-a-a Nd 310, 18.

a. Balàt-su Nk 220, 9.

a. Daii-)ii-\e-\a, s. '• Mardiik-sùm-ibni.

a. Kal-ba-a\UR-a Cr 117, 10. Cb 57, is.

a. Na-an-na-a-a, s. Kin-zîr.

15. rf. Nul--''Sin, s.
"Nabù-ètir-iiûpsàli.

a. "'"''sangî sa amtlQ) Kutuj T/G {ohs.l)-

GAB.A^' KnlMII 5,/..

a. "'"''sangî ''Samas, s. Iq/sa-a.

a. "'"''sa tâbtiht Nk 108, 1». 199, 11.

19. a. SelHbi Dr 72, 17.

''Sainas^-nàsir-aplii'^-PAP-A), s. Lîsii-u.

'''SamaV-nâsif-h)m{PAP-MU] Ng 17, s-

"SajnaP.-nu-ûr, s. Is-ki-iddiii.

"Samas^-pârisi} SUB)-di-in Nk 208, 7.

"Saiitas-pir'i-ibui

I. rt. Dan-iii-e>-a Nbp M II i\,,o.

No. 2.

'''Ä?;«(?i-/^;-'-«.f«r ('''î' ^-NUNUZ\pïr\pi-ir--SES\

abgekürzt: /'/;' q. v.) Nd 574, s.

I. a\s a.
"'"''sangî "Istar Cr 23, //.

a\s "Bèl-ahê-erba a. "'"''bairi Dr 193, is.

a\s Danna-a(yie\mehr:Aqar-ap///)Nd 135,:!.

ajs Iqîsa-"Mardiik a. ""''fiahari Dr P 56, ,7.

5. als Ndid-"Marduk a. Ba-bu-tn CrP 12, 3

= Pir 8.

a\s "Samas-ina-esî-ètir a. "'"''sangî "Samas

Cr 323, 1. 346, 5; vgl. "Samas-aplu-Jisur.

a s. "Nabù-sùm-iisiir.

a.
"Ea-èpes-ili Cr (129, a).

a. Epes-ili, s. JAmtîa, Ardi-"Marduk, J\Iu-

sèzib-''Mardnk, Rimût-"Nabu.

10. a. "'"''pahari, s. Nidiiitnm.

11. a. "Sin-sadànu, s. Itti-"Bèl-immir.

''SamaV-qàt\-sii)-sa-bat Nd 398, 13. 1022, v.\.

"SamaP-reiia [SIB-û-a] Nk 148, g. Nd 408, u.

485,3. 583,12. 890,3. 1022,23. Cr34,8. 109,5.

229, 12. 285, 12. [326, lo]. Cb 77, i. 344.
"'"''

qallu Nd 231, 7.

I. a. Sa-du-nn Cr 117, 11.

"Samas^-rëH{SIB)-sH-nuNV^i^2,\_i^. Cb 87, 18. Dr

281, 5. viasar bàbi sa "A-a Cb 256, n.

I. a. Ha-ri-sa-nu Cr 221, 15.

"SamaV-ri-tnan-ni Dr 379, lu-

"Samas^-rîmii{S^\g)-s7i-knn Ng 51, 4.

''Samai''-7-i\nt-SH-H\u-a Nd 594, 2. Cb 87, 22. Dr

72, 12. 200, 7. 218, 7, 15. S.3Iiikkèa, "Nabà-

gabbu-usur, "Samas-iddin 63.

"Samas-si-Hm, "'"•''. ... Cr 19, 2. "'"''allaku} Nd

237, 14.

''Samas^-sâkin-sùm, s.
•'Nabû-hhn-ukîn.

"Samas ^-sàr-bîtl-iit

I. a. "Nabi'i-si-lim Cr 221, s.

''Samas^-s(ir-usur\PAP Nk 449. Nd i, 7. 201, i;.

753,2. 871,4. 975,5. 1071,2. NdPi 3, 8. Cr

36, 6. 90, 21. Dr 500. "'"''màr sipràtum sa

"'"''rab nikasi Cr 44, i. "'"''rab zib-tuni Cb

248, 2. sa bît qàti Nd 84O, 3. 984, e. S.

Iqîsa-a, "Nabîi-itiaunu.

I. a\s Ardi-"jMarduk DrBa3, 3(.?).

a\s Kin-nti-ilàni Nd 262, 2.

a\s "Nabft-ahè-iddi)ia Nd 764, /7.

4. rt/i "Nabù-inu-se-ti-iq-urri Nd 680, /-.

"Samas^-si-7nan-ni Nd 146, 7, vgl, Zz. 2, 10!.?

"Samas^-sul-liiii-an-ni, """''qa'/it Nk 72, g.
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''Samas^-h'i-luin-sn-kiiH Nk 228, 3.

"Samas^-sinn-ibni Nd 852, ü. Cr 382, 7. Dr 13, n.

92, v.i. S. ''Sainas-iihallit 45.

I. «/i ''Nabu-ki-sh- a. Kànik-bàbi Ng i, 23.

a\s Su-ha-a-a a. Na-l)H-iin-iia-a-n Nd 609,6.

a. Dan-ni-e-a, s.
''Nabù-zîr-ukin.

4. er. Sn-la-a Nd 968, 0.

''.SV/w^ri ^-snin-iddinJi„{-MU-MU\SE-in\na]Nd 23, 3.

554,15. Cr 225, 0. 280,5. 324, s. 332,31. Cb

70,8. 96,24. 128,3. 267,0. 312,2. 382, s. Dr

109,2. 139,3. 322,4. 'asiaku Cr [7,

232, M. 241, 2. Cb 366, 5. cpisiiu Cb 66, 7.

""•"isparu Cb 363, 3. 413, 3. Dr 540, 10. S.

"Sin-erba, ''Suißms-ibiii 17, -iqVsa, Siiiii-

iddin.

i. a\s DrL 23, /.'.

a\s a.
"Si>i-karàbi-isme Nd 947, ic.

Cr 23, IS.

a\s .... ahè-iddin a. Etillii Nd 1125, 1. Nd
L in, 3]-

a\s Balàtjû. a. Nur-"Sin Nk 53, is.

5. a\i Si-lwi-"Bèl Cb 308, /.-.

6. rt. Ardi-''Nergal, s.
''Nabti-uballit.

''Samas'^-sùni-iqîsa Nd 1076, e.

''Sanias^-siitn-iskun} Nk 19, 2. Nd 354, 2.

"Samas^-sùm-mir{GIS\SI.DI) Nk 77, 21. Nd
1062, 8. Cb 123, 10. 404, 4. '"'"h-hb nartabi

Nk 452, 12. S. ''Gula-rJr-ibni.

I. a\i ''Addu-sian-iddma.'""''AUaku'^\^20\,u.

als Iqisa-a a. Ba-bu-tii Dr 372, 13.

a\s Na-di-nu a. '""''pahari Cr Pa 3, le.

a\s ''Nergal-eres Nk 175, 13.

5. a. """'sangt Sippar''\ s. E-til-pi-i-"Marduk.

i'Samas-litm-ukîn [''S^ri-ATU-D C'jGI. NA-{ûykm)

Nk 131,6. 387,2. Cr 48, 5. 280,5. Cb 7, 4.

262, 8. 352, 2. 386. Dr (66, 13). ""•''paharu

Nk "]"], 12. sa iiiuhhi esrii Cb 151, ,-,. sarru

SmkP I, 10. 2, III.

I. a\s A-kal-a\KAL-A {Aqar-apbr) a. Ili-

"Marduk Nk [205, j-]. 436, ,^.

a\s "ßel-ibni a. Na-bn-iin-na-a-a Nd 959, 11.

Cr [151, 13].

ajs Musallim-''Marduk a. Si-gn-ü-a Cb 1 93 , 15.

rt/i
''Nabû-kàsir a. Sag-di-di Nd 130, 3.

5. a\s •'Nabii-zir-iisabsi Nk 334, 23.

a\s ''Samas-shni-lîsir a. Si Nk 272, 1-2.

a's Sû-la-a a. Man-di-di Nd 26.

a\s Sû-la-a a. Mai-iu-ku. Nd 116, 4o.

a\s Sii-ma-a .... Nk 381, 21.

10. a. Ardi-'''NeigaI, s. ''Bèl-cfir, Là-bàsi.

a. Ba-bu-tu, s. Musèdb-"Marduk, "Nabii-

baJàfsu-iqbi.

a. Dan-ni-e-a Nbp (ZA IV) 16, 1.

a. Ili-^'Marduk, .s. Bcl-zîr.

a. Ku-du-ra-nu, s. Itti-'^Nabii-balatu.

15. a. 'inalahi, s. 'Nabît-sian-iskun.

a. '^"'''Pa-se''' , .s. Siiin-iddin.

17. a. "'"''sang/, s. Musallim-''Marduk.

"Sai/ias ^-si)iii-usur{MU-SES)Nk 443 , 12. Dr 109, 0.

S. ''Sanias-unamniir, Sàpik-rJr.

1. a. "Bèl-ètiru, s.
"Laganiat-iddin.

2. a. Ta-qis, '""''naggaru Cr 221, 12.

"SainaP-sinn-usabsi {MU-GAL-si) Nd 736, iß.

Cr 18, 4.

''Sanias'^-tab-ni-û-sur\SES Nd Pi 4, h. Cr [326, s].

Cb 136, 6.

1. als Ardi-"Marduk a. "'"^''sang^ DrBa 3, 10.

2. a. Mi-sir-a-a, s. Iddin-"Bcl.

"Samas^-tàk-lak, vide A-Jia-"Samas-taklàk.

"Samas ^-û-bal-lit\ TIN{-il) Nk 148, 9. 398, 5. 452, 4.

Ng4, 8. 41,3. 65,14. 70,10. Nd 550,7. 582,8.

647,0. 1127,17. 1134,3. Dr8,i-.. (17,11. 33,6).

81,10. 136,5. 198,4. 370,9 b. "'"''ardi ekalli

Nd 804,10. "'"''irrisu Nk 450,13. Dr 198, .5.

ajnélinàr sipri Nd 478, 7. ru Dr

24,12.
"'"''nappahu'^V2%%,f,. "'"'^'PI.ERt'i^)

KnlM II s. •''rcù Cr 192, 4. sa bîi

inuneri Cb 96, m. sa ina muljhi esrû Nk

354, 2. ""'^'sà-tani(-mu') Nd 233, /5. 297, 4.?

(417, /0). S. Balàtu, Ba-zu-zu, "Bcl-iddin

-\- 37, "Bèlit-eres, "B'el-ittannu, Lisiru,

''Nabü-ma-lik^-usezib,"Samas-ah-iddin2%.

I. rt/i Cr 308, 8.

a\s Apla-a a. ''Bèl-ètiru Nd M 11, 3.

a\s Ardi-a Ng 57, 11.

a\s Ar-rab-tutn a Dr 194, 34.

5. als Ba-si-a a. "'"''Pa-se''' Cb 398, /.,.

als "Bèl-ah-iddin Nk 235, 14.

als ''Bèl-Ebabbarra} Cb 273, 2.

als "Bèl-kàsir a. "Sin-DA-a Dr 82-9- 1 8, 33 5 a

(CIS II 68).

als "Bèl-sùm-iskun a. "Bèl-ètiru Nbp (ZA

IV) 6, 7.

10. «/j "Bèl-zîr a. Sag-di-di Dr 216, ç.
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{"Samas^'H-öal-lift TIN[-i/))

als Erha-"Mardhk a. Dan-iii-c-a Dr 568, 23.

a\s Gl-lii-ii-a a. Ga-hal Nd 14.

a\s Iddin-'' Nd 165, /7.

a\s Ina-esî-ètir a Cb 28.

1 5. a\s Iqisa-a Ng 39, 14-

a\s Mu-lal-lim Nk 389, s.

als Musallim-"Marduk a Dr 485, /^.

a\s Mu-se-zib-''Bel a. Sag-di-di Dr 163, /7.

a\s •'Nabù-ktn-aplu a. ZAB^'T)r 82-9- 18,49a

(CIS II 65).

20. a\s ''Nabîi-ndid a. "'"''rci alpi Ev 8, /.'.

a\i ''Nabü-siüii-iskun a. Ardi-''Ea Dr 319, 21.

a\l ''Nabu-shm-n-kin a. "'"''hxngî •'l'star Bà-

bili Cb 240, il.

iijs ''Nabn-zîr-lislr a. "'"''sangt ''Istar Bà-

bili Cb 49, 13.

rt/i ''Nabû-zîr-lîsir a. "'"''saiigî "Samas Dr

338, -
25. ajs Na-din Dr 116,3.

a\s Na-din a. "'"''hairi Dr CT IV 21, 7.

a's ''Nei-gal-èfu- Cb 412, n.

a\s ''Ncrgal-iddin Dr 433, /j.

a\s Ri-inut Ng 19, r..

30. a\s Ri-ntut a. "Bèl-ctini Nk 236, /j.

a\s Sil-la-a Nk 62.

a\s "Saiiias-ba/âfsu-iqbi a. Ilï-''Mardnk Nd

542,^9.

a\s ''Saïuas-iddin a. "'"''aslaki Nk 227, o'.

als Zab-di-ia Nd 548, f.

35. ds Za-kir a. •""'Ta-se''' Nk 67.

rt Nd 1127, 8.

a. Ardi-id, "'"''amcl îirqi Ng 3, m.

a. ''Bèl-uballit Nd 1131, 2?

a. Mii-kal-liii/, s. Itti-''Nabn-balàUt ,
Sadàini.

40. (r. '^"''nappahi , s. ''Z// . J//iZ . MAL-sùm-

iddin.

a. Niir-e-a Cr 287, e.

«. Ri-nmt Cr 292, 12.

(?. "Sin-karâbi-isme, s.
''Mardiik-iiàsir.

a. Su-luin-imt Cr 117,7. 229, 1.-).

45. (Z. "Sainas-sîiin-ibni a.
"'"''' Nd 689, *.

a. Sa-iia-si-sit, s. ''Bèl-ittaiinit.

a. """'sangî ''Sanias, s.
''Savias-ètir.

48. a. Ziri-ià Dr 368, 21.

"Samas^-iidammiq[^. SIG\-iq)WviZä,,i. i04,.->. 209,6.

388,42. 396,2. 415,3. 445,3. NkCT 14. Nd
No. 2.

168,2. 191, A 376,>. 450,111. 57i,32,.-iii. 676,0.

699, 20. 729, 20. 753, 13, 34. 779, 2. 862, :,.

1063,3. 1069, 14. Nd CT IV 41,17. Cr 34, 23.

163,2. CbS9,2. 100,7. 107,13. "'"^'r,?'« NdM
1158,3. ''•"''saHgiiAgade'''Yi.V\^0,î. S./qiia-

(ï,
''Samas-zîr-iikin, Sa-pî-kalbi 1 1.

I. a\s ''Nabû-bèl-su-nii a. ""'^'ràb-bànî Cb 2, g.

rt/j
''Nabù-viu-se-ti[-iq]-urri a. Niir-ilàni Ng

22, 14.

als "Nabù-na-din-a/ji ' Nd 1113,.-.. Vgl.

"Samai-dnniiii {KAL) 2.

aß Sàpik-zîr a. """'rab tarbasi Nk 382 , 23

5. als Sû-zu-bu Nd [464, 3]. 11 30, 5.

a. •'Bunene-ibni Nk 176, 3. 213, r.. 220, 3.

a. ""'l'NI.BIKnlMU 5,15.

a. "'"''rëi sisî, s. ''Bèl-usallim.

a. "'"''sangî "Samas, s. Ardi-''Mard?ik.

10. a. '""''sa (âbtisu, s. Musczib-"Mardiik.

"SamasUikin {DUlù-ki-\in\ Dr 575, 15) Nd469, 10.

Cr 225, 20.

I. a. Nnr'"Marduk, s. Ub/nt iDr 575, 1.5.?).

"Saiiias^-unaininir {LAH-ir) Nbp M II 7, 12. 8, g.

Nk 398,4. Ng 18, io,i;i. 70, ii,i4 Nd 744,2.^8.

S. •'Bcl-siiiii-iskiiii, "N'abù-iddin, "Sainas-

iqisa 1

1

, -iipahhir.

1. a\s Ardi-a Ng 57, n.

a\s Di-hu-uin'.-mii) Ng 47. Nd 95, .5, 7.

a\s Ri-mut-"Bcl a. Egibi Nk 214,/j. Ng59,i9.

rt/i
''Satnas-siiin-usur Nd 594, 12.

5. als Siiina-aQ) Nd 910, 5,

"Samas^-iipahhir {NIGIN-ir) Nd 279, 3. 786, is.

791, 4. Cr 34, 23. (112, 0). 244, is. Cb 80, II.

Dr 370, 10.

r. als
"Sainas-icnammir Cr 118,3.

2. a. "Sauias-àh-usur Nk 458, n.

"SamaV-û-sur, s. "Sainas-nàsir.

"S,amas '-us/n--s/t

I. a. 'niasar bàbi Cb 256, g.

"Samas^-usabsi (GAL-si) Nd 179,7. 1080, n.

"SaiiiaP-nsa/liin Ng 18, ig. Dr 71, g. S. "Nabh-

ahc-bullit.

I. rt/i Cr 44, 18.

als "Ea-iddin a. Ilï- Cb 19,

als È-sag-gil-li Nd 1 105.

rt/i "Sanias-iddin a.
""'''riib bàii/ Dr 82, i-i.

5. als Sû-Ia-a Dr 110,/^.

6. a. A'a-diii Cr 92, 1».
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''Si7WtrP-ü-se-.::ia Nk 4Sr), n. Ncl365,7. Sink M
II 4, 10.

''Sanias^-zîr = ''Sainas-zir-iùni}

1. ajs DrBa i8, u.

2. a. Sellibi Cb 228, 10.

''SaiiiûP-::;îr-ibnl'Hk2T,g,5. Ndi,si. 201,5. 351,111.

423,2. 753,25. 781,17. 784,12. 976,11. 1010,20.

1078,5. NdPi3, n. Cr 112,7. 127,5. 262,14.

Cb6,7. 7,5. 9,13. 22,6. 151, j. 152,12. 163,-1.

225, 6. Dr 500, 4.
"'"''ardi ekalli'HA 825,2.

1003,4. 1026,4. "'"''irris Nd 786,1).
'""''rhu

bànîNk 32 1, 4. S. Ardèa, "Marditk-nmanni,

Miåhib-"Marduk,"Nabi't-ittmuiH,Nidhit>t,

Rîmiit, Ziri-ia.

I. a]s Nd 643, 12.

a\s a. '^"'''sangî'^Nuiib Dr 191,15.

a\s Apla-a a. ""'''bairi Nk 364, 10.

a\s "Bel-iddin a Cb 78, 3.

5. a\s ''Œèl-iqîsa Nk 43, 3.

afs ''Gida-zir-ibni Cr 183, .>9.

a\s Kii-na-a a. "'"''diipsar bè/pa/jàtl Nk 3 26, 7.

als Låbasi a. Na-bii-hii-na-a-a Nbp (ZA IV)

II, 7.

a\s ''Nabu-eti}- Nd 943, 13.

10. a\s ''Nergal-iiballit a. Dan-ni-e-a^ki\'è,\i..

a\s Ri-mut a. "'"^'sangi .... Nk 73, 5.

rt/i '^Sams/-a-û DrBa 18,14.

ajs Sû-la-a a. Mi-sir-a-a Nd Pi \i, ,j.

ajs Ta-qis Cr 147, 12.

15. (7 Nk (400, 3). Cr 244, 14. Cb 107, 3.

a. """bäni, s. "Bèl-kàsir.

a. "BH-aplu-usnr, s. "Nabù-aplu-iddiii, Rî-

mùt-^'Na-na-a.

a. Iqîsa-a Cb 141, 9.

„ nwêij,^'^
j/f/^ g iiBel-kàsh-, ^Ku-nw-pi-tiiin.

20. a. •'Sin-itiiittii, .s.
"Nabû-ètir-napsciti.

a. ''Sin-sa-du-nu, s. Giinillu.

a. <•'"''sangî "Istar Bàbili Nbp Pi 2,1;. S.

Mushib-''ålarduk.

a. Sellibi Cb 437, 4. Dr 161, 2.

a. Sû-la-a Nd 351, 27. Nd Pi 4, n. Cb 100,3.

354. 6- 437. ß-

25. a. Ta-qis[-su) Nd 753, k. 876, 4 1003, 12.

[1004,5]. 1124,7. Cr272,u. Cb 131,3. 256,111.

''Sainas'^-zîi--id-din\MU

1. a\s "Nabii-tdiallit a. Ås-sur Nd 874, s.

2. a\s Zîri-ia a. "Sui-tab-ni Nd ly-j, ei.

'''.S'rfWrti '-,cr//--/(y/irt Nbp M II 9, 4. Nk 36, 11. 315.

436, 10. NkPi I p. 13. S. "Nabù-aplu-

iddin, ''Saiiiasribni.

I. a\s Ba-la-tu a. Si-gu-û-a Ng 36, 25.

a. "'"''abi biti, s. Kidin-"JMardiik.

a. Bàb^'-ilàni, s. ''Samas-iddiu.

a. Dan-''Addu'^, s. Iddin--'Nabu.

5. a. '"'"'pahari, s.
"Nabh-balàtsu-iqbi.

"Samas ^-zir-lisir ( GIS) Nk 443, e.

I. a\s ''Bèl-aplu-iddin a. Di-di-i Dr 50, m.

•'.Sainas^-rÂr-tuk . . . .} Nd 780, .^.

''Samas'^-sîr-ukîii Nd 1100,5.

1. a\s ''Samas-udamnnq Nk 322, is.

2. a. Na-bu-un-na-a-a Cr 324, 17.

•'Saïuas'^-rJr-usabsi {GAL-si) Nk85, 2. Nd 110,2.

179,9. 291,3. 328,8. 387,14. 588,4. 771,3.

948, s. Cr 185, 26.

I. a\s Nd 205, 12.

a\s Balàfu a.
'•'"''bciiri NkP 125,«.

a\s Iddin-''AIarduk a. Epcs-ili DrP 120, 10.

a\s ''Samas-dùru a .? Nd M II 59, s.

5. a\s ''Za-ri-qu-rJr a.
"'"''rab bànt Cr 277, 20.

6. a. ''Sin-sa-du-nu, s. Bullufu.

'^Sa-nii-e-id-ri- («der Himmel ist meine Hilfe> ),

s. A)i-dunàni-"Da .... (Nk 7, 2).

Sa-mi-i}

I. a\s Ad}-ri-nu SmkMII 3, n.

Sa-ini-hir-karâbi-e-a oder Sukuii-iiii-hir-ikribi-

c-a («schaffe mir was meinen Gebeten

entspricht ! » ), s. Ardi-'''Marduk (Cb L 1 8, 15).

*Sa-ain-ilii'', "'"''ar-ra-ma-a-a Dr 265, 9.

Sa-am-nia- (Nd 755,4), s. Rtinùt-''Bèl 24.

''Saiiisa^-a-alm> Cb 308,13 (=.? Sani{Ü})-si-ia Nd
looi, s; vgl. iiöüttj Es 4, 8, 17) Ng (66, 9).

Nd 865, 10. 928, 3. Cb 50, 8. 99, 16. 385, 19.

Dr 476,11.
""'^'irrisu Tir 198,7. """'qîpuYix

6, 5. S. Ahusunu, ''Bcl-i-da-iiu , Iddin-

"Sainas, ''Sainas-rJr-ibui.

I. als La-ki-pi Cb 308, 13.

a\s ''Nabù-h'û.-us-iz} DrBa 20. 23, 2.

als Pa-di-si'i . . . Nd 1049, 13.

ajs Ra-diin Nd looi, s.

5. als Ta-li-inu Nd 573, //.

6. a Dr 370, 26 b.

Sain-sà-ha-ad-du, s. Kal-ba-a.

"Sainsu^-'-û-tu, s. Iddin-''Nabii 97.

Sa-"Nabù^- Nk 449, s.

T. XXXII.



Xeubabviouisches X.imenbuch. 197

Sa-''Nabù'-giUii-iiii/, "'""qallit Nk 261, 3.

Sa-''NaèiV-i-da-hili-tlii-si

I. als ''Samas-iddin a. ''Sa-iiias-lm-i-i Dr

[311,//?]. 434. -'"•

Sa-''Nabù-sa-ihii Nd 821, 1.

Sa-"NauiV-sn{sülsic-ülu) Nbp M II 7, is. Smk (ZA

III 228). Nk(ii9,i3). Nd 1022,31. Cb 129,13.

387, 20. S. Arrabi, Balàtii, "Bèl-lummir,

Er-ba-a, Itti-''Bèl-lummir , ''Nabù-sitm-

iddin 64, "Nergal-iddin 44,
''Saiitas-ah-

iddiii, Sùm-iddiii, Siim-iikin.

I. aß ''Bèl-àk-iddiu Nk 73, .'/.

als "BèP-idditia Nk 38, /o.

a\s ''Bèl-siiin-usitr Dr 53, in.

a\s Lib-lut Dr 127, 5.

5. a\s ''Nabû-it-tan-nu Dr 360, 3.

als ''Nabà-ki-sh' Cr 378, 3.

als "NabnlBèl}-ri-inaii-iii Cr 325 , is- 334, 9.

all
''Sidmàn-sùm-iddhi Dr 502, m.

a '"''aslaki Smk CT IV 31, 6.

10. (7. lit- Nk {T,y-3„ 2). S. Sâ-la-a.

a. Ki-rib-tu Nk (61, 12).

a. ''Nabû-ri-is-sii Cr 54, g.

a.
"'"''naggari, s. "Nogal-ctir.

a. "'"''pahari, s. ''Marduk-siiîii-usur.

15. a. ""'''qîpi Nbp ZA IV 7.

16. rt. "'"''rei, s.
''Nabti-udainmiq.

Sa-''Nalm^-himu{MU= siû) Art ZA III 158.

I. ^7. Ga-/jiil{-''Ma7-diik^), s. Ardi-ia, "Nabù-

balàtsit-iqbi, -.zîr-ibni.

ySa-"Na-na-a-ba-ni, qallatu Nk 100, 2.

ySa-''Na-iia-a-si-i Nk 1 29, 3.

Sa-iia-si-hi, Sa-na-si ÇDvV ^6, 2), Sa-iia-sii (Dr

252,11), Sa-na-as-si-su (Cr 213, 9), Sa-na-

si-i-su (Nk 109, 2-), Sa-BI-na-si-su, BI-

sa-na-si-hi (Nd 238, 23g), BI-na-si-sn mit

oder ohne Déterminât. "'"'', wechselt mit
\

"'"''sip-ri (Nd 13), Dr (330, 13. 384, 21). S.

Andahar i, Ardîa 79, Ardi-''G?da 6,

Ardi-"Mardnk 7, Asaridu 3, Ba-ku-û-a

3, Ba-si-ia 11,
''Bcl-aplu-iddinla 39, -iddin

157, 186, -ittannu 41, -sùm-iskun 6,

-nballit 48, 71, 81, ^Bi-li-li-tuin, Etiru

3, -^ ''Gicla- qaisat 2, Iddin -''Marduk

21, Iddin-''Nabu 104, III-"Alarduk 10,

Ina-Esaggil i, Itti-'' Gula-balàtu i,

Itti-"Marduk-balàtu 9, Kal-ba-a 20, Z«-

No. 2.

^(Lf/ 49, Lùsi-ana-niir 5,
''Marduk-ctir 4,

Mûrànii 18, Musallini-''Marduk 8, Muse-

zib-''Marduk 18, 19,
"Nabù-ahè-bullit 20,

-ana-mèrihtum i, -{aplu-)iddin 8, 20, -ê//';-

44, -iddin 19, -7/^«i i, -ittannu 39, -napis-

tim-usur 1$, -sùm-iddiu 4, -sùm-iskun 17,

-siun-ukîn 4, 70, -uballit 3, -zîr-iqîsa 24,

''Ncrgal-iddiii 2, -usczib 4, Nidintum 32,

Nidintu-"Bel 23 , 31, Nùi-èa 7, fSiliin-

"Istar I, Su-qa-a-a 24, Sàkin-sian 11,

''Sainas-ctir, -ibni i, Tabnèa 15, t'(5rtr

10, 22, 41.

-S'a«^« {SANGC'IÈ. MASlsa-an-gi-e (Gen. Dr 32 r,

42), mit Determ. '""^', vgl. as. Sa-an-gi-i

K 76, 17, «Priester»), s. Gimillu 28, Z?}.?/-

ana-niir 29,
''Nabù-balàtsu-iqbi 19.

Sangù-" s. Iddin-''Bel 17, M-"Sainas-

balàtu 8,
"Nabù-bàn-ahi 24,

''Samas-dr-

ibni 1 1, Siim-ukin 9.

Sangù-''Addu"^, s.
''Addu-aplu-iddin i, -kin-zîr r,

-nàsir i, -sùin-ibni I, ''Bèl-ahè-iddin 7,

-ittannu 46, MushAb-"Bèl 44, 57, "Nabii-

balàtsu-iqbi 22, -ittannu 19, -sùm-iddin 20,

-iisursu 3, -zlr-ibni 12, "Nergal-iddin 25,

-usallim 23, Rîniût 57, Rîniùt-"Bèl 49.

Sangù-Agade''', s. Rîniùt 33,
''Samas-dannu I,

Sû-la-a 28.

Sangti-Bàbili''', s. Bunnanu 10, III-"Mardnk 4,

''Samas-iddin 65.

Sangù-"Be-litf^ Bàbili''', s. y^;-«'/« 35, "Nabù-

bèl-sumàti 2.

Sangù-"Bèlit ("^ ) Ni-nù-a, s. Musèrjib-"Mardnk

58, Z;/;«?i/ 26.

Sangù-''Bèlit>-sa7nê, s. "Nabù-aplu-iddin 49.

Sangù-bit-balàti{>), s. "Bèl-kidduri i, "Nergal-

usallim 10.

Sangù-Dilbat''', s. Ardi-" Uras i, "Bèl-eres 14,

-Hpahhir 4, Has-da-a 19, Kalbi-bàbi 6,

Làbàsi 24, "Nabù-balàtsu-iqbi 16, -iddin i,

-sùm-ukîn 13, " Uras-sùm-ukîn i.

Sangù-"Ea^'- {E-a Dr 144, 19), s. Ardia 48, Ardi-

"Mardnk 6, 33, "Bèl-etiru 3, 52, -/(^/«' 33,

-iddina 70, 91, -ittannu 23, 28, -sùm-iskun

7, -uballit 4g, ''Bèlit-ètirat \, "Ea-bàn-zîr

I, -bèl-ilàni i, -/i^/« i, -kàsir 2, -nàsir i,

Esaggil-dr . . . i, Gimillu 14, Iddina-a

24, 26, Ini-ba-a 5, Ina-Esaggil-zîr i, "Mar-
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ditk-aplit-iddin 2, -balàisu-iqhi 5, -bèlhinii

1,2, -ei'ba 17, -nàsir 14, -sàkin-siun 2,

-hïvi-iddin 21, Murànu 3, j^Iitsallhn-

"Marduk 2, Musèzib-"Marduk ^^, 113,

''NabiL-bidlitsii 7, -ina-esî-ctir i , -nàdin-ahi

3, -napistim-usur \, -nàsir 18, -sitm-iddin

II, -sitni-isknn 19, 62, -tabtaiii-nsia- i,

-itsiirhi 17, 32, -zîr-ukîn 5, 9, ''Nergal-

ctjr II, -si(m-ibni 2, 14, Niqudu 12, 13,

Nitiiimuru 7 ,

''Sin-zîr-lîsir i , Sùqa-a-a

10, ''Samas-iddin 16, Tabtaiii-usur i,

Tàbi-ia 2, 12.

Saitgi)-'' Giila^-'^ , s. A-ki-la-a i, Ardi-''Erùa i,

Ardi-''Mardiik 1 1, Ardi-''Nergal 14, ''jÇ^/-

àh-usûbsi 7, -apbi-iddin 23, -iddin 48, 177,

fBuituvi 2, Bullutu 7, Di-na-a i, Erba-

"ÀFardnk 6, Gimillu 19, 26, Iddina-ahu

6, Iddi)i-''Nabi'i 31, -fin-ni-ba-a i, Iqupîi

26, ^Kalbutiun i, Kidinnu g, Kidin-^'Mar-

diik 1 3 , Kîn-apln 1

1

, '^Mai-duk-inm-ibiii

14, -sùiii-iddiii 45, -sùm-nsur 10, '^Nabù-

aphc-iddin 30, -bàn-ahi 19, -iddin 44, -/v«-

(?//« 33, -iniisctiq-nri-i 44, -iiâsii' 12, Snin-

ibni I, Sinn-iddina 31, 55, Siisranni-

"Marduk 2.

Sangîi-ili, s. Sàkin duppi 2.

SangH-ili-Bàbili, s. Kal-ha-a 42.

Sangfi,{-'' Istai-'^y^BàbiH] auch Sangü •' g= Bàbili

(Dr 483, 5 = is), s. Ahè-iddin-"Marduk 4,

13, Ardi-''Marduk 12,
''Bèl-ahè-iddin 26,

-iddin 53, 134, -iiballit 6%, -usalliin 3, -^/V-

//iw- I, Bul-ln-fa-a 3, Erba-''Marduk 12,

Erba-''Sin i, Gimillu 6, Giniil-''Samas

3, 10, Gfizann 14, Iddin-''Nabu 59, isT/-

"Nabù I, Lùsi-ana-nûr 12, "Marduk-kin-

aplu 5, -nàsir 19, 52, -siiin-ibni 11, -siivi-

iddin 9, -sinn-usitr 4, Musczib-''Bcl 4,

Musczib-"Marduk 65 ,
"Nabù-ahè-hillini

2, 7, -bün-sulum I, -ittannu 20, 43, -,è/«-

.c'/r 18, -kisir 4, -nàsir i, -siiiu-iqîsa 2,

sùin-lîsir 6, 39, -siun-uMii 42, -siini-usur

7, -zîr-lîsir 5, Nàsir 4, Nidinfiini 4, 10, 68,

''Samas-bàn-ahi i, -?7w/ 7, -pir-usur i,

-uballif 22, 23, Sa-pî-kalbi 2, Sinn-usur 6,

Uballitsu-"Gula 2, t/^«r 12.

Satigù-"MardukQ), s. ''Sainai-tiàsir 3.

Sangû

Sangù

Sangn-"NabiV, s. Balàtu 2, Musèzib-"BH 35,

Rîniùt 52.

Saugù-"Na-na-a , s. Balàtu 44, "Bel-apln-iddin

27, -z7;;«' 28, Bêlsunu 14, "Ea-nàsir 3, G"«-

.;rt//7< 5, "Nabù-ah-ittannu 8, -bân-zîr 9,

-sian-jikîn 6, 14, 21, -usallini 4, Nùrca6,

Sansiru 3, Uqitpu 16.

Sangn-"Nergal, s. "Bèl-iddin 12, -usalliin 6, G/-

;«///?^ 33.

"NIN.GAL, s. Z?«> 7.

"Ninib^-'-, s. ^/-/«-rt 43, 51, 107, J/7//(? 5,

Bània 13, "Bcl-aplu-iddin 30, -iksur i,

-/{'(?j/r 4, -nàdin-aplu 11, -rînianniZ, Bêl-

sunu ilJBiiituml, Iddina-''BêlT)6, Iddin-

"Nabu 24, LihlutlO (Dr 213,11), "Marduk-

sàpik-zîr 7, 14, Munahhis-"Marduk 3,

Mustzib-"Marduk 3, "Nabù-balâfsu-iqbi 4,

-bàn-ahi 10, -f//?- 15, -tisursu 38, "Sanias-

zîr-ibni 2, Sàpiku i, Sàpik-zîr 14, Zîria 4.

Sangh-parakki, s. Ap-la-a 34, Balàtu 13, '''/>(?/-

supc-viuhur 2, -uballit 44, Gimillu 36,

Has-da-a 1

1

, Iqîsa-a 7, Kurbanni-"Marduk
8,

"Marduk-siim-ibni 25, -suni-usur

-zîr-ibni lia, "Nabii-ahè-bullit 32, -aplu-

iddin 31, -iddin 17, -kàsir 17, -tabni-usur

5, Stizîibu 25, Tukulti-"Marduk i.

Sangù-"Sin, s. Bàn-zîr 7, Iddin-"Marduk 15,

"Nabù-rîmanni i, Rîniùt-"Bel IJ, Sàpik-

zîr 2.

Sangù-Sippar ( f ''/:'. A'//". NUN\Sip-par'''\ s. '''i5f/-

aplu-iddin 51, -ibni ^o, -iddin 72, -nàdin-

aplu 4, -uballit 38, 135, Iqisa-"Marduk 5,

Musallim-"Marduk 12, "Nabû-aplu-iddin

56, -nàsir 14, -rîmanni i,
"Sanias-crba

13, -iddin 20, Sàpik-zîr 70.

i'^?«^-« irt ,rw//(?) A'?//« [TÎG .GAB . A'"), s.

"Samas-nàsir 16.

Sangù-sa-bît-"Bel-, s. Ba-ni-ia 4.

Sangù-"Samas^, s. Ap-la-a 58, Arabi 5, Ardi-
"Marduk 2'^, Bar-sip-a-a \,''Bèl-ahè-iddin

6, -aplu-iddin 38, -f/Zr 28, ittannu 3 a,

-rîmanni J, 15, -uballit g\, -usursu i, A^?i/-

lu-ta-a II, £////« 5, Etil-pî-"Marduk i,

Gimillu 29, Ina-esî-ètir 15, Iqîsa-a 32,

Iqîsa-"Marduk 5, làbàsi 51, Làbàsi-

"Marduk 6, g, Lîsir 2,
"Marduk-siim-usur

22, 77, -zîr-ibni 9, Minù-ana-"Bèl-da-a-nu

ï. XXXII.
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{SangH-"Samas ')

6, Mnràn/i ^^, Miisihsi-''Mardiik i,
''Nabfi-

ah-iisabsi i, -aplu-iddin 59, -halàlsn-iqbi

44, -kàsir 10, -nåsir 38, -rtnianiii 4, -siipê-

iniihur \,-usalHm 18, -zîr-lîsir 10, ''Nergal-

ahc-iddin 2, -iddin 9, Nidintum 25, 83,

Rîinkt 14, "Somal-aplu-usur 4, -^//r 13,

16, -iddin 14, 19a, -pif-usur 6, -idmllit

24, Sa-pi-kalhi 6, Tab)ica 17, "Za-ri-qji-

iddiii I.

Sangù-"'/ia-iilrn-qii, s.
''Addn-ibiii 3, ''Bèl-ahè- . .

.

I, -iddin 59, -siipc-inuhnr 3, ''Mardnk-

sinn-iddina 38, Mitkinnu I, Mûrànu 27,

''Nabu-ittannu 68 a, Qis-''Marduk l,Riinnt-

"Bel 45, Tabnca 16, 67.

Sa-ni-ia-a-nia, s. A-a-ah-ha-.

Sa-ni-e-sH (mit Determ. """'O, s. ''Bèl-iddin 145.

^Sa-an-na-a Nd 953. NdM29.
*Sa-nu-û-niu-ù

I. rt/i Na-bu-ü-j'i-na-ah-hu Xrx CT IV 34, 1.

Sa-pî-"Bêl {Sa-KA\pi-i--'B i)

1. «/i ''Bèl-ahè-erba a. ''Bèl-ap/ii-nsttr Nd6,iG.

2. rt. Mn-se-zib, s. ''Nergal-nàsir.

Sa-pi-"Ea} (Dr 287, 15).

I. (?. Sik-ku-ù-a, s. Iddin-''Bel.

Sa-pi-i-ili-ia Nd 865, u.

Sa-pik\pi-ku (Kurzname, vgl. Sàpik-zîr)

1. rt/i Mu-sal-lim-''Mardiik a."'"''sangt"Ninib

Nk 164, ^j..

2. «. Sa-na-si-su, s. Iddin-''Nabu.

Sa-pi-ka/bi {Sa-KAlpi{-i)- C ^Rjka/-bi; < mit Hunds-

maul Versehener») Cb 385, is. "'"''ardi ekalli

Nd 784, c. "'"''qallu Nd 392. Xrx 2, 4. Dr

417, 15. 563, 6. irt <5^V ziqqnrraû Cb 21,2.

"'""siriM sa "Samas Nd 842, a.

I. «/i Ahi-ia-li-ktn Dr 105, //.

rt/i Ar-ra-bi a. "'"''sangi {"Isiar) Bhbili Nd
311, ä- 372,7.

«/i Kabti-iä Dr 360, /«.

rt/j- fMan-iiH-i-da-at-su-i-di , "'"''qallu Cb P

34. 5-

5. rt/i "Nabû-balàtsH-iqbi a.'""''qîpi^à '^12,10.

585, '.?•
^

'

rt/i '-'Nabu-ktn-zir a. "'"''sangi "Samas Dr

142, 0-.

«/i ''Nabù-sian-iisabsi Cb 13, /^.

rt/j- Se-el-li-bi, "'"''mar sipri Nd 962, 3.

No. 2.

«. "Nabh-ü-sjir-su Cr 2S5, n.

10. er. "'"''qtpi, s. I.iblut.

11. rt. "Samas-udammiq Nk 458, 17.

^Sa-pi-i-kal-bi

I. w//j "Marduk- ri-man-ni a. Sip-pi-e CbV i,^,6.

Sàpik-zîr [DÜB-ZIR; abgekürzt aus "Marduk-

bez. "Nabù-sàpik-rJr) Nbp M II 7 3. Nk
286,4. Nd242, Ä 350,1-,. 450,.-,. 494,4. 589,3.

664,6. 676,13. 690,8. 754,111. (800,18). 828,3.

857,3. 938,4. 948,12. 1061,7. NdMII(58).

51,14. Cr 34, 04. 166,13. 187. 207. 212. 367,3.

Cb 79. 99,5. Dr 370, 6 b. "'"''bành Nd27,4.

546, 17. NdCT IV 41, 18. ""•''gugallu Cr

225,3,32. ""'''isparu'Hà%2,i. ""•''naggaru

Nk 126,2. 130,2. S. Ardi-"Nabu 16, Di-

hummu, Gimillu 64, Kina-aplu, "Marduk-

sàr-usur 5, "N^abù-bclsunu -\- 35, Nùrèa

"Satnas-kàsir + 12, Siivi-usur.

I. a\s a. "Samas-ah-iddin Cr 82-7-14,94.

iac7/i Ardi-"Gnla a. I.ul-tam-mar-"Addu Nd
176, 10.

a\s Ba-ni-ia a. "'"''sangi "Sin Nd 293,^7-

a\s "Bèl-iddin a. Ardi-Nergal Nk i65, /7.

a\s "Bèl-nàsir a. ""•''nappaJii Nk 121, /o.

5. a\s Bcl-su-nu a.
"'"''kânik bàbi Nd 116,15.

a\s Bel-sii-nu a. Na-bu-im-na-a-a Dr 244, is.

a\s Damia-a (lies: Aqar-aplii) Nk "JJ, 3.

a\s Du-um-muq a Nk 423, ij.

a\s Gi-mil-lu a. "Ea-qarrad-ilàni DrPa 1 3, /6.

10. a\s Ki-na-aplu a. Egibi Nk 207, 10.

a\s Kudurru a Nk 206, s.

as Ku-na-a a. Ga-hal Nk 189, 12.

a\s "Marduk-nàsir a. Ili'-"Marduk Ev 24, 2.

aß "Marduk-zh'-ibni a. "'"''sangt "Niiiib

Nk 133, 4 = "Marduk-sàpik-rJr 7.

15. a\s Musê3ib-"Bêl a. Ardi-"Ea'NdM.lIs6, 16.

ajs Mii-se-sib-"Marduk a. Abi-ul-idi\)x 172, g.

a\s Mti-se-zib-"Marduk a. Su-ha-a-a Ng
VR67, 2, //. Yg\. "Mardiik-sâpik-cir 10.

a\s "Nabii-aplu-iddin a. Si-gu-k-a Nk 78, //.

a\s "Nabû-ktn-zir a. "Sin-tab-ni Cr 219, 12.

242, /f.

20. a\s "Nabà-sum-iddinla a. ^""'''^Nâdil„{-sèm)

Nd7i,/j. 199,3. 335. 388, ,5. 395,//. [400,/(i].

433,14. 470, /o. 5042. 509, /6. 516,16. 652,3.

653,3. 66g, 14. 675,11. 724,10. 76o,-»o. 903,15.

956,11. 1031,3. 1120,10. NdMi5, 1, G. Cr



200 Knut Tallqvist.
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I20,U. 140,1s. 143,9- 148,15. 228,/?. 254,14.

261,11. 268,/./. 316,1s. 321,1s. 322, S.

323, '- 338, /-'. 346, 14. = "Mai-duk-sàpik-

rdr 12.

a\s ''Nergal-ètir\ï\ a. •'Sin-karàbi-isiiie Nk
182, 3.

a\s ''Nergal-usallim a. ''Siit-karnbi-isiitr Nk
136, !). 137,1«. 141,3,15. I32O, 424, 3.

Ng 2, ,0. Nd 131, Ä 184, //. 243, -•/. •]%•], is.

956, s. 103 1, 13- NdM 16, ,4. Cr 177, 0.

a\s Nu-mn-mu-r7i Nd 27S, 7.

a\s ''Ra-am-ma-ni-se-zib Dr 68, s.

25. rt/i Sil-la-a a. Na-ba-a-a Dr 193, 4.

a\s Sa-dii-nn Nd 904, 7.

a\s Såkui-siiiu Nk L 7, 7.

rt/.y ''Sainas-àh-iddiii/Hàiy4,x. 226,3. 342,/^.

[543]. 898,3. 1133, '-^- ^\i?,92 "'"'ispani

birmii. 0-47,3. 262,3. l28i, />-. 307,10].

349, 21. Cb 42, 5.

a\s ''Sainas-siiin-iih(r Nd 725, 3.

30. a\s Situi-ukhi a."Sin-sa-dH-nu^'\l']2. [418].

720, 3.

a\s Ta-qis-'' Gula a. Ardi-''Ea Cr 345, 7-'.

a\s Zîr-ukîn a. ''Nabù-ètir Nk 254, is.

a\s Zîrù-tû Nk 34,11. 38, /_>. [109, 2]. Vgl.

Ma7-duk-sàpik-,zir 14.

ß. ''Addu-se-e-a}, s. '^Nabû-bclhinu.

35. (T. Ardi-"Nergal, s. "Bèl-iddin.

a. '^'"''bä'iri, s. Ghnillit.

a. "'"'bànî Dr (489, 7), s. Itu-''Nabù-balàtu,

"Nabà-ittannu, -iiàdin-ahi, Niqiidu.

a. Bu-ra-qîc, s. Sùqa-a-n.

a. ^"'"')Di-ki-i, s. Iddin-''Nabà, "Marduk-

siini-iddin ,
''Nabn-sùui-iddiii

,
-rjîr-iqisa,

''Nergal-zîr-dmi; vgl. ''Nabù-sàpik-zîr 4.

40. ^?.
'' Ea-di-pa-ri-ili, s. Uqitpn.

a. Epes-ili, s. Sad-din-uii, Ubàr.

a. Iddin-"Sin-, s. "Nabû-taqbi-lîsir.

a. Ilf-bitIlit-"Marduk, s.
''Nabu-kîii-r.îr.

a. m -'>Mardiik, s. "Bèl-nballit.

45. rt.
"'"''ka-nik-bàbi, s.

"Nabà-inusalliin.

a.
"""' inan-di-di, s. ''Bcl-eres.

a. Mar-duk-ü, s.
''Nabh-napistiui-usur.

a. """hni-sir-a-a Cb (208, 3), .s. "Nabù-

luiisètiq-nrri, -sùm-usur, Sûzubii, Tabnca.

a. Mu-dainviiq-''Addii, s.
''Bèl-iddiii.

50. (?. Mii-se-zi-bu Dr (410,15), s. Libliit, •'Nabù-

ittanmt.

a. Mu-se-zib-"Marduk Cb 2S8, g.

rt. Na-ba-a-a, s. Sùi/i-iddin.

a. "'"''nagga?'!, s. "Sanias-iddin.

a. Na-din-san, s. ''Marduk-nsalliui, ''Nabù-

inusctiq-itrri.

55. ^?.
"""''nappaki, s.

•'Bcl-zir-ibni.

a. "'"'''NLSUR ginè, .s. ''Ähiba-sinn-i/siir.

a. Nùr-''Mardtik, s.
"Bcl-ibni, Sulliiinu.

a. Nhr-''Sin, s.
''Marduk-sitin-ibiii.

a.
"'"''raba-a-sa-''Ninib, s. Ina-csî-èiir.

60. rt. "'"'i-àb bànî Nk 22, lâ. 77, n. 356, 2.

(?.
""'^' rhb tarbasi, s.

''Sanias-udainniiq.

61 a (r. Rînint-ilàni, s. Nabu-ctir.

a. Sag-gil-a-a, s. Marduk-shni-iddin.

a.
"Sin-karàbi-ihne, s.

''Samas-ètir.

a.
''Siii-sa-du-mt, .s.

''Samas-iddin.

65. ^7.
''Sanial-hh-iddin Nd (654,3). 909, .5. Cr

[244, 12]. 353.

rt. "'"''sangi Di/bat'"', s. Plas-da-a.

a. "'"''sangî "Ea, s. ''Bèl-ibni.

a. '""''sangî "Na-na-a Nd (63, 15).

/ O. rt.

"""''ici

iddina.

sangt ''Sin, s. Bàn-zir.

angi "Sippar''' Nd 373,

'Za-ri-qn, ''Mardiik-siini-

a. "'"''sa tàbtihi, s. Tabnèa.

a. Si-gn-ù-a, s. ''Bcl-iltannu.

74. rt. Zîriitu, s. "Nabù-ittannu.

Sàpik-rJ.r-mir[> D UB-ZIR-SI. DI)

I. rt. Na-bii-un-na-a-a, s. Lîbnrn (Cb 248, 2).

Sa-pi-i-"Nabu ^, "'"''qaliu Nd 806, 3.

Sa-pî-" Uras DrPa 8, .-.?.

Sap-pa-a-a}, .s. Rînmt-"Bêl 25.

Sa{Gar})-ra-a Cr 94, 15.

fSàr-"Bànîtnm-tàbu {fIM-"Ba-ni-t!mi-HI. GA),

qallatn Cb 193, 3.

Sàr(IM]-"Bèl-ta>-bi} .. Cb 291, ,.

Sa-r/d= Sa-ri-dn (vgl. unter Sàkin-dnppï), der

Grossvater des Siisranui-"]\[arduk Nd 499.

I. (i^/i
''

«.(.?) "Bèl-uballit Cr 301.

cr/i ''Marduk-na-sir a.
""'•''

sangi" "Nerga/

Ng 23, /v, vgl. 2, 14. Nd 50, /.?.

«/.v
''Nergal-na-sir a. "Addu-sinn-ci'cs Nd

499. "•

«.
""•''bairi, s. '-'Z.-i . JA-://, . MAL-iddiu.
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{Sa-rid)

5. a. "Bèl-èfirn, s. "Nabn-hh-iddin.

a. "Ea-èpes-ili/'', s. ''Samas-nàsir.

y. a. "'"''saugt "Be-lit, s. ''Nalm-hèl-sitmàti.

''Sàr-Marad-da-tn-knl-tuin, "'"''qallu NdP 5,3.

Sarr-an\a->ii (als Probename: MAN-a-ni K 241,

X39; «mein König»; Kurzname, vgl. Voll-

namen wie ''Bel-sai-ranni u. dgl.) Nd 148, 10.

I. a\s ''Nergal-li'II Nd iJi.ä 152, ä

Sarru-a-ra-r:it-û\ii, s.Ardi-''Bèli'J'»., "Bèl-ihiti 12,

-iddiii 49, -nlhillit 65, Ezida-siiin-ihiii 2,

Iddiii-''Nab!) 1 02,"Nei-gal-iddiu 6,
•'Santas-

iddiii 18.

Sarni-arda-iqabii (.^)

I. rt/.f
''Nergal-usallitn a. "Ea-êpes-ili Dr.?

82-7-14, 142.

Sarni-''Bèl

I. rt/i ''Sin-iddin DrBa 23, /o.

Sarru-ditrii {LUGAL-BAD) Dr 43;, u.

I. rt/i /^/-/7?-' Art eis II 66.

Samc-dùr-si Nd 323, s.

Sarru-ilu-ü-a («der König ist mein Gott») Nk 419.

Nd 764, 4? S. Mas{Bar)-di-e-su.

Sarni-kiiiii{-GI. NAlDUlki-i-niilnuin\ni; «der

König ist gerecht») Cr 40, ig. S.''Bè/su/i/f,

Kàrèa.

I. als Am-7iia-nu Nk 365, i, 4.

als •'BèP-iia-sir Nk 106, 2.

3. a'.s Süin-iddiiia Cr 297.

Sarni-liï-diïri{-hi{-7't)-da{-ayri\ zs. Sarru-lu-då-n

K 294. 404, la; als Probename MAN-lu-

(^/«-r/K 241,1X1; «lange lebe der König!»)

Kill Vl II (5, 4). Cr 162, 14. 347, 7. "'"''qîpi

Ebabbarra Cr iio, Q. Cb 9, 11. 19,17. 169,4.

194, 8. 240, ,2.

Sarnt-}-u-su-ü-a («der König ist mein Helfer»),

s. ''Addu-simi-eres.

Sarrii-''Sai)isi^-ia («der König ist meine Sonne»)

Cb 84, 8. 87, 8.

Sai--ta-ri}-bi} Dr 414, 11.

Sa-tâbtisii {Sa-MUN. {HI{. A)ltilta-ab-til-{hi) mit

oder ohne Determin. "'"''; vgl. <^'""'')Tâb-

tihi), s. Ana-''Bèl-iipàqiL i, Ardi-^'Marduk

3, 8, Ardi-"Nabû%, "Bèl-ah-usabsi 5, -iddin,

Iddhi-"Nabii 71, Itti-''Nabù-balàtu 31,

Là-bàsi Si, Làbàsi-''Mardiik 2, Liblnf 2^,

''Mardiik-êtir 20, -sarraiii 5, Mîiràiiu }ß,

No. 2.

MusèrAb-"Marduk 61, 117, •'Nabù-ètir A,l,

-iddin 4T,s., -kln-aplu l, -iiàdi>i-ahi Ja., 12,

-sitin-ibni 8, -siim-uktn 32, -tiballit 11,

-usiti-su 5, -zîr-lBir 2, Naid-''Marduk 10,

•'Sin-iddin 2, ''Saiiins-nàsir 18, Tabnca

31, ^Tàbatuin 2.

Sa-û-ri-e-siù (Nd 1079,14). S. "Nabn-ahc-iddin 26.

Se-gu-su, Se-e-gn-su Cr(i5i, la).

I. rt/j Ta-la- ,'""^'ràb kàri sa 67w''' Nk 365, /y.

fSe-lib-bn-ut-tiiin Dr 379, ir,.

iV////;/ {LUB.A\Se-el-li-bi\Se-li-bi DrP 102, >,; ab.

Se-li-bu-um Bu 88-5-12, 53, .y (CT IV, •,);

«Fuchs») Cb (131,14). Dr 475, 7. (562,5),

s. Ahusunu, "Bcl-rîmanni 38, Er-ba-a,

''Nabù-na-ta-nn, "Samas-nàsir -f 19, -5/r

2, -zir-ibni 23, Sa-pi-kalbi.

I. rt/i '' i<2 Cb 52, 4.

«/i Ba-su-zu a. Ba-bti-tii Dr P 86, g.

als Iddina-ai^. MU-A) DrP 86, 4.

a\s Iddina-a a.'""^'nappa/ji'Dr T,<^,3. [407,4].

463.4. DrP66,3. 67,4. 104,4. 105,4. 106,4.

107,1:1. 108,3. 109,3. III, G. 115,.^. 118, lä.

120,8. 137,9. 141,4. 142, -2. 145,7. 146.

150,4 153, :,. 154, 7.

5. als Iddin-"Nabu Dr 296, 5, 7.

als Iddin-"Nabu a. "'"''nappahi Cb P ij. Dr

487.5. 522, ,b. DrP 72, 3. IT, 2. 79, 3. 80, 4.

81, 2. 82, ,3. 83, 3. 84, 2. 85, 4. 95, 3.

[96,10]. 102,2,9. 110,1. 112,4. 113,4. 114,3.

116,2. 119. 123,3. 136,2. 138,2. 140,7.

143.5. 155.6-

als Lisim }V 153, 3.

als "Mardiik-erba a. Epcs-ili Dr [475].

als "Marditk-siini-ibiii a. Na-ba-a-a Cr

142, s.

als "Mardiik-siiiii-ibni a. "Sin-sad-d/i-n/i Dr

134. '6.

10. als Musallini-"Marduk a. Ar-rab-tuui Cb P

31. 22.

aß Musallini-"Maj'duk a.Qaq-qa-da-ni-fnui

Dr 554, ...

iia«/j "Nabu-udaniiniq a. Egibi DrP 100, /j-.

b als "Nergal^-idmllit Dr 494, 3. 501, 5.

als NurealNuriia a.
<••'"''abi biti Nd 47, 10.

53, 9. 203, 4>.

als Sii-qa-a-a .... DrP 107, 23.

als Sad-din-nu a. •""''aslaki Dr 334, 9.

26
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[Seim]

15. a. "'"'^'aln Inti, s.
"Bèl-iqîsa, "Beät-qäisati,

"Nabü-iqua, -fSi-in-ba-na-.

a. Ardi-^Ea"-, s. "Nabu-ahc-bitllit (2j.

a. Bêl-etir Dr 40, 4?

a. Epes-ili, s. ''Bèl-uballit.

a. Mastukàtii, s. Kiribhi-''Alardiik.

20. rt. Nàs-patri-kàri, s. Iddin-''Bel.

23. «. ''Sin-ilu, s. Murasùnu.

^Se-pijpit-ta-a (Kosename, vgl. fSèph-Bèlit-asbaf),

qallatu Nd 671, 3. 760, u. 990, 10. Cr 278, 5.

CbP 127,6.

I. m\s ''Nabii-H-se-zib Cr 355, s.

Sèpî{ty'Bèl-asbat {Se-pi\pit-''B^-as\sa-bat), "'•'"

qalln\lainutànii Dr 362, i, 12. 379, ii. 392, a.

424, 6. 534, -,. 542, 8.

fSèpît-"Bt'lit-asbat {/Se-pit\pit-''B ^-as-bai), qallatu

Cb 309, 3.

I. vi\s ^Mi-za-tmn, qallatu Cb 388, 2.

Se-pît-il-as-bat, qallu Dr 177, 2.

Se-pmpi-it-''Nabù^-as-bat Nd 147, 1, u.

1. als
''Nergal-ushih Nd 82-7-14, 725 (CIS

II 61)?

2. a. Egibi, s. Mi-ra-nu.

fSe-pit-su-as-bat, qallat^i Ng V R 67, 2, 3.

f''Si-da-da-lu-mur, qallatu Nk 147, 3.

ySi-da-tû\ti\tuin, qallatu "i^A 6^i,,i. 829,3. 837.

903. Dr 379, 50.

I. in\i Ha-aii-da-su Nd 610, 5.

i)i\s
^'Marduk-siim-ibni a. Epes-ili Dr 568, 5.

3. 7ii\s ''Nabii-bàn-zîr a. '""'''nappaljiT)r'P 55,2.

Si-gu-û-a («o über meine Wehklage») Nd (608,

13). Cr (230, 12). Dr ((iß, 11. 520, 20), s. Ahè-

iddina-^'Marduk 6, 14, Apla-a 22, 32, Ardèa

27, Ardi-"Bèl 55, Ardi-"Uras 2, ^Ba-ba-a

1, Ba-ni-ia 8, 16, ''Bèl-ahè-iddin 38, -aplu-

iddiii 20, -fr^rt: 19, -iddin 50, 130, 166,

-ittaimu 42, -//'?î 4, -nâdin-aplu 6, -nipsaru

2, -usalliin 7, Œuràsu 2, DuiiiuqT,, ''Ea-iddin

%, Erba-^'Marduk \^, Giisanu 4, I-ba-a i,

Ib-ua-a 4, Iddina-ahu 7, Iddina-a 17,

Iddin-''Bel 6g, Iddina-''Nalm 21, t,^, Ina-

qibi-''Bèl S,
Jhi-ha-a 5, Izkur-"Marduk 2,

Itti-"Bèl-balàiu 6, Itti-''Bèl-limmir 7, 20,

Itti-''Nabà-balàtu 50, 53, 68, Z?'^/«/ 34,
"Marduk-erba 3, -Mr 10, -kîn-aplu 9,

-rîmanni 12, -iàkin-sitiii 6, -siDii-ibni 26,

30, -zîr-ibni 25, -^Mi-za-tum 2, Muiêzib-

"Marduk 36, ''Nabû-bullitsu 28, -^//r 21,

-ètir-napsàti 15, -iddin 24, -kuzbu-ilàni i,

-//'« I, -nàdin-ahi 19, -reùhinu 5, -siiin-

ukÎH 35, 40, -uballit 30, -zîr-Hkîii 27
''Nergal-ahè-iddin i , -usallini 40 ,

ß/i^/-

''^E*/ I, 7e/wÄ/ 75, Rînmt-''Bèl 66, "SA-

aplu-iddiii I, Sil-la-a 6, Saddinnu 9, 11,

Sàkin-sùin i O, ''Samas-kin-aplu 6, 9, -sinii-

ukin 3, -ztr-iqîsa I, Sàpik-zîr 18, Sù-la-a

37, ''Sulmnn-ctir I, Tabnca 25, f''Tasmc-

tum-daviqat 3, Zîri-ia 10, Zu-um-ba-a 2.

Si-la-', s. Ba-si-ia, ''Bcl-la-an-ni-sinii-iddin, ''Mar-

duk-ah-usur.

fSi-la-an-gi-i-tum Dr 379, 40.

^Si-i-lu-da-ra-at{<i\3.ngt möge sie leben!»)Ng59,6.

Ä7(.? Ta7-)-ti-bi (vgl. as. Sil-te-ba K 299, rev. 6)

Nd(i3i,2).

*-^Si-in-ba-an-na-a Nd 597, fSi-na-ba-na-a, assat

Lîsiru als Balätsu Cb 185,4, -fSi-na-ba-

(DrP 82,3), fSi-i-ni-ba-tia- (Cb 68,4), -^Ä-

in-ba-na- (Cr 284, 3. Cb 349, as).

I. ;«/i Ardi-'' Gula a. Ir-a-ni DrP 82, 3. 103,2.

?«/i "Belit-zir-ibni Cb 68, 4.

;«/i "Marduk-siim-ü-sjir a. Ardi-"Nergal

Cb 349, jA

4. w/i Se-el-li-bi a. "•"'' abi biti Cr 284, 3.

Si-i-7ii-ia, vide /«/«.

Si-ip}-e-a DrP (138, 10).

Si-rik\rik'\-ki\ku\ka'), Si-ir\Sir-hi\ki\ka, Si-sir-hi

(Dr 576, 4) mit oder ohne Determ. ""'^'

Nd 209, 9. 676, G. Dr 168, 3. 383. 385, e.

454, 5. 461, 5. 475. *•

477. 2. 531, 6. Art CIS II 66? S. fEristuin,

"Bèl-uballit 137.

I. a/i '' Dr 159, /-'.

rt/i "Bèl-ahè-iddin DrP 67, 15.

rt/i
"Bunene'^-ibni Dr CT IV 43, pj-.

cr/i Iddin\a-a a. Egibi {sa sunmsu sami "Mar-

duk-imsir-aplu aß Iddina-a a. Egibi SAV
2160) Dr 132, 3. 154,4. 178,2. 182,5. 204,

3, 8. 258, 3, 10. 268, 4. 270, 2. 286, 5. 336,4,7.

337. i- 339. 1- 346, 13. 350, 3. 357. 3. w- 366.

371, 5. 372, 3. 380, 3. 406, 3. 41 1, 3. [417. 3]-

[435. J]- 437.3- 439.2- 440,4,7- 447,0. 449,3.

456. 4. 458, 3. 470, 3. 474, 8. 485, G. 486, 3.

489.5. 502,4. 507,4. 514,15. 529,3. 544 i-
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{Si-rikjrik{-kilkulka))

545,5. 552,4.-560,3. 572,4. 573,2. 575,3.

576,4. 577,8. DrL25, 3, p...

5. ajs Iddin-"Mardnk Dr 75, e.

a\s Itii-''Marduk-balàtu a. Egibi Dr 51,3.

536. 4- 537. 6. w. "• 539. »•

a\s ''Mardjik-erba a.
''Sbi-karàbi-isme Dr

187, G.

a\i "Nabü-usallini a. "'"''bairi Dr 437 , / ».

a. Egibi Dr 132, u. 178, 10. 350, 12. 507, i».

10. a. Kur-ban-ni Nd 225, 10.

II. a. ''pahari, s. ''BH-kisir.

fSi-rik-ka-tuin } Nd 102, 3.

Si-rik-''Nabii (mitDeterm. «'"''), s.R}?/mt-''Nabà i.

Si-riq-tum\tultitlti («Geschenk», Kurzname) Nk
258,11. 269. 271,6. 356,3. 374,2o.^DrS32,i8.

'•'"''a-su-û Cr 382. <""''si-rik "Satnas Dr
Bu 88-5-12, 26, 18. S. Nùrèa.

I. a\s lui-''Marduk-balàtu a. Egibi Dr 57, e.

a\i Itti-''Marduk-balàtii a. ''Siii-udain»iiq

Ng 25, ,3.

a\s Nùrèa a. Dan-ni-e-a Nk 207, iù. 254, w.

261, 11. 281, s. 290, 2. 314, 13. 357, 4.

a\s Zîria a. Ni'tr-''Sin Nk 10, 12. DrL 23,3.

5"' Dr 244, 2.

a. Ardi-'Œa, s. ''Marduk-siiiit-iddin.

a. NHr-"Sin, s. fAmti-"Bèlit.

a. "'"''pahari, s.
''Samas-nàsir.

9. (?.
''Sin-udanimiq, s. Bûl-ta-a.

Si-riq-tuin-''Mardiik

I. rt/i
''Marduk-siim-usur a.

"Sin-da-nia-qu

Dr [407, 1« =] DrP 104, w.

«/j Ri-mut a. Ba-bii-tu Dr 399, 14. DrP 66, 14.

a. Siiii-iiie-AN^'-e, s.
''Nabu-lîim-ukîn.

Sir-ki-a a. "'"''pahari, s. ''Bêl-kisir.

Sir-qât-sa-''Samas Nd 958, 2.

Sis-rii-si {Ahu-subsi}) KnI M II 5, 5.

Sis-hï-rti, s. ''Addu-unawiiiir.

Sii{-)-a-tültiinßIUf\^a 832, 17. Cr 249, 13), s. "Ea-

iddin 3, Itti-"Nabfi-balàtn 12, "Nabîi-

nàsir. 46.

Sïi-ba-bu Nd 263, 3, vide Sù-rsn-bu.

*Sâ-ba-bii-sa-ra-

I. rt/i Te}-mi-sa-a-a Nk 360, 3.

"Sû-bit-lal-eres (KAN) Nd 795, c, s. Bc/suiiii.

''Sii-bii-lal-iddiu

I. (//i ''Nabn-ipiii Nd 445, 9- [1109, i'J.

No. 2.

}Sû-di-ni-dii Nk (432, 11), s. Ba-di-ilàni.

Sû{Sii})-ha-a-a, s. Mnrà)iu 16.

Su-kan-du (Cb 233, 4i), vide Askandii.

Sù-la-a Nbp M II 13, u. Knl M II 6, 5. Nk 24.

217,5. 368,5. 420. 433.W- Ev5,.3. Ngi8,i4,

28,31. Nd 163,12. 164,9. 213,4. 329,8. 334,3.

357. 20- 363. 2. 366. 3- 368. 3- 413. 5? 422, 2,

439,3. 449,7. 481,0. 502,3. 521,8. 698,

744,2. 749,2. 779,2. 792,5. 798,2. 856,

888, 4. 1076, 4. Cr 170, 15. 278, G. 326, 2.

367,2. Cb22, 7.
'''"''aslakuWi<ii\2. '""''rab

Nk 452. "'"'h-àb bàiiî Cr 382, 4. sa

^'Hal-la-a Ng 70, 12. S. Ame1-"Nabu, Ardi-

''Gula-\-âfi, ''B'el-ahè-bullit, -iddin,-^Bèlit-

sunu, ''Bèl-ittaium, -kâsir 74, -usallim,

"Bunene-simanni, Dainqîa, Di-di-i-tuin i,

''Ea-dr-iqisa, Iddin-''Nabu -{-150, Kàsir,

^Kib-ta-a, ''Marduk-stim-iddin, ''Nabù-

ittannii, -kîn-aplu, -taddanitn-iisiir. ''Ner-

gal-sian-iddin. Pir, ''Samas-ibni, -sum-ibni

4, -7isal-livi, -::îr-ibni 24.

\. a\s Nk 134, 7.

a\i a a- Da-bi-bi Ev L 9, 5.

aß a. Egibi Nd 1057, 3.

als a.
''Samas-àh-iddin Cr 153, .i.

5. a\s Ap-la-a Nk 62, //.

a\s Bàni-ia a. Epel-ili Cr 277, -'/.

a\i ''Bèl-àh-iddin [«.] Tu-na-a Nd 50, /9.

a\s ''Bèl-kàsir a. Egibi Nd 655, /j.

a\s Bèl-su-mi Nk 32, 2.

10. a\s ''Bel-upalihir a. Egibi^k'j?i,\,\-i. 103,15.

334, 10. [368J. 403.

als "Ea-zîr-ibni Ng 20, 7. Ng L 11 6, a

als Ebabbarra-lu-mur Nd 93, 3. 1S6, g.

rt/i Er-ba a. Egibi Nk 436, 2.

a\s Gi-mil-lu a. ''.... Nd 806, 5.

15. aß- Gi-mil-lu a. Èpes-ili'!<ik[^8i, 3]. Ng3i,3.

44, 3. Nd 553. 1098, 6. Cr 230, 4. Cb 56, >.

als Ib-na-a a. Mastûku Nd 140, 3. 181', :].

257- 393. "•

a/i Iqîsa-a a. Iddin-''Ea Nd M 23, s.

aj} "Marduk-ètir a. Kalbi-''Sin'^ "Hgl^ 12, /s.

als "Marduk-siim-usur a. As-sur Cb 1

1

8, 3.

20. als
"Nabà-ahè-iddin Nd [5, m]. 740, 4.

als "Nabfi-ba-ni Nd L 15, 21.

aß "Nabù-ga-mil a. Egibi Nk 115.

a\s •'Nabfi-kîn-aplu Nd 601.
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{S/(-/a-a)

ajs ^'Nabù-kH-db-ilàni Nk [38, 3]. 46. 47, 2.

25. rt'/i ^'Nabû-siini-iikîn a. Egibi Nk 112,4.

rt/j"
''Nabu-sîr-ukîn a. Egibi Nk 133, 3. 138.

142, 3 = no. 39.

a\s ''Nabfi-7iballit a. ''Addii-sain-me-e Dr

P 81, ,4.

als Sakin- ^sangi Agade'""!>lk 100, u.

njs "Samas-ah-iddin Lab i , 13. Nd 897, 4.

Cr 26. 70, 2.

30. rt/i
"Samas-ibni\ib-ni Nk WM j-'. Cr357.

a\i ''Samas-iddin Nk 138, 3.

a\s ''Samas-iddin a. "'"''j-hb baut Nk L 8, ?/.

a\s ''Sama^s-udaininiq a. Nur-'' Dr269,iG.

a\s Sa-''Nabâ-sù a. I/i' .... Nk t,"/^, 1, 7.

35. ö/i Siiin-ukin NkL 3, 5.

«/j Ziri-ia Nk 302, 3.

«/i Ziri-ia a. Si-gii-ii-a Nk 317.

ali Zîr-uMn Nbp (ZA IV) 20, 3. Nk 103, s.?

[422, 4].

a\s Zir-iikin [a. Egibi) Nk 42, 3. 61, 3. 65, g.

66,2. 70,4. 82, X 86,3. 94,1. III. 118. 119,5.

133,3. 136. 137. 138. 142,8. 424.5; vgl.

110. 26.

40. a (Nd 70, s. 134, 11), ^- Ardi-"Bèl,

Dam-ki-ia, "Nergal-iddin.

a. "'"''abi biti, s. ''Samas-ciir.

a. aiiiêlii-ii, s. Na-din.

a. Ardi Nk (374, 23).

a. Al-di-"Nabîi Cr (161, 30).

45. a. Ba-bii-tu, s. Iddin-"Nabu.

a. "'"^'bciim, s. "Bèl-riinaniii, Munahhis-

"Marduk, ''Nabû-nàsir.

a. Ba-si-ia, "Bèl-iddin.

a. "Bêl-ahè-iisabsi Nd 201, in.

a. ''Bèl-êtiru, s. Baauzu, Musèrjib-''Bèl,

"Nergal-iddin.

50. a. {''Ea-)cpes-ili^', s.
"Mardiik-siiin-ibni, Mu-

scrüb-''Marduk, ''Nabù-hhn-iddin.

a. Egibi Nk (369, u). Nd (181. 597, a), s.

''Bèl-kisir, -lu-mir, Itti-"Nabu-ba/àtu,
"Nabii-ahè-iddina, -usursu, 10114(1511, "Sa-

mas-iddin.

a. Epes-ili, s. "Bèl-liù, "Marduk-ètir, -sitin-

ibni, -sùm-iddin.

a. Etiru, s. Habasiru.

a. Iddin-" Nd M II (46, 13).

55. a. Iddin-"Mardiik, s. Ndid-"Marduk.

a. Ir-a-ni, s. Riiniit-" Gida.

a. Lu-us-su-ana-nîir-"Marduk , s. "Nabù-

sîr-ukîn, Sûqa-a-a.

a. Man-di-di, s.
"Samas-siivi-nkîn.

a. Mas-tuk, s. I-ki-pi-"Marduk , "Sanias-

siim-iikin.

60. a. Mi-sir-a-a Nk (328, n), s. "Bèl-uballit,

"Sainas-zir-ibiii.

a. Mun-na-bit-tiun, s. "Bèliqisa.

a. "Nabu Nk 249, is.

a. "Nabii-ètir Nd 583, 34.

a. Na-bu-nn-na-a-a, s. "Bèl-iddin.

65. a.
"'"''naggari, s.

"Marduk-zir-ibni.

a. Na'id-"Marduk, s. Ndid-"Marduk.

a. "•"l'nappalji'^à 3 1 3,15,8. Miisèzib-"Marduk.

a. "'"''lias patri kàri, s. Ardi-"Bel.

a. Nfir-"Marduk, s. Ahè-iddina}

70. a. Nûr-"Papsukkal, s. "Bèl-iddin, "Nabû-

ctjr-napsàti.

a. Nitr-"Sin, s. Habasintum.

a. Pap-pa-a-a, s.
''Mardiik-zir-ibni.

a. ""•"Pa-se'", s. Kiribtu.

a. "'"''ràb bânî, s. Iddin-"Nabii, "Nabn-

balàtsu-iqbi, -siim-iikin.

75. a. ""'è'rê'i, s. Nidinit.

a. Si-'-a-tuin, s. Ba-ni-ia.

a.
"Sin-uballit, s. "Nabh-ahc-iddin, -ctir.

a. "Sin-ilu, s. "Bèl-hhn-iskun.

a. "Sin-iinittu Ng (14, 15), s. "Nabù-ètir.

80. a. "Siii-na-din-siun\h'i-ini Nd (518, y), s.'

"Nabù-eris.

a. "Sin^-uballit, s.
"Nabù-ahè-iddin.

a. "Siii^-fitu, s. Œas-sa-a.

a. .Sip-pi-e, s. "Nabù-kin-aplu.

a.
"Saiiias-ah-iddin Nd 297, 12. 322, 2. Cr

244, 13?

85. a. "'"''sangi ".
. . ., s. Ili-"Marduk.

a. "'"''sangî Bàbili, s. Kalba-a.

a. "'"•^'saiigî "Gula, s."Bèl-iddin, Siiin-iddiii.

a. "'"''sangî "Istar Bàbili Cr (28, 12),

a. '"""sa tàbtisu, s. "Nabù-ètir, Ndid-

"Marduk.

90. a. Si-gu-û-a, s.
"Nabù-shm-ukîn.

a. Tu-na-a, s. Itti-"Bèl-haiwiir, "Nabii-

inusètiq-iirri.

a. Usur-ainàt-"Ea, s.
"Marduk-bèl-sîr.

T. XXXII.
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iSÛ-/a-il)

93. a. Zn--iikî)i, s.
"Nabn-hclsititn. -khi-aplu.

Sul-ln-ü-a

1. a\s "Ea-iddin Cb 131, 17.

2. a , s. ''Bè/-kasir.

Sul-ln-ma-a, Siil-Iii-iiiu-a, Gl-a, Dl-a (vgl. Sul-

liiin-a HABL774; Kosename z\i Siil/umu)

Nk 77, 8. Cr 61, 7. NbpMIIS, 19.

I. a\s Cr 164, 13.

ajs Ardi-ia a. Hii-sa-bi Dr 484, 3.

a\s Ba-la-pi Dr 378, ig. 452, /7.

a\i "Bcl-iddin a. Epes-Ui Dr I3r,9.

5. a\s Ha-an-da-sa-nn a. IlV}-''Ma7-duk DrP
63, '5.

a\s Kal-ba-a a. Na-ha-a-a Dr 457,/-'. 504, 9.

DrL33, .'..

a\s Mu-1-a-nii a. "'"^'saiigî DrP65, /^.

rt/i
''NabiL-na-din-ahi a. Na-ha-a-a Dr492, /7.

542, ,4. 545. "
als Su-qa-a-a Cb 279, j^.

10. a. Da-ini-qa, s. ''Bèl-kàsir.

a. Su-ha-a-a, s. Miiicdb-''

a. Sil-la-a, .s. ''Sulmàn-sùin-iddin.

a. "Saiiias-iddin Cr 287, 13.

a.
"'••''saiigi Sippar'" Cr (332, an).

15. rf. Si-gii-û-a, s. ''Mardnk-sùin-ibni, -r.ir-ibni.

Sulluinànii vide Sulmann.

Sul-liiin, Sul-lu-inu, DI-iiiii (wahrscheinlich Kurz-

name, beachte no. 13 = Nergal-itsa/liin)

Nbp (ZA IV) 17, 3. 19, 24. Nd 670, 2. Cr

124,9. 296,10. "'"''«/v/j« Nk 450, 15. S.

Idditi-''Marduk, ''Nabn-ètir-napsàti 90.

I. a\s "A-e-eres Nd 7, 20.

a\s Ardia\Ardi-''Bcl a. "'"''masar abidli Dr

545, IS. DrL 26, /.'.

a\s Bel a. Egibi Dr 514, 13.

ajs ''Bêl-ahè-e)'ba a. Uk-ka-a-a Ev 14, ,6.

5. a\s ''Bèl-ètiru Nk 317, 10.

a\s "Bèl-liîi, a.'""''nappahiWL<\y^,is. 142,//.

172, /9.

rt/i Bül-lu-tn a. Niir-^'Sin Ng 52, /->.

a\s E-til-lu a. Egibi Nk 152.

a\s Ili>-''Mardick a.
"•"''nappahi Dr 25 5, /^?

10. a\s Is-ii-?- Nd 7, /<?.

«/i Kabti-ia DrPa 14, -y.

rt/i Mn-se-zib-"Bèl Nd 832, /6.

«/i Musezib-''Marduk [a. "'"''nappahi) Dr
No. 2.

123,//. 168,9. [170,/^]. 2I3,m. 237,//. 23S,/9.

255, /-'? 256, 13. 268, /0. 270, (i. 294, 14. 319,

'J- 332, y. 338, -" 345. "• Vgl. Nergal-

usallim 14.

rt/i
"Nabh-ètir-napsàti a. ""'''abi bi/iDr^O, /7.

15. ajs "Nabîi-iin a. Na-ba-a Nk 350, /a.

«/i "Sin-etir Nd 310, 2.

a\s "Saiiias-iqSa Nd 3 1 2, 5.

a\l Sàpik-zîr a. Niir-"Marduk Dr 472, 16.

a. As-s/ir, s.
"Nabù-iddina.

20. a. ""'''bànî, s."Marduk-rtmaniii, -siiin-iddina.

a. Dan-ni-e-a, s. Itti-''Bèl-balàtu.

a. Danmi-"Addu, s. Làbàsi-"Marduk.

a. Epes-ili, s. "Nabu-kîn-zîr.

a. "'"''i-din-nu, s.
"Marduk-siiin-iddin.

25. a.
"Nabü-li-e-su, s. Bcl-uballit.

a. Na-din, s. Gimillu-''Satnas.

a. ""'''rab , s. "Nabh-erba.

a. ""'^'rab sùJ-si} Nk (328, 12).

a.
"Sin-karàbi-ilme, s. ''Bèl-ittaniiu.

30. a. Si-gu-ü-a, s. "Marduk-kin-aplu, ''Nabii-

zir-ukîn.

31. a. Uk-ka-a-a, s. ''Nergal-siiin-ibiii.

Sulmàiiu {SullSii-n/{-/u)-ina-nu, «Geschenk»), s.

MusrJb-"Marduk 50, ''Nabà-rJr-kitti-iisir

I, Tabiica 26.

"Suliiiàn-ah .... rz. Ba-bu-tu, s. "Nabù-bèlsunu.

''Sulmàn-ahè-iddinl, {"S^-SES^'IPAP. ME-MUj
SE-na)

1. ajs Dr 316, .'Ö.

rt/i Kabti-ia a. "Sin-tab-iii Nd 621, 3. Cb

[78, 4, 10, 17. 109, 5].

a. "Bèl-ètiru, s. "Ea-usalliin, "Marduk-sùin-

ibni, -sidu-usur.

4. a. Si-gu-û-a, s. Saddinnu, "Sainas-kin-aplii.

"Sulmân-àh-iddina {"SKSES-MUlSE-na) Nbp
(ZAIV)i3,4. Nbp Pi 2,3. Nk 437,5. Cb37.

"""'màr sipri Cr 149, 7. ""'''qalln Nd 138, 5.

S. ''Sainas-iddin 69.

I. rt/i "Bel-ah-usabsi a.
""•''inalahi Nd 375,4.

619, 3.

rt/i Kabti-ia a.
"Sin-tab-ni Cb 78, j, in, 17. =

"Sulmân-ahè-iddin 2.

3. rt. Kabti-ia Cr 89, g. Vgl. no. 2.

"Sulmàn-aplu-iddin{"S'- TUR. ^5-iI/f/)Dr 541,13.

"Sulniàn ^-bèl-usur\PAP Cb (303). "'"''qallu Nd

[570,18]. 1008,4. Cr 141, in. 362,4. Cb 135,1,
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164,2. 167,11. 218,3. 257,11. 321,11. 329,2.

369, 8, 376, 3. 391, a. 409. Dr 177, 6. 261, 8.

308, 2. 400, 6. 405, a. 452, 2, 7. 459, 1, 5, G.

509, ?.. Art CIS II 66.

''Sîilmàn^-eres {KAN)
I. a\s Gi-niil-lu Cr 322, :i. Cb 3, 3.

"Sulinàn-ètir {SUR), s. Iddin-"Bèl.

I. a\s ''Bèl-kàsii- a.Si-gu-ù-aT)x A,i\,i. 434,3,6.

''Sulmâfi^-iddin Nd (724). Dr 309, 7, n. 384, 3.

429, 2. 430, 11. Art CIS II 66.

1. rt/i Nu-iir-e-a a. Na-ba-a-a Nd 52, 3.

2. «. Kalbi-''Sm'^, s.
•'Mardiik-zir-ibni.

''Suhnàn^-iqîsa, "'"''ràb bu-Iiim sa ''BèlV>à 273,0.

S. Balàtsu.

''Sulmân^-shr-Hsnr [PAP) Cb (322,20.) Cr 146,2

qallu.

''Sjilmàn-sùm-ibni, s, ''Bèl'^-iînn-iddin.

I. ;?. Nur-''Sin, s.
''Bèl-ana-mirihiu.

''Suliiiàn-sîim-iddin\a {MU-MU\SE-na, abge-

kürzt: Sian-iddin) Nd 134,2. NdM II 65, g.

S. Sa-''Nabû-SH.

I. rt/i "Nabu Nd 130, 5.

«/j ''iWT^rt/-^'?;'-/^^«/ Nd [253, 7]. 273. [1083]

= Snni-iddin 25.

rt/i Ri-inut a. Lî-e-a Nd 875,11. 931, 9.

a\s Sul-lu-ma-a a. Sil-la-a Nk y]"], m.

5. a\i Zîr-Bàbili a. '""hiàs patri Ng 9, /o.

rt/i Zîri-ia {a. Na-ba-a-d) Nk [326, u]. Ev
12, 4. 18, 3. 20, 4. 21, 15. Ng 21, 3. 22, 2. 24,

1,7,8,11,18. 26,13. 33,5. 35,2. 6t. 68,2. 69,3.

Lab [3, e]. Nd 19. 30, 5. 34, 2. 36. 68, /o. 82,

I), 15. 85, 2, 9, 10, 13. 107, 2. 112, 2. 141, 2.

«. ''Bèl-iisursu Dem.? (ZA III).

a. ''Ea-lu-inur, s. ''Bèl-lûmiii-.

9. «. NHr-''Sin, s. -^Gu-rsi-tuin.

''Sulmmi^-siim-usur{-MU-SES)

I. «/i- ''Bèl-eres a. '""^'nian-di-di CbP 26,20.

rt/j-
"Nabû-siim-iddin a. Nur-''Sin Nd 733, 5.

«. E-til-lu, s. "Nabù-zîr-lisir.

4. rf. Nûi--''Sin, s. Itfi-"BcI-Iiiiiinir.

''Sulmân ^-ubaUit{- TIN-it)

I. «/i "Ahu'-ki-it-ru Cr 120, //.

''Sulmân-ztr-ibni Nd 563, 4, 12.

I. rt/i Ap-la-a a. Èpes-ili NdM 30, /o.

rt. Èpes-ili, s. "Bèl-ibni.

a. Iddin-''Mard7ik, s. Ki-di-rii.

_ 4. rt. "'"^'sangî ''Nergal, s. Gijui/lu.

Sû-lnm-a/ji} Nd 398, 5. "'"''rhb nartabi Nk 452, 3.

Suluin{-ana)-Bàbili {Sii-luui{-a-na)-E\ TIN. TIR'"'),

s. Ap-la-a.

I. (7/i 7«-rti-;'^-i5/ Dr 526, u.

«/i "Bèl-ah-iddin Dr 296, 17.

«/i Iqîsa-a Dr 244, /9.

«/i "Nabù-balàisu-iqbi Dr 431, /a

5. «/i "Nabû-sîim-iddin Dr 509, ^o.

rt/i
"Nabii-zîr-lîsir a.

"""'dani-qa Dr 76, /./.

rt/i Ni-din-tum Dr 389, /o. 390, 3.

«/j Tàbi-ia DrBa 19, 7.

9. ^/i "ZA.MAL.MAL-pir-iisnr DrP 147, /é.

Su-bnn-"Bèl^ Dr 533, 12.

Su-liiin-"Bèl-lu-i>mr Nbp (ZA IV) 19, 3.

Sû-bim-ma{-d)-du («vieles Wohlergehen!»), s.

"Bau-eres, Rîniùt.

Sû-iiia-a{-a), MU-ia Ev 11,11 (hierher gehört ge-

wiss wenigstens zum Teil auch MU-a;

als Probename Sû-nia-a-a K 241, IX 37;

Kosename) SmkP i, M II 2, CT IV 31, a.

Nk 125, 4. Nd 157, 2. 259, 16. Srk ZA IX.

S. Ak-ki-ia, ''Bel-ibni, -Œtillifinii, Giinillu,

Liblut, Musallim-"Mardiik 35, "Nabii-rJr-

uMn, "Sajnas-sùm-iikîn,-unai!imir.

1. a\s "Bll-dal-liP. Nk 33, ,0.

a\s I-ba-a a. Hii-sahbi Dr 12, /o.

aß "Nabh-zîr-iddin a. Da-bi-bi Nd 832, 7.

a\s Na-.ür DrBu 88-5-12, 26, /7.

5. a\l Sü-la-a {a. ""'^'bânî) Cr 222, 10. 223, 12.

a Cb 279, 8.

a. Ba-bii-tii, s. Gilfta.

a.
"'"'''bairi Smk M II 3, 12.

a. "'"''bànî, s.
•'Nabù-aplu-iddin.

10. a. Dan-ni-e-a, s.
''Nabù-ètir-napsàti.

a. Egibi, s.
"Nabù-ahè-iddin.

a. Ir-a-ni, s. ''Bèl-uballif.

a. """'Pa-se''', s. "Bèl-ahè-iddin.

a. '""''7'àb bànî, s.
"Mardiik-zîr-ibni}

15. a. Sag-gil-a-a, s. Liblut.

a. "Sin-tiàsii- Nd 605, 6. S. Iddin-''Nabù.

17. a. "'"''sa tàbtisu, s. "Nabfi-siiiii-ibiii.

Sitiii-ibni

I. (7/i
"Marduk-sidii-iddin a. 'san 0-/ "Gtda

Cr 161, .-14.?

Sùm-iddinla {AlU-MUjSE-na] no. 19, 35 abge-

kürzt aus "Marduk-siim-iddin, no. 25 aus

•'Sulmàn-siini-iddin)Y!ikl\%'3. 387. Ngi7,4.
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{Sùw-iddinaja)

Nd 157, 10. 169, 13. 878, 5. 981, 5. Cr 1, 6.

Cb 121,7. 225,6. Dr 6,0. 517,7. 521. 535,2.

'•"'''ak/u'Nk22S,3. Dr553,s. $74,9. "'"''TIG.

EN.NA Dr 559, IV u. S. Àli-iddin, Ba-

/11 fil 106, "Ea-iddin -\- 19, E-lni-ri-

di-i-ni, Iqiipu, "Nabti-aplii-iddin, -itsalliiit,

Na-din, ''Sanids-hhè-iddin, -iqîsa 1 2, Sarrit-

kinii, Snm-iikîn, Ubàr.

I. a\l •' Nd 305, 10.

a\s ''Bèl-ahè-iqîsa a.
''lla-ù-lii Nk loS, n.

199, 9.

2nû!s ''BH-hh-tisabsi a. ''Sajiins-n-ua-i'i DrP

142, 'S-

aß "Bèl-aplit-iddui Dr Bu 88-5-12, 26, 17.

a\s ''Bèl-zir-ibni a. Sag-di-di Nk 406, i^.

S. ajs E Nd 597.

ajs Esî-ètir a. ''Sin-da-iiia-qu Nk loi, 13.

a\s Iddin-''Bèl Dr Ba 10, 24.

ajs Ili-''Bèl a. hn-bit-pàni-ià Nk 346, 12.

ajs Iqîsa-a a. Dan-ni-e-a Cr 12, 10.

10. a\s Itti-''Sanias-balàtii a. Ardi-''Sanias Dr

313- ï6.

a\s ''Mai-duk-sarr-an-ni Nd 963, c.

a\i "Marduk-sarr-a-ni ajs Balàtii Cb "]!, 10.

a\s ''Marduk-sarran{ii)i a. Sa-la-lallu]"""'sa-

al-la-la Nd 157,0-. 635, /j. Cr 65,,,-. 222,7.

223, 3. Cb 86, s.

a\s ''Nabù-ah-iddin Cb 322, \.

15. a\s ''Nabn-àh-Hsur Cb 261,3.

rt/i
•'Nabfi-aplu-iddin a. Pa-se''' Dr Pi 12, /,-.

ff/i
''Nabfi-bàn-ahi Nd 947, 11. Ci 81,4.

a\s "Nabà-bàii-ahi a. ' Siii-karàbi-isnte Cr

200, 14.

a\s ''Nabu-bàn-zir a.
"""'iiappahi DrP 63,4.

70. s; vgl. ''Marditk-shin-iddiu 22.

20. rt/i "Nabù-nàsir a. Epes-ili Nd 529, /^.

rt/j
''Nabu-sar-ahcsîc Nk 406, 14.

«/j
"Nabh-zîr-lîsir Nk 100, /j.

rt/i ''Nabù-zîr-ukîn a Dr 181, /.-.

a\s Na-din a. Bii-it-sii Nd 74, .>.

25. a\s ''Nergal-zty-ibiii Nd 253, 7 = ''Sîdmàn-

snm-iddin 2 q. v.

a\s ''Samas-iddin a. '""''Pa-se''' Dr Pi 7, /^.

rt/j
''Savias-siivi-iddina Dr 513, e.

rt/i
"Sarnas-siim-ü-kin a. ""•''Pa-se''' Nd 343.

a\s •'Sa-"Nabû-sû-û Nk 52, y. 62, u.

No 2.

30. aß Sàpik-zîr a. Na-ba-a-a Dr 541, 23. 561, 9.

a\s Sk-la-a a.""'''sa)igi''Gula DrP 73. 74, 1.

aß "ZA.MAL.MAL-erba a. Amèlii-à Dr

411,/^.

aß Ztri-ia Nd 276, 3.

aß Zîri-ia a. Ir-a-uii Nd 139, s.

35. aß- Zîrîa a. "'"''saiigî "Gula Ndlv2,ä =
"Mardiik-siiin-iddiii 45.

aß Zu-za-iui Dr [75, i6\. 2IO, 13. 249, 4.

a Nk 318, in, 12.

a. Abi-a-bi, s. "Nabu-bèrsiinii.

a. Abi-ul-îdi Cb 293, 4. S. Alfiràii/i.

40. a. Ardi-''Ea, s. ''Bèl-ittaunii.

a. Ardi-"Nergal Nd 498, 4. S. Uballilsii-

"Gula.

a. Bu-ra-qit, s.
"Nabù-iiiiianni.

a.
"Ea-epes-ili, s. Zn-iun-ba-a.

a. m-"Mardick, s. "Nabîi-kin-apln, "Nergal-

iisalliin.

45. a. "'"''kuddiininit, s. Iqîsa-a, Œas-sa-a,

^ " Tas-iue-dain-qa.

a. Lïèa, s.
"Nabù-iqiia.

a. "'"''man-di-di, s. "Ea-iddin.

a. Mas-tuk, s. Taddannu.

a. Mu Dr (247, -J).

50. a. Mu-sal-lim Ng 6, 2.

«. "Nabu-ah-eres Nk 36, 1.5.

rt'. "Nabù-bàn-ahi Nd 201, 17.

«. "Sin-sa-du-nu, s. Sil-la-a.

a. Sa-la-la, s. "Bèl-iddin.

55. rt. Sa-na-si-su, s. Ba-ku-ü-a.

a. ""•''sangî"Addu, s."Bèl-ittanmt,"Nergal-

usallim.

a. "'"''sangî "Sautas, s. Alùrànu.

58. «, "'"''sa tàbtisii, s. Màrànii.

Sinn-iskun

I. rt/i Lûsi-ana-nûr . . Nd 246, 13. = "Nabù-

siiiii-iskun 17.

Shn-lib-si (vgl. ab. Sû-inu{-um)-li-ib-si 61191-5-9,

596, 13. 494, 14 = CT VIII II. 21) lies;

Mu-käl-lini, vgl. Nd 46, u ^ 802, u.

Siim-ukin {MU\Sû-iim Nd 243, 2 - DU\GI.NA\
beachte MU-DU =- is^iTC-CIS II 71; ab-

gekürzt aus Nabù-shni-ukîn u. dgl.) Ng
70, 21. Nd 4, 11. 288, 4. 374, 17. 455. -> Cr

291, 3. 336, .5. Cb 440, 4. Dr 316, 2G.

Dr 82-9-18, 310a (CISII71). "'"''daianu
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{Siiin-7ikm)

Nd 738, 13. 1

1

13, 33. Nd TSBA. S. Ap-la-a,

Bèl-zîr 23, ^'Bêl-mzibanni, ''Biuiene-sàr-

iis7tr2, Gimillu, Gtizanii, Ih-na-a, Iddin-''Bèl,

Kal-ba-a, Làbàsi, Liblut, ''Marduk-iiàdin-

apli, Musèzib-''Ma7-dnk , •'Nabn-ètir-nap-

sàti, -sadûnii, Rîmut-''Bèl, Sü-la-a.

I. a\s Nk47,9. 435,7. Evi7,ä Nd 307,2.

a\s a. Tu-na-a Nd 316, /.'.

a\s Ap-la-a a. Ga-hal Nd 679, s. Dr 84, 1;

vgl. •'Nabù-sitin-ukîn i.

a\s Ardi-ia DrP 41, ,2.

5. a\s Balàtn a. Giiinl-''Na-na-a Cb 109, s.

a\s Ba-ni-ia Dr 379, 10.

a\ï "Bèl-ètir a. "Sin-ihi Dr 328, 4.

afs ''Bèl-ri-iiian-ui a. Ba-bu-tn Ng 34, is.

a\s ''Bcl-sutn-iskun a. '""''sangp. ... Cb 422, /6.

10. a\s Bèl-hi-nu a Dr 333, 9.

a\s Bèl-su-HH a. "'"''nas patri kàri Nd 441,'v.

(?/i E-til-lii a. E-kur-na-kir Nd 348, /,-.

a\i E-til-lu a. N{ir-''Sin Dr 402, 16.

a\i Gi-mil-ln Nk 106.

15. a\s Ib-na-a a. Da-bi-bi Nd 584, n.

a\s Kndjirru a. ''Addu-siiin-eres Nk 200,10.

a\s La-ba-si . ... a. "'"''bàn/ Cb 219, /o.

aß Marduk a. ''Ea-ilùtu-ibni, lies: Iddin-

"Nabà etc.

als Mu-sal-li-nm Nd 243, 2, 5, 13.

20. a\s lilii-sal-lim-iln Ng 39, 3.

rt/i- ]\Ii(salliin-'']\Iarduk a.
""•''abi bîti Dr

312,0-.

a\s "Nabii-ki-sir Cr 87, 7.

ajs ''Nabji-inii-se-si-ru} a.Nu-ha-sii Nd 15,11.

a\s Na-sir a. Ardi-"Ea NdM II 56, 4. 6 1 . 63 , 2.

25. a\s ''Nergal-nàsir} Nk 196, /j-.

a\s Pir- a. "Sin-pi-hi-li-kii>) Dr P 50, 9.

a\s Sa-iua--ilu Nk 61, ro.

rt/j Sa-''Nabu-sH-ü Ng 43, /9. Nd 4, -1. 103, g.

(7/i Sùin-iddi?ia Nk 46, /o.

30. rt/i Sù-zu-bu a. E-til-lu Nd 715, 4.

«/i Tab-ni-e-a a. Epes-ili Dr 267, /9.

«/i Zîri-ia Ng 67, /j.

(?/i Abi-nl-idi, s. Musallini-"Mardnk.

a. "'"''àsù, s. Silla-a.

35. «. "'"''bà'iri, s. Silim-"Bêl.

a. Balàt-sH Nk 249, 30.

cr. "'"''bànù Cr Pa (4, 30), s. Bèlsunu.

a. "Bel-ètiru, s. "Bcl-iddina.

a. Da-bi-bi, s. Libliit.

40. (7. Dam-qa, s. "Bèl-ètir.

a. "Ea-qarrad-ili, s.
"Nabîi-niusctiq-urri.

a. Epes-ili, s.
"Bcl-iddin.

a. Etiru Dr (340, 21), s. Kàsir.

a. Ga-hal, s. "Bèl-kisir.

45- (?. Iddina . . . ., s. Rîumt.

a. Iddin-"Papsj/kkal, s. Gàzanii.

a. lli'-biil-lu-tu-"Marduk (= "Nabîi-siiiii-

ukiii], s. "Mardiik-sinn-ibni.

a. HJas-tiik, s.
"Alardiik-sioii-ibui.

a. Mu-dam-mi-iq-''Addii
,

s. Iqîsa-a.

50. «. Musàllim, s. fIna-Esaggil-ba-na-at.

a.
"'"''naggari, s. Na-din.

a. Nur-"Sin, s.
"Nabù-reùsunu.

a. "'"'-'ràb bàiiî, s. ''Bèl-r/iiiauni , Giiiiillu-

"Gula.

a. "Sin-sadiQ), s. Musèzib-"Marduk.

55- rt*. "Sin-sadùmi, s. "Bcl-nballit , -usalliiii,

"Nabü-cres, Sàpik-zîr.

a. "'"''sangt . . . Nd (266, 7), s. Itti-"Sajiias-

balàtu.

a. "-'"^'sangî "Istar Bâbili, s. Lûsi-aiia-nùr.

a. "'"^'sa tàbtisu, s.
"Nabù-iddina.

59. r?. Si-gu-ü-a, s. Itti-"Bèl-balàtu, Ittî-"Nabû-

balàtu, "Nabu-uballit.

Sinn-usur {MU\Sû-jiii Cr 34, 4 -5^5; Kurzname,

no. 3 vielleicht = ''Nabû-siaii-iisur 8; bis-

weilen ist MU-SES = 6'£-«.r-.S"£'.V =
Iddina-ahu oder vielmehr Nâdiu-alji) Nk

148, n. "'""irrisu Cb (57, ig). S. Apla-a

-{- 109, "Bèl-usallim Sy , Er-ba-a, Ina-

Esaggil-suui-ibui, Kal-ba-a ^i, Lûssu-ana-

nnr, Na-di-nu, "Saiiias-ibiii, Zîr-Bàbili,

Zîri-ia.

I. rt/i Ha-a-a-nu Nk 116, ?/.

(?/i Iqtsa-a a. "'"''Pa-se''' Nd 553, /jr.

rt/i Mar-duk-a Nd P 4, lo, vgl. ''Nabh-siini-

usur 8.

a/i ''Nabü-it-tan-uu Dr 405, 15.

5. a/j "Nabu-na «. Sip-pi-e Nd M II 57, 11.

rt/j "Nabh-scir-usur a. "'"^'sangî "Istar Bâ-

bili Nk 228, /j.

rt/i "Nabu-udammiq a. "'"''allaki Nd 182.

rt/.f "Nabù-tisalUvi Dr 265, 12.

rt/i Nur-e-a a. Mas-tuk-ku Ev 24, 1, 7.
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[Siii/i-iisitr)

10. a\s Ri-mHt-"Bcl Cb iio, n.

a\s Sàf>ik-zîr Nk 315, u.

a. Aiiicl-"Ea, s. ''Marduk-khi-aplit.

a. Ardi-'^Ncrgal, s.
"Nahn-iitaiiiiu.

a. Bnbila-a-a, s.
"Nahi'Miàsjr.

15. a. ''Bel , s. Nergal-sinii-iiidin.

a. ''Bcl-èfirii, s. Balàtu.

a. ''Ea-pat-tan-iiii, s. R}iiii)t-'''Bcl (30. 64).

a. Etirii, s. Sitqa-a-a.

a. Åhi-kal-lhii, s. Aliisczib-''Marduk.

20. (C. Sag-gil-a-a, s. Làbàsi.

a. '""''sangî parakki, s. Ciniilhi, Kiirhauiii-

"Marduk.

a. "'""sangi "Samas, s. Apla-a, ''Bèl-uballit

23. rt. Si-gu-j'i-a, s. Sâkin-hUn.

Sia,i-jisur-"Nabû{}MU-SES-"N^) Nk S9, 7.

Siiin-iisabsi-''Sai/ias oder Mn-sàb-ii-''S. {MU-
GÅL-si--'S^)

I. rt. "'"''sangî ''Samas, s. "Bèl-rtnianm.

Sû-pi-e-hcQ), qallu Dr(ZA V) 7.

Sû-7-i-ni-tumiJ), s. ''Nabu-da-a-uii i.

Sü-iä-a (?)

I. rt/j ''Nabh-dr-usabsi a\s Damica Ng 54,111.

Ai- ?/j-va-an-ni

I. rt. "'"''saiigî "Gula, s. ''Bèl-hh-iisabU.

Sü-ns-ra-an-Hi-'']\Iarduk^

1. (?/j ''Mardiik-siini-iisur a. "Addii-sinn-ercs

Nd 499, 10.

2. rt.
""''sangî "Gula Ng V R 67, 1, 21 b. S.

Biilliifii.

S/t-rji-eiû Nd 54 11.

^Sü-zib-in-ni-"Istar'- Ci" 380, .5.

Sn-zu-bii\KAR (DrP 58,14; Kurzname gehörig

zu Namen wie Musèzih-Marduk und

Nergal-usczib, beachte no. 7 und 10)

Nk 209, 7. Nd 160, 19. [561, 10]. Dr i, m.

161,4. 555,3. S. Bani-Ezida i , "Nabn-aplu-

iddin, -kasir, -rhnu-hikuii, "Nergal-iäal-

lini, Qisti-ia, "Sanias-ndainviiq.

I. a\s Balàti a. Avicl-sisî Nd 263, %

als "Bêl-li'ù a. Èpes-ili Nbp (Z A IV) 6, \i.

ajs Kiidiirrii a. An-da-har Nk 185, 3.

a\s "Nabîi-bàn-ahi Dr 563, 7.

5. a\s "Nabù-na-din-iii-t-i-i Cr 345, 22, so.

aß "Nabn-na'idQ) a.
"'"''nàs patri Nd

4, /6?

No. 2^

{Sû-zu-bu\KAR)

ajs ''Nalm-na-sir a.
""•''nàJ patri Nd 344, /.».

Cr 340, ä. Vgl. Musczib-Marduk 44.

a\s Ri-mut a. Ka-nik-bàbi Nd P 5, .5.

as Sâplk-zir a. Mi-sir-a-a Dr P 59, 13.

10. als Û-bal-lit-su-"Mardiik a. "'"''nâs patri

Dr [272, is\ 571, /j; v^."Nergal-usczib 12.

ajs "ZA.MAL.MAL-hh-iddin a. Ili-"Mar-

diik DrPa 10, si. DrBa 4, 22.

ajs Ziru-th {d\ "Nabn-nàsir Nk ni, q.

a. "Addu-siini-eres, s.
"Nabh-balàlsu-iqbi.

a. ''Addii-shiii-saui-inc-ciJ), s. "Bcl-kisir.

15. a. An-da-har, .s. Kurbanni-"jSIarduk.

a. Ba-bu-tu, s. Ap-la-a, Iddin-"Bcl.

a. "'"''bairi, s. Bàni-ia, "Bêl-uballit, "Ea-

erba.

a. E-til-lu, s. Siiin-tikîn.

a. Etirii, .s.
"Nabù-suni-iddin.

20. a. Ili-"Marduk, s. Kal-ba-a, Mi-}-a-sii-ti,

Pa "i-sù-û.

a. Kànik-bàbi, s. "Bèl-ahè-iddina, Iddina-

"Nabu, Iqîsa-''Marduk, Musallim-"Mar-

diik, ''Nabù-ahè-iddin, QUtiun-"Mardiik.

a. ""'''ràb bànî, s. "BèljNabù-ctir-napsàti.

a. "'"''sangî ili, .s. "Nabh-bàn-ahi.

a. Si-gu-n-a, .s.
"Nabù-kuzbu-ilàni ,

f"las-

inèuiin-dainqat.

25. a. "'""sangî parakki Ng 2, 3.

Ta-bal-la-a-a, qalln Nk 313,23.

J Ta-ban-niijni, ithtu sa "Nabit-balàtsn-iqhi a. Ili'-

«Marduk Nd 84-2-11,61.

I. mjs Ni-in Cb 290.

Tab-ba-ni-e-a Cr 332, », vgl. Tabnca.

Tab-bi-iÛ

I. ajs "Siu-sadiinii Smk M II 4, s.

J'Tab-lu-su

I. W/i/i Mn-se-zib-"Marduk a. Ba-bu-tu Nd 3S9.

J Tab-lu-tu («sie ist am Leben geblieben!»)

Nd953. Nd M 29, 2, 10. Cr3i2,8. Cb 361,7.

Dr 379, 18, 49. Dr P 64, 7.

I. mjs "Bèl-iddin a. "•"'^'rcîsîsi DrP 71,11. 88.

mjs Iddina-''Nab{i a. "'"''nappaJii Dr 522, 0.

DrP [60, 4. 71, 5]. 100, 3 .? P 122. 147, 2.

mjs lui-"Marduk-balàfji a. Egibi Dr 242, 3.

4. mjs l"Na-na-a-ki-li-li-usur Cr 252, 7.

Tab-ni-e-[a), Tab-ni-ia (Kosename, vgl. Bèl-

27



2IO Kuut Tallqvist.

( Tal>-iii-e-{a))

tabni-btillit, Nabû-tabni-usiir u. dgl.) Nk

249, 9. Nd 129, 5. 255, 3. 374, 14. (451, 19).

964,4. 1103,2. 1131,4. Cr 124,5. 157,4. Cb 79, 2G.

121,10. 160,10. Dr 113,7. DrWMn. """'màr

sipri Cr 149, 7. ""•^'rei'i sa sarri Nd 1

1

30, 10.

S. Ap-la-a, Ba-ni-ia, ''Bèl-iddin, Ha-ba-

si-ru, ''Marduk-sùni-ibni, '^Nabù-ahê-iqîsa,

balàtsu-iqbi , -ittaïuui 88, -inusctiq-urri,

i'Nergal-nsalliiii.

I. a\i Nk232,3. Nd 123, 9. NdP5,ii.

Cr 3, .,.

a\s ''Marduk a Nd 230, //.

als Ap-la-a a. Ga-hal Dr 67, 3. 68, 4. 69, 4.

117,3,12. 133,4. 181, 8,14.

a\s Ar-ra-bi a. Ir-a-ni Nd 666, 9.

S. a\s ''Bèl-ahè-iddin a. ''Bê/-'-â Nd [323].

389, 3.

a\i Gi-iitil-lu a. Ga-//a/ Nd 51,12.

«/i Iddina Dr 10, 11.

a\s Ina-fsî-èfir a. "'"^'âsù Cr 161, u.

rt/j Itti Nd 279, 3.

10. rr/i Ka-si-ta-a Nk 95, 4.

a\s Ki-rib-tuin Nd 247, 9.

a\s Li-sir a. "'"''nappahi Dr 82, //.

a\s ''Marduk-ètjr a. "'"''bairi Nk 1 20, 12.

a\s ''Mardiik-sàkin-shm a. Da-bi-bi Nk 382, 0.

15. a\s ''Marduk-lhin-ibni a. <-"'"'') sa(-bi-)-/ia-

si-su Dr 123, /.. 177, //. 237, 4. 331, 4. 357.

423, //.

rt/i
''Nabu-ahc-iddin a. "'"^'sangi ''Za-ri-qu

NdM 17, //.

a\s ''Nabn-ahè-iddin a. "'"''sangî ''Sautas

NdM 18,7.

a\s "Nabù-aplii-iddin Dr 80, 7. 265, 5.

a\s ''Nabû-liii a. "'"^'bcYh'i Nk 359, /j.

20. als
''Nabâ-siiin-û-kiii a. Nu-u-bit. Nd 1024, 7.

NdM [II, u]. NdPi 15,13. DrP 51,6.

a\s ''Nabû-nsal/iiii .... Dr 569. 573.

ais ''Nabû-nsaHitH a. ''Sin-sa-dii-)ui Ng 60,

1, ,g. Nd65,4. 131,6. 147,7. 194,9.

aß "Nabk-zîr-lîsir Ev 12, 1.5. Nbp (ZAIV)

3, î-

a\s ''Nabh-zîr-uJân a. Ba-bu-tu Nk 350, 2.

25. rt/i Na-diii a. Si-gii-ii-a Nk 116, /9.

als Ndid-"Mardnk a. Sul-Iu-nia-tm Nd
383. "•

( Tab-)ii-e-{a))

ajs Pir- a. Raba-a-ia-''Ninib Nd 138, 13-

als Si-Hin-''Bèl a. "'"''sangî . . . . Nd 849,79.

«/Jf ''Savias-ah-J(snr Cr 379.

30. a\s Sàpik-zîr a. Mi-sir-a-a Nd 622, /.'.

aß Sàpik-zîr a. hi fâbtihi NI.: 197, m.

a. }, s. ''Nergal-idmUit.

a.
'""''

, s. "Bèl-iddin.

a.
'"'•''abi bîti'i s.

"Nabù-kîn-aplu.

35. a. Ahu-ba-ni[i), .s. ''Bcl-iddiu, ''Nabù-eres,

-siiiii-iskîiii.

a. Ardi-"Nergal, s. "Bcl-iddiu.

a. "'"'-'bairi, s. Ba-ni-ia.

a. "'"^'bànî, s. Iqîsa-a.

a. ''Bel-aplu-iisnr, s. Itti-''Bèl-balà fit.

40. a. ''Bêl-êtiru, s. Itti-"Marduk-balàtu , "Nabît-

ètir-napsàti, -taddannn.

a. Dan-ni-e-a, s. Kàsir.

a. "'"•^'dupsarri [A.BA), s. "Nabû-sîr-iqîsa.

a. Egibi, s. Kabti-ia\Kabti-ilàni-"Marduk.

a. Epcs-ili, s. "Nabû-sùin-lisir, Shiii-ukîn.

45. a. Ga-hal, s. Iqîia-a.

a. Ibna-a-sa-ili-ia, s.
"Nabû-musètiq-urri.

a. Iddin-"Papsukkal, s. "Nabn-aplu-iddina.

a. iri-"Mardiik, s. Zîri-ia.

a. Ir-a-ni, s. "Nergal-nsêzib.

50. a. Kalbi-"Sin, s. "Nabù-eres.

a. "'""MU, s. Iddin-"Marduk.

a. Mu-kal-lim, s. Hakhuru.

a. "'""iiaggarn, s. "Bcl-siiin-iskiin.

a. Nn-û-bu DrP 89,14.

55. rr. Nùr-"Sin, s. "Bèl-ibni, Nûr-"Sin.

a. "Niiskn'--idinnan/, s. Itti-"Nabu-balàtu.

a. Ra-as-bi-"Ninib, s. "Samas-aplu-iisiir.

a. Sa-la-mn, s. "Bèl-iksur.

a. "Sin-karàbi-isvie, s. "Nergal-usaUiiii.

60. (?. "Sin-sa-dii-nii, s. Alusallini-"Marduk.

a.
"Sin-tab-ni, s. Iddin-"Marduk.

a. Su-ha-a-a, s. Itti-"Marduk-balàtu.

a. "Sanias-iddin Nd 999, 5.

rt. Sa-na-si-su, s. "Bcl-iddin, "Nabù-ctir,

Sàkin-sùni.

65. rt. "•""sangt "Addu, s. "Addu-aplu-iddin.

a. "'""sangt ''Sautas, s. Bhr-sip-a-a.

6y. a. "'""sangt "Za-ri-qu Nd M 25, 12.

Tab-ta-ni-tisur = "Nabt'c-tabtani-usur.

I. «/i Kit-ti-ia a. "'""saugt "Ea Cb 1S9, 22.
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Ta-{ad)-dan-nH («Geschenk») Nd 421, 5. 546,8.

711,2. 865,11. 866. 915,18. 940,6. 971,3.

988, U. 998, 17. 1009, G. 1049, 0. 1055, 17.

1085,8. 1098,4. 1099,11). 1122,2. Cr 68, 7.

Cb 52, 6. 123, 12. 387, 15. Dr 136, 13. 141, 5.

234, 5. "'"''gugallii Cr 1 80, 19.
"'"''miisakil

issuri Nd 306, 3. 714, 5.

I. a\s A-na-"Samas-iàk-lak (so!) Cb 408, 3.

a\s Ardi-ia Cb 68, 20.

a\s "Bei Nd 196, 11.

a\l ''Bel-iddin Dr 307, /».

5. a\s Erba-'']MardHk a."Marduk-eres Dr509,/^.

a\s Mu-sal-liiii-''Marduk a. Im-bu-fiaiii-ia

Cr 60, 2.

rt/i Lussu-aiia-niir Dr 405, 13.

als Musêsib-"Bè/ Dr 105, /o.

als ''Nabù-kiisir a. Da-bi-bi Dr 469, is.

10. a\s "Nabu-ri-tnaii-m Cb 223, 4.

a\s ''Nabù-tàris DrP 57, /j-.

a\s Pàn-''Bèl-a-da-gal Cr 355, //.

a\s Ri-mut Dr 411, 2.

a\s Si-liin-''Bcl a. Aiiicl-''Ea Dr 309, 23.

15. a\s Simi-iddin a. Mas-tuk DrP 142, /->.

a. "-'"''bairi, s. Rîniut.

\J. a. Ri-inut Cr 292, //.

Ta-ad-di-du

I. a\s I-qu-pn a. Egibi Dr 339, 24.

Ta-ad-mi- ? Cr 9, ig.

Ta-hu-ü-nu («unser Kind»)

I. a\s ''Nabu-aplu-iddin a. U'i-''MarditkTirV

135. 'S-

Ta-iiii\ü

I. a. ''Sin-tab-ni-itsur, s. fKab-ta-a.

Ta--iin-ba-ki-e, s. Miisèzib-''Bèl.

Ta-iui-"Gula

I. a. 'Sin-karàbi-isine, s. ''Nergal-iddin.

fTa-kil-tuni Dr 537, 3.

Tàk-ta-ma-am (Cb 50, 7), s. Ba-su-rn 3.

Ta-la- (vgl. Tu-la-), s. Er-ba, Se-gn-su.

Talunii {Ta-li\lim-mu, Ta-liiir, no. 3 abgekürzt

aus Nabù-talim-usiir) Nd 237,9. Dr 105,6.

S. Amèl-''Nabù, "Bél-nâdin-apli, "Nabn-

ahè-iddin, Rhimt-''Bèl, ''Sanisa-a-a.

I. als Nd 79, 5.

als ''Nabû-ibiii Nk 438, //.

aß Ri-kis-kalàina-''Bèl Cb 195,'/= "Natà-

talbiiH-iisur I.

No. 2.

( Talhiiii)

a. "'"''bairi, s.
''Nabu-usursti.

5. rt. ""'^'rab bàiû, s. Nidintuiii.

Ta-al-la

I. «/i Ra-ah-ha-iiia-nii Nd 287, 3.

Tauii^.Ud, U})-gi-bi-ilu, .s.
"Samas-{ah-)iddin.

I. «/i Da-na-a Nk 42, /a

fTam-mi-su Pi 9, 6.

71?-;/// .?-/^-,-«^-'''^^/'

I. ^. >Ea''-balât-sH Dem.? (ZA III) 6.

Ta-nit-tûltum («Erhabenheit» (.?) hypokoristischer

Kurzname aus dem Vorigen) Art(ZAIII) 5.

Dem?
Ta-pa-ra Nd 462, 19.

/Tap-pa-ra Nd 309, g.

fTap-pa-aslsarl-ralru Nd S07, 7. 1125,6,11. Cb P

31, 10. S. fSikkü.

I. /«// ''Nabu-siim-iddin a. Nur-"Sin CbP 33.

130, 7.

Tap-pi-i, s. Rvnht 149.

Trt-r/Zj {Ta-qis{-su) (abgekürzt aus Taqîs-'' Gula)

Nk75,6. 224,5. Lab 1,7. Nd 374,10. 1127,20.

Cr (347, u). Cb 18, 14. 96, 24. 99, 20. 100, 6.

107, 11. 354, 5. 437- 1'- Dr (192, 13). 371. 8.

"•"''mar sipri Nk 257, 3. """'ràb Nk

263, 2. S. Ba-si-ia 22, Kina-aplu, "Saiiias-

iddin, -siim-usur 2, -ztr-ibni 26.

I. rt/j-
''Addu-suint-jisur Dr CT IV 43, y.

als
"Marduk-shni-usur a.

'•'"'' Pa-se''' Cr

168, .s.

als "Nabù-îpus Cr 199, 12.

als "Saiiias-ah-iddin Nk 297, 2. Nd 264, 2.

278, 15. Vgl. Taqîs-" Gula 12.

5. a. Mi-sir-a-a, s.
"Bél-usallitn.

a. "Nabu Cr 285, 4.

a. "Nabü-si-lij/i Cb 22, <i.

8. a.
"Samas-ah-iddin Nd 1130,4. Vgl. no. 4.

Ta-qis{-su)-"Gula^ ^ (no, 12 abgekürzt: Taqîs)

Nk 311, 5. Nd 156, 5. 972, 3. Cr 21,4. 40,13.

78, 13. 88, 2. 112, 3, 118, 14. 134, 4. 189, IG.

210,9.260,11.285,14. 306,3, 356,4. Cbi2,7.

62, 5. 62, 4. 69, 12. 92, 3. 94, .5. 95, 4. 103, 4.

111,3. 112, G. 150,11. 171,2. 177,3. 186,3.

200.2. 203,4. 205,3. 207,5. 210,2. 221,3.

222.3. 224,4. 242,3. 258,14. 274,3. 281,3.

427, 3. "'"''siprâ-ia^ sa giigalli Nk 342, s.

S. Ba-iti-ia, "Bcl-ittannu, Iddin-"Nabù.

27*
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( Ta-qis{-sii)-'' Gula)

\. a\s Nk 244, 13. Dr 342, 10.

a\s a. Egibi CrP 14, 16.

ajs Apla-a a. "Ea'^-un-bi Nd 63, ,4.

a\s Ardi-"Marduk a. "Bêl-ètir Cr 10, /j.

5. a\s "BH-ahè-iddin a. "'"''NI.SUR giiiè ^à

313, /7. Cr 119, 14. [211, ro].

ajs "Bèl-nàdin-apli Nd 799, 17. Cb 131, 10.

a\s ''Ear-ipjis a. Sag-di-di Nd 74, 9.

a\s ''Marduk-nàsu- a. Bèl-a-a Nk 116, 2a.

a\s ^'Nabù-èth'-napiàtl a. Ib-na-a-a Nd

974, '<>

10. a\s ''Nabu-sunt .... Nk 374, 3.

a\s Na-din a. Dan-ni-e-a Dr no, 15. iii,it.

a\s ''Samas-à/i-iddi/il^\<.42iS>'is. Vgl. Taqîs 4..

a. Ardi-'Œa, s. Sàpik-zîr.

a. """'bànî, s. Làbâii.

15. a. ''Bêl-aplu-iddin, s. "Nogal-ctir.

a. Èpes-ili, s. Rîiniit.

a. Ili-a-a, s. "Nabù-kin-zir.

a. ''Nabù-îpjis Cr 271, 15.

a. "'"'hiâs patri kàri, s.
''Bcl-rhiuvini.

20. rr. '"'"^qîpi, s. f" Tasviètiun-daiiiqat.

a. "'"''sangî Dilbat'", .s. -'Bcl-cres.

a. "'"''sangî ''Sai/iai Cb 401, 4, s. ''Sai/ias-

êtir.

23. a. Si-gH-ïi-a, s. ''Bcl-ahc-iddiii, R)inût-''Bcl.

Ta-qü-''KAN. TE}

I. a\¥'Nabû-sir-iddin a. "'"^'bairi DrL 33, /^.

' TAR-a-bii^), s. yir-j.?-.? (Nd 270, 20).

Tar-bi-ia (.^), s. ''Nabù-sar-nsiir.

•'TAR-sa?n-s2i-hi-e-riQ) Dr 366, 3.

'^ TAR-sûiu-su-ra-hi-id (?)

I. rt/i Ilu-ndidQ) Dr 366, /7.

fTa-as-Ii-nm, fTas-liin-viii («sie (die Göttin) hat

Gnade ervviesen»)Ng VR67, 2,3. Nd 243,9.

[257, i.] Cb 108, 2. 315, fi. Dr 207, 431. 6, i3.

434, 5-

y''Tas-ine[-tuin'\-daiii-qa

I. m]s Sîiin-iddin CrP 14, 3. ?P 121, is.

-f''Tas-ine-tiUH-at-ka/l^û'i\\,;^, vide fAna-''Tas-

inètiim-atkal.

y''Tas-me-tmii-dam-qat\qa-at

I. in\s Mu-se-zib-''Marduk a. ''Bcl-apln-iisitr

Nd 176, 2.

w//.y
''Nabil-ahè-iddiiia Nd 807, 830, in. 12.

jn\s Sû-zu-bti a. Si-g?i-û-a Cr 264, 3. Cr Tr.

i/'' Tas->nc-tiini-daiii-qat\qa-af)

4. m\s Ta-qis-" Gula a. """^'qîpi Nd 479, s ^
M 22.

^'' Tas-iiie-tuin-ra-inat

I. mß Ardi-''Bèl a. Egiln Nd 65, 5.

J''' Tas-uic-tum-tab-ni Cb 149, 3, 17, 26.

I. ;«/i Itti-"Âlarduk-balàtu a. Egibi Cr 143,1.

Cb 214.

Ta-as-te-bi (Dr 526, u), s. Suluin-ana-Bàbili.

^Ta-ta-a- Dr 25, 12.

Ta-at-ta-dan-nu Nd 343, s.

Te}-ini-sa-a-a (Nk 360, 3), s. Sû-ba-bu-sa-ra- .

Tèrik-sarrùtsu ( 7>/ Ti-7-ik\ri-ik-L UGAL-uf-sii;

«seine Königsherrschaft möge lange

dauern!»), {^""^'asarid sarri) Cb 93, 7.

169,0. 170. 232,8. 240,13. 271,3. S.Ijasda-a,

Liblut.

*Tig}-ra-/ja-iiia} (Smk Mil 3, w), s. Er-ba.

fTub-ki-luiniJ) DrP 73, 3.

Tuk-ku-ut-tuin, s.
''Nci-gal-iddin 23 a, Ni-qu-du

19a.

Tu-ku-bi-nu Smk P 1,2.

I. rt. Epes-ili Dr 252, n.

7>/-/'«/-//-''^f/

I. aß ''Sauias-iddiu a. Raba-a-sa-''Ninib Nd
4S0, 2.

Tukulti-"Marduk {KU\ Tu\ Tuk-kul-ti\ tii.\ tuui-

i'M^. 2) Nk 250, 4. Nd 525,26. 618, 3. 656,5.

I. a\s Iddiii-''Nabà a. "'"^'saiigî parakki Cb

330, -s. 331, '6-

a\s La-a-ba-si a. amclu-û Dr 440, /-=.

a\s Musèrjib-"Bcl a. Epes-ili Cr 148, 12.

a\s 'Nabà-bêl-hiinàti a. Nàr-''Papsukkal

Cr 1 28, 3.

Tu}-la- Nk.443, 1,3.

Tu-na-a{-d) ( Tu-nn-na-a Sargonst. II 1 7), s. Bàni-ia

5, ''Bcl-iqtia 15, -nàsir 17, -zir-ibni 9,

Gu-za-nii 15, Iqîsa-a 14a, Itti-''Bèl-lummir

13, Alùrànu 23,
"Nabù-kîn-zîr 24, -imtsc-

tiq-iir>-i 19, 37, -rciânnu 2,
''Nergal-

iddina 30, Niqiidu i, Rhimt 152, Sii-la-a

7, Sùm-ukîn 2.

Tuq-na-a Dr 379, 311. S. ''Bèl-ahc-sullutii i.

Tuq-nu-es-sn

I. <7/i Abu-im-ri Nd P 4, s.

Tu-ti-ia, s. Aqabùa, Li-si-ia.

T. XXXII.
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•' TUR . E-akc-iddin \ "A . E-ahc-iddin (SES^'j

PAP.ME-MU)
I. a.

<""''aslaki, s. Kurbanni-'^Marduk.

!>rUR-k-id-dm\MU Nk 276, 3.

I. a\s Kii-sur-a Dr 78, w.

a\s ''Nabü-khi-aplu a. Epes-ili Cr 146, 10.

3. a. Amèl-''Na-na-a, s. Gu-za-nu.

"TUR.k-iq-bi

1. a\s ''Nabà-zir-itsabsi a. Ibna-a-sa-ili-ia Dr

297, ,c.

2. a. "'"^'naggari, s. "Bèl-iddin.

" TUR. È-iqîsa Nk 444, 15.

Tus-par-ka- -ihi

I. a\s ''Baic-eres Cr 328, u.

Tu-su-uiJ)

I. ajs ''Nabu-kiisitrsu DrP 140,//.

fTàbat-"Tssar {DUG. GA-at-" Ts-sar)

I. in\s la-se-'-ia-a-ina Cr 307.

fTàbatinn {WUG{.GA)\ Ta{-ab)-ba-titmltr, Kurz-

name), assat lui-''Mardiik-balàtiiQx 361,2.

assat lui-''Nabu-balàtu DrP6i, ^o. assat

''Nabii-musètiq-urri Nd 103 1, 9. qallahi

[=-^Sahïiii-d/niiniii)'Hû ^C)\,i. 392,2. idjtu

sa "Nabn-balàtsH-iqbi a. îli'-"Marduk

Nd 84-2- II, 61. uuiiiui sa Musêzib-"Mar-

diik Nd 817, 11. uiiunn sa Sahn Cb 343,5.

S. •'Nabû-uba/nt.

I. m\s Ardi-''GuIa Dr 82-7-14, 143.

mis "Bêl-ahê-erba a. "'"''sa tàbtisu Nd 1025,4.

NdL 15,3.

ni\s Ina-est-ètir a. """"'NTSUR ginè Nk
251,5.

in]s La-a-ba-si a. Na-ba-a-a Nd 336, 5.

508, 11.

5. m\s "Nabù-ahc-iddin a.
"Siii-tab-ni-nsjir

Dr P 56, 10, 24.

mjs "Sin-eres Dr Pa 9, 39.

m\s Û-bal-lit-''Mardiik a Nd 635, ä.

mis ''Uras-siiiii-iskuii a. Jfaii-di-di'NàFa2,2.

9. mß Ztr-iikîn Dr Pa 7, 7.

Tàbi-ia {DUG.GA\Ta[-ab)-bi-ia\iâ\ Kosename

zu einem mit tabu zusammengesetzten

Namen) Nk 250, 2. Nd 284,31. 754,3. 866,8.

1050, 3. Cr 372. Cb 274, 9.
"'"''epissanu

Nd 692, 9. S. Iddiiia-a, ''Nabii-ittanii, Su-

lum-Bàbili, Ubàr.

No. 2.

( Tâbi-ia)

I. a's a.
"•"''nappahi Dr 489, s.

a\s "}-erba a. "'"''sa/igi "Ea Cb 429, /->.

als Ardi-ia a. Ba-si-ia Dr 260, 27.

a\s Ardi-ia a. Bèl-ètiru Dr 387, 14.

5. als Ba-la-tu a. "'"''ràb bànî Dr P 44, 2.

als "Bel-ndid a. Èpes-ili Cr 304, 5.

als Kab-ti-ia Cb 375, 10.

als La-qip-p2i Dr 228, 11.

rt/i "Nabii-ètir a. Sa-la-la Nd 750, ,2.

10. als ''Nab?~i-mnsêtiq-urri Cr 218, 1.

als Ri-mict Dr 470, 14.

aß "Samas-iddina a.'""''sangi "Ea Cb 362, /r.

a. "Bèl-nàsii- Cr 285, s.

a. Hu--a-a, s. Ubàr.

15. a. "Sin-ilu, s. "Nabn-balàtsu-iqbi.

a. Su-ha-a-a, s.
"Nabu-aplu-iddin.

a. Sa-na{-si)-su, s. "Bèl-aplu-iddin.

18. a. "'"''sangi ''Addu, s. Miaèzib-'''Bcl.

Tàb-''Marduk {DUG.GA-"M^ Nd 309, 3), s.

"Nabà-iibaUit 5.

Tàb-sil-''Mardick {D UG.GA- GIS. J//-"'J/')

1 . aß Balàtu a. "'"''ràb bàniXir?^^,^. 117,4.1 20,4.

2. a. "'"''rab bànî Dr 489, u. DrP [55, le].

Tàb-sil-"Samas {D UG. GA- GIS. Mllsil-ln Nd CT
IV 41, 10 sil\-"S^) Nd 799, iG. 885, 2.

Nd CT IV 41, 10.

Tàb-sulè-"Bèl {DUG.GA-su-li-e-"B') Sel CT IV

29, 8.

Tàb-sàr .... Nd 236, is. 662, la.

Tàb-làr-"BH {DUG.GA-IM-"B^) Cb (321, 4).

Tâb-sàr-È-sa-bad Dr (201,13).

Tàbtisu{MUN.HI{.A)-su mit und ohne Determ.

'""^', abgek. aus ("""''J Sa tàbtisu q. v.), s.

Ardi-"Marduk 3, ''Nabn-ittannu 12, -sùm-

lisir 17.

Û-bal-lit-" Gula^-"- Nk 18, 5. Dr 98, c.

Ù-bal-Tit-"Marduk^, s. Bal-ti-ia, Tàbatum.

UbaUitsn-"Gula ( 77iV/ Û-bal-litl-su-"G > 2) Nd

567, 16. Cr 13, 4. 318, 9. Dr 10, 7, 20. Il, 3.

101,2. 107,5. 113,19. 130,4. 291. 344,3-

471.5. 535,8. 558,4. Dr Bu 88-5-12-26,9.

S. "Nabù-kin-aplu 35.

\. aß "Marduk a Nd 516, j.

aßs Ahè-iddin-"Marduk a. "'"''sangi "Istar

Bàbili Dr Pi 12 14.
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( Uhallilsu-'' Guld)

a\s ''Mardjtk-erba a. ''Sin-i/ii Ng 8, 14.

als Mjäezib-"Mardiik a. Ba-qa-siiDr 26g, t/.

5. ajs "Nabü-na-din-ahi a. Ardi-^'Nergal Nd

-43j i-

6. a\s Simi-iddin a. Ardi-"Nergal Nd 498, 10.

Vballitsu-''Mardiik ( TIN\U-bal-Iit\-sii-''M ' 2) Dr

54/. 549, 15. S. Balàin 29, ''Bèl-ahè-erba 3,

-ißus 7, -kîn-aplu T)6, -uballit 145, "Nabû-

aphi-iddin + 98, -sùm-ukîn, -taris i , 'W^v-

gal-usèzib, Rimut 35.

I. rt/i '^Addu-zîr-ibni a. ''Sin-tab-ni Ev 23, 21, 23.

rt/i Musêcib-'Œè/ a. Ga-hal Nd 232, 3.

3. (Z.
"""'^ «rti /«/;-/, s. ''Nergal-usczib, Sihubu.

Ubàr\u [U-bar, Uba-ri\ru, «Freund», vgl. Voll-

namen wie Ubar-''Nabü) Nd 1 108, e. Cr

360,31. Dr 280,^/,^.;. 382,2. 479,9. 480,1. 492,2.

"'"''har-zi-ba-a-a Dr 458, 13. S. Bül-Iu-ta-a,

"Nabû-ahè-bu/Iif, -ahè-iddiii, "Na-na-a-

iddin, ''Sanias-iddin, Zh-i-ia.

I. a\s Ardi-ia a. "'"''' bdiri Nk 271, 9.

a\s Ardi-ia a. Na-ba-a Dr 511, /7.

a\s Ardi-''Bêl a. {;'Ea-)cpes-ili Dr 257, h.

348,4. 350,//. 353,/-'. {161,,o. 367, je] 371,1.

374, 7. 386, 1. 387, n. 391, //. 403, q. 404, /j.

448, 3.

a\s Ardi-''Bunene'^ Cb 333, 3.

5. a\s ''Bel-iddin a. ''Ea-pat-ta-uu Dr 554,5.

a\s ''Bel-uballit a. Bu-ra-qu Dr Pa 7, .'o.

a\s Biil-lu-tu a. '^"•'' ràb bànî Nd 1057, '*•

a\s Erba-a a. "'"''} Dr 411, n.

a\s Tna-Esaggil-zîr a. A{r)rabtuiH Dr388, //.

409, 20.

10. als Ina-esî-ètir a. Sa{-bi)-na-si-su Dr 269.

389- 9. 395. 3- 396, 3. 403, /o. 404, ,4. 412,2.

425, ,3. 426, ,4. 428, 1. 443, ,3.

als Itti-"Nabii-balatu a.
''Ea-pat-tau-iiu Dr

272, iS.

aß Itti-"Nabii-balätu a. '""''saugt "Istar . .

.

Dr 469, 20.

als
"Marduk-mr-usur a. "Siu-da-inà-qu CrP

II, /j,

als ''Mardjik-hhn-usur Nk 322, 14.

15. als "Marduk-sicni-usur a. Mu-ka/-/iui Dr F

32, g. Srd 37, 9.

«/i Mu-ra-tm a. Egibi Dr 491, 21.

aß- Mu-s£-zib-''Bèl Cr 359, 2.

No. 2.

«// ''Wrt(5?2 Nd 1098, 1.

aßs "Nabù-ahè-iqîsa Cb 436, 15. •

20. aßs "Nabû-balàt-su-iqbi Dr 434, n.

aßs "Nabù-êtir-iiapsàti a. Epes-ili Dr 3 2 5,.-A

330, V. Dr F ii3,jo.

aßs "Nabfi-ina-esî-ctir a. Sa-na-si-su Dr

392, 24 = no. 10.

aß "Nabù-it-tan-mi a. Ga-lml Dr 568, 22.

aßs "Nabii-tisallim Dr 569. 573.

24a. aßs ''Nabîi-usalliui a. Amèl-"Ea NkWM i5.

25. aß "Nabù-uiallim a. U-sur-a-viat-"Ea Nk
\2,,3.

aßs Na-ui-ia Cb 194, 3. 239, s.

aßs Ni-din-tuui a. "Ea-pat-ta-uu Dr 300, r4.

aßs Sil-la-a a. Epes-ili Dr (ZA III) 2q.

aß Sàpik-zîr a. Epei-ili Dr 360, 9.

30. aßs Si-i-ni-ia (Jnid) Dr 235, 16.

aßs Sian-iddin Dr 533, 3o-

aß Tàbi-iâ Dr 362, 13.

aß Tàbi-ia a. Hu-'-a-a Dr 461, 9.

aß Za-avi-bu-bu Nk 193, 3.

35. a. "Bèl-iddin Cr 360, 11.

a. "Ea-pat-ta-uu, s. Diunuq.

a. Kàs-dak-ka, s.
"Nabà-ètir-uapsàti.

a. ''Nabù-uàdin-aplii Cr 14, 12,

a.
"'"'''uappahi, s. "BH-ahè-iqîsa.

40. a. <""''rcî sîsî, s. "Bèl-îpus.

a. "Sauias Cb 84, 21.

a. Sa-ua-si-su Dr 127, 17. 367, 17. 387, 15.

390, 13. 391, 15. 395, 33. 396, -2. 398, 7.

428, 14. 441, 13. 448, 13. S. Eiiru.

a. """'saugt "Istar Bàbi/i, s. "Nabù-simi-

ukîn.

45. a. Tu-na-a, s. "Bèl-zîr-ibni.

U-ba-ri-ia, U-bar{-ri)-iaßd (Kosename zu Ubâr)

Nk 4, 5. 459, .5. Nd 449, G. 457, 8. 525, 21.

554, 10. 906, 1. loio, ui. 1017, 10. S." Nergal*-

iqîsa.

I. aßs "Bèl-ri-su-i'i-a Nk 4, 9.

aß "Bèl-sa-rid>. Nk 227, 14.

aß Has-da-a{-a) Nd 556, 6. 1118, i.

4. aß Id-di-id Cb 93, 1.

U-bar-"Nable, s.
"Nabii-ri-e-su.

fÜ-baj'-tuni («Freundin») Nk 207. 265, 11. S. Itti-

"Nabù-îuîa.

I. uiß Ba-ku-û-a Cr 287, 37.
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(/U-ùar-tinji)

mis Nür-''Bel-lu-inur Cb 306, 4.

3. m\s Za-kir a.
"'"'' Pa-se'-' Nk dj.

Ù-ba-zi{} ri)-ia Nd 457, n.

U-ln-c-a

1. a\s Kudurru a. Liea Nbp (ZA IV) 6, .-,.

2. a. ID GAL-li-e-a, s. "Nergal-ctir.

U-di-ia, U-du-ii-a, '""''ij>i.-bii-h'i{ku.-)-a-a Dr

458, 11. s: M7isêdb-"Mardiik 53.

'*U-dit-da-a-tti, s. Uvanadàtti.

fÛ{Sam?)-hi-ia Dr 57, .1.

Ukîn-'^Mardnk {DU--'3P) Cr 3, c. S. .V.r-rt'w.

I. a\s Ardi-''Nabii, a Cr 335.

a. "'"^'àsû, s.
''Nabà-usursii.

3. a. Sa-bi-na-si-ht, s.
''Nabii-DÎr-iqîsa.

Uk-ka-a-a (Dr 434, 17), s. ''Nergal-sùin-ibni 6,

Sullui)m 4.

Uk-ku-ma- , s. Kisri-ia.

Û-kit-ba- Dr 375, 22.

Ul-tam-mar- ''Addii, s. Nidintnin 69.

Ul-tu-pa-ni-''Bcl^-l2i-u-sû-lum, ""•''qallu Dr 457, 2.

Ulida-a-a {'"'i"QI{-ld)\ Ü-ht-ul-la\-a-a, «Ilulaios»)

Dr 379, iG. S. ''Bèi-iddin, Nabn-siiin-iddin,

zîr-iddin, Za-ba-di-ia.

I. rt/i A-tar-ri-id-ri Cb 145, //.

*U-iiiar-::a-iia-\ "'"''ii/i-bii-sù-a-a Dr 45 S, m.

Ùmè{UDP')-i-lu

I. «/i Am-ini-zu Nbp (ZA IV) 7,3.

' Um-ma-da-a-tû= XnXi\»\

I. rt/i Ü-du-da-a-tü Art (CIS II 66).

WmmH-tàbat{DAGAL-DUG- C^-rrA »die Mutter

ist gut«)

I. m\s "NabÎL-bèl-iisiir Cb 273.

U.MUK{} mit Determ. ""'^0. s. Ibiia-a 3, ''J/rt/--

diik-nasir 1 1 a, Mushib-''B£l 25, ''Nabû-

zîr-lVsir 13, -zir-iisabsi 9, Rhnnt äA-

Un-da-se-ri

I. (?/i Itti-''Nahii-balcttu a. Ardi-"Ea Dr P

72, 18.

^Ù\I-qu-pa-tiini, qallatii Dr 379, 45. DrP 84, 1.

U\I-qu-pu\pi Nk 390. Nd 194. 375,«. 471.6- 619,8.

685, 4. 739, 8. 883, G. Cr 287, -28. Cb 123, l.'i.

135, G. 361,6. 365. Dr 179, 3. 440, 3. 538, 12.

<•'"<:•'ainè/ urqi Dr 229, 2. "'"''hnandîdi Nd

1088, 5. S. BålatH + 110, «Nubü-khi-zh:

I. a\s Dr 390, /.'. 395, 27. 396, 25.

a\s Ah-abi-ia Dr 447, 4.

No. 2

{U\I-qu-pu\pi)

a\s Ap-pa-mi Cb 49, 2.

a\s Al-di-"È-sa-bad a.
'''"''bäiri DrP 85, s.

5. a\s "BH Dr 244, 11.

a\s "Bel-ahc-iddiii a.
"'"^'nappahi DrL24,/,c.

a\s ''Bèl-etir a. ''Ea-epes-i/i Dr 491, ??.

als "Bel-iddin a Dr 463, 2.-,.

a\s "Bel-iddin a.
"Ea-ile [AN-c) -Umi Dr

55i,.j. Dr (ZAIII) 2, y.

10. als ''Bcl-iddiii a. Si-si-ia Dr 340, /9.

als Bel-su-HU a. Nur-''Sin Dr 330, /9.

als
'>Bel-itballit a. "Bel-ctini DrPa 13, .'<-.

als Ibna-a Nd 884, is.

als Iddin-"BH a. Nitr-"Sin Dr 509, is.

15. als Itti-"Mardiik-balàtu a.'""''nàs patriYirY

75, v-

als La-a-ba-si a. "'"''sang/ "Na-na-a Dr

287, 21.

als Lib-//if a. Li-e-a Dr P 58, 10.

a\s Mic-ra-nii a. Abi-id-îdi Dr 199,7. 441,.').

als ÈTu-ra-\îh\-ù a. Mu-nik-"Bau Dr 561,/.».

20. als "Nabù-àh} .... Dr 75, is.

als
"Nabù-na-din-ahi a. Ga-hal Dr 571, 16.

als "Nabîi-na-din-ahi a. Sn-ha-a-a Art CIS

II 66.

a\s ''Nabii-nàsir a. "'""nappahi Dr 466, 14.

467, 13.

als ''Nabu-ita-sir a. Sn-ha-a-a Dr 435, s.

25. als "Nabü-zir-ltsii- a. "'"''abi biti DrP 63, /9.

a\s Pir- a. "'"^'iaiigi "Gida Cr 329, g.

als Sàpik-ztr a. "E-a-di-pa-ii-ili Dr 497, is.

a. Ainèl-"Samas Cr 229, 12.

a. Egibi, .s. Ta-ad-di-du.

30. a. E-til-pi, s. "Marduk-balàtsu-iqbi.

a. "'"''si-si-i, s. Liblut.

32. a. "Sanias-edii-usur Cb 79, m.

''' Uras-ah-iddin

I. «. Ri-si-ia, s. "Uras-sitvi-usnr.

" Uras-hh-it-tan-nn DrPa 19, 4.

''' Uras-a-na-Mti-su

I. ß.
"'"''ardi-"Ea CrPa(4, 31).

" Uras-bèl-sainè {AN . NA)

I. rt/i Kîn-aplua.'"""rabbàmVixYs.\%,\f).\Çj,w.

" Uras-er-ba

I. «/i P/r' rt. Epes-ili DrPa 6, 12.

"Uras-etir {KAR-ir)

I. rt/i Kîn-aplu a. "'"'''rhb bau/ DrPa 17, /j.
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'' Uras-iddin, s.
^'Lagmnal-iddin.

I. a\s ''NaMt-ei-es a. Epes-ili Dr 392, 22.

ûjs ''Nabii-eres a. "'"^^pahari Dr 363, //.

a. "'"'huaii-di-di, s.
'' Uras-siitn-isknii, Zîr-

nkîn.

(t. "'"''rei, s. Samas-bcl-ilàni.

5. a. Sa-la-vui, s. ''Uras-r/ir-ibui.

"Urcrs-kàsir

I. (7/i Kîn-aplu a. Ba-si-ia Dr Pag,.?/.

a\s Sil-la-a DrPa 21, 11.

a. Da-hi-bi, s.
''Nabù-ah-ittûniui.

4. rt'. "'"'''sangî ''Ninib^, s.
''Nabù-usiirsii.

'' Uras-na-sir

I. «/i Ibna-a Dr 364, 3,0.

'' Ui-as-sàpik-zîr

1. rt/j Bèl-hi-nii a. """'rab hànî Dr Fa 9, ??.

2. ß/i ''Nabà-sùm-ukîn a.
''Ea-qarrad-ili DrP

9. ^-s--

'' Uras-rar-nsur {PAP) Nd 615, 13.

'' Uras-iuni-ibni, s. Kal-ba-a 45.

'' Uras-siim-iskuii

1. fl/i "Uras-iddin a. "'"•'i/mii-di-di Nd Pa 2.

2. rt. "'"'hnan-di-di, s. RîinHt-''Nabù, J'Tàbntimi.

'' Uras-sîiin-ti-kin

I. <?.
amèïsaiigî Di/bûfi' Cr Pa (4, 27).

'' Uras-sùvi-usur

I. «/i ''Uras-ah-iddin a. Ri-si-ia Nd Pa

2, 36.

''' Uras-usallini

I. rt/i "Bêb-ibiii o. Ri-si-ia DrPa9, s, 15.

'' Uras-r:îr-ibni

I. (7/i ''Uras-iddin a. Sa-la-mu Dr Pa 18,23.

Ur-pa-di-ia Dr 535, 3.

U-s?ir-a-mat-''Ea-, s. ''Bèl-ahc-iddin 22, Iddin-

"Nabii 57, "Mardiik-bêl-zîr 2, Ubàr 25,

Usnr-aviàt-''Ea
I. rt/i "Bcl-ibni a. U-sitr-a-)iiat-''Ea Cb245,/^.

Ù-sak-ki-zu Cr 1 28, 5.

Us-sa-a{-a) Lab 1,3. Nd 91, 2. 164, p. 398, in. Cb

99, 7. 107, 7. 437, 11. Dr 47, 12. sa kuruin-

màt sarri Cb 227, 3. S. Lib/nf, Alurasu,

RInsezib-''Sanias i.

I. a. Ahu-ba-ni-i, s. Bèlhinu.

a. Ba-la-tu Nd looi, 3.

3. a.
''Samas-ana-bîtisii Nk 458, 3.

Us-ta-an-ni, "'"''pahàt Bàbili'''' Dr 82, 2.

*Ut-fa-a!n-iuii, "'"''par-sa-a-a Dr 379, 3.

*U-zn-pa-?-tu-ra- (vgl.
''"

Uz-pa-ta-rii- BEIX)Dr

375, 23.

*Za-ab-da-nii Nk 49, s.

''Zabdîa (Zab\Za-ab\-di-ia, vgl. he. n;i"î2T, i^aî,

ar. SîiaT, innr etc.) Cr 36, 7. 90, 27. 336, 10.

"'"''al/aku Cb 332, 5. "'"''asaridn sa Kaiii-

bn-zi-ia apil sarri Cr 335, 9. "»'''rcii. Nd

659, 17. S. J'Bàn!tuin-da)iuat, "Pn-t-ctir 89,

''Sainas-C7-ba, -uhallit.

I. (?;'i ''Bcl-iddina DrP 59,11;.

rt/i ''Bèl-iisallini Dr 261, /7.

rt/i Mar-diik Nd 1054, 4.

rt/i ''Nabû-li'7'1 Dr 307, /o.

5. rt/i ''Nabù-na-din-û/ji Nd 79, 3.

fl/i Pa-di-ia Dr 541, 25-.

«/i U-lu-ul-la-a-a Nd 42, /^.

rt. "Nabu Cb 64, 5.

(7.
''Nabîc-id-ri Cr 54, s.

'''Za-bi-da-a (vgl. pa. SîT^iT), s. Issnr-ahn.

Za-bi-ia {Za-ba-a-a K 82, vgl. ab. Za-ab-bi-ia

Bu 91-5-9, 447, IS = CTVI24, pa. u. na.

13T Zaßßaioc).

I. .7/.V .?^l/v//-/> Nd 858,9.

*Za-bi(-i)-n//lni (vgl. BE IX; as. Za-bi-ni K352, -i)

Dr 20, 8. S. "Bcr-sa-ma-.

\: a. Bèl-siL-nii Cb 123, 21.

Za-l>i-si} (= . . . nî) Art 82-7-14, 152 (CIS II 67).

Za-bu-nu Nd 829, 11. 837, 0. Dr 35, 2.

I. a. "'"''pa/jari Smk CT IV 31, 10.

Zab-za-nu, vide Nn-ur-za-nu.

Za-kir, Za-ki-ru (wohl als Zàkirii zu fa.ssen, vgl.

Vollnamen wie Alardiik-zàkir-simii) Ntl

(367, 3), s. Rîniût.

I. a\s Ki-na-aplji a. Etiru Ng 36, so.

ûjs "Marduk-nàsir a. "'"''pa/jari Nk 91, 17.

ajs ÈhrsaIli]n-"Marduk a. ''Pn-l-clir Cr

240, 9.

a NdM II 52, s.

5. a. """'as-ka-pu, s. Musczib-"Marditk.

a. ''Bel-ètirn, s. Kal-ba-a.

a. Egibi Nk (78, 2).

a. Esaggil-a-a, s. ''Nahù-daniiu, ''Saiiias-

nàsir.

a. Na-bn-tu SmP 2, /j.

10. rt.
"'"''Pa-se'-'' ,s.y Gii-gii-i't-a, ''Samas-i/ba//i/,

fUhàrtuni.
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{Za-kir)

11. a. ''Sin-iia-din-siiiii, s. "Nalm-liii.

Za-kir-sü-um vide \Mardiik\-zàkir-suin.

"ZA-MAL-MAL-ah ....

\. a\s a. Ibni-ilii Ev 9, 2.

"ZA-MAL-MAL-ah-iddin Nd 157, ,5, c. 160, n; s.

''Snmas-eres 2.

I. rt/i Ba-rji(-:zu Dr 226, 4.

rt/i Ka-sir a.
"'"'''

ispari Cb 393, 7.

rt. Ili-''Marduk, s. Stlziibii.

a.
''Nergal-ibni Nd 351, u.

5. ^?.
''Sainas-iddin a. Ga-hal Nk 346, /j-.

''Z/i .J/^Z- MAL-crha, s. Giinillu-"Samas, "Nabfi-

näsir.

I. rt. Amelu-ü, s. Snm-iddin.

i'ZA-MAL-MAL-iddin\a Nd 582. 626, 3. 668, n.

DrP(8o, 11); s. Iddin-''NabH.

I. rt/i As-kalt-"BH XrCT I\' 34, //.

(7/.f «. E-tU-hi Dr 41 1, 10.

a\s ''Bèl\Nabû.-iddin a.
"Addii-sani-vie-e Cb

226, 4. 253, 13. Dr 129, 4.

a\s E-til-lit a. SESi-'-ah-ü, "•"'' sa di-i-di

DrL 25, 8.

5. a\s MH-sal-liin-''Marduk a. Nür-''Papsnkkal

Dr 181, /j.

ß/Jf ''Nabü-u-sur-su a. "'"^''rèr shi Dr 304, //.

ajs -fNu-ub-ta-a Nd 1 1

1

3, 13.

a\s Sa-7'i-du a. "'"''bairi Dr 245, 3.

a\s Ziri-ia Dr 70, /j.

10. a. Ardi-''Nergal, s. Iddin-''Nabu,

a. Ga s. Rîiniit-"Nabu.

12. a.
"'"'' rab baut. s.

''Marduk-han-ttsnr.

"ZA-MAL-MAL-iqisa

I. a\s ''Ma7-duk-bc/-.riri a. "Bèl-ètjru Cb 110,4.

"ZA-MAL^MAL-li-pi-usiir Cr 285, 9. Cb 274, s.

"ZA MAL-MAL-napistim-usur \ZI{-tiin)-ii-sur\

SESjPAP)

I. ajs Giinil-''Gida a. "'"^'nàs patri Cr 168, -v-

a\s Itti-"Marduk-balàtji a. Di-ki-i Dr 298, 2.

a\s Mar-duk a. "'"''gallabi Nk 346, 14.

ajs •'Marduk-qîsnnni a. Mn-kal-lim Dr

245, 11, IC.

5. a\s "Nabn-kin-apln a. Egibi Dr 204, 10.

6. a. Ardi-''Nergal, s. Rhniit.

l'ZA-MAL-MAL-nàsir (EAP) Dr 415, 1:,.

''ZA-MAL-MAL-pir- (abgekürzt aus "Z-pir-

iisiir q. V.)

No. 2.

I. als
"Nabfi-siaii-iddin Nd 39 6. 40, /6.

"ZA-MAL- MAL-pir-usur (abgekürzt: ''Z.-pir)

Dr 299, 8. S. Sulum-Babüi 9.

1. «/i Gi-mil-hi a. As-sur Nk 191, /#.

2. ajs ^Gii-gu-ü-a mji Za-kir a. '""^' Pa-se'''

Nd 65, II.

"ZA.MAL MAL.-si-lim

I. a. "'"i'rei sîsî, s. "Bêl-sadfuiu.

"ZA MAL - MAL-Var-usur

I. a\s "Bel-täk-lak-ku Nd 539, 2.

a\s Gi-mil-lu a. "'"^'rab kàri Cr [224, s].

3. a\s "Nabü-ü-siir-hi Nd 270, is.

"ZA-MAL-MAL-sü Nk 41, 3.

"ZA - MAL - MAL-siim-iddin\a

I. a\s Ap-la-a a. Ga-hül Dr 120, 12.

ajs Mu-se-zib-"Marduk a. "Bel-aplu-usiir

Nd 309, //; vgl. "SL.DU-smn-iddin ajs ..

.

a. Bel-aplii-usur Nd 977, 15.

a\s Si-lim-"Bèl a.
"'"''nappahi Cb 72, l^.

4. ajs "Samas-uballit a.
'""''nappahi Nd 210, 3.

"ZA.MAL- MAL-simi-iqîsa, s. Suqa-a-a.

"ZA MAL MAL-siim-usur, s.
"Nabn-lmllitsu.

I. als "Nabii-kht-ryir a. "'"''rab bald Cr 278.

"ZA -MAL MAL-ü-tir-ri

I. ajs "Marduk-rsir-ibni a. Ardi-"Nergal Nd
1032, 7.

"ZA-MAL-MAL-it-tu, s. "Nablt-dr-usabH 31.

"ZA-MAL- MAL-zir-ibni Nd 365 , u. 78 1 , 20 ; Nd Pi

4, ii; s. Lddin-"Nabfi.

I. a\s Musezib-"Bei a. Ga-hul Nd 53, 15.

"ZA -MAL - MAL-zir-iddin

I. ajs "BH-uballit a. "'"'hiappahi Nd 141, 7.

"ZA-MAL-MAL-zîr-èpii {KAK-is) Nd 314, 7.

Za-ani-ba-qu Cr (360, 32).

Za-am-bu-bu, s. Da-gi-il-ilàni, Ubàr.

Za-an-ni-e

I. a. Mu-se-zib, s. Bèlsuim.

Za-an-ni-e-tü, s. "Bèl-erba 18.

Za-an-zi-ri, vide Sa-an-si-ri.

"Za -ri-qu-iddiii

I. rt/i "Bèl-Jiballit a. "'"''sangt "Sainas Dr

297, /0.

"Za-ri-qu-ri-vian-ni, .s. f-ni-ia.

"Za-ri-qu-siwi-iskuii

I. rt/i
"Nabù-zîr-ibni a. "'"''sangi "Za-ri-qu

Nd 529, /^.

2S
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''Za-ri-qu-sîr

I. a. '^'"''rhb bànî, s.
''Sainai-zîr-jilabsi.

''Za-ri-qu-zîr-ibni

I. a. "'"''satigî "Za-ri-qu, s. '^Addu-ibni.

Za-ri-tu ?

I. a. bairi, s. ''Bèl-iddin.

Za-ru-tii (vgl. Za-ru-ti-i K 316,21, Zir-it-ti-i K
404, 20)

I. a. ''Sin-)ia-din-iîiin, s. ''Nabù-sin/i-iskun.

Za-zak\za-åk\-ka\kH («strotzend von Kraft»), s.

Rîmut 56, Rîmîit-'''Bèl-ilàni i, Rîiimt-

ili S.

^Za-za\-akt-ka} Nd 313, 21.

fZa-zi-tum (vgl. Za-za-a K 294, 31, Za-zi-i K
287, 2, Z?-^'?-?' K 329, 27 etc.) Cr 333, 3.

Zikari {US\Zi-ka-7-i, «Mann»), s. Balàtti

1. a\s Iddm-''Nabà a.
"""' Pa-se''' Nk -ji, /7.

2. «. "'"^'Pa-ie''' , s. Balâtu.

Zîr-Bàbili {ZIR-E\ TIN- TIR'", vgl. bnanT Zo()o-

ßäßtX) Nk 249, s. 321, 3. Nd 766, s. 850, 4.

1062, 6. S. ''Bèl-iddina, ''Gula-zîr-ibni,

''Sanial-iddin.

I. ^r/i
'' Gida-sùm-ibni a. Na-an-na-a-a DrP

69, /?.

a\s Ina-eU-ètir a. "'""âs-siir Nd 113, 13.

als Mii-te-e-ri-sii Dr 297, 2.

«/i Ra-dim a. E-til-pi Ng 26, 2.

S- a\s Sùm-usur Nk 195, /0.

a. Ba-si-ia, s. Gti-za-mt.

a. E-til-Iim, s. ''BH-uballit.

a. """hiappahi, s. ''Nabû-ahè-biillit.

a. "'"'hiâs patri, s.
''Sulmàn-sùm-iddin.

10. rt. "'"'^pahari, s. -fAtnti-"Bèlit.

a. Pap-pa-a, s. Niqudit.

12. rt. "'"''rab shs-h SmkP 1,9.

Zir-bi-bi

I. rt/j "Bèl-kàsir a. Èpes-ili, ab k(\

bit Ir-a-ni Dr 268, 2.

«/i Damqi-ia a. Na-din-se-ini Dr L 26, /7.

rt/j
"Marduk-7isallim a. "'"''man-di-di Dr

515,77. DrL 33, /Ä

rt'/i '^Nabù-iinisètiq-lirri a. Ba-bii-tii Dr

489, 6.

5. «/i Sii-la-a Nd 105, /^.''

Zi-ri-ia, ZIR-id\iâ\a-a, ZIR-a DrP 60, 13 (Kose-

name, vgl. zu no. 19. 30) Nk 254, 2. 322, G.

(367, u. 420, is). 444, 1-1. Nd 13, :i. (305, IS.

[Zi-ri-ia)

947). 1042. 1075,6. Cri58,5. 161, 13. 166,15.

Cb 1 30, 5. Dr (462, u). '""''ak/u sa"'"''MU^'
Nk 313,^.

""''aslak Esaggil NdTSBA.
"""'belpihàti sa ... Nk 1 15,3.

"""'zainviem

Knl M II 5, 9. S. Ardi-''Bèl, "Bèl-ahè-erba,

-iddina 22, Erba-"Mardiik 3, -^Esaggil-

ràiiiat, Gimil-'' Gula, Iqîia-a, Itti-''Nabfi-

balàtu, ''Mardjik-iddin + 2, -zîr-iisur 2,

Mhrànu 14,
''Nabii-eres 24, -ètir-napsâti

27, Napihnni 3,
''Nergal-iddin 12, -iisal-

liiii, Nuniviurii, Rîin{it-''Bèl +21, ''.S«-

mas-iddin, -kîn-aplu 8, -uballit 48, Ä/w-
^VM«, Siun-ukîn, "ZA.MAL.MAL-iddiii.

I. ajs Cr 161, 54. 330, 5.

«/i Ba-bi-la-a-alTm.TIR^'-a-a Nk 70, //.

ajs Balài-sii a. Daii-ni-e-a Ng 42, 5, 7, lo.

«/i Ba-lat-sii a. saiigî ''Ninib Nk 164,^9.

S. a\s "Bel Cb 25, 2.

a\s ''Bèl-hOn-iskiin , «-»'''bel pihàt a-bu-lu

Nk 311, 14.

ajs Bèl-sii-nu a. Sa-al-la Cr 169, 4.

a\i Dan-nii-ili-ia a Dr 236, 10.

ajs Gi-mil-hi Nd 419, :#.

10. a\s Iqîsa-a a. Si-gu-û-a Dr 509, 10. Paô, -'6.

ajs Itti-''Nabîi-balàiu a. Egibi Dr 382, 14.

afi La-ba-a-li a. Ahè-'-tt Nk 346, 2. 408, 4.

ajs "Marduk-zir-ibni Nk 60, s.

aji "Nabu-ahc-iddin a. ""'''rab sùs-si Nk
200, s.

15. ajs "Nabù-bàn-ahi a. Ardi-"Ea Dr 189, /9.

ajs "Nabû-erba Nd 849, /9.

a\s ''Nabu-êtir a. "'"''bà'iri Nk 273, s.

aji ''Nabfi-ètiT-napsàti Dr 27, 15.

a\s "Nalm-ibni a. Na-ba-a-aj"Nabù-a-a Nk

207, is. 265. 283, 2r. 390, 2. Vgl. Zîr-ukin 3.

20. ajs "Nabù-siiin-ibni Nd 145, //.

ajs ''Nabù-sùm-usur a Dr 543, 27.

a\s "Nabu-û-sal-li Cr 158, 14-

ajs ''Nabù-sîr-iikîn Nd 3 1 5, ä

ajs "Nabû-zîr-ukÎH a. Sag-gil-a-a Nk 45, ;*.

25. ajs Nad-iia-a a. "'"''rab bànî Nk P 125,0.

Ng 35, "• Nd 256, li. Cr 144, s.

ajs Nar-gi-ia DrL 25, is.

ajs Ri-nuit Nd 82-7-14, 725 (ClSIl 61).

ajs Ri-vint a.
"Samas-ba-ri Nk 189, s.

ajs Sil-la-a a.
"'"''qipi Nd 14, lu.
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86, 10. Vgl. Z/'r-

[Zi-ri-ia)

30. a\s Sthn-usur Nk 60, 12

Bàbili 5.

a\s Tab-iü-e-a a. Ili-^'Marduk Nd 257, 13.

als U-bar Cr 3 1

1

, /7.

a , s. Kal-ba-a.

a. Ainèl-"Ea, s. "Bèl-kàsh:

35. a. Ba-bu-tu, s. Iqîsa-a, ''Nabû-miisètiq-urri.

a. "'"''bà'iri, s. Gimil-" Gula, Itti-"Bcl-lum-

mir.

a. Ba-la-tn, s. ''Nabù-mHsètiq-\!irri\.

a. "'"''bäim Cr Pa (4, 28). S. Ba-ul-iâ, Giinil-

" Gula, ''Nabù-balâtsu-iqbi.

a. ''Bcl-aplu-usur, s. ''Bèl-aplii-uidin.

40. a. "Bcl-ètirii Ev 24, .5.

a. Da-bi-bi, s. "Bèl-ètir, Iddin-''Nabù.

a. Egibi, s.
''Nabu-udatnmiq.

a. Èpes-ili Nd (473, 15), s. ''Bèl-îpiisii.

a. Ga-hul, s.
''Marduk-sùtii-usnr.

45. a. Ib-iia-a-a, s.
''Nabà-nàdin-alii.

a. Iddin-''Sin, s.
''BH-kàsir.

a. Il'i-"Marduk, s. ''Bèl-uballit.

a. Iqîsa-a Nk 219, 2.

a. Ir-a-ni, s. ''Bèl-iddin, Sùm-iddin.

50. a. Mai-tuk-ku, s.
^'Samas-ètir.

a. Mi-sir-a-a, s. Rimùt-"Bel.

a. Mu-kal-lun, s.
•'Mardiik-qîsanni.

a. Na-ba-a-a Nd (169, i;), s. Ardi-"Man/iik,

"Bèl-usallhiL, i/Ina-)Esaggil-ràiiiat, Là-

bâsi, ''Marduk-sion-iddin , Musècib-'^Bèl,

''Nabfc-usnrsu,^^Silmi-"Na-na-a,"Sitlmàn-

sùm-iddin.

a.

55. a.

a.

a.

a.

a.

Na-din-se-ivi, s. "Bèl-iddin.

"'"'h-àb bâitî, s. "Marduk-nàsir.

Sag-gil-a-a, s. Na-di-nu.

''Sin-ilu, s.
''Nabü-ittannu.

''Sin-imittu, s. ''Nabû-sùin-lîsir.

il I'Sin-sa-dn-nu, s. Musèzib-''Bèl.

€xi. a. "Sin-tab-ni, s.
''Samas-sîr-iddin.

a. ''Samas-ba-a-ri, s.
''Nabû-niusètiq-iirri.

a.
''

' '
^ 'antèlsangî "Gula, s. Kidin-''Marduk,

''Marduk-siwi-iddin, ''Nabû-inidêtiq-urri,

Sum-iddin, Zîr-iddina.

a. "'"''sangî Sippar''' \''Samas , s. Ina-esî-

ètir.

a. "'"''sangî "Za-ri-qu, s.''Bèl-ahè . . ., ''Nabû-

ittannu, Qîs-"Marduk.
No. 2.

{Zi-ri-id)

65. a. Si-gu-ù-a, s. Sü-la-a

a. Suàti, s. "Nabu-nàsir.

67. rt. Tu-na-a, s.
"Nergal-iddina.

Zir-ibni (abgekürzt, vgl. zu no. i)

I. a\s Ki-rib-tuiii a. Jlfu-kal-liin Nd 722, /j.

Wahrscheinlich = "Addu-zîr-ibni 3.

rt. "'"''bdiri Dr (407, 3).

3. a. "Sin-tab-ni, s.
"Ea-nàsir.

Zîr-iddin (abgekürzt), s. Mnsèzib-"Bèl.

I. rt/i "Saiiias-ibni Ev 18, 5.

rt/i Zîri-ia a. ""•''sangî "Gula Nd 158,7.

3. «. Nûr-''Sin, s. Siriqti.

Zir-îpu-sù (abgekürzt)

I. a. Iddin-"Sin, s. "Bèl-kàsir.

Zîr-iqîsa (abgekürzt) Nk 132, s.

Zîr-kitti {DU]-lisir,SI.Dl (vgl. Nabù-zîr-kit-ti-

lîsir) Dr 559, III 39.

Zir-lîsir {ZIR-GISiSI.DI) Nk 243, e.

I. a\s "Nergal-ubalHt . . . . Nd 197, ,3.

Zîr-lBir-"Nusku {ZIR-SI.DI-"N^) Nd 583, u.

Zîr-ukîn (ZIR-DU\GI.NA, abgekürzt etwa aus

Nabù-zîr-ukîn, vgl. no. 1

1

,
beachte auch

no. 3) Nbp (ZAIV) 13, s. Nk (60,10).

157.1*- 338.1- Nd 7, 4, 13. 923, 5. 1133,8.

Cb 385,20. S. "Bèl-êtir g2, -iddin 267,

I-ba-a, "Nabù-bèlsunu 12, -kîn-aplu 40,

-siiM-iddin, Rî)nùt-''Bèl, Sü-la-a 38, -^Tà-

batum,

I. a\s "Nabu} a. Màr-Esaggil-ibni Nd

769.9-

a\s "Nabù-bàn-ahi Nd 7, 7.

a\s "Nabû-ibni a. Na-ba-a-a Nk 194. Vgl.

Zîrîa 1 9.

a\s "Nabû-tab-ni-usur a. Bèl-napsâti Cb

388, 16 (lies : . . . kîn-zîr).

5. a\s Sàkin-siini a. "Bèl-ètiru Nd 817, ir-

ais "Uras-iddin a. "'"''man-di-di 'HàV?i 2,3.

Cr Pa 4, 6.

a. Ahu-bani, s.
"Nabu-ahc-bullit.

a. ""'^'bànî, s. Kabti-ia.

a. "Bèl-ètir, s. "Nabù-sadûnu.

10. «. Da-bi-bi Nd 11 14, 7.

«. Egibi, s. Sû-la-a, vgl. "Nabù-zîi'-ukîn a.

Egibi.

a. Etiru. s. "Nabù-hhn-lîsir.

a. I-din-nu, s. Kabti-ia.

28*
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[Zîr-ukîti)

a. Mun-na-bit-tum, s. ''Bèl-iqtsa.

15. a. ''Nabu-ètir, s. Sàpik-rjîr.

a. ''Nabû-suni-iddiii, s. "Bèl-apht-iddiii.

a. "'"''hiàs patri, s. Ardi-"Bèl.

a. "'"''pa} .... Dr (397, 12).

o. """^qîpi, s.
''Nabù-ittamm.

20. a. "Sin- .... Dr (327, 9).

a. ''Sin-ia-du-mi SmkP 2.

a.
"'"''saugt "Gula, s. "Nabn-iddiu.

23. «. Si-gu-ii-a, s. Itti-"Nabù-ba/àtii.

Zîrùtii {ZIR{-û)-tu\tu, vgl. Zârîitii oben; wahr-

scheinlich Hypokoristikon zu einem mit

s'/rÄ zusammengesetzten Namen, vgl. zu

Marduk-sàpik-rjîr 14) Nk 32, 15. Nd 5 13, 8.

546.3. 582,2. 743, la- 797-5. 841,11. 873.

940. 4. 1 100, 2. Cr 9, 10. 22, 10. 32, 10. 36, 6.

57, 15. 92, 8. 233, 4. 247, 7. 262, Ifi. Cb 94 3.

100, in. 123, .5. 202,7. Dr 40, 8. "'"''ki-rM-û

Nd 23, 8.
""''kudduiunu Cb 59, j. j« <5f/

rt^z Nd 629, 11. hl bit kaliüiiu Cb 131, 12.

S. Ba-zu-su 23, "BH-iqisa, Bè/hinu 78,

''Bèl-ushib, Làbàsi, "Nabfi-ahè-bidlit,

-ittanuu 62, -zîr-ukîii, Nidintuin 95, Är-

pik-zîr, Suzubu.

I. rt'/i "Bcl-ahè-iddin a.
"""'uàs pairi Ng22, /o.

rt/i ''Bèl-ètir a. Su-ha-a-a Ng 38, 2.

<7/i "Bèl-iddin Nd 446, 2. 448, 2.

a\s ''Bèl-^iiin-iskuu Nk 62, 12.

5. rt'/i Bèl-su-uu Cr 310, /;?. Cb 58, i. = no. 12.

rt/i "Bèl-zir-iddin Nd 479, /^.

rt/i Ili-"Marduk Nk 231, 13.

a\s Ri-inut a. Abi-iil-idi Nk 325, 10.

ajs Sad-din-mi a Cr 349, 20.

10. a. ''Bèl-aplu-usur, s. Nidintuin.

a. "Bèl-sùm-iskun Nk 43, 12, vgl. no, 4.

a. Bèl-su-nu Nd 351, /o. 781, 7, = no. 5.

rt. Da-bi-bi Nbp (ZA IV) 12, 12, s. "Nergal-

usal/im.

-aQsa)-bn-su, s.
''Nabh-tabni-

(Zîrîitti)

a. "Marduk-

icsur.

15. a. "'""pahari, s. Balàtsu.

a. Si-ik-ku . . ., s. Di-na-a.

17. rt. "'"''sangî "Ninib, s. "Marduk-sàpik-zîr.

Zîru-H-ti-ià (vgl. as. Zîru-u-ti-i K 404, 20), s.

''Nabü-aplu-iddin 54.

Zz/^' {>.HA.LÄ)-''NabiV Dr 572.

^Zi-it-ta-a (Kosename), qallatu Nk 137, «. ?>
84-2-1 1, 30.

Zu-iib-bat-ilu Nk 148, Zu-ub-ba-a-ti-i-lii . Zu-ub-

ba-a-tu-iht, s. Itti-"Nabà-balàtu.

Zu-bu-du-ru, '^'"'hnâr sip-pir-ri Nk 372, 3.

ZuQ Sii)-ia-a (DrPa 12, 35)

I. rt. Nur-''Marduk^ s. Ahè-iddina.

Zu-uin-ba-a (Kosename zu Zu-unt-bu «Fliege»)

I. a\s Ardi-"Marduk a. ''Sin-sadÙJiu Dr V

112, /j.

(^c/i Iddina-a a. Si-gu-ii-a Dr [407, // =]
DrP 104, 10.

ajs Kitr-ban-ni-''Marduk''- a. Bi-ib-bu-ù-a

Dr 509, /7.

rt/i Li-bji-ru a. Bu-un-na-a-a Dr 487, //.

5. a\s MusalUvi-"Marduk Dr 379, 3. 410.

a\s "Nabû-balàt-su-iqbi a. Etiru Dr 507, y.

a\s "Nergal-ipus a. Amèl-''Ea Dr 380, /j-.

rt/j Sa-du-nu a.NU.AN.NA{Salam-sainP.)

Dr [407, /^] = DrP 104, 13.

9. rt/i Sinn-iddin a.
''Ea-èpes-ili Dr 491, 2.

Zu-um-bu («Fliege», vgl. BE IX)

I. a\s Iddina-a a. "Bcl-zddin DrP 144,4,10.

^Zii-tin-na-a (Kosename aus zuiinu «Regen»)

Nd 990, 8. aUat "Bèl-kàsir Nd 380 (ZA III

S. 366). assat "Nabfi-ahc-iddin Nk 138,4.

1. in\s ''Addu-zîr-ibni NkP 3, u.

2. vtjs Ri-niut Nd 584, 4.

Zu-za-a, Zii-zi-ia Nd P 9, s, s. Iddin-"Nabû.

Zîi-za-nu, "'"''ir-ri-su Nd 167, 4. S. Sum-iddin.

T. XXXII.



Neubabylonisches Namenbuch. 221

II. Götternamen

uinl mit ihnen zusammengesetzte Personennamen.')

''A-a, wahrscheinlich Aja zu lesen, s. Jen.sen in

KB IUI p. 20if., Zimmern in KA^ p. 368,

die Gemahlin des Sonnengottes, daher

kallàtii «die Braut» genannt und oft

neben Sama.s (Bu 91-5-9, 413,4 = CT
VI 27, Biling. Smk:s 31) sowie unter den

Göttern von Sippar erwähnt. NbpM II 1 2, 5,

ZAIV4, 2. 8, 6. Nk 213,2. 240,3. 280,3.

3i2,2(!. NkCTIV 38,8. NkL8,i7. Nd 159,3.

163, 4. 195, 4. 283, 3. 320, 7, 9. 465, 4. 547, .5.

692, 2. 694, 5. 696, G. 699, 6. 726, U. 737, 2.

751. 2. 826, G. 1060, 1). Cr 7, 7. 40,4. 185,4,8.

186,9. 190,1.5. 191, .s. 201,10. 232,9. 241,7.

289,8. 300,2. Cbi26, 4. 136,2. 230,3.

363.3. 413,8. 414,7. 439,3 Dr62, G.
—

In Eigennamen bezeichnet die Gruppe

AN.A.A nicht immer die Göttin Aja.

Denn theils ist ili-a-a zu lesen, tlieils

bezeichnet die Gruppe (wie auch A.A
ohne Gottesdeterm.) eine männliche Gott-

heit. Für die Auffassung dieser Zeichen

in fremdländischen Namen s. KA^ p. 467

u. Anm. 7. — Als Gottesbezeichnung

scheint A.aI sich zu finden in den fol-

genden Namen:

I. An erster Stelle:

I. A-a-ahè {PAP^') (as. abgekürzt aus *A-a-

akê-iddiii oder dgl.) 82-5-22, 41. Rm 160

(JADD 3. 294).

*A-a-am-me K 460 (JADD 296); vgl. KA^
pp. 467 Anm. 7, 48of.

f''A-a-a-qar-rat «A. ist theuer)»(?).

''A-a-bêlit'tiisi «A. ist Herrin des Volks»

(ab.) Ranke p. 27.

l. -f''A-a-dal-lik{ri-ib'i) ab. Bu 88-5-12, 256,6.

ü'A-a)

91-5-9, 280, 4G. 375,24. 421,41 (CT IV 16.

VIII 25. II 36. VI 30).

A-a-e-nu-it (as.) K 386, 9 (JADD 619).

A-a-iddin (AS) «A. hat gegeben» (as.) K
9591 (JADD 720).

WA-a-ka-la-hu (ab. Snblt) KB IV p. 14 I 12,

HOMMEL, Altisr. Überl. p. 112.

f''A-a-ku-zu-ub-ina-tim «A. ist Üppigkeit

des Landes» (ab.) Bu 88-5-12, 225, 2.

91-5-9, 2179,55 (CT II 13. VIII 46).

10. A-a-ine-tu-JiK (as.) 80-7-19, 42 (JADD 69,

III p. 1 10).

*'^A-a-7'am-mu\me edom. König KB II p. 91.

^A-a-ri-i)H-inii Sarg. Ann. 281. KA'' p. 467.

^''A-a-ri-sà-at (nach RANKE p. 27 abgek.

aus fA.-riiat-ilàni, vgl. Pstar resti ilàni

Tig. I 13; ab.) Bu 91-5-9, 356,31. 47S> as

(CT II 30. IV 47).

'' A-a-si-da-ti (ab.) Bu 88-5-12, 43,^0 (CTII3).

15.
•'A-a-si-ti (^}a) Bu 91-5-9, 367, 31 (CT II 34).

J''A-a-tiim (ab. Hmrbi) Bu 88-5-12, 624, 23

(CT IV 40).

*A-a-tu-ri «A. ist mein Fels» (ar.)Bu 91-5-9,

94 (JADD 186).

f''A-a-si-ma-at-ma-thii «A. ist die Zierde

des Landes» (ab. -Snblt) Bu 91-5-9, 2173,5

(CT VIII 45, vgl. Daiches p. 80).

11. An zweiter Stelle:

Abu-"A-a «Vater ist A.» (as.) Epon. 887.

20. -''A-ma-at-''A-a «Magd A:s». Bu 91-5-9,

475.25 (CT IV 47)-

fAMât{KA)-"A-a Bu 88-5-12, 332, 9 (CT

II 15), vielleicht abgekürzt dMS*Ina-ainât-

"A-a.

i) Das hier gegebene Verzeichniss berücksichtigt nur solche theophore Personenuamen, welche Namen der in

den neubabylonischen Geschäftsurkunden namhaftgemachten Gottheiten enthalten , und beansprucht nicht Vollständigkeit,

obgleich auch assyrische und altbabylonische Urkunden berücksichtigt werden. Wo nicht anders bemerkt ist, kommt der

betreffende Name in den nb. Geschäftsurkunden vor und findet sich mit Angabe der Schreibweise schon in Abtheilung I,

Personennamen,

No. 2.
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{''A-a)

fA-na-''A-a-uz-iä «auf A. ist mein Ohr ge-

richtet» (ab. Ranke p. 26) Bu 91-5-9,

366 (CT II 33).

Bur-"A-a «Sprössling A:s» (ab.) Bu 88-5-12,

721,.?. (CT IV 49).

fE-ri-is-ti\NIN-ti-"A-a «Entscheiderin ist

A.« (ab.) Bu 88-5-12, 185.217. 291 (MBAP
31. CT IV 13. II 14)-

25. link-"A-a (ab., MBAP p. 96) Bu 88-5-12,

419. 91-S-9, 330, .7 (CT VI 20).

Kabti{BE)-"A-a «gewaltig ist A.» (as.) K
344,.., (JADD22).

Ilu-ka-"A-a «dein Gott ist A.» (ab.) Bu

88-S-12, 697 (CT IV 45), Ranke p. 26.

Kalbi-'''A-a «Diener A : s».

Mâr{TUR)-''A-a «Sohn A:s» (ab.) Bu
88-5-12, 172 (MBAP 50).

30. Nur-''A-a «Licht ist A.» (ab.) Bu 8S-5-12,

155,^. (CT II 5).

PZ-W-'M-« «Sprössling Ars» (ab.) BU88-5-12,

703/4.

Sä-''A-a «dem A. Zugehörig» (ab.) Bu 88-

^12, 318, ,8 (CTIV25).

^Sa-ad(Û)-"A-a (ab.) Bu 91-5-9, 316. 356,..*.

366,^2. 586,4 (CT VIII 26. II 30. II. VI 33).

Srnn-ma-"A-a (as., abgek.) K 326, as (JADD
412).

III. An dritter Stelle:

35. Bel-ku-uui-mu-"A-a «Stellvertreter istA.»

Probename K 241, XII 38.

36. Ina-sil-''A-a «im Schirme A:s».

"Addu (I. "Ad-du auch "A-da-di etc., s. KA^
p. 443 f., 2. "IM, 3. (")U ab. und as.)

westländischer Sturm- und Donnergott

(-in) NbpM II 12, 11. NkCT IV 38, in. Nd
49,8.78,20. 320,11. 673,5.694,22.696,25.699,11.

737,5- 777,5. 799,13. 826, 12. 893, 3. 1060,6.

NdM 11 49, 13. Cr 7, 17. 185,20. 186,10.

189,23. 191,12. 201,14. 202,10. 241,19.

279, 10. 285, 20. 289, 12. 383, 5. Cb 148, 7.

382, 4.41 3, 15.Dr 535, 4.— In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. Ad-du, (nb. vgl. bi. TIH, südarab. iJltXsa),

als Probename K 241, XI 38. Davon(.?)

der Kosename Ad-di-ia (nb.), \Ad]-da-ia

(as.) K 323, 17.

d'Addu)

"Addii'^-abii-bullit «A., erhalte den Vater

am Leben!»

Addic^-abu-7isur{PAP) «A., schütze den

Vater!» (as.) K 320, le (JADD 711).

"Addii'--a(iè-bullit «A., erhalte die Brüder

am Leben!»

5.
"Addu'^-ahè-iddiii «A. hat Brüder gegeben»

(nb.), "A'^-PAPy'-[ÅS] (as.) K 1563 rev. 13

(JADD 247).

"Addu'^-ahe-sulliiii «A., bewahre die Brü-

der!»

"Addu 2. ^-ah-iddin{-SES\PAP-MUjAS\SE-
iia, nb. as.) «A. hat einen Bruder gegeben»

K 313,1.', (JADD 622).

Addu^-àh-usur{-PAP-PAP,s.s) «A., schütze

den Bruder!» K 378 rev. 7 (JADD 90).

Addu''^-aimir{SI.LAL)-iii-ni «A., sieh mich

gnädig an!» (as.) K 455, .?<? (JADD 86).

10. "Addu'^-aplu{TUR.US)-iddiu «A. hat einen

Sohn gegeben» (nb.), babyl. König c. 1020,

I R 5 no. 22, 1.

"Addu'^-asaridu{MAS) «A. ist Fürst»,

Probename 83-1-18, 695, II 12.

"Addu'^-ba-ba-u (as.) 83-1- 18, 134 rev. 5

(JADD 321).

"Addu'-ba-ni «A. schafft» (ab.) Bu 91-5-9,

2188,30 (CT IV 42).

"Addu'^-ba-rak-ka «A. ist König» (b.) K 938

rev. 5 (HABL 292).

15.
"Addu''--ba-ri «A. schaut» (?)

"Addiï--bèl-a-iii Probename 83- 1
-

1 8, 695. 116.

(")Addu'-bèl-kdmÇr DU\ DU-hi) «A., festige

den Herrn!» Probename K 241, XI 12.

Epon. 748.

"Addu--bel-si-hi-ä.

Addu^-bèl-usur{PAP) «A., schütze den

Herrn!» (as.) K 9591 (JADD 72o\

20. "Addu--bèl-taqqin{} LAL-in) «A., verleihe

dem Herrn Festigkeit!» Probename 83-

1-18, 69s, II 16.

*Addu^-bi-'-di JADB no. 6, VII 6. 8, 1 4.

JADD III p. 251.

(")Addu'^-'^-da"-an «A. richtet» (as.) K 1083.

82-5-22, 146. 83-1-18, 350.

"Addu'^-du-uut-ki «A. ist Gunst» (ab.) Bu

88-5-12, 229 (MBAP 7).

T. XXXII.
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{''Addu)

Addii^-düri «A. ist eine Mauer» (as.) K 8 1 34,

II I (JADB no. 3).

25.
•'Addu''--e7-ba «A. hat gemehrt», Probename

83-1-18, 69s, II 14.

•'Addu''-eres (^nb.l, Probename 83-1-18,695,

II 15.

•'Addii'-gab-ri «A. ist stark».

AddiP-hit-ut-ni «A. ist mein Schutz» (a.s.)

79-7-8, 337, 3 JADB no. 19).

"Addu''-ia-a->

30. ''Addii^-ib-nijKAK «A. hat geschaffen».

"Addii^-iddin {ÅS) «A. hat gegeben» (as.)

K 4746 rev. 4 (JADD 661).

•'AddiP-i-din-nam\BA.AN.SUM «A. hat

gegeben» (ab.) B 48. Bu 88-5-12, 229.

VATh 1246 (MBAP 44. 7. 33).

'^"Addu--id-ri- (ar., vgl. bi. nTyi-n) Dr 532, 3.

Addu^-ilu-a-a «A. ist mein Gott» (as.) K
4746, 17 (JADD 661).

35.
*''Addii^-im->ne-e (nb.), ''Addti'^-inifi-me

Asrnsrpl Ann. III 59.

"Addu'^-ip-qid «A. hat bewahrt», Probe-

name 83-1-18, 695, II 19.

"Addii^-iq-bi «A. hat befohlen», Probename

83-1-18, 695, II 9.

''Addii'^-ir-sü «A. ist weise» (ab.) KLH
no. 44, 8.

"Addii^-itti-ia «A. ist mit mir» (as.) K 1252

A. 79-7-8, 234 (HABL 342).

40. "Addii^-kabti-ahèsui^-BE-PAPP'-su) «A. ist

mächtig unter seinen Brüdern», Probe-

name 83-1-18, 695, II 5.

"AddiP-kil-la-an-in «A., erhahe mich!»

''Addii'-km-zir «A. bestelle Nachkommen-

schaft!»

"AdduUa-hak}

"Addu^-la-an-TAR(^:), Probename 83-1- 18,

695, II 18.

45.
"Addu^-la-sa-na-aii «A. ist ohne Gleichen»

(ab.) Bu 91-5-9, 2421, 5 (CT VI 44).

•'Addii^' '--li-kui\ki-iii\ini «A. möge festigen!»

''Addu-lïûyZU) «A. ist stark», Probename

K 241 , VI 6.

Addîi^-lii-ki-diY^A1^7, III 13 (JADB no.4).

''Addu'^-lii-û-nàsir «A. möge beschützen!»

(ab.) Bu 88-5- 12, 642, ,; (CT VI 23).

No. 2.

{^'Adäu]

50.
"Ad-du-lu-ti-sa-lim «A. möge gnädig sein!»

''Addu--via-ti (abgek.) Bu 88-5-12, 363

(MBAP 52).

*Addii'^-mil-ki «A. ist König» (ws.) K 455

rev. 13 (JADD 861

•'Addii'-Diii-ba-li-it «A. ruft ins Leben» lab.)

B 27 vMBAP 93).

''Addii'-mu-sam-nnr (nach DAHW: «A.

tobt», kaum richtig; Probename 83-1-18,

695, II 21; Epon. 789.

55.
''Addu'^-)iiii-se-is-si «A. bringt hervor» (as.)

K 1608 b rev. 7 (JADD 259).

''Addii'^-mu-ses-ir « A.giebt gelingen» (nicht:

Addu-hhn-iiàsir, s. HiLPRECHT, BE I i

p. 34 u. Anm. 5), König von Kardunia.s

K 3045.
"Addii'-mu-se-zi-ib «A. rettet» (ab.) VATh

1075 (MBAP 51).

"Addii'-nàdin-ahi{-SE-PAP\ = nSDlSlin

= «(Jßdj.'ßdti'ap;^ KIII" p. I42f; nb., as.)

«A. giebt einen Bruder» K 4692.

Addii^-iia-gi <iA. strahh» (as.) Bu 91-5-9, 94

rev. 6 (JADD 186); vgl. PAP-na-gi ]AD^
no. 7, I 17.

60. "Addu'-na-idll «A. ist erhaben» (ab., as.)

82-9-18, 220 (MBAP 30). eis II 27.

''Addu--na-sir\PAP «A. schützt» (anb.)

Bu 88-5-12, 188, .7 (CT IV 13), "Ä^-PAP-ir

Probename 83-1-18,695,117. Ä'^-PAP-ir

(as.) K 376, 12.

*''Addu'^''^-na-tan\ta-)m «A. hat gegeben»

(ws.)

i")Addu^-'^-niràri{ZAB.DAH) «A. ist Hel-

fer» (as.), Name assyrischer Könige

14.— 8. Jhrh.

''Addit-nfcri «A. ist Liclit» oder Addu-

unaniniir q. v.

65.
''Addu'-qas-sun (= qàtsmû abgek? vgl.

Samas-qàtsii-sa-bat; as.) K 416, 23 (JADD
266).

Addii^-ra-ba-a, ''A'^-ra-bi «A. ist gross»

(as., ab.) Rm II 22 (JADD 177). Bu 88-5-12,

290 (MBAP 32). Bu 91-5-9, 286 rev. II 22

(CT VI 16).

*''Addi('^-i-a-ha-»tii «A. erbarmt sich» (ws.)

''Ad-dii-ra-hi-i.



224 Knut Tallqvist.

{"Addu)

*Addii^-i-a-hi-mu «A. erbarmt sich» i;ws.)

Rm 193 (JADD 268).

70. *''Ad-du-ra-am-multna HBE IX.

*i'')Addu^''^-ra-pa- «A. hat geheilt» (ws.) Nd

935,8. K3ii,.j (JADD 325).

''Addu''--re a-ni «A. i.st mein Hirt», Probe-

name 83-1-18, 695, II 10.

Ad-du-reii-us-su «A. i.st .sein Hirt» (nb.)

BEIX.
"Addii^-rwi-alaK-ni «A., erbarme dich

meiner!» Probename 83-1 -18, 695, II 13.

Epon. 842.

75. "Addii^-ri-vic-ni «A. ist barmherzig» (ab.)

Bu 88-5-12, 45 (MBAP 36). Bu 91-S-9.

2191, 18 (CT VI 43).

•'Addii^-ri-im-ni-ni «A., erbarme dich

unser!» (f) (ab.) VATh 1075 (MBAP 51).

''Addu'^-ri-sti-u-a «A. ist mein Helfer» (as.)

K 345, 3 (JADD 166).

''Addji^-sa-ra-ah (cfr. sab. micbs etc., he.

nnü) CrL 16, 16.

''Addu'^-sa-lam-mu (abgek. ?).

80. ('''>Addu'^-^-sal-lim «A., erhalte unversehrt!»

(as.) Rm 182 rev. 3 (JADD 333). Rm2, 130

(JADB no. 7).

''Addu "^-sa-al-tuni.

''Addu "^-samlia-me-e.

"Addu'^-iàr-iddin «A. hat den König ge-

geben».

»Addii'^-sar-rum\LUGAL «A. ist König»

(ab.) Bu 91 -5-9, 286 rev. III, 2,6 (CT VI 16).

91-5-9, 358,23 (CT VIII 10). VATh 646/7.

965 (MBAP 53.73). K 113.

85. •'Addii'-sàr-usur {PAP) «A., schütze den

König!» (nb.). ''A'-MAN-PAPVxQh&\^7^m^

83-1-18, 695, II 4.

''Addii^-se-e-a «A. ist mein Freund» (.?).

''Addîi^-se-mi «A., höre!» (ab.) VATh 1075

(MBAP 51).

''Addti^-se-sib «A., rette!» (nb.). Probename

83-I-18, 695, II 17.

if')Addii'-nim-ères{KAN\PIN-es\KAM).

90. "Addîi^-sîim-ibni «A., hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

•'Addii'-siim-iddin «A. hat einen Abkömm-
ling gegeben» (nb.). Babyl. König I3.jahrh.

ii'Addd)

BzA II p. 187. A-^-MU-SE na (as.) K 397,7

(JADD lOS).

''Addu '^-siini \-sam-me-e.

''Addri^-shm-n-surlPAP «A., schütze den

Abkömmling!» (nb. as.) KK 183. 492.

568. 583. 601. 1040 etc. 'A^-3/U-SES ba.

König BzA II p. 189,4.1 (Peiskr KB III

p. 156: Ravimàn-nàdin-ahî).

Addii^-ia-ka-a (as.) 81-2-4, 150, ->-- (JADD
23I)-

95. Addii^-tâk-lak (abgekürzt aus '*Ana-Addu-

taklak) «auf A. vertraue ich» (as.) Bu

89-4-26, 122 rev. 9 (JADD 263).

''Addii'^-taf-ga

''Addu^-ta-qu-uni-imi.

''Addîi'-tuq-qin «A., verleihe Festigkeit!»

'Addn^'Ui-bal-lit\TIN-it «A. hat lebendig

gemacht» (nb.). Probename 83-1-18, 695,

II u, (as.) Epon. 786.

100. "Addu'--2ina)iimii\LAH) «A. hat erheitert»

(nb.). Probename 83-1- 18, 695, II 20.

"AddH'^-7isabii «A. hat ins Dasein gerufen».

"Addii^-uhr/liin «A. hat unversehrt er-

halten».

''Addii^-ü-se-zih «A. hat gerettet».

''Addn'^-zir-ibni « A. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

105. "Addu-ztr-iddm\ÄS «A. hat Nachkommen-

schaft gegeben» (nb.). Probename 83-1-18,

695, II 8.

''Addji^-zîr-iqisa «A. hat Nachkommen-

schaft geschenkt» (b. c. 1 100) III R 43,

16.

II. An zweiter Stelle:

fA-iiia-at-''Addu «Magd A:s» (ab.) Bu 62

(MBAP 109).

A-me-il-''Addti^ «Diener A:s» (ab.) Bu 91-

5-9, 2519,10 (CT VI 48).

Ardi-''Addu «Diener A:s» (anb.)Bu 88-5-12,

290 (MBAP 32).

110. A-si-ii-'''Addu- (ab.) Bu 91-5-9, 938,1 (CT

VI 40).

Ba-ni-''Addjr- «A. schafft» ^ab.) VATh
842/3 (MBAP 1 10).

*ßa-ri-kiilk!-"Addu (ws.)

Bur-"Addu- «SprossA;s» (ab.) Bu 91-5-9,

T. XXXII.
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{"Addu)

439, 22, 2470, 18 = CT IV 1 1. VI 42. Vgl.

Btir-''Ra-tna-na.

Dan-i")Addu'^--^ «Richter ist A.» (as.) K
122, 18. 322 rev. 4 (JADD 631).

115. Dan-Hit\KAL-'^Addu^ «gewaltig ist A.».

Dûr-'^'')Addn-''^ «eine Mauer ist A.» (as.)

K 298 rev. 18 (JADD 446). K 8989.

Erba-^'Addu «A. hat gemehrt» (as.), ein

König (10. Jahrh.) I R 28, II 4.

Gab-bii-''Addii^ (abgek., as.) 83-1-18, 366

(JADD 167).

Gi-mil-"Addu- «Geschenk A:s.» (ab.) Bu

91-S-9, 358, 22 (CT VIII 10).

120. *Gi-fi-"Addu- Slmnsr Monol. I 35. Vgl.

KA^ p. 444, Anm. i.

I-bi-"Addn''- (ab.) Bu 88-5-1 2, 290 (MBAP 32).

Bu 91-S-9, 846, 17 (CT VI 3).

I-bi-ik-''Addjû- (ab.) Bu 88-5-12, 769, .•,. 91-

5-9, 301, 23. lb-kji-"AdduV,\i (MBAP 67).

Ib-nilKAK-''Addu «A. hat geschaffen» (anb.)

Bu 88-5-12, 47. 290. 419 (MBAP 6. 32.42).

• Bu 91-5-9, 442, 13 (CT VI 23).

I-kH-un-ka-''Addu^ Q ab.) B 43 (MBAP 67).

125. I/ii-"Addii'^ «Gott ist A.» Asrnspl Annal.

I78.

Isdi-"Addu''' «Grundlage ist A.» (as.) K 916.

Probename K 241, XI 29.

Is-Jiian-iii-''Add7i^ «A. hat mich gehört»

(as.) K 327 (JADD 172).

Is-me-"Addu"^ «A. hat gehört» (ab.) BU91-

5-9,2462,33; 2463,.j(CTIl5o. VI 45).

Itti-i'Addu^-ahütu ( TA--'A'-PAPlSES-ii-

tü\tu''te] «mit A. ist Bruderschaft», Probe-

name K 241, XI 30, (as.) KK 358, u (JADD
416, nicht Ardi etc. PeisER KB IV p. 112),

14288. Seh II ,s. 79-7-8, 309, rev. 28 (JADD
742. 780.)

130. Ittt-"Add?i--^-aumn [TA] Var. DA-'UMI

Van U-[a-)nl-)iu\ Var. ni) «mit A. sind

wir» (as.) Epon. 679 III R i , VI 2 KK
341. 400. 13C07 (JADD 82. 364). TA-

"A^-an-ni Rm 165 (JADD 161).

Li-bi-it-''Addiû- «Werk A: s» (ab.) BU91-5-9,

270, 27 (CT VI 6).

LuitaiH{m)ai--''Addu- «A. will ich ver-

ehren!»

No. 2.

{'Addu)

^Ma-a-ad-"Addu (? auf der äusseren Tafel

Ma-a-ad-gi-mil-ntar (ab.) B 62 (MBAP

109).

Mudaininiq-"Addit- •iYrQ\vAå\\c)\V€\\. erweist

A.»

135. Mu-di-qu-"Addu'-.

Musalliin-"Addu- «unversehrt erhält A.»

(nb.). Mu-DT-A^ (as.) K 381, /^ (JADD 4).

Mu-tâk-kil-"Addu- «Vertrauen giebt A.»

Näid-"Addu- «erhaben ist A.» (as.) 89-4-26,

7, a (JADD 60).

A'rt-y-rt-aw-'M^W«- «Liebling A: s» (ab.)B4,2i.

Bu 88-5-12, 636,1e (CT IV 42).

140. Nu-ür\LAH-"Addu- «Licht ist A.» (anb.)

VATh 755 (MBAP 16). KB IV p. 4.

Pa-si-hu-"Addu «A. besänftigt sich».

Pa-te-û}-"Addu^.

Qi-bit-Addu^ (abgek.) 80-7-19, 175 (JADD

159)-

QVsti-"Addu'- «Geschenk A:s» (b.) K 8748.

Ki-is-ü-"Ä'- ZA VI 162.

145. Qur-di-''"'>Addu^'^ «meine Stärke ist A.»

(as.) KK 309 a, 26. 143 2 rev. 5 (JADD 207. 92).

Ri-im-"Addu «erbarme dich, A.!» (ab.) Bu

91-5-9, 270, 18 (CT VI 6).

Rhnanui-"Addu «erbarme dich mein, A.!»

Rim-a-ni-"A'- K 347 (JADD 258). Rîm-

an-ni-"A'^ K 1 140 (JADD 187). Rhn-ni-A'^

K 655.

Ri-iS-"Addu"^ «Sklave A:s» (ab.) KLH
no. 15, 17.

Sa-am-si-"Addu\ Sam-si-"A^ Var. "UD-

si-A^ «meine Sonne ist A.» IHR i, II 41.

150. Si-ki!-li-"Addu- {ühzrs. aus Sumer.) K4426,

III 47 (VR44).

Si-lhn-"Addu''- «hab' Erbarmen, A.!» (as.)

K 29s, 6 (JADD 307).

SU-li-"Addu- (abgek., ab.) Bu 91-5-9,

2176 A, 33 (CT II 44).

SUR-"Addii\

Sa-"Addu «dem A. Angehörend» (ab.) Bu

88-5-12,185 (MBAP31). Vgl. Ranke p. 34.

155. Saugfi.-''Addu"^ «Priester A:s».

Sar-rji-uui-"Addu- «König ist A.» (ab.)

Bu 91-5-9, 2462,26 (CT VI7). Sar-rum-"A''-

VATh 1468/9 (MBAP 49).

29
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i^'Addu)

Sepp--''Addii'^ (abgek., vgl. Sèpi-''Bcl-asbat;

as.) K 41 3 (JADD 43).

SmiMua-"Addir- (abgek, vgl. R.\NKE p. 34;

as.) K 421 rev. 6 (JADD 623).

Ta-ra-am-''Addn^ «du erbarmest dich, A.»

(ab.) Bu 91-5-9, 272, 17 (CT VI 7). VATh
847/8 (MBAP 94).

160. Ul-tavi-mar-"Addu- «ich verehre A.».

Ù-qur-"AddH'~ (.? as.) K i486 (JADD 354).

III. An dritter Stelle:

Dûr-ma-ki-i-''Addu'^, Probename K 241,

XIii.DAHW2i4a: Dîirima-itti-Rannnàn.

E-til-pî-''Addii- «erhabenen Mundes (Wor-

tes) ist A.» (ab.) Bu 88-5-12, -j^, 27.

91-5-9, 286, IV 35 (CT VI 7).

La-tu-ba-sa-aii-ni-"Addu^ «lass mich nicht

zu Schanden werden, A.l» (as.) K 430

rev. 1 1 (JADD 260).

165. Man-nu-a-ki-i-^'Addu «wer ist wie A..?»

Mannu-kî-Addu «wer ist' wie A.?» (as.),

Man-nu-ki-^")A^'^, Epon. 773. 683. K 533

(HABL 304), Man-nu-ki-Addii'^ Sm 475,

Man-nu-ki-i-''A^ K 414 rev. 9 (JADD 66).

Man-nu-kvna-Addifi-rahit «wer ist wie A.

gross.?» (as.) K 419 rev. i (JADD 218).

168. Tàb-ri-gi-ma-tû-"Addri- «gut hinsichtlich

desRufens i.stA.» (as.) K 349, 10 (JADD 64).

''A-di-e-su (vielleicht: adi}^' «Satzungen» mit

Gottesdeterm. und Suff.) in Ardi-"A-di-e-

hi (nb.) BE IX.

•'A-è (s. für die Lesung dieses Gottesnamens

KA^ p. 358 Anm. 6; statt dieser Schrei-

bung bietet Nk 308,11 '^ TUR-È, vgl. OLZ
VI Sp. 440 ff.) Cr 277, 17. — In Personen-

namen :

I. An erster Stelle:

I.
"A-è\TUR-È-ahè-iddiii «A. hat Brüder ge-

geben».

^'A-e-eres.

'^A-è-iddin «A. hat gegeben».

'^A-è-7mid «A. ist erhaben».

5. ^'A-e-j-eüa «A. ist mein Hirt».

^'A-è-ubûMit «A. hat lebendig gemacht».

''A-è-iisabsi «A. hat ins Dasein gebracht».

II. An zweiter Stelle:

8. Na-bi-''A-è (ab.) Bu 8S-5-

1

2, 42,^/ (CT VIII6).

:<A. hat gegeben».

*A-mu-nu (äg. A/neu = he. 'j'l'OS = gr. 'Afifiojv;

vgl. KA^ p. 486f.), in
'^*

A-inu-nii-ta-pii-na-

ah-ti.

"Anu, ein Obergott sumerischer Herkunft, s.

KA3 p. 35 if "A-nu Nbp Mil 14, 3.

"A-mmi Nbp M II 12, 13. Nd 699, m. 799, 13.

Nd M II 49, 4. Nd Pa 2, 30. Cr 40, u. 189, 26.

277, 17. 349,9- DrPa 7, 2. 8. >t>^y s. unten

no. 20. A-ni und ''A-nii-inn s. unten. —
In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. ''A-nimi
l
ii/1-iuii-à/j-iddin «A. hat einen

Bruder gegeben».
''A-nwn-ah-usur «A., schütze den Bruder!»

*'A-num-ana-bîtihi (abgek.).

Anu{AN)-ba-7ii-ni (HOMMEL, PSBA 21

p. 115:) «Anu ist our begetter», altsemi-

tischer König, Rogers I p. 360.

5.
''A-Hum-erba «A. hat gemehrt» (nb.) BEIX.
''A-numlnu-etir «A. schohnt» (nb.) BE IX.

''A-mini-ibni «A. hat geschaffen» (nb.)

BEIX.
''A-nuni-iddin

A-ni-illat-ti «A
KLH 6, G.

10. ''A-iiiiin-iiii-uie.

''A-nuin-kin-aplu «A., befestige den Sohn!»

(nb.) BE IX.

('')A-Hiim-nûsir «A. schützt» (b.) Srgnstein

II 14.

i^A-iuun-re H-sH-nu «A. ist ihr Hirt» (nb.)

BEIX.
''A-ntiiii-sar-ustir «A., schütze den König!»

15.
''A-niun-siiin-lîsir «A., möge der Nach-

komme gedeihen!»

''A-iumi-ubal/it «A. hat lebendig gemacht».

''A-nuiii-iipalihir «A. hat Stärke verliehen».

''A-nu-imi-dr-iddin «A. hat Nachkommen-

schaft gegeben».

''A-nu7n-zîr-lîsir «A., möge die Nach-

kommenschaft gedeihen!» (nb.) BE IX.

11. An zweiter Stelle:

20. Itti-''A-mwi-balàtu «mit A. ist Leben».

21. Sil-^'A-nhu (abgek.).

''Anunîtu, Göttin, identisch mit Istar. ''A-nu-)ü-

tuiii Nk 2, 2. 313, 22 {•'A-iiH-tiiin). Nd 31,«.

49,1. 109,3. 179,8. 265,0. 301,4. 387,8.

T. XXXII.

ist meine Stärke» (ab.)
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{''Anunîtu)

415, 6. 447, 4. 489, 12. 641, fi. 662,10. 694,14.

696,10. 699, 9. 737, 4. 753, 17. 767, i. 777,1.

794. 5- 799, 13- 893. 0. 952,7. 1052, 4. 1060,5.

1061,4. 1122,7. Nd Mil 48,4. Cr 14,4.21, a.

40,7. 100,4. 136, .5. 158,18. 185,18. 189,18.

190, 4. 191, 14. 232, 11. 279, 7. 285, 15. 298,.5.

357.7- 383,3- Cb34, G. 63. -2. 103,9. 121,6.

136,10. 148,9. 150,5. 152,5. 158, .3. 175,4.

177,*- 237,3. 277,3. 312,1.5. 318,8. 413.

Dr 10, -21. 22, 3. 28, .5. 29, 4. 54, 8. 59, 2.

98,6. 99,7. 107,3. 130, .3. 160,4. 179,3.

223, 4. 285, 11. 408, 3. 421, 3. 444, 7. 479, 8.

546. 549, 3. 558. An-nu-ni-tum (ab.), s.

unten. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
''A-mt-ni-him-ibni «A. hat geschaffen».

''A-nu-ni-tuni-iisèzib «A. hat gerettet».

II. An zweiter Stelle:

Ardi-''A-nu-ni-titni «Diener A: s».

I-bi-ik-An-nu-ni-tuvi i,ab.) Bu 91-5-9-2194

(CT II 49). I-bik-An-nu-ni-tum Bu 88-5-12,

234 (MBAP 3). Ib-ku-An-tm-ni-tinn Bu

88-5-12, 47. 55 (MBAP 42. CT VIII 3).

Ibik-An-nu-ni-tum Bu 88-5-12, lo (CT

VIII 2).

5. Kalbi-An-nu-7ii-tuin «Diener A:s» (ab.) Bu

88-5-12, 292 (MBAP 69).

Nhi-An-nu-ni-tuvi «Licht i.st A.» (ab.) Bu

88-5-12, 180, 2. 507, 16 (CT IV 10. 29).

7. Pir-An-nu-ni-tum «Spross A:s» (ab.) Bu

88-5-12, 281 (MBAP 68).

"Apil-Addu^-^, geschrieben "A-IM, "TUR.US-

ad-du, Ap-la-da, WA-U (vgl. Jen.SEN in

JADD III p. 235, KA3 p. 468). — In Per-

sonennamen :

I. An erster Stelle:

*''Apil-Addu ^--a-ma-ralr,:

''Apil{A)-Addu''-ba--di (as.) K 344, 3 (JADD

22).

*Apil{Ä)-Addu^-id-7-i «A. ist meine Hilfe»

(as.) K 13075 (JADD 170).

"Apil{A)-Addu^-ilu-a-a «A. ist mein Gott»

(as.) 80-7-19, 42 rev. 4 (JADD 69).

5.
"Apil(A)-Addu'^-kil-ln-an-ni (as.) K 319b, 3

(JADD 154).

'Api/(A)-Addu^-na-'-di (as.) III R 47, 110. 3,3

No. 2.

{;'Apil-Addu)

(PiNCHE.S, PSBA XV p. 14: Ya is glo-

rious).

IL An zweiter Stelle:

'^"Apil-Addu ^'^-na-lan\ia -iiu, Ap-Ia-da-na-

ta-nu.

Iii-ia-apil{A)-Addu^{Ks) K428 (JADD 3 12).

III. An dritter Stelle:

9. Kul-lum-ki-i-"Apil{TUR. US)-Ad-du.

"Aska-'-i-ii, eine Göttin, nach JENSEN ZA VII

p. 181 = Arkditi i. e. Istar von Erech.

In:

-f'^As-ka-'-i-ti-ercL

''Asur, der assyrische Nationalgott, geschrieben

I.
'V///,

2. (»f)^v. 3. P-- 4. >^ Tfr
^|>J; auch 'M-Jvc;-. —In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
•'Asur--abu-apli (.? edt) «A. ist Vater des

Sohnes» (ï Bezold, Catal. : Ahir-abu-

iddin; as.) Sm 1942.

''Asu)-^-ab7i-usur «A. schütze den Vater!»

(nb.). ''A'^-AD-PAP (as.) Rm 167, .-9

(JADD 230).

Ahir^-ahê{PAP/'^-ei'ba «A. hat die Brüder

gemehrt» (as.) K 837.

Ahir--a/iè{PAPf')-su-eres (as.) K430, rev. 14

(JADD 260).

5. ''Asur^-àh-iddin «A. hat einen Bruder ge-

geben.» (nb.). i-')Asuri--^-PAPjSES-ASj

SE.NA (as.) = 1^n"lD«

''Ahir'^-àh-usur{PAP) «A., schütze den

Bruder!» (nb.). Ahir^-PAP-PAP(as.)Ki79

(JADD 2).

Asur--a-/i/c-pa-ni «A. geht voran» (b.

8. Jahrh.) KB IV p. 166. (as.) K 1029.

103 1 (HABL783f.).
''Asur^-aplu-iddin «A. hat einen Sohn ge-

geben.» (nb.). A'^-A-AS (as.) Sm 649

rev. 3 (JADD 320).

Asur'^-aplu {TUR.US)-/isir «A., möge der

Sohn gedeihen!» (as.) K 919 (JADD 1040).

10. Ahir'--apln-usur{PAP) «A., schütze den

Sohn!» (as.) Sm 1089.

Asur'^-bal-lit «A., erhalte am Leben!» (as.)

82-5-22, 536.

Asur--baItu{UR)-nisê{-sii) «A. ist die Herr-

29*
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lichkeit seiner Unterthanen» (as.) Epon.

804/3. K 541.

i'')Aluri-*-âà/i{âa-ûnyaJ>MAj TURMS) «A.

schafft einen Sohn» (as.)

Amr'^-èa-ui «A. schafft» (as.) K 556(HABL

231). Epon. 713, III R I, V II.

15. Ahir'^-bâni-a-a «A. ist meinErscliaffer» (as.)

Epon. 846/5.

Asiir''-bàni-a-a-iisur{PAP) «A., mein Er-

schaffer, schütze!» (as.) Epon. 856. 826.817.

Ahir^-bel-dW-in (as.) KK 513. 669; vgl.

BzA II p. 38.

AhLr'--bèl-da-an (as.) K 574) n-

Ahtr'^-âèl-i/âm <(AAstHerr der Götter» (as.)

K 1466 (JADD 267).

20. Asui--hèl-kain «A., befestige den Herrn!»

(as.). A-b-DU K 521, -DU-nil Var. ka-in

Epon. 857, III R I, II 7. -ka-i)i Shnnsr

Monol. II 30.

Asi0---bêl-ka-la «A. ist Herr des Alls»

(as.) König c. 1050, HR 65 no. i, II 25.

Asur'^-bè/-ki-iii «A., befestige den Herrn!»

(a.s.) K 943,0 (HABE 452).

Asnr--bèl-niàti «A. ist Herr des Landes»

(as.) K 13058.

Asjir'--bèl-nisè-hi «A. ist Herr seiner Unter-

thanen» (as.) König c. 1560, HR 65 no. i,

I 2.

25. Asur'--bèl-sàkin (? GAR-in, vielmehr kdin

zu lesen; as.) K 5264. Sm 191 5. 81-2-4, 468.

'^'''lAsur'^-'^-bel-taqqin «A., verleihe dem
Herrn Festigkeit!» (ba.). ''A^-bcI-täq-qin

Kl 107 (HABE 238). A'i-bèl-LAL-in K
346, 7 (JADD 427).

Alur'^-bêl-usur{PAP) «A., schütze den

Herrn!» (as.) Epon. 772. 797. 695.

Ahi.r'^-dan-in-anl„-iii «A. schafft mir Recht»

(as.) Epon. 733. 685.

Asur'^-dài^ï)n-apl7i «A. schafft dem Sohne

Recht» (as.), der Sohn Salmanassars IL

A'^-da-in- TUR.US Bu 89-4-26, 16 (HABE
872). A'^-dan-mjdan-A IR 29, 39, 52.

30. Ahir~-daK-ïn-sûrn «A. schafft dem König

Recht» (as.) K 309b (JADD 27).

''Alitr''-da7n-ine-iq «A., erweise Gnade!»

(as.) K 1 1823 (JADD 713).

f^'Asur)

"Aliir-dhn «A. schafft Recht» (as.) Könige

c. 1180, 900, 772. I: ''A-sur-da-a-an

I R 15,«= A'^-dan III R 3, 19= A''-da,ran

III R4, no. 3, 10b. II: A'^-'^-da,ran\K\7,ia,

ZA II p. 311. III: A'-da,ran III R i, III 46.

''Asur'^-dan-im «A. ist gewaltig».

Asur''-d?h--pa-ni-[id\ «A. ist eine Mauer

vor mir» (as.) Rm 2, 462, 2. A'^-diir-SI-ia

KK 506. 525. 1175.

35. '^•')Ahtr'^-'^-dür-7isui\PAP) «A., schütze die

Mauer!» (a.s.) KK 84, rev. 19. 455. 81-2-4,

117-

Asur'^-edn-usin\-AS-PAP) «A., schütze den

einzigen (Sohn)!» (as.) K 330, 4 (JADD
711).

''Äsjir'^-er-ba «A. hat gemehrt».

"Ahir'^-eres (as.) 83-1-18, 370 (JADD 51).

i'>)Alur^-'^-e-ül\NIR . GAL-ilâni{-uki-in-m)

«A., der Herr der Götter (hat mich be-

stellt)» (as.), Bruder Asurbanipals I R 8

no. 3. IHR 16, no. 2, 9.

Aß. AsHr'--etiI-kui-apln(TUR.US) «A., Herr,

bestelle einen Sohn!» (as.), Beiname

Asarhaddons III R 16, no. 3, s.

Ahir^-e-til-sûiiiè-ii - irsiti- ballitsn (-AN - KI-

TI-LA.BI) «A.,Herr des Himmels und der

Erde, erhalte ihn am Leben!» (as.) Bruder

Asurbanipals K 1055. IR 8, no. 2, 13. 83-

1-18, 81, (HABE 658) 387 rev. 4 (JADD

65).

Asiir'^-etir «A. schont» (ba.) K 5463.

Ahtr~-eiir-{KAR-u^-an-ni «A., erhalte mich

unversehrt!» (as.) Rm 177 (JADD 76).

AsiH'-gàmilîa «A. ist mein Erhalter» (as.)

JADD III p. 168.

45. Asur^-ga-ru\gar{-yu)-n-a-m-ri (JOHNS:) «Asur

slay my enemy!» (as.) KK 397. 411. Bu

91-5-9, 55-

('')Asur^-'^-gi-mil\ SÙ-tir-ri\ GUR{-rd) «A.,

räche!» (as.) 82-5-22, 166. KK 176. 362.

364. 382. 9921.

Asur'^-ha-mat-u-a\ia «A. ist meine Unter-

stützung» (as.) 81-2-4, 127. 83-1-18, 361.

K 1036.

Asiir'^-ib-ni «A. hat geschaffen» K 1867

(JADD 140).
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(''Âsur)

Ahir'^-îda{ZU)-a-ni «A. hat mich ersehen»

(as.) 83-1-18, 334 rev. 11 (JADD 255).

50. ^'''>Asnr^-'^-id{d)m «A. hat gegeben» (ba.)

p:pon. 882. A^-AS'i Var. /-.//« III R i,

I 28.

''Asur^-i-din-iiain «A. hat gegeben» (ab.)

Bu 88-5-12, 3. 14 (;CTVIII 1.4).

Ahir'-ll-balatßu [>. AN-ri.LA.BI) «A. ist

der Gott seines Lebens» (as.) Rm 382.

Asur--ili-a-a «A. ist mein Gott» (as.) Epon.

862. KK 404, 18. 420, G.

''Asur^-i-pii-its «A. hat gemacht».

55. Asiir-iqisa «A. hat geschenkt», Name einer

von Tiglatpileser III. erbauten Stadt KB I

p. 8f.

^'Asur^-ir-bi (as.) König III R 7, II 10.

Ahi7-'^-isQ)-ka-da„-m (as.) Epon. 720.

Asur'^-itti-ia «A. ist mit mir» (as.) 81-2-4,

156 (JADD 34).

Ahtr'--ki/-la-aii-iii «A., erhahe mich!» (as.)

KK 329. 421.

60. ''Asur'--ki-it-ri «A. ist Bundesgenossen-

schaft».

''Ahir^-kit-su-nu, vgl. •'Nabu-kittu-usur.

''Asm-''-la-a-a\\

Ahir'^-la-knp-{pii-yi} (as.) Epon.SQO, IIIRi,

I 20.

'^Ahir-li' «A. ist stark» (as.). "A-siir-li-i

K 11823 (JADD 713). 'Mi^/r'-Zf/'K 317

(JADD 444\ Epon. 872, III R i , I 38.

''Asja'--/i- K 1660.

65. "Ahir^-mägir Q SE) «A. erwei.st Gunst».

Ahir'^-màt-ibni «A. hat das Land geschaiTen»

(as.) K 1366 (HABL 633).

Asiir--inat-ka-da,riii «A. richtet dein Land»

(as.) K 296, 2 (JADD 642).

Asjir^-mat-taqqin (? LAL{-in) «A., ordne

das Land!» (as.) KK 295,«. 330, 2g. 420,19.

424. Rm 2, 19, 3.

Ahi}'--inii-dain-me-iq\in?i-SIG{-iq) «A. er-

weist Gnade» (as.) KK 872. 1396. 8510.

70. Asur--mti-ki-m (abgek.) (as.) Sm 1031, 4

(HABE 420).

Asur'^-7nukm-paiùa{^-r)iu-kui\k!n-i7rBAL-ii-a\

BAL*'-id) «A. befestigt meine Regierung»

(as.), Bruder Asurbanipals K 501. KK
No. 2.

i^'Asur)

532,8. 565,10. 898 rev. 3. 1200, rev. i.

1581. S3-1-18, 17 rev. 6 (HABE 354).

Asur'-iiiu-sal-liin « A. bewahrt» (as.) K 320,

3

(JADD 7 n).

Asur'^-viu-tcik-kil-sarri{MAN) «A. ermu-

thigt den König» (as.) K 287 (JADD 5).

Ahir^-nàdin-àliè {-SE / ÅS-SESf /
PAPf)

«A. giebt Brüder» (as.) König c. 950

IR 28, II 5. KK 422 rev. 15. 1264.

75. Asiir--ii('idiii-a/ii{-ÅS-PAP),vlé[\e.\ch\.Asiir-

edu-usnr q. v.

Asur'-tiädiH-aplii «A. giebt einen Sohn»

(as.). A'^-ÅS-TUR.US Rm 189.

''Aliir^-iiû-din-siiiii «A. giebt einen Ab-

kommhng» (as.), ein Sohn Sanheribs

I R 39. 03.

Ahir'^-naid «A. ist erhaben» (as.). A'^-I

Rm 175 (JADD 41). A'-na-i-di 82-5-22,

115.

Asur'^-7iapistivi-irâiii{-ZI-RAM) «A. er-

barmt sich der Seele» (as.) K 367 rev. 7

(JADD 151).

80. Asur^-na-ra-ra\ZAB.GAB «A. ist Helfer»

(as.), assyrische Könige c. 750 und 1250.

Ahir'^-ncisii\PAP\-ir\SES-ir) «A. schützt»

(as.) KK 553. 1078. 2889. Rm 177 (JADD

76).

AhirV^-iiàsir-aplu {-PAP{-ir) j SES-ir-Aj

TUR\-US) (as.), assyr. König 885— 860,

(III R I, I 27).

Ahir'^-tiatkil, abgekürzt aus *Aiia-Asiir-

natkil «auf A. verlasse dich!» (as.), yî'--

na-at-kil Epon. 871 (IHR i, I 39).
''Ä'-

na-at-ki-Ii K 1303 rev. 2 (HABE 500).

A--)iat-kiI \\K 352,18. 450, 27. IHR 48,

27 c, 52 c.

Ahir'^-pa-tin-nu 82-5-22, 140.

85. Asia---qarradii\UR.SAG) «A. ist mächtig»

(as.) K 1981.

Asur'^-qas-su-iiii, -qas-sim (abgekürzt etwa

aus *Asnr-qàts!ain-sabat «A., fasse ihre

Hände!») (as.) KK 313, 3497. Vgl. JADD
III p. 518.

Asu7'--qat-su, abgekürzt aus *As/n--qûfs/t-

sabat «A., fasse seine Hand!» (as.) K 320,18

(JADD 711).
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{''Asur)

''Asur^-ra-mi-im-sarri «A. hat den König

lieb» (b.) K 83 (PSBAIX 250).

''A-hir-ràm-niiè-hi «A. erbarmt sich seiner

Unterthanen» (as.) III R 4, no. 1,3.

90. Asui-'^-rëû-su-nu «A. ist ihr Hirt» (as.)

Rm 190, rev. 3 (JADD 152).

V')Aiur-7'hnatini «A., erbarme dich mein!»

(ba.). ''A^-ri-man-ni (b.), Asiir--ntn-û-iii

(as.) K 305, 28.

Ahir'^-i'i-SH-ii-a «A. ist mein Helfer» (as.)

KK 194. 561, 4. 574, 12.

'''^Ah/r-ris-isi «A., erhebe (mein) Haupt!»

(as.). ''A-s/trlAsKi-'-SAG-i-ii, assyr. König

c. 1150, Tiglatpil. VII 24, KB I p. 12. KK
342, ß. 374, 2 (JADD 48. 88).

AsHr^-sa/-/im «A., bewahre!» (as.) KK 319b.

416,4 (JADD 154. 266).

95. Asur'^-ial-lim-ahè{PAP^') «A., bewahre die

Brüder!» (as.) 82-5-22, 122. 83-1-18, 689

(JADD 270).

Asur'^-lal-liin-an-ni «A., bewahre mich!»

(as.), Epon. 735, IHR i,IV34.

Asur'^-îallbniJ)lyhi-nu «A., bewahre sie!»

(as.) K 345 (JADD 166).

''Asur'--sarr-a{-ni\ «A. ist mein König» (as.)

K 775.

Ahir'^-shriMANyibni «A. hat den König

geschaffen» (as.) K 1 1822.

100. ('''Asur-sàr-usur «A., schütze den König!»

Ar. Beischrift CIS II 50: "isnoiDS (ba.)

''A^-sàr-7(sia'inh.). Asiir^-MAN-PAP (as.)

K 296, 23. 364, 13. 1008. 1359, Il 32-

''As!i}'^-sà-takQ aiy/u-ka K 7361.

AsHr'^-se-,-jid-a\„,rni «A., errette mich!» (as.)

Epon. 884. IHR I, I 26. K 1048.

Ahir'^-hilmuQ DI)-a-7nur «o A., Wohler-

gehen hab' ich erfahren» (?) (as.) K 977
rev. 4 (JADD 42).

Ahii''^-sùin-iddina «A. hat einen Abkömm-
ling gegeben» (as.) K 985.

105. Asiir'^-siini-lîsir{SI.DI) «A., möge der Ab-
kömmlig gedeihen ! » (as.) K 2 1 2 -f- K 4448.

As?ir--smn-taqqinQ LAL) «A., verleihe dem
Abkömmling Festigkeit!» (as.) K 455
(JADD 86).

Ahir--si)in-iikm{DU{-in) «A. hat einen Ab-

{•'Asur)

kömmling bestellt» (as.) KK 309a, 31.

320,25. 460 (JADD 207. 711. 296).

Ahü'--siiJii-i(s//r{PAP) «A., schütze den

Abkömmling!» (as.) K 281,34 (JADD 233).

Asiir--takliàk-lak, abgekürzt aus Ana-Asiir-

taklak «auf A. vertraue ich» (as.) Epon.

806, III R I, III 1 1. S2-5-22, 47 (JADD 112).

HO. "Asur^-ta-ri-bi.

'^'''lAhtr-uballit «A. hat lebendig gemacht»

(as.). "A-sur- TL LA Sm 21 15. Ä'-TI
K 6303. ('DÄ'-Ü-TLLA König c. 1500.

Ahir-^-iidaiiuniq {SIG-iq) «A. hat Gnade
erwiesen» (as.) K 430, 29.

Ahir'^-za-qip «A. richtet auf» (as.) K 10209.

^''^Asur'^'''-dy-ibni «A. hat Nachkommen-
schaft geschaffen» (nb.). Asur''-zîr-ib-i-in

(as.) K 1
1
44S.

115. Ahir--sh--iddin{AS) «A. hat Nachkommen-
schaft gegeben» (as.) K 122, rev. 8.

II. An zweiter Stelle:

Ainêl-''Ahir^ «Knecht A: s».

Ana-"Asur'^-taklàk «auf A. vertraue ich».

Arad-Asiir- «Diener A:s» (as.) K 313

(JADD 622).

Dan-Asnr- «Richter ist A.» (as.) Epon.

827. 854.

120. Dih'-Asiir''- «eine Mauer ist A.» (as.) Epon.

728, III R I, IV 41. K454, rev.9 (JADD 265).

Erba-Ahir- «A. hat gemehrt» (as.) K t,'j6

(IIIR48, 3„).

Iddina-Asur"^ «A. hat gegeben» (as.) 83-1-

18, 15,2 (HABE 532).

Lni-bi-Asnr- «Frucht A:s» (as.) K 1337

(JADD 62).

Iq-bi-Ahir"^ «A. hat befohlen» (as.) 82-5-22,

158.

125. Tsdi-Ahir «die Grundlage ist A.» (as.)

KK 320, 5. 374.

hti[TA)-''A-hir-sàni-sn «bei A. ist die

Sonne» (as.) Rm 2, lOi.

Ki-ri-bi-ti't-Ahir'^ «Segen ist A.» (as.) K 454

(JADD 265).

Ki-sJr-(''^Asnr'- «Besitz A:s.» (as.) KK309,6.

330, s. 367, 3. 420, 13. 720, 8 (Hebr. II 221).

Lî{ID. GADj-ti-Ahtr «meine Stärke ist A.»

JADD III p. 168.
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d'Asur)

130. AIanzaz{GISGAL)-Asur'^-asbat{LU) «die

Stätte A:s habe ich gefasst» (as.) Rm
II 319 (JADD 80).

*Alil-ki-As»r'^ «König ist A.» (ws.). K 402

(JADD 7).

Mu-daniniiq-Asur- «Freundlichkeit erwei.st

A.» (as.) K 1466, rev. 5 (JADD 267).

Mu-ki-nu-Asur- «A. bestellt» (as.) 83-1-18,

352 (JADD 188).

Mupahhir {Mu-NIGIN)-Ahit^- «A. verleiht

Stärke» (as.) II R 69, no. 4 rev.

135. Mu-sal-li7H-'-'')Ahir^-''- «A. bewahrt» (ba.)

K 331 (JADD 250).

Mii-h-sib-Asur- «A. rettet» (as.) KK 318,15.

1359, 1 26.

Mutakkil-^'^Asur «A. ernuithigt» (as.), Mu-

tak\tak-kil\kii-(")Ä'- Epon. 706, III R i, V 18.

KK342, 17. 682. 1359, II 33. 83-1-18, 24

(HABL 419).

MHtaqqin{Mu-LAL)-Asnr'- «A. verleiht

Festigkeit» (as.) K 374 ab (JADD 87/8).

Bezold, Catal.: Miitari-is-A.

Pàn-Asur-lànmr «A. will ich ergeben sein»

(as.), SI-Ä--la-mur Probename K 241,

VII 17. SI-A'-SIl Var. la-mnr Epon. -jjC).

859, III R I, III 41, IV 10.

140. Pcvi'''Asiir'^-lii-jiiitr (dass.).

Pa-ni-''Asur'^-te-e-ine.

Pu-zjir-Ahir'^ (as.), Könige. 1530, HR 65,5a.

Ki-bit-Ahir'^ (abgekürzt etwa aus */«« oder

*Sirat-qibit-Asur\ as.) Rm 180 rev. 4

(JADD 363).

Qiir-di-Asur'^ «meine Stärke ist A.» (as.),

Epon. 873. 837. -jÇ)-], III R I, I T,J, II 27, IV 2.

145. Rl}n-a-ni-^'''>Asur- «erbarme dich mein, o

A.!» (as.) 83-1-18, 339.459 (JADD246. 752).

Silwi-^''^Asur^''^ «sei gnädig, A.!» (ba.) Si-

/im-Asur'^ (as.) Epon. 665, III R i, IV 21.

KK 281, 35. 367, lö.

Ä/-^j«r 2, abgekürzt etwa aus* Tàb-sil-Alur

«gut ist der Schatten A:s» (as.). Sil-

Ahir''- K 416, 6 (JADD 266). GIS.MI-

Amr^ K 294, 11 (JADD 324).

Saf^"Ahir'^-dic{-2ib)-bu (as.) 83-1-18, 3S9

(JADD 292). K 1067. II R 69, rev. 4. Epon.

707.

No 2.

{''Asur)

Sangû-Asji7-'-li/-bnr «der PriesterA:s möge

alt werden!» Epon. 876, IHR i, I 34.

150. Sår-Asur'^, abgekürzt aus Tàb-sàr-Asur

«gut ist der Hauch A:s» (as.). K 291

(JADD 147).

Scp'^-Asiir-, abgekürzt aus Folg. (as.) K 423

rev. 3 (JADD 125).

Sèp--Ahu-'^-(is{L Vybat « die Fusse A : s habe

ich gefasst» (as.) 82-5-22, 93 rev. 9 (HABL
812), Probename K 241, VII 16.

Shnani-Asur'^ «erhöre mich, A.!» (as.).

HAL-ni-A'^ K 1058. HAL-a-ni-A"^ K 571,

3

(HABL 325).

Tar-di-tü\ u -Ahir"^ (as.) 83- 1
-

1 8, 24, 11 (HABL
419), 349 (JADD 275).

155. Tnkid{KUytj{}-Ahir^ «Helfer ist A.»,

Probename II R 63, 4 a, vgl. JADD II

p. 364, XII 4.

Tab-Ahir «gut ist A.» (as.) K 686.

Un-za-hu-Asur'^ (as.) K 428, n (JADD 3 12).

Un-zir-hi\h„-Ahir- (as.). KK 305, 24. 330, ;i

(JADD 621).

III. An dritter Stelle:

Ainur-ihi-tu-"Ahi)''^ «ich habe die Gott-

heit A:s erblickt» (as.) K 796.

160. Gab-bH-a-na\a>ia-Asur'^ «Alles gehört dem

A. an» (as.) KK 468. 491. 903.

Man-iuc-ki{-i)-Asur- «wer ist wie A.?» (as.)

KK317, 36. 381 rev. I (JADD 444. 4). K
622, 2 (HABL 306).

Man-im-ki{-i)-Asur-ln'c{ZU) «wer ist wie

A. mächtig.?» (as.). Epon. 709, III R i,

V15. K 383, 34 (JADD 234).

"Nimh-tuklat<yGIS.KU)-("'iAsur''- , vide sub

Nimb.

Tàb-eièr-iAsuy^ QDUG.GA-KAR-A^) «gut

ist die Rettung A:s» (as.) Epon. 891

HI R I, I 19.

165. Tàb-sâr-Ahir-''{DUG{GA)-IA[-A^) «gut ist

der Hauch A:s» (as.) Epon. 717, III R i,

V7. KK 352,24. 554,2.

*A-te, in "^'A-te-ia-iia- HBE IX p. 51, 76.

*''At-tar, ar. nny, vgl. Baethgen p. 69 f., KA^
p. 434f., in '^''Ai-tàr-a

'^"At-tar-nu-

ri- I.K. ist mein Licht» HBE IX. Atar-

bidi, -idri. -gabri, -suri etc. s.JADBp. 17.
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*Ba-i-ii-ili^', "Ba-i-ti-Hif'', K 3500 etc. g (Winck-

LER AF II p. 10:) "Ba-ai-ti-ilif, (HBEIX

p. 60, 76:) "Bii-ili = bSÏT^a = ßalriüoc.

vgl. Peiser OLZ IV Sp. 3 lof., KA» p. 437 f.,

mit Anm. i.

*"Ba-i-ti-ilii''-i-di- (*yTibsni2) Ng 28, se;

vgl. Ba-i-ti-ilif^ .... Nk 404, 1.

[*Ba-i-ti-ih-sàr-nsur =] "lïNlUJbxrT'a Sach.

7, 2 (Peiser a. a. O.). Wahrscheinlich ge-

hört hierher auch ''Ba-ti-il in ''Ba-ti—il-

ha-ra Nd 1133 und ''Ba-ti-il-se-zib Dr

372, 17-

"Bît-ih-nûri-' «bXîT'a ist mein Licht»

HBE IX p. 60, 76.

''Ba"-a-ni, "Ban-nu, Ba"-an-"' (nb.) HBE IX.

''Bâmiu {''Ba-iii-ttiltum,
''KAK-tûli,,,,) «die erzeu-

gende Göttin», gewiss ein Beiname Istars,

die ba-nit resp. ba-na-at ilàni «Götter-

Mutter» genannt wird. — In Personen-

namen (as. selten, vgl. JADD III p. 35):

I. An erster Stelle:

I. J ''Bànîtum-agîtiGIL)-usHr «B., schütze die

Krone!»

f''Bànîtum-bèl-iisur «B., schütze den Herrn!»

(ba.) SAV loii (JADD III p. 35).

f"Bàiiîtulm-damiat «gewaltig ist B.»

''Bàmtu\,n-eres (ba.) SAV 1012 (JADD III

P- 35)-

5. ^''Bànitii)H-ctirat\ctiru «B. schont».

f"Bànîtwn-gu::u , abgekürzt aus *Itti-''Bà-

nîtii-giizu.

f''Bànîtiini-lii-mur (abgekürzt) SAV 10 13.

JADD III p. 35: "Bànîtum-lhkîn.

f''Bà}ittu-iia .'-i//-«-(7.

f"Bànîti(iii-ra-inat «B. erbarmt sich».

10. f''Banitum-i-eüa «B. ist mein Hirt».

^''Bànîtuvi-reûUi.

f^'Eànî-tû-ri-su-u-a «B. ist mein Helfer».

f"Ba-ni-tuvi-si-il-mi «B., sei gnädig!»

^^'Ba-7ii-turii-sti-pi-e-muh-hur,-f''KAK-tü-sii-

pl-e-inu-uh-1-u «B., nimm die Gebete an!»

15. f''Bàm-ium-sul-liiii-in-m «B., bewahre

mich!»

/''Ba-ni \ KAK-tiiin-/a{-ûd)-di-iiii j ta-diii-nn

(abgek.).

f''Ba-iii\KAK-tù\t,„n-tuk-lat\>„.t,„„ «B. ist Bei-

stand».

{i'Bânîiu)

^"Bànî-tnui-um-ma «B. ist Mutter (.?)».

II. An zweiter Stelle;

Ardi-''Bàiiî-tH\iHm «Diener B:s.

20. fItti-"Bàiiî-tit-îni-ia «Bei B. ist mein Auge».

fSa-''Bànî-tu)ii-lu-niur.

^Sàr-''Ba-ni-tuiii-tàhu «der Hauch B: s ist

gut».

III. An dritter Stelle:

23. fA-na-iiuihhi-"Bànîtu\,„[-tâk-lak) «auf B.

vertraue ich».

Barqu der Gott des Blitzes = "Bii-q/i, in Ba-

ar-qu-erba Cb L 169, 3. Beachte auch

"Ba-ru-qu (Cb 387, ig. DrBa l6, 9). Für

(as.) Ba7'-ku{-rîina)i)ii) s. KA^ p. 447 Anm.

•'Ba-ii-il, vide "Ba-i-ti-i/i.

•'Bau (I. ('')/>«-//, 2. ''Babii), Göttin des Neu-

jahrsfestes (daher als ''Bàbu bezeichnet),

die Gemahlin Ningirsu-Ninibs, mit Gula

verwandt, kommt in altbabylonischen,

assyrischen und neubabylonischen Namen

vor (JRBA p. 50-60, KA^ passim).

I. An erster Stelle:

I. ''Bau^'''-hh-iddin «B. hat einen Bruder ge-

geben» (nb.). Als Probename "Ba-i'c-

PAP-ÅS K 241, XII 30.

^''Baii'^-bèl-bîti oder wohl besser -belit-biti

«B. ist Herrin des Hauses».

''''Ba-ü-el-lit «B. ist glänzend», (ab.) Königin

K 4426, 119 = VR 44.

"Bau '. '^-erel{KAN\PIN-es) (nb.), Probename

K 241, XII 29, (as.) K 6, u (JADD 889).

5. J"Ba2i^-e-ti\trrat «B. schont».

f'Bait^ -lat «B. schenkt Leben» (as.)

82-5-22, 174 (HABL 341).

fBau^-ia-a (as.) K 1498 (JADD 288).

''Ban-iddin «B. hat gegeben».

Bau^-i-la (ab.) B 57, 45 (MBAP 43).

10. fBau^-i-lat «B. ist Göttin».

"Bmû-iqtsa «B.hat geschenkt» (nb.) HBEIX.

-f''Ba?i^-ina-ga-ri-al-si-is, abgekürzt aus

flna-Baii-magàri-ahiL

'^Ba?i^-ni-bi-ina-dH-]iic-lii-murX^hQraei7Amg

eines altsumer. Namens K 4426, II 20

(VR 44).

"Bau^-iinn-iddina «B. hat einen Abkömm-

ling gegeben» (b.) Nk I, col. II 20 (VR 56).
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15. •'Bau^-ta-ki-ia-bül-lit «B., erhalte am Leben

was du schenktest!», Übers, eines alt-

sumer. Namens K 4426, II 18 (VR 44).

''Ba-it-tu, ''Bâbu-ii-tu.

II. An zweiter Stelle:

fAvLti-"Bau^''^ «Magd Bis».

Ardi-''Bau^''^ «Diener B:s».

Kalbi-^'')Bau^''^ «Diener B:s» (anb.). Kal-

bi-'^")Bau^''^ (nb.), UR-^Bau^ ab. Herr-

scher.

20. Lit-tü-''Btrii^, besser: Rhn-iit-Baii (a.s.)

Sm 475.

Mu-Hik-"Bau.

Ri-mut-C'Wau^-- «Gnade B:s». Sm 475

ist wohl Rîin-ut-''Ba-u zu lesen, jeden-

falls nicht Lid-lah-an-na-hi KB IV p. 120.

Si-lhn-^^Wau^'- «sei gnädig, B.!», auch n.

pr. f.

III. An dritter Stelle:

At-kal-ana-''Bait'' «ich vertraue auf B».

25. Bît-ukîn-"Bau- «das Haus hat B. fest ge-

gründet».

"Bei (I. (")EN, 2. "KUR. GAL ^ Sadü rabiX

3. "EN.lIL, 4. "AB Nk 276, G, Var.

KUR. GAL, ^."so) NbpMIIi2,u. Nk42,8.

103,18. 109,29. 120. 428,6. 430,2.460,4. Nd

54,!). ^i, 3. 197,5. 270,2. 273,8. 574, 3. 808, 8.

897. 964,14. 1133,3. Nd M II 49, 16. NdPa
2, 30. Cr 26, 9. 277, 17. 286, 4. 302, 2. 305, 2,

372,3. 374,4. 375-3-376,3. Cb85,i4. 149,5.

325,2. Dr 9, 2. 53,7. 57.9- 159.-'- 176,2

177,6. 187,2. 189,2. 194,0. 229,4. 230,4,

260, 19. 309, 315. 339,3. 357, 2. 385,3. 392,

434,2. 446,11. 480,7. 533,5- 557.*- DrP
137. 145,2. Smd (ZA IV) 7,2. Ars (ZAIII)

6, 8. AI CT IV 39, 5. — In Personen-

namen :

I. An erster Stelle;

I. BèI^-abii-11-a «B. ist mein Vater», Probe-

name K 241, V21, Epon. 841, IHR I,

II 23.

"BèP'-a-bii-uin «B. ist Vater» (ab.) Bu 91-

5-9, 332, 23.

"Bêl^-abu-usitr «B., schütze den Vater»

(nb.). Bel^-AD-PAP (as.) Rm 190 rev. j-

(JADD 152).

No. 2.

ii'Bèi)

BèP-ahè{PAPf'; abgek.), Probename K 241,

XI 21. (as.) KK 423, 3. 976 rev. j (JADD

125. 67).

5. "Bèl^-ahê-bul-lit\TIN-i( «B., erhalte die

Brüder am Leben!»

"Bèl^-ahè-er-ba\SU «B. hat die Brüder ge-

mehrt» (nb.). Als Probename: /?^/'-

PAPP'-SU ^yi-i^, 695, I3.

"BH^{Nabjiï)-ahc-ïb[BA)-ni (DrBa 6, 3).

('')Bêl^-ahê-!ddinla «B. hat Brüder gegeben».

(")Bèl^-ahè-iqîsa «B. hat Brüder geschenkt».

10. BH^-ahesu{-PAP/''-su\sü, am Besten erklärt

als abgek. aus Nabà-bcl-ahèsn oder dgl.

(as.) KK 93. 309A (JADD 891. 207).

"Bèl^-ahè-siil-lH-jnu\GI «B., erhalte die

Brüder unversehrt!»

"Bèl^-ahè-usur{pAP) «B., schütze die Brü-

der!»

"Bcl^-ahè-nsabsi «B. hat Brüder ins Dasein

gebracht».

i'BH^-'^-ah-iddin\u «B. hat einen Bruder ge-

geben» (nb.). Bêl^-PAP-AS {as) KK 354.

1474 (JADD 204. 277).

15. "Bel^-hh-iqîia «B. hat einen Bruder ge-

schenkt».

"Bèl^-àh-ii-tan-iui «B. hat einen Bruder

gegeben».

"Bêl^-àh-usur «B., schütze den Bruder!»

(nb.).
^ "B^-PAP-PAP (as.) K 288, ,0

(JADD 127).

"Bêl^-àh-usalib^i {-SES\PAP-GÂL-sij û-î/b-

si) «B. hat einen Bruder ins Dasein ge-

bracht».

BcP-am-ina Mrdbldn Stein IV 29.

20. Bèl^-aiiuiranni «B., sehe mich an!» (as.).

BH^-SL-a-ni 83-1- 18, 406 (JADD 134)-

Bèn-SL.LAL-nl K 102 1 (HABL 309).

BW^-SI.LAL-anla-ni Epon. 737. 691. 686,

III R I, IV 32, V 33, 38.

"Bèl'^-ana-bîtisu (abgek.).

"Bèl^-aiia-inè\;ri/jt!lu, um (abgek).

"Bèl''-aplii-iddin\a «B. hat einen Sohn ge-

geben» (nb.). (")B^-TUR.US\A-SE-na\

As (as.) 82-5-22, 29, /9. KK 347, 6. 7357

rev. 5 (JADD 237. 258. 609).

"Bel'^-aphi-usur «B., schütze den Sohn!»
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25. ''Bèl-nsn{a) «B. ist mein Arzt».

''Bèl^-alaridu «B. ist Fürst» (ba.). ''Bel^-

MAS (nb.). Bcn-SAG.KAL (as.) K 337,3.

'^BeP-åtir{DIR-ir) «B. ist übergewaltig»

(nb.) HBE IX 82, 1.

''Bel^-atkal, abgekürzt aus Ana-atiuit-''Bel-

atkal.

''Bel^-at-ta-ta-li-e.

30. ''BH'^-ba-a-kn-pi-tin (nb.) HBE IX 30.

Bel^-ba-lat (abgek., as.) Epon. 815, IHR i,

III 2.

''Bèi^-l>a/àtsu-iqbi «B. hat sein Leben be-

fohlen».

*'>Bèl^-ba-na (ar. s:aba) HBE IX.

(")BèP-^-bàin «B. schafft». ^'')BH^-öa-ni (nb.).

"BeP-ba-ni (as.) K 1107 (HABE 238).

35- BW^-bàni-a-a «B. ist mein Schöpfer» (as.)

Epon. 851. 824. III R I, II 13, 39.

"Bèl'^-bàn-zîr «B. schafft Nachkommen-
schaft».

*"Bèl^-ha-rak-ki{ch-. pa! BmXßUQaxoc) HBE
IX.

"Bèl^-i'Bèl «B. ist Herr».

'ŒèP-bêlnni «B. ist mein Herr».

40. ''Bèl'^-bèl-ilàni «B. ist der Herr der Götter».

"Bêl^-bè/hinu «B. ist ihr Herr».

"BèP-buUit{balliO «B., erhalte am Leben!»

''Bèl^-bullitsu «B., erhalte ihn am Leben!»

"Bèl^-TIN\bûl-lit-s2i. (nb.). BcI'-TIN\bu-

ul-H-if-siiAH 83- 1
-

1 8, 1 866 (PSBA XVIII).

BH^-bu-na-a-a (abgekürzt etwa aus *Itti-

Bel-bn-na-a-a), Probename 83- i-i 8, 695,

I4.

45. "BH^-dal-nn

^''WeP-dan, -da-an «B. richtet» (as.) K 430,

rev. 5 (JADD 260), da"-an, Probename

K241, V 19, Epon. 821, 808, 750, 744, 734,

-da-nu (nb.).

''Bel^-da-an-na «B. ist gewaltig».

Bèl^-di-ni-a-7mir «B., lerne meinen Recht-

streit kennen!» (as.) K 663, 10 (HABE 322).

''Bêl^-dîni-tpus «B. hat meine Sache ge-

führt».

50. ''BêP-dii-ine-ga-an-ni «B., erweise mir

Freundlichkeit!» Übersetzung eines alt-

sumer. Namens K 4426, III 46 (VR 44).

{"Bei)

Bè/^-dûri «B. ist eine Mauer» (as.) K 294, 4.

Rm 190 (JADD 152).

i'Bm-e-a «o Bei!» (b.) III R 43, II 28.

"Bcl'^-Ehabbarra, abgek. aus Folgendem.

BeP-Ebabbarra-ibni «der Herr von E. (=
d. i. Samas) hat erschaffen».

55. ''Bei- ^-edi-pitin\pitnu\:.

''BeP-erba «B. hat gemehrt».

i")Ben''>-eres\erü{-KAN\PIN-es\KAM\e-ri-

is, nb.). Probename 83-1- 18, 695, I 20.

^")B^-KAM-eilPJN{ns) K 976, s. 83-1-18,

201,8 (JADD 67. 113).

BH-èrib-ahi{PAPyid (as.) VR 53, a a.

BèP-etillu\NIR.GAL) «B. ist Herr» (as.)

K 8754 rev. II (JADD 261).

60. "Bcl-ètii- «B. schont» (nb.). BêP-KARQ)
Probename 83-1-18,695, I 19. Bèi^-SUR-

ir K 13135, 2 (HABE 299).

''Bêl'^-ètir-ahè «B. schont die Brüder».
''BèP-ètir-napsàti «B. schont die Lebe-

wesen».

''Bèl^-gàmil «B. erhält unversehrt».

''Bêl^-gbnilanni «B., erhalte mich!»

65. BêP-gi-tii-e-eres , Probename 83-1-18, 695,

XII 27.

"BèP-ha-Jm.

Bi-e-lu-ha-lu-su, cfr. phö. fbnbi>3, 83-1-18,

3 SO (CIS II p. 37).

''BèP-hàtin «B., schützt», abgekürzt: Hàtin

HBE IX p. 54.

"BêP-hi-ui-ul-i-di «B., die Missethat kenne

ich nicht» (.?).
•'B^-hi-ta-ul-i-di VR 68

no. 2, 48, vgl. aber Cr 345, «.

70. ''Bè/^-/m/-iqQ äiiuiu oder SIG-iq).

Bèlta «o Bel!». "BèP-e-a III R 43, II 28.

*Bèl-ia-a-tu-nu (phön.)

^'''>BèP-ia-7ilia-u.

''Bêl^-Ubiii «B.hat geschaffen» (nb,). ''BêP-

ib-ni, Übersetzung eines altsumer. Namens
K 4426, III 35 (VR 44). EN-KAKVrohe-
name 83-1 -18, 695, I 5. (")BêP-KAK (as.)

80-7-19, 150.82-5-22,42 rev. 6 (JADD 196.

loi). Bê/i-ib-mK4746 rev. 8 (JADD 661).

75. "BèP-i-bu-ka-as (nb.) HBE IX.

''BèP-i-da-ni\i-da-a7i-ni «B. hat mich er-

sehen».
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''Bèl^-i-da-im «B. ist an unserer Seite».

•'Bèl^-'^-iddinl„ «B. hat gegeben» (nb.). i)''-

AS K 284, /o (JADD 15). B^-SE-na K 93

(JADD 891). "B'-MU K 1

1

172.

''BH^-iddina-apht (jedenfalls anders zu

lesen).

80. Be-li-i-din-uain «H. hat gegeben» (ab.)

MBAP 41.

''Bèl^-iksur = Bèl-liksur «B., bewahre!»

BèP-ili-a-a «B. ist mein Gott», Probename

83-1-18, 695, I 8. Epon. 769.

''BêP'--f/>us{su] «B. hat's gethan» (nb.).

Bèl^-KAK-us (as.) K 12, Probename 83-

1-18, 695, I 7.

"Bel^-Uqbi «B. hat befohlen» (nb.). Bèl-

iq-ln Probename 83-1-18, 695, I 10, II i.

85. •'Bcl^-iql>i-''Bcl^ (wohl verschrieben).

''BêP-iqîsa\u «B. hat geschenkt» (nb.). Bcl-

z'^/irt Probename 83-1-18,695,1 1 1 (vgl.113.?).

''BH^-iqUanni «B. hat mir ein Geschenk

gegeben» (nb.). Bèl^-iqîianni (as.) Epon.

792, III R I, III 24. Probename 83-1-18,

69s, I 15.

''BH^-ir-ha-as-hi-nu . . .

''Bèl^-isdîa-kîni{pU) «B. festige meine

Grundlage!» (nb.). "Bel^-isdi-ia-ki-iii K
8389.

90. ''Bèl^-ittan{iiu\a, h «B. hat gegeben».

''Bèl^-ittîa «B. ist mit mir» (nb.). Bèl^-Kl-ia

Probename K 241, V 18. 83-1-18, 695,

I 17. (as.) Rm 147 rev. 3 (JADD 276).

''BH^-kàsir «B. bewahrt».

"Bèl^-kid-du-ri

"BèP-ki-di-iii (b.) BzA II p. 195, 13.

95. ''BU^-kil-la-m «B., erhalte mich!» (as.) K
7682,8 (JADD 210).

''Bèl^-ki-na «B. ist treu» oder «B., festige!»

(nb.) HBE IX.

''Bèl^-kîii-aplu «B., bestelle einen Sohn!»

''BêP-kîn-sîr «B., bestelle Nachkommen-

schaft!»

''Bèl^-kisir «B. ist Unterstützung!»

100. ''Bèl'--kitrî «B. ist meine Bundesgenossen-

schafts.

''BèP-kitru-sarri «B. ist die Bundesge-

nossenschaft des Königs».

No. 2.

i^'Bèl)

"Bel^-kudjir-ü-sur «B., schütze die Grenze!»

Übersetzung eines altsumer. Namens K
4426, III 54 (V R 44).

"Bèl'^-kusurhi «B., bewahre ihn!»

Bcl'^-la-mur\SI.LAL, abgek. etwa aus Pàn-

Bè/-iàinui' <ià&n\ Bel will ich ergeben sein»

(as.) 79-7-8, 189 (JADD 9). K 1563 (JADD

247). Probename K 241, V 16.

105. ''B'el'^-la-an-ni-mm-iddin ?

''Be/^-lik-sur «B. bewahre!», Probename

K 241, V 17.

BH^-liq-bi «B. möge befehlen!» (as.) Rm 77

(HABE 414).

BHUisir[GIS\SI.DI) «o Bei, möge (das

Kind) gedeihen!» (as.) Epon. 778, IHR i,

III 39. K 290 (JADD 31).

"Ben-Ui-iilID.GÄLlDA «B. ist mächtig»

(nb.). "Bel^-ID.GÅL?,yi-i?,,77S- "Bèl^-

DA apil Egibi KK 188. 734. 761. 960.

1399. As.: B^-ZU Rm 170 rev. s (JADD

355). "B^-ZU K 1519. B'-DA K 1134.

HO. "BèlUii-kullati{KAK.A.BI) «B. ist all-

mächtig».

Bèl^-ii/-ba-/cit «o Bel, möge (das Kind)

leben!» (as.) K 318, 3.

•'Bcl^-ludajiiiniq «B. möge Freundlichkeit

erweisen!»

•'BèP-lû-dàri «o Bel, möge er lange leben!»

(nb.). B£l^-/n-da\dà-ri (as.) Epon. 730,

III R I, IV 39.

''Bèl^-luininir\hniiir, wahrscheinlich abgek.

aus Itti-Bèl-litmmir q. v.

1

1

5. ''Bèl^-lùmur abgek. aus Ana-inuhin-''Bèl-

Iwnm' «B. will ich ergeben sein».

''Bèl^-li'i-sulumjsu/uin (abgek.).

'^BêP-man-nu-ina-la-ak, Übersetzung eines

altsumer. Namens, nach DELITZSCH,AHW
p. 410b: «Bei, wer ist alles was du bist?»

= «wer kommt dir gleich.?» K 4426, III 43

(VR44)-
''Bêl^-massaràtQ).

''Bêl-mu[-bal-lï\-it «Bel giebt Leben». Für

"BH-TIN{-it) vide 'Bc/-ubal/if.

120. BH^-inudainmiq{-inu-SIG) «B. erweist

Freundlichkeit» (as.) Epon. 870, III R I,

I 40.
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''BèP-mu-di-e-nisè «B. kennt die Unter-

thanen». Übersetzung des altsumer. Na-

mens HU- UN-ZU- K 4426, III 45 (VR 44).

"Bèl-nmkin-aphi, so liest Hilprecht, BE
IX, vide "Bcl-kin-aplu.

''BèP-mu-sal-liin «B. erhält unversehrt»

(nb.). Bèl^-uiu-sal-livi, Probename K 241,

V 22.

"BH'^-imisamm{fiI)-apli{TUR. US)-hi «B.

erhält seinen Sohn unversehrt» (b.) III

R43, II S (BzAIIp. 118).

125. ^'BèP-niu-se-zib-ahi «B. rettet den Bruder»

(nb.) HBE IX.

"

'Œêl^-musêtiq-urri «B. fördert das (Lebens)

Licht».

''BèP-j/iiis-sil Q sir-rimi).

''Bèl'^-7ia-din «B. giebt».

''Bèl^-tiàdin-ahê «B. giebt Brüder».

130. ''BH^-nàdiii-ahi «B. giebt einen Bruder».

''Bcl^-iiàdiu-aplu «B. giebt einen Sohn»

(nb.). "B^-SE-TUR.US{h) Könige. 1 125,

HBE I I, PI. 30.

"Bèl'^-na-din-siivi «B. giebt einen Abkömm-
ling» (nb.). ''BeP-SE-MU III R 43, II 11.

"BeP-näid «B. ist erhaben» (nb.). BeP-I,

Probename K 241, V 15. 83-1-18, 695, Ig.

BeP-na-i-di (as.) K 324 rev. 24 (JADD
470).

'Œêl'^-nap-sat-ibni «B. hat lebendige Wesen
geschaffen».

135. ''Btn-'^-'^-nàsir «B. schützt» (nb.). "B^-SES-

?> (b.) K 808. Als Probename BH^-PAP-
ir 83-1-18, 695, I 18, «BeP-PAP-ir ibid.

XII 10. (")B^-PAP-ir (as.) KK 1573 rev. 6.

4283 rev.« (JADD 481. 576). Be-li-na-

sir (ab.) Bu 91-5-9, 387, 25 (CT II 39).

''BèP-tiàsir-apln «B. schützt den Sohn».

^'BW^ (.? Nabàynàsir-ri-an-nu

'*"BèP-na-ta\,.-nu (itlibya).

"BèP-na-rja-bi.

140. BêP-iii-ik-diiriiQ) Probename K 241, X 45.

''BêP-ni-ip-pic-ru-ana-ai-ri-hi-te-ir « B.,

stelle Nippur wieder her!» Übersetzung

eines altsumer. Namens K 4426, III 39

(VR 44).

"BèP-iiipsani\i_ a «B., werde wieder gut!»

(''Äe7)

"BèP-7iiràn{ZAB.GAB) «B.ist mein Helfer»

(as.). König c. 1460.

BeP-nür «B. ist Licht» (as.) K ^6, 15 (JADD
229). Probename 83-1-18, 695, I 13.

145. "BcP-pàris{KA-is) «B. entscheidet» (as.)

K 1608b (JADD 259).

Be-li-pa-ga-ri {-ah.) Bu 88-5-12, 172 (MBAP
50).

BèP-pir-ibnii^. DIM) «B. hat einen Spröss-

ling geschaffen», Probename K 241, V 13.

''Bèl^-pitnanni «B., beschütze (.?) mich!»

BèP-qàta-sa-bat «B., fasse die Hand =
hilf!» (as.) Epon. 811, III R i, III 6.

150. ''BèP-qàta-sab-bat-an-)ii «B., fasse mich bei

der Hand!»

''BèP-qlsaiini (oder iqtsanni) «B., gieb mir

ein Geschenk!» (nb.). Als Probename:

BèP-BA-sa-an-ni 83-1- 18, 695, I 15.

'^BèP-ra-ini-un-ni-si-hi «B. erbarmt sich

seiner Unterthanen».

"BèP-ràm-niiè «B. erbarmt sich der Unter-

thanen».

•'BèP-1'enhinu «B. ist ihr Hirt».

155. "BeP-ri-hi-tü-!isHr{PAP) «B., schütze den

Rest!»

''BèP-rîmanni «B., erbarme dich mein!»

(nb.). BèP-niH-an-ni Probename 83-1-18,

695, I 2.

''BeP-ri-is-ki-ibni.

''BeP-risüa «B. ist mein Helfer».

''BèP-siliin\sii)nu\e «B., sei gnädig!»

160. ''BèP-supc-iiiuhur\mulirii «B., nimm die

Gebete an!»

"BèP-sàbit-qàtP «B. hilft».

''BèP-sulè-sinie\siminu «B., höre die Ge-

bete!»

''B'eP-sji-liiin-liuii (= suliilutii) «B. ist

Schutz» (nb.) HBE IX.

''BèP-sadûa «B. ist mein Hort» (nb.). Bcl'^-

KUR-u-a (as.) Epon. 756, III R i, IV 13.

165. ''BeP-sadiüiH «B. ist unser Hort».
''BèP-làkin-sitm «B. schafft Nachkommen-
schaft».

Bèl^-sal-Pini «B., erhalte unversehrt!» (as.)

K 8709 (JADD 880). Probename 83-1- 18,

69s, I 9.
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Bèl^-sal-Uin-a-ni 1^., erhalte mich!», Probe-

name Sm 55, XI 15.

*''Bèl--sa-ma- y'attjbyn «B. hat erhört».

170.
'•'BH^-sam-Jm (b.) K 1239 (HABL 219).

BèP-sàr-ahèsu[-MAN-PAPf'-hi) «B. ist der

König seiner Brüder» (as.) K 41 1 (JADD

98).

'Œèl^'--sàr-bu/lit «B., erhalte den König am
Leben!»

"BèP-sàr{MAN)-ilini «B. hat den König

geschaüfeii» (nb.). ''<)B^-MAN-KAK (as.)

KK 288, ,0. 4692, // (JADD 127. 45).

"BH''-sa-rid (Nk 227, u).

175. "BèP-sarrani «B. ist mein König» (nb.).

BH^-MAN-a-ni (as.) K 3 16, 27. Epon. 699.

•'Bêl^-sarrH-daumi «B. ist ein gewaltiger

König».

"BèP-'^-sàr-iisur [= nSSUJba, "I^TBSba) «B.,

schütze den König!» (nb.). BcP-MAN-
PAP (as.) K 309,^0. Vgl. "BE-MAN-
PAP 83-1-18, 695, XII 9.

BW^-se-zib-a-ni «B., rette mich!» (as.) K
293, 3. (JADD 373).

'Œè/^-siman/ii «Ji., erhöre mich!» (nb.). äW-
si-me-an-ni (as.) K 383, 30.

180. BH^-h'i-ü (vielleicht abgekürzt aus Sa-Bèl-

sü) (as.) K 291 (JADD 147).

''Bêl^-sul{l)iinanni «B., erhalte mich un-

versehrt!»

"Bel^-hihmi-sukiii! «B., schaffe Wohler-

gehen!»

"BèP'''-hnn-eres {nh.), B^-MU-KAM-es (as.)

K 279, a (JADD 160).

''Bê/^''^-sùin-ibni «B. hat einen Abkömm-
ling geschaffen» (nb.). 'Œ'-s!/>fi-KAK{a.s.)

K 414, /9 (JADD 66).

185. 'Œè/^'--s2}m-ùMinl„ «B. hat einen Abkömm-
ling gegeben» (nb.). B'-MU-JS (as.) K
307, Ä* (JADD 307). Kassit. König, 13. Jahrh.

''BèP-sînii-im-bi «B. hat einen Abkömm-
ling ins Dasein gerufen» (nb.) HBE IX.

13. Jahrh. BzA II p. 189, «.

•'BH^-siiin-îpiisu «B. hat einen Abkömmling

geschaffen».

'Œè/^- '--sùvi-iskiin (dass.).

Bèl-^-sinn-taqqiii[LAL-in) «B., verleihe dem
No. 2.

ii'Bèl)

Abkömmling Festigkeit!», Probename

K 241, V 20.

190. "BèP-siiin-iikîii «B. hat einen Abkömmling

bestellt».

''BcO-siiin-i'i-ßaq . .

''Bel^-sian-usur «B., schütze den Abkömm-
ling!»

''Bel^-su-nu = Belsunti.

i'Bèl^-sùzibanni «B., rette mich!»

195. "BH^-iiizizanni «B., richte mich aut!»

''BèP-tah-iii-bu-u!-lit «B., du hast geschaffen,

erhalte am Leben!» (b.) VR 56, II 25.

'^Bel^-ta-daii-iiu-buhit-su «B., du hast ge-

geben, erhalte es am Leben!» (nb.) HBE
IX 79, 13 (nicht — ad-dan-nu — ).

''BèP-tàk-ki-la-ni, -tåk-lu-a-ni «B., er-

muthige mich!», Probename Sm 55 +
Rm 567, XI.? IG. 17.

"BeP-takfakiku), abgekürzt aus *Ana-Bêl-

taklàk «auf B. vertraue ich» (nb.). Bel''-

/rt/è-/rt/&(as.)Epon.758.K358,i7(JADD4i6).

200. "Bèl-ta-lu}-ka.

Bêl^-tàrisQ LAL) (as.) 83-1- 18, 344 (JADD

222).

BèP-tàrQ LAL)-si-samc(-), Probename 83-

1-18, 695, I 16.

Bèl^-tar-sif Var. LAL\-sa)nè}->iia (jialbas

samèT) (as.) Epon. 798, III R i ,
III 19.

Probenabe K 241, VIII 45.

^'Bèl'^''^-taz-knr-su «o B., thou hast called

him» (nb.) HBE IX.

205. "Bcl^- TUR-NAl\n
''Bèl^-tâbn «B. ist gut».

"Bèl^-'-û.

''BèP''--idmi/it «B. hat ins Leben gerufen».

^^/1- 77. Zyi Probename 83-1-18, 695, I21.

(as.) K 352, 8 (JADD 391).

BW^-ü-bal-lit-su «B. hat ihn ins Leben ge-

rufen», Probename 83-1-18, 695, I 14.

210. Bîl}-ub-bii-ti-nkîn{?,^:)^^o\\.Y. 1 361 (JADD
102, III p. i73f).

'Œêl^'''-udaiiiiniq\/iidaiiiiniq «B. hat Freund-

lichkeit erwiesen» bez. «erweise Freund-

hchkeit!»

BèP-Jikîn {DU-in) «B. hat bestellt» (as.)

JADD 742 rev. 12.
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{''Bel)

''Bèl^-it>iic(UDJ'^-i-/a-a-a «der Herr der

jrOtt».

der Herr der Taee ist

Tage ist mein Gott».

215.

B. hat ins Dasein ge-

''Bêl^-îhnè-mh

Licht» (?).

''Bèl^''^-upahir «B. hat Stärke verliehen».

•ŒcP-ûpirqu, abgekürzt aus Ana-''Bcl-Hpàqu

«auf Bei harre ich» (nb.). KB IV p. 166.

"Bèn-7isâtl,. «B. ist Hülfe» (nb.j. Sargon-

stein II 15.

''Bel^-û-sib-bi.

''Bê/^-û-sip-pi (nb.). Srgnstein V 18.

220. "Bel^- "^-usallàlîisalhim.

''Bèl-Hsur{û-SES) «B., schütze!» 83-1- 18,

394-

''Bêl^-nsurhi «B., schütze ihn!»

''Bel ^-2isabsi\Hsibsi

bracht».

"BèD-''-jaalliin «B. hat unversehrt erhalten».

225. ''Bèl^'''-usèzib «B. hat gerettet».

''Bel-usibsi, vide ''Bèl-usabsL

BH^-uzna\Pr^)-a-a (abgek), Probename
83-1-18, 69s, I 12.

''BêP-za-kar-h'i-ine «B. beruft Nachkömm-
linge», Übersetzung eines altsumer. Na-

mens K 4426, III 41 (V R 44).

''Bèl^-zîr, abgekürzt aus "Bèl-zîr-ibui, -lisir,

-iqisa, -usabsi oder aus "Mardiik-, ''Nabü-

bèl-zîri oder dgl. (nb.). Als Probename:

Bèl^-zîr K 241, V 14.

230. '''BêP''^-ztr-ibtn «B. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

''BêP'^-zîr-iddin «B. hat Nachkommenschaft

gegeben» (nb.). Bc/'-zir-AS (as.) K 371

(JADD 273).

''Bèl^-zîr-iqisa «B. hat Nachkommenschaft
geschenkt».

''BèP-zîr-ki-ni «B., festige die Nachkom-
menschaft!» (b.) III R 43, I 24.

''BH^-zîr-lîsir «Bel, möge die Nachkom-
menschaft gedeihen!»

235- "Bèl^ zir-usabsi'ibsi «B. hat Nachkommenschaft
ins Dasein gebracht».

II. An zweiter Stelle:

Ab-di-"Bèl^ «Diener B:s» (as.) K 7682

(JADD 210). Vgl. Ab-di-">< K 442

(JADD 386).

i!'Bèl)

Amàt{KA)-"Bèl{EN.UL.LAL, ab.) Bu

88-S-12, 616, 2ä (CT II 16).

Amèl-"BêP «Diener B: s» (nb.). Avel-"EN.
Z/Z.Z^' (ab.) Bu88-s-i2, 725,28 (CT IV 49).

Ana-"Bêl^-eres (nb.). A-na-"Bèl-KAN Ba-

byl. Chron. 84-2-1 1, 356, IV 42.

240. Ana-''Bcl-upàqu\a «auf B. harre ich», ab-

gekürzt: ''Bêl'^-vpàqa q. v.

• Apil{TUR)-''BèP-sain-sH-iiin-sami-e «der

Sohn B: s (= Sin) ist die Sonne des

Himmels», Übersetzung eines altsumer.

Namens K 4426, I 17.

A-qar\KAL-('')Bcl^-lu-muf «die Herrlich-

keit B:s möge ich schauen!» (vgl. DE-
LITZSCH BzA II p. 42; nb.) KK 479, 2.

563, 3. 905. 104s, 2 etc. (HABL 261. 264.

852-857).

Ardi-''BèP «Diener B:s», daraus der Kose-

name Ardhi.

Ardi-"Bcl^-sar-bi.

245. Ai-kal-"BèP(J).

Da"-a-na-''BIP.

Dd-ri-bel (abgek; as.) KK 414 rev. 2. 4746
(JADD 66. 661).

Gabbi-''BèP-uiiuna, abgek. aus Bel-gabbi-

''Bel-Jimina q. v.

fHi-in-ni-be-el, Probename 82-3-23, J35.

250. Ib-iii-"BêP «B. hat geschaffen» (ab.) Bu

88-S-12, 769, 23 (CT II 17).

I-da-a-ie-bel-a-la-ka «at the side of Bei

I will walk» (as.) K 416 (JADD 266).

Iddinla-''Bèl^''^ «B. hat gegeben».

Ill -''Bel «mächtig ist B.»

lin-di-"BeP «Stütze ist B.» (ab.) Bu 88-

5- 12, 711,39 (CT IV 47).

255. Ina-"Bèl-idtarah.

Ii-siti-''BêP-lîscsir «B. segne die Erde!»

I-si-"BèP «erhebe, o B.!» (nb.) BE IX.

Ittaunii-''BèP «B. hat gegeben».

Itti-"BcP «mit B.», wahrscheinlich abge-

kürzt aus It1i-''Bèl-balàtu oder dgl. (nb.).

It-ti-''BcP Vater des Sargani-shr-àli

BEI i,Pl. 2,2.

260. Itti-"Bcl-idvni\i «with B., I shone» (HlLl'K.),

Itti-"BèP-ahùtu «bei B. ist Bruderschaft».

Itti-"BèP-balàtu «bei B. ist Leben».
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{"Bel)

It-H-''BèP-di-in «bei B. ist mein Rechts

(ab.) Bu 91-5-9, 2369, 5 (CT VI 44).

Itti-"Ben-gi\zu «bei B. ist . . . .?

265. Itii-''BW^-lhninir «mit B. möge er glänzen!»

Ittl-''BèP-liuiiiir «mit B. will ich schauen!»

Itti-"BH^-nimiüiim «bei B. ist Stütze» (?).

IttHJCI)-''BeP-pa-sar «with B. is rédemp-

tion» (HiLPR.) BE IX.

Kî-''Bèl^ «wie Bei», abgekürzt.

270. Kidin-^Bel^ «Schützling B:s» (nb.). Ä7-

din-''BèP K 4426, III 56 (V R 44).

Kisir-"Bèl^ «Besitz B:s».

Ku-dùr-''Bèl\ König BE I 1, PI. 25, 04.

Là-"Bcl^ (abgek.).

La-a-inas-h-bèl^ «mein Schutzgott ist B.»

(as.) Rm 176 (JADD 149).

275. Li-rib-'ŒèP, Übersetzung eines altsumer.

Namens K 4426, IV 33 (V R 44).

LH-iid-lu-iil-''BèP «dem Bei will ich er-

geben sein!» (ab.) Bu 88-5-12, 155, u.

Makhir{SA.GA)-''Bêl 1 « BesitzB : s »BEIX 6, 10.

Miisallini-^Bel^ «unversehrt erhält B.»

Mîisèzibu-^Bèl^ «ein Retter ist B.»

280. Nàdin{AS, Iddin\)-BH^ «B. giebt» (as.)

Rm 166 (JADD 306).

Näid-"Bel^ «erhaben ist B.»

Na-d-"BH^ (kassit.) Mrdkbldnstein V i.

Nidinti-''Bêl^ «Gabe B: s», daraus der Kurz-

name Nidintuni.

Nis-hur\Ni-is-hur-''Bél^ «B. wird wieder

gut» (nb.) K 13, 52 (IV R 45)- 83-1-18, 51,

rev. II (HABE 791).

285. Ni-is-sa-hariliiayBeP BE IX 9, iß.

Nis-pa-ti-i-Bcl^ (as.) Epon. 832, 816. Vgl.

DAHW p. 684 a.

Niir-''Bel^-lmnur «das Licht B:s Mill ich

schauen».

Pàni-''Bèl^-adag[g)al «des Befehles B:s

bin ich gewärtig».

Pir--''Bêl^ «Spross B:s» (nb.) K 79, 7.

290. Pu-m-ur-''BêP (b.) DAHW p. 519.

Qàti--''Bèl^-sakan, abgekürzt aus Ina-qàti-

''Bèl-sakan q. v.

Qibî-''Bêl^, abgekürzt aus Ina-qibî-"Bel (\.v.

Rîmanni-''BH^ «erbarme dich mein, o B.!»

(nb.). Rhn-a-ni->^ (as.) Rm 168 rev. 7.

No. 2.

{"Bel)

Rîiiiût-"Bèl^ «Erbarmung B: s» (nb.). Riin-

ut-bèl (as.) 83-1-18, 354, 15 (JADD 61).

295. Rîiiii'it-'-'^bèl^-i/âiii «Erbarmung des Herrn

der Götter».

Siliin-"Bèl'^ «sei gnädig, o B.!»

SillH-"Bèl^ «Schutzwehr(.?) ist B.».

Silli-"BH^ (abgek.; nb.). Sil-BH^ Epon. 807.

Sil-Bèl'^-dal-li (abgek., wenn nicht Rabù-

bêl-da/li <igvoss ist der Herr des Elenden»

zu lesen ist, vgl. Bel-dal-li-ilu-a-a «Herr

des Elenden ist mein Gott» 83-1-18,695,

XII 20) K 296, III R49, 30 b.

300. Sa-"Bèl^-atta «dem Bel gehörst du!»

Kraetzschmar BzA I p. 385.

Sa-"Bèl^-ba-ni «B., dem Schöpfer, zuge-

hörig».

Sa-"Bèl^-g(iiiiiiii/ «B., dem Erhalter, zuge-

hörig».

Sa-"Bêl^-naid «B., dem Erhabenen, zuge-

hörig».

Sa-"BêP-s?i»iii «dem Bei gehört der Ab-

kömmling».

305. Sam-si-Bê/ «meine Sonne ist Bei» (as.)

ZA VI p. 326.

Sâr-"Bên-ta>-bi . . .

Sarru-"Bèl^ «König ist Bei».

Sêpi{t)-"BeP-asbatisabat <iàenYnss'R:s habe

ich erfasst».

Stilum-"Bèl^ , abgekürzt aus Folg. Vgl.

DI-mu-bH KK 676. 1079.

310. Sii/utn-"BèP-lûi/iiir «Wohlergehen, o Bel,

möge ich erleben!» (nb.). DI-niu-bH-la-

niur (as.) Epon. 840, III R i, II 24. Rm 167

rev. 5 (JADD 230).

Siil{DI)-mH-bèl-la-as-me{WzY. HAL) «Wohl-

ergehen, o Bel, möge ich hören!» (as.)

Epon. 670, III R I, VI II. KK 977 (JADD
42). 1359, II 37. 83-1-18, 373 (JADD 99).

Dl-bcl-as-me Sm 167.

Ta-iüt-ti-"Bel^Q) V R 44, II 24. Ta"-nit-ii-

"Bèl^ (nb.).

Tukulti-"BH^ «mein Helfer ist Bei».

Tabii-bel «gut ist Bei» (as.) Epon. 860. 762.

696, III R I, II 4, IV 7, V 28.

315. UpahIiir{NIGIN{-ra)-bèl «Bel hat Stärke

verHehen»(as.)Epon.705,IIIRi,Vi6.S76o.
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d'Bêi)

III. An dritter Stelle:

A/jê-iddm-''Bèl^ «B. hat Brüder gegeben».

Ana-intikhi-^''^Bêl^-ai>iHr «j'ai regardé à

Bel» BOISSIER, Recherches p. 42; vieil.:

«dem B. will ich ergeben sein» = làniur.

Atkal-ana-''Bèl «ich vertraute auf Bei».

Bèl-gab-bi-«Bèl^-uin-wu (nb.) CIS II 66.

320. Gfizii-iiia-'^Bel^-asbat.

Ina-qàti-''BèP-hmihnr «durch B. möge ich

(ein Kind) empfangen!»

Ina-qàtï^-''BH^-sakin «in die Hände B:s

ist er gelegt», abgekürzt: Qàti-''Bèl-sakan.

Ina-c]il)î-''Bê/^ «auf Geheiss Bels», abgekürzt:

Qibî-"Bè/.

Ina-ki-bi-''Bcl'^-nsiir{PAP)-su «auf Gehei.ss

Bels schütze ihn!» (b.) 83-1 -18, 3.

325. hia-sïl-''Bèl^ «im Schatten Bels».

Ina-iar (.? IM, puluhti Bezold) - bel-a-lak

«im Hauche B:s wandle ich» K 582.

It-ti-ba-a-kti-"Bcl\

It-ti{K.I)-ina-aH\,nn,Hii-ia-be-lufBèl 83- 1 -
1 8,

1846, PSBA XVIII.

Lümur-duniqi-"BW^ «die Gnade B:s möge
ich erleben!»

330. ]\Iaiiun-kî-''Bcl^ «wer ist wie Bei.?»

Man-)iH-ki-ina-''Bh'''-ha-tin «wer schützt

wie Bei?» K 4426, III 42 (V R 44).

Miiik-ißua-y'Bel'^-daianu.

Nii-ûi--iiiàu-''BèP «das Licht des Landes

ist B.» BE IX 6, 11.

Rikis-kalàvia-''Bèl^ «das Band aller Dinge

ist Bei».

335. Sa-pî-''Bêl'^ «der auf Geheiss Bels (hervorge-

rufene) » , vgl. Kraetzschmar, Bza I p. 385.

SüzibQ KAR)-hi-»BêP BE IX 2, 17.

Tâk-lak-ana-bèH Var. Tak-låk-a-ua-bel «ich

vertraue auf Bel» (as.) Epon. 715, IHR i,

V 9. ràk-/ak-a-fia-''Bèl K 335 (JADD
382). Tàk-lak-ana-bèl K 241, XII 40.

Ta-?iit-se-aib-''Bèl^.

Tàb-su/è-''Bêl^ «gut sind Gebete an B.»

340. Tâb-sàr-''Bèl^ «gut ist der Hauch B:s».

Tâb-ut-li-''Bêl^ «gut ist's zu den Füssen

Bels» (DAHW p. 158a) K 4426, II 17.

342. Ultu-pàni-''BH'^-lH-sulitiii «von Bel möge
Wohlergehen kommen!»

"BèlH, weibliche Gottheit (s. Jastrow, RBA
p. 226f.); geschrieben i. "NIN.LIL,

2. "GASAN, 3. "NIN, 4. NIM (BL

7337); auch EN-tü und ''Be-lit, s. unten.

"Bclit^ Ars 78-7-30,3,3. "Bèlifl Agade'''

Nk 73, 14. Nd M II 65, 5. "Be-lit Bàbili

Nk 117, 18 etc. s. Sangh "Bclit Bàbili.

•'Bclif--^' ekalli NdPa 2, n. DrPa 6, 3. 7,3.

8, 2. 9, 3. ''Bclit- Nimia s. Saiigi'i "Belit

Nimm. "Belit^ Sippar'''') Nbp M II 12, in,

ZA IV 8, 10. Nk 213, T. 312, 11. Nd 48, 0.

62, 11. 78, 16. 97, 4. 98,4. 104,4. 125,3. 159,,'-..

160,3. 179,7. 213,3. 283,0.476,!). 571,3.

591, 4. 604, 12. 641, 5. 662, 3. 694, 13. 696,14

699, 8. "/Ç)"], 3. 799, U. 826, 11. 952, G. lOOI.

1060, 4. 1090, 7. I 105, 3. Nd CT IV 41, 14.

Nd M II 49, 11. Cr 7, 14. 40, 14. 185, 15. i89,2ü.

191, 10. 201, 12. 232, 10. 241,15. 253,9. 298,7.

358, 6. 365, n. 383, 2. Cb 4, 2. 61, 5. 137, 4.

229, 2. 258, 10. 342, 5. 413, 11. 438, !). ''Bèlit^

same s. Saiigfi "Bclit same. "Bclti'^-ia\iå

Nd 102,3. Cr 185, 11. AI CT IV 39, 5. "Be-

llt'^ Uruk''' Nd 270, 2. — In Personen-

namen:

I. An erster Stelle:

\. f-'Bèlit^-abni «B. ist mein Hort»(.?).

f'Bèlit^-agn (BL 1387) 81-2-4, 255,

I 10.

f"Bèlit^-bcl-bîti (abgek..?).

y''Bèlit^-bèl-usur{PAP) «B., schütze den

Herrn!» Probename 81-2-4, 255, I 7.

e,. /"Bêlit^-bèltH (BL 7117) -usiir {PAP) «B.,

schütze die Herrin!» Probename 81-2-4,

255, 1 8. f"Bèlit^-NIN-PAP ibid. Z. 9.

^''Bclit^-dâi'ii «B. ist eine Mauer» (as.) Bu

89-4, 26, 22 (JADD 227). Probename 81-

2-4, 255, I S-

f"Bèlit^-dîir-usiir{PAP) «B., schütze die

Mauer!» Probename 81-2-4, 255, I 6. (as.)

Bu 89-4-26, 22.

l"Bêlit^-e-rat «B. ist schwanger (.?)», vgl.

.1"Bèlit-ummu.

"Bèlif^-eres, abgekürzt aus *Ana-"Belit-

eres.

10. -f'^Bèlit^-ctirat «B. schont».

"Bèlif^-êtir «B. schont» (nb.) HBE IX.

^"Bêlit^-gii ....
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{''Bêlit)

f''Bèlit^-ha-si-na (as.) K 295, s (JADD 307).

"Bèlif-iddin «B. hat gegeben» (nb.) HBE
IX 7, 25.

15. /"Belit^-i/at «B. ist Göttin».

''Bèlit'--iHt'-a-a «B. ist mein Gott».

"Bèlifi-ipus «B. hat's gethan».

•'Bèlit'^-iqài «B. hat geheissen».

^Bèlii'^-itti-ia «B. ist mit mir» (as.) Rm 177

(JADD 76).

20. ^''Bèlit^-kil-/i-in-iii <i\l.,ü\-\rd\\.ii mich!» Probe-

name 81-2-4, 25s, I 2.

f''Bèlit^-kH[tus)-!ui ....

f"Bèlit^-qaisati «B. schenkt».

-f'Œêlit^-reiia «B. ist mein Hirt».

/''BêIit^-si/iin\sihnH «B., sei gnädig!»

25. /''Bè/it^-sadua «B. ist mein Berg».

f''Bèlit^-sal>(itaniii{LU-nî) «B., fasse mich

(bei der HandM» Probename 81-2-4, 255,

I I.

/''BeHf'-sarratiAIANlsar-rat) «B. ist Köni-

gin», Probename 81-2-4, -55. I 3. 4-

''Bèlifl-ta-ad-dinl Var. -di-ita «B. hat ge-

geben» (b.) Sm 12 13.

'Œèlif--tas-lim «B. ist gnädig gewesen».

30. ''Beliß-iimmami «B. ist unser Mutter».

f"Bèlit^-um-inH «B. ist Mutter» (a.s.) K 457

(JADD 254).

''Belif—ü-sal-la\li «B. flehe ich an» (nb.).

'Belit^-ü-sa-la (as.) K 45 1 (JADD 206).

•'Bèlif-usabsi «B. hat (das Kind) ins Da-

sein gerufen» (nb.) HBE IX.

''Bclit^-zir-ibiii «B. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

II. An zweiter Stelle:

2,$. /Aviti-^Belit^ «Magd Belits», daraus der

Kosename: Anitia.

Ardi-'^Belit^ «Diener B:s» (ba.) Sm 957, 16

(JADD 128).

Dan-na-at-"Bèlit'- «gewaltig ist B.» (nb.)

HBE IX.

Ibik-"BHit (ab.) Bu 88-5-12, 179 (MBAP74).

Isid-"Bèlit^ (as.) K 295, 29.

40. -^Iiti-''Bêlit^-balàfu «bei B. ist Leben».

fNdidat-''Bèlit^ «erhaben ist B.».

Rhb-"Bêlit^, mit Determ. "•"''.

^Sa-li-bèl-tii (as.) K 301, 1 (JADD 308).

No. 2.

i^'BèliO

Sa-''Bè/it^-àdiiiiidda «der Belit gehört das

Licht (des Lebens.?)».

45. SangH-"Be-lit-Bahili''' «Priester der B. von

Babel».

SangH-''Bclit--Ni)iiia «Priester der B. von

Ninive».

Sangii-"Bèlit^-saiiiè «Priester der B. des

Himmels».

/Sèpit-''Bêlit^-asbat 'iunnVüü-r, der Belit habe

ich erfasst».

49. Ta-ki-sa-"Belit- «B. hat geschenkt» (b.)

III R 43, n 7-

''Bunene, der Wagenlenker des Sonnengottes

Samas (vgl. V R 65, 33 ff. BzA I p. 286,

KA-' p. 368; I. "Bu-)ie-ue, in ab. Per-

sonennamen auch ''Bii-ni-ni geschrieben

(MBAP p. 133), 2.''HARhtz.HUR. Dieses

Zeichen wurde von ZEHNPFUND, BzA I

p. 519 unter Ilinweisung auf II R 55,36^

Bellt gelesen, gewiss mit Unrecht. Auf

Delitz.SCH, BzA III p. 389, gestützt setzten

Demutii und Ziemer, BzA III p. 412,

487 "HAR = '''Gula. Diese waren aber

zweifelsohne zwei verschiedene Gott-

heiten, wie mehrere Stellen (Nd 283, 694,
'

696. Dr 62. Cb 413 etc.) beweisen. Schon

im Jahre 1892 erklärte ich ''HAR =
Bunene i,ZA VII p. 279), und die Richtig-

keit dieser Auffassung wird durch Texte

wie Nd 115. 2S3. 410. 694. 696. 699. 826.

818. Nk 312. Cr 185. 383. Dr 62. Cb 126,

413 sowie durch die Varianten àesBunene-

?<^wNo.9 bestätigt; vgl. Meissner-Rost,

Die Bauinschriften Sanheribs p. 107

und KB IV p. 268 Anm. 7. Beachtenswerth

ist, dass ''HAR-ibni Dr 395, 20 im Parallel-

text Dr 396, 18 ''^T {S(vnas)-ibni geschrie-

ben wird, wenn die Copie übrigens richtig

ist. — "Bn-ne-ne Nbp M II 12,9, ZA IV 4, 3.

8,9. Nk 213,3. 312,8. Nk CT IV 38, 13. Nd
115,7. 163,5. 333,6. 464.8- 47^1- 699,7-

789, 1. 818, 3. 880, 3. 1 122, 3. Cr 7, 9. 104,4.

185, u. 202, G. 232, 12. 241, u. 259,5. 289,9.

l%i. Cb 39, 10. Ç£, -2. 156, i. Dr 34, 4.

''Bunene'^ 'Nd 2iy,3. 252. 283,6. 320,8.

410, 6. 694, 12. 696, 12. 18. 777, 5. 826, 9.
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{"Bunene)

Cr 104, 2. 201, II. 259, 1. 289,10. Cb 126, 5.

136,3. 413, il. Dr 62, 8. — Als Wagen-
lenker des Sonnengottes wird Bunene

auch ''('^) Narkabtu bezeichnet Nd 337, .3.

699, 12. Nd M II 49, 20. Vgl. Zehnpfund,

BzA I p. 529. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. BiMii-ni (ab.) VATh 757/8 (MBAP 102).

''Bu-ni-ni-a-bi «B. ist mein Vater» (ab.)

Bu88-s-i2, 322 (MBAP 94). 91-5-9,374,3

(CT VIII 22).

''Bunene^-ahu-iisur iiV>., schütze den Vater!»

''Buneiie^-'--àh-uidin «B. hat einen Bruder

gegeben».

5. 'Œunene'—aphi-iddin «B. hat einen Sohn

gegeben».

''Bnnene^''^-ibni «B. hat geschaffen». ''Bii-

iieiic'^-ibni Probename 83-1-18, 695, XII 19.

''Buncne'^-iddin «B. hat gegeben».

''Bunene'^-ilàiii

''Bunene'^-kàsir «B. bewahrt».

10. ''Bunene'^-reûa «B. ist mein Hirt».

''Bnneiie^-rliiiaimi «B., erbarme dich mein!»
''Bmiene'^-sar-ibni «B. hat den König ge-

schaffen».

''Bluieiie^-sarraimi «B. ist unser König».

''Bnnene'^-'^-sàr-usiir «B., schütze den Kö-

nig

{''Bunene)

23. Bèl-ètini-i'lhiiienc-

ist B.»

«ein schoneniler Hen

15.
''Biinene--siman{n)i «B., höre mich!»

''B?inene'^-si-iiiii-ni.

''Bunc)ie'--suin-iddiH «B. hat einen Abkömm-
ling gegeben».

''BH-Hi-ni-tukul{KUf)-ti «B. ist meinHelfer»

(ab.) Bu 88-5- 12, 282, 23 (CT IV 19).

''Bu7iene'^-zîr-ibni «B. hat Nachkommen-
schaft geschaffen».

II. An zweiter Stelle.

20. Ardi-'^Buncne^''^ «Diener B:s». Auch ab.

VATh 796 (MBAP 75). Ar-du-^Buncne'

AH 83-1- 18, 1866 (PSBA XVIII). Ardi-

''ÅV«/-«/ Bu 88-5-12, 183,33. 295,16 (CT

IV 11.23).

Gimü-''Biinene''- «Geschenk B:s».

Li-di-ih''Bwieiie^ (ab.) Bu 91-5-9, 473, 22

(CT VI 26).

III. An dritter Stelle:

*''Da-gan, Da-gaii, Da-ga-na, Da-ga-an, ein

fremdländischer (philLstäischer.?) Gott, s.

Jensen, Kosmol. pp.449 -456, KA'* p. 358.

Neubabylonisch vielleicht in An-duiuini-

''Da-\ga>tï\. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. Da-gan-a-bi «D. ist mein Vater» de Clerq
Cyl. no. 245 (JK p. 452).

Da-gan-bcl-)iàsu\PAP-irT) (as.) Epon. 879
HR 68 no. 2.

''Da-gan-bèla[EN)-iii
, Probename 83-1-18,

695, XII 26.

'*Da-gan-mil-ki «D. ist mein König» (as.)

K 383, 8 (JADD 2341. Da-ga-na-iiiU-ki

Sm 1678, rev. 13 (JADD 212).

5. Da-ga-an-ta-ka-la KBV no. 215/6.

II. An zweiter Stelle:

Ibni-Dagan DE Clerq Cyl. no. 245 (JK452).

Is-nic-"Da-gan, König von Isin, KB III 1

p. 87.

8. Ka-ki-''Dagaii PSBA 21 p. 135.

"DUL in DUL-bidtanni

"Ea, der dritte Gott in der obersten Trias, vgl.

TiELE BAG p. 5 18 ff., JA.STROW RBA
p.6iff. etc., KA'ip. 3S8ff. i. 'Œ-a, in ab.

Namen auch ohne '', 2. ""t^; die Lesung

dieses Zeichens = Ea nicht Bei in nb.

Namen wurde von mir nachgewiesen in

ZA VII (1892) p. 276, s. auch Hilprecht

BE IX pp. 10, 23. 3. ''y(?), vgl. "Ann.

4- "^^, vgl. BL 7270. ''Ea^ NdPa 2,30.

'Œa"^- Cr 232, mQ). — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
''Ea''-abit-usur «E., schütze den Vater!»

''Ea'^-a/jè-iddiH «E. hat Brüder gegeben».
''Ea'''-ahe-sulliin «E., erhalte die Brüder

unversehrt!»

''Ea^-a-na-kussî-sn , abgekürzt etwa aus

"""Ea-ana-kussîhi-liknib (nb.) IIBE IX.

5. ''Ea^''^-aphi-iddiii «E. hat einen Sohn ge-

geben».
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''Ea'^-aplu-usiir «E., schütze den Sohn!»

''Ea^'''-balâtsu, abgekürzt etwa aus 'Œa-

balàtsu-iqbi «E. hat seinen Leben ge-

heissen». HiLPREC HT VAl IX liest "Ea-

bulli{{TIN)-su.

•'Ea^'--bàii-.':îr «E. schafit Nachkommen-
schaft».

•'Ea^'--bèl-i/âHi iY.. ist der Herr der Götter»

(nb.). È-a-be-el-)li (ab.) B 78, 20 (Warka 48).

10. ''Ea'^-dannu «E. ist gewaltig».

"Ea^-da-nn «T:. richtet» (nb.) HBE IX.

''Ea^-'--d(t)ipàri-ili «IC. ist die Fackel der

Götter».

''Ea'--c/ies, abgekürzt aus Folgendem.

''Ea^'--èpis-iii^f'"i «E. ist der Erzeuger der

Götter»; abgekürzt: Efiis-i/i'-^'> unà'Œa-

èpes. So \sV'Ea^-KAK-ANiw lesen, nicht

-bh-an oder -ban-ili (ZA XII p. 255), vgl.

oben p. 58, nunmehr auch REX p. 16 A. 3.

15. ''Ea^''^-erba «E. hat gemehrt».

''Ed^-èns (nb.) HBE IX.

>'Ea^ '--ibni\a «E. hat geschaffen».

''Ea^—'-^-iddi)ila «E. hat gegeben».

Ea^-i-din-nant «E. hat gegeben» (ab.) B

44, 31 (Warka 17).

20. ''Ea--ilia-ibiii «E. hat meinen Gott ge-

schaffen».

''Ea^''--iihta\,ribni «E. hat die Göttei" ge-

schaffen».

''Ed^-ivibi «E. hat berufen».

''Ea--ip-hi.

•'Ea^-i-se-inn «E. hört» (ab.) VATh 646/7.

25. ''Ea^-ittîa «E. ist mit mir».

"Ed'-kabti-ilàni «E. ist mächtig unter den

Göttern».

"Ea-{Bèl})-kap-ka-pi «E. ist stark», König

I R 35 no. 3,24.

'Œa'^-'^-kàsir «E. bewahrt».

''Ea^-khii «E. ist treu».

30. ''Ea--kisir «E. ist Unterstützung».

''Ea^-ku-dur-ri-ib-iii (b.) IHR 43, II 3.

''Ea^ißeP^-ku-diir-usjir^PAP) «E., schütze

die Grenze!» (as.) König c. 1260, III R 4

no. 3, sb.

''Ea--la-tab-ba-ii!.

''Ea^-li'fi «E. ist stark».

No. 2.

{'Ed)

35-

40.

45-

50.

55-

60.

''Ea^'--hüniü' (abgek.).

•'Ea^-lùsèzibani «E. möge mich retten!»

Ea^-mas-ka-ni, so Daiches Bu 91-5-9,

2477A, 3 (CT VI 46).

"Ed--)iuida)iiniiq «E. erweist Güte».

''Ea^-imi-kin-simiKpir}) (b.) König c. 1057

KB II p. 272.

''Ea^---nàsir «E. schützt» (nb.). Ea^-na-sir

(ab.) Bu 91-5-9, 286, II 30 (CT VI 15).

"Ea ^'^patian{ii)iil;.

''Eu --pir -IIsur «E. , schütze den Spröss-

ling!»

''Ed--qa-a-lu-i-siin-iiie «E. hört den Ruf».

''Ed--qarrad-i/i^/'"> «E. ist mächtig unter

den Göttern».

''Ea--7-hiianni «E., erbarme dich mein!»

''Ea^-''Sin'-{^Nannartt)-ibni «E. hat den

Mondgott geschaffen».

''Ea--saIaiH-ili^f'''i «E. ist das Urbild (.?) der

Götter».

''Ea'-sadùiui «E. ist unser Hort».

"Ea ^-sainc {ile T)-ibni.

''Ea^-shr(MAN)-ibni «E. hat den König

geschaffen» (as.) K 534, s (HABE 441).

Ea^-sar-ruin «IC. ist König» (ab.) B 74

(IVIBAP 45).

''Ea^'-siim-dmi «E. hat einen Abkömmling

geschaffen».

''Ed^-siiin-iddin «E. hat einen Abkömm-
ling gegeben».

"Ed'—snui-iskiin «E. hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

''Ea^-sùin-iisur «E. schütze den Abkömm-
ling!»

Ea'^-tap-pi-c «E. ist mein Genosse» wenn

nicht abgek. (ab.) B 51 (MBAP i).

''Ea "^-ti-il-ba-'-du.

"Ea'--Hballit «E. hat lebendig gemacht».

''Ea^-iidaininiq «E. hat Güte erwiesen».

''Ea^'--Hsa//iin «E. hat unversehrt erhalten».

"Ea'^-'--zir-ibni «E. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

''Ea^-ztr-iddin «E. hat Nachkommenschaft

gegeben».

''Ea^''^-ztr-iqîsa «E. hat Nachkommenschaft

geschenkt».
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''Ea^-zh'-nal-ta'^.-im «E. hat Nachkommen-
schaft gegeben».

65. ''Ea'^-zîr-usabsi «E. hat Nachkommenschaft
ins Dasein gebracht».

''Ea^-ziüi{HA. LÄ)-hi «E. ist sein Antheil»

(nb.) HBE IX.

II. An zweiter Stelle:

Aincl-''Ea'^''^ «Diener E:s».

Apili^TURyEa^-shr-via-a-ti «der Sohn
E:s i.st König des Landes», Übers, eines

altsnmer. Namens K 4426, I 16 (VR44).
Ardi-"Ea^-'^ «Knecht E:s» (nb.). Arad-
"Ea^ (as.) K 1022 etc. Arad-'Œa^ (as.)

K 226 rev. 20 (CRT p. 9). 626 rev. 20

(HABE 24).

70. Ei-ba-'Œa^ «E. hat gemehrt».

Ibik-Ea^ (ab.) Bu 88-5-12, 290 (MBAP 32).

Ib-ni-Ea^ «E. hat geschaffen» (ab.) Bu 88-

5-12, 769, .9 (CT II 17).

Jddin-'Œa^''^ «E. hat gegeben».

Ilu-ka-Ea^ «dein Gott ist E.» (ab.) B 74
(MBAP 45).

75. I-niii-ur-Ea^ «E. hat (gnädig) angesehen»

(ab.) B 73 (MBAP 78).

I-pJi-id-Ea^ «E. hat es gethan» (ab.') B 65

(MBAP 39).

Is-me-Ea^ «E. hat erhört» (ab.) Bu 88-5-12,

713,34 (CT IV 48).

It-ti-Ea\ abgekürzt aus dem Folgenden

(ab.) Bü 88-5-12, 769,20 (CT II 17). VATh
1473 (MBAP III).

lui-"Ea'^{AmiT)-balàtH «bei E. ist Leben».

80. h-kur-Ea^ «E. hat berufen» (ab.) B 57.89
(MBAP 43. Warkaöi).

Ki-din-''Ea-^ «Schützling E:s» (nb.) SAV
4283.

Mi(sii//iin-'Œa- «E. erhält unversehrt». i

Na-ra-am-''Ea^ «Liebhng E:s» (ab.) Bu
91-5-9, 377. e (CT II 16).

Ni-din-tuin-"Ea^ «Gabe E;s» (nb.) SAV
4283.

85. Qîsti{Ki-is-ti)-''Ea^ «Geschenk E:s» (ab.)

Bu 88-5-12, 12, 42 (CT VIII'3), 57 (MBAP
107)-

Rhimt-"Ed^ «Begnadigung E:.s».

Sang{i-''Ea^-' «Priester E:s».

('•'£fl)

III. An dritter Stelle:

E-til-pî\KA)-''Ea «erhabenen Mundes
(^Wortes) ist E.» (ab.) Bu 91-5-9, 270, 12

(CT VI 6).

Ra-pa-äs-sll-li-Ea'^ «weit ist der Schatten

E:s» (ab.) Bu 91-5-9, 2175A, -i?, 2519,18

^(CTIl43. VI 48).

90. Sa-pi-"Ea^ «der auf Geheiss E:s Hervor-

gerufene».

91. Usur-ainat-"Ed^ «keep the command of

Ea» (PiNCliES in Hebraica III 21).

"Erûa, Beiname der Göttin Sarpànît, als «Kö-

nigin der Götter» bezeichnet Smk bil.

KB III p. 198, 200. — In:

I. Ardi-''Erûa «Knecht E:s».

''E-sa-bad in Ardi-''E-sa-bad «-Knecht E:s». Vgl.

unter «Tempelnamen».

''GÂL findet sich unter den 20 Synonymen von

''A.A (vgl. ZA III p. 357 Anm. i), welche

II R 57, u-31 ab aufgezählt werden. Nd
478,4. — In Personennamen:

I. An erster Stelle;

I. ''GAL-bèl-sitmàti «G. ist Herr der Abkömm-
linge» Srgn St. IV 16.

'' GAL-viu-tak-kil «G. ermuthigt» Srgn St.

V 19.

3.
''GAL-naid «G. ist erhaben».

"Gula, die Gemahlin Ninibs (TiELE, BAG p. 529f
,

jASïROW, RBA p. 175 f, KA-' p. 410).

\."Gu-la, 2. "ME.ME. Nk 312,12. Nd49,G.

78,18. 115,7. 252,3. 283,7.329,3.357,14.

694, 15. 696, 22. 699, 10. "jGj, 5. 799, 13. Nd
M II 48,5. Cr 7,15. 33,3. 35, c. 40,19. 185,13.

189,20. 241,17. 357,4. 383,4. Cb 103, 10.

413, 18. Dr 3, lo. 62, 10. 160, 4. — In Per-

sonennamen:

I. An erster Stelle:

I. "Gida^-ah-iddin «G. hat einen Bruder ge-

geben».
" Gula-balàtsu-iqbi «G. hat sein Leben ge-

heissen».

J'"Gula^-q(Yisat «G. schenkt».

^Gii-la-qas-dti «G. ist erhaben» (.-) S3-1-18,

364, 4 (JADD 100).
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{"Gula)

5. f'^Gula^ -ri-mat «G. erbarmt sich» (as.) K
320, 8 (JADD 711).

f" Giila^ -ri-mi'" -ni «G. erbarme dich mein!»

'' Gula'^-shr-usjii- «G., schütze den König!»

"Gnla^-sü-mc-e-di-lib-si «o Gula, möge ein

einziger Abkömmling ins Dasein treten!»

Übers, eines altsumer. Namens K 4426,

II 19 (VR 44).

''Gula--Silm-ibni «G. hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

10. ''Gula^-s{im-lînr{GIS) «G., möge der Ab-

kömmling gedeihen!» (nb.) HBE IX.

" Gula^-ta-ki-se-lib-lnt , Probename K 5656

rev. 4.

'' Gu/a^-::îr-eres{KA.M-cs\ (as. Bu 91-59,

179 (JADD 200).

''Gula'^''^-ùr-ibni «G. hat Xachkomnien-

schaft geschaffen» (nb. und as.) 83-1-18,

334 rev 10 (JADD 255).

11. An zweiter Stelle:

Amèl-''Gula'^ «Diener G:s», Übersetzung

mehrerer altsumer. Namen K 4426, II 9,

10, III 49, IV 34 (VR 44).

i^. /Am-ti-'' Gula^ «Magd G:s» AH 83-1-18,

1866 (PSBA XVIII).

Ardi-''Gula^- «Diener G: s» (nb. und ab.)

VATh 1246 (MBAP 33).

Erba-" Giila^ «G. hat gemehrt».

Gimil-^Gula^ «Geschenk G:s».

Iddin-" Gula^ «G. hat gegeben».

20. Itti-'' Gîda-balàiu «bei G. ist Leben».

Müranu-'' Gula^ «ein junger Löwe ist G.».

Rîinût-"Gu/a^- «Erbarmung G:s».

SangH-''GHla^-'- «Priester G:s».

Ta-im-''GulaK

25. Taqis\u-"Gula^''^ «Geschenk G:s».

Uballit-"Gula^'- «G. hat lebendig gemacht».

Uballitsii-''Gnla^-- «G. hat ihn lebendig

gemacht» (nb. und ab.) TI.LA-su-''Gu/a'^

Nbk I col. II 19.

IL An dritter Stelle:

An-dunäni-''Gula '.

29. Ilu-bît-''Gula^ «eine Gottheit ist das Haus

G:s».

^Hapi, der ägyptische Apisstier-Gott = ^En

eis II 123, in Ha-pi-diVi-bal-la}

No. 2.

Hu-ru, der ägyptische Gott Horus, in T'/-/-//-////-;-;/.

la als Gottesname liegt vielleicht vor in Jla-a-

qar-rat, womit f"A-a-a-qar-rat zu ver-

gleichen ist; wenn diese Schreibungen

denselben Namen wiedergeben, erhält

man für ''A-a die Lesung la (aus oder

anstatt Aja^.). Sieh übrigens KA'' p. 467^

mit Anm.

''''^''ila(-a)-hu(-û), der Gott ^n"', in jüdischen Na-

men in den Geschäftsurkunden aus Nippur

aus der Zeit Artaxerxes I, s. HBE IX

und KA-' p. 466.

la-a-ma, entspricht he. ni bez. ini (vgl. PixciiE.s

PSBA XV p. 14, HBEIXp.27, KA 'p.466

mit Anm. 5); vgl. auch A-qa-bi-ia-ma 82-

5-22, 1394 neben A-qa-bu\i,;-ia Nd 542. —
In fremdländischen Personennamen, an

zweiter Stelle:

I. ^Ahi-ia-a-iiia == n^ns BE IX, vgl. auch

*Ga-da-al-ia-a-iiia = in^bia BE IX.

*Ga-jnar-ia-a-)na = n^lTSJ 82-9-18, 4215

(PSBA XV p. 14).

'^Ha-na-ni-ia-a-ma = n^33n BE IX.

5. '*Ia-di-ih-ia-a-ma = n^?-i BP: IX.

*la-se-'-ia-a-}na = in^2>lij'^.

*Ig-da-al-ia-a-ma = l!T;b'^^'1 BE IX.

*Na-ta-)ui-ia-a-ina = H^Dn? 82-7-14, 550

(PSBA XV p. 14).

'^Ni-ri-ia-a-ma = n^"i:.

10. *Pa-da-a-ma == H'J-S BE IX.

11. *Sü-bu-iiu-ia-a-tna= (^)n^Da© 82-7-14, 4175

rev. 4 (PSBA XV p. 14). Für andere keil-

schriftliche Namen enthaltend -ia-a-ma

und für die Erklärung dieses Bestand-

theiles sieh nunmehr auch BE X p. 20

und Editorial Préface p. XV.
*''la-'-ûi}) = 'i,n"', in einem verstümmelten Na-

men Cr 43. Beachte auch ia-a-ü in Na-

ad-bi-ia-a-H= TO^-yi K 383, rev. 9 (JADD
234), ia-u in Alji{PAP)-ia-u = (l)n^ns

K 304,4 (JADD 176), i'')BH-ia-ii\iå-H =
n^bya und vgl. KA-' p. 465.

*"ll-te-ri in ''^''Il-te-ri-ha-na-na.

''ll-tu,K!'Il-tum\\l^Ç£,v^e};m"Il-tu-GAB{gabbiT}-

iisitr. Für ll-iij^', sieh unter Tam-mes.
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•'Im-tnir-iumjtù «Jungfrau» (?) Nd 696, 11. Cr 185,0.

''In-nin(-nul„:), wohl identisch mit ''hi-nin etellit

bèlHi K 246, III 61 (DAHW p. 157) und
''In-nin-na sa tàb sakârusu màhirat supè

«der sich zuzuwenden gut ist, die die

Gebete annimmt» (vgl. KB IV p. I02f.,

ZA IV pp. 304, 308). — In Personen-

namen:

I. An erster Stelle:

I.
^'In-nin-mc-iddiu «I. hat gegeben».
''In-niii-tabni-7isur «I., du hast geschaffen,

schütze!»

II. An zweiter Stelle:

3. Ardi-''In-nin-iü «Knecht I:s».

''Is-ha-ra, Göttin, eine Parallelgestalt der Istar.

Beachte ''Is-lia-ra tàvitiin «Meeres I.»

VR46,3ib, "I. sarrat Ä'/jv/;-;^'''' IIR6o,uab,

dazu Jensen in ZA XV p. 212, als Kriegs-

göttin hellt li-ti dadina IHR 43, IV 28

und als Muttergöttin asibat bit sassurra

sa kirib Sü-aii-na'" Nk 247, ef.; vgl. noch

PBV p. 262, KA^' pp. 428, 432. — Nk
247, G, 17. Nd P 91 , 9. Dr 463. Dr P 57, 4.

96, i). 107, 10. 108,2. 119,0. [190, 2.] P 1444.

155. — In Personennamen, an zweiter

Stelle:

I. Aj/h'/-"Is-ha-ra «Diener I:s» (ab.) VATh
828 (MBAP 13).

Ai-di-''Is-ha-ra «Knecht I:s» (ab.) Bu 88-

5- 12, 703/4 (MBAP 96).

Unk-''Is-ha-ra (ab.) Bu 91-5-9, 286, V 20

(CT vi" 17).

Nil- i'ir-"Is-ha-ra «Licht ist I.» (ab.) Bu
88-5-12, 222. VATh 1473 (MBAP 37. III).

5. Sd-''Is-ha-ra «der Göttini. zugehörig» (ab.)

Bu 88-5-12, 31 (MBAP 103). 60, 22.

''Is-sar, in

fTàbat-'Ts-sar «gut ist I.»

''Istar, Göttin der Liebe und des Krieges, vgl.

KA'' pp. 420-435. Geschrieben: \."Is-tar,

auch Is-ta-ra (RANKE p. 14). 2. «sf^,
H^.j3. ''15- 4. <&fAT. 5- >^f >TT<T-

''7i/«;-2Nd929.Cri 1,3.
''rstar'^{bèlit)Sippar

Cb 150, u. Nk 2, 6. "RI Nd 661, 6. — In

Personennamen:

I. An erster Stelle:

{!'lstar)

I. f''Ista7''-''-agû-usur(PAP), «I. , schütze die

Krone!» Probename 81-2-4, 255, II 4.

"Istar^-àh-iddin «I. hat einen Bruder ge-

geben».

f''Istar^-arha-iIn . . . (as.) S3-1-18, 389 (JADD
292).

Istar-i-bàbi-ah-iddin {-PAP-ÅS) (as.) 83- 1
-

1 8,

323 (JADD 138).

5. Istar'-^-bäbi-erba (as.) 83- 1-

1

8, 368 (JADD 1 3).

Istar--båbi-eres(KAM-es) (as.) K 350, n

(JADD 40).

Istar^-bàbi-ilu-a-a (as.) K 859/897 (JADD
826).

Istûr'^-bàbi-iit7sir{PAP) K 13039.
"Istar'-'-bàbi-sa-pi (as.) K 2S8, 13 (JADD

127).

10. ^Istar'''-di--iii-ui (as.) Sm 649 (JADD 320).
''Istar''— diiri «I. ist meine Mauer» (as.)

Epon. 774. 714. 83-1- 18, 389 (JADD 292).

T^-du-ri S 12 12 (HABL 708).

"Istar^'-dur-qa-a-li (as.) K 329, g (CIS II

p. 29) mit aram. Beischrift bpm [. . .].

J''Istar'^-dùr-usur{PAP) «I. , schütze die

Maner!» Probename 81-2-4, 255, II 5.

"Istar^-c . . . . bi}

15. f''Istar''-ha-aiii-[inf] Probename 81-2-4, 255,

II 6. "

''''Is-tar-hii-iin-dii, elam. König.

Istar'^-ilu-a-a «I. ist mein Gott» (as.) K 324

(JADD 470).

Istar^-is-vie-sn «I. hat ihn erhört» (ab.)

KLH 86, 10.

Istar^-là-ina-zi «I. ist mein Schutzgott»

Cappad. 20, 3.

20. "Istar'^-mas-lal-la-a-te (as.) K 374A rev. 6

(JADD 87).

''
Istar^-iiiîtu-ballit «I., mache den Todten

wieder lebendig!» (as.). Geschrieben "I?-

BAD- TIK 409 (JADD 8 1 ), -BAD-tü-bal-

lit K 13007 (JADD 82).

"Isar'^-mu-kin-ia «I. giebt mir Festigkeit»

(as.) K 443, rev. 6 (JADD 177).

'-'''ilstar^-itådin-aplu «I. giebt einen Sohn»

(a.s.) (")l:-^-SElJS-A KK297 (HABL829)_

306 (JADD 420). 82-5-22, 108.

"Istar-'-iidid «List erhaben» (as.) K 296,40.
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25. '^rs-iar-)ia-aii-di (elam.) K 13765, III R
37. «a.

*Is-tar-na-an-lui'iin-iU (elam.) VR6, 53.

y"]star^-nap-sii- (as.) K 13 187 (JADD
725)-

"Istar''--pa-ia (as.) K 279 rev. S (JADD 160).

f''lstar'''-ri-rne-ni «I. ist barmherzig» (as.)

K 424, 5 (JADD 211).

30. "Istar'^-SAR (as.) K 279 rev. 12 (JADD 160).

f'^Istar'^-sal-Iat-ti, Probename 81-2-4, 255,

113-

''Istai-'''-sîim-eres (nb. und as.) KK 317,32.

522. 527. 572.

''Istar'^-siim-iddin «I. hat einen Abkömm-
ling gegeben» (nb.). I?-MU-ÅS (as.) 83-

1-18, 3S4,y. (JADD 61).

''Istar'^-siim-iqîsa «I. hat einen Abkömm-
ling geschenkt» (as.) K 537, 2 (VR 54^

35. '^Istai-'^-tab-ni\-lnilli{\ «I., du hast geschaffen,

erhalte am Leben!» (b.) 81-2-4, 164.

^''Istar'^-tak-lak «auf I. vertraue ich»,Frobe-

name 81-2-4, 255, II i.

'Tstar^-ta-ri-bi, -ta-SU (as.) 80-7- 19, 150

(JADD 196, vgl. III p. 149). 83-1-18, 398

(JADD 89).

Isiar'^-ta-a-.zi (as.) Bu 89-4-26, 14 (JADD
148).

J''Istar^^-taz-kitr «I., du hast berufen», Probe-

name 81-2-4, 255, II 2.

40. rstar^-iun-ma-sä «List ihre (seine?) Mutter»

(ab.) Bu 88-5-12, 46 (MBAP 104).

Istar-Hin-iui «I. ist meine Mutter» (ab.)

VATh 638 (MBAP p. i48\

''Istar--umiiii-l\lL\iaY) (ab.) Bu 91-5-9,

367, 33 (CT II 34). 2499, 37 (CT VIII 44).

II. An zweiter Stelle:

Ab-dn-is-ta-ra «Knecht I:s» (ab.) BU91-

5-9, 361, 9 (CT II 32).

A-pil\TUR-"rstar'^^ «Sohn I:s» (as.) K
1614. DT 98 (ab.) Bu 91-5-9, 818, 20 ^CT

IV 9).

45. Arad-(''Ustar"' «Knecht I:s» (as.) KK ^6.

295,3. 296,30. 400,3. Ardi-'^Istar'" (b.)

III R 43 I 25. Ardi-ntar^ (ab.) VATh 1 104

(MBAP 8).

Da-/i/-''Istar'' Frobename K 241, XI 4.

No. 2.

Di-äl-("^Istar^ (as.) KK 279, 2. 430,30 (JADD

160. 260).

Dit-g-iil-Istar^ «harre auf I.!» (as.) K 356, 9

(JADD 37).

E//11-''Istar'"' «herrlich istl.» (ab.) MBAP 98.

50. Erba-''ntar'^ «I. hat gemehrt» (as.) K 316,23

(JADD 328).

I-bi-ik\PIG-rstar' (ab.) 88-9-18, 220. Bu

88-5-12, 58 (MBAP 30. 35).

Iddin-"Istar"^ «I. hat gegeben».

IinurQ. SI.LAiyIstar'^ «I. hat gnädig an-

gesehen» (as.) K 279, 15 (JADD 160).

Iqbi-''ntar^ «I. hat geheissen» (as.) K 897

(JADD 826).

55. /sdi-''Isfar-^ «meine Grundlage ist I.» (as.)

80-7-19, 42 (JADD 69).

rs-ku-un-Istar «I. hat gemacht» (^ab.) Bu

88-S-I2, 281 (MBAP 68).

Km{pU)-a->ii-"Istar'' «gieb mir Festigkeit,

o I!» (a.s.) K 1359, III 38.

Äi'-j/r-AfA?;--' • «Be.sitz I:s» (as.) K 3721.

83-1-18, 337 (JADD 311. 330).

Kit-ri-''Isiar'^ « meine Bundesgenossenschaft

ist I.» K 13023.

60. Ku-lii--"ntar' (as.) K 409 (JADD 81).

Kiizbu^HI.Liy'istar'^ «strotzende Kraft ist

I.» (as.) K 13467 (JADD 902, vgl. III

p. 460).

Li-bi-it-Istar^ «Werk I:s» (ab.) B 54. 71

(MBAP 46. 34).

'J)Màrti{TUR.SAL)-istar^ «Tochter I;s»

(ab.) VATh 926 (MBAP 94).

Mil-ki-Istar-i K 419 rev. S (JADD 218).

65. yMii-ki-na-at-"Islar'^ «I. giebt Festigkeit»

(as.) Sm 649, 5 (JADD 320).

Mii-sal-lim-"Istar- «I. bewahrt» (as.) K 422

rev. 7 (JADD 75, III p. 121).

Näid-''istar'' «erhaben ist I.» (as.) K 296

(JADD 642).

Ni-di-in-Dtar* «Geschenk I -.s» (ab.) B 66,34

(Warka 3g).

Nu-ùr-Pstar^ «Licht ist I.» B 48 (MBAP 44).

70. Pàn-Istai-'^-la-ninr «das Antlitz I:s will ich

schauen!» (as.) K 323, ib (JADD 68).

(•')Pi-ir-Pstar{s}o) Bu 88-5-12,404,'/. VATh
782, /j (MBAP 14. 17).
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(,''/star)

Qi-bit-'Tstar'^ «(auf) Geheiss I:s» (as.) K
353 QADD 173).

Qu^-Istar^ (ab.) VATh 762,1,1. 1 104,4 (MBAP
105. 8).

Qiu'-di-Istar'^ «meine ' Stärke ist I.» (as.)

83-1-18, 323 QADD 138).

75. Rim-ut-''Ista)-'' «Begnadigung I:s» (as.) 83-

1-18, 368,^ (JADD 13X

Rit-ti-''Istar'^ oder Laq-ti-Istar «Hand I : s » (.?)

Rm 165 (JADD 161, III p. 172).

Silim-''Istar'^''^-'-'' «sei gnädig, L!»

Si-niql-fSin-gi-Istar^ (as.) K 1434 rev. 2.

Rm 177,4 (JADD no. "^e).

Sil-''rstar'^, abgekürzt etwa aus Tàb-sil-

"Istar «gut ist der Schatten (Schirm) I:s»

(as.) Epon. 788. Hierher gehören wohl

auch (ab.) 7l//.?-'Vi/rt;-5 Bu 88-5-12, 54, 2s

(MBAP 97) und .S7-//(w?:i-/iA?;-i 651,4.

54, 4. 70, 6 (MBAP I. 28. 27).

80. Sa-^'Istar'^-dii-bu «I:s ist das Wort» (as.)

K 437 rev. s (JADD 242).

Sa-Istar'^-h't-ii «der Göttin I. gehört er»,

Probename K 241, IX 8.

Sangn-''Istar- Babili «Priester der I. von

Babel».

Sàr-^"'>Istar'^, abgekürzt aus Tàb-sàr-Istar

«gut ist der Odem I;s» (as.) KK 293, e.

430, 23 (JADD 373. 260). 305, 9 (CIS II

p. 25) mit aram. Beischrift . . lüsno.

Scp--''Istar, Se-pit-Istar'^ (as.), abgekürzt

aus Sep-Istar-asbat «die Fusse I:s habe

ich erfasst» KK 335 rev. .>. 356, a (JADD

J82. ij).

85. Sil-ti-ba-Istar'^ (as.) K 320, n (JADD
711).

S!)l[DI)-mu-Istiii' (as.) 83-1- 18, 354 rev. j

(JADD 61).

fSûzibinni-''Istar'-- «rette mich, o I.!»

Tab-ni-"Istar^ «Geschöpf I: s» (as.) Sm 701

(JADD 213).

Ta-ribi{SU)-Istai'^ (as.) 80-7-19, 42, 2

(JADD 69).

90. Tiir-sii-Istar'-'' (as.) K 430 rev. j^ (JADD
260). LAL-e-Istar K 323, 4 (JADD 68).

U-bar-Istar «Freund I:s» (ab.) Bu 88-5-12,

222 (MBAP 37).

Ü-ga-ka-Istar^ (ab.) Bu S8-5-12, 155, 5

,(CT II.5).

Ü-tul-Pstar (abgek., ab.) Bu 88-5-12, 12,40

(CT VIII 3).

Un-za-ar-hi\ku-rsta7''^ (as.) K 15 17, 4. Sm
957, 7 (JADD 600. I28\

95. Zir-Istar^ «Nachkommenschaft I:s» (as.)

K 305, 2s. 82-S-22, 34, 2s (JADD 327. 447).

III. An dritter Stelle:

Diir-7na-ki-"Istar''' (as.) K 382, 7 (JADD 640).

E-til-pî{KA\bi)-rstar «erhabenen Mundes

ist I.» (ab.) KLH no. 42, 15. Bu 91-5-9,

2458, 87.

La-te-gij^„{-û-nû
I „,m)-'''''> /star^ {as.)KK^^6,6.

355, rev. „.. 397 rev. i (JADD 50. 63. 105).

La-tii-ba-sa-(X-ni-^'Istar'' «lass mich nicht

zu Schanden werden, o I.!» (as.) Rm II 18

rev. /6 (JADD 243I

IOC. Ma-ad-gi-mil-Istdr^Q) (ab.) B 62, is (Warka

35).

jMaiina-aki-"Is-tar-ia «wer ist wie meinel..''»

Man-nu-ki-i- Istar'' «wer ist wie L?» (as.)

83-1-18, 330,7 (JADD 120I

]\laH-nu-ki-('^^Istar''-lïù «wer ist wie I.

mächtig.?» (as.) K 374B, is. Sch IV is

(JADD 88. 782).

Man-iui-kiuia-Istar'^ «wer ist wie I..'» (as.)

Rm 973, jr (JADD 603).

105. ]\Ia-a)i-n!i-uin-ba-liiin-" Istai''-' (ab.) VATh
601, 8 (MBAP 85).

Tàb{HI. GA)-sil-''Istar-'' «gut_ ist der Schat-

ten I:s», abgekürzt: Sil-Istar (as.) K
1498 rev. s (JADD 288).

107. Tàb{Hl)-sàr-'^''"irstar'-'' «gut ist der Odem
I:s», abgekürzt: Sàr-Istar (as.) KK 305,4.

383. -?-'• 976 rev. 6 (JADD 327. 234. 6^).

Peiser in KB IV p. 1 14 liest: Te-iiii-rsiar.

''l-sum, in Personennamen:

I. An erster Stelle:

I .

"I-simi-ba-ni « I. schafft» (nb.), auch Mrdkbldn

Stein V 12.

"I-him-ga-mil «I. bewahrt» (ab.) Bu 88-5-12,

419, 9 (MBAP 6).

''I-him-mar-du- (nb.) BE IX.

''I-siim-na-sir «I. schützt» (ab.) VATh
1473, 4 (MBAP 1 1 1).
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{''/-sum)

5.
''I-him-uballit «I. hat ins Leben gerufen».

II. An zweiter Stelle:

I-din-'^ I-siiiii «I. hat gegeben» (ab.) Bu

91-5-9, 2439A, G (CT VIII 47).

7. Nii-iir-''I-sum «Licht ist I.» (nb.) Fi 13,1,17.

"It-ium, ''ITI (,BL 9426), in

1. ''ItiiüH-nmannu «I. erbarme dich mein!»

2. I-din-''It-tuin «I. hat gegeben (ab.) VATh
643, i (MBAP 55).

''Kan-te, in Ta-qis-"Kan-te.

'Ka.ri-bi Nd P 91, 9. Dr P 63, 2.

"Kàs-tin-nam, in ''Kàs-tin-navi-sarrat «K. ist Kö-

nigin».

"KUD, vide -'TAR.

'^''^KUR(Sadû), Kuur, in Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. KUR-edu-usu)\ÅS-PAP) oder -iiàdin-ahi

(as.) K 298 rev. ,g (JADD 446).

Kii-iir-gal-zn (in nicht-semit. Col.) VR 44,

1 23; vgl. Daiches p. i8f. Ku-ri-gal-zu

Nk 283 etc.

Kn-ur-ha-liDii (ab.) Bu 91-5-9, 2477A, 22

(CT VI 46).

•'KUR-shib «K., rette!»

II. An zweiter Stelle:

^.^A]nti-''KUR «Magd K:s» (a.s.) 83-1-18,396

(JADD 78).

"KUR. GAL, \ide -'Bèr-.

"La-ga-ma-al, wohl identisch mit der bekannten

elamitischen Gottheit Lagamar, vgl. KA-'

p. 485 f. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

''Lagainal-ètjr «L. schont».

'' Lagaiiial-iddin «L. hat gegeben».

II. An zweiter Stelle:

3. Bi-i-bi-ia-ga-[ma-al] K 9772.

''La-ma-', in An-dunani-''Lamd .

"Lamassu\^. KAL.KAL), der Schutzgott, in

I.
''Laiiiassn-iddin «L. hat gegeben» BE IX.

"La-az(s't), die Gemahlin Nergals, vgl. BzA I

p. 193. KA^ P-4I3- — In Personennamen:

1. Ardi-''Laz «Diener L:s».

2. fAHa-muhhi-"Laz-taklàk «auf L. vertraue

ich».

No. 2.

"LU
1. Ill {ID. GAL)-"Lie «mächtig ist L.»

"Lum-Ium, in

I. "Luinluin-abii-usur tY.., schütze den Vater!»

"Litmlnm-ahc-iddiu «L. hat Brüder ge-

geben»,

3.
"Liwilu)ii-ah-iddui «L. hat einen Bruder

gegeben».

"Ma.am-mi-ium, in Gilgam.-Epos X Col. VI 37 :

"Ma-üDi-me-tum, die das Schicksal schafft,

nach Jensen, KB VI i p. 479, vielleicht

identisch mit "Mii-ini-tum II R 60, 3 und

"Ma-vii oder "Ma-inu, eine Doppelgän-

gerin der Muttergöttin Aruru bez. Istar,

s. vor allem KA" p. 430, KB VI i p. 286

und beachte nn. prr. U-tid-"Ma-mi, wahr-

scheinlich abgek. aus *Tàb-ittul-"Maini

«gut ist's zu Füssen M:s» i^ab. Bu 91-5-9,

377, 7 = CT II 36), fA-ina-at\Amat-"Ma-

nin (ab. Bu 91-5-9, 410,3 = CT II 41,

VATh 766 = MBAP 70), Ldin-"Ma-inu

(ab. Bu 88-5-12, 711, 3i = CT IV 47).
—

In

I. f"Ma-ani-ini-liiin-siliui «M., sei gnädig!»

^"^Mårat(TUR.SAL) Ebabbarra, «die Tochter des

Sonnengott-Tempels», Nd 78, n. Nbp M II

12, 15. Cr 7, n. 185, 10. 190, 18. 241,9. 300,3.

(")Màràt Ebabbarra Nk 312, 9. Nk CT IV

38,11. Nd 115,9. 252,2. 1061,6. NdMII
49, 18. Cr 232, 20. Dr 62, 7.

"Marduk, der Stadtgott Babylons, s. KA^ pp. 370 ff.

Geschrieben: i. M>^ <(ê^^T, 2. W^^,

3- >>f >^ >^, 4. >>f >^^^ E^ -4,

5. i>>f- ffîî, phonetisch: Mar-diik. Nk

125,15. 164,3c. 247,20.283,19.307,7. 312,20.

416,8. Nd 696, 24. 893,7. 1060,6. NdMII

49, 6. Cr 185, u. 345,38. 369,5. 370,2. 371,3.

373. * Cb 136, 3. 312, 13. 347, 1. Dr 547, 5.

551, 15. DrP 63, 3. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. Marduk\a, u «o Marduk!» (nb.). Probename:

Marduk K 241, X 18 = SDnia BEX 121.

"Marduk^-a-bi «M. ist mein Vater» (ab.)

Bu 88-5-12, 37 (MBAP 100).

"Mardiik--abiihi «M. ist sein Vater».

32
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i:'ll/larduk)

'^Marduk^-abu-2isiir{PAP) «M., schütze den

Vater!» (as.) K 363 B (JADD 104).

5.
"Mard7ik^-ahc-bitllii «M., erhalte die Brüder

am Leben!»

''Marduk^''--ahê-iddin «M. hat Brüder ge-

geben».

^''Marduk'^-àh-crba «M. hat einen Bruder

hinzu gegeben» (as.) K 354 (JADD 277).

''Mai'duk^-aJiè-usiir «M., schütze die Brü-

der!»

'^Marduk^-àh-ibni «M. hat einen Bruder

geschaffen».

10. ''Marduk^-ah-iddin «M. hat einen Bruder

gegeben».

'^Mardiik-'^-hh-iisiir «M. schütze den Bru-

der!»

''Marduk^-apiii-iddiiija «M. hat einen Sohn

gegeben» (nb. und) Name mehrerer babyl.

Könige. Im AT pS5b3 Tisna, TJSfba tj-'nü,

im Ptoläm. Kanon IVIardokempados.

''Marduk^-''-aplii-i(sur «M., schütze den

Sohn!»

"MardHk^-a}-si-i>û (ab.) Ru 88-5-12, 183,^--

(CT IV 1 1).

I S . Mar-duk-a-te (as.)K 1 608 ''• rev. s (JADD 2 59).

'^Marduk^-'^-balàtsu-iqbi «M. hat sein Leben

geheissen» (nb.). Babyl. König c. 820,

Übers, eines altsumer. Namens K 4426,

II 8 (VR 44).

''Mardjik^-balliisu «M., erhalte ihn am
Leben!»

''Marduk'>-bàn-ahè{PAPf') «M. schafft Brü-

der», Probename K 241, V 24.

''Marduk^-bûH-ahi «M. schafft einen Bru-

der».

20. ''Marduk^-ba-an-aphi\Ä) «M. schafft einen

Sohn» (b.) K 9288.

''Mardîik^-bàn-rAr « M. schafft Nachkommen-

schaft».

"Marduk^-bèl-da-a-iii «M. ist Herr des

Recht-Schaffens» (b.) K 3747.

''Marduk^-b'el-ili^J-'^ «M.ist Herr der Götter».

''Marduk^-bèl-tiapsàti «M. ist Herr der

Kreature».

2$. ^'Mardiik^-bèliiinu «M. ist ihr Herr».

"Marduk^-bel-usäiim «M.ist Herr der Hülfe»

{'Marduk)

(nb.). lll--bè/-ii-sa-a-te {ß>^i) Slmnsr An-

nal. 74.

"jSIarduk'^''--bcl-usur «IM., schütze den

Herrn!» (nb. u. as.) K 335, 10 (JADD 382).

"M.-^-bèl-PAP Epon. 726.

"Marditk'^-bèl-rJn «M. ist Herr der Nach-

kommenschaft».
"Marduk'^-da"-an «IM. schafft Recht» (as.)

K 3789A rev. 6 (JADD -ji).

30.
'']\larduk^-dan-an-ni «M. schafft mir Recht»

(as.) 83-1-18, 330,5 (JADD 120).

''Marduk^-du-im-ni «M. ist meine Stärke»

(ab.) Bu 88-5-12, 37, .7 (MBAP 100).

f'^Marduk^-e

"Mardukéa["Marduk^-e-d) «o Marduk!»

(vgl. BzA I p. 470) (b.) IHR 43, II 22.

''Marduk^'''--erba «M. hat gemehrt» (nb. und

as.) K 308 etc.

35. "Marduk^-eres (nb.) '>MP-KAM-es Probe-

name K 241, V 25. "AL^-KAM-es (as.)

Bu 91-5-9, 157,4 (HABL415).

"Mardiik^-'^-ètir «M. schont».

''Marduk''-ha-ni (ab.) Ru 88-5-12, 45, 2b

(MBAP 36).

''Mm-diik^-ha-si-is «M. ist sinnig» (ab.) Bu

88-5-12, 194,.. (CT VIII IS).

''Mardiik^-hàtin «M. schirmt».

40. "Mardiik^-Ija-d-ir (ab.) Bu S8-5-12, ^/,3'

(MBAP 100).

''Marduk*-/jii-ut-ii!i (as. Ski.) Bu 91-5-9, 182

obv. I (JADD 249).

''Marduk^-ibni «M. hat geschaffen».

"Marduk^-'^-iddin «M. hat gegeben».

''Marduk^-ilwM.. ist Gott» (ab.) Bu 88-5-12,

180, OG (CT IV 10).

45. ''Mardiik^-}/-naphari Q DUL) «M. ist Gott

der Gesammtheit» (b.) IHR 43, 18 (vgl.

BzA II p. 132).

''Marduk^-'^-iqîsanin «M. hat mir ein Ge-

schenk gemacht», abgekürzt: JMardiik-

iqîsa.

''Mardiik^-iy-'sü «M. ist weise» (ab.) Bu

88-5-12, 37,31 (MBAP 100). Bu 91-5-9,

2 175 A, ^6 (CT II 43).

f"Marduk^-i-ta (ab. Prinzessin) Bu 88-5-12,

229, 3- (MBAP 7).

T. X.XXII.
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{"Marduk)

''Marduk^-kabti-ilàni «M. ist der mächtigste

unter den Göttern».

SO.
"Marduk^-kalUu>.

<'Marduk'^''^-khi-aplu «M., festige den Sohn!»

(nb.). "M. I -GLNA - TUR. US (Nk I) V R
56, 20.

"Marduk'^-ku-dur-ri-usur «M., schütze die

Grenze!» (b. Nk I) VR 56, u.

''Marduk^-la-ma-za-h'i «M. ist sein Schutz-

gott» (ab.) Bu 91-5-9, 2519, /7 (CT

VI 48).

"Marduk'--iuàt-usiii\PAP) «M., schütze

das Land!» (a.s.) K 13133 (JADD 96).

55. ''Marduk^-niuballit «M. macht lebendig»

(nb.). ^'M.^-viu-ba-li-it (ab.) B 88-5-12,

292, 1. 91-5-9, 418, 4 (MBAP69. CT VI 27).

''Mardiik^-muballitsu «M. lässt ihn leben».

''Marduk-iiiu-daiiiiiii-iq (Fürst von Namri)

Slmnsr Annal. 94 (nicht M.-hiinn-itdain-

iniq).

''Mardiik^-inukallint «M. lässt sehen . . .».

''Marditk^-iniisa/im «M. bewahrt» (nb., ab.)

Bu 91-5-9, 401, 4 (CT VI 24).

60. ''Marduk'^-iiiusèzib «M. rettet».

"Marduk^-nàdin «M. giebt».

"Mardiik^-nMin-aMicSE-PAPf) «M. giebt

Brüder» (b.) König c. i lOO.

"Marduk^-nàdin-ahi «M. giebt einen Bru-

der».

•'Marduk^-nàdiii-aplu «M. giebt einen

Sohn».

65. ''Marduk^-nàdin-siiin «M. giebt einen Ab-

kömmling» (nb.), als Probename: "M."'--

SE-MU K 241, V 23.

"Mardiik^-'^-nàsir «M. schützt» (nb.), ab-

gekürzt: NàsirJ'M.^-na-sir\si-ir (ab.) 82-

9-18, 220 aa und bb, y (MBAP 30). Bu

88-5-12,38 (CT IV 7). 10,11 (CT VIII 2).

TU-rU-na-sir Bu 8S-5-12, 265, -'j (CT

IV 16).

•'Marduk^-'--nàsi)'-aplH «M. schützt den

Sohn».
''Marditk'^-nâsir-.dr «M. schützt die Nach-

kommenschaft» (nb.) BE IX.

"]\Iardiik^-nisak{NU.AB)-Ui (b. 13. Jhrh.)

BzA II p. 189, 47; vgl. KB III p. 156.

No. 2.

[;'Marduk)

70. ''Marduk'^-qBanni «M., gieb mir ein Ge-

schenk!»

"Marduk^-'^-rîma)mi\„ «M., erbarme dich

mein!» (nb.). •'MP-\"M.^-rhn-a-ni (as.)

Epon. 779, III R I, III 36.

''Mardiik^-su-lu-lit «M. ist (mein) Schutz»,

Übersetzung eines altsumer. Namens K
4426, II 7 (VR 44), vgl. Oppert in ZA VI

p. 449, DAHW p. 568 b.

''Marduk ^-sa }-bu-sii.

"Marduk^-sadu-ii-a «M. ist mein Hort»

(as.) Epon. 796, III R i, III 20.

75. ''Mardiik^-sàkiii-sùin «M. verschafft einen

Abkömmling» (nb.). ''JU:^-GAR-MU {3.S.)

K317.SJ (JADD 444).

''Marduk''-sal-lhn «M. bewahre!» K 7325.

"Mardiik^-lal-lim-ahkiPAPP') (as.) K 1063.

"M.^-DI-PAP''' 81-2-4, 56.

•'Marduk-^-sal-livi\DI-an'a-Hi «IVl., bewahre

mich!» (as.) Epon. 751, III R i, IV 18

mit Var.

''Marduk^-sàpik-rÀr «M. ist the pourer out

of seed» i. e. «M. gives abundant seed»,

vgl. Jastrow in ZA IV p. 3 1 1 ; abgekürzt:

Sàpik-rÂr. ''M. ^-sa-pi-ik-zir-rhii, -sà-bi-ik-

zi-ri-im (b.) König c. 1050, HR 65, i,

II 26; vgl. HiLPRECHT in ZA VIII p. iiöfif

80. •'J\farduk'^-sàr-ibiii «M. hat den König ge-

schaffen».

''Marduk^-sarra{n)ni «M. ist unser König».

•'Marduk^''^-sà}'-usitr «M., schütze den

König!» {nh). "AD-MAN-PAP {3.S) Epon.

785. 83-1-18, 8,2 (HABE 478).

''Mardiik'--sinianiii [HAL-LA}-an-ni) «M.

erhöre mich!» Probename K 241, V 28.

f"Mai-duk ^-sn-la-hiL-ü-a (Sklavin).

85. ''Mardiik^'--siim-ibni «M. hat einen Ab-

kömmling geschaffen» (nb.).
''M.'^-MU-

KAK (as.) K 6 (JADD 889).

"I\Iardiik^''^-s)im-iddin\„ «M. hat einen Ab-

kömmling gegeben», abgek.: Siiin-iddin

(nb.). Babyl. König c. 850. "IW-^-MU-

JS {!is.) KK439,v. 444,y (JADD 474. 236).

''JlLarduk^-s/a/1-iqîsa «M. hat einen Ab-

kömmling geschenkt» (as.) K 9452.

''Marduk^-siim-lUir «M., möge der Ab-
32*
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könimling gedeihen!» (nb.). Als Probe-

name: 'M.'^-MU-GIS K 241, V 26.

''Marduk'^-sum-ü-kiii «M. hat einen Ab-

kömmling eingesetzt», Probename K 241,

V27.

go. '']\Iardiik^-~-sinH-iism- «M., schütze den Ab-

kömmling!» (nb.). ''M.^-MU-PAP (as.)

83-1-18, 201,4 (JADD 113).

''Marduk^-siini-usabsi «M. hat einen Ab-

kömmling ins Leben gerufen».

''Marduk ^-tab-ba-a-ni.

''Maj'duk ' -ta-bi-ik-zi-ri-im , vid e Ma rdiik-

sàpik-zîr.

''Marduk^-tabtani-bullit «M., erhalte am
Leben was du dir schafftest!»

95.
''Marduk^-tabtani-itsur «M., schütze was

du dir schafftest!»

''Marduk^-ta-ia-ar «M. ist erbarmungsvoll»

(ab.) Bu 91-5-9, 365, /7. 585,10 (CT VI 22.

32). VATh 743 (MBAP 62).

''Ma7-duk^-tap-pi-e-e-di-sHb-si ^M..,r\.\k einen

Genossen des einzigen (Kindes) ins Le-

ben!» K 4426, II 21 (VR 44).

''Mardiik^-uballit «M. hat ins Leben ge-

rufen».

"Mardiik^-usur «M., schütze!»

100. ''Marduk^-iisicrsu «M., schütze ihn!»

''Marduk^-Hsallitii «M. hat bewahrt».

"Mardiik^-ushib «M. hat gerettet».

''Marduk^-zâkir-han «M. beruft den Ab-
kömmling» (nb.). Babyl. König 704.

''Marduk'^-zîr, abgekürzt.

105. ''Marduk^''^-zîr-ibm «M. hat Nachkommen-
schaft geschaffen» (nb.). ''M.'^-zîr-KAK

(as.) K 309 b, 15 (JADD 27).

''Marduk^-zîr-iddina «M. hat Nachkommen-

schaft gegeben».
"Marduk^-zîr-iqîsa «M. hat Nachkommen-

schaft geschenkt».

''Mardiik^-zir-lisir «M., möge der Nach-

komme gedeihen!»

''Mardiik^''^-sir-2isur «M., schütze die Nach-

kommenschaft!»

IL An zweiter Stelle:

HO. Amèl-^Marduk^ «Diener M:s» (nb.) =

'^'Nlarduk)

tjT-^'ab'^'lS«:, (ab.) K 4426, I 27, II 4 (VR44).

Bu 88-5-12, 180, 2ä (CT IV 10).

Ardi-''Marduk^ «Knecht M:s» (nb. und

ab.) Bu 88-5-12, 215 (MBAP 4).

Bat-qa-''Mardiik-etir (n. pr. .?).

Dàn-''Mardiik^''^ «Richter ist M.»

Da-mi-iq-''Marduk^ «gütig ist M.» (ab.)

Bu 91-5-9, 2485, V (CT VI 31).

115. Da-qa-li-''Marduk''-, Probename K 241,

XII 15.

En-nam-"Marduk (ab.) Bu 88-5-12, 199,20

= CT II 9.

Erba-"Mardiik^'''-, Iriba-''Marduk «M. hat

gemehrt».

Gahal\Gahul-''Mardiik'''', abgekürzt: Gahal]

Gahiil.

Gimil-''Mai'duk^ «Geschenk M:s» (nb. und

ab.) Bu 88-5-12, \o, ,3. 55, .'9 (CT VIII

2.3) etc.

120. Ib-ni-''Marduk^ «M. hat geschaffen» (ab.)

Bu 88-5-12, 10, 12. 215 (CT VIII 2.

MBAP 4).

Iddinlii-Mai-diik^''^ «M. hat gegeben».

I-din-"Marduk^ «M. hat gegeben» (ab.)

VA Th 630 (MBAP 22).

Ili-"Marduk^ 2 «m. ist mächtig».

Iqtpi(^. I-ki-pi)-"Marduk^ «M. hat (mir ein

Kind) anvertraut».

125. Iqîsa-"Marduk^-'- «M. hat geschenkt» (nb.).

Als Probename: BA-sa-''MP- K 241, X 1 1.

Ir-a-ni-"Marduk^ «weide mich, o Mar-

duk!» (.?)

liti-''Marduk\ abgekürzt (nb.). TA--'Mar-

duk"^ (as.) K 316 (JADD 328).

Itti-''Marduk^-'--balàtH «mit M. ist Leben»,

abgekürzt: Balàtu (und Itti-''Mardjik)

(anb., as.). Il-ti-"M. ba-la'-tu K 4426, II 2

(VR44). Ä7-'''il/.-r/IIIR4i, I 13. It-Ü-

»Marduk^-TL LA (as.) 83-1- 18, 5, g

(HABL 476).

It-ti-''Mard2ik^-ba-nu-îi «mit M. ist das Er-

zeugen», Übers, eines altsumer. Namens

K 4426, II 3 (VR 44).

130. Izkiir-''Mardiik^ «M. hat berufen».

Kabti-''Marduk, abgekürzt aus Kabti-ilàni-

"Mardjik.

T. XXXIl.
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Kalbi-"Mardiik ' « Diener M : s »

.

Kidi>t{mi)-''Mardiik^'''- «Schützling M: s»

(nb.), abgekürzt: Kidiniiiu). UBARA (BL

4394)-"' TU. TU'wix Gilgame.s-Epos. Ki-din-

"Marduk (as.) K 93, 12 (JADD 891).

Kiribtîi\m-''Mai-diik^ «Segen M: s».

135. K7crban{7nlu)-"Mardiik^'- «Gabe M:s».

Kii-us-ra-an-ni-'^Marduk « unterstütze mir,

M.!» DAHW,
Kuhidsu-'^Mardiik '

(?).

Là-"Ma?'d?ik^ (abgek.).

La 'i-an-ni-an }-ni-''Marduk.

140. LhnurQ. SLLALyMardiik'^ (as.) K 613 (VR

54, 48 a).

Li-iùh-"Marduk^ , Ubers. eines altsumer.

Namens K 4426, I 24 (_VR 44).

Mi-hû.-"Marditk\

Mudaminiq-''Marduk'- «Freundlichkeit er-

weist M.»

ALHnahhis{u)-''ALirduk ' « Überfluss giebt M. »

J45. Musailim-''Marduk^'- «unvxrselirt erhält

M.» (nb.). Mu-sal-lim--'MP- (as.) 83-1- 18,

398 (JADD 89).

Mnsêrjd!-''Marduk^''- «M. rettet» (nb.). Mii-

se-zib-mar-diik (as.) K 327 (JADD 172).

Mu-se-zib-''Marduk {= Sii-zii-bu) König

von Babylon zur Zeit Sanheribs.

Mu-sUj\sub-si-''Ahirdiik^ «M. ruft ins Da-

sein».

Mii-tdk-kil-''Mardiik- «M. ermuthigt» (as.)

K 320 JADD 711).

Nà'id-"Marduk^'- «erhaben ist M.» (nb.).

Lii/ar-diik (as.) K 345, /0 (JADD 166).

150. Na-rA-''Marduk^ VR 56, 12.

Nidinti\um-"Marduk^ «Gabe M:s», abge-

kürzt: Nidintuni.

Nur-"Marduk"^ «Licht ist M.», oder vieil,

abgek.

Qàti-"Marduk (abgek.).

Qis-"Marduk.

155. Qtstuiii-"Mardnk^'- «Geschenk M:s» ^nb.).

Ki-is-ti-"Marduk^ (ab.) Bu 88-5-12, 327,6

(CT IV 26).

Rap-su-"Mardiik"^ . . .

Ri-mc-ni-''Marduk «barmherzig ist M.» (b.)

IV R 38, I 34.

No. 2.

{"Marduk)

Ri.is-"Mardiik' «Sklave ]\I:s» (ab.) Bu

88-5-12, 642, 17. 91-5-9, 701, 13 (CT VI

23- 35)-

Rit-ti-"Marduk oder Laq-ti-Marduk «Mand

M:s» (b.) KB III p. 164, 25.

160. Silini-"Marduk^ «hab' Erbarmen, M. !»

Silla-"Marduk ', abgekürzt.

Sa-"Marduk[-sà] «dem Marduk gehört er».

Sa-"Marduk^-ul-i-m\un «das (Geheiss) M:s

ist unwiderruflich».

Sä-"Mardu¥'-za-qup «wer dem M. gehört

ist aufgerichtet» (as.) K 427 (JADD 351).

165. Si-riq-tuni-"Marduk^ «Geschenk M:s».

Suîranni-"Marduk^ «leite mich, M.!»

Tukul-"Marduk^ , wahrscheinlich verschrie-

ben für Tukulti-"M

Tukulti\tum-"Marduk^'''- «Stärke ist M.»

Tab-"Marduk^ «gut ist M.»

170. Tâb-sïl-"Marduk^ «gut ist der Schatten

M:s».

Uballif-"Marduk^ «M. hat ins Leben ge-

rufen».

Uballitsu-"Marduk^''^ «M. hat ihn ins Leben

gerufen».

UMn-"Marduk^ «M. hat bestellt».

III. An dritter Stelle:

Ahc-iddinU-"Marduk' ''- «M. hat Brüder ge-

geben», abgekürzt: Ahè-iddina.

175. Ah-iddin-"Marduk' «M. hat einen Bruder

gegeben».

A-pi-lim-sä - "Marduk '- ü - ba {-al) - la - tu - su

VATh 793, auch Bu 88-5-12, 207. 91-5-9,

3S4. 2187 = CT II 29. II. IV 24, «der

Sohn Marduks (d. i.Nebo^wird ihm Leben

schenken», so erklärt von Meis.SNER,

BzA II p. 563, diese Erklärung ist aber

in Hinblick aufBu9i-5-9, 534= CTVl32:

a-bi-ia sä "M. ubalafusu nicht aufrecht

zu halten.

Atkal-ana-"Marduk' «ich vertraute auf M.»

Bcl-nia-ti-"Marduk' «Herr des Landes ist

M.» (ab.) VR44, 43d.

Etil-pi-"Blarduk' «erhabenen Mundes (Ge-

heisses) ist M.» (anb.\ E-til-KA-"M.'

Bu 91-5-9, 314 rev. ...» (CT VIII 20). E-til-

pi-i-"M. ' K 4426, II 6 (VR 44). E-til-bi-
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i'^Marduk)

''Marduk BzA IV p. 439, dazu Delitzsch

p. 486f.: E-tiii-bi-Mardiik.

180. Ili'-bulhif-''Marduk^ «Kraft ins Leben zu

rufen hat M.»

Il-iiii-sar-7-um-^^Marduk^ «Gott der Ge-

rechtigkeit ist M.» (ab.) Bu 88-5-12, 189,9

(CT VIII 14).

Ina-qàtt'-''Mayduk\ abgekürzt aus ''Ina-

qàti-''Marduk-sakin.

Ina-qibi-''Mardiik"^ «auf Geheiss M:s».

Kabti-ihvii-''Marduk ' «der gewaltigste unter

den Göttern ist M,s>

185. Là-bàsi-''Mardiik^- abgekürzt: Là-bàsi.

Si-7'at-ki-bit-''Marduk'^ «erhaben ist das

Geheiss M:s», Übers, eines altsumer.

Namens K 4426, II 22 (VR 44).

Tàb-asàp-''Marduk^ «bona vaticinatio Me-

rodachi» (Oppert, vgl. IIiLPRECHT, BE
I I p. 43\ DUG.GÅ-a-sap-"M. IR 66,11b

70,15. Ta-ab-a-sap-"AV VR 56, II 22 b

(KB III 168).

Tâb-sil-"Marduk^ «gut ist der Schatten

M:s».

IV. An vierter Stelle:

Eli-ilàni-ra-bi-''Marduk^ «gross über die

Götter istM.» Vgl. Ps. 95, 3: m!Ti VllJ bs

ö'^n'bs-bs-by bi-r, tjb^i.

190. Lhsi-ana-nHr-''&Iarduk^''- «möge er (das

Kind) ins Licht kommen, M.!»

''MAR. TU, der Gott des Sturmwindes sa a-bu-be

III R 67, 51, oder ''Auiiirrii (ws.) zu lesen,

vgl. Jensen ZA XI p. 304, KB^ p. 433. —
In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
"MAR.TU-ba-ni (ab.) VATh 706. 762

(MBA? 79. 105).

i'MAR.TU-na-sir (ab.) Bu 88-5-12, 71 1, 35

(CT IV 47).

"MAR. TU-zîr-ibni.

II. An zweiter Stelle:

Amèl-"MAR. TU (ab.) B 14, is (Warka 2).

5. A-pili^y'iUAR.TU {ah:} KLH no. 17,6.

Ardi-"MAR.TU (ab.) Bu 88-5-12, 60,23.

91-5-9,371,.. (CT VI 21).

Gimil-"MAR.1U (ab.) VATh 642, ,4

(MBAP 5).

{^'mR.TU)

Ib-iii-!'MAR.TU{sh.) VATh 630, 5 (MBAP
22).

I-din-'>MAR.TU (ab.) Bu 91-5-9, 371, 23

(CT VI 21).

10. Màr-"MAR. TU (ab.) B 57 (Warka 30).

Nn-ür-"MAR.TU (ab.) B 71 (Warka 50).

12. Silli^Åli-ni})-"MAR.TU (:àh) KLH 38.

"fßil-hi, vielleicht = Milki vgl. KA^ p. 471. —
In Personennamen:

I. "Mil-hi-abu-usur (nb.) BE X.

''MU-hi-ta-ri-bi (nb.) BE IX.

3. Nu-û-ki-"Mil-hi (nb.) BE IX.

''Mul-la-e-su, ''Mul-lie-su, Mul-li-su, in

I. Ardi-"M. BE IX.

"Nabu, Nebo (135), babylonischer Gott, bes. in

Borsippa verehrt; geschrieben: i. "AK,

2. "PA (bes. as.), auch Na-bi-e und Na-

bi-itvi. Smd {ZKIW) 7, 2. Nk 125,15.

164, 36. 430, 2. 460, 4. NkL 8, 17. Nd 270,2.

574.3. 849,13. 964,11. Nd Pa 2, 31. Cr 277,1.5.

286.4. 302,2. 305,2. 369,5. 370,2. 371,3.

372, 3. 373. *• 374, 4. 375. s- 376, 3. Dr 9, 3.

53,7. 159,2. 176,2. 177,6. 187,2. 189,2.

194, 0. 229, 4. 230, 4. 260, 19. 309. 339, 3.

357, 2- 385. 3. 392. 2- 393,4- 434, 2. 446, 11.

480,8. 557,4. DrPi35, 2. 145,2. Cb85,i4.

149, 321,7. 347,4. "IVabi ditpsar

Esaggil Nk 247, 13. 368, s. — In Per-

sonennamen:

I. An erster Stelle:

I. Na-ba-a{-a), Na-ba-iä (Nd 999, 2), "Na'"''-

ba-a-a, auch "'"''na-ba-a-a.

i")Nab2M «o Nebo!» (as.). "Nabiï^-u\iL-a

K 350, 14. 405, 6 (JADD 40. 335). 513, 16

(HABE 245). IHR 48, 59c. "Nabii^-ü-u-a

83-1-18, 407 (JADD 133). "Nabk\-ii)-u-a,

Probename K 241, IV 3. Sm 55, I is.

"Nabîi^-u-a K 4296 (JADD -jy). Na-bu-

û-a K 184. Na-bu-u-a K 551.

"NakT-abi-ia «N. ist mein Vater», Probe-

name K 241, IV 4.

"Nabfi^-abkal-ilàni «N. ist Machthaber der

Götter», Probename K 241, II 2.

5. "Nabii^-ab-mQ.yUi.

T. XXXII.
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''Na-bi-um-abiâ-pa-lain (ab.) Bu 91-5-9,

587, 8 (CT VI 34^.

"Nabià-ah-bitUit «N. , erhalte den Brader

am Leben!»

"Nabu'-ahèi^PAPf'ybcil-at «N., erhalte die

Brüder am Leben!», Probename K 241,

III 14. 83-1-18. 715, 5.

"NabiV-ahè-biillit (dass.)

10. ''NabiV-'--ahè-ei'ba «N. hat die Brüder ge-

mehrt» (^nb., as.). Probename K 241, III 111.

"Nabu 2 - ahè {PAPf>\ PAP.ME )
- ères {KAM\

P/iV-^j-) (as.) K 288 (JADD 127). Sm 1037.

"N:^-PAP\ Var. PAP^' - PIN\ Var.

KAM\-es Epon. 681, IHR i, V 43.

''Nabù-ahè-ibni «N. hat Brüder geschaffen».

''Nabji^''^-ahè-iddin «N. hat Brüder ge-

geben» (nb.). ''N.^-SESf'-id-din (b.) 81-

7-27, 31. "NXPAPf'-SE-na (as.) Epon.

675, IHR I, VI ü.
'NabfP-PAPP'-AS

Probename K 241, II 15.

''NabjV-ahè-iqisa «N.hat Brüder geschenkt».

15.
''Nabn^-ahe-ittannu «N. hat Brüder ge-

geben».

"Nabti^-ahe^PAPt^ylu-Diiir <<N., möge ich

(die^ Brüder sehen!» Probename K 241,

III 17.

''Nabîi-hh-eres (nb.). Als Probename: ''NP-

PAP-PIN-es K 241, II 31.

"Nabù'^-ahè[PApposai-lim «N., erhalte die

Brüder unversehrt!», Probename K 241,

III 18.

''Nabu ^-ahê-sullim (dass.).

20. ''A'abiV-ahè-usur «N., schütze die Brüder!»

"Nabù^-àh-ibiii «N. hat einen Bruder ge-

schaffen».

''Nabù^-ah-iddin «N. hat einen Bruder ge-

geben» (nb.). "Nab2i^-PAP-ÅS\SE-iia

(as.) KK 346, 2,. 405, 33 (JADD 335. 427),

Probename K 241, II u. 83-1-18, 359, '6

(JADD 253).

''Nab?V-àk-ittannu «N. hat einen Bruder

gegeben» (no. 9 abgek: N.-ittaniiu).

''NabiV -hh-rimaiini «N., begnadige mich mit

einem Bruder!»

25.
"Nabfâ-àh-tuqna «N., verleihe dem Bruder

Festigkeit!»

Nu 2.

{:'Nabu\

"NabiV-ah-usur «N., schütze den Bruder!»

(nb.).
^"

Nabii^-PAP-PAP (as.) K 370, 7

(JADD 162), Probename K 241, I 2.

''Nabù''-ah-nsabsi «N. hat einen Bruder

ins Dasein gerufen».

"NabiV-a-a-hi (nb.). ''IVabû'^-ia{-ay// (as.)

81-2-4, 153- 154 (JADD 174. 252).

•'Nabii--a-lik-idi{IDyia «N. geht mir zur

Seite», Probename K 241, III 43.

30. "NabjV-àlik{DU)-id-ensi{SIG) «N. geht

dem Schwachen zur Seite», Probename

Sm 55, I 14.

•'NabiV-àlik-pàni{DU-SI) «N. geht voran».

"NabiV-àlik-pània «N. geht vor mir»,

Probename. "NP-a-lik-SPia K 241, III 42,

-DU\a-lik-SI\pa-m\-ia Sm 55, I nf.

"NabiV-al-qa .... bi

''Nabù^-a/sîka-ab/ut nch rief an dich, Nebo,

blieb am Leben». Als Probename: ''N.--

al-si-ka-ab-[/ut] K 241, III 45.

35. •'NabH--a/-si-[ka]-ùl-abàs\^-NU- UR) «ich

rief an dich, Nebo, nicht zu Schanden

ward ich!» Probename K 241, III 46.

•'Nabu '-a/si-/t/-abàs (dass.).

"NabiV-a-lu-lu «N. ist stark» (?).

"Nabù'-ain-kit-ra-ul-baQ), Probename K
241, III 44.

'^"Nabii^-am-ine-e {-ha-am-me, -iin-nie-e).

40. "N^abii^-ainiiraiiiii <i'^.,s\éh mich gnädig an!»

"Nabu ^-ana-àlîa (abgek.).

''Nabfi^-ana-cr/i-su (abgek.\ Probename K
241, IV 4.5.

''NabiP-ana-KA-tiiin-siri/j.

''Nabià-ana-nid-dii-utîr «N.hat (die Nach-

kommenschaft) zahlreich gemacht».

45. "Nabu ^-aiia-mcrihtnni (abgek.).

"Nabii^-ana-pî-nsur.

•'Nabû--aplu (^ AS, eduï)-erba, Probename

K 241, III 6.

"NabiV-'^-ap/u-iddin «N. hat einen Sohn

gegeben» (nb.), babyl. König c. 879-53.

"N.^''^-A-ÅS (as.) K 309 A rev. å. 309 B, .?

(JADD 207. 27). Als Probename: "N.^-

A\TUR.USlAS-ÅSlSE-)ia K 241, IIic-is.

"Nabù^-aplii-ittaiiiin «N. hat einen Sohn

gegeben».
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50. ''Naàiï--dp/ii-l/Hr {-AS-GIS) «N., möge der

Sohn gedeihen!», Probename K 241, II 23.

•'Nabû^-ap/ii-iikin «N. hat einen Sohn be-

stellt».

''NabiV-aplii-usur «N., schütze den Sohn!»

(nb.). "N.^-TUR. US-ü-su-ur IR 52, no.6.

"N^-TUR-PAP, Probename K 241, I s.

'''Nabû^-aqab{b)i «N., ich rufe» oder in Hin-

blick auf Nabii-ha-qa-bi als ws. zu er-

klären, BE IX: «N. rewards».

''Nabfi ' -arm\ arnia.

55. "NabiT-asaridu{MAS\SAG.KAÜ) «N. ist

Fürst» (as.) K 353 rev. 7 (JADD 173).

Probename Sm 55, II isf

''NabjV-ba/üf-cres (nb.). "NSTI.LA-PIN-
es, Probename K 241, II 32.

''Nabîc ^-balàt-iddin «N. hatLeben gegeben».

''Nabù^-balàtsu-iqbi «N. hat sein Leben

geheissen» (nb.). ''ÅL--Tl-sii-iq-bi\E {a.s)

KK 282 rev. 9. 421, fi (JADD 349. 623).

[^'N:^TI-sn-KA.GA 83-1- 18, 358 rev. 7

(JADD 284;. 'W.^- TI. LA-su-iq-bi, Probe-

name K 241, III 15. Abgek: Ba/àfsii.

''Nabu'-ba/àtQ TD-ta-ba-niQ), Probename

K 241, V 0.

60. ''NabiT—bal-lit «N., erhalte am Leben!»

Probename K 241, III ic.

"Nabir-bal-lit\TI.LA\-an-ni «N., erhalte

mich am Leben!» Probename K 241,

I an, 31.

'^Nab{c--ba/-/it-su «N., erhalte ihn am Le-

ben!» Probename K 241, III u.

•'NahV-baltiani-ilam) «N. ist die Kraftfülle

der Götter» (nb.). Als Probename: 'W,--

bal-tü-ilaui K 241, I 49.

"NabiT-bàn-ahè[PAPf') «N. schafft Brüder»

(as.) 81-2-4, 50,2 (HABL 531). Probe-

name Sm 55, II 5.

65. ''Nabîi^-bàn-ahêhi{PAPP'-hi) «N. schafft

seine Brüder», Probename K 241, III 23.

''Nabà^-bàn-ahi «N. schafft einen Bruder».

"Nabù-bâni «N. schafft» (nb.). "NP-ba-ni.

Probename K 241, II 17.

"NabÎL^-bàn{î)-ahi «N. schafft einen Bruder».
"NabiV-ba-ni \ KAK-aplu AI TUR. US «N.

schafft einen Sohn», Probename K 241,

H'Nabû)

IV 10. Sm 55, II of Bu 91-5-9, 209 rev. /7

(JADD 374; as.).

70. ''Nabü-bämcnni «N. ist unser Erschafifer»

Maqlû I 145 Var.

"NabiV-bàn-zîr «N. schafft Nachkommen-

schaft».

''Nabir-bar-hu-ilàni (DAHW p. i86a),

Probename K 241, II 3.

''Nabù-ba {ma })-at-tu-n{-ä).

"Nab{i^-bèl-ahè{PAPf')-su «N. ist Herr

seiner Brüder» oder «Urheber der Brüder

des Kindes», Probename K 241, III 21.

''N.'^-BE (= kabti)-PAPf'-lu K 4786.

75. ''Nabu ' -bel-apli « N. ist Urheber des Sohnes »

(nb.). ''m-bel-ÅS (as.) K 324 rev. 10

(JADD 178).

''NabiV-bêl-ilàni «N. ist Herr der Götter»

(nb.). ''N?-bèl-ilàni (as.) K 423, .3 (JADD
125), Probename K 241, I «. Sm 55, II*.

"Nabji^-bèl-kalàmu «N. ist Herr des Alls».

''Nabic^-bè/-kîii{ka'iii}) «N. festige den

Herrn!» (as.) K 63 b, 997 (-/? t/-/«). ''N:'-

bcl-DU, Probename K 241, III 38.

"Nabu^-bèl-napsàti «N. ist Herr der Lebe-

wesen».
"Nabii-bèl-sn «N. ist sein Herr».

"Nabfû-bèl-hiinàti «N. ist Herr (Urheber)

der Abkömmlinge» (nb.). ''NP-bel-MUf-

(as.) K 507, G (HABL 79) , Probename K
241, V 4.

80. ''Nabu^-bè/sunu «N. ist ihr Herr» (nb.) K 6,

rev. 12 (JADD 889; as.).

"NabiT-bcl-suzziz {DU-iz) «N., richte den

Herrn auf!» (as.) K 5458. Bezold, Catal.:

''Nabn-bc/-its.':irj.

"Nabu-bèl-iisur «N., schütze den Herrn!»

(nb.). "Nr-EN\ Var. U-PAP (as.) Epon.

745. 732. 672, III R I, IV24, 37. VI Î). Probe-

name K 241, I 1.

"NabH^-bcl-rJri «N. ist Herr (Urheber) der

Nachkommenschaft» (nb.), ''N.'--bêl-zîri,

Probename K 241, II 48.

''Nabîi--bi}-na-ukm{DU), Probename K 241,

III 41. Vgl. DAHW p. 177 b.

85. ''NabiV-bP.-na-an-ni «N., gieb mir (ein

Kind) !»(.?).

T. XXXH.
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''Nabii^-bullit «N., erhalte am Leben!»

''Nabk^-biilätanni «N., erhalte mich am
Leben!» (nb.).

'^Nabii^-bullitsu «N., erhalte ihn am Leben!»

(nb.). 'W.i-/«-?//-//-?/'-j?<AH83-i-i8, 1866

(PSBA XVIII).

"Nabn^-biilta (abgekürzt aus Folg.).

go. ''NabiV-bii/ta-i/e «N. hat Macht ins Leben

zu rufen».

''Nabu ^-biai-hiliim.

''NabiV-bimii-sûtur «N., mache das Kind

hervorragend!»

''Nabià-bu-ni-i

"Nabu>-dabàbQ. KA . KAyusur[PAP) «N.

bewahre die Rede»(.-\ Probename K 241,

I3.

95. ''Nabiï--dabîbi{KA.KA)-ni-ir «N., vernichte

den Verläumder!>>
, Probename K 241,

IV 4>.

''Nabù^-daianii «N. ist Richter» (nb.).

''Nabn--da-a\a-nH\ (as.) König c. 1250

K 3045.

'^''NabiV-dald Hil.pR., BE IX vergleicht

(i)n'^,b^.

"Nabù^-da-a-ni «N. richtet» (as.) K 591, 5

(HABL 22). "N:'-da"-aH (as.) 83-1-18,

354 rev. 7 (JADD 61).

"NabiT-da"-in\iii-an-id «N. schafft mir

Recht» (as.) Epon. 742, III R i, IV 27. K 314,

rev. u (JADD 329). Probenanie K 241,

I37.

100. "NabiV-dauiiu «N. ist gewaltig».

''Nabn^-daiiHu-ilàni «N. ist gewaltig unter

den Göttern» (nb.).

''NabiV-di{-i)-ni-a-mur «N., lerne meinen

Rechtstreit kennen!» (ba.) KK 342, 17

(KB IV p. 142). 644. Rm 72,3 (HABL 430).

'^NabiL^-dmi-bullit «N., erhalte das Recht

am Leben!»

"Nabu'-di-ni-di-ni «N., schaffe Recht!»

Probename K 241, V 2.

105. ''Nabù^-diiii-cpus «N., schaffe Recht!» oder

(Delitzsch, Prol. p. 207:) «N. hat meine

Sache gefuhrt» (nb.). ''N^-di-e-nubd-

KAK-HS (as.) Epon. 704, III R i, V 20.

K 325, 6 (JADD 141).

No. 2.

Ü'Nabu)

"Nabu ^-dîni-eres.

"NabiV-dii-gûl «schaue N. an!» Probename

Sm 55, I 1.

"Naqft^-dumqi{SIG)-i/àm (nb.). ''N.^-S/G-

ANf- (as.) K 1439 (JADD 209).

''Nabii'-dîir «N. ist eine Mauer» (as.) Sm

957 mit ar. Beischrift i-na:(.-) CIS II 42.

Probename K 241, II 3.5, III 52.

1 10. •'NabH--dfü--ali-sn «N. ist die Mauer seiner

Stadt», Probename K 241, II 39.

''Nabît^-dùr-bèli «N. ist die Mauer des

Herrn» (a.s.) 83-1- 18, 828 (JADD 12).

"Nabîi'-dnr-bèli-ia «N. ist die Mauer meines

Herrn», Probename K 241, II 41.

''NabiV-dfir-cdii «N. ist die Mauer des ein-

zigen (Kindes)».

"Nabfi^-dur-etüi «N. ist die Mauer des

Schwachen». Probename K 241, II sc.

115. •'Nabù^-dHJ--îni{pàni)-ia «N. ist die Mauer

meines Auges» (nb.). ''N.'^-dûr-S/-ia

Probename K 241, II 40.

''Nabu --dwr-ku-sur « N., bewahre die Mauer ! »

(as.) Bu 89-4-26, 22 (JADD 227).

"Nabu^-dhr-ma-ki-i «N. ist die Mauer des

Niedergeschlagenen (r)», Probename K
241, II 37.

''Nabù--dùr-qa-Hlla (as.) K 321 rev. 13

(JADD 208). Probename K 241, II .^s.

"Nahà'^-dhr-sjrum «N. ist eine erhabene

Mauer».

120. ''NabiV-dùr-uktiiQ DU-iii) Probename K
241, II 42.

''Nabu'-dùr-usur{PAP) «N., schütze die

Mauer!» (as.) Epon. 697 III R i, V 27. K
316, i (JADD 328)). Probename K 241, In.

''Nabû^-cdu-usur «N., schütze den einzigen

(Sohn)!» (nb.). So ist vielleicht auch

"N^-ÅS-PAP zu lesen (as.) K 305, .9

(JADD 327), Probename K 241, I is.

''Nabu--cH}-ana}-UàHi , Probename K 241,

II 5.

"Nab{û--e-iiiu-ki-c, Probename K 241, III 53.

125. "NabiT-eiihä-crba, Probename K 241, III7.

''Nabu^-aisuQ LAL)-£rcs{PIN-es) Probe-

name K 241, II 31.

"Nabù^-erba (nb.). "N'-SUler-ba (as.) K
33
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327 rev. /o (JADD 172), Probename K 241,

III 4, 5. Sm 55, II 18.

''Nabù--crib-ahè{PAPf^ «N. vermehrt die

Brüder» (as.) K 404. 5 (JADD 115), Probe-

name Sm 55, II 13.

''Nabù''-èrib-ahè[PAPi'')-sH «N. vermehrt

seine (des Sohnes) Brüder», Probename

K 241, III 24.

130. \Nahü-erbaiini\ = pT^aj «Nebo auxit me»

K 3785 ^CIS II 39)-

"NabiL^-erba-su-nu «N. hat sie gemehrt»,

Probename K 241, II 56.

"Nabù'^-eris.

''Nabû'^-esî-èthjKAR-i}^, Probename K 241,

III 35.

''Nabu^-ctil-Uàni «N. ist Herr der Götter»

(nb.). "NP-e-til\NIR.GAL-ilàni, l'robe-

name Sm 55, II 8, n.

135. "Nabû^-ètir «N. schont» (nb.). ''N^-KAR-

ir\SUR Probename K 241, III 32, 33.

''Nabu^-etiranni «N. schone mich!» (ob.).

''N.'^-KAR-ir-anja-iii (as.) ICpon. 740,

III Ri, IV 20.

"Nabù^-ètir-aplc[cSUR-TURf^ «N. schont

die Söhne» (b.) 81-2-4, 313-

''Nabü^-etir-naphiti «N. schont die Lebe-

wesen» (nb.). Übers, eines altsumer. Na-

mens K 4426 (VR 44, 62 d). "N?-KAR-
ir-ZP' Probename K 241, III u.

''Nabk^-gabbi-i-li-e «N. ist alhiiächtig» (nb.).

''A: '^gab-bii-ZU{tlei) ProbenameK 24 1
,
ÏI34.

140.
''Nabü^-gabbii-usur «N., schütze die Ge-

samintheit (der Kinder)!»

''Nabû^-gâinil «N. erhält unversehrt» (nb.).

"N?-ga-iiiil Mrdkbldn Stein IV 7, Probe-

name K 241, V i), Sm 55, I 7.

''Nabiï'-gi-ini/-an-ni «N., erhalte mich un-

versehrt!» Probename K 241, 1 13.

''Nabfi^-gi-mil-li (abgekürzt aus I""olg.),

Probename K 241, V 10.

"Nabii^-gi-viil-tir-ra, -SÛ-GUR «N., ver-

gilt!» Probename K 241, Vu. Sm 55,

1 8, n. ''N^-SÛ-GUR-raQ), K 241, III 1.

145.
"Nabfi^-gi-ri-ia (nb.) BE IX.

''Nabh^-halqa-utirri «N. hat die Vernich-

tung zurückgehalten».

{"Nabu)

''Nabà^'--ha-niat-ù\u-a «N. ist mein Helfer»

(b.) KK 145. 617. 630 rev. 11. ''NP-ha-

viat-ia Probename K 241, V 5.

'"'Nabu ' -ha-am-inc-e\ani-7!ic-e\im-me-e.

^'NabiT—ha-am-ine-ilàni «N. ist der Fürst

der Götter», Probename K 241, 1 18.

150. "Nabîi^-ha-qa-bi BE IX: ar. *2p3>13; «N.

rewards». Vgl. Nabîi-aqabi.

''Nabfi^-hàta.

''Nabn'^-ha-zi\-ir'\ «N. beschirmt» (.?) (nb.).

''Na-bi-uin-ha-zi-u-, -Ija-sh- (ab.) VATh
798. Bu 88-5-12, 37 (MBAP 54. ioo\

''Nabu ^-hîfu-inèhi.

''Nabü--hit-sa-a\an-Hi (as.) Sm 461 rev. 9

(JADD 491), Probename K 241, 1 34.

155. "Nab>L^-tc-ine-n-tir(ï) Probename K 241,

III 57.

''NahV-ia-a-su (PiNCHES PSBA XV p. 14:

«N. is his God», sic!) (nb.)' 82-3-23, 3170.

"NahV-ibni «N. hat geschaffen» (nb.). "N?-

KAK\ib-iii Probename K 241, II i;i, 11.

"Nabu ' -i-da-a-ili.

j

"Nabù^-i-cian-iii «N. hat mich ersehen»

(nb.) BE IX. 'W.--/-c/rt-ci'«-«/ Probename

K 241, I sn; Z. 38 ist wohl zu verbessern

N^-ZU-an-ni. ''N ^'-ZU-a-ni (as.) K ^^,7, .,

(JADD 19). Rm 167, 15 (JADD 230).

Opfert: N-ilmadani, Peiser: N.-iliani,

JOHN.S: N.-lïàni.

160. ''Nabà--i-da-nu «N. ist an unserer Seite».

''Nabiû-iddinl" «N. hat gegeben» (nb.~).

''N.^-AS, -SE-iia Probename K 241,

II 10, 11.

*"Nabù^-id-ri{-i\ -id-ri- BE X.

''NabiV-iksur «N. hat bewahrt».

i'Nabu^-iltai/id.

165. ''Nabii ^-imbit-aiia-i/àiii.

''Nabi'i^''Na-bi-e-ini-me-e = no. 39.

''Nabfi^-ina-Esaggil-liivtur «N. will ich in

Esaggil schauen!»

''Nabû\-iua)-esî-ètir «N. hat vom Ver-

derben errettet».

''Nabifl-î{SI)-na-a-a (etwa abgekürzt aus

Itti-''Nabù-înàid), Probename K 241, IV 37.

170. ''Nabfi-ina-ka-a-rl (abgek.) BE X.

''Nabù^-ina-kàri-lùmur «may I see Nebo
T. XXXII.
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withen the wall!» (nb.) 83-1- 18, 176 Pi.

p. 68. "N.^-ina-ka-a-n-SI BE IX 90, 7.

•'Nabu^-tpus «N. hat's gethan».

•'NabiV-iqbi «N. hat geheissen» (nb.). ''N.'^-

E\iq-bi (as.;) K 374a, b (JADD 87. 88).

"N.--iq-bi Probename K 241, V 12.

"Nabü^-iqbisii «N. hat ihn geheissen».

175. "NabiV-iqîsa «N. hat geschenkt» (nb.)-

"N:-BA-sa (as.) K 1601 rev. ,9 (JADD

425), Probename K 241, II 7.

''Nabu^-iqîsanni «N. hat mir ein Geschenk

gegeben» (nb.). ''N^-BA-sa-au->tiYxoh&-

name K 241, I 42.

''NabjV-i-ra-su.

''Nabù^-i-7'i-ba = Nabà-erba.

''Nabîi^-is-kip «N. hat (^den Verläumder?)

zu Boden geworfen».

180. ''Nabu--isdi-km{DU-in) «N., festige meine

Grundlage!» (as.) Epon. yjj, III R i,

III 38. Vgl. "NabnUMi-ia-DU Probe-

name K 241, V 3.

''NabîV-iskiin «N. hat geschaffen».

''Nabfi^-ittan-ahu, verlesen von Stass-

MAIER Dr 57, 14, oben p. 132, auch BE X
p. 15A, 1 verkannt; lies: N.-tad-dan-

iisur q. V.

'^NabiV-ittaniin «N. hat gegeben».

''NabiV-ittia «N. mit mir!»

185. "Nabà^-itti-edu-alik «N., geh mit dem Ein-

zigen!» (nb.\ "N^-KI-ÅS-a-lik Probe-

name K 241, III 10.

''N^abiV-itùr «N. hat sich gnädig zuge-

wandt »

.

•'NabiT~rkabtiißEVahe{PAPt'')-$u «N. ist

der mächtigste unter seinen Briidern»,

Probename K 241, III 20. Sm 55, II 3.

''Nabu^-kabti-i/äHii,BE\DUGUD) «N. ist

der mächtigste unter den Göttern», Probe-

name K 241, I ->n, .-)i, -BE\kab-ti-iIàni

Sm SS, III, 2.

''NabiV—kal-lim-an-ni «N., lass mich (Nach-

kommenschaft) sehen!» Probename K
241, I 3G.

190. ''Nabii^-ka-a-uik, Probename K 241, IV sg.

''Nabn'^-ka-a-jnk-[an-ni] Probename K 241,

IV 37.

No. 2.

{''Nabu)

•'Nabü^-karäbi-siiiic «N., höre das Ge-

bet!»

"Nabû^-knsir {qàsir) «N. bewahrt» (nb.).

"NP-ka-sir (as.) K 6 rev. c (JADD 889),

Probename K 241, IV 15.

•'NabiT-ka-sir «N. ist hülfreich» (as.) 82-

5-22,47 (JADD 112). Probename K 241,

IV lü.

195. ''Nabû^-kibsu-iisiir «N., schütze den Gang!»

(nb.). ''N:'-kib-si-iisui\PAP) Probename

K 241, 1 3; vgl. K 977 rev. .-, (JADD 42).

'NabiV-kt-ilihii.

"Nabu^-kilanni «N., versorge mich!» (nb.).

"N^-kil-an-ni (as.) 83-1-18, 358 (JADD

284), -kil-la-an-ni Rm 165 JADD i6i\

"NabiV-kil{si:)-li-iiii.

''Nabù^-kîn-afiH «N., festige den Bruder!»

(nb.). ''N.-^li-D[/-PAP{as.) Epon. 761.689,

III R I, IV 8, V 34. Probename Sm 55, 1 2.

Vgl. Ihi-DU-PAP 83-1-18, 695, II So.

200. ''Nab{c'--ki'n-an-iii «N., verleihe mir Festig-

keit!» Probename K 241, I w.

•'Nabii^-kin-aplii «N., verleihe dem Sohne

Festigkeit ! » (nb.). ''N. ^ -Gl. NA-A i,b. Kö-

nig c. 1000, BzA II p. 171, 10. -'N^-DU-A

Probename K 241, III 3».

"Nabù--khiQ.DU)-bal-lit «N., erhalte den

Gerechten am Leben!» Probename K 241,

III 1.1.

''Xabu'-kînQ nU)-dii-giil «N., schaue an

den Gerechten!» Probename K 241, V 1.

"Nabn^-kîn-e-miÇ:) «N., verleihe dem Herrn

Festigkeit!»

205. ''Nabu'^-kt>i{DU)-erba «N. hat den Ge-

rechten gemehrt» Probename K241, III 8.

''Nabû-kîn-idi{ZU) «N. ersehe den Ge-

rechten», Probename K 241, IV 19.

''NabiV-ktn{DU, kittuï)-lîUr «N., möge der

Gerechte (oder die Wahrheit i") gedeihen!»

"NabîP-kin yDLyû-bi-ib \ LAH . LAH «N.,

mache den Gerechten erglänzen!» Probe-

name K 241, IV 17, 18.

''Nabù''-khi-zîr «N.. verleihe der Nach-

kommenschaft Festigkeit!» (nb.). ''N.'--

DU-ZIR Probename K 241, II «.

210. "Nabû'^-kip-pik} (as.) K 1608A (JADD 228).

33*
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^'Nabiû-kîsir (= kàsir).

''Nabn^-kissunn «N. ist unsere Stärke(?)»

''NabiV-kissu-sussh «N., bestelle Kraft!»

"Nabù^-kit-ri, -kitth-l «N. ist Bundesge-

nossenschaft.

215. ''NabH--kit-tü-itsin-{PAP) «N. schütze die

Wahrheit!» Probename K 241, I 15.

'''Nab{i^'--kHdiirni-itsii?-,''Na-bi-iiin-kitd!irr!-

usiir «N. , schütze die Grenze!» (nb.).

Babyl. König c. 1

1

30. "N. '^-SA .D U-PAP
(as.) K 336, JO (JADD 50), Probename

K 241, 1 11.

^'Nabù^-kiû.-la-an-ni (nb.) 83-1-18, 122, 11

(HABL7SS).

''Nabîi^-kullim.

''Nabii'^-kuIlinicDim «N., lass mich (Nach-

kommenschaft) sehen!»

220. ''Nabii-kusur{r)anni «N., bewahre mich!»

(nb.). "N^-KAT-an-ni (as.) 83-1 -18, 344

rev.j (JADD 222). ''NP-KAT\ku-sHr\-

a?i-fii Probename K 241, 1 21, 22.

''Nabû^-kiisiirsH «N., bewahre ihn!»

''NabiV-kiizbu-ilàui «N. ist die Pracht der

Götter» (nb.). ''N.'^-Hl. LI-AN^\-ni)

Probename K 241, II ß. 83-1-18, 715.

''Nabià-là'y'-i'i.

"NabüUa-di (as.) JADB 5, I s (vgl. JADD
III p. 429)-

225. ''Nabii^-la-tu-hw-a-ni «N., wirf mich nicht

nieder!» (.?) (as.) 83-1-18, 2or, 9 (JADD 113).

''NabtV-lesuQ).

''Nabû^-li'èaQ).

"Nabiû-lUlu.

''Nabii^-lisir , abgekürzt etwa aus Nabh-

taqbi-lîsir. Probename Sm 55, 1 ig.

230. ''Nabii^-litsu «N. ist seine Kraft».

"NabiV-liû «N. ist stark» (nb.). "NP-ZU
(as.) Epon. 702, III R i, V 22. Bu 91-5-9,

183,13 (HABL 340). «NP-ZU, -ID.GÅL,

-DA Probenamen K 241, II 51-5.3.

'Nabu'-lrH-kirsatiQ-ZU-U-li) «N. ist all-

mächtig», Probename K241, III 2. BezoLD

Cat. liest: Nabuliüti.

"Nabù-liii-kullatiicZU-KAK.A.BI) «N. ist

allmächtig», Probename K 241, III 3.

''Nabü^-li{it-maru-ü-a{-ID.GAL- 'lUR-u-d)

d'Nabû)

«N. ist die Stärke meines Sohnes» (b.)

K II 77. Bezold, Cat.: Nabiuimnàrùa.

235.
''Nabiï--!i'{it-iiuhi-hiQ) «N. ist die Stärke

seines Sohnes» (as.) K 1026 (HABL 109).

"Nabti^-lh-däri «N., möge er (der Sohn)

lange leben!»

''Nabù'^-lhsal{l)h)i «N. möge gnädig sein!»

"Nabu ^-juàkn-HsHi-.

"NabiV-7nalik «N. ist Fürst» (nb.). "N'a-

bi-iim-nia-lik (ab.). Bu 88-5-1 2, 37,jo (MBAP
100). 91-5-9, 44, 2,, 690, ig (CT VIII 22.

VI 35). "Nabu''-iiia-lik,Yro\>it\\-A.\\\ü K 241.

V7.

240. "Nabà^-iiiattii{a).

"Nabii^-mîti-uballit «N. hat den Todten

auferweckt» (nb.), abgekürzt: Nabii-

uballit. ''Nabu^-BAD-û-bal-lif Probename

K 241, III 12. BE X falsch: N.-bêl-iiballit.

''Nabu'^-mudammiq «N. erweist Freund-

lichkeit» (nb.). "N.'^-niu-SIG (as.) 83-

1-18, 334, u (JADD 255).

''NabiV-mukîn «N. verleiht Festigkeit». Vgl.

^'Sa-"Nabn-nm-kiii.

"Nabii I -viuk{-ki)-e-lip\lip.

245.
"Nabii.^-musal{J)im «N. erhält unversehrt»

(nb.). ''Na-bi-wn-mu-sä-lim (ab.) Bu 88-

5-12, 581, . (CT IV 35). "NP-iim-sa/-Ii!ii

(as.) 83-1- 18, 399, 7 (JADD 246).

"Nabjc^-mu-ie-si «N. bringt (das Kind ins

Licht) heraus» (as.) KK 120A. 704. 801.

1359, I 38. 5470 etc.

"NabiV-musèsirii «N. giebt Gelingen».

''Nabk'^-imisètiq-tirri[ûini}^^ZO\Ai Cat.) «N.

fördert das Licht (des Lebens)».

"Nahii^-musezib «N. rettet» (nb.). "N.--11111-

se-zib (as.) K 372, rev. ,0 (JADD 185).

250. ''Nabà^-viutîr-gimil «N. vergilt».

"N'abiV-mu-sib-un-iQ).

"Nabu ' -na-bii-ru.

"NabiP—na-din «N. giebt», Probename K
241, II lii.

"Nabii^-nâdin-ahè «N. giebt Brüder» (nb.).

"NP-MU-PAPt' (as.) K 327 rev. ig (JADD
172). "NP-SE-PAP^' Probename K 241,

II 21.

255. "NabiV-nàdin-ahi «N. giebt einen Bruder»

T. XXXII.
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(nb.). "N:'-AS-FAP (as.) Epon. K 355, u

(JADD 63). -SE-na-SES V R 46, 63.

"NabiV-nàdin-apln «N. giebt einen Sohn»

(nb.). ''Xr-SE-TUR.US Probename K
241, II 32.

''Nabtir-uàdin{MU)-bcl «X. giebt einen

Herrn» (as.) K 7370.

''Nahii^-nàdin-ipri «N. giebt Lebensunter-

halt» (nb.), auch 5SS47, 28 (CT XVII, 50).

"Nabiï^-nàdin Q RU)-naf>iitim Probename

K 241, IV 38.

260. ''Nabu ^-iiàdin-se{siri:).

''Nabn^-nàdin{MU)-su, lies: N.-su»tusii q.v.

''NabiV-nàdin-hon «N. giebt einen Ab-

kömmling» (nb.). "N.^'^'-SE-MU, -na-

din-MU {2iS>j KK2i,2. 80,2. 174, 2 etc.

(HABL 49 -5 1). "N:-SE-MU Probename

K 241, II 20.

''Nabu ^-nâdin-iirQ ip)-ri.

"Nabii-nàdin-zïr «N. giebt Nachkommen-

schaft» (b.) König 733. = Na-di-nu =
Naôioq bei Ptolemäus, s. KB II, p. 275.

265. "Nabn^-[u)i)-na-a{-d), "Nabù^-bu-un-na-a-a,

Na-bu{-un)-tia-a-a.

"NabH^\"Na-bi-mn-7iaid «N. ist erhaben»

(nb.). "NP-I. (as.) K 455 (JADD 86).

"NabiT—nam-7)iir «N., mache hell!» (as.)

K 371 rev. 7 (JADD 273). Probename =
"Nr-LAH-ir K 241, IV 46, 47.

"Nabu--napistim-iràm «N. erbarmt sich

des Lebewesens», Probename K 241, III 31.

"Nabii^-napistim-usur «N., schütze das

Lebewesen!» (nb.). "N^-ZI-PAP, Probe-

name K 241, I 14.

270. '^"Nabù'^-na-sa-ka (as.) K 361 B, 11 (JADD

123)-

"NabiV-iiàsir «N. schützt» (nb.). "Na-bi-

uip-na-si-PAP (sic, ab.) Bu 91-5-9, 397. 5

(CT VI 24). ''Nabii'-PAP-ir{2.s)YJ^Z\(^,^

(JADD 328). Probename K 241, 1 in.

"NabtV-nàsir-aplu «N. schützt den Sohn».

Abgek. : Nabù-nàsir.

"Nabii^-nàsir-suin «N. schützt den Ab-

kömmling».

'^"Nabü ^-natati{n)nja.

27?. Na-bn-un-du = Nabuüi BE IX.

ii'Nahu)

''NabiV-ni-ih-ana-ilàni (vgl. no. 165).

''NabiV-ni-bi-riiiii Qyilàni.

''Nabü^-nipsaru\i.

"Nabn--ni-ir-da-bi-bi «X., vernichte den

Verläumder» (b. )
Mrdkbldn St. V u. "Na-

bu-ni-ir-KA.KA Probename K241, IV n.

280. "Nabir-ni-ir-Iur.-da-at} Probename K 24t,

IV 40.

''NabîP—ni-ir- TL'K:-a-a-//i} Probename K
241, IV 30.

''Nabù--iiûr-i/i^^''> «N. ist das Licht der

Götter».

''Nabü^-nur{LAHyka-.-lir.-miii-'. «N., dein

Licht will ich schauen!» Probename K
241, IV 7.

"Nabu--nùr{LAH)-iia))i-inir «N., mache hell

das Licht!» (as.) K 406 (JADD 1351

285. "Na-bi-uvi-pa-li-ih-su (ab., abgek.) Bu 91-

5-9, 442, 12 (CT VI 23).

''NabiV---pa-sir\se-ir «N. erlöst» (as.) KK
624. 625. 1060. Sm 1386.

''Nab/('-pir'-/isir «X., möge der .Sprössling

gedeihen!»

•'NabiT-pir-hi-Hsir^GIS) «N., möge der

Spross gedeihen!» (as.) K330, jj (JADD
621).

"NabJÏ--pî-iisiir{-KA-PAP) «X., schütze den

Mund!» Probename K 241, I 4.

290. '^''N^abù-qn-na- (vgl. SJJîbS).

''Nabu^''--qarrad Ça-îin, AM'\-ilàni «X. ist

der Held der Götter» (ba.) K 4800. 8754

rev. 6 (JADD 261). Probename K 241, Ln.

''Nabu-qàsir, vide Nabà-kàsir.

'^"Nabû^-qa-ta-ri «N. is my rock» (Hll.PR.,

BE IX).

"Nabiû--qàta^-sa-bat «N., fasse die Hand!»

(as.) K 954. Probename K 241, IV 9.

295. "Nabh^-qul-la-nu *X., hab' Acht auf mich!»

(b.) K 13 176.

'^"NabH^-ra'hi-i\ia BE X.

f''NabiT-ra-viat (as. Sklavin) 83-1- iS, 363

(JADD 315)-

"NabiV-ratn-e-ri (as.) K 518 (HABL 1401,

verlesen für N.-rani-nisè-hi, vgl. Sm
268 A.

''Nabu--ràin-napistim «X. erbarmt sich des

No. 2.
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Lebewesens» (as.) K 309B (JADD 27).

Probename K 241, III un. Sm 55, II 10.

300. ''Nabà'^-ràni-nisè-sH «N. erbarmt sich seiner

Unterthanen» (as.) Rm 50. Sm 268 A.

Pi-obename K 241, III an. Sm 55, II n.

''NabiV-}-àin-mr «N. erbarmt sich der Nach-

kommenschaft» (b.) I R 66, üb.

'^"Nabn-ra-pa-, mit ar. Beischrift SSTi2[:]

BEX.
''Nabu ^-ra "t-pik-zi-ri.

''NabiV-rhuîi-siikini «N. ,
erweise Erbar-

men ! »

305. ''Nabit^-?-èiinihiiiii «N. ist ihr Erbar-

mer!»

"Nabü'^-resH (vgl. no. 315).

'^NabîV-reûa «N. ist mein Hirt».

''Nabü^-re hsunii «N. ist ihr Hirt».

''Nabu ^-ri-bi- usiir.

310. ''Nabù^-rîhtH-usur «N., schütze den Rest!»

(nb.). •>N.'-ri-ih-tn\KAT-PAP (as.) K
- 295, 9, 18 (JADD 307). Probename K 241,

I 6. "NJ-7-i'/ji-liim-ii-snr SAV 5853.
''Nabii^-i-h)ianni «N., erbarme dich mein!»

(nb.). ''•i\^2./,//;.^.;„-(as.)K 146, G. "N:'-

LID\ri-ma"\-an-m Probename K 241,

I 21, 25.

''Nabic^-ri-ma-aii-sii AH 83-1-18, 1866

(PSBA XVIII).

''NabîV-7'îtnùa «N. ist mein Erbarmer».

''Nabi/^-ri-jiiii^' (= rhnhiii}).

315. ''Nabn^-ri-is-su «N. ist seine Weide» (r).

''Nabii^-rîsùa «N. ist mein Helfer» (nb.).

'^Nr-lD.DÅH\ri-sn\u-a Probename K
241, III 50, 51.

'^NabiV'--7-is-i-si «N., erhebe mein Haupt!»

(as.) KK 289. 636. 1187. ''N^-SAG-i-h\

GA. TU Probename K 241, III 47, is.

''Nabn'^-sa-kip «N. wirft nieder» (as.) KK
367,12 (JADD 151). 613,11 (HABE 76).

Probename K 241, IV 25.

''NabiP—sa-kP.-te'i Probename K 241, III sg.

320. ''Nabiû-sa-lim «N. ist gnädig» (as.) KK
1337 rev. ö (JADD 62). 1359, II so.

''Nabu--sa}-tam-iiin-eres,V\-ohQTi\-».m.ii K 241,

II 3:i.

''Nabn^-si/ii/i «N. sei sfnädie'!»

i^Nabü)

''NabiV-sHpê-mii/iiir «N., nimm die Gebete

an!»

''Nabù^-sûbil-qàti «N. fasst die Hand».

325. ''NabiV-sal-la (a.s.) Rm -]-], 10 (HABE 414).

''Nabu ^-sallam.

''NabiT-si-ri\MAH-ilàni «N. ist der höchste

unter den Göttern», Probename K 241,

I 52, 53.

"NabiV-SHlùluicAN.SALAM') «N. ist

Schutz», Probename K 241, III i».

'Nabii^-la-ba-bu.

330. ''Nabn^-sab-si (= iisabsii) (as.) K 1608

(JADD 259).
''Nabù^-sadmiu «N. ist unser Hort» (nb.).

''NP--sadH-u-ni (as.) K 142 1 (JADD 114).

Probename K 241, IV s.

'NabiY'-sàkin-rhniQ GAR-LID) «N. übt Er-

barmen aus» (as.) K 282, 4 (JADD 349).

Vgl. K 241, IV .5.

''Nabn'^-sàkîn-iuini «N. schafft einen Ab-

kömmling» (nb.). "NP-GAR-MU Probe-

name K 241, IV 14.

''Nabii'^-iàkin-udditÇ} GAR. GAR- UD . DU)
«N. schaftt Licht», Probename K 241,

IV 11.

335. "NabiV-saIà7nn-(cres), abgek. aus Aiia-N.-

sa/ihiiii-ei-es.

"Nabü^-sallim «N. erhalte un\'ersehrt!»

(nb.). Dbüiaj (= as.) K 3788 (CIS II 25).

"NP--sal-lhn, Probename K 241, III 27.

''Nabii'^-sal-liin-ahèiPAP''') «N., erhalte die

Brüder unversehrt!» (as.) K 1361 (JADD
102). Probename K 241, III 10.

''Nabù''--sal-liiii-a-)ii «N., erhalte mich un-

versehrt!» Probename K 241, I n.

''Nabii^-sal-liin-m-uii «N., erhalte sie un-

versehrt!» (as.) K 327 rev. 17 (JADD 172).

"NP-DI-hi-nu K 318, ,6 (JADD 26).

340. '""Nabn^-sa-ma-.

"Nabû^-hi-in 83-1-18, 1847 i'ev. VII (,PSBA

XVIII).

"Nabii'^-scipik-.zîri «N. ergiesst Same» (nb.).

"NP-DÛB-zîri, Probename K 241, II 50.

"Nabii'^-sa-qivi (as.) K 285 rev. ig (JADD

383).

'"'NabH^-sa-7-a-' (nb.) BE IX.

T. XXXII.
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345.
"Nabü^-sar-allein «N. ist der König seiner

Brüder» (nb.l "NP-MAN-PAPJ^^-sn (as.)

K 96, 2 (HABL 302). Epon. 82-5-22, 176

(CIS II 30). 83-1-18,27 rev. II (HABL518).

Probename K 241, III 22.

''Nahà^-sa7--biillit «N., erhalte den König

am Leben!» 365.

''Nabii^-sar-hi-ilàni «N. ist übergewaltig

unter den Göttern», Probename K 241, \n.

''NabH^-sar-hic-H-ha-sa\UR «N. lässt den

Gewaltigen zu Schanden werden» (as.)

KSsS, 3, 9 (HABL 512).

''Nabii^-shr-ibni «N. hat den König ge-

schaffen» (nb.). i'N.'i-LUGAL-KAK (as.)

K 13094.

350. ''Nabù^-sàr-iddin «N. hat den König ge-

geben» (nb.). p-iO"Q: (as.) 83-I-18, 329

(CIS II 29).

"Nabfâ-sar-ilàni «N. ist der König der

Götter» (nb.). ''N^-MAN-ANt' (as.) K
349. 12 (JADD 64), Probename K 241, Lie.

•'Nabà^-sarranni «N. ist unser König» (nb.).

'NP-]\IAN-a\an-m{^s) 80-7- 19, 51 (JADD
70), Probename K 241, I x\.

''NabiV-sdr-Hsur «N., schütze den König!» 370.

(nb.). "NP-MAN-PAP (as.) Epon. 784,

682, III R I, III 3:;. 81-2-4, 147 (CIS II 38)

''Nabà^'--sèinc «N. erhört».

355. ''Nabû--se-sib «N., errette!» (as.) K 349, -'.>.

404, /6 (JADD 64. 1

1

5).

"Nabu--se-zib-a-ni «N., rette mich!» (as.)

K 342, /-> (JADD 48). ''NJ^-se-zib-an-m,

Probename K 241 , I 32. = ISTtCUS Jer.

39, 13 (SCHRADER, ZK I p. 9).

''Nabil^-Hmanni «N., erhöre mich!»
|

''Nabi'i^-sip'^-iistir «N., schütze den Fuss!» I.1
''Nabn^-su-kiû-nii-balàtii «N., bringe Le- !

ben!»

360. ''NabiV-suliim{DI-im)-aplu{TUR) «N., er- !

halte den Sohn am Leben!» (b.) K 1009.
j

375.

''Nabu ^-h)m-eres.

''Nabü^-htin-ibiii «N. hat einen Abkömm-
ling geschaffen» (nb.). ''N:^-MU-KAK,

Probename K 241, II 4.).

"NabjV-sùm-iddin\a «N., hat einen Ab-
No. 2.

kömmling gegeben» (nb.). "N^-MU-AS\

SE-Ha(3LS.) KK 309B,:i (JADD 27). 1050,2.

1053, 2 (HABE 67. 68). ^^^[DliaD 83-1-18,

322 (KB IV 146). Probename K 241, II 12.

''Nabn^-sùm-imbi «N. hat einen Namen

kundgethan».

"Nabfi^-sinn-iqîsa «N. hat einen Abkömm-

ling geschenkt» (nb.). "N:--MU-BA-sa,

Probename K 241, II %.

•'Nabù^-siiin-iskiin «N. hat einen Abkömm-

ling erschaffen» (nb.). "N:-MU-GAR-un\

is-kun (as.) 83-1- 18, 359, r, (JADD 253),

Probename K 241, IV 12, 13. Babylonische

Könige c. 900, 747.

"Nabu '^-iùm-kitti-lisir (.?-MU-D U- GIS) « N.,

möge der Name der Wahrheit gedeihen!»

(as.) K 287, /j? (JADD 5). Opfert: N. nui-

nazziz, Peiser, John.S III p. 42: N. suiii-

kinis-lisir, Bezold, Catal.: -hïin-usziz.

"NabtT--si(m-kittiQ. DU)-itsur{PAP), «N.,

schütze den Namen der Wahrheit!»

Probename K 241, 1 lu.

•'Nabù^-hiinii-lîbiir «oNebu, möge der .Ab-

kömmling stark werden!»

''Nabà^-siiin-lilbir «o Nebo, möge der Ab-

kömmling alt werden!»

'NabiV-hhn-lisir «N., möge der Abkömm-

ling gedeihen!» (DELITZSCH, BzA I 240)

(nb.). "N^-MU-SI.DI\GIS (as.) K 425,21

(JADD 235), Probename K 241, II u, 25.

"Nabù^-sùm-ukhi «N. hat einen Abkömm-

ling eingesetzt» (nb.). König c. 731, abgek.:

.SV/w-C/.iVy^/Z'f/Bab.Chron. I16, 17. "N?-

MU-DU (as.) 82-5-22, 36, .7 (JADD 198^

Probename K 241, III bt.

•'Nabü^-h'nn-Hsicr «N., schütze den Ab-

kömmling!» (nb.). ''N:^-AIU-PAP (as.) K
294, 33 (JADD 324!

''Nabiû-lùm-iùabsi «N. hat einen Abkömm-

ling ins Dasein gerufen».

''Nabu ' '^-suiuusu, abgekürzt.

"Nabû^-sû-uit-mi-dafi-ui (?).

"Nabü^-siisibanni «N., rette mich!»

''NnbiP-surjubn-i/i' «N. hat die Macht zu

retten!»

"Nabû^-suz{z)izanni «N., richte mich auf!»
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("Nabu)

380. ''NabiL^-tab-ui-iii.

''NabiV-tabni-usur «N., schütze den du ge-

schaffen hast!»

''Nabù'^-tabni-usurht (dass.).

"Nabû^ - tab(p>)tau{n)ii\i- nsiir, abgekürzt:

Tab(f>)taiii-iisur. Vgl. u. Marduk no. 95.
''Nabh^-laddaumi (abgek. aus dem Folg.).

385. ''Nab{û-tad{d)anmi{tad-dan\ta-ad{-dan)-7m\

tat-ta-)ui)-!isur «N., schütze den du ge-

geben hast!»

''Nabu ^-taddiimii-us7,r (dass.).

''Nabfu^-tåh-hi-se-iiieQ)
, Probename K 241,

IV 32.

''NabiT-tak-lak, abgekürzt aus Ana-Nabii-

taklàk «aufN. vertraue ich» (as.) K 361 A,B
(JADD 122. 123).

''Nabù^-talîiii{ii)-usiir «N., schütze den

Zwillingsbruder!» (nb.), abgekürzt: Ta-

thiiu. "NP-ta-li-iiie-PAP, Probename K
241, I 17.

390. "Nabîi^-taviUna-usui\PAP), «N., schütze

den Rechtschaffenen» (.?), Probename K
241, I 16.

''NabiV-taqbi-lisir «N., möge er Gelingen

haben, den du geheissen hast!» (nb.).

''N^-tài]-bi-SI.DI, Probename ' Sm 55,

Il5.

''Nabui-tanbi[r SU)-iisnr(PAP), Probe-

name K 241, I 12, Sm 55, II 14.

"Nabù^-tàris «N. richtet auf» (nb.). 'W.ä-

LAL-is (as.) K 330, 37 (JADD 621). Epon.

721, III R I, V 3. Probename K 241, V s.

"^"Nabà ^-te-ka-i-da- .

395. Nabütu (nb.). Na-bu-ut-tn Rm 157 (KB IV
p. 124). iV«-^/^-// K 333,20. Rm 181 (JADD
59. 287) (as.) = Nabundu q. v.

''Nabû^-tiik-/at-sn «N. ist seine Stärke» (as.)

K 872.

"NabiT--tiik-lat-u-a «N. ist meine Stärke»,

Probename K 241, IV 31.

''NabiV-tuktè-erba «N. mehrte die Vergel-

tung» (Lehmann, ZA XI p. 337) (nb.). "N:--

tuk-te-e-SU, Probename K 241, III n.

''Nabû^-tuktè-tirri «N., bringe Vergeltung!»

(nb.). "N^-tuk-te-tir-ra, Probename Sm 55,

Il7.

{^'Habu)

400. ''Nabü^-tukidti «N. ist Stärke» (nb.). ''N:^-

KU-ti, Probename K 241, IV 28.

''Nabfi-tnk2il-ti-edi{-KU-ti-ÅS) «N. ist die

Stärke des Einzigen», Probename K 241,

IV 29. Bezold Cätal. : -iddin.

"Nabn'-tukiiIti-ensi{-KU-ti-SIG) «N. ist die

Stärke des Schwachen», Probename K
241, IV 311.

•'Nabû^-tiiltabsi-lîsir «Nebo, du riefst (das

Kind) ins Leben — möge es gedeihen!»

Delitzsch AHW p. i88b).

•'Nabû^-tuqqiiiaiini, -tnqnaiuii, -tiqnanni «N.,

verleihe mir Festigkeit !» (nb.). "N.'^-LAL-

in-an-?iiQ) Probename K 241, I -44; BE-

ZOLD Catal.: -sakinanni.

405. ''NabiV-tiirrasanni «N. richte mich auf» (.?)

(nb.). Opfert, ZA VI p. 447: «N. augure

de moi heureusement». "NP-LAL-an-ni

(as.) K 427 1. Rm 2, 464.
''NP-tiir-sa-an-ni,

Probename K 241, I 411.

''NabiV-iiballit, abgekürzt aus Nabù-inîti-

uballif.

''Nabù'^-Hballitsu «N. hat ihn ins Leben

gerufen».

''Nabii'^-udaininiq «N. hat Freundlichkeit

erwiesen» (nb.). "NJ^-SIG-iqiciaiiiiqt),

Probename K 241, IV sc

''Nabû^-iikîn «N. hat Festigkeit verliehen»

(nb.). !'Nr-nU, Probename K 241,

III 36.

410. ''NabiV-û-iiiij'-irQ -unnaiiiiiiir).

''Nabu^-iuuinu-hillhn «N., erhalte die Mutter

unversehrt!»

Na-bu-ü-ü-na-ah-hu.

"Nabu^-unaminir «N. hat erheitert» (nb.).

"NP-LAH-ir (as.) K 360, 4 (JADD 286).

Probename K 241, IV ic (oder: Nabü-

naminir = Z. 47).

''NabiV-upahhif «N. hat Stärke verliehen».

415. ''Nabii^-ur-kit-tii-nsur{PAP) «N., schütze

das Licht der Wahrheit!» Probename

K 241, I 7.

''Nabi\-usallii\i «N. flehe ich an» (nb.). "N:--

ü-sal-li\la (as.) KK 954. 4752. Probename

K'241, IV 2.

''Nabic^-usiir «N., schütze!»

T. XXXH.
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"Nabu - - usur {PAP) - au - iii « N. , schütze

mich!» Probename K 241, 1 20.

''Nahu'^-îisur-napistiiii «N., schütze das

Lebewesen!»

420. "Nabil^-iisursu «N., schütze ihn!» Abge-

kürzt: N.- IIsur.

''Nabü^-iisabsi «N. hat ins Dasein gerufen»

(nb.). "Nr-ü-sab-U (as.) II R 67, ts.

''NabiV-usallim «N. hat unversehrt er-

halten» (nb.). ''N^-Gl, -DI Probenanie

K 241, III 2.5, 26. Sm 55, I 5.

^'Nabn--H-sa-an-ui, Probename K 241, I a.',.

"Nabû^-û-ie-sP.

425.
''Nabfi^-uîèzib «N. hat errettet».

''Nabii-iisibsi = A^'.-usubsi.

''Nabu^-utir.

"Nabu'-H-ZH-bu «N.ist Entgelt» (.-DAHW),

Probename K 241, IV 20.

'"'Nabn^-aab\b)adHi^za-bad BE IX), mit ar.

Beischrift iaT['l]n3.

430. "Nabù'^-zàkir (nb.). ''N.--.za-kir K 241,

IV 22.

"Nabn^-sàkir-snm «N. thut einen Namen
kund» (nb.). ''NJ^-za-kir-MU, Probename

K 241, IV 21.

"Nabù^-zàqip «N. richtet auf» (nb.).
''N."^-

za-qip, Probename K 241, IV 23.

''Nabu^-za-qip-ensi{SIG) «N. richtet den

Schwachen auf», Probename K 241, l\ n.

"Nabu^-zir (abgek.).

435.
''Nabû'^-zîr-ibni <i^.\vä.t Nachkommenschaft

geschaffen» (nb.).
•'N^-sîr-KAK, Probe-

name K 241, II 4G, -ib-nu Srgn St. II 23.

''Nab2~i^-zîr-iddinla «N. hat Nachkommen-

schaft gegeben» (nb.). ''M'-zir-AS (as.)

K 317, 38 (JADD 444). Probename K 241,

II 13. = TjSlT^n? (bi.).

''Nabù^''--zîr-iqîsa «N. hat Nachkommen-

schaft geschenkt» (nb.). ''N.--ztr-BA-sa,

Probename K 241, II 9.

A'abù-zir-i7-assi{TUK-si) «N. besitzt die

Nachkommenschaft».
"Nabù'^-zîr-kit-ti-lîsij' «N., möge der Same

der Wahrheit gedeihen» (nb.). ''N.^-ztr-

DU-GIS (as.) K 279, s (JADD 160).

440. ''NabjV-zîr-lîsir «N., möge die Nachkom-
No. 2.

i^'Nabu)

menschaft gedeihen!» (nb.). ''N^-zir-GIS,

Probename K 241, II 2g.

"Nabu^-zw-napistini-lîsir{GIS) «N., möge

der Same des Lebewesens gedeihen!» (as.)

IHR IS, 11 15.

''Nabù'^-zîr-ttkîn «N. hat Nachkommen-

schaft bestellt», abgekürzt: Zîr-ukln.

''Nabù^-zîr-7isur «N., schütze die Nach-

kommenschaft» (nb.). "N^-zir-PAP (as.)

K 285 rev. 9 (JADD 383).

''Nabn^-ztr-usabh «N. hat Nachkommen-

schaft ins Dasein gerufen».

445. •'Nabû^-zîi--iisa//iin\hi//iiii}) «N. hat die

Nachkommenschaft unversehrt erhalten».

"Nabfi'-zuq-pa-an-in «N. richte mich auf!»

Probename K 241, I .13.

"Nabu ^-zu-qu-iip-kina{GI-na) , -zu-qiip- Gi-

na (as.) III R 2, 2. KK 137.9452. «N.,

richte den Gerechten auf!»

"Nabù-zu-qu-pu (abgek.).

II. An zweiter Stelle:

Alltel-''Nabü^ «Diener N:s» (nb.). A-ve-il-

"Na-bi-um (ab.) VATh 798 (MBAP 54).

450. /Arn-ti-''NabiV «Magd N:s» AH 83-1-18,

1866 (PSBA XVIII).

Ana-"Nabu-salàmu, abgekürzt aus Aiia-

Nabù-salàmu-cres.

A-na-"NalnV-tak-lak «auf N. vertraue ich»

(b.) KK 1177.7459.

A-qar-"Nabii^ (b.) K 1559.

Ai'di-"Nabii^ «Knecht N:s» (nb.). Arad-

"N.'^ (as.) K 320, -'<p mit ar. Beischrift:

455. Dannu-"Nabü^ «gewaltig ist N.»

Dîiii-"Nabù 1.

Gimil-"Na-bi-uin «Geschenk N:s» (ab.) Bu

88-S-12, 37 (MBAP 100).

*Ia-a-da-hu-"NabH = 133»T' HBE IX.

Iddin\a-"Nabù^ «N. hat gegeben».

460. In-na-"Nabu^ (abgek.) BE IX.

Isdi-"Nabu- «mein Fundament ist N.» i^der

Grund auf dem ich stehe, DELITZSCH,

BzA II p. 26; as.) KK 11,2. 305, 23 (JADD
327)-

Itti-"Nabû^ (abgek.).

Itti-"Nabù^-balàtii «mit N. ist Leben».

34



266 Knut Tallqvist.

H'Nabû)

Itti-''Nabù-gùz7i.

465. Itii-"Nabîi^-înîa «mit N. ist mein Auge».

lui-"Nabu ^-limmmir, -hiiniiiir « mit N. möge

er hell (fröhlich) sein!»

Itti-"Nabù^-7iûhu «mit N. ist Ruhe(?)».

Ki-'^NabiV, abgek. vgl. no. 504.

Kish--"NabH^ «Besitz N:s» (nb.). Ki-sir-

''N:^ (as.) K 309A, ,0 (JADD 207).

470. Kisik^-''Nabt~tK

Kurbat-''Nabii ^-sabbat, lies : Se-pit-N.-as-bat.

Ku-taNa-a-''Nabü^Q) BE IX.

Lu-la--''Nabù^ «abundance of N.» (HlL-

PRECHT) BE IX.

Mitdainmiq-''Nabù^ «Freundlichkeit erweist

N.»

475. Musallim-''Nabn^ «unversehrt erhält N.»

MusèrÀb-"Nabù^ «Retter ist N.» (nb.). Mii-

se-zib-»NP- (as.) K 4753, IV 7 (JADD S69).

Nidiiitiun-''Nabu^ «Gabe N:s».
'

Pàni-"Nabü^-bhmir «das Antlitz N;s will

ich schauen!»

Pàni-"Nabii^-ihnu (nb.). SI-''N:--te-ine (as.)

K 1361 (JADD 102, III p. 171).

480. Rîinùt-''Nabù^ «Begnadigung N:s». Abgek.:

Rînmt.

Supè-''Nabû^

Sil-''Nabu\ abgekürzt (as.) K 305, 3 (JADD

.327)-

Sa-''Nabi'c^-gain-mi/ «wer dem Nebo ge-

hört bleibt unversehrt» (Ski.).

Sa-''Nabù'^-i-da-su\i-du-si.

485. Sa-''Nabii.'^-sa-Iini «wer dem Nebo gehört

bleibt wohlbehalten».

Sa-"Nabü'^-sii «dem Nebo gehört er» (nb.).

Sa-"N.-m-ji (as.) Epon. 656/5, III R i,

VI 28. K 342, 10 (JADD 48).

Sa-"Nabu ^-sumu

Abkömmling».

:<dem Nebo g-ehört der

Sangù-"Nabu, mit Déterminât. "'"'', «Prie-

ster N:s».

Sèpit-"NabH^-asbat «den Fuss N:s habe

ich erfasst».

490. Sum-ina-"Nabii^ (abgek., as.) K 296, 5

(JADD 642).

Uballi{{TIN)-su-"Nabfi^ «N. hat ihn ins

Leben gerufen» BE X.

{^'Habu)

Ubär-"Nabu'' «Genosse N:s» (nb.). U-bar-

"Na-bi-iim (ab.) Bu 91-5-9, 272 (CT VI 7).

Zitti-"Nabn^ «Antheil N:s».

III. An dritter Stelle:

Aqar-ana-"Nabu '.

495. Bèl-ètirii-"Nabù'^ « ein rettender Herr ist N.»

Bèl-gabbi-"Nabfi^ «Herr des Alls ist N.»

E-bi-ib-ana-"Nabü^ Übers, eines altsumer.

Namens K 4426, III « (VR 44).

E-til-pi{KÄ)-''Na-bi-iun « erhabenen Mundes

ist N.» (ab) Bu8S-5-i2, 697, i2(CTIV45).

hta-qàti-"Nabü^-biiltu «in der Hand N:s

ist das am Leben Erhalten».

500. Ina-qàti^-"Nabü'^-sakin «in die Hände N:s

ist er gelegt».

Ina-qibii-"NabH «auf Geheiss N:s».

Ina-s)l-"Nabû^ «im Schatten (Schirm) N:s».

Mannu-aki-"Nabji'^ «wer ist wie N..?»

Maniiii-kî-"Nabu «wer ist wie N..?» (nb.).

Man-nu-ki-"NabfiP- (as.) K 290 (JADD 31).

Ma-an-im-ki-ma-"Na-bi-jimQ) Bu 88-5-12,

705, 25 (CT IV 46).

505. Sa-pi-"Nabu «der auf Geheiss N:s».

Sùin-Hsiir-"NabH^Q) «Schütze den Ab-

kömmling, o N. 1»

507. Tàb-sàr-"NabiT- «gut ist der Hauch N:s»

(a.s.) 83-1- 18, 550 (JADD 181).

''Na-na(-a), Göttin, eine Nebengestalt von Istar,

im Syrischen in der Form "'S;, als Name
für den Planeten Venus, und 2.Macc. 1,13,15

als Navaia erhalten (KA^ pp. 425, 442).

DrP 135, 2. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. ^Na-na-a (Kurzname).

Na-na-a-a (Smk CT IV 3 1, s), Na-an-na-a-a,

Na-ni-ia (Kosename).

f"Na-na{-d)-ana-bîtihi (abgek.; Sklvn).

f"Na-na-a-bel-usiir «N., schütze den Herrn!»

(Sklvn).

5.
"Na-na-a-eres.

/"Na-iia-a-efirat «N. schont» (Sklvn).

"Na-na-a-iddin «N. hat gegeben».

"""Na-na-a-id-ri- BE IX.

Na-na-'-ilu «N. ist Gott»(?).

f"Na-7ia-iras-si «N. besitzt» (as.) Sm 701,:;

(JADD 213). JOHN-S: -ibaUi.

T. XXXII.
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[''Na-na-a)

10. ^''Na-na-a-itiia «N. mit mir!» (SklvnX

"Na-na-a-karàbi (abgek.).

f''Na-na-a-kilUi-usjir «N., schütze kili'/?i»

(Sklvn).

^•'Na-na{-a)-kisi{r)rat «N. unterstützt»

(Sklvn).

^''Na-na-a-ri-iiii"'-ni «N., erbarme dich

mein!» (Sklvn).

\$. f''Na-na{-a)-silhii «N., sei gnädig!» (Sklvn).

^''Na-}ta-a-strat «N. ist erhaben».

''Na-na-a-ü-sal-li «an N. habe ich geflehen»

(b.) K 2889.

Na-ni-ia (Kosename).

20. Na-ii}-ù\n-tu, wechselt mit "SES. KI-ü\u-tu

und AnQ Nd)-uu-an-tù\T], auch Na-an-

ia-ü-tii.

11. An zweiter Stelle:

A-hi-"Na-na . . .(.?) (as.)Rm 75 (JADD 652).

Amèl-''Na-na-a «Diener N:s».

fA)nti-"Na-na-a «Magd N;s».

Arad-''Na-)ia-a «Diener N:s» (as.) KK
313,19 (JADD 622). 519,2 (HABL 108).

A-rid't-"Na-na-a (nb.).

25. EläQ.AZAG)-ta-''Na-na-a BE IX.

Giinil-"Na-na-a «Geschenk N:s».

Ibik-''Na-na-a (ab.) Bu 91-5-9, 286, V -u

(CT VI 17).

La-tû>-gi-"Na-na-a (as.) K 353 JADD 173).

Na iiia{ly''Na-na-a «erhaben ist N.» (,ab.)

BEIX.

30. Nàr-''Na-na-a «Licht ist N.»

Rïviîit-''Na-na-a «Begnadigung N:s».

Silim-"Na-na-a «sei gnädig, N.i»

fSa-''Na-na-a-a-mii\ni-in\-ni «we areNanàs»

(PiNCHES) 83-1- 18, 1846 (PSBAXVIII).

^Sa-''Na-na-a-ba-ni (Sklavin).

35. fSa-"Na-na-a-si «der N. gehört sie».

Sangü-''Na-na-a «Priester N:s».

*Za-bid-"Na-na-a, mit ar. Beischrift s::-nT,

BEX.
III. An dritter Stelle:

fAna-viuhhi-''Na-)ia-a-taklàk «auf N. ver-

traue ich» (Sklavin).

Ina-sil-''Na-na-a «im Schatten N:s».

40. JMan-nu-a-ki-i-"Na-na-a «wer ist wie N.»

(nb.) BE IX.

No. 2.

"Nannaru {UD.SAR BL 7860), in "Nannant-

mngur HBE IX. Für "SES. KI s. "Sin\

"Narkabtu, s. u. Bunene p. 242.

4- >f (auch= Ninib), 4. »f <i^^
(auch = NiniU), 5. »f ^ -C^, 6.

tH>f- <^ ^2^ST ^i^), eine Erschei-

nungsform des Sonnengottes, Gott des

Krieges, der Jagd etc. (KA^ p. 412 ff).

''A/:'Nk 430,2. Ng47,2. Nd75,'i. 270,2. 315.

0-361,7. Dr 9,2. 275,2. 480,9. 533. Cb 54,13.

149, h. 423, 4. — In Personennamen:

I. K\\ erster Stelle:

I.
"Nergal^-abu-iisnr «N., schütze den Vater!»

(nb.). N.^-AD-PAP {?is) K356,é (JADD

37)-

"Nergal^-ahe-iddin «N. hat Brüder ge-

geben».

''Nergal^-ahc-usiir «N., schütze die Brüder!»

"Nergal'^-hh-ibni «N. hat einen Bruder ge-

schaffen».

"Nero-a/^'^-h/i-iddin «X. hat einen Bruder
5-

gegeben».

"Nergal^-ah-uuu\PAP-PAP) «N., schütze

den Bruder!» (as.) 83-1-18,398,3 (JADD

314)-

"Nergal^-a-a.

"NergaP-âlik-pàni{DU-SI) «N. geht voran»

(as.) Epon. 849, III R i, II u.

"NergaP-ana-bitisu (abgek).

10. "Nergal^-asaridu «N. ist der erste» (nb.).

N.^-MAS (as.) K 400, n (JADD 83).

"Nergal^-bànùnu «N. ist unser Schöpfer»,

abgek.: Bàminu.

"NergaP-bèl\ Var. bil\-ku-niu-u-a «X. dient

mir als Stellvertreter» (DAHW p. 321.

as.) Epon. 874, III R i, I 36.

"NergaP-bèl-mâti «X. ist Herr des Landes»

(as.) Sm 199 rev. 5 (JADD 180).

"Ners'al^-bêl-usnr «X., schütze den Herrn!»

(nb.). "N.^-bèl-PAP (as.) 79-7-8, 234 rev. n.

S 51,4 (HABL 342. 4661.

15. "Nerga/^-bnl/itanni «X., erhalte mich am

Leben!»
"Nerga/^-da{-a)nu «X. schafft Recht» (nb.).

NJ-da"-an (a.s.) K 1492, 3 (JADD 310).

34*
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{''Nergal)

''Nergal^-edii-usur

ziçen!»

;<N., schütze den Ein-

(as.)''Nergal^-eres (nb.). "N.^-KAM-es

Epon. 804. 775, III R I, III 13, 40.

"Ncrgal-eli-ctir, vide Nergal-iiia-esï-ètir.

20. ''Nergal'^-ètir «N. schont» (nb.). "NA-
KAR-ir (as.) I3u 89-4-26, 120, 3 (JADD
201).

''''Ne)gal^-ha-zu-ili.

''Nergal'^-ibiii «N. hat geschaffen» (nb.).

N.^-KAK {?is) K 443 (JADD 177).

i>Neigal^-iddin «N. hat gegeben» (nb.).

i>N.^-SE-na (as.) K 8754. ,r, (JADD 261).

"Nergal^''^-ili-a-a «N. ist mein Gott» (as.)

Epon. 831. 818. 809. II R I, II :,ä. III R I,

II 4G, III 8.

25. "Nergal'^-illat-zu «N. ist seine Stärke» (ab.).

Bu 91-5-9, 286, V 26 (CT VI 17).

•^Ne7gal\-ina)-eii-ètir «N. hat vom Ver-

derben errettet».

i'Nergal^-ipiä «N. hat's gethan».
''Nergal^-iqbi «N. hat geheissen».

i'Nergal^-iqîsa «N. hat geschenkt».

30.
''Ne7-gal'^-is-ka}.-da"-in (as.) Epon. 861,

III R I, II 3.

"Nergal^-ittaiinii «N. hat gegeben».

''Nergal^-kîim\i «N. ist treu».

"NergaP - kittu - iisur Q DU . PAP) «N.,

schütze die Wahrheit!» 80-7-19, 105.

"Nergal-li'ji «N. ist mächtig».

35.
''NergaP-viu-dain-iq «N. erweist Freund-

Hchkeit» (as.) Epon. 835, III R i, III 2.s.

"Nergal'^-mu-kin-pa-li-e «N. festigt die Re-

gierung», Probename K 5656, ab.

"Neigal^'^-naid «N. ist erhaben».
"Nergal^-näsb- «N. schützt» (nb.). "N.^-

PAP-ir (as.) Epon. 746, III R i, IV 23.

"N.^-SES-ir (^}, K 1055,2 (HABE 228).

Nei-gal^-qar-du «N. ist mächtig» (as.) K
409 (JADD 81).

40. "Nergal^-reiui «N. ist mein Hirt».

''NergaP-rîmanni «N., erbarme dich mein!»
''Nergal^-rî\û-sna «N. ist mein Helfer».

''Nergal'^-ruin}-me-û-siir K 5656, 2 b.

"Nergal'^-salliin «N., erhalte unversehrt!»

(as.) K 415 rev. 6 (JADD 165).

(^'Nergal)

45. ''NergaP-shr-bullit «N., erhalte den König

am Leben!»
''Neigal'^-sarnvii «N. ist unserKönig» (nb.).

N.^-MAN\LUGAL-a\an-m (as.) 82-5-22,

96, 2. 83-1-18, 38 (HABE 366. 367). K 7344.
''NergaO'^-sar-usur «N., schütze den Kö-

nig!» "NSLUGAL-û-sîL-ùr l^Ç>T (xCo).

yV.i/ Var. 'W.5-J/yîA'-/^yi/5(a.s.) Epon. 678,

III R I, VI 3. ''N}-MAN-PAP K 404, ,4

(JADD 1151= bi. nSN -li» br\\, bei Be-

rosus NîjQiyXioarioç, im ptolom. Kan.

N}]QcxaOo?MOCaQoç.
''NergaP-siiiiinini «N., erhöre mich!»

"Nergal'^-sn-me-li\bi-ra\, Probename K
5656, 6b.

50.
''Nergal^-h'i-tne-rab-bi «N., mache den Ab-
kömmling gross!» Probename K 5656, 5 b.

"Nergal'^-mm-etjr «N., schone den Ab-
kömmling!»

''Nergal^'^-siiin-ibjd <s.'H. hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

''Nergal^-siini-iddin «N. hat einen Abkömm-
ling gegeben».

''Nerga/^-s!(iJi-iisiir «N., schütze den Ab-
kömmling!» (nb.). N.^-MU-PAP (as.) K
443,- (JADD 177).

55-
''Nergal^-siLrMaiini «N., rette mich!»

''NergaP-ta-kal (abgek.).

''Ne7'gaP-tàq-bi-li-tim,VvohtndimQ K 5656,4b.

Nergal^-tuk-Iat-a-tk-u-aQ) Sm 649,3 (JADD
320, III p. 509).

''NergaP-^-iibal/if «N. hat ins Leben ge-

rufen» (nb.). "N.'^-H-bal-lit (as.) Epon.

731, IHR I,IV38.

60. "Neigal-ukhi «N. hat bestellt».

''Nergal^(Ninib})-û-pah-hir «N. hat Stärke

verliehen», BE IX 14, 13.

''Nagiil'^-iisippi «an N. hab' ich gebeten».
''Nergal^-jäalliin «N. hat unversehrt er-

halten».

''Nergal^-^-iäezib «N. hat gerettet».

65. ''Nergal^-iitîr.

''NergaP-sir-ibni «N. hat Nachkommen-
schaft geschaffen».

''Nergal^'^-zir-iddin «N. hat Nachkommen-
schaft gegeben».

T. XXXII.
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{"Nergal)

"Xergal'^-zir-usur «N., schütze die Nach-

kommenschaft!»

IL An zweiter Stelle:

Ardl-''Nergal'^''- «Knecht N:s».

70. Da"-a-ni-Nergal^ «Recht schafft N.» (as.)

83-1- 18, 689, (JADD 270}.

Dannu\a-''Nei'gal^ «gewaltig ist N.» (nb.).

Probename K 241, VII an. Dan-mi-"Ner-

gal^ (as.) 82-3-23, 25, 5 (JADD 280).

Gimii-'^Netgal^ «Geschenk N:s».

Iddin-''Nergal^ «N. hat gegeben» (nb.).

SE-na-NA Probename K 241, VII 21.

Il-iiNergal^ Probename 83-1-18,695, XI 5.

75. Là-"Nergal (abgek).

Naid-''Nergal «erhaben ist N.»

Nidinti-''Nergal^ «Gabe N:s».

Q2i7--di-(")Nergal^ «Stärke ist N.» (as.) Rm
69. Sm 649 rev. 1 JADD 320).

Sangii-^'Nergal «Priester N:s».

80. Sàr-''Nergal^ «(gut ist der) Hauch N:s»

(as.) K 1439, rev. s (JADD 209).

III. An dritter Stelle:

81. Ina-sil-''NergaL^ «im Schatten N:s.

'NIN-BADt in "NIN.BAD-rar-iisur.

"NIN-GAL «grosse Herrin», später A7/('/&c7/ b;3 ge-

sprochen (vgl. JEN.SEN, ZA XI p. 396 ff,

KA' p. 363!, Gemahlin Sins. — In Per-

sonennamen:

I. An erster Stelle:

I. f''NIN.GAL-at

"NIN.GAL-iddin «N. hat gegeben» (nb.).

"N.-SE-na i,b. as.) KK 112. 1 106 etc.

''NIN.GAL-zir-ibni «N. hat Nachkommen-

schaft geschaffen» (nb.) 48-7-20, 116,10

(HABL81S).
II. An zweiter Stelle:

Ardi-"NIN. GAL «Knecht N: s» (ab.) B 16,21

(Warka 85).

5. Sangü-''NIN.GAL «Priester N:s».

6. U-bar-"NIN.GAL «Genosse N:s» (ab.^

B 38 a, 28 (^Warka 10).

''NIN.GIR.su «Herr von Girsu», später mit dem
P^lurengott gleichgestellt, vgl. BL 10994,

JRBA p. 56 ff, KA' p. 409. — In Per-

sonennamen:

I. An erster Stelle:

No. 2.

('N/N. GIR. SU)

I. ''NlÅ^.GIR.SU-ba/a/sii-iqbi «N. hat sein

Leben geheissen».

II. An zweiter Stelle:

I-bi-"NIN.GfR.su (ab.) Bu 88-5-12, 743/4

(MBAP 57).

Ilii-ka-"NIN .GIR.su ^ab.) «dein Gott

ist N.»

4. Nu-ür-"NIN.GIR.su «N. ist Licht» (ab.)

B 54. 71 (MBAP 46. 34).

"NIN.IB (bez. N/nragQ), Hroznv, Mythen von

dem Gotte Ninrag pp. 81—84; s. nun-

mehr auch Hilprecht in BE X p. XVI
und Clav ibid. p. 8f), eine Erschei-

nungsform des Sonnengottes, s. KA''

p. 408 ff. Geschrieben i. -'NIN.IB.

2. i")MAS bez. ''J/AS.A/AS (Nd 480,5).

3. ''S/.DU Cr 268, 7.— In Personennamen :

I. An erster Stelle:

I. "Ninih'--aliè-hid-lit\ TIN-it «N., erhalte die

Brüder am Leben!» (nb.) BE IX.

''NiHib--abu-i(si(r «N., schütze den Vater!»

(nb.) BE IX.

''Ninib ^-hh-eres.

''Ninib'^-ah-iddiuia) «N. hat einen Bruder

gegeben» (nb.). ''Nr-SES-

S

E-naY^ 22, i,

-PAP-AS K 559, 2 (HABE 334f; b.),

-PAP-ÅS (as.) K 287 rev. 3 (JADD 5).

5.
''Ninib'--ah-usiir{SES-SES) «N., schütze

den Bruder!» (nb.). BPL IX (HiLPRECHT:

-nàsir-a/n\ "N.'-PAP-PAP (as.) 82-5-22,

42, 6 JADD 101);

''Ninib'^-hh-usabh «N. hat einen Bruder ins

Dasein gebracht» BE^ IX.

•'Nhiib{BIL.DAR)-a-a (nb.) BE IX, X
p. 14.

''Ninlb-àlik-pàni «N. geht voran» (as.).

"N:i-DU-SI, Epon. 711, III R i,Vi3 (Var.

''N.^-a-lik-pa-ni). KK 287. 351 (JADD 5.

676).

''Nimb--ana-bitisii (nb.) BE IX.

10. "Niiiib''-apil-'e-ku7- «N. ist der Sohn vom
Tempel» (as.) König c. 1230.

''Ninib'^-aplu-iddiii «N. hat einen Sohn ge-

geben» (nb.) BE IX.

''Ninib''--asaridu{BAR) «N. ist der erste»

(as.) Epon. 813, III R i, III 4.
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d'Ninib)

''Ninib^-a-sa-rid-sii-)in «N. ist ihr Oberster»

K 4426, III 30.

"Nmib''-balàtsuQ. TIN-sii) (b.) Sm 471.

15. "'NiniP-ba-na BE X.

Niuib--bc/-ibni{KAK) «N. hat den Herrn

geschaffen» (b.) Rm 2, 134.

üNiiub'^-bel-su-nii «N. ist ihr Herr (= Ur-

heber)» (b.) Mrdkbldn St. V 1.

''Niinb'^-bè/-7tsit7'{PAP) «N., schütze den

Herrn!» (as.) Epon. 877, III R i, I 33.

'^Ninib'^-edii-itsur{ÅS-SES) «N., schütze

den Einzigen!» (nb.) BE IX. Hil.PR.,

KOTALLA, BzA IV p. 559: N.-nàdm-ahi

20. "Nmib'^-er-ba\SU «N. hat gemehrt» (nb.).

BE IX. 'W.2-.S-(!7(a.s.) K 451 rev. s (JADD
206).

''Nimb''-eres (nb.) BE IX.

i'Klinib^.'^-etu- «N. schont» (nb.) BE IX.

''Ninib'^-etir{KAR-i7')-an-ni «N., schone

mich!» (as.) Epon. 863, III R i, II 1.

II R 6i, 1 b.

"Ninib'^-ga-nnl «N. schont» (nb.) BE IX.

"NXSÜ (as.) K 821, 8 (HABE 447).

25. "Ninib'^-ib-ni\KAK «N. hat geschaffen»

(nb.) BE IX, X.

N. hat gegeben» (nb.).''Ninib^-'^-iddin

''N.'^-AS (as.) Epon. 757, III R i, IV 12,

''Ninib^-ili-a-a «N. ist mein Gott» (as.)

Epon. 864. 838. 802. 736. 722.

''Nimb^-illat-su «N. ist seine Stärke» (ab.)

Bu 91-S-9, 859, ,s (CT VIII 35).

Ninib^-ilu} «N. ist Gott», Probename K 241,

X2.

30. ''Ninib^-iqîsa «N. hat geschenkt» BE IX.

''NiniP-kabti{BEVahcsu «N. ist der mäch-

tigste unter seinen Brüdern» (nb.) BEIX
(: -bèl-ahèsii).

"Nimb'^-kib-si-iiS!ü'{PAP) «N., schütze den

Tritt!» (as.) Epon. 839, III R i, II 25. 81-

2-4, 149 rev. 12 (JADD 232).

"Ninib'>-kithi-usitr{> DU-PAP) «N., schütze

die Wahrheit!» (as.) Epon. 790, III R i,

III 2G. Bezoi.d: iiiiikin-iisiir.

''Ninib-kiidnr-usiir (b.) König der VI. Dyn.

35. "Niinb'^-liû{DA) «N. ist mächtig» (nb.)

BE IX (: -////).

["Ninib)

''Ninil>--/ii-kin «N. möge festigen!» BE X.
"Niiüb-mat-tisur^PAP) «N., schütze das

Land!» (as.) K 397 rev. jo (JADD 105).

•'Ninib'^-vmkîn[DU)-iiisè «N. giebt den

Unterthanen Festigkeit» (as.) Epon. 847.

765, III R I, II 16, IV 4.

"Nimb'^-viu-tir-ri\GUR-gimilli{SÜ) «N.

rächt» (nb.) BE IX (: muürsu). "N>-mu-

tir-SÛ II R 51, 31 c. Abgek: Mu-tir-ri-

giniil (BE IX).

40. ''Ninib'^-iiàdiii-ahiQ edu-usur) (nb.) BE IX.

'^Ninib } ' - nàdin - aplu (- SE - TUR . US^ « N.

giebt einen Sohn» (as.) K 2815.
''Ninib'^-na-diii-suni «N. giebt einen Ab-
kömmling» (nb.) BE IX. <'N?-SE-MU
(as.) Epon. 846, III R i, II 17.

'^Ninib'^-iiäid{I) «N. ist erhaben» (as.) K
1576 rev. 7 (JADD 612).

"Ninib'^-na-sir\PAP «N. schützt» (nb.) BE
IX. "N:^-PAP-ir (a.s.) Epon. 783, III R i,

III 32.

45. ''Ninib^-pa-ki-da-at K 4426, III .s? (VR 44).

"Ninib'^-pî[KA)-ia-usiir{PAP) «N. schütze

meinen Mund!» (as.) Epon. 878, III R i,

I32.

''Ninib^-sa-ktin-iia-a-i-j'a-i/ni K 4426, III 38

(VR 44).

''Niiiib^-sài--?isin- «N., schütze den König!»
^'Ninib'^-sc-zib-a-ni «N. , rette mich!» (as.)

Epon. 754, III R I, IV 15.

50. ''Xiiiib'^-tak-lak (abgek.) «auf N. vertraue

ich» (as.) 83-1-18, 363, rev. , (JADD 315).

"Ninib^'U2ikulti{GIS.KU)-<^''>Asur'^ «N. ist

der Helfer Asurs» IV R 34 no. 2.

''Ninib^-jtballit «N. hat ins Leben gerufen».

''Ninib'^-iipahhu-{JJB-LA) (as.) Epon. 820,

IHR I,ll43. Vgl. ''SI.DU-üpak-Jjir^ElX.

''Niuib'^-û-sal-li «zu N. flehte ich» (as.)

JADB.

55. "Nijiib'-'Usabsi «N. hat ins Dasein gebracht»

BEX.
''Nmib'^-,-:ai-(t sar)-iiie} (as.) Epon. 892, IHR i,

I 13.

II. An zweiter Stelle:

Ardi-"Ninib'- «Knecht N:s» (nb.). K 334

rev. 8 (JADD 178; as.).

T. XXXII.
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("Ninib)

Dàn{DI.rARy'Nimb'^ «Recht schafft N.»

(as.) PLpon. 869, III R i, I 41. Vgl. Dan-

"Ninib'^, Probename K 241, XI u.

Gimil{SU)-''Ninib^ «Geschenk N:s» oder

Qàt-N. (ab.) IVR35 no. 5,1.

60. Is-sicr-Ninib'-Q) «N. hat beschützt» Nd 17,3.

Vgl. PAP-SI.DU K 327, X (JADD 172).

Itti-''Nimb'~-îni{Sr'-)-ia\ià «mit N. ist mein

Auge» BE X.

Mu-lal-lhn-^'Ninib'^ «unversehrt erhält N.»

(as.) Epon. 793. K 310 (JADD 651).

Mii-DI-"N:i Epon. j66.

Mn-U-zib\KAR-''NiniP- «Erretter ist N.»

(nb.) BE IX.

Ki-bit-Ninib'^ «(auf) Geheiss N:s» (as.) K
356 rev. . (JADD 37).

65. Nà'id{iy'Nmib- «erhaben ist N.» (nb.)

BEIX.
Rasbi-''Ninib- «gewaltig ist N.»

Ri-miit-"Ninib"- (nb.) BEIX, abgek.: Ri-

miit.

Sil-''Ninib^ (abgek.) V R 44, sc b.

Si-ni{li>y'Ni7nb^ (ab.) B 74 (MBAP 45).

70. Saiigu-''Nitiib^'^ «Priester N:s».

Si-riq-tü \RÜ-tu\ tun \RU.RU-"Ninib « Ge-

schenk N:s» (nb.) BE IX.

Tukulti{KU-ti\ Var. GIS.KU-ti-^'^Ninib^
\

Var.iV.2 «Helfer ist N.» (as.) König c. 889,

III R 1,

1

21. KU-Ninib-'- 56-9-9, 132. "ITl

(BL 9432) -Ninib- König c. 1300 K 2673.

(== Tiiklat-Adar).

Tab-"Ninib''- «gut ist N.» Epon. 844, IIIRi,

II 20.

U-bar-''Ninib'^ «Genosse N:s» (ab.) Bu gi-

S-g, 2i77A,.,5 (CT VI 42).

III. An dritter Stelle:

75. Ina-sil{GIS .MI)-''Ninib'^ «im Schirme Ni-

nibs», abgek. Sil-lulGIS.MI-"Nr-B'ElX.

Man-nu-ki-i-''Niiiib^-'^ «wer ist wie N.?»

(as.) Bu 91-5-9, 79 (JADD85\ (nb.) BEIX.

77. Rabà{hi)-sa-"Ninib^'-.

"Nusku, ein Feuergott, s. KA'' p. 4i6f. Ge-

schrieben I. "PA. KU, 2. •'SES.KAK,3.\\c\i

Nu-iä-kii = TIö: und "Nu-ns-kii. — In

Personennamen :

I. An erster Stelle:

No 2.

{"Nusku)

I.
''Nusku^-àh-iddin «N. hat einen Bruder

gegeben».

"Nuskii'^-a-a-lu.

''Niisku^-amuranniiSI.LAL-an-ni) «N., sieh

mich gnädig an!» (as.) 80-7-19, 52 (JADD

387)-

"Nuskn^-barakku «N. ist König» (.?).

•'Nuskn^-düri (as.) JADB.

5.
''Nusku^-edi-umr «N., schütze den ein-

zigen (Sohn)!»

''Nusku^-iddin «N. hat gegeben» (nb.).

"N:-SE-na K 4426, II ig (VR 44).

''Niisku --idinnam (dass.).

•'Niiskii^-ili-a-a «N. ist mein Gott» (a.s.)

82-5-22, 176b rev. 4 (JADD 24). Nu-iis-

ku-ili-a-a 83-1-18, 201 rev. 5 (JADD 113).

''Nusku^-la-ba}-nu «N. ist strahlend »(.^).

10. "Niisku'^-liH «N. ist mächtig». Vgl.(.-) ibsttJî

GIS II p. 50.

''Nnskn^-sàr-us//r <sN., schütze den König!»

''Nusku^-nsabsi «N. hat ins Dasein gerufen»

(nb.) BE IX.

IL An zweiter Stelle:

l-bi-"Nu-us-ku (ab.) Bu 88-5-12, 58 (MBy\P

35).

I-din-"Nu-tis-kn «N. hat gegeben» (ab.) Bu

88-5-12, 176 (MBAP48).

15. Isdi-''Nusku^ «ein Fundament ist N.» (as.)

83-1-18, 359 (JADD 253).

Itti-"Nnskiû-în}a «mit N. ist mein Auge».

Mu-tak-kil-"NuskH^ «N. ermuthigt» (as.)

König c. 1

1

50.

III. An dritter Stelle:

18. Zir-lisi7--''NtiskiL^ «die Nachkommenschaft

mÖ£fe Gelincren haben, o N.!»

"Papsukkal, der Götterbote. Geschriebeu M>|-

i>^ ^^ff<, in ab. Namen "N/N.SAH.

Nk 247, 11. 416, 4, 0. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. "Papsukkal-sa-iq-bu-iil-i-ni «was P. befohlen

hat ist unwiderruflich», Übers, eines alt-

sumer. Namens K 4426, III 51 (VR 44).

11. An zweiter Stelle:

Aviel-"Papsiikkal «Diener P:s», Übers.
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{"Nusku)

eines altsumer. Namens K 4426, II 11

(VR 44)-

Ardi-''Papsukkal «Knecht P:s».

lddin-''Paps7ikkal «P. hat gegeben!»

5. La-mas-si-"Papsukkal «(mein) Schutzgott

ist P.» K 4426, II 23 (VR 44).

6. Nîir-''Papsukkal «Licht ist P.»

''Qi'-bi-'-tum, in f''Qi-bi--tum-qi-i-iat.

*''Qûsu, der Nationalgott Qôs der Edomiter.

Für die Litteratur über diesen Gott s.

KA-' p. 473. — In Personennamen:

I. ^Ku-us-da-na- BE IX.

*''Qu-û-su-ia-da- = *5>TiDip.

*''Qii-su-ia-a-ha-bi = 3niD1p BE IX.

4. U-bar-"Ku-vs (ab.) B 46A, 5 (Warka 104).

(•'"iRammàn, der Gewittergott; die Ideogramme

''IM und ('') U werden von mir Addii

gelesen; vgl. KA^ p. 443. — In Personen-

namen:

I. An erster Stelle:

I.
''Ra-man-ib-ui «R. hat geschaffen» (as.)

DT 167 (JADD 298).

''Ra-man-nadvi-aplii{-ÅS-Ä) «R. giebt einen

Sohn» (as.) Sm 218 (JADD 269).

Ra-inan-ra-ba «R. ist gross» (as.) K 323

(JADD 68).

''Ra-am-nia-ni-se-zib «R., rette!»

II. An zweiter Stelle:

5. Bur-^'')Ra-iiiaii\iiia-na (as.) Epon. 848, auch

Bir-"Ra-man BzA II p. 623.

6. Sîim-ma-''Ra-inan (abgek, as.) K 13 146

(JADD 139).

''SA in "SA-aplu-iddin «S. hat einen Sohn ge-

geben».
"Sa.par\kur}-r't in "Sa-par\kiir-ri-U»ii.

"Sin, der Mondgott, geschrieben: \.''XXX, (ab.

und as.) auch ohne Gottesdeterminativ,

2. "SES. KI, welches Nannaru gelesen

werden kann, aber auch mit Na-na-a

wechselt, 3. "KAS = der Gott von

Harrän, 4. "EN. ZU, 5. "A.KU, 6. "BU,

phonetisch: Si-in, auch Si- , besonders

in Harràn, s. (unten no. 23 und) die mit

{^'Sin)

SI zusammengesetzten .
Personennamen,

meistens von fremdländischem Typus,

bei JADB pp. 30f., -ji^ 75 f- und JADD
III p. 567, vgl. schon Tallqvist, ZA VII

p. 285 Anm. Die ältere Form ShiQ')

liegt vielleicht vor in fSîn-ihana etc.

(oben p. 202 b), vgl. JEN.SEN, ZA VII p. 177

m. Anm. und dazu p. 284 Anm. "Sin'^

Nk lo^, 7. Cr 40, 256, .s.
— In Personen-

namen:

I. An erster Stelle:

I. '^"'iSin^-^-a-bu-uiu «S. ist Vater» (ab.) Bu

88-5-12, 291,3. 91-S-9, 685, p/ (CT II 14.

IV 22). Vgl. aSDlB Gn 14, a (ZA VII

P- 177)-

'-")Sin-abiiht «S. ist sein Vater» (ab.) S.'^-a-

bu-sii Bu 91-5-9, 705, -y (CT VI 36).
'•''6".^-

a-bu-iü Bu 88-S-12, 318, 24 (CT IV 25).

"Sin'^-abji-usur «S. schütze den Vater» (nb.)

"S.^-AD-PAP (as.) Rm 185 (JADD 353).

Sin^-a-da-al «S. ist stark» (ab.) Bu gi-5-9,

2188,37 (CT IV 42).

5. ^"^Siii^-*-a-/ja-aiiila-Jji\SES-i-din-narn «S.

hat einen Bruder gegeben» (ab.). Bu 88-

5-12, 200, 2. 91-5-9. 333. -w- 707. -" (CT II

10. 27. VI ^7).

"Sin}-ahc-bullit «S., erhalte die Brüder am
Leben!»

''Sin'^-ahè-ei-ba «S. hat die Brüder gemehrt»

(nb.). (")S.^-PAPf'-SU (as.) K 122 rev. 27.

405, 23. = bi. ainn:!?, bei Herodot. 21ava-

"Sin^-ahê-iddin «S. hat Brüder gegeben».

"Sin ^-hij-eres.

10. "Sin^-ahè-sitllivi «S., erhalte die Brüder

unversehrt».

"Sin^-ah-iddin «S. hat einen Bruder ge-

geben» (nb.). "S.^-SES-SE-iia (as.) K 821

rev. 5 (HABE 447).

"Sin'^-ah-i-din-navi (dass., ab.) Bu 88-5-12,

616, n (CT IV 42).

"Sin^-hh-hib-si «S. , rufe einen Bruder ins

Leben!» 88-5-22, 123.

Sin^-ah-iisur{PAP-PAP) «S., schütze den

Bruder!» (as.) 83-1-18, 328 (JADD 194).

15. "Sin^-a-ia-ba-iddiiiQ ÅS) (ab.) KLH 15,4.

T. xxxn.



Ncub.ibylonisches Namenbuch. 273

{''Sin)

Si-in-àlik-pàniQ DU-SI) «S. geht voran ^>

(as. Ski.) K 1563 (JADD 247).

''Sin ^-ana-bîtisH (abgek.).

''Sin^-apil-sarri-usur «S., schütze den Sohn

des Königs!»

''Sin^-aplu-iddiit «S. hat einen Sohn ge-

geben».

20. ''Svi'—aplu{TUR.US)-idiimai)L (dass., ab.)

VATh 1473 (MBAP III).

''Sin^-àsîi «S. ist Arzt» (ab.) B 74 (MBAP4S).
''Siu^-asarid[MAS) «S. ist der erste» (as.)

Bu 89-4-26, 7 rev. / (JADD 60). "S^-a-

sd-rid (ab.) B 71. VATh 948 (MBAP

34- 77)-

Si-na-tuin (ab.) Bu 91-5-g, 483, /5 (CT VIII

36). VATh 762 (MBAP 105). SinUa-lum

Bu 91-5-9, 360,27 (CT II 31). -'Sin^-iia-

tum Bu 91-5-9, 511 (CT VI 32). ''Sin--tHin

Bu 88-5-12, 332, .'/. 91-5-9, 286, rev. IV s

(CT II 15. VI 18). Vielleicht gehört hierher

auch Si-a-at (DrP 72, 4), Si- a\ia-a-fu\ tum

(nb.).

Sin^-ba-la «S. ist gross» (ab.) Bu 91-5-9,

2176a, 35 (CT II 44).

25.
''Sin^-balàt{TI)-su-iq-bi «S. hat sein Leben

geheissen» (as.) K 724. 83-1-18, 21, 1»

(HABL 839).

^'"Siii^-ba-na (= *S53:D) BE IX.

''Sin^'^'-ba-ni «S. schafft» lab.) Bu 88-5-12,

172 (MBAP 50). 91-S-9, 381, ,0 (CT II T,7)-

''Siti^-bàui-a/jH-ic-a «S. ist der Schöpfer

meines Bruders» (nb.) 82-5-22, 131.

''Siii^-bcvii-bcl «S. ist der Schöpfer des

Herrn».

30. 'KSin^-bar-Iji-ili^^') (nb.) KK 1550. 5380.

Sin^-be-el-ap-lim «S. ist der Urheber des

Sohnes» (ab.) Bu 88-5-12, 699. 705, 24

(CT IV 7. 46). S.^-be-la-ap-li Bu 91-5-9,

394, /? (CT II 40). "S}-be-el-ap-li\um\TUR.

US Bu 88-5-12, 3. 91-5-9, 270, 16. 88-5-12,

701,

.

o (CT VIII I. VI 6. IV 17).

^")Sin^'^-be-el-ili{NI.NI) «S. ist der Herr

der Götter» (ab.) Bu 91-5-9, 381, ac. 387,24

(CT n 37. 39).

'' Sin'^-bè1-71sur «S., schütze den Herrn!»

(^nb.). S.'-bi'l-PAP (as.) JADD 216, 2.

No. 2.

{''Sin)

"Sin^-bi-la-akQ) «verehre S.!» (ab.) VATh
817 (MBAP 82).

35.
"Siit^-bi-/a-tmQ) «S. ist unser Herr» (ab.)

VATh 642 (MBAP 5).

•'Sin--b!il-/a-iia-sir (ab.) B 88, 25 (Warka

60).

''Sin^-bullif-sn «S., erhalte ihn am Leben!»

HE IX.

''Sin'^-da-a-a-in\da--i)i «S. schafft Recht».

'>Sin^-daianu{DI.TAR) «S. ist Richter»

(ab.) Bu 88-5-12, 346 (MBAP 10).

40. ''Sin^-da-ii/a-qu{^dàntiqjit) «S.ist gnädig».

Sin^-di-nam-di-ni «S., schaffe Recht!» (ab.)

Bu 91-5-9, 2 181, 33 (CT II 46).

"Sin^-di-nam-i-di\-in] «S. hat Recht ge-

schaffen» (ab.) VATh 646/7 (MBAP 53).

"Sin^-di-ni-ipid «S., schaffe Recht!» (nb.)

K 828 rev. 5 (HABL 291).

Sin^}-dul-luin-ma K 1134.

45. "Sin'^-dih-H «S. ist eine Mauer» (b.) K 1941.

'''Sin^-dnr-nsiir{PAP, ahii) «S., schütze die

Mauer!» (as.) K 186.

"SiH^-e-inu-ka «S. ist dein Oheim (Ver-

wandter, Genosse)» (ab.) VATh 847/8

(MBAP 99).

Sm^-c-mu-ki «S. ist Kraft »(.?) (ab.) Bu 88-

5-12, 616, 2s (CT II 16).

Sin^-e-iini-h't «S. ist sein Oheim» (ab.) Bu

88-5-12, 3 (CT VIII I).

50.
"Sin*-e-pu-SH «S. hat's gethan» (ab.) Bu

88-5-12, 345, 2 (CT IV 14).

''Sin^-erba\iriba «S. hat gemehrt» (nb.).

i") S.^-'^-e-i'i-ba-am (ab.) Bu 88-5-12, 185,«-.

215,18 (MBAP 31. 4). "S}-i-ri-ba-am (ab.)

B 44 (MBAP 108). S.^-er-ba-am Bu 88-

S-12, 705,^.,- (CT IV 46).

"Sin^-eres (nb.). "S.^-KAN>. (ab.) B 70, 22

(MBAP 27). "S.^-c-ri-ü (ab.) Bu 88-5-12,

769, 24.

''Sin^-ctir «S. schont».

"Sin'-ga-i-isQ) (ab.) B 54, 23 (MBAP 46).

55. "Sin^-gàinil «S. schont» (nb.). "S.^-ga-mil

(ab.) Bu 91-5-9, 301, 32 (CT II 22). -ga-

mi-il 21 88, 34 (CT IV 42).

"Sin^-gim{ï)-la-an-ni «S., schone mich!»

(ab.) B 73 3- (MBAP 78). KLH 9, 5.
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'J'Sin)

Sin^-ha-rä-ir «S. bewahrt» (ab.) Bu 91-5-9,

338",. (CT II 28).

''Sin^-ihni «S. hat geschaffen» (nb.). ''SJ-

ib-tiu (b.) Sargon St. II 10.
"S.^-ih-ni ¥^

4426, II 13 (VR 44). "SMb-ni VATh 781

(MBAP 18).

''Sin^-iddbi «S. hat gegeben».

60. (") Sin^-'^-i-di{-{) (ab.) Bu 88-5-12, 229, 3^

(MBAP 7). 91-S-9, 327. !,. 414, 30 (CT

VIII 28. VI 28).

WSin^'-^'U-din-nauilMA.AN.SLLM «S. hat

gegeben» (ab.) Bu 88-5-12, 185, s, ^.».

VATh 799, // (MBAP 31. 19). Bu 91-5-9,

579A, 24 (CT VI 39).

Sm^-i-din-na-ds-sH «S. hat ihn gegeben»

(ab.) Bu 91-5-9, 704, 22 (CT VI 36).

"Sin'^-ik-ka-sa 83-1-18, 695, IV 1:1.

''Sin^-iksitr «S. hat bewahrt».

65. (")Sin^'^-ili-a-a «S. ist mein Gott» (as.)

KK 400, 15 (JADD 83). 1065,3 (HABL
528).

^'''>Sin^'^-i/iatii «S. ist Stärke» (ab.) Bu 91-

5-9, 428, 23. 317, -'o (CT VI 30. 19).

^'Siii'^-illat-zu «S. ist seine Stärke» (ab.)

Bu 91-5-9, 2177 A, 2G (CT VI 40).

''Sin^-imf) «S. ist Gott» (nb.). "S.^.^-ili

{NI. NI) (ab.) VATh 643 (MBAP 55).

Bu 91-S-9, 332, '9.

Siii^-ili-ba-ni (ab.) Bu 91-5-9, 729, 25 (CT

VI 38).

70. ''Sin-ihc-k!t}->n (ab.) Bu 91-5-9, 2173,18 =
CT VIII 45, vgl. Daiches p. 80.

''Sin^-un-gm-{-ra)-an-ni «S. hat mir Gunst

erwiesen» (ab.) Warka 9,12. Bu 91-5-9,

270, 17 (CT VI 6).

'^Sin^-imittu «S. ist die rechte Seite (GUick.')»

(nb.). Vgl. ''S.*-i-7ni-ti (ab.) Bu 91-5-9,

2462, 27 (CT VI 7).

Sin'^-i-hn-nia-tim {=Sin-/ii-7/iaü) «S. ist das

Auge des Landes» Bu 88-5-12, 157, /j

(MBAP 91). "SM-na-jna-tim Bu 8S-5-12,

645, 12 (CT IV 3S).

'^'^Sin^''^-i-ki-så{-ani) «S. hat geschenkt»

(ab.) Bu 88-5-12, 188, 28; 91-5-9, 286, rev.

II u (CT IV 13. VI 16). 82-9-18, 220aa

und bb, 23 (MBAP 30).

{«Sin)

75. Sm^-i-rat-ga-ain (ab.) Bu S8-5-12, 45, .'?

(MBAP 36). Vgl. Altisr. Übers, p. -ji.

''SinP-irammu{> KI.AKÄ) «S. erbarmt sich»

(ab.) VATh 755, 12 (MBAP 16).

'' Sin-iriha, vide '' Siii-erba.

''Sin^-i-si-el-li «von wegen S. wird er hoff-

nungsvoll sein»(.?) Daiches p. 86; ab.

Hmrbi) Bu 91-5-9, 44, 20 (CT VIII 22).

("^Sin^'^-is-me-a{-an)-in «S. hat mich er-

hört» (ab.) Bu 91-5-9, 286,1124; 88-5-12,

10 (CT VI 15. VIII 2). ^")Sm''Us-ine-ni

(ab.) VATh 642 (MBAP 5). Bu 88-5-12,

265, 31 (CT IV 16).

80. ''Sin'^-it-tan-im «S. hat gegeben» BE X.

''Sin^-itti{})-a «S. ist mit mir».

Sin^-i-ti^.-ra-am (ab.) Bu 88-5-12, 703/4, 22

(MBAP 96I

'^Sin^-i-tii-ra-am «S. hat sich gnädig zu-

gewandt» (ab.) KLH 42, 15.

«Sin^-iz-zu «S. ist furchtbar» (ab.) Warka
102, 9 (MBAP 98).

85. "Sin'^-ka-la-ma-i-di «S. ist allwissend» (ab.)

Bu 88-5- 12, 404, 4 (MBAP 14).

"Sin^-kar{a)bi-isyl)me «S. hat mein Gebet

erhört» (nb.). Sin-ka-rab-is-meWxac\\\Åå\\

St. V 12 (vgl. ZA VII p. 190).

"Sin^-kàsir «S. bewahrt».

WSin'^-^-ka-si-id (abgek. etwa aus Sin-

kàsid-aiabi; ab.) Bu 88-5-12, 681, 22.«

91-5-9, 364,., (CT IV 45. VI 22).

«Sin^-kisir (= kisir < kàsir) «S. unter-

stützt».

90.
"Sin'^-kitri «S. ist Bundesgenosse».

•'SinUa-as-te't (ab.) B 65 (MBAP 39).

Sùi'-/a-sd-/ia-aii «S.ist ohne Gleichen» (ab.)

Bu 88-5-12, 713,30 (CT IV 48).

''Sin^-li-e-i «S. ist mächtig» (ab.) Bu 88-

S-12, 711,37 (CT IV 47).

«Sin^-li-'-i-kul-la-ti «S. ist allmächtig».

Übers, eines altsumer. Namens K 4426,

11 14 (VR 44).

95. Ä«'-//-/^z.?-?«rt?(ab.) VATh 706 (MBAP 79).

''Sin^-/i-slr\GIS «S., möge er (der Neu-

geborene) gedeihen!» (Belzei^, BzA II

p. 136) BE IX, X. KOTALLA, BzA IV

p. 567 liest Sin-iûtèhr.

T. XXXII.



Neubabylouisches Namenbuch. 27S

{''Sin)

''Sin*-/i-ve-ir (abgek. aus *Itti-Sin-liiiimir;

ab.) KLH no. 13, 13, vgl. BzA IV p. 489.

^''"iSin^'^-lu-nd-ln-ul «dem Sin will ich mich

ergeben» (ab.) Bii 91-5-9, 338,.=/ iCTIl28).

VATh -jee, ,s (MBAP 70).

'-'''>Sin^'^-7na-gir «S. erweist Gnade» (ab.)

Bu 88-5-12, 713, .6. 55, 33 (CT IV 48.

VIII 3).

100. •'Siii^-iiia-lik «S. ist Berather» (ab.) BU91-

5-9, 2378, ,s (CT VIII 38).

Sin^-mat-ihm «S. hat das Land geschaft'cin»

(as.) K 309b, u (JADD 27).

('^'iSin^-^-iim-ba-li-it «S. erhält am Leben»

(ab.) Bu 88-5-12, 290, 8 (MBAP 32). 60,13.

''Sin^-inudanimiq-nnmuu «S. nimmt das

Flehen gnädig an».

Sui^-mii-sal{-lim\ «S. erhält unversehrt»

(as.) K 976 (JADD 6-;). ''Sin^-inu-sà-lim

(ab.) VATh 799, g (MBAP 19).

105. ''Sin^-init-us-ta-al «S. ist Entscheider» (^ab.)

KLH II, 5.

Sin^-na-bi-is-li (abgek. etwa aus S.-napis-

tiiii-iddin, ab.) Bu 88-5-12, 585 (CT IV 34).

''Siii^-na-di-in «S. giebt» (ab.) Bu 88-5-12,

264, -i (MBAP 2\

"Sin^-nàdin-ahè y-SE-PAPJ'^ «S. giebt Brü-

der», Probename 83-1-18, 695, IV is. "'.?.'-

SE-na-PAPP' (as.) K 376 (JADD 118).

Sin^-nàdin-ahii-SE-PAP) «S. giebt einen

Bruder» (as.) Rm 168 (JADD 262).

1 10. "Sin ^-niidina-apli{-SE-iia- TUR. US) «S.

giebt einen Sohn», Übers, eines altsum.

Namens K 4426, III 52 (VR 44).

''Sin^-nàdia-sHini «S. giebt einen Abkömm-
ling» (nb.). '-''iS.^'^-iia-di-in-sii-iiii (ab.)

Bu 88-5-12, 522,9. 581,3 (CT IV 31.35).-

Sm^-nà'id{I) «S. ist erhaben» (as.) K 323

(JADD 68). ''SMta-id (ab.) Warka 102,5

(MBAP 98).

''Si?i'--)iaßistiin-iddinQZl-MU) «S. hat ein

Lebewesen gegeben» (ab.) Bu 91-5-9,

280, rev. 60 (CT VIII 25). "S.^-ZI-MA.

AN.SUM KIM 41, <s.

''Siti^-na-ap-se-ra-ain «S. , werde wieder

gut!» (ab.) Bu 88-5-12, 719,21 (CT VIII 16).

115. •'Sin^-nnsir «S. schützt» (nb.). ''S,-''-/ia-si-

No. 2.

irlsir (ab.) VATh 990, /.. Bu 88-5-12,

234, in. 346, lä (MBAP 3. 10. 58).

''Sin^-na-si «S. erhebt» (ab.) Bu 91-5-9,

2173,.. (CT VIII 45).

•'Sin'^-na-ve-ir «S. ist hell» (ab.) B 32, 23

(Warka 99).

Si-in-ni-gi-iai^. ).

''Sin^-niQ)-ia-pa-dii (ab.) Bu 91-5-9, 364, 17

(CT VI 22).

120. ''Sin^-nüri «S. ist Licht» (nb.). Vgl. Si--

itit-1-i (as.) K 400, u.

''Sin^-mi-ûr-ma-tiin «S. ist das Licht des

Landes» (ab.) VATh 755, 5 (MBAP 16).

"Sin^ ùr-"Saiiias «S. ist das Licht des

Sonnengottes» (ab.! Bu 91-5-9, 408, 3

(CT VI 30).

''Sin''—pàni-alik{-SI-DU) «S., gehe voran!»

(ab.) B 63, 28 (Warka 36). BU91-5-9, 2421,.!

(CT VI 44).

Sin^-pa-ti «S. öffnet» ? das Mutterleib.-

vgl. Gn. 29, 31) (ab.) Bu 91-5-9, 2470, 22

(CT \T 42).

125.
''Siii^-pa-te-ir (= pâtir) «S. spaltet (das

Leib der schwangeren Frau)» (ab.) B

54, .'Ï (MBAP 46).

(''>Sin'-^-pi-di-ma «S., löse!» (ab.) Bu 88-

5-12, 58, .9 (MBAP 35), 91-5-9, 2188, 29 (CT

IV 42).

"Sin^pi-lahah (ab.) B 44, 29 (MBAP 108),

vgl. no. 34.

"Sin ''-pi-lii-Ii-ki:

"Sin^-pir-hi-uktii{DU-in) «S. hat einen

Sprössling bestellt» (as.) K 167, 7 (HABL
I). Vgl. BzA II p. 22.

130. '^"'iSin''^-pH-ut-ya-am «S., spalte (das Leib

der Frau)!» (ab.) Bu 88-5-12, 31, 17. Warka

9, 7 (MBAP 103. 41).

"Si)i^-''-ra-ba-ain\ra-bi «S. ist gross» (ab.)

Bu 88-5-12, 218, 6 (CT IV 15). VATh 817

(MBAP. 82). K 4426, III Û7 (= "SES.KI-

GU-LA). -

"Sm^-refc «S. ist Hirt» (ab.) Bu 88-5-12,

725, 3 (CT IV 49).

"Siii^-ri-?nan-ni «S., erbarme dich mein!»

(a.s.) Bu 89-4-26, 131 (JADD 506). "".9.1-

Lin-ni K 394 (JADD 47).
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ü'Sin)

^'')Si)i^'^-ri-}He-ni «S. ist barmherzig» (ab.)

VATh 642. 1109 ^MBAP 5. 12).

135. Sin^-ri-is (abgek, ab.) Bu 91-5-9, 2193,12

(CT VIII 42).

Si7i^-sa-su...} (a.s.) K 1498 (JADD 288).

" Sin^-si-pi-di (ab.) VATh 1473, is (MBAP
iii). HOMMEL in PSBA XIX p. 315:

Sin-zi-ia-di.

''Sm'-sä (ab.) MBAP 41.

'^Sin^-sad7i{d} «S. ist (mein) Hort».

140. ''Siii^''^^^-sadûn2i- «S. ist unser Hort».
''Sin'^-sallinianni «S., bewahre mich unver-

sehrt!» (as.) ''SA-DI-an-ni\ Var. -sal-

lim- ati\a-ni Epon. 747, III R I, IV 22 mit

Var. K 326 (JADD 412).

&«i-i«-/// (?)-«/ (ab.) Bu 88-5-12, 679, 20 (CT

IV 44).

''Sin'^-sa-ai/i .... (ab.) Bu 88-5-12, 45

(MBAP 36).

Sin'^-sa-inu-uh (ab.) Bu 91-5-9, 2176A, 31

(CT II 44), vgl. MBAP 27, 17. 89, 32.

109, 32: "S.^-sà-inu-ûh.

145. "Sin''-rar-ahehi[MAN-PAPf'-hi) «S.ist der

König seiner Brüder» (as.) K 4692 (JADD

45).

''Sin^-sàr-biillit «S., erhalte den König am
Leben!»

''Siti^-shi'-ibiü «.S. hat den König geschaf-

fen» (^nb.).
!'S:-MANlKAK i2,s)¥A^ 1255.

6223.

" Siii'^-sar\MAN-ilàiii «S. ist der König der

Götter» (as.) KK 8754 rev. 15 (JADD 261).

1359, n 38.

''Sin^-sàf-iskîin «S. hat den König bestellt»

(as.) König c. 606 = SaQay.oq.

150. ''Siji'^-sar-ina-tiin «S. ist der König des

Landes» (ab.) Bu 88-5-12, 172 (MBAP 50).

''Sin^-sar-iisur «S., schütze den König!»

(nb.). S.^-MAN-PAP, -n-zn-ur (as.) KK
179, 7. 329, 3G (JADD 2. 318) = nS-iDIia.

''Si7i ' -sa-tin ^-siivi }

''"'>Sin^'^-se-jne{-e), -se-ini -si-iiie-e (ab.) Bu

88-5-12, 45 (MBAP 36), 225, 0- 7^2,< 25.

91-5-9, 414, 2.5 (CT II 13. IV 48. VI 28).

VATh 759. 1109 (MBAP 23. 12).

''Sin'^-siinanni «S., höre mich!»

Ü'Sin)

155. ''Sin--h'/-iiic-enQ) ab. VATh 1468/9, 2g

(MBAP 49).

Sin^-siiiit-iddin «S. hat einen Abkömmling
gegeben» (as.) 83-1-18, 328 rev. j (JADD
194)-

'^Sin^-sihn-lisiri-SI.DI, -GIS) «S., möge
der Abkömmling Gelingen haben!» (as.)

K 6065, 6332 (JADD 649. 650).

''Sin^-taö-ba (abgek, ab.) Bu 91-5-9, 387,20

ICT II 39).

''Sin ^-iabniln (abgek.).

160. ''Siii^-tabiii-iisiir «S., du hast geschaffen,

schütze!»

'-'''>Sin^'^-ta-ia-ai\-md) «S. ist gnädig» (ab.)

Bu 91-5-9, 371, 11. 585 (CT VI 21. 32).

''Sin^-tak\ Var. täk-lak (abgek. aus Ana-

Sin-tak-la-kn; as.), Epon. 739, III R i,

IV 30.

'' Sin''-taqîs\a-biillit «S., erhalte am Leben

den du schenktest!» (nb.). '' S.^-ta-ki-sa-

bhl-lut K 4426, III 53 (VR 44).

Sin^-taqîsQ BA)-i)-siir (ab.) VATh 967

(MBAP 60).

165. "Sin^-ta-qii-nn (nb.) BE IX.

Sin^-tu-kül-ti «S. ist Helfer» (ab.) Bu 91-

5-9, 2484, .7 (CT VIII 49).

''Sin^-tultabU-lîsir «S., du hast (ein Kind)

ins Dasein gerufen; möge es Gelingen

haben!»

''Sin^-uballit «S. hat ins Leben gerufen»

(nb.). "A.BA-BA.TLLA Nd M 27, 2. ^as.)

81-2-4, 95, i (HABE 505).

Sin^-n-bar-ia «S. ist mein Genosse» (ab.)

Bu 88-5-12, 705, 27 (CT IV 46).

170. Sin^-ub-laiii «S. hat gebracht (ein Kind)»

(ab.) Bu 91-5-9, 381,^7. 2421,/« (CTII37.

VI 44). Vgl. Daiches p. 42.

''Sin^-udammiq «S. hat Freundlichkeit er-

wiesen» (.-').

Sin ' iiiiaminir « S. hat erheitert».

^''Sin^-ü-nu = Sinfmu «Schwalbe».

Sin^-Upi'''-ia (ab.) Bu 91-5-9, 2498, 19 (CT

VI 48).

Sin^-ù-si-li «S. flehte ich an» (ab.) Bu

91-5-9. 331,-v ^CT II 25). Vgl. Daiche,s

p. 83.
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{'Sin)

175. Sin^-i'i-se-bi «S. hat (das Kind) hervor-

gehen lassen» (ab.) Ru 88-5-12, 33, ?->

(CT VIII 50).

''Sin^-iitaqqinQ. LAL-in) «S. hat Festigkeit

verliehen» (as.) K 371 rev. g (JADD 273).

"SinWi-rJ{-e/)-li (ab.) B 70. 71 (MRAP 27.

"Sm^-::àmq-pî\KA-GI.NA\ «S. verschliesst

den Mund» (ab.) Bu 88-5-12, 725, ig

(CT IV 49).

180 Sin^-za-qâp-pi (as.) 83-1-18, 339 rev. 14

(JADD 246I

''Siii^-za-qip «S. richtet auf» , Probename

83-1-18,695, IV 20.

'' Sin^-zîr-ibni «S. hat Nachkommenschaft

geschaffen» (as.) K 337, .5 (JADD 19).

''Sin^-ztr-lisir «S., möge die Nachkommen-

schaft gedeihen!»

Sin^-zu-za-im-iini i,ab.) Bu 91-5-9, 2485,10

(CT VI 31).

IL An zweiter Stelle:

185. Aiiiât{KA)-''Sin'^ (abgekürzt etwa aus

'^Usitr-amàt-Sin; ab.) Bu 91-5-9, 2439 A,/^

(CT VIII 47).

Avûl-'^Sin^''^-'^ «Diener S:s» (ab.) K 4426,

I 12 (VR 44). Bu 88-5-12, 701, 23 (CT

W 17). A-ve-i/-"S.i KLH 15, is. Vgl.

Amèl-1'Sin^-ka VATh 642, 20 (MBAP 5),

Amèl-"Sm^-LAL VATh 755,^1 (MBAP

A-na--'Sin^-e-ini-id ^ab.) B 52, 29 (Warka 25).

A-na-"Sin^-ta-ak-la-ku «auf S. vertraue ich»

(ab) Bu 88-5-12, 327, 8, 13 (CT IV 26).

A-piPA")Sin^-^ ab. König.

190. Ardi'''Siu^ «Knecht S:s» (nb.) K 485, 3

(IIABL 101) (as.). Ardi-"Sin^ (ab.) 88-

5-12,234,7 (MBAP 3). Yg\. Ardi-''Sm^-

LAL (ab.) MBAP 41, ---. Ardi-''Sin'''-sadn

A-ta-niar-''Siii^ «S. hab' ich gesehen» (ab.)

Bu 88-5-12, 180, 2.5 (CT IV 10).

Ba-ni-"Sm^ «S. schafft» (ab.) VATh 842/3, .9

(MBAP HO).

B!ir{-ùr)-Sin^ (^ab.) Bu 91-5-9, 2191, .5 (CT

VI 43). "Bur-Siu, vgl. BzA II p. 622 ff

Dain-ki-''Sin^ «gnädig ist S.» (ab.) Bii 88-

5-12,58,.,-. ,,MBAP35).

No. 2.

ü'Sin)

195. ''Ea^-''Sin'^-ibni «Ea hat den Mondgott ge-

schaffen».

£h-i/,j//i-'^''"S/'//''^ (Bb.) Bu 88-5-12, 222, /9

(MBAP 37). 769, 22 (CT II 17).

Erba-''Sin^ «S. hat gemehrt» i^nb.\ E-ri-

ib-"Sm^ (ab.) Bu 91-5-9, 301, 20 (CT II 22).

Giiiiil{SÜ)-''Sin* «Gabe S:s» König von

Ur I R 3, XI. Gewöhnlich Gàinil-Siii ge-

lesen.

I-bi-Si)!^ lab.i Bu 91-5-9, 2463, 27 (CT II 50).

200. Ib-/ii-''Sùi* «S. hat geschaffen» (ab.") Bu

88-5-12, 458, /j (MBAP 20).

/ddi/i-''Si/i'''- «S. hat gegeben» (nb.). I-di/i-

'S.i (ab.) B 54 (MBAP 28).

/o--!nä-('')Si/i''* «S. hat verschont» (ab.)

Bu 91-5-9, 2 181, S-/. 88-5-12, 10, 21 (CT

II 46. VIII 2).

I-ku-bi-"Siu^ (ab.) Bu 91-5-9, 2378, /j (CT

VIII 38).

I-kn-un-ka-"Sin^ (ab.': Bu 91-5-9, 545, i;

^CT VIII 32^.

205. Ilii-ka-''Sin^ «dein Gott ist S.» (ab.'i Bu

88-5-12,471,3 (MBAP64\
Iiiibi-''Sin^ «S. hat berufen».

Iin-gisQySin^ (ab.) Bu 88-5-12, 711, 3g (CT

IV 47)-

Im-gH7--^'''iSißi^'^ «S. hat Gunst erwiesen»

(ab.) Bu 91-5-9 2i8i,j-' (CT II 46), 88-5-

12, 346 (MBAP 10).

hn-li-ik-''Sin^ «S. hat entschieden» (ab.)

Bu S8-5-12, 295, /.f (CT IV 23). Im-lik-

''^V» Bu 91-5-9, 318, .7 (CT IV 50).

210. I-iic-" Siii^ «AugeSins»(.?) Sm 1224. 1-7ie-''S.^

alter König von Ur, s. HiLPRECHT,

ZA VII p. 343 f, Lehmann in ZAXp.94,
Delitz,scii, BzA II p. 626, R.-vnke p. 28.

Vgl. no. 199.

Ip-iH-!tr{= Ipfuf)-''Si)i^ «S. hat (das Leib

der Gebärerin) gespaltet» (ab.) Bu 91-

5-9, 586, 3 (CT VI 33).

I-ki-is-''Sin^ «S. hat geschenkt» (ab.) Bu

91-5-9, 2439A, c (CT VIII 47I

I-ri-ba-am-''Sin^ «S. hat gemehrt» (ab.)

B 71 (MBAP 34).

rsdi-''Siii «ein Fundament ist S.» (as.)

K 1359, II 3c!.
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215. ls-»ie-Sm' «S. hat erhört» (ab.) 61191-5-9,

381, 32. 690, lä (CT II 37. VI 35).

Itti-''Sin ' (abgek.).

Ii-tilKI-"Siu*-ki-!n-niiiiiin (ab.) Bu 88-5-12,

699,23. 685,22. 91-5-9, 316,2.5 (CT IV 7.

VIII 15. 26).

Kalbi-"Shi^ «Diener S:s».

Ka^PP.Vsà-"Sin^ (ab.) Bu 88-5-12, 58

(MBAP 35).

220. Ki-''Siu^ abgek. etwa aus ^'Mannn-kî-Sin.

KidiH-''Sin^ «Unterhan S:s».

Kisàd-Siii, s. Ranke p. 27.

Ku-ditr-Sin^ (ab.) Bu 91-5-9, 2518,79 (CT

VI 49).

Li-bi-it-("KSin^^ «Werk S:s» (ab.) Bu 88-

5-12, 689, 28. 713, 29 (CT IV 45. 48).

225. Lu-itd-lu-ul-Sin^ «S. will ich ergeben .sein»

(ab.) Bu 88-5-12, 332, -2.5 (CT II 15).

Lu-iis-ta-uiar-Siii^ «ich will S. verehren»

(ab.) Bu 91-5-9, 331. '-'• 332, -'6. 338, 'S (CT

II 25—27).

Ma-dii-ta-"Sin^-is-\kn-nn] (ab.) Bu 88-5-12,

234 (MBAP 3).

MakkHr-''Sin^ «Eigenthum S:s» (ab.) Bu

8S-5-12, 645, .j (CT IV 38).

Mi-ig-ra-at-''Sin^ (ab.) B 71 (MBAP 34).

230. Na-ln-^''^Sin'^ «S. beruft» (ab.) B 65 (MBAP

39). KLH 42, 17. Bu 91-5-9, 380, 7 (CT

VIII 26).

Naid{I)-"Sm^Q) «erhaben ist S.» (nb.)

BE IX.

Na-rani-''Sin^ «Liebling S:s» (ab.) König.

Ne-inc-el-'>Sin^ «Besitz S:s» (ab.) Bu 88-

5-12, 769,32 (CT II 17).

Ni-id-na-at-^"^Sin^-^ «Gabe S:s» (ab.) Bu

88-5-12, 183,21. 295,,, (CT IV 11.23).

235. Niir-''Sin^.^ «Licht S:s» (ab.). Bit LAH-
"S.^ (as.) K 93 (JADD891).

Pu-tii-iir-Sin'^ «spalte (erlöse.''), o S.!» (ab.)

Bu 88-5-12, 7034 (MBAP 96).

Qàt-Sin könnte aus Ina-qàt-Sin-sakin oder

dgl. abgekürzt sein (vgl. HlLPRECHT,Assyr.

p. 105) ist aber nicht mit Sicherheit be-

legt. Für S [/-Sin s. Giiiiil-Sin.

Ra-bu-jtt-Sin^ «Hoheit S:s» (ab.) Bu 88-

(''An)

1-12, 157.,^ (MBAP 91), 91-5-9, 372,22

(CT VIII 31).

"Ri-im-"Sin^ (ab.) König B 51, is (MBAP i).

240. Silli-Siii^ «Schatten S:s» (abgek., as.) K
^ 1474 (JADD 204).

Sa-^Siii^ vielleicht abgek. aus Sa-Sin-sù

«dem S. gehört er» (ab.) VATh 863, jj

(MBAP 38).

Sangfi.-''Sin^ «Priester S:s».

Sar-ru-ut-''Sin^ «Majestät S:s» (RANKE

p. 27; ab.) Bu 91-5-9, 280, 2 (CT VIII 25).

Se-ip-"Sin^ (abgek. etwa aus *Sèp-Sin-

asbat «den Fuss S:s hab' ich erfasst»,

ab.) B 71, .j (MBAP 34). KLH 16, 0.

245. Sû-inii-uh\ùh-(")Sin^<^ «die Pracht S:"s» (ab.)

Bu 91-5-9, 2477 A, 17. 2492, 22 (CT VI 46.

VIII 39). Vgl. Daiches p. 51.

Ta-ra-aiii'^-''Sin^ «du erbarmest dich. Sin!»

(ab.) Bu 88-5-12,405 (MBAP 84).

U-bar-''Sin* «Genosse S:s» (ab.) 665,24.

71,30 (MBAP 38. 34).

Zi-kàr-ka-"Sin^ (ab.) Bu 91-5-9, 318,4 (CT

IV 50).

III. An dritter Stelle:

Bel-napistiin-Siii'^ «Herr des Lebewesens

i.stS.» (ab.) Bu 88-5-12, 677, 17 (CT IV 44V

250. E-iil\E-te-el-pi{KA, hi)-"Sin^ «erhabenen

Mundes ist S.» (ab.) Bu 88-5-12, 318, is

(CT IV 25). MBAP 98. 91-5-9, 2378, n
(CT VIII 38).

Ma-mi-uiii-ba-la-Sin' «wer ist (= kann be-

stehen ohne S..^> (i ab.) Bu 91-5-9,

2193,.. (CT VIII 42).

Tàb-sàr-Sin^ «gut ist der Odem S:s» (as.)

Epon., IIIRi, VI 18.

253. Za-a)i-bil-ai-di-''Sin^ (ab.) 657,79.

•'Su-ii-tumlii, in Ardi-" Su-ti-tuin\n.

''Sar-pa-ni-tum «die Strahlende», Gemahlin Mar-

duks; auch 'AZAG.EZU(Bl.gc^) ge-

schrieben.? Nbp Mil 12,8. Nk 247,20.

283,24. 368,7.416,8. Nd 697, 21. NdMII

[49, 9]. Cr 183, 15. Dr 551, IG. — In Per-

sonennamen an zweiter Stelle:

1. Ardi-'<AZAG.EZUi

2. Si-hir-"Sar-pa-ni-t2wi (^''^A'^' BL 1 1484)

T. XXXII.
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{l'Sar-pa-ni-ium)

Übers, eines alt.sumer. Namens K 4426,

III 33 (VR 44I

'SUR, Lesung unsicher, kaum Sur zu lesen und

mit der biblischen Gottesbezeichnung I^IS

zu kombiniren, die auch in sydarabischen

Namen sowie als Titri in assyrischen

Namen vorkommt (für Belege und Litte-

ratur s. KA^ p. 477). Wenn man auch

in Namen wie ''SUR-''Sin^, Bur-"Ra-

ma-na etc. mit der Bedeutung «Spross»

auskommt (vgl. Del. in BzA II p. 622 ff),

liegt doch ein Gottesname (j5«;-?) in den

folgenden Namen vor.

I. ''SUR-ahe-usur.

''SVR-àh-iddin.
"SUR-a-pa- (vgl

5-

no. 8).

Probename 53-1-18,695,

3-1- 18, 695,

"SUR-balài- . .

"SUR-ibni (nb.)

XII 24.

''SUR-ma--a-di Probename

XII 25.

'^"SUR-natanu.

*-"SUR-ra-pa-.

''SUR-^àr-iis?ir.

10. ''SUR-sitm-iddin{AS) Probename 83-1- 18,

695, XII .3.

11. "SUR-iisal/hn.

"èâ-la, àa-la die Gemahlin des Addu-Ramman.

Nbp M II 12, VI. Nk CT IV 38, 22. Nd
[320, 10.] 476, 15. 6^2,, 7. 694, 23. 696, 26.

699,17. 826,12. Cr 7, 18. 116,3. 185,21.

186, 10. 189, 23. 201, 14. 232, 29. 241, 21.

289,13. 383,4. Cb4i3, 15. 414,10.— In

Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. ^''Sà-la-bèl-bîti

Sa-la-bèl-su-nu (as.) K 4754, VIII 1 (JADB).

Vgl. K 279, rev./-' (JADD 160, III p. 268).

II. An zweiter Stelle:

3. Ib-ku-^'"Sà-la (ab.) Bu 88-5-12, 47. VATh
698 (MBAP 42. 72). Ibik-"Sa-la Bu 89-

5-12, 705,3 (CT IV 46).

''Samas, der Sonnengott; geschrieben: i. t>>|-^y,

2. >t>^ ^>-<^, 3. «, 4. >^^ t^,

phonetisch Sa-tnas, ar. TöViO s. unten.

No. 2.

(;'àamas)

Nbp M II 9. II. 12, 4. 15. NbpP 2 2. Nbp
ZA IV 4, 2. 8, 5. 16. Nk 23, 5. 63, 2. 73, 11.

98,3. 102. 104,4. 205. 208,2. 209. 213.

233. 2. 240, 3. 280, 8. 312, G. Nk CT IV 38.

Ng 3, 3. 4, 2. 1 8. 46, 2. 47, 2. 65, 3. Nd
28,3. 43,10. 48. 79,8. 115,5. 172,14.

283,11. 320,10. 331,4. 342. 351. 373,2.

410,5. 428. 448,2. 483. 497. 505f.

539. 542. 547,4. 558. 599. 636,2. 643.

660, 3. 690, 14. 692, 2. 694, 8. 696, 5. 699, 5.

726, 4. 745, 2. 788, 2. 789, 2. 826, 4. 835. 846, 2.

848. 3. 880, 2. 883. 907. 934. 936. 954, 2.

958, 8. 987, !'. 990, 7. 999, 0. 1015, 3. NdM
II 46. 49. Cr 7, 5. 26, 3, 12. 31,2. 40. 54, 3.

59, 3. 62, 2. y^, s. 90. 96, 2. 99. 109, 4. 158.

173. -• i7Sf- i^o- 185,5. 186,4. 189,4.

191, G. 197, 3. 200. 201, 5. 202,5. 204,3. 211.

225. 232,4. 233. 241,5. 255, 6. 289, 2.

293,'- 313.11. 350, 2. 358,0. Cb 42. 48. 49, 4.

57.66,2.93,3. 126,4.131. 136,2. 148,8. 156,4.

225. 267,4. 3i2,c. 344, 5. 382, 2. 402. 413,4.

414.3. 415, 5. 417, 2. 426, 7. 439, 2. Dr 9, 2.

10, m. 40.43.62, .5. 110. 180. 198. 427.433, 7.

436. 4. 553, 4. Dr Pi 7, 2. — In Personen-

namen:

I. An erster Stelle:

I. <''^Samas-{a)bûril„ «S. ist Stärke» (nb.).

Vgl. "S.^-ZI, Probename K 241, VI 12.

"Samas^-a-bi-in «S. ist Befehl» (ab.) VATh
926 (MBAP 94).

''Savias'^-abu-n-a «S. ist mein Vater» (as.)

Epon. 853, III R I, II u. K 309a (JADD
207) Probename K 241, VI 9.

''Sainas^-a-bu-ni «S. ist unser Vater» (ab.)

VATh 757/8, 30. 762, 3 (MBAP 102. 105).

''Samas^-a-bii-sü «S. ist sein Vater» (ab.)

Bu 88-5-12, 580, 3 (CT IV 33).

''Sainas^-abu-iisiir «S., schütze den Vater!»

(nb.). "S.'-AD-PAP (as.) JADD 181,4.

''SamaV-afyè{PAPf^-e-di (abgekürzt; as.)

K 350, 4 (JADD 40. KB IV p. 126).

''Samas^-ahè-erba «S. hat die Brüder ge-

mehrt».

''Samas'^-ahè-iddin «S. hat Brüder gegeben».

10. ''Sai)ias^-ahè-sullim «S., erhalte die Brüder

unversehrt ! »

S
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''Sa!?ias ^-aliè-iùabii «S. hat Brüder ins

Dasein gerufen»

''Satnas-à/j-iddin (abgek. ; Sainas-iddui) «S.

hat einen Bruder gegeben» (nb.). "S.^-

PAP-AS (as.) JADD III p. 409. Probe-

name K 241, VI lö.

''Samas ^-àk-ittanint «S. hat einen Bruder

gegeben».

''Samai^-ah-riniannu «.S., begnadige mich

mit einem Bruder!»

15. "Sainas'^-àh-iisitr «.S., schütze den Bruder!»

(nb.). "S.'-PAP-PAP [:is.)Ky.s (JADD
141).

"Sa-mas-a-a-li (as.) K 1498 (JADD 288).

"Sainai^-ak-lu (ab.) 6091-5-9, 544,23 (CT

VIII 34). ''S.^-PA Bu 88-5 -12, 769 (CT

II 17).

''Samas ^-ana-hitisn abgek.
''Sainas^-a-pil-h'i-mi (ab.) Bu 91-5-9, 2421,0

(CT VI 44).

20. ''Samas^-aplu-iddin\a «S. hat einen Sohn

gegeben».

''SamaP-aplu-Hkiii «S. )iat einen Sohn be-

stellt».

''SaniaV-aplu-usiir «S., schütze den Sohn!»

"SamaV-a-rain} (ab.) VATh 828 (MBAP

''Sanias'^-a-suk-ni-si «S. ist eine Schutz-

wehr des Volkes» (ab.)Bu 91-5-9, 2477 A,i8

(CT VI 46. Ranke p. 27).

25. ''Sanias^-asaridu «S. ist der Erste».

''Sainas^-a-sa-ri-da{jdï)-ili{NI.NI) «S. ist

der erste unter den Göttern» (ab.) Bu
88-5-12, 693,17 (CT IV 46).

''Samas ^-atla-taliiiut.

''Saiiias^-balàt{ TI.LA)-zu (abgek. aus Folg.;

ab.) Bu 91-5-9, 2455, 18 (CT VIII 42).

''Samas'^-balatsu-iqbi «S. hat sein Leben

geheissen» (nb.). "Sa-mas-TIN-sH-iq-bi

(as.) K 84 rev. 20 (HABL 301).

30. ''Samas^-balàtu (abgek.).

''Samas^-bal-lit-an-ni «S., erhalte mich am
Leben!» (as.) K 421 (JADD 623).

''Samas^-bàn-ahi «S. schafft einen Bruder».

''Samas^-bàn-apli{> KAK-A) «S. schafft

einen Sohn» (as.) K 378 (JADD 90).

(^'Samas)

''Samas^-ba-ni «S. schafft» (ab.) 657,7/.

Bu 88-5-12, 234, /9 (MBAP 43. 3), 269, ,7

(CT IV 17). "S.^-ba-ni-im Bu 91-5-9, 442,.]

(CT VI 23).

35.
"ScimaP-bàn-kalbiQ) «S. schafft einen

Diener».

"SamaP-ba-a-ri «S. schaut».

"Samas^-be-la-ni «S. ist unser Herr» (ab.)

Bu 85-5-12, 225,26 (CT II 1^3).

"SamaV-bél-iddinQ AST) «S. hat einen

Herrn gegeben» (as. 668) K 387 rev. 5

(JADD 65, III p. 100).

"Samas'' -bèl-ili'^^"i «S. ist der Herr der

Götter» (nb.). "S.^-be-el-NI.NI (ab.) Bu

91-5-9, 315, 23' 368, -y. 423,18 (CT II 40.

VI 19. VIII 34). "SJ-''bèP-m.N/ Bu 91-

5-9, 938 (CT VI 40).

40. ''SamûP-bê/-2/s7/r «S., schütze den Herrn!»

(nb.). "S.^-bc/l Var. <(-PAP (as.) Epon.

865. 852. 710, IHR I, I 15. II 12. V 14. K
358, 21 (JADD 416).

"Samas^-bê/-:;i-m/i (ah.) Bu 88-5-12, 769,33

(CT II 17). VATh 1473, ,9 (MBAP in).

Vgl. MBAP 14, u? Daiches p. 56; -bc/-

napisti-ih.

"Samas'^-bi-ni-KA-ia (ab.) Bu 91-5-9,

2174A, 2s (CT II 42).

"Samas^-bullifanni «S., erhalte mich am

Leben!»

''SajnaV-biillifsu «S., erhalte ihn am Leben!»

45. "SamaV-da-ia-an «S. ist Richter» (ab.)

BU91-S-9, 586, .j (CT VI 33)- "S.'-DI.

TAR Bu 88-S-12, 70s, 4 (CT IV46I

"Samas^-da\da"-in-a-ni «S. schafft mir

Recht» (as.) KK 381. 1379 (JADD 4.57).

"Samas''-dàmiq[ji) «S. ist huldvoll».

''SamaV-daiiiiu «S. ist gewaltig».

"Sa7naV-dà?iu «S. schafft Recht» (nb.).

"S.^-da-a-an (ab.) Bu 88-5-12, 711, /0 (CT

IV 47).

50. "Samas^-da-nt\v.ü>i 83-1-18,398 (JADD 89).

''SamaP-di-iii-a-mur «S., lerne kennen den

Rechtstreit!» (b.) K 764, 4 (Hebraica II

p. 221).

''SamaV-dînildîniim-ipiis «S. hat die Sache

geführt» oder «schaffe Recht!»

T. XXXII.
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''Samas^-djir-a-li-sü «S. ist eine Mauer

seiner Stadt» (ab.) Bu 91-5-9, 2196, 4 (CT

yiii 35).

''Sa7naP-d?ir-apli «S. ist eine Mauer des

Sohnes».

55. ''Sainas^-edu-usiir «S., schütze den ein-

zigen Sohn!»

''Samas\-e-mu-ki «S. ist Kraft» (ab.) Bu

91-S-9, 366, .'-'. 368, 21 (CT II 33. 40).

"Samas^-en-navi (ab.) VATh/So./r (MBAP

''SaiiiaV-en-nam-H-ki-iii (ab.) Bu 91-5-9,

364,^0 (CT VI 22).

''Samas'-erba «S. hat gemehrt» (nb.). ''-S".
'-

SU (as.) K 300, 4 (JADD 179). "S.^-e-ri-

ha-am (ab.) BU91-S-9, 286,V3o(CTVI 17).

60. ''Samas''-eres (nb.). ''S.^-KAM-es Probe-

nanie K 241, VI 14.

''Sainas^-est-efir, vide Sainas-ina-esi-ctir.

''SdiitaP-cfir «S. schont».

''Sanias'^-ctir-napsàti «S. schont die Lebe-

wesen».

"Samas^-ga-inil «S. verschont» (ab.) VATh
1 104, // (MBAP 8). Bu 91-S-9, 70s, 20 (CT

VI 36).

65. ''Sainas^-gii-inii-iuiiry^h^ Bu 91-5-9, 2188,41

(CT IV 42).

''SamaV-ha7ninit «S. ist Fürst».

"Samas^-ha-zi (ab.) Bu 88-5-12, 341, . (CT

IV 25).

^

"Samas^-ha-sir\zi-ir (ab.) Bu 91-5-9, 565,31;

938, 3 (CT VI 33- 40).

'^Saiiias^-liegallnQ) «S. ist strotzende Fülle»

(ab.) Bu 88-5-12, s8,,j/ (MBAP 35), Bu

91-5-9, 2518,2/ (CT VI 49).

70. "SatnaV-i-bi-su (ab.) VATh 1165, 4 (MBAP

40).

^'Samas'-ibni «S. hat geschaffen» (11 b. und

as.). Probename K 241, VI in.

SamaV-iddin\a «S. hat gegeben» (nb. und

as.) K 437 (JADD 242).

''Samas^-i-din-nain «S. hat gegeben» (ab.)

VATh 1246,21 (MBAP 33). "S.^-BA-AN.

SUM VATh 755 (MBAP 16).

''SainaP-ik-siir «S. hat bewahrt» (as.) K
329,31 (JADD 318).

No. 2.

{"Samas)

75. ''Sarnas^-i-la-a-a «S. ist mein Gott» (nb.).

"S.^-ila-a-a (as.) Epon. 819, III R i, II 45.

"Sa-mas-ila-a-a K 334 rev. 2 (JADD

178).

'^Saunû ^-'il-a-a-bit

''SainaP-i//at-rJu «S. ist seine Stärke» (ab.)

Bu 88-5-12, 713,..? (CT IV 48). VATh
1468/9, 3' (MBAP 49).

•'SanmP-ilu «S. ist Gott» (nb.). ''S.^-i/n

(ab.) Bu 91-5-9, 286 rev. II 4 (CT VI 16).

VATh 732 (MBAP 15).

"Sa!naP-ilu-ka-7ii.{3.h) Bu 88-5-12, 222,/*

(MBAP 37), 91-5-9, 705, ,ç (CT VI 36).

Vgl. Daiches p. 80.

80. *Sa-am-su-i-lu-na (ab.) König.

''SamaP-im-gur-ra-a)i-ni «S. hat mir Gunst

erwiesen» (ab.) VATh 798, u (MBAP 54).

''Sa-inas-im-Jiie (as. Ski.) Rm 189 (JADD

248).

"Satnas{-ina)-esî-èt!r «S. hat vom Ver-

derben errettet» (DELITZSCH, BzA III

p.388).

''SamaV-i-na-ia «S. ist mein Auge» (ab.)

Bu 88-5-12, 157, /Ä (MBAP 91).

85. "SamaP-tfi{S/)-a-/i-sû «S. ist das Auge

seiner Stadt» (ab.) Bu 91-5-9, 286, VI 34

(CT VI 17).

"Samas'^-în-tnàtim «S. ist das Auge des

Landes» (ab). ''S.'^-i-in-ina-tini Bu 88-

5-12, 175, jo. 91-5-9, 2477 A, 7 (CT II 7.

VI 46). ''S^-SI-ma-thn Bu 88-5-12, 721,^0

(CT IV 49). "S.^-i-na-ma-thn Bu 88-5-12,

2\0,2s (MBAP 95). "S.^-i-nn-ma-timV>\\

88-5-12, 157, ,3 (MBAP 91). Vgl. HiL-

PRECHT, Assyr. p. 105, Ranke p. 27.

"Samas^-ipus «S. hat's gethan» (nb.). ''S.^-

i-pu-ns (ab.) KLH 31, g.

''Satiias^-iq-bi «S. hat geheissen» (as.) K
329 rev. 13. Sm 1342 (JADD 318. 434).

''SaiuiiP-iqlsa «S. hat geschenkt» (nb.).

Probename K 241, VI s.

90. ''Sanias^-iqisaimi «S. hat mir ein Geschenk

gegebeij».

"SaiiiaP-ir}-sû «S. ist weise» (ab.) Bu 88-

5-12, 743'4, 17 (MBAP 57: ni-h'i).

''SamaV-isdia «S. ist mein Fundament».
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{''Samas)

"Samas^-i-te-e (ab.) Bu 88-5-12,677,3 i,CT

IV 44).

''Samas^-ittia «S. mit mir» (nb.). '''-S".
'-

Kl-ia Probename K 241, VI 10.

95.
''Samas^-käsir «S. bewahrt».

'^Samas^-ka-h-id (abgek. aus Folg. ab.)

Bu 91-5-9, 2470, H (CT VI 42).

'^SamaP-kâsi.d{KUR)-a-a-lji «S. besiegt

den Feind» (as.) Epon. 669, III R i, VI 12.

''Sa-mas-KUR-a-a-bi K 1492 (JADD 310)-

''Samas^-kilanni «S., erhalte mich!» (nb.).

''5. ^-ki-la-a-ni (as.) K457 rev. 5(JADD 254).

''SamaP-ki-ma-ili{NI.NI)-ia «S. ist wie

mein Gott» (ab.) Bu 91-5-9, 286, III le

2490,24 (CT VI 15. VIII 31).

100. ''Samas^-ki-in (ab.) Bu 88-5-12, 345,3 (CT

IV 14).

''Samai^-km-ahu «S. festige den Bruder!»

(nb.). "SA-D U-PAP {^s) K 294, jj. 83-

1-18, 134,4 (JADD 324. 321).

'^SainaP-ki-nain-i-cii «S. hat den Gerechten

ersehen» (ab.) KLH 29, 30.

''Samas^-kîn-aplu «S., festige den Sohn!»

''Samas^-kînQ. DU)-du-giiP. (as.) Epon. 749,

III -R I, IV 20; vielleicht; Savias-re iitsiin.

105. ''SamaP-ki-niun{= Samas-km) «S. ist treu»

(ab.) Bu 91-5-9, 286 rev. IV 2.5 (CT VI 18).

^'Sanias^-km-zir «S., festige die Nach-

kommenschaft ! »

''Sainas^-ku-mu-îi-a «S. vertritt mich»

(DAHW p. 321; as.) Epon. 812, III R i,

III 6.

'*"Samal^\Samas T)-la-di-in / la-din-ni BE
IX, X.

''Sûjnas ^-la-nia-.

110. ''Sainas^-la-ißia-r:a-su «S. ist sein Schutz-

gott» (ab.) Bu 91-5-9, 2369, ,4 (CT VI 44).

''Samas'^-li-ib-lu-ut «S., möge das Kind

leben!» (ab.) Bu 88-5-12, 685, 25 (CT

VIII 15I
*''Samas*' {SainasT)-li-iii-dar BE IX, X.

''SamaP-ä-pi-i7- (ab.) Bu 88-5-12, 193, 5.

91-5-9, 360,25 (CT II 31, VIII 7). VATh
762, .0 (MBAP 105).

"SamaV-ll-ris {> NI.SAG; ab.) VATh
757/8, 85 (MBAP 102).

{''Samas)

115. ''SaniaV-!i-si-ir «S., möge (das Kind) Ge-

lingen haben!»

''Samas^-liii «S. ist mächtig» (nb.) '^SA-DA
(ab.) Bu 88-5-12, 185, 21 (MBAP 31).

«S. '-ZU (as.) K 305, 5 (JADD 327), Probe-

name K 241, VI 13.

''Samas'^-lH-dàri «o S., möge er lange

leben!»

''SainaV-hc-mio- (ab.) Bu 88-5-12, 291, y
(CT II 14).

'^SamaV-7na-gir «S. erweist Gunst» (ab.)

VATh 766, 5 (MBAP 70).

120. '^Sû7/ias'-7itarsii{GIG)-iisH7' <iS.,iich\\tze den

Kranken!»

^'Sa7nas'^-7/n-in-it-ba-li-it «S. hat denTodten

lebendig gemacht» (ab.) Bu 91-5-9, 786,24

(CT VIII 40). "S?- . . G.GA- TL LA (as.) 82-

5-22, 174, 2 (HABE 341).

''Sa77ias'^-77m-ba-li-it «S. erhält am Leben»

(ab.) B 71, -v (MBAP 34).

''Sa77taVQA)-77m-dP.\2ih) VATh 704 (MBAP

''Sa77iahi/mkalli77i «S. lässt sehen».

125. ''Sa77iai^-77iiikî)i{7m) «S. festigt».

'^Sa77ias^-77mkî/i-ahi etc. s. Sa77ias-kîn-ahu.

^SamaP-mii-sd'i-bi-iJ-h'i (ab.) Bu 91 -5-9,

2465, ,s (CT VIII 43).

•'Sa77iaP-i/i»-sû-!i77i «S. erhält unversehrt»

(ab.) Bu 88-5-12,769,4.^

''Sa/iias-77i7t-iis-tc-sc-i7- «S. giebt Gelingen»

(ab.) Bu 91-5-9, 712, .0 (CT IV 25).

130. *''Sa77ias^'{Sai7îesl:)-}ta-da-ri BE IX 93, 3.

''Sainas^-nàdi/i-sii7/i «S. giebt einen Ab-

kömmling».

"Sa//iaP-7ia-diii-.zir «S. giebt Nachkom-

menschaft» (nb.) BE IX.

'^Sa77iaV-7ia-ah'.-7-a-7i (ab.) VATh 1075, .5

(MBAP 51).

''Sa7/iaP-7ià'id «S. ist erhaben».

135. ''Sa7nas^-7iapütim-iddi7i{AS) «S. hat ein

Lebewesen gegeben» (as.) 82-5-22, 38

rev. ç (JADD 164).

''Sa77ms^-7iapisii7/i-iim7- «S., schütze das

Lebewesen!»

''Sa7/iaS^-7ia-ap-se-7-a} (ab.) BU91-5-9, 2503,21

(CT VIII 32).
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{''Samas)

''Saiiias^-nàsh- «S. schützt» (nb.). ''S.-na-

sir, -na-si-ir (ab.) Ru 88-5-12, 753/4, c.

VATh 799, 15 (MBAP 26. 19). K,4426, lu.

"Samai'-PAP-ii- (as.) K 361 A, ,. (JADD
122). Âl-''Samal-PAP-ir K 527, 12 (HABL

32).

''Samai-nàsir-apli «S. schützt den Sohn»

(nb.). "S.'^-na-si-ir-ap-li (ab.) Pi 14,^7.

140. ''Samas^ -nàsir-htmi Q PAP- MU) «S.

schützt den Abkömmhng».
''Samas Q)->m-iir «S. ist Licht» (nb.).

''^'^Sames-HUri'lnu-nr-j-i- BE IX, X. /"'.S'.
'-

tiu-}'i (ab.) Bu 91-5-9, 349- '9- 374 (CT

VIII 29. 22). "S.^-nu-1-i (as.) Epon. 867,

in R I. I43. •'Sa-mas-LAH-ri K 397 rev. 9

(JADD 105).

'^Samas^-nu-ûr-ma-tiin «S. ist Licht des

Landes» (ab.)Pii3,u, 27. Bu 91-5-9, 332,-'/,:

88-5-12, 182, 28 (CT II 26. VIII 9).

"SamaP-pài-isQ SUB)-di-ni «S. entscheidet

das Recht».

''SamaP-pi-daiii-ii-siir (ab.) VATh 1075

(MBAP 51).

145.
''Samai^ -pi7--ihni «S. hat einen Sprösshng

geschaffen».

•'Sainas'^-pir -usur «S., schütze den Spröss-

ling!» Abgekürzt: Pir.

''Samas^-pu-Ht-}-a-am «S., löse!» (ab.) Bu

91-5-9. 370,3 (CT VI 21).

"Samas^-qa-)neQ) JADB 3, III 10.

''Samas^-qar-ra-ad «S. ist stark» (ab.) Bu

88-5- 12, 199. 38 (CT II 9).

150. ''Samas'^--qàt{sii)-sabat «S., fasse seine

Hand!»

''Samas^-ra-hi «S. ist gross» (ab.) Bu 88-

5-12, 176, 24 (MBAP 48). Bu 91-5-9,

2462, 2s\ 88-5-12, 282, 2. (CT VI 7. IV 19).

*''Sajnasf\Sames})-ra-hi-ici BE X.

''Sainas'^-reü «S. ist Hirt» (ab.) VATh
905, 6 (MBAP 88j. Bu S8-5-12, 291, 8 (CT

II u).

''Samas^-reûa «S. ist mein Hirt» (nb.).

"S.^-SIB-it-a (as.) K 309A rev. j (JADD

207)-

'1
55. •'SaniaV-reichinu «S. ist ihr Hirt».

''Samas'^-ri-a-me '^. ab.) Pi 13,^7-

No. 2.

(^''Samas)

''Samas-rwiamd «S., erbarme dich mein!»

(nb.). •'S.^-ri-ma-an-ni (ab.) Bu 88-5-12,

743/4, 3 (MBAP 57).
"S.^-rîm-a-ni (as.)

83- 1-

1

8, 350 (CISII31).

•'Samas ^-rimu-si/kun «S. erweise Erbar-

men!»

''Samai^-rîsùalrûsûa «S. ist mein Helfer»

(nb.). ''Sa-inas-ri-sit-H-a K 4426, III gi

(VR 44).

160. ''SaiiiaV (ab.) Bu 88-5-12, 143, u

(MBAP 80); 91-5-9, 368, /9 (CT II 40).

"Samas '^-rB-usitr {-SAG-PAP] « S., schütze

das Haupt!» Babyl. König, WM p. 14.

''Samas^-silim «S., sei gnädig!»

''Samas^-sabat\LlJ)-an-ni (abgek. etwa aus
"S.-qata-sabatanni «S., fasse mich bei der

Hand!») (b.) K 303.

"Sainas^-si-pi[) iaydi-ivi (ab.) Bu 88-5-12,

290 (MBAP 32). Vgl. HoMMEL, PSBA 19

P-3'5-

165. "SaiiiaV-sadi-i-i/i\NI.NP-) (ab.) Bu 91-5-9,

332, ., (CT II 26).

''SamaP-sâkin-h/mi «S. schafft einen Ab-

kömmling».

''SainaV-sal-laiiil/iin «S. , erhalte unver-

sehrt!» (as.) KK 285, 7. 1397 (JADD
383. II).

''SamaV-sàr-builif «S., erhalte den König

am Leben!»
''Samas^-sar-ki-tim «S. ist König der Ge-

rechtigkeit» (HoMMEL, Altisr. Übert. p. 71 ;

ab.) Bu 88-5-12, Tßi (MBAP 52, vgl.

P- '33)-

170. "Sainas^-sar-ru-Hiii «S. ist König» (ab.)

Bu 91-5-9, 2173, -m (CT VIII 45).

''Sainas^-sar-nsiir «S., schütze den König!»

(nb.). ''S.^"Sa-mas-MAN-PAP {2.s}i KK
285, 6. 416 rev. 12 (JADD 383. 266).

''Samas^-sä-tian (ab.) Bu 88-5-12, 2i, a.

743/4, 30 (MBAP 89. 57). Vgl. HOMMEL,
Altisr. Übert. p. 275.

"SamaP-sc-rZib «S., rette!» (as.) 81-7-27, 27

rev. g (JADD 240).

''Samas'-si-bar-a-a (ab.) Bu 91-5-9, 797, '6

(CT VIII 40).

175- ''SainaV-simaiiiii «.S., erhöre mich!»
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'^Samas^-sulliinanni «S., erhalte mich un-

versehrt!»

''SainaV-hihim-siikun «S., schaffe Wohl-

ergehen!»

''Samas'^-siwi-ibni «S. hat einen Abkcinim-

liiig geschaffen».

''Samas^-h'a/i-iddin «S. hat einen Abkömm-
ling gegeben».

i8o. ''SainaP-siiiii-iqUa «S. hat einen Abkömm-
ling geschenkt».

''Samas^-siim-iskiiii «S. hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

''SatnaP-sion-lzsir «S., möge der Abkömm-
ling Gelingen haben!»

''SamaP''^-sinii-uMii «.S. hat einen Ab-

kömmling bestellt». Abgekürzt: Saiiias-

iikin s. Lehmann, Samassumukîn p. 7;

ibid. für die Schreibung : "S. ^-sitm- Gl.NA
;

''Samas^-sùin-usur «S., schütze den Ab-

kömmling!» (nb.). i'S.^-MU-PAP {^.s:) K
316, 5 (JADD 328).

185. "Samas^-sinn-îàabU «S. hat einen Ab-

kömmling ins Dasein gerufen».

''Sainas^-sü(?)-niu-su{?\i>,V>w 88-5-12, 309,1:,

(CT IV 23).

"Samas^-sü-mu-t-} (ab.) Bu 91-5-9, 467, s, n.

851, /.?(,CT VIII21. 16).

''SamaV-h'i-si-ba-aii-iii «S., rette mich!»

(ab.) Bu 91-S-9, 2485, 8 (CT VI 31).

''SamaV-tab-ba-e> (ab.) Bu 91-5-9, 280,/^

(CT VIII 25) u. ö.

190. ''SamaP-tab-bû-f'i^-di {3h.)Y!>ng\-z,-(), 2485, /J

(CT VI 31).

''SainaP-tab-ba-h'i (ab.) Bu 88-5-12, 291,2.

616, .'/ (CT II 14. 16). -iap-pa-lk 507, 7

(CT IV 29).

''SamaV-tabni-usur «S., du hast geschaffen,

schütze!» (nb.). "S.^-tab-ni-PAP {^?,) ¥.

335 (JADD 382. KB IV p. 1 10).

''Sanias'^-ta-ia-ar\ru «S. ist erbarmungs-

voll» (ab.) Bu 88-5-12, 721, .=/ (CT IV 49).

VAThösi, 9 (MBAP 61).

^'Samas^-takläk (abgek. aus Ana-S.-taklâk)

«auf S. vertraue ich» (nb. und as.^ K
361 A, 14 (JADD 122).

{''Samas)

195- ''Samas^-tu-ra-am «S., wende dich gnädig

zu (mir)» (ab.) Bu 62,34 (MBAP 109).

^'Samas^-uballit «S. hat lebendig gemacht».
''SamaV -iidmnniiq «S. hat Gnade erwiesen».

''Saiiias^-iikht «S. hat gefestigt».

''Sajuas-nnauiniir «S. hat erheitert».

200. ''Satnas^-upahhir «S. hat Stärke verliehen»

(nb.). "S.^-ü-pah-hir (ab.) K 4426, III 50

(VR 44). "S. V Var. "Sa-mas- ÜB .LA \ Var.

ü-pa-lur, "SJ-NIGINl Var. û-pa\û-pah\-

hir (as.) Epon. 875. 708, III R i, I 35, V ic.

''Samas ^-usur « S., schütze!»

"SainaP-HSHrln «S., schütze ihn!»

''Sa?naV-usabsi «S. hat ins Dasein gerufen».

''Sai/!as^-i/sa/inn «S. hat unversehrt er-

halten».

205. ''SainaP-nsêrjib «S. hat gerettet».

"Sainas^-us-pa (ab.)VATh 847/8, // (MBAP

99)-

''Sainas'^-ZIiabàri, khiu oder napistiiii)

Probename K 241, VI 12.

"Samai ^-,-Jr abgekürzt.

''Sainas '^-zîr-ibni « S. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

210. ''Sanias^-zîr-iddin «S. hat Nachkommen-

schaft gegeben» (nb. und as.) Bu 91-5-9,

59 rev. 1 (JADD 264).

''SainaP-sîr-iqîsa «S. hat Nachkommen-

schaft geschenkt».

"Sanias'^-zir-lîsir «S., möge die Nach-

kommenschaft gedeihen!»
''Sainas'^ -zir-ukin «S. hat die Nachkommen-

schaft gefestigt».

''Samas^-zîr-usabsi «S. hat Nachkommen-

schaft ins Dasein gerufen».

215. ''Sainsa^-a-aj ia, Sanû-h-ia «o meine

Sonne!», vgl. Sarru-''Samsi-ia.

Sa-am-sa-nu, HiLPRECHT BE IX vergleicht

flffiai», LXX ^a[jfc6p.

Saiii-si-''Addit'^, Sa-ain-si-''Add?i- «meine

Sonne ist A.» (as.) Könige.

Sain-sij Var. sil-ilu (as.) Epon. 780. 770. 752,

III R I, III ,^7. 47. IV 17.

*Sa-iiiii-sii-i-/ii-na (ab.) König.

220. *''Sa)n-su-/jadd?i.

''Saiiisu ^-'-ii-tii.
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i;'Samas)

II. An zweiter Stelle:

*Aâ-(ili-''Sam-si{iri'CV''-TJ)KT,a4,-i{jA]JDi).

A-hi-''Sainas^ «Bruder ist S.» Cappad.

16, 1.

A-/ju-/a-û/>-'''Sawi7.V «wie lange, o S.l» ^,ab.;

Bu 88-5-12, 488, 1 ^MBAP 1 1). Vgl. A-l/i-

U-ip-"Sainas^ Bu 91-5-9, 272, 13 (CT VI 7).

22^. A-H-ib-''Sama's'^ (ab.) Bu 91-5-9, 2196,21.

2516, 27 (CT VIII 35. 43). Vgl. Daiches

p. 89.

Ainàt{KA)-''Samas (abgekürzt aus Üsur-

amàt S}.) VATh 990, 13 (MBAP 58).

Ainèl-KSainas^ «Diener S:s» i;nb.). Übers.

eines altsumer. Namens K 4426, I 13, IV 37.

A-ve-il-"Samas (ab.) Bu 88-5-12, 705, ;/

(CT IV 46). Amè/-"Sa-was (as.) K 838, 7

(HABL 449).

^^^Amti-''Samas^ «Magd S:s (ab. i Bu 88-

5-12,265,10 (CT IV 16).

A-na-"Samas^-kå-la-ma (ab.) B 62 (MBAP

109).

230. A-iia-''Sa7naP-li-silBi (ab.) Bu 91-5-9, 286,

rev. III 15 (CT 16). VATh 651. 817,//

t.MBAP6i. 82).

.A-na-''Samas^-li-tur i(ab.) Bu 91-5-9, 473,20

(CT VI 26).

Ana-''Samas-taklàk «auf S. vertraue ich»

(nb.). A-na-'^S.^-taP.-la-ku lab.) Bu 88-

5-12, 220, /7 (CT VIII 12). MBAP 52, 102,22.?

A-na-"Samas^-te-ir{-ri) (ab.) Bu 88-5-12,

291, 20. 91-5-9. 272, 21 (CT II 14. \T 7).

Au-ln-"Samas^ (ab.^ Bu 91-5-9, 333. > (CT

II 27).

235. Apil{TUR]-''Sa)nas «Sohn S:s» (ab.) Bu

88-5-12, 705, j. (CT IV 46).

Ardi-''Samas^ «Knecht S:s» (nb.). VATh
759, 9 (MBAP 23, ab.\ K 308 rev. ^ (JADD

285, as.).

ßa-u /-t/t-''Samas ^ «Kraft ist S.», Probe-

name K 241, VIII 19.

*Ba-rik\ri-kî)-''Samasf'{Sames) BE IX, X,

vgl. ''Samasf'-ba-rak-kn ibid.

Bii--"Sa-}nas (vgl. pa. lOaiö-Q) Bu 89-4-26,

14, J3. K 389 rev. ,0 (JADD 148. 281).

240. £-''SawûP-ma-crn-/iu{a.h.) Bu 91-5-9, 2173,3

(CT VIII, 43), vgl. Daiches p. 80.

No. 2.

(/'Samas)

En-nam-''Sa>uas^ (ab.i Bu 88-5-12, 703/4, 23

(MBAP 96).

Erba-"Samai^ «S. hat gemehrt».

£-}-i-is-ti-''Samas' (ab.^ Bu 88-5-12, 135,0

(CT VIII 9).

E-til-''SainaP «erhaben ist S.» (ab.) Bu

88-5-12, 280, .-' (CT VIII 23).

245. FJirH-''S(i>/ujV «S. schont».

Gimi/-''Saiiias^ «Geschenk S:s».

I-bi-''Sainas (ab.) Bu 91-5-9, 473, 26. 496, 7

(CT VI 26. VIII 36).

Ib-}ii-'''Samas^ «S. hat geschaffen» (ab.).

Bu 88-5-12, 10, 8 (CT VIII 2). 185, 10.

VATh 799, ,s (MBAP 31. 19).

Idiiiii-''Samas^ «S. hat gegeben».

250. I-diit-''Samas^ (ab.) Bu 91-5-9, 333,35 (CT

II 27).

I-iit-"Samas^ «Gott ist S.» (ab.) VATh
1473,.'» (MBAP III).

I-M/i-''Samas «Gott ist S.» (ab.) Bu ^8-5- 12,

43, 21 (CT II 3), 229, 32 (MBAP 7).

Iln\NI.NI\-ka-''Samas^ «dein Gott ist S.»

(ab.) Bu 91-5-9, 331, ./ (CT VI 25).

KLH 10, 4.

Im-gU7--''Samas^ «S. hat Gunst erwiesen»

(ab.) Bu 91-5-9, 286, III 29 (CT VI 16).

VATh 755, ,3 (MBAP 16).

255. Iin-ta-ga-ar-''SaDias^ (ab.) KLH 29, 20.

Itti-''Satiias'^-balàfu «mit S. ist Leben».

Itti-''Satiiai-mia «mit S. ist mein Auge».

Itii-"Samas-i-te-e (ab.) CT IV 44, 677, 3.

Itti-''Samas ^-lùnmr.

260. Ka/bi-"Samas^ «Diener S: s».

KA-sajsd-''Samas (ab.) vide No. 275.

Kî-''Samas^ (= IBIti^^D CIS II 65) abgekürzt

aus Maimu-kî-Samas q. v.

^La-ma-rÂ "^^^-"Samas^ (ab.) Bu 88-5-12,

677, 6 (CT IV 44).

Li-se-e-bi-"Samas {nh.) Bu 88-5-12, 731,2.5

(CT IV 50). Bu 88-5-12, 322, SS (MBAP
95) ist Li-se-e-bi-''Samas^ zu lesen.

265. Lit-us-ta-mar-''Sa7iias^ (ab.) Bu 88-5-12,

458 (MBAP 20I

Mà7-{TURj-''Sajiias^ «Sohn S:s» (ab.)

VATh 762,24 (MBAP 1051. Vgl. Mar-

sam-si K 308, 3 (JAlJD III p. 498).
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{''Samas)

Mi-7ii-"Samas^ (ab.) Bu 91-5-9, 361, 20.

248s, -V (CT II 32. VI 31).

Mushib-''Samai «S. rettet» (nb.). Mii-se-

.ü/a-''SJ Probename K 241, VII is.

Na-âi-'^SamaP «S. beruft» (ab.) Bu 88-5-12,

185, .6 (MBAP 31). 70s, js (CT IV 46).

270. Nciid-''Sainas^ «erhaben ist S.» (ab.) Bu

91-5-9, 2467, j/ (CT VIII 48). I.-'^Sa-inas^

(as.) K 1 188.

Ni-din-tuiit-''Samas^ «Gabe S: s» (nb.)

BE IX.

Nur-*'Sanias^ «Licht ist S.» (nb.). Nu-t'tr-

"S. I (ab.) VATh 759, m (MBAP 23). LAH-
"Sci-iHas\ -"SainaP (as.) KK 179, 11.

435 rev. s (JADD 2. 345). LAH-"S. 1 Probe-

name K 241, XI 22.

Pa-la-, Pa-li-, Pa-li-e-''Saiitas\ abgekürzt

aus Taba-pa-la-"Saums q. \'. (ab.) Bu 88-

S-I2, 143 (MBAP 80). 91-5-9, 841. 2503, Vi

(CT VIII 41. 32).

PiQ KA)-''SaiiiaP (abgekürzt aus Etil-pi-

Sanias, oder Atnàt-Sainas zu lesen und

als Kurzname zu Usnr-aiiiàt-Samas zu

fassen; ab.) VATh 990, 13 (MBAP 58).

275. Pî(>KA)-ià-"Sainas Bu 88-5-12, 172, 3

(MBAP 50). 91-5-9, 2192, 24 (CT VIII 18).

Ra-bu-jit-"Samas^ «die Grösse S :s» (abgek,

vgl. Ranke p. 27; ab.) Bu 88-5-12, 332, 5.

607 (CT II 15. IV 37).

Riinüt-''Samas^ «Begnadigung S:s».

Ri-is-''Sauias^ (ab.) Bu 88-5-12, 290, 30

(MBAP 32). 618 (CT IV 37).

Si-lim-''Samas^ «sei gnädig, S.!» (as.) 80-

7-19, 51 (JADD 70).

280. SUi^GIS.MIy'Samas^ abgek. (as.) K 663,9

(HABL 322).

Si-ni-''Sanias^ «gut ist S.» (.?ab.) B 62, 3.

70, 4 (MBAP 109. 27).

Sa-''Santas^ (ab.) Bu 91-5-9, 2191, 2 (CT

^VI 43).

Sä-''Sanias^-ka-lii-iiia} . . . (ab.) Bu 91-5-9,

286, V u (CT VI 17).

Sain-hu-''Sanias (as.) Rm 2, 4, 2 (HABL 410).

285. Sangti-''Samas^ «Priester S:s».

Sairii-''Sai>ias^ «König ist .S.» (ab.) Bu

88-5-12, 185,25 (MBAP31J.

{"èamas)

Sê/'-'''Sa//iûP abgek. aus Sep-Sai/ias-ashat

«die Fusse S: s habe ich gefasst» (as.)

Epon. 791, III R I, III 2ü; vgl. Sep'-MAN
III R I, II 28, III 10. Probename K 241,

VII lii.

Siun-ina-''Sainas^ (ab., abgek. aus Folg.)

Bu 91-5-9. 7\>7, 5 (CT VIII 40).

S?tiii-i/ia-''Saii/as^-''Sa»ias^ «wenn S. der

Sonnengott ist!» (ab.) Bu 88-5-12, 458

(MBAP 20). Vgl. Ranke p. 34.

290. 7}-/.:-(7a;--''''5rt;«ai' «Oberrichter ist S.» (ab.)

VATh 7Z2,, 23 (MBAP loi).

U-ôar-''SainaP «Genosse S:s» (ab.) Bu
88-5-12, 185, 2, (MBAP 31).

fU-l>ar-ti-"SamaVQ) (ab.) Bu 88-5-12, 229

(MBAP 7).

Ü-ga-ka-''Sanias^ (.? ab.) Bu 88-5-12, 175,22

(CT II 7).

Uin-mi-"Shui-si «die Mutter ist meine

Sonne» (ab.) Bu 91-5-9, 324, 28 (CT II 23).

Daiche.s p. 85.

III. An dritter Stelle:

295. '-"'iBèl-'etlri-''Samas^ «ein errettender Herr

ist S.» (vgl. Delitzsch, BzA III p. 388).

Ar. Beischrift: ffi1imt2Xba BE IX 116.

Etil{luypî-''Saiiias^ «erhabenen Mundes

ist S.»

I-na-qàti-"Sanias^ (abgek.) «in der Hand

S:s» (ab.) Bu 91-5-9, 387, 2s. 709, /j (CT

II 39. VI 37). Ranke p. 26: I-na-sü-"S.

«sein Auge ist S.»

Lii-viur\,„u-ur-gi-niil-''Sainas^ «möge ich

dieWohlthat S:s sehen!» (ab.) Bu 71, ^j-.
'

82, 22.

Ma-an-mi-um-. 'Sainas^ «wer ist der

Feind S:s» (ab.) Bu 88-5-12, 721,4.- (CT

IV 49).

300. Ma-au-)ui-!i!ii-ki-ina-''Saiiias^ «wer ist wie

S.» (ab.) KLH 29, 2Ï».

Ma-nii-inn-sâ-ni-in-''Sanias^ «wer kann es

mit S. aufnehmen!» (HoMMEL, Altisr.

Überl. p. 71) (ab.) VATh 782, 10 (MBAP

fSir-kat-ia-''Samas.

Siiin-?tsabh-''Sainas «einen Abkömmling

hat S. ins Dasein gerufen».

T. X.KXII.
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{''Samas)

Tàba{DUG-baypa-la-''Sauicû^ «gut ist die

Regierung S:si>.

305. Tab-gi-ri-"Satnas (ab.) Bu 91-5-9, 2470, äs

(CT VI 42).

Tàb-ûl-''Sainas^ «gut ist der Schatten S :s»

(nb.). DUG-ab-MI-''S.^ (ab.) Bu 91-5-9,

2462, 5 (CT VI 7).

Tab - Ur - SamaP {DUG . GA - Bf- MAN
(sarric) «gut ist der Odem .S:s» 82-5-22,

1763-

Usur-amàt-"Samas «bewahre das Wort

S:s!»' (ab.). Û-sHr-KA-"S.^ Bu 91-5-9,

705,16 (CT VI 36). U-sur-a-^^Y^-at-^S.^

Bu 88-S-12, 183, 3. 285, 20 (CT IV 1 1. 20).

U-sitr-me-e-"Satiias'^ «bewahre den Na-

men(.') S:s!» (ab.) Bu 91-5-9, 'jÇiG, 21 (CT

VIII 37)-

310. Za-ni-iq-pt{KA)-''SainaP «S. verschhesst

den Mund» (ab.) Bu 91-5-9, 401, 17. 487,16

(CT VI 24. VIII 33). Vgl. Za-ni-iq-ga-bi-

"Saiiias Bu 91-5-9, 286 rev. III 10 (CT

VI 16).

Za-Hi-iq-bi-sü-''Sainas^ (ab.) VATh 905

(MBAP 88). Vgl. HoMMEL, Altisr. Überl.

p. 71.

IV. An vierter Stelle:

Gabbi-iim-qàti-''SaiiiaV «alles ist in der

Hand S:s».

LHsà-aiia-nàn-''Satnas.

314. Suni-ina-ilu-la-Sainas «wenn S. nicht Gott

ist» (ab.) Ranke p. 34. Bu 91-5-9, 705, 29

(CT VI 36).

'èàr-Marad-da {LUGAL.MARAÜ.DA BL 9079.

ZA II p. 141. BzA III p. 558. DP p. 220),

in ''Sar-Maradda-tukultuiu «S.-M. ist

Helfer» (Ski.).

''Sar-rai «Königin», die Mondgöttin (vgl. ZA
VI p. 242, u. KA^ p. ^6^) Nd 69, in.

''SES-la-mi-tum Nd 117, 3.

•'Si-da-da, in ^''Si-da-da-lniniir, Daiinu-''Si-

da[-da].

''Si-i-pak, kassitische Gottheit, in Naid-'^Si-i-

pak BE IX.

"èû-bu-lal (wohl identisch mit "Sh-bu-la, die

Stadtgöttin von Sumdula, s. II R 60, iSa.

No. 2.

i^'Su-buJal)

61, 12 b, MBAP p. 117, JBA p. 169 und

beachte die ab. Namen ''Sü-bit-la-a-bi

Bu 91-S-9, 493. 23 (CT VIII 37), Amtl-

"Sû-bu-la Bu 91-5-9. 387. 21 (CT II 39)

und Ri-is-''Si'i-bu-!a Bu 88-5-12, 753/4

(MBAP 26), in

''Sû-bu-/al-ercs.
'

''Sù-bu-lal-iddin.

''Sulmân, geschrieben Siil-inan, auch ''DI{-ina)-

nu, vgl. KA3 pp. 224, 474. "DI. TAR
von mir Siilinàn gelesen wird = Danviii

sein; vgl. DI. TAR-kiir-ba-an = [iJ^nDS''-

K 405 , auch Da-an-kur-ba-an K 409. —
In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. ''.Sii/inàn-a/jê-iddin «S. hat Brüder gegeben».

•'Sulviàn-ah-iddin «S. hat einen Bruder

gegeben».

''Sultnan-aplii-iddhi 4S. hat einen Sohn

gegeben».

(''^Sidiiiàii-asarid «S. ist der Erste». Snl-

maii-a-sa-rid Dr 559, 1 27. •'DI-iiia-iiu\

DI-nu\-MAS\SAG (as.) Könige.

5.
"Sid))um-bèl-usur «S., schütze den Herrn!»

''Sulinàn-crcs.

''Suiinàn-ctir «S. schont».

''Sh!(DI)-iHa-iiu-ha-inan-ilaiü I R 19, 78.

''Sidmàn-iddin «S. hat gegeben».

10. Siil-ina-mi-hn-iiu 83-1-18,358 (JADD 284).

''Suimàn-iqtsa «S. hat geschenkt».

''Suiman-mu-ba-li-it «S. erhält am Leben»

(ab.) Bu 91-5-9, 331, /9 (CT II 25).

''Siil-rna-nu-qarrad{UR.SAG') KB I 8.

''Sulviàii-shr-usm- «.S., schütze den König!»

15. "Snlvmn-siini-d'ni «S. hat einen Abkömm-
ling geschaffen».

''Subnàn-siivi-iddin «!5. hat einen Abkömm-
ling gegeben».

''Suli>i(i}i-siiin-iisur «S., schütze den Ab-

kömmling!»

''Sulmàii-uballit .s.S. hat am Leben er-

halten».

''Sidinà)i-zîr-ib)n «.S. hat Nachkommen-

schaft geschaffen».

IL An zweiter Stelle:
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{''Sulmân)

20. Ardi-^'Siibitàn «Knecht Sis».

21. n-"Sulinàn Probename 83-1- 18, 695, XII?.

"TA.HAR-RI, in Ahc-iddin-" TA.HAR.RL
''''Tammes, mit Artikel ("Ultanunes, ''Iltames,

Iltemes. Es ist das Verdienst HiLPRECHTS
diiesen Gottesnamen mit Cjlûlijbx zuerst

identificirt zu haben, s. BE X p. XIII f.

Ob überall in den folgenden ws. Per-

sonennamen Tainines oder vielleicht

Sames zu lesen ist, mag vorläufig un-

entschieden bleiben.

I. '^Tani-vies-ba-rak-kit. BE IX.

Tam-vies-id-ri K 974.
'' Tam-mes-i-la-a-a Nd 554,4.

Tain-vies-i-ln Nbp ZA IV 7, 3.

5.
'' Tain-mes-la-di-in\la-din-ni BE IX, X.

'' Tam-mes-li-in-dar BE IX, X.

'' Tarn nies-na-da-ri BE IX.

Tam-ines-na-ta-)iu K 961, 15.

'' Tam - mes - m\ri\nu-ur- ri- [nuri- 82-3-23,

271,1, BEIX, X.

10. '' Tam-mes-ra-hi-ià BE X.

Ba-rik\,-Tki-''Tam-mes BE IX, X.

''BU-tam-mes-i-la-a-a Nd 1022,11; vgl. No. 3.

''Bèl-tam-mcs-nu-ii-ru\uu-nr Nd 936, 12. Dr
Ba 9, 14. Vgl. No. 9, 17. Oben p. 46 "BH-

umè-niir gelesen.

"Il-ta-mes .... Nk 363, i.

15. n-tam-mes-i-la-a{-a)tiå ig^, m. 583,18. Nk
452, 18. Cr 34,14. 360,10. Vgl. No. 3, 12 und
''Samas-i-la-a-a Nd 550, 11. 647, ai. Oben

p. J^: Il-tti^'-i-/a-a-a.

Il-tam-mes-na-ta-nu Nd 497, 4. Vgl. No. 8.

Il-tam-mes-iiu-ûr Cr 59, e. Vgl. No. 9 u. 13.

Abi-il-tam\ te-mes Nd 269, 4. 638, 4.

19. Ba-ri-ki-"Il-tam-mei BE X. Vgl. No 11.

i'TAR oder KUD (BE X pp. 54, 71 : = DaianuT),

vielleicht= '''/'(7-r/-i-/83-i-i8, 695,XIIi5,in

"TAR-aU «T. ist (mein) Vater».

'' TAR-àh-iddin «T. hat einen Bruder ge-

geben» BE X.
'' TAR-sani-sH-hP.-e-ri}, -rat-hi-ia.

'' Tas-me-tum, ^''^Tas-m/t, die Gemahlin des Nabu,

in Personennamen:

I. An erster Stelle:

{'' Tas-me-tum)

\. J^'' Tasm'etiim-atkal , abgekürzt aus fAna-

" T.-atkal.

/'' Tasmètum-damqa{t) «T. ist gnädig».

f" Talmètum-i-a\ri-mat «T. erbarmt sich».

-f" lasmetiim-tahni (abgek.).

IL An zweiter Stelle:

^. fAna-'' Tasmctum-atkal «auf T. vertraute

ich».

Ardi-'' Tasmetuvi «Knecht T:s» (nb.). Probe-

name 83-1 -18, 695, XI 13.

Sil{GIS.MI)-''Tasmètum (abgek.), Probe-

name 83-I-I8, 695, XI 14.

III. An dritter Stelle:

8. Ina-sm'') Tas-mit «im Schatten T:s».

''' TUR. f (III R 66 rev. 116), wechselt mit ''A .Èq.v.

Cb 147. Dr 367, 4. 378. 379, 10, 11, 33. 428,2.

— In Personennamen an erster Stelle:

I.
'' TUR.E-ahè-iddiua «T. hat Brüder ge-

geben».

''TUR.E-etir in dem Namen der elami-

tischen Stadt Dintii-sa-" TUR.E-etir

Snhrb Prisma IV m (OL VI Sp. 443).

''TUR.E-iddin «T. hat gegeben».

'TUR.k-iqbi «T. hat befohlen».

5. ''TUR.E-iqîsa «T. hat geschenkt».

"TUR.È-sa-li-ti BzA II p. 183, 45.

7. ''TUR.È-siim-ibni BzA II p. 171, 10.

''U-a?., in Amcl-"Ù-a.

"Ural, geschrieben i>t>^ JRT (vgl. II 62, sg a),

Nd Pa 2, p. Cr Pa 4, 5. Dr 26, 4. 295, 3.

DrPaö, 3. 7,2. 8,2. 9,3. II. 12,8. i6, 3. Pi

9, 3. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I. ''Uras-ah-iddiii «U. hat einen Bruder ge-

geben».

''Uras-hh-ittaiiuit «U. hat einen Bruder ge-

geben».

'' Ums-ana-bitisit (abgek.).

"Uras-bèl-saviè «U. ist Herr des Himmels».

5. ''Uras-erba «U. hat gemehrt».
'' Uras-iddiua «U. hat gegeben».

''Urai-kàsir «U. bewahrt».

''Uras-imi-ba-li-it «U. erhält am Leben»

(ab.) Bu 88-5-12, 37, 23 (MBAP 100).

T. XXXII.
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{''Uras)

''Uras-nàsir «IL schützt» (nb.\ '' U.-ita-sirj

si-ir (ab.) Bu 88-5-12. 17, .-j (MBAP 100).

10. '' Uras-sàpik-zîri.

''Uras-sàr-iisitr «U., schütze tien König!»

''Uras-shin-ibni «U. hat einen Abkönim-

hng geschaffen».

•' Uras-siim-iskun «U. hat einen Abi<ömm-

ling geschaffen?.

•'Uras-siim-ukîn «U. hat einen Abkcimm-

Hng bestellt».

15. ''Ural-sitm-Hsitr 'i\5.,^c\\\\V/.<i den Abkömm-

ling!»

"Uras-iikin «U. hat gefestigt» (as.) K 8754

rev. 12 (JADD 26 1\

''Uras-usallim «U. hat unversehrt erhalten».

"Uras-zir-ibni «U. hat Nachkommenschaft

geschaffen».

11. An zweiter Stelle:

Ardi-''Uras «Knecht U:s».

20. Iddin-''Uras «U. hat gegeben».

l-ku-uu-ka\ga-"Uras (ab.) Bu 88-5-12, 673,24

(CT VIII 23). Vgl. Daiches p. 47-

Qtsti-''Uras «Geschenk U:s».

III. An dritter Stelle:

E-til-pî-" Uras «erhabenen Mundes ist U.»

(ab.) VATh 643 (MBAP 55).

24. Sa-pî-''Uras «der auf Geheiss U:s (^hervor-

gerufene)».

"U-ri-gal-la Nk 305, 4, -'URU-ra-gal Nd 1012, 5

(Beiname Nergals).

"U-sö-lum Nd 447, 3. 514, 3. Vgl. BzA I p. 526.

"Za-ma-du, in rs{Milî)-ki-''Za-ma-dii.

"ZA. MAL. MAL oder Zaniama, in Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
''Zamalmat-a-bu-mn «Z. ist Vater» (ab.)

Bu 91-5-9, 318,.?, (CT IV 50).

''Zamalmal-ah-iddm «Z. hat einen Bruder

gegeben».

«Zamahnal - ah - usur (- PAP- PAP) « Z.,

schütze den Bruder!» (as.) Sm 1678 rev. s

(JADD 212).

^'Zmnalmal-erba «Z. hat gemehrt» (nb.).

Epon. (as.) K 296.

5.
«Zamahnal-eres (nb.) BE IX. "Z.-KAM-es

(as.) K 1608b, 26 (JADD 259).

No. i.

H'ZA.MAL.MAb

''Zaïiialmal-iddiiii^a) «Z. hat gegeben».

''Zamalmal-idinnam (ab.) Bu 91-5-9, 2196. ^v

(CT VIII 35)-

•'Zamalinal-iqisa «Z. hat geschenkt».

"Zavinhiial-Iîpi-iisiir «Z., schütze den

Sprössling!»

10. •'Zaiiialinal-iiapi'stiin-usur «Z., schütze das

Lebewesen!»

•'Zainabnal-nasir «Z. schützt» (^nb.). "Z.-

iia-sir (ab.) Bu 88-5-12, 37, 3s (MBAP

100).

''Zaiiiahnalpb'-usjtr «Z., schütze den

Sprössling!»; abgekürzt: Z.-pir\

"Zamalinal-silwi «Z., sei gnädig!»

''Zainahnal-sar-usiir «jZ., schütze den Kö-

nig!»

15. •'Zaiiialiiial-siiiit-iddin(„) «Z. hat einen Ab-

kömmling gegeben» i_nb.). König von Ba-

bylon c. 1200.

''Zamalmal-iian-iqisa «Z. hat einen Ab-

kömmling geschenkt».

"Zamabnal-sinn-usur «Z., schütze den Ab-

kömmling!»

''Zamahnal-utirri.

''Zamaliiial-H-tu.

20. "Zainalmal-zir-ibni «Z. hat Nachkommen-

schaft geschaffen».

''Zaviaimal-rJr-idd'ui «Z. hat Nachkommen-

schaft gegeben».

''Zaïnalinal-sîr-èpi's «Z. hat Nachkommen-

schaft geschaffen».

11. An zweiter Stelle:

I-din-''Zamaluial «Z. hat gegeben» (ab.)

Bu 91-5-9, 764, G (CT VIII 40).

24. U-bar-''Zaina/mal {ah) Bu 88-5-12, 701,20

(CT IV 17).

"Za-ri-qu, ''Za-ra-qu, Za-ar-ri-qu Nd 3, n. 512,9.

699, 16. — In Personennamen:

I. An erster Stelle:

I.
''Za-ri-qii-iddin «Z. hat gegeben».

''Za-ri-qu-r'mianni «Z., erbarme dich

mein ! »

•'Za-ri-qu-siiin-iskun «Z. hat einen Ab-

kömmling erschaffen».

''Za-ri-qii-rJr (abgek.).

37
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{"Za-ri-ku)

5.
''Za-ri-q7i-r:tr-ibni «Z. hat Nachkommen-

schaft geschaffen».

II. An zweiter Stelle:

Ainti-za-ar-ri-qu «Magd Z:s» (ab.) Bu 91-

5-9, 2485,4 (CT VI 31).

{i'Za-ri-ku)

7. Sa)igH-''Za-ri\,a-qn «Priester Z:s»„

"Zik-ka-ra-nuQ) Nd 1036, 4.

''Ziq-qur-ratj, „.,,„„ Nk 312, 22. Nd [695, 2(i] 696, 23.

Cr 185, 12.

III. Namen von Ländern und Ortschaften.')

Aâ?{/ ''Addu {irsitivi) sa kirib Barsip''' Dr 367.

Abnl '^Nabi'i {irsitim) kirbilina "'Sahrbi Dr 323, 2.

325-

A-dir-tunt St. Nd 973, 20.

Ag-ma-ta-nn L. (Ekbatana, vgl. DP p. 248) Cr

227, G.
°' '""'A-ga-ma-ta-im Cr 60, ig.

A-ga-de''' St. Cr 267, 2. "'""sangû Agade'"' s. u.

Personennamen; a-ga-de'''-ii'a Cr 360, 22.

A-gis .?)*' St. Dr CT IV 41, u.

A-il-ta-ain-vni sar-ga-ras L. Cr 227, 11, wahr-

scheinlich ein Ort in Medien.

Akkadii L. , in Ak-ka-da-a-a s. u. Personen-

namen; ak-ka-di-i-tuiii Dr 297. 301, 3.

Ap-pa-ak''' St. Dr 533, 15.

AraviH L. , in A-ra-ain-ma-a «Aramäer», s. u.

Personennamen.

Aratta St. {KUR.RU''' BL90S1) Nk 93, ig. Nd
104, 2.

A-ra-zii-it (vgl. ^'A-ra-ziL-u-a BE X 43, .1) in Shr-

a-ra-"ii-îi.

Arbai/ St. (jQßr/Xa, jetzt Erbil), in Personen-

namen: Ar-bû{-i)-l/-a-a (als Probename:
"'Arba-i/i-a-a K 241, IX 13), "'Ar-ba--il-

shr-usui-, -^Arba-il-sär-rat m. ar. Bei-

schrift -lObl-iS eis II p. 26, flstar-arba-tl

(s. u. Istar), Mannu-ki-Arbdil K 350, 3,

Pa-qa-a-na-arba-ili (as.) K 350, Tàb-sâr-

Arba-ili (as.) K 368, 9.

Ar-pa-da St. (Arpâd.? vgl. DP p. 275) Nk 74,10.

A-sii-2Lr-uk-ka-iin L. Cr 58, 7.

Assùr L. u. St., in Personennamen:

I. As-sur m. Determ. '""'^'.

(v4.f.f?/;-)

As-sur-a-a «Assyrer» (nb.). Als Probe-

name: "^LIB.ZU-a-a K 241, IX n.

AHÛr {-'LÎB.ZUyiu-viur.

/Asinr {"'LÎB.ZUysar-rat{s.s) Ki6i9B,2

(HABE 308).

5. Sul(^DI)-7iiH-'"^'Asmr (as.) K 1434 (JADD
iio).

6. Mau-nu-ki-Assur {LÎB.ZU) Sm 3 rev. 12

(JADD 625). - -'"^'Assûr Epon. 794.

Bàb-bi}-ia}-qu Dr 439, 29. Vgl. "'Bàb-bil-qalç,-

KK 144 rev. i. 515.

Bàbilu St., geschrieben E''" Nd 4, 21. 6, 20. 63,19.

916,3 etc., TIN. TIR''' Nk 3,21 etc., TIN.

TIR''' f Dr 158,10, Bâb-DINGIR.RA'''

Nk 85, 20. Cr 1 1 1, 20 etc., Bàb-DINGIRP'- *'

Nd 293, 2. 687, 45, Bàb-NI.NP' Dr 551,31,

Ba-ab-NI.NI K 4309 obv. 22, Ba-bi-NI

Ev. 23, 27, Ba-bi-i-li Dr 206, g, Ba-bi-i-li'''

Dr 227, 5, Ba-a-bi-i-lu''' Cb 423, 2. Oft in

den Datierungen und sonst. — In Per-

sonennamen:

i. Ba-bi-la-a-a, TIN.TIR '{-ld)-a-a, Bab-ili-

a-a (K 660, 4), Ba-bi-la-a-a-ü (I R 66, II 2),

a„.ci jnY^ jiRki ^BEX 93, 15) «Babylonier».

Als Probename: Bàb-DINGIR.RA'''-a-a

K 241, IX 14.

Bàbilu{TIN. TIR'"ykHd-di>i.

Bàbibi{TIN. TIR''')-Iu-inur {nh.),-//i-;////r-n/

K 954.

Sangù Bàbili.

\) Mit Angabe der von ilineii gebildeten Persoiieun.amen.

T. \XXII.
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{Bàôihi)

Sàr - BàbiliiE) - "'^'Ass/h'{JS) - nsaösi{GÅL)

«der König von Babylon hat A. ins Da-

sein gerufen»^?) III R 43, -n b.

Zîr-Bàbili «Spross B:s».

Man-mi-ki-BàbiliiKÂ. DINGIR. RA''') «wer

ist wie B.» K 4515.

8. Sulum-aita-Bàbili, abgek.: Sulum-Bàbili.

Bàb-nàri-Bar-sip Cb 317, 17.

Bàb-nàri-ka-pi-ri Cb 23, 2.

Bàb - nàri- Ku- te- ej TIG. GAR.A . KI{-la-bi-ru\ri

\BAD) Nd 178, 2. 193, 2. 203, 2. 973. 995,7.

Cr 323, 3. 346,3. Cb2i7. 317,17. CbL
169, 15. Dr 102, 3. 171, 2. 175, 2. 287. I316.]

332, 2, 18. 426, 2.

Bàb-jiàri-''Sainas^ St. Nd 738, ir,. 877, i. Cr

243,2." Cb 316, 10. Vgl. u. ""'Saîiias.

Bàb-hir-ru St. DrCIS II 69.

Bàb-tH {> mit Determ. cak/M) ^d 750, n.

Ba-hi-e (mit Determ. garim-^^^ ^y^ ^^^ Nabu-aplit-

iddin Nk 2 10, 1.5.

Ba-is-ki-su(^) St. Nd Mil 57, 15.

Ballukat, vide Pallukat.

Barsip (St. Borsippa, vgl. DP p. 2i6f.), geschrie-

ben Bar-sip^', Bar-slp''' (Nd 1025, in),

Barsip''' Nd 356, 7. 449, u. 808, 9), Bar-

sip''^ Nd 187, 16, Bàr-sïp''' (Nk 347, is),

«'Bu-icr-si-pi (Nd678, u), BAD. SI.AB.

BA''' (Nd 1129,6), Nk53, 14. 102,4. 201,15.

248,2. 347,16. 374,35. Nd7S,22. 85,2. 187,16.

191,14 210,17. 280,7. 356,7. 449,11. 560,10.

627.2. 678,11. 808,9.829,20. 1014,5. 1025,19.

1129,6. Cr 17, 11. 128,32. 172,18. 338,19.

Cb 120,22. 233,48. 376,15. 377.5,9. 399.!'-

Dr 64, 19. 75,5. 100,2. 191. 210,15. 249,14.

259,19.274,15. 311, u- 367,2. 379,9. 428,15.

476. 3. 501, 16. GARIM sa Barsip''' Dr

280, 8. När Barsip s. u. Namen von Ka-

nälen. — In Personennamen: Bar-sip'",

Bar-sip-a-a, ba)'-sip'''-i-iu»i Dr 80, 40.

Ba-az-za-nu (mit Determ. garl\i^^ pi-ka-tiiin

Dilbat''' Dr 295, 2.

Bèl-iqbi {sa pihàt Bàbi/i) (mit Determ. "' oder
c-w/AT) Nbp Mil 7. 13, 2. Ng [18, 20]. 70,13.

Nd 374, 19. 454, 2. 563, 5. Cr 174.

180, 2.

No. 2.

Bi-ri-i-lu, Bi-ir-i-lit, J^i-ri-li, Bi-w-il (mit De-

term. ''• 'Ä^''''), pihàt Sippar Cr 26, 3, 19.

7c, 3. Nd 993, 6.

Bir\Bi-!r-tum{-sa '"Kiilki-na-a, mit Determ. "' oder

CARia^ vgl. "'Bi-rat K 509, -, ••'Bir-ta-a-a

K 509, c) Nk 348, 2, 12. Ng 18, 18. 70, 15.

Nd 379, 2. 659,24. 934,2. Cr 121, 5. 176.

350.4. Cb 102,2. 141. Dr 397, 3, 19. 427,2,22.

Bi-is-tian St. Nd 5, a, 14.

Bit-a-bart-ti>. St. Nd 354, is.

Btt-ar-ba Dr 438, 8.

BU-ha-hu-ni (mit Determ. '-'-'^'/iU) Dr 371; vgl.

u. Hahhuni.

Bit-ili sir St. Cb 85, s.

BU-li-ta-imt Dr 329, 3, vgl. u. Li-la-mu.

Bit-"' "Nabn-bèl-ilàni St. Dr 494, e.

Bit-'" "Nabft-sinn-eres Nd 342, n.

Bît-nîuiLAH.LAH)-i-ni-ili St. NkL 7, u.

Btt-ràb-kàsir Dr 105, 13.

Btt-ra-hi-c St. Cr 240, 13.

Bit-"'Si-ik-ka-nu St. Dr 348, 19.

Bît-"'".Sin^-iddui Dr 533, 7.

Bit-"-"'''sa)igi-ekalli-te}-ine St. Dr 19S, 2.

Bit-sarri-Bäbili (St.) Nd 610, 15. 764, is. 765, lo.

769, 12. 802, 18. 806, 16. 807, 19. 816, 15.

838, 18. 837, 20. 853, n. 861, 11. 863, 13.

946, 12. 947 Q). 966, 16. 967, 14. 974, 19.

1005,13. 1013,18. 1019,16. 1030,19. 1044,15.

1047,20. 1048,20. 1056,14. 1102,16. 1113,30.

Bît-ta{-a)-bi\DUG.GA{-"Bèl) Nk 357, 13. 384,13.

397, 13. Ng [21, 7]. Nd 39, p. 40, 19. 253, 18.

268. 5. 280, 4. 678, 10 {Bit-DA-"Bel). Cb

85,9. 257,19. [261,11]. 303,11. 322,17.

410, 7. 436, 2. Dr 360, 7, 12. 527, 19. 533, 9.

541, 37-

Bitii-sa-au-na-bi («Hasenhaus» oder Bitu-la-

"Na-biT) Nk 373, 20.

Bitii-sa-'" "Nabù-viii-kin St. Nd 796, 20.

Bu-da-nu St. Nd 1028, 3.

Dan-na-tuin («Burg») Nk 179, 10. 327, lo.

Da-pi-i-ni St. Cb 223, 15.

Dil-bat''' (St.; vgl. DP p. 219) Nbp Mil 15,2.

Nd 691,3. NdPa2,42. CrPa4,34. Cb 435,6.

Dr 113, 4. 265, 8. 269, 18. 295, 2. Dr Pa 7,24.

8,34. 9,3,35. 12,40. 13,25. 14,13. 15,26.

16,10,21. 17,19. 18,26. 19, .32. 21,1,32. —
Sangù Dilbat, s. u. Personennamen.
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Di-rii, ideoyr. BAD . AN . KI («Gottesbiirg»;

Y''Di\-e-ri kisad Idiqlat Assyriaca p. lO

m. A. 5, vglDAL' p. 1 5 A., II R 52,ä2,23d), in

Ihü-di-ri K 323, 19 (JADD 68, III p. 107).

Pâ?ii-di-riil"'BAD.AN. Kl-lüviur.

Dih'u'-' DrPa 10, 2.

Dür-ga .... St. Nd 1 36, a.

Dûr-ka-ra-hi St. (vgl II R 65 c) Cb 276, 13.

Dur-sa-ha- -di-qui>) St. Nd 663, s.

Dur-sa-kàrii^) St. Dr 328, m.

Dur-sa-kàri-rab-hi Dr 335, 1. "'Dùr-sa-kàri-

ra[b-l>i] Dr 321, >.

Dur-''Samas St. Ng 54, s.

Dhr-shr-ukm St. Cb 176, g.

E-bir-uäri Cr 144. Dr 9, 17. 27, i. 82, •>.

Elaintu L. Elam (geschrieben (^') "•"'NIM\NIM'"\

NIM. MA'") Dr iS4,:i. 230, ». 308, 12. 41 i,n.

442, 1. 516, 2G. 572, :,. 577, 12.

Eridii{NUN^^ Nd 43, 23. 254, 12. 438, ir,. 930, -,

u. ö. Cb 147, 14.

Essn St. {"'esles-su; «Neue Stadt») Nd 506, 3.

709, 4. Cr 197, 2: sa iiia kisad iiàri essi.

Dr 124, 111. 425,20. ^'Eshi (BL 4583) sa

kirib Bàbili Nk 247, 13 (vgl. V R 60, II 12).

Gandaru St., in ^'ga-aii-da-rn-i-tiim Dr 379, 44.

Gibaru, in "'"''gi-ba-ra-a-a Dr 458, 1.5.

Gi-lii-sii (mit oder ohne Determ. "' oder garim^

Ng 70, 11. Nd 398, 31. 548,3. 690, 13. 748, 15.

770, 2. 774, 19. 784, 4. 1080, 2, .'-,. Cr 34, 21.

166,8. 364. Dr 110,2. 198,8. Cb 437.

Gù''' St. Cb 144, in.

Gîiiii-nia-nu St. àlii sa ''Nabu Dr 490, 19. ^'Gu-

ba}-mn-nia-nu àlu sa ''Nabu Dr 276, is.

Vgl. u. ^'Sa-''Nabü.

Ha-bu-riil'' St. Nd 119, 15. [250, 2]. 1078, 2.

Ha{-ah)-/ju-ni (mit Determ. *' oder "^" oder
"''""'; «Rabenstadt»). Dr 208,7. 212, 21.

286,7. 386. 395,13. 396,13. 412,11. 4<'^2,i,i6.

485. 498, 7. 505, 12. 506, 13.

Ha/ St. Cr 364.

Hai-la-a St. Ng 70, 12.

Hailab (mit Determ. " oder carim-^^ Hal-la-ab

Cb 48, 2. Hal-lab'-'''^ Nd 1002, e. 1003, 2, 10.

Dr 370, 23. Hal-lib Nd 1004, 3. Hailab''''

(BL 1679) Nk WM 2. Vgl. KB III p. io6ff.

A. 5; Äz/-/rt-/;/*' IIR63, 23b. Ha-la-ab

Nd 869. In Hailab gab es Erdpech.

Ha-inat (mit Determ. "' oder g.'av.i/j jS[di38, lü.

Dr 563, I, IG.

Ha-iiiit-ni St. Cb 394, i.

Harràn (geschrieben KAS^-'i mit oder ohne

Determ. "'), "'"<''har-ra-na-a-a Ng i, 2. In

Personennamen:

I. ÅV/-.^rt;7V7« (= pnbya L1DZBAR8KT, Handb.

p. 444 no. 4) -abii-usHr(PAP) Rm 190

(JADD 152).

Bei- Harràn-(ih-jtmr{PAP- PAP) (as.) K
7682 rev. 12 (JADD 210).

Bêl-Harràu-bèl-7isur{PAP; as.) Epon. 741,

727.

Bèl-Harràn-dfirii (as.) K 285 , an. Probe-

name 83-1-18,695, XII 28.

5. Bcl-IJanàn-id-ri JADB.
Bcl-Harrii/i-ilti-ia Probename 83-i-iS, 695,

XII 2!..

Bcl-Harràn-qit-sui'-a-ni (as.) 83-1- 18, 345, g

(JADD 279).
'

Bcl-Harràn-sadiia (as.) Epon. 647(.?).

Bèl-Harràii-si7i-usur{MAN-PAP\ as.) KK
309, 34. 416.

10. Bcl-IIarràn-tâk-lak (abgek. ans Ana-bêl-

H.-taklàk, as.) 83-1-18, 339 (JADD 246).

Bèl-Harràn-uballit{TI\TI.LA; as.) K 451

rev. 13 (JADD 206). 83-1- 1-18, 695, I 22.

Bèl-Harràn-iisiir{PAP)-an- ni Probename

83-1 -18, 695, XII 30.

Isdi-^'Harràn JADD 32.

liikjtlti-^'Harràn K 11955.

15. Mannu-kî-^'Harràn K 306, 21.

Harràn-Kis'"' (St.) Nd 133, 2. 763, 7. Dr 38, 1,13.

226, 2, 15. 304, 2, 19. 377, 1, 17. 419, 15. Vgl.

U. Kis.

Harràn-sarri {sa kihhi "^'''Bànîtinii) Nk 374,4.

Nd 116,8. 178,10. 193,3. 203,9. 760,7.

DrPa 14,2. 16,2. 17,4. 18,3. 19,3. Dr

26, 3.- 152, 7 {sa kisàd "'"Piqiidit).

Har-ri-sa-"BéP Dr 533, 19.

Har-ri-sa-'"La-hi-su àlu sa ''LUGAL.MARAD.
DA Nk 106, 13.

Har-sag-kalaiii-7/ia''' (mit Determ. ''' oder ''''\

sa kirba Kis'''; vgl. DP p. 219) Nk 328,3.

359, iG. 408, 20. Nd 626, 5. 665, 19. 967. Cb

330, 17. 331, 18. 349, ic. 393, 10. Dr 181, 10.

214,13. 232,13. 245,2. 302,17. 379,05.465,3.

r xxxii
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llarrJb, in •^'"''har-rJ-ha-a-a Dr 458, w.

Ha-sa-pi-e, Ha-as-pi-e St. Ng 18, m. Nd 360, 5.

398, \. Vgl. ^'Ha-as-say-pi-e"-] Nk 243, 2.

Ila-ü-ra-tum (mit Determ. (^^'^'m^ Dr 400, 3.

Hi-me-ri St. -Smk M 11 2, ».

Hindànu St. («am jen.seitigen Ufer des Eu-

phrats gelegen», vgl. A.srnsrpl III 12, HR
53, 7b), in "•"''hi-in-da-na-a-a Dr 379, aa.

Hi{Sàr})-ra-nu St. Nd 505, 3.

Hi--n-rn St.(.?) Nd 936, c.

//;/-/;«'''' St. Smd ZA IV 2, «.

Hu-ba-di-ht (mit Determ. '' oder '""'^ Cb 251,10.

309, 16. 310, 7. 388, J, 111.

Hmn-inaQ) St. Nd 931, u. Vgl. Dr 111,3.

Hur-ra ... St. Nd 1032, 11.

Hu-si-c'-tu sa '"Ha-ah-hii-ru Nk 115,3».

Hn-si-e-tii, Hii-its-si-tii, Hii-us-si-e-th sa '" ''Nabu

\Na-bi-c-am\ha-ain\im\-me-e St. Nk 76, i3.

1 18, 11. 122, ij. 138, 1.-,.

Hu-si-e-ti sa '" ''Nabu-un-ita-a-a St. Nk yj"], 22.

Hti-Hs-si-e-th sa '" Iddin-Mardiik St. Nk 43, lä.

Hu-us-si-tuiii St. Nd 1 102, 2.

Hu-MS-sn-hcm sa '" ''Bau-eres St. Nk 94, u. [422, 10].

Hu-su-c-ti sa "'Ba-r:u-zn, sa pihàt Ur/tk St. Nd
112, 13.

Ib-ri, à/ii sa "Nabti St. Nd 943, u.

Il-tab\ta-ba-tiim St. Nk 364, la. Nd 6, is.

ludnikku St., in '^''''^'un-bii-uk-ka-a-a Dr 457, mf.,

!iii-bii-ka[-a-a] Dr 260, 30, '""^'ini-bii-ku-a-a

Dr 458, a, 11. Vgl. "'In-bu-qn''' KLH 29, 27.

I-sa-na L. i^'I-sa-na KK 549, u. 122, 15, vgl.

BzA IV p. 515), in Bêt-"'''I-sa-na-dûru

Probename 83-1-18, 695, XII 31.

hin St., in I-sin-na-a-a. Vgl. "'"'' ("^FA.SE.K/.

IsijniRyki-il-lu St. Cb 85, 7.

Kal{lab\)-bi-nn St. Ng 54, ».

Ka-pa-ri-ini-tna St. Dr 526, 15.

Kap-ri-il-lu (mit Determ. c.^^^«) Dr 198, 21. Kap-

ri-ilQ.NI) Dr 393, 2, 11. Vgl. aber Qa-ab-

ri-ua DP p. 328.

Kàri sa "Nabu St. (^'i)KAR\Kar-n {hi) 'W.i;

vgl. DP p. 206). Dr 364, 6, 13. Dr? 46, 2.

49, ä. 62, 2. 64, IS. 75, 20. 132, 2'.

Kàri-" Tasmètum St. {("''KARj Kar-ri \
Ka-a-ii

'' Tas-me-tmn) Cr P 20, 17. 21, 2. 24,3.

CbP 24, 3. 25, 21. 128,3,1s. DrP52. 59,2,19.

114,0.136,13. 139,2.142,17. 143,0. P 59,2. 121,3.

No. 2.

Kasini, ir-si-ti/iii ka-si-i-ri sa kirbi Bàbili Dr

27s. 1-

ÅVi-^^St. (vgl. DP p. 2i8f.) Nk 328, 3. 346, 17.

423, 18. Nd 306,2. 1024, 13. Dr 133, 1,0. 245.

Itarràn bez. ''Harran Kis'" Nd 133, 2.

760, 7. 916, 13. Cb 55, u. 349, 17. 362, 7.

Dr 38, 15. 194, 4. 226,2, 1.1. 304,10. 377, 1,17.

419, In. Vgl. u. Harran Kis'''.

Kissatn St. {'^'N/G/N-tijtnlinm) Nbp (ZA IV)

14,13. 20,15. Nk24,!i. 32,12. 33,12. 34,12. 38,14.

39,10. 42,12. 44,11. 46,13. 47,14. 48,9. 60,13.

61, 14. 62, 15. 66, 0, lli. 70, 14.

Ku}-du-bu St. Cr 324, is.

Kur-ban-na-ili St. Cb 359, ic; vgl. "'Knr-ba-an

HR 52, Kia.

Kûiù St. {TIG. GAB. A'-; auch T/G{NI).

GAB.A^^'^i Knl Mil 5, 12; vgl. DP p. 217)

Nk 202, IS. 259, 4. Nd 47, 13. Cb 403, 2, 18.

432, 2, 17. ^ Ku-ta-'-i-tuin.

Lab{Ka/})-bi-nu St. Ng 54, 0.

La-ha-mar{i-at}), mit Determ. <^-^Ri^i, Dr 370,22.

La-ha-rat\ra-at (mit oder ohne Determ. "' und
GARni^ Lab 1,10. Nd 606. 791,12. Cr 34,27.

244, 5. Vgl. "'La .... Nd 350, 11. 462, 9.

Lahiri St. (vgl. DP p. 204)
"' La-hi{-i)-ri Nbp

(ZA IV) 19,28. Cb 13,5.

Larsani St. {"ßABBAR. UNU ; vgl. DP p. 223)

Nk 52, 2. 125, 12. Larsam-a-a Nd 612, 0.

Li-ta-niu\vie\,„i (mit Determ. •'' und g.-ja-awj [,,iih,-at

abulli ''Ninib pihàt Bàbili) Dr [26, 3]. 152, 3.

172, 2, 19. 202, 3. 227, 4. 273. 290. Bît-li-ta-

inu Dr 329, 3.

Ma-ag-da-tuni'i Dr 253, 13.

Ma-as-sar-qu-nbQ) Cr 267, 12.

Màt-tain-tun St. Nk 78, 4.

Misir St. u. L., in '•hiti-sir-a-a Dr 368, 15,
"•''' mi-

sir- -i-tnni Cb 334, 4.

Na-ba-tum St. Nd P 10, 3. CbP 26, 2. 27, 2. 129,2,

17, vgl. Cb 146, 8.

Nàr-''Bànttnm {sa harràn Kis''') Cb55, 13. 56,15.

Nàr-Kiaî-la-bi-ru St. Dr 426, 21. Cb 179, 2. Vgl.

u. Bàb-nàri-Kiitè-labîrn.

Nàru-es-su (St.) Nk 251. Ng 63, u. Nd 353, u.

419, 6. 473, iG. Cr 123, 14. Cb 118, 17. 361.

Dr 9, 21. 80, 54. 124, 19. 155, 3, 18. 313, 18

{ehi-û). 353, 2, 17. 425, 20. Vgl. "'''Essu.

Nàr sarri ""''Elainti''' Dr 41 1, 17.
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Na-sir St. Dr iio, 2. Nk [209, 7].

Ni-itn-a (Ninive) Nd 231, 4, 15. In Man-iin-ki-i-

"'Niiiiia (BL 4802) K 609.

Nippjiru (St."! in Bèl-iii-ip-pn-ni-aiia-alrisu-tèr.

Nu-iih-sa-ni-titui (mit Determ. garim^ j)j- 274^ 2.

Pal-hi-kat, Pal-lu{-uk)-ka-titni St. (vgl. MEISSNER,

Mitteil. d. vordera.s. Ge.s. 1896, 4 p. 10)

Nd 333, 3. 921, 3, 7. Di- 113, Ki. 24. Auch
Nàr Pal-hi-kat alit sa "Sainas Nd 463, 9.

Pa-se''', in "'"'^PA.SE'-- a-a^RX, '""in"!)Pa-se'''

s. u. Personennamen. Vgl. hin.

Pa-si-ri St. Cb 214, n. 215, lu. 217, m.

Pi-qu-du St. Nbk 365, 2. Dr 257, w. àln sa

"• "Nabà^-nballit.

Qa-l!i{-â)-nu (mit Determ. '' und c.iä/j/) ^i.^ 202 .?

311, 3. 432, 13. Nd 74, 1, 11.

Raq-qat-''Sauias (mit Determ. ^--iRiM^ Nd 1133,4.

Cr 54, 3. 59, 2.

Raq-qa-tuuL-sa-sarri Nd 193,'!. Vgl. Raqqatnm

sa kisad Puratti Nd 17S, lo. 203, 17.

Ra-a-::;u St. Cr 15, 12.

Ri-naint-bi} .... St. Nk 289, 4.

Ru-sa-pu L. u. St. (Reseph, vgl. DP p. 297) Nd
462, 21. 1054, 6. Cb 248, 3.

Sippar St. {UD.KIP.NUN'-'lSippar'--'; vgl. DP
p. 209 ff) Nbp M II 12. Nk 41, 5. 45, 19.

63, X-,. 102, 14. 168, 2. 17s, lii. 205, 12. 227, IS.

228, 17. 236, iii. 242, 12. 430, li). 436,21. 439, il.

I

444. al. Ng 29, 14. 47, 15. 54, 21. 65, 4. Lab
j

5, 12. Nd 43, 23. 48, 23. 54, 10.^ 72, 20. 79, IG.

95, 17. 113, 18. 188, m. 196,19. 197,17. 232,12.

234, 8. 246, 14. 275, 10. 283,10. 313,19. 352,5.

373, 10. 401, 5. 436,13. 497-15- 505,14- 506,14.

542, 12. 558. 599, iG. 636, ifi. 6},7, 15. 638, .s

643, 4. 690, 6, 23. 699. 734, 8. 846, 12. 854, 17.

855, 13. 876, 2. 897,16. 932, 19. 934, 18. 936, IG.

958, 15. 959, 13. 987,20. 999,iG. 1010,2. 1028,15.

1065, 10. Nd M II 46, 17. 49, 23. Cr 26, 4, 28.

31. ä. 35, 3- 73, 10- 119, IS- 135,2. 147,13-

151,3,14. 164,14. 170,23. 175,10. 183,37.

199, 13. 211,14. 213,11. 255,17. 260, IG. 271,1s.

272,1-2. 281,17. 304,2,18. 307,16. 3io,iG. 313,19.

328, 2ä. 339, 23. 349, 4, 25. 357, 7. 364, u.

Cb 13, 10. 19, 24. 42, 20: 49, 15. 90, 3. 93, 15.

126, 5. 194, IG. 240, 24. 386, 15. 397, 17. 398, 18.

407,18. 408,15.412,18. Dr 10, 19. 17,13.23,1s.

50, 15. 60, 3. 72, 24. 74, 7. 106, 5. I 10, IG. I I I, 10.

{Sippai^

116, 11. 179, 7. 180, 2. 344, 2. 365, 1?. 433, .5,

17. 451,3. 516,20. DrPa 10. — In Personen-

namen: Sippa7''''-/i-''<^']^-ir {Sih) Bu 88-5-1 2,

189, 11 (CT VIII 14), Sippar'''-sadi-i (ab.)

Bu 88-5-12, 185,23 (CT VIII 13), Sippar'''

sa-du-ni (ab.) Bu 91-5-9, 442, g (CT VI 23),

Li-ir-bi- Sippar'" (CT IV 49, 721, c), Mår-
Sippar (ab.) VATh 598, Sangic-Sippar.

Sippar''' {sa) "A-nu-ni-tmn Cr 158, 17. 357, 7.

Sip-pi St. Dr 533, 15; vgl. "'"^'
sip-pi-c.

SiVtii St. (II R 53, 7 b), in Su-ha-a-a.

Sn-inh-an-dar St. Ng 56, 2. Vgl. "^''S!i-itia)i\-dar]

Ng 70, 14.

SùquQ), in(.?) Sn-qa-a-a, ^S?t-qa{-a-a){-')-i-tiiiii.

Sùqa-a-a-in St. Nk 90, 24.

Snr-rii-ii St. NgL 12, 7.

Si-li-mu, Si-li-iin-ina St. Cb [261, u. 322, 17.] 410, ><.

ür 533, 8.

Si-nii-ri L.(.?) Nd 1005, g.

Su-ba- (mit Determ. "*' '""') oder '^'Kiir-sii-ba-'Q)

Nk 360, 10.

Su-k-ru St. Nk 287, 4.

Sa-'"Àh-iddin {a\s Ardhi) St. Ng 6-], 6. Nd 18, g.

34, e. 14S, 0. 151, G. 152, 7. NdL 44, tf.

Sa-"A-nu-)ti-tuiii St. Cr 357, g. Vgl. Sippar sa

"Aniinituin.

Sa-Bar-sip'--' (mit Determ. gakim^ Dj- 280, ».

Sa-"Bei'' St. Nk 86, 15. Nk L 3, is.

Sa-"Btut--Sippar St. Nd lOOl, 11.

Sa-"'"Bè/^-ii-taii-nu {sa ina imihhi "'"'Piqudu) St.

Dr 403, 15. 404, 17.

Sa-bi-lu St. Nk 195, is.

Sa-bit-"Sin-iddin St. Dr 533, 20.

Sa-dir-im St. Nk 246. Vgl. II R 48, 18, 19 cd, II R
52, 61 d Dunnu sa-i-di'".

,

Sa-eli-ap-pi ... St. Nd 11 12, 11.

Sa-har-ri-si St. Dr 533, 17.

Sahriiui {htu sa "Nabu Cb 290, 21) (St.) Sah-ri-

)iH Ng43, 22. 67,4c. Nd 141,12. 151,14. 152,14.

263, 15. 325,14- 344,3. 700,17. 756,19. 1083,4.

1 109, 12. Cr 223, 13. Cb 167, 17. 290, 21. 32 1, 17.

329, 19. 391, IG. 410, 2-2. Dr 164,20. 315,1,10.

323, 44. ^l. 15. 400, 10. 430, 21. 438. 452, -20.

459, 19. Sah-ri-ni Nk 290, u. 309, 5. 406, 15.

Ev 18, 14. Ng 15,18. 68,14. 69,15. Nd 130,11.

169, IC. 287, 15. 294, 13. 445, 13. 576, IG. 577, 15.
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627, M. 80S, (i. lOOS, 13. 1020, 10. Dr 261, e.

Sah-ri-i-ni Nk 231, i;i. Ev 12,17. Cr 291, 15.

Dr405, le. 541,». Sali-ri-in Nd 4, lü. 18,12.

34, 13. 42, Ifi. 103, 13. 134, 14. 145,14. I4S, IS.

NdL 44, 11. Cr 328, 2. Cb 218, 18. 292, 23.

322, 23. Dr 48, is. Sah-ri- Cr 222,11. Sah-

ri-in-nii Nd 160, i.i. 638, 10.^ Cb 104,20. Dr
;

114,5. 323,2. Sah-ri-iii-fWHé 103,22. 819,13.

Dr 561, 16. Sah-ri- -in-ni Nd 722, ig. Sah-

ha-ri-in-ini Nd 1 7, 22. Sa-ah-ri-in Dr 358, 22.

Sa-ah-ri-ni Dr 260, 32. Sah-hi-ri-nu Nd
260, 4. Sah-har-in-ni Nd 105g, 13. Sa-hai--

ri-nu Qh ^T), M. 54,18.261,18. Sa-har-ri-ni

Cr 308, 19. Sa-Jjar-ri-i-iii Cb L 27,21. Sa-

har-ri-in-nu Dr 338, [4.] 14. Sa-ha-ri-in-nu

Dr 571, 2. Sa-ha-ri-i-nl Dr 108, g. 349, 15.

Sa-ha-ri-nu Dr 142, 17. 144,20. 243, 17. 308, g.

m. 309, 28. Sa-ha-ri-ni'" Dr 393, 2, 23. Sa-

hi-ri-nu Dr 369, ni. Sa-hi-ri-ni Nd 369, 13.

Sa-hi-ri-in-ni Dr 325, 2. Sa-hi-ri-iu Cb

409, m. Sa-hi-i-ni (sic) Dr 473, 13.

Sa-id-{ba\-ra-a-iü (mit Determ. garim\^ -q^ jg^^ jg_

Vgl. Sa-id-ba St. Cr 230, i, ic.

Sa-ka-ia (oder Sa-pî-ia vgl II R 52, 1:1 b) St. Nd

348, 22.

Sa-kal-ba-a St. Dr 191, ig. 212, 21.

Sa-"'Ki-i-"Bèl St. Dr 359, 21.

Sa-'" Ki-na-a-a St. Dr 389, u.

Sa-/ib-bi-ir/i-a-aQ) St. Dr 390, m 413, .-,.

Sa-"LUGAL.MARAD.DA St. Nk 106,-13.

Sa-"'''Mardiik-nàsir-aplu St. Dr 390, g.

''Sautas St. Nk 131. 220, 12. Nd 205, .-,, 13. [446, c].

462, 24. 463, n. 718. 862, 3. Cr 34, 3. 117.

Dr 47, 2. 216,12. 370,7,1,%. 'Vg\."'Sa-''Sainas.

Sa-'"Musallim-''Mardiik St. Nk 52, 17.

Sa-'^Nabù'^ St. Nd 446, 13. 448, n. Vgl. n. Ibri,

Guntmanu und Sahrînu.

Sa-'" "NabH^-atn-inc-e\hii-inc-c ViV 138,1.5. Vgl. u.

Hiisêtu.

Sa-'"''NûbiV-aplii-!ddm St. Nk 210, 15. Vgl. u.

Ba-ki-e.

Sa-'" ''Nabù^-ères St. Dr 374, 12. 384,21. 391,16.

448, 0, 14.

Sa-""'Nabii^-tibal/it Tir 2S4, 6. 257,18. Vgl. P/-

qii-du-

Sa-'" ''Nabît^zir-iqisa St. Dr 363, is. 441, u.

No. 2.

.SVz-"'A7?-.07-/(? St. Nk2r, 12.

Sa-"Ncrgan St. Nd 315, n.

Sa-'"Nu-ra-nu St. Dr 282, 18.

Sa-'"Nàrèa St. Dr 533, 13.

Sat\-ra)-ba-/m St. Nd P 9, 4. SmdP38, 4. ''''Saf-

ba-nu KBIV p. 312. Vgl. Bbl Chronik

Il 22, DP p. 202.

Sa-''Sainas .St. sa iiia iiiuhlii "" Pallnkat Nd 448, 7.

463, 5. 539, 7. S. auch unter '''Samas und

Pallukat.

Sa-'"Sû-la-a St. Nk 50, 12.

Sa-'" Siim-itkîn St. NdM II 56, is.

Sa-'"Ü-bar St. {sa vnthhi ""''
Pi-qii-dii) Dr 443, m.

Sa-az-ba-ka St. Cr 126, 20.

Sa-'" Zu-wn-iiia-a St. Dr 387, ig. 392, 2.5.

Sc'i-e-la} .... St. Dr 167, 13.

Si-da-as-tuin St. Dr 224, 17.

Si-di-ba-ra-a-tù St. Nk 246, 2. Vgl. Sa-id-ba-ra-

a-ti'i.

Sû-an-na''- St. Nk 247, 7. Nd 643, 13. Cr 345, 2.

Cr Fa 3 irsitim sû-an-na ia ki-rib Bàbili.

Dr 497, m. DrP 107, II. Vgl. DP p. 2i3f.

Snbtn Dr 3S8, ,7.

Siibti-bt'l-sii-nit St. Nk 246, 20.

Subti-" Giila} - St. Nk 27,8. [244,3.?]. 358,15. 389,12.

400,13. Ev 8, 17. Nd 30,10. 106,4. Dr 318, 5.

Sir.-bnr-tù Nd 307, iS.

Siû-piP-ti St. Dr 403, 2.

Sii-îip-pa-tuui, Sup-pat, Sup-pa-ti\tum St. [sa pihàt

Bàbili, vgl. Sappnttiiin BE IX) Cr 3, 2.

160, 2. 161, 13. 335, 5. Cb 349, 20. Dr 126, 2, 19.

203, G, I.-.. 362, 18. 454, 17. 461, iG. Art (CIS

II 66).

Susan St. ("' und irsitim Sû-sa-an'" sa ki-rib

Bàbili) Dr 435. 437, 20 ^'Sû-sa-au-na Dr

497. '"•

Tag-ri-e-ta ... St. Nk 266, 15.

Täh-ba-ak-ka'"' Cr 2C),v2. Ja-hu-ba-ak-ka Cr 131,4.

Ta-mi-di-e St. Cr 221, 20.

Tarbas-kalàvia (.?
^'' BL 2667) Cb 431, g.

Te St. {irsitim Te-e''' sa kirib Bàbili) Nk4. 164,2;

vgl. 247, 13. Dr 379, 5. Cb 423, 2.

Tu-na ... St. Cr 73, 2.

Tusu, in "'"''tu-sa-a-a DrP 40, g.

Û-pi-ia, UHU'" St. Nk3i,i.-,. 322,20. 361,17. 363,0.

365,11;. 366,3,16. 369,10. 419,3. 431. 18.
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( U-pi-ia)

NkL8, 28. NgCIS II 63, 17. Cb 143,«. 145, le.

— In (ab.) Personennamen:

Upi'''-abu-hi Bu 88-5-12, 183, a (CT IV n).

Upî'"-idiiiiiain CT IV 7, 699, aa.

Upî'''-via-gir CT VIII 50, 7.

Upi''Wa-hi\GAL CT II 36, 2.^. 39, 387, 5.

5. 65>/'''-jV-/«/ Bu 91-5-9, 2176 A, 30 (CT II 44).

I-din-UpP' Bu 88-5-12, 616, 20 (CT II 16).

hngnr- Upî''' CT VI 34, 604.

Pî-sà-Upî''' CT II 25, 331, .1.

9. Siii-Upî'''-ia CT VI 48, 2498, m.

I

Ü-ra-:'j/i-iiic-ti!-iiii St. Cr ^ij, 12.

Uriik St. Nk66, 5. 109,10. 129, 12. Nd 19, .1. 112,1:1-

270,2. 348,12. 977,17. Cr52, .^. 89,111. 165,4.

203,10. 219,13. 242,1!). 361,1!). Cb. 78, 18.

109, iM. Dr 524, iG. 550, 21. — In n. pr. RFannii-

akî- Uruk.

Ushi Çi PTN)-sii-tàôit (,mit Deterni. ^'^'^') Cr26,i!<.

Za-mar-ki-iiic St. Cb 316, i.-,.

Za-za-an-mi\„a St. (DP p. 220) Nd 483, n. Snul

ZA IV 7, ir,.

Einige unleserliche Ortsnamen Nd P 4,11. Cr

1 58, 17. Dr 50, 111. 149, 14. 346, 13. Xr 2, 11 etc.

IV. Namen von Tempeln

und mit Tempelnamen zusammengesetzte Personennamen.

Bit "A-a Cr 215, 4. 298, .3.

Bit "Addii Nk 313, is. Nd 318, .5. 630, ü. 927, 2.

940,8. Cr 40, 12. 78,13. 189,2.5.285,22.365,8.

Cb 123, 13. 150, 11. 256, 12. Dr 5, in. 6, 17.

98.4. 101,7. 179,« 444,11. 535,4. Der von

Nebukadrezar gebaute Tempel des ^'IM

in Babel hiess È.NAM.HE=bît duhdi

«Haus der strotzenden Fülle», vgl. Neb.

IV 35-

Bit a-gi-i sa ''Bélit Sippar Nd 104, ?..

Bit akitnni, wohl identisch mit bit iiiq akiti sirti,

das von Nebukadrezar gebaute Opfer-

haus des hohen akitu-¥estes; in Ina-si/-

bit-akitum.

Bit ''Anim (in Borsippa) Nd 699, w. Cr 40, u.

189, 26. Dr 146, G.

Bit ''A-nu-7ti-tjiin (in Borsippa) Nk 313, 22. Nd
109, 3. 265, n. 387, 8. 694, 20. 737, 4. 893, 6.

Nd M II 48, 4. Cr 14, 4. 21, 9. 40, 7. 189, 30.

285,18. 298,5. Cb63,2. 103,11. 121, G. 152,5.

177, 4. 210, 15. 237, 3. 318, a. Dr 10,21. 22,3.

28.5. 54, ,s. 98,6. 99,7. 130,3. 179,3. 408,3.

421,3. 444, 7. 546.

Bit balàti [NAM.TI.LA) «Haus des Lebens»,

in "'"''sangü bit balàti Nd 477, 37.

Bit bèlit-bànini, in Ina-bit-bêlit-bànini-alsis.

Bit ''Bellt Sippar'-'', der Tempel der Istar-Anunit,

Nd48,2. 125,3. 159,5. 571,3. 604,12.641,5.

662, 2. Cr 44, 12. 80, 10. 204, 9. 279, 4. Cb 24, 4.

152, 4. 175, .5. 190,3. 225,24. 256,13. 433,10.

Dr 130, ?..

Bit "Bellt samt, in Bit-BE-AN.NA-se-uii (ab.)

Bu 91-5-9, 729, 7 (CT VI 38); vgl. u. Bit

hibat tasilti.

Bit "Bunene^-- Nd 432, 3. Cb 123, 12.

Bitn dan-nii sa "Bèlit Sippar Cb 258, 10.

Bit ''Ea\ ein kleineres Heiligthum inEsagil, vgl.

Smk. Stel. S^ 64f. : Ekarzaginna bit \Ed\

sa kirib Esagila ZA II p. 184 Anm. 2;

Dr 10, 25.

Bit "Gitla^-''-, ein Tempel der Gula zu Bor-

sippa, vgl. Neb. IV 54; Nk 1 8, 4. 229, 2.

337. Nd 101,2. 156,4. 237,2.5. 277,5. 795,2.

804, 3. 908, 2. 1088. Nd M II 48, 5. Smd
(ZA IV) 6,8. Cr 38, 7, 40, 9, 23. 189,29. 359.

365,6. Cb9,i8. 70,14. 121,15. 123,1,3. 133,2.

150, n. 177, e. 236, 12. 281, 12. 350, 11. 433,2.

Dr 3, 7. 22, 12. 36, 13. 109, 5. 179, 4. 3>7. II-

444, 9. Dr Pi 6, ,5.

Bit ili Nk 145, 3. Cb 402. vgl. u. Götternamen

Baiti-ili.
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Jut im'i-In ''Aiiiin, pa-pa-hu\bU "Crus u "Bèlit

{NIN) ekalli 11 ilàni Dilbaf^^ (vgl. Neb.

Gröt. II 46, Neb. Winckl.IIöi, DP p. 219)

NdPa2, 9. DrPa/, ä. 8. 9,2. 12, s. 15,2.

21, 21.

Bit Is-ha-ra Dr P 119, 4. 146, J- 151. "• 'S^. is-

Bit "Btar'- GIS. TUR Nd 929, i, g.

Bit •'Marduk^''^ Nbp M II 12,7. Nd699, in. 737,5.?

Cr 279, 3. 298, 4. Cb 152, 4. 371, 2. 438, 17.

Dr 2, 21. 162, 23.

Bit pa-pa-hu'' . . . Cb 414, 13.

Bit ''Sin{f, Dr 523.

Bit "Savias {= Eâaââarra) '!<lk 154, 3. Nd 739, 17.

Cr 281, 5. 304, 2. 339, 17. Cb 149, 2!..

Bit sassuri {SÀ. TUR.RA BL 8010) «Haus des

Mutterleibes»,Wohnung derGöttin I.shara-

Istar in Sii-aii-na''' Nk 247, 7.

Bit subti tasilti {È-KI.KU-KA.NI), bit "Bellt

same sa kisad palgi (Jjiritî) sa àli essi sa

kirib Bàbili Nk 247, 12. 416, 4.

Bit "TUR.È Dr 367, 4. 379, m Cb [47.

Bit "Uràs DrPa 12, 3. 15,2.

Bit ''Za-mal-vial Kndl M II S, 3.

Bit ziq-qnr-rat Cb 21, 3.

È-an-iia «Himmelshaus», ein Tempel der Göttin

Nanà von Erech (DP p. 222), in Eanna-

iddin, -idiiuiam (CT VIII 35, 2 196, 2s), -siim-

iddin (BEI i, 87,7, nach Hilfrecmt, Assy-

riaca p. 15 Anm. 3 abgek: «Nanà hat in

Eanna einen Namen gegeben».

Ebabbara {bit "Satnas ina Sippar''' Cr 304, 2),

der Tempel des Sonnengottes in Sippar

Nk36, 23. 140,5. 162,3. 167.3. 168,2. 175,6.

205, 4. 223, 5. 239, 2. 275, 3. 286, 4. 305, 7.

353. i- 354. ! 372. 6- 375. «• 388, 43. 393, 3.

394,5. 396,3. 399,5. 401,«. 412,4. 415,*-

418, 6. 427, 5. 447, 4. Ev 1, 4. 4, 2. 5, 4. Ng
18, 2. 28, 4. 37, 4. 40, 3. 65, 12. Nd 1,3. 2, 3.

10, 8. 48, i(i. 72, 3. 108, n. 119, 13. 167,5.

170, U. 180, 7. 190, 8. 202, ü. 227, 3. 229, 3.

252, 2. 265, 2. 272, 3. 279, 7. 284, 2. 298, 10.

321,8. 332, .3. 334,4. 339. ^- 342, S- 368,8.

382,5. 398. 450,2. 452,3. 454,4. 490,16.

522, 3. 525, 3. 543, 3. 548, 7. 563, 8. 568, 3.

6n, 8. 640, 4. 645, 3. 656, 1Ï1. 685, 3. 698.

717, G. 768, 9. 780, U. 786, 3. 789, G. 795, 2.

No. 2.

{Ebabbara)

798, 3. 866, 2. 867, 8. 882, 4. 902, 3. 911,3.

921, 5. 926, G. 928, 5. ^34, 10. 939. 1- 947. w-

960, G. 971, 4. 980, 4. 982, 4. 986, 5. 988, 10.

989,3. 991,2. 993. 3- 997. J- 1016,3. 1017,12.

1050,6. 1052,5. 1067,7. 107 1 4. 1108,3.

1 133, 12. Nd 82-9-18, 3812. Cr 1,3. 26,9.

28,6. 31,4. 44,13. 46. 53,4. 57,3. 70,4.84,7.

101,3. 122,3. 125,3. 170,7. 184,5. 190,3.

200. 5. 218, 5. 304, 2. 326, 4. 347,8. Cb 9,12.

18, 2. 22, 2. 49, 5. 76, 2. 89, 2. 146, 3. 169, 3.

194.6. 211,2. 232,6. 415,11. Dr 241,2. 368,3.

DrPi 7, 2.— In Personennamen: Ebabbara-

lùmur, -sadùnii, Bèl-Ebabbara {^= Samas)

abgek. aus; Bèl-Ebabbara-ibiii, Ina-Ebab-

bara-limmir.

k-sa-bad, ein von Nebukadrezar gebauter Tem-

pel der Göttin Gula in Babel, s. Neb. E.

I. H. IV 40. In Ardi-"Esabad, Tàb-sàr-

Esabad.

Esaggil, Saggi/, Marduks Tempel in Babel,

Nk 247, 19. 368, 9. Nd 54, 10. 60, 4. 102, 4.

172,16. 273,10. 558. 629,4. 846,3. NdPa2,3i.

Cr 263, 4. 277, 19. Dr P 63, 3 : bit ''Mardiik.

155. Al CT IV 39, 3. — In Personennamen:

EsaggUii, Esaggi/{/i)-iala-a, -^Esaggi/a,

Esaggil-bu-nu-ii-a III R 43, II 24, -gammil

(abgek.), -idinnam, -ki-i-ni-?ib-bi-ib ^yi-l8,

1847 rev. III (PSBA XVIII), fEsaggil-nam-

rat, Esaggil-sar-iisur, -zir-iikin, Ina-Esag-

gil-a-a J'Ina-Esaggil-banàta, {Iiia-)Esaggil-

belit, Ina-Esaggil-bu . . ., {Tna-)Esaggil-

kin{-aplu) [Esaggil-ki-in-ap-li VR44,44d),

Ina-Esaggil-li-lmr Dr 2 5 3, 4, {Ina-) Esaggil-

lilbur, -f{Ina-E)saggil-ràmat, {Ina-)Esag-

gil-sadÛHit {sad-dii-H-uiY^44, IIIgo), J'Ina-

Esaggil - simiiii, (I/!a-)Esaggil - siim - ibni,

{Ina-)Esaggil-zir{-ibHi) , Ina-Esaggil-zir-

iddiu, Itti-Esaggil-.zii; ^Baiiät{-ina)-Esag-

gil, Eris-ana-Esaggil , Ina-sil-Esaggil,

Nabu - ina - Esaggil- lümur, Mår - Saggil-

Imniir, Mår- Esaggil- ibni, Atkal-ana-

''J'UR-Saggil, Ta-i-a-ain-Sagila BU91-5-9,

2176 A.

É-ul-mas, der Tempel der Anunit, in Personen-

namen: È-itl-inas-a-a, -kin-ahu, -sàkiii-

siimi VR 60, 1 29 {-sa-ki-siimi III R 43, 29

3«
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[È-ul-mas)

oder -hirqi-iddin HiLPRECHT, Assyr. p. 1 5

Anm. 8), Ainel-E-zd-inas III R 43, II in,

Kidin-E-id-mas. Verl. ''Ul-mas-si-htvi.

È-ai-da, der Tempel Nebos in Borsippa Ng 13,2.

In Ezida-}-MAH, -iqtsa, -sum-ibni, -tuk-

kitlsii, Bani-Er:ida, E-rJ-da-ta K 4163, 11.

Abarakki, geschrieben "^

897,7. Cr 117,3.

Ahè-hd-lim\GI auch Sa-'" Ahe-hilliin K. {ini/jrat

abiilli ''Bei pi/jät Bàbili) Nk 135, 2. Cr

188, 3, u. Dr P 46, 2. 49,2. 62,3. 64,19,75,2,

2(1. 132, 20. Mrdkbldn St. IV 16.

A-ra-ain-nm-sa-''Nabû^ K. Nk 152, :..

Bànîtum, geschrieben ''^''''Ba-m\KAK-tum, K.

Nk 25 1, 3. Nd 1 16 3, 8. 165, 5. 760, 8. Dr 267, 3.

DrL 24. Vgl. u. Namen von Ortschaften:

Nar-''Bànitu7)i.

Barsip, geschrieben "^'-^^')Barsip^'"'^, K. (vgl. DP
p. 1 92) Nk 347, 7 : naru ina Barsip '•'. Ev 2 1

,
g.

Ng22,6. 66,10. 67,5. Nd7i,6. 344,5.427,6.

445, 5. 1 109, 3. Cb 54, 12. 292, 7. Dr 144, 9.

272, 4. 405, 9. 533, 10. Vgl. u. Ortsnamen:

Bâb-nàri-Barsip Nd 1^8, 2. 193,2. 203,2.

995. Cb 317, 17. CbL 169, 1.-,.

BIL.NUN.LAL, mit Determ. '"'''''', Dr 194, 13.

Bît-tàbi-BH, geschrieben "'^'- "È-DUG. GA-"Bêl\

Ng2i,7. Vgl. U.Ortsnamen: ^'Bit-tàbi-Bèl.

Essu K. (DPp. 192) Nd353. Cr 123, u. Cb 372, 10.

375,19,15. Dr8o,2,io. 124,2. 265,4,18.321,7.

425,2. DrL 33: e-lu-u. Vgl. u. Ortsnamen:
'''Nàru-essH.

Giib\G2i-ub\-ba-tum\ta K. Smk ZA III p. 228, 4.

Nd 84-2-1 1, 61. Dr 123, 2. 488.

Harràn-sarri K. Nk 202, s. Vgl. u. Ortsnamen.

V. Namen von Kanälen und Flüssen.')

"SI-UM, Nd 709,3.

Har -ri K. Nk 115,

I p. 235.

Vgl. KK 95. 578, u. BzA

Har-ri sa ""'^'apil rei sîsî Dr 127, 2.

Har-ri sa api/ '" "Sin^-sadî Dr 26, 7.

Har-ri\ra sa ^'""iHa-rM-zu Nd 720, 0. Cr 130,

215, 4. 216, 4. Dr 79, 2.

Cb

Har-ri\r„ îa '" Ina-ki-bi-"Bèl^ Nd 753, lo. Dr 193.

503.

Har-ri sa •""''Unik'-''-a-a Dr 405.

Har-rilra ia Za-bu-iiu Cr 130,6. Nd623, s. 829,11.

837, c. Dr 238, 2. 255, 2. 402, 2.

Hi-riiin sa '"Ap-la-a K. Nd 990, 7.

Hi-ruin sa Za-bu-nu Dr 173, 2.

Idiqlat (BL 1878) FI. Tigris Nd 483, s.

Ina-viH-sc-pi-e-SH Q) K. Dr 484, e.

Istar, geschrieben ""' "Is-tar, Dr 494, 5.

Ka-pi[-ri] K. Nd 847, 7. Vgl. u. Ortsnamen : Bàb-

tiàr-Ka-pi-ri.

Kis, geschrieben '"^''('^OXiP'', Nk 330,2. Nd 65,6.

Vgl. u. Ortsnamen.

Kûiê, geschrieben '"^''T/G.GAB.A'" {D¥ p. 192)

Nd 1102,3. Vgl. u. Ortsnamen Kùiû, Bàb-

nàri-Kûiê und Nàr-Kûtè.

La-bir-ri K. Cr 62, 3.
'"'"'

La-bi-ri sa Kutè''' Cr

320, 2.

Ma-se-hii, mit Determ. ""'' """'', Nd 478, 6. 483, 3.

Nabil-kiidîir-usiir K. Nk 104, iü.

Ni-ku-di K. Nd M II 46, 3.

Pa}-rti-ga} K. Dr 533, e.

Pallukat K. (Pallùgta, Fallûga, Pallacottas, vgl.

Meissner in MVG 1876, no. 4, p. i
— 13).

"^•-Pal-kat-ka-tum Ng 3, 3. 4, 2. Dr 27, ic.

"^•Pal- lu-ka-tmn Ng 18,22. Nd 506,2.

'"^'Pal-lu-7tk-ka-t!un Ng [70, 10]. Nd 921, 3.

""•-Pal-lu-kat Nd446, G. 448,7. 463,9. 539,«.

Cr 90. "^'-Pal-kat-ta . . Dr 113, i«. Vgl. u.

Ortsnamen.

Pi-qu-du K. Dr 152, 7. 227, 10. 269, 7. 273. 351,9.

387, 8. 389, 7. 390, 7. 403, W. 404, 18. 443, l(i.

478, 7. DrL 175, 10.

i) Der Determinativ nàm (bezeichnet mit K. oder Fl.) wurde gewiss in vielen Fällen als besonderes Wort in

st. constr. gesprochen.
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Furaliitui Fl. (Euphrat, DP p. 169 ff.). "^'Pii-rat-

/«wNk2Si,4. ««'•&>/)«;"'' Nk 246, 2. Ng22,6.

Ndi/S, 17. 203,17. 350,2. 457,4. 482.496,4.

505, 7. 506, 7. 540, ü. 559, 6. 560, 4. 649, .1.

686,2. 907,8. 932,6. 963,3. Cr 22, 2. 161,12.

189. 230, 3. 262, 3. Cb 9. 54, 3. 69. 130, 2.

210, 2. 225, 2. 242, 2. 291,2. 350. 357,2. Dr

5. 26, 10. 54, 3. 89, 2.

Sil -man -dar K. Ng 70, n. Nd 910, 3, 1. Vgl.

"'"'Sn-im-turQ) Nk 267, 2 und unter Orts-

namen.

Su-Jir-ra K. Cb. 192.

Sa-ahe-sullim s. u. Ahè-hiUhn.

Sa)iias, geschrieben ""''''Sajiiai^ auch "^''sa

'Saums (vgl. DP p. 190) Nd 327, lo. 423,5.

505, 2. 781. 877, 4. Cr 19. 92, 2.^Dr;;40, 2.

Verl. u. Ortsnamen : Bàb-nàri-''Sanias.

Sarri K. (vgl. Naarsares, Naarmalcha etc. DP
p. 193, Bz A I p. 276) Nd 483, 7. Cr 26, 17.

181, 11. Cb 44, 5. Dr 198,4. Når sarri sa

""^'Elaiiiti''' Dr 41 1, 1), i7.

Siihnân, geschrieben '"'' "DI.KUD, Ng 31, 2, 15.

Nd 964, 3.

Tii-pa-a-sa K. Dr 393, .-,.

VI. Namen von Strassen.

Harrhn Kis und Harrcin sarri, s. u. Namen von

Ortschaften.

Ma-la-ku SU ''TUR.È Dr 378. sa bit "TUR.È
Dr 379, 10, 33.

Mu-ta-qii "Uras {harran sa a-/ei-fia>i)'DrVa 12, a.

Mit-tåq-qa "Ma-ga-ni (.?) Dr 82, 5.

Sûqu a-su-ii Dr ij, 3. Vgl. Cr 128, 10.

Sùq Dfu'-ivigur-''Bèl Dr P 83.

Suqu la-su-ü DrP 134, 2.

Su-i'i-qu mH[-taq] ''Nergal sa ha-di-e Nd 75, ii.

Sûqu pa-su-ù Nd 1128,22.

Sùqii qa-ta-nu vm-ta-qu \''N\ergal sa ha-di-di

(I. é) Dr 275, 2. sûqu qat'--iiii mH-t\aq

''Nergal] sa ha-di-e Cr 361, 7. sîtqii KIB
(? wahrscheinlich Ideogr. für qatnu oder

rapsu^DAGAL) inu-taq ''Nergal sa ha-

di-e Nbp WM XV 9. sûqu qat'--nu inii\taq\

"'"''tiisê Dr 245, 5.

Sûqu qat-tti Pa i, 13. Vgl. Nk 328, s.

Sùqu qa-at\qat-mi a-sit-û Cr 128,10. 361,8. CrPa3,7.

Sûqu qa-at\qat-nu la-a-sii-û Cr 128,12. CrPa3, 15.

Sûqu rapsu {SILA\su-û-qit\k! ra-ap\rap-hi\-sl) Nk
164, is. Cb 233, 24. 431, 5. Dr 256,3. 323,18.

325, 7. 367, 4. Sûqu rap-sûjsu mu-tàq ili''^'>

u sarri Cb 233, 22. 349, 12. Dr 323, 9. Sûqu

rap-sû iiiu-ta-qu "Nergal sa ha-di-e Cb

423, 3. rap-'su inu-ia-qn sa "Nabu u "Nanà
DrP 135, 2. Sûqu rapsu {DAGAL) "Ninih

Cr 268, 7.

Sùqu SIG Nk 1 56, 3.

Sûqu S/G a-su-û Nd 258, g.

Sûqu SIG (siqu:) la a-su-û CrP 3, 13.

Sûqu SIG-nu Ng 126, c.

Sûqu SIG-uu la a-su-û Cb 423, 7. Cb L 18, 9.

Sûqu SIG inu-ra-\ad nàri\ Cr 161, 29. Su-û-qu

SIG mu-rad nàri Cr 345, 15.

Sîiqji (sa) hu-bur{-ru) Ev 24, 3. Cb 68, 0. Dr 410.

464, 6.

Su-û-qu sa hu-ur-bi Dr 435, 3.

Sûqu sa mu-se-pi-su sa Ini-bur Dr 474, 4.
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VII. Namen von Thoren.

Abul "Addu (in Borsippa) Dr 367.

Ahil ''BeP (in Babel) Cr 10, ä. 188, 3. Cb 375, ig.

Dr 80, 2. 265, 4.

Abul e-bi-sii Dr 265, 8, u.

Abul gissii, geschrieben gi-is-su Dr 129. 423, 2,

gis-su Cb 187. 226, 3, gi-is Nd 552, ü, auch

a-bu-}-u gi-is Cb 117. Diese Schreibungen

zeigen, dass nicht erèb Sa7iisi zu lesen

ist, wie Ziemer will (s. BzA III p. 477).

Abul ''Nabu (in Sahrîn) Dr 323, 2. 325.

Abjil ''Nin-ib (in Babel) Nd 293, 3.

Abu! ''Samas Nk 95, 3, Ev 23. Nd 193, 2.

Abul ''Uras (in Babel, bez. in Borsippa) Nd 440, 2.

477,3. 964,2. Dr 26, 1. 100,2. 152,3. 227,5.

466, 2. DrPa 14, 2.

Abul "Zainaina (in Babel) Nd 116,3. 132,2. 437,3.

SS2, ü. 687, 2. Cr 337. Dr 37, 2. 379, gt.

Dr Pa 5. Smd ZA IV 9, 2.

Bàbu c-li-nu-û Cb 53, 3.

Bàb inu-sa}-aiii}-hi-e-ti Dr 9, 19.

Bàb nese «Löwenthor» Nd 486, 4,.

Bàbu rabû Cb 256, is.

Bàb sa-li-inu Nk 129, 5.

Bàbu siru sa bit ''Bèlit Sippar'" Cb 225, 24.

Bàbu sa ^Qu-uti-na-tuui Dr 438, 4.

VIII, Wörterverzeichnis.")

bs.,S âlu Stadt, Dorf, i) Gen. in ''Rapsu-rrwf?-

ER] Nahu-ana-EBIa-a-luj-iajia, fAna-ER-su,

'Nahu-ana-ER-su; für die Erklärung dieser

abgek. Namen beachte -fTa-za-hur-a-)ia-a-li-

så (s. u. sahàru I 2); Sama.s-/«-(?-//-i//; Nabu-,

Sama.ii-dÛ7--BRIa-lil-sû, Nàr-a-li-sù (ab. Bu 88-

5-12, 225, 23 = CT II 13; abgek.). — 2) Acc.(.?)

in ER-liuniir.

3S abu Vater. Ideogr. AD. i) Nom. in A-bijAD-

abi, -bîti, -nadib, -niiri, ADjA-bi (ab.) -"A-a,

-Bunini, -il-tam/te-mes; nach dem Typus

SS'^bs meistens in ab. Namen: Bei-, Bunini-,

Dagan-, Marduk-, Sin-, Subula (CT VIII

37, 493) 22)-. ''TAR-, Za.ma.\ma.\-ADja-bija-

bu-?{m; Asnr-AD-apli {edi^); mit Suff, in

AD-ia-kisri, ^abu-AD-ia, Bei-, Marduk-,

SAmas-AD-u-a, Marduk-, Pir (CT IV 49,

721, 24)-, Sin-, Samas-, \Jpi^'-ADja- buj-

sujsù] Saxms-a-bu-ni, vgl. A-bu-nu-um (ab.

Bu 91-5-9, 2470, is: CT VI 42). — 2) Gen.

in K'ax-ADla-bila-bu, A\\-AD-ia, ^Ahki-AD-

su. — 3) Acc. s. u. ainàru Prek., balatu II 1

Iprt, idu, iiadàiiu und nasàru Iprt. — Beachte

A-bi-ia-tum (ab. KLH 42, 4).

MS hell, rein sein in ii-/'/-//'-ana-Nabû. —
II 1 Iprt. in Esaggil-, 'Na.hù-/dni-ubj,i-bi-ibl

LAH.LAH.

-3X4 abdu Knecht, Diener (vgl. OLZ 1898,

Sp. 354) in Ab-dil,f„-a.-zn-zi (K 308 = JADD
285, III p. 498: pu. nyia», -ili (ab. Bu 91-S-9,

2512 = CT VIII 50), -Bei, -is-ta-ra, -si-har

(K 457, lü = JADD 254), -"Sam -si. Als

Kosename Ab-di-iajid, vgl. Ab-da- = S"i2y

BEIX.

nas abîiu Befehl, in Sama.s-(7-/;/-/«.

^255 abâku verzeihen(.?) in V>^-i-bu-ka-as.

ibku (Ideogr. PIG), in (ab.) PIG\I-bi-ik\I-bik\

Ib-ku-A-di, -Ad-du, -Anunitum, -Bellt, -Ea,

-Ishara, -Istar, -Nanâ, -Sa-la.

i) In dieses Verzeichnis, welches die in den Abschnitten I—IV gebuchten Personennamen — gelegentlich auch

andere assyrisch-b.ibylonische Namen — berücksichtigt, sind aussersemitische Wörter nicht aufgenommen.
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abkallu ^apqallu) Machthaber. In Ab-kal-

litviUa, à'neij^uN.ME, ^ähn-NUN.ÄlE-ilani.

abullu {KA.GAL) grossesThor, in ^"'"^'KMasar-

abiilli.

I-bu-tiu\ni.

"!2Si "^båru stark sein. Prc. in Li-bn-ru\bin\ Li-

bur-ra-am (ab. Bu 91-5-9, 280,«= CT VIII 25)

(Kurzname), Li-btir-va2>.-\\ (ab. CT II 23, 324, 26),

Li-bur-na-di-m (ab.)Bu 88-5-12, 31 (MBAP 103),

Ina-Esaggil-/z-3«r Dr 253, 4, ^A-hi-li-bit-ra-am

(ab.) Bu 91-5-9, 399,2 (CT VI 25), Nabû-i«;««-

li-biij-, l^&i02S..siime-li\bur\.

abâru Stärke, in Smm.'^-a-ba-ri\ba{-a)rilru.

? Ain-bn-ru.

na-bu-ru in 'üdhn-iia-bit-ni.

"I2S;( ibru Freund, in Ib-ri-ia'ià (Kosename),

oder es gehört zu iprii q. v.

ubâru Freund, in U-bar\ba-ri\ru, U-bar-riivi

(ab.) Bu 88-5-12, 458 (MBAP 20), Ü[3.h. U)-bar-

Istar, -KÙS, -Nabu, -NIN.GAL, -Ninib, -Sin,

-Sama.s, -Zamalmal, U-ba-ri-ia, U-baii-ri)-ia\iä,

Sin-û-bû7--ia.

ubårtum f. F r e u n d i n , in •'' U-bar-tnin, -f U-bar-

//-Samas.

E-bu(sir t) -ri-di-i-ni.

ruSj IV 1 Prtc. in Mun\Mii-na-bitbi-it-tiim\tit\ti

Flüchtling.

ub-bu-ii in 'QèU-nb-bii-ti-nkîn.

Egibi, s. unter den Personennamen. Bit Egibi

K 6 rev. 8 vJADD 889).

I-gi-gi

agû (BL 1387) Kopfbinde, Krone, in ^Bèlit-

agû (abgekürzt), ''Bånitum-, ^li^i?ir-agà-tisiir.

Vgl. 'Bèl-a-gi-usiw.

-l5Ni A-gi-ri, "'"''KU.MAL Miethsklave.

igru (KU) Miethsgeld, in Ardi-elippi-('>/7.

";S3 edu (Ideogr. AS) einer, i) Nom. in Gula-j^-

vie-e-di-lib-si. — 2) Gen. in Nshù-i/ti-e-di/IAS-

alik, Na.hù-dûr-£-du, -tukidti-ÅS, vielleicht

auch in Sa.m2iS-ahè-e-di, M.arduk-tap/>ê-e-di-

sitbsi. — 3) Ace. {e-dii\di]AS) s. u. nasàrii

Iprt, patàiiu Iprt., sakànu Iprt. und sa/àinu

Iprt. — Als Kosename E-du-ü-a.

e-diJb(:) in A-)ia{-e)-di-ib.

uddu Licht, in Nabù-sàkin-z/fA^/// und .- ^Sa-Bèlit-

No. 2.

ü-du\ud-da, wenn dies nicht Perm, von n-"!

II 1 ist. Beachte auch U-di-ia, U-du-ü-a.

Id-da-a-a, Id-di-ia. Id-du-ü-tuin. U-dii-da-a-tù.

A{-d)-da-da.

b~S adallu stark, in Z\n-a-da-n/, als Kosename

A-da-la-a.

I-di-in (1-3?), I-din-a-a (JADD 265), ""'''i-din-nu,

fI-düi-tum, I-din-ia-tum (ab. KLH 29, 31).

*n-S (ar. = he. Iiy) in Addu-, Apil-Addu-,

Nabu-, Sa-mi-e-/(i'-;7(-//"), Id-ra-, vgl. Ili-id-ri-

BE IX, he. iTyibsî u. dgl.

ttJ-iSj Z/-(//-«-Bunene.

Bssu neu, in Da-li-li-, Tuqnu-^i-iw.

"nx urru (Ideog. UD.DA) Licht, auch Lebens-

licht wie IIS, i) Gen. in. Bei-, 'iiahn-nmsêtiq-

itrri, ^a.hù-inii-dbQyitrri, -nàdin-ur(tpT)-ri. —
2) Ace. in l>iab\.i-ur-kittu-usiir. In Asvtr-UR-

ftisêsH und Sarru-2tr-?nsê (Epon. 859) wird UR
Ideogr. für ba/tit sein (keinesfalls für kalbii).

©^X Iprt. in Nabù-«--f(?-(?«-«/ (DAHW p. 34),

Û-sa-an-ni-ilu 83-1-18, 695, III 20.

nrSj III 1 erretten. Ideogr. KAR. Prt. in Addu-,

Anunitum-, Bei-, Marduk-, Nabu-, Nergal-,

Samas- KARjû-se-::ib, Ea-/n-ü-se-zib-d-m. —
Iprt. a) sê::ib in Addu-, Ba-ti-il-, Kur-, Nabu-,

Rammån-, Samas-se-sib, Ta-}nt-se-zib-Qe\, mit

Suff, in Aplu-, Asur-, Bei-, Nabu-, Ninib-i^-

zib-an\a-ni\ b) sîizd) mit Suff, in fSü-zib-in-ni-

Lstar, KAR-hi-^h\, Bei-, Nabu-, Nergal-, Samas-

sH-zib\KAR\sü-zi-ba\-an-ni.— Part, in KARßJit-

se-zi-ibUiiizi-àuiziù-ii-A.ààu, -A.sur, -Bei, -Marduk,

-Nabu, -Samas, Marduk-, 'Hahvi-mu-se-zib; mit

obj. in Bèl-j/iu-se-zib-a/ji; als Kurzname: Mti-

se-zibjzi-bie, .^Mu-se-zib-tian. — Inf. in Nabü-

sü-zu-bi(-\\\, als Kurzname Sû-zu-bu\KAR.

Iz-zi-bu. Nabù-u-zn-bu.

TTS4 izzu furchtbar, in Sm-iz-zu.

jTX uznu Ohr, in Ana-A-a-uz-iä, 'Rè\-PP-a-a,

Uz-na-, Uz-na-mi JADD 260. 893. Vgl. he.

i;ts, nab. und pa. W-S, Oôcavaxoç,, arb.

äUöf, NÖLDEKE, Beiträge p. loi.

ns ahu Bruder, Freund in eigentl. Sinne und

als Gottesbezeichnung. Ideogr. SES u. PAP
(vorwiegend as.). Sg. i) Nom. in PAP-a-\>\\\\^\

JADD 26, 68, 5.£"^-abîa, -ilîa vgl. Ah-li-ia,

A-liilPAP-ha-aej^i-tcjtu j^rt-ba-as-ti, N/t-ha-sa-
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a-te JADD III p. 49, A-hijSESi-ûyhàm, PAP-

li(-i) JADD 24, 124, A-ki-nm-m\-sû (ab. Bu 91-

5-9, 439, 23. CT IV 11), ^-///-Nanà, ^iî'5'-nûru/i,

5"-£"5-/V?-nùru, 5£'5-immô, -ittabsi, -\Kiv,A-/ji-\\-

ib-lu-ut (ab. CT II 23, 324,3i)), Wa-qar-rt-//«-«/«;

PAP-àm-i, -lamassi, -nadbi, -tâbu, A-hi\PAP-

râmu etc. s.JADD.— 2) Gen. a) bei einemNomen
in Silin m-.S'£'5', b) bei Präp. in Mannu-^7-5'^5'/

PAP, c) als Obj. eines Partis s. u. czcbii III 1,

banû, ercbit, nadanu. — 3) Acc. (phonetisch

in A-ha-ani-2s''sÀ ab.) s. u. aviàru Prec, erchi,

balatu II 1 Iprt, banfi, basn III 1 Prt. u. Ipi't.,

erebu, kann II 1 Prec. u. Iprt., nadanu, nasàrii

Iprt., natànu, qàht, ràinu Iprt., rask, sakänu

Iprt. nnd taqànu II 1 Iprt. — Beachte noch

die Kurznamen SES- -21, SeS-'-ü-ü, A-hii--ia,

Hu-'-a-a, PAP-u-a-a]KÙY) 168, SES-hi-ii{-d),

SESi^'-ela-a, Ah-hi-e-a, SESP'-\-a)-!i , A-hu-

nia-a, A-ha-7iu, A-hu-nu\ni, SES-ü-nn, auch

PAP- u- ni- i und PAP- u- nu (as. JADD III

p. 231 f.), A-lmjSES-su-nu = ITÖinS Be X 131,

A-hn-U-na (ab. CT VI 46, 2477 A).

PI. ahè (SES^', SES.ME selten, PAP^'I

PAP. ME, wohl auch ohne Pl.-Zeichen).

i) Gen als Obj. eines Part:s s. u. bann, erebii,

etern und nadanu. — 2) Acc. s. u. aniàm

Prec, cresH, balatu II 1 Iprt, bann, basn III 1,

erebu, nadanu, nasaru Iprt., natànu, qàsu,

salàinu II 1 Iprt. Beachte auch die abgek.

Namen A-a-, '?>^-ahè, Samas-«//^-e-di. — Mit

Suff, in SESt-'sa-a, SES^'{e)-su, A-hu-e-su,

Ardi-a/je-su, Nabu- beb- a/iesu , Bcl-ahc-ht\i,i,

Addu-, Nabu-, V^mxh-kabti-PAP^'-su, Bei-,

Nabu-, 'üm-sar-PAPP'\SESi'^-su, Nabû-/;^«-

PAP^'-su, -crib-PAPt^-su, Asm-PAP^'-ht-ères.

ahâiu Schwester, in ^A-hat-ah'ûn, J^A/jât-

abi-sa (JADD 86), yA/j-at-hw-û, yA/jat-hw-m^-

a-a (JADD 256, vgl. .^hn-nia-a-a App. 7, VI 1),

^A-hat-wn\m\h\, .fA-hat-su-nu, auch -fA-ha-su-

nu (ab. CT VIII 25, 280, is), A-ha-ti-ht-ta-bat

(K33i,3).

aAtffj/Bruderschaft, in Itti-Addu/Bêl-5£'5/

PAP{;-uytu\tü\te; als Kurzname SES{-ia\')-2'i-tu.

ahulap bis wie lange, in A-/iu-/a-a/>-Sama.s.

ntîSj eiêru retten, schonen. Ideogr. SUR
und KAK mit oder ohne phonet. Komple-

ment. Eine zuverlässige Scheidung der Prt.

und Part. Formen lässt sich nicht durchführen

(vgl. Delitzsch, BzA III p. 388, Hilprecht,

BE IX p. 21); die folgende Eintheilung wird

nur mit Vorbehalt gegeben. Prs. m. Suff, in

.? It-ti-ra-nu.— Prt. in Batqa-M'a.xAxiXi-ctir, Nabu-,

Nergal-, Sd.vaz.s{-ina)-esî-ètir, abgekürzt: Est-,

Ina-esi-etir. — Imp. in Nergal-j/c;«-^//r, m.

Suff, in Asur-, Nabu-, Wmih-KAR{-ir)-anja-ni.

— Part. m. {e-tir{-ru), e-ti-ir, e-ti\t)-ru\ra\ri,

e-ti-ra-am (ab.), KAR{-irlri), e-KAR, SUR{-ir),

in Etiru (Kurzname), Etiru-Samas, Bèl-ètiru

(£'/i';7.'')-Bunene, -Nabu, -Sama.s, Anum, Asur-,

Bei-, Bellt-, Haldi-, Lagamal-, Marduk-, Nabu-,

Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-, Sulmàn-^-//-/;-/

SUR\KAR-ir\e-ii-ru, 'S,è\-êtir-ahè, Nabû-J/zr-

a/>lè. Bel-, Nabu-, Samas-efii'-napsati; f. in

^Ètirtuin\i!, ^Bànitu-, ^Bau-, fBèlit-, 'Nana-a-,

^^&x\xa-e-ti\û\tir-rat\KAR-at — Inf Tàb-etèr

(KARyÀèm.

S'^S?] a-a-bu Feind, in^-rt-/;/(Kurznanie), Sama.s-

kasid-a-a-bi, } A-a-bu-ü.

a-ia-ba in Sin-a-ia-ba-zddin}

/E-ba-tum, auch ab. Bu 88-5-12, 267, 26 (CT VIII 22).

b''N a aJu in A-a-hmi (ab.) Bu 91-5-9, 2439 A, 17

(CT VIII 47), Nabu-, Na-as-hu- (82-5-12, 176,/^.

JADD 25. eis II p. 35), Nusku-, Sama.s-rt-«-/«.

Œau-, Nabû-/«(-«)-//. Vgl. DAHW p. 48 b.

T'i«4 înu (Ideogr. SI) Auge, Licht, i) Nom.

(st. cstr. SI, i-in, i-na, auch i-im vor folg. ni)

in Samas-?«-^/w?/, Sin-, Samas-în-màtini; mit

Suff, in 'i:iahi\-SI-na-a-a, Samas-i-na-ia (vgl.

'':"'y"'bM; I Ch 8, 20 = Ihi-inäia, RANKE p. 26),

Itti - Bànîtu/Nabû/Nusku/Sama.s/.sarri - SP-^^li-nij-

iajiä; als Kosename: I-ni-ia, Sl-ia, Sl-i-ni-ia.

— 2) Gen. in Ni-si-i-ni-sii (ab. Bu 88-5-12, 705

= CT IV 46; Daiches p. 74: «sein (Gottes)

Liebling». — Beachte auch In-ilani BE IX.

fl-na-tum, vgl. > E-na-tnm ab. Bu 88-5-12,

274, 19 (CT IV 18).

A-a-ri Kind, Sprössling (Nbp M II 7, 5).

-^A-a-år-tum.

tA-a-as-ium.

U-ku-ba . . .} I-ku-bi-S\n (ab.).

Ak-du-\\.\-m\\i-.

T. XXXII.
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''3S[ akf Priip. wie, I\Iaiuiii-a-ki-i-AdiXn,

»Uruk.-ilip', -''Is-tar-ia, -Nabu,

Ak-ki-ia, "'BU Ak-ki-e.

Uk-ka-a-a {jikku Noth?).

akkai Frageadv. wie, in Ak-ka-'ii

bD«? A-ki-la-a, /A-kil-tiim.

aklu, Ideogr. PA in Sa.rm.s-ak/!i.

ukkumu in Uk-kii-iiia-; vgl. "Uk-ku-viu DAHW.
l-ku-un-kalga -Addu/Sin/Uras (ab.).

ekurru Tempel, Gottheit [^È .KUR{.RAy)
Nd 114, 10. 476, 7. 630, 6. 686, 3. 739, 17. 753, 35.

799, IG. 885,3 u. ö. In Eknr-gkmW, -zàkir, Ekitr-

.f//-rabù K 241, XII 22, Vlllsi', £/è«r-sal-lim-an-

iii ibid. VIII 38.

biî /7w Gott, geschrieben AN, NI.NI (ab. =
/-// 8=1 I ät, welche.s ursprünglich PI. ///= ile

darstellte, dann auch für Sg. ili bez. ws "^bs

verwendet wurde) und phonetisch in I-lu-

îpus, -Sama.s, A-hi-i-lii-iiin (ab. CT VI 976, 2),

/-//-Samas, Bau-/-/(r, //-i'Pa-ri-si (83-1-18,695,

XII 15), -Sulmàn, Sèpit-//-asbat etc.; ist in

Personennamen sehr beliebt, vgl. JADD III

pp. 558f., 83-1-18, 695, II 22-37 etc.— Sg. i) Nom.

a) als Subj. in ^xV;'/-///-a-ni-ri, -aqaba, -ba-ni,

-gabra'i, -hananu, -ipus, -itti-ia, -mus."-se-nu,

-nà'id, -qattara, -.sa-bu-nu, -ukallan[ni], A-bi-'-

AN (HABL 256), Ba-ru-hi-, Ibni-, I-di-, Itti-

bâku-, Ra-si-, Sa-ma-ki-, Sa-lam-, Sama'-.<4iV;

b) als Präd. in ANII-alI/jI-he-Addu, -A-du-hi,

-bît-Gula, -mîsarrum-Marduk, -Pa-ri-si, -Samas,

-Sulmàn, -"ZIB (83-1-18,695, XI), Bau-, Mar-

duk-, Nana'-, Ninib-, Sama.s-, Tam-me.s-.(4iV/2-

/a, AsMT-AN'-balàtisu, Sin-AN-ùa-tii, Marduk-

AN-naphari, Summa-^A^-là-Samas, Summa-

^iV-la^iV (ab. KLH 11 i); c) vokativisch in

^iV-pî-ia/a-usur (83-1-18, 695, II 30; K 8390),

^A''-sàr-usur, -usur.su, Ammeni-, Atanah-

AN. — 2) Gen. ///, welches in einigen Fällen

offenbar für PI. steht, auch // geschrieben s.

unten, in Épis-AN, Bèl-AN-icjbixm (K 241, X, 31),

-milki, Y.2i-dipari-AN, Ardi-AN, Nabû-/-^/rt-rt-

AN Nùh-, \À\\i\\\-libbi-AN, Saiigii-AN{-'?,k'd\\i),

Sepä-i/-ashat. — 3) Acc. ist nicht mit Sicher-

heit belegt. Beachte noch Sa/tt-AA^ =
bsinbsiZJ, A-di-'-, la-di-'-, Ha-za-'-, Nergal-

ha-zu-, Tusparka'-, Zubbàti-y^iV! — Die Schrei-

No. 2.

bungen ^LVund .-JxV/'' wechseln in ^iVc/'-'^-iddin,

-itti-ia, -pî-usur, -qanà'qanùa, -um?-mu;im-me,

Musallim-, Sin- (ab. Sin-NI.NI), Sm-öarhi-,

Ba-ri-ki-, Marduk-, Samas-^^/-, E,a.-dipari-,

Nabû-é"/^/-, Idihi-, Lînûh-///'^/-, Nabû-«?î;'-,

Nur-, 'E2L-qarrad-, Riiiint-, R\m\\t-bèi-, Ea-j^r-

/ain-, F.a.-èpis-AN''^'), ebenso die Schreibungen

AN^' und AN-ia in ANi-'-a-di-nit = AN-ia-

di-nii, vgl. BE X p. XII. — Mit Suff, a) /«

in AN-ia! iäja-a, AN-ia-gà.mi\, -hatànu,

^iV-Zrt-Apil-Addu, Ahu-, Dannu-, Bêl-dalli-

(83-1- 18, 695, XII 20), Bêl-kundi-, Addu-, Apil-

Addu-, Apil-sarri-, Asur-, Au-, Bel-, Bèlit-,

Bêl-ûmè-, Il -tam -mes-, Lstar-, Lstar-bàbi-,

Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-, Sarru-, Se-rum/ir-

(KK 400. 6951). f"Ur-kit- (JADD 232), "ZIB

(83-1-18, 695, XI) -AN-ialAN^'-a-a Nk 134, 5/

AN-a-a\AN-ü-a\i-la-a{-d), S^-pî-AN-ia, KAK-
a.-sa-AN-ia, Samas-/f/;««,iV7. AV-ia, Ea.-AN-ia-

ibni ; b) 2. P. Sg. in AN-ka\I-hi-ka (ab) -A-a,

-Ea, -Ningirsu, -Sin, -Samas, ^?ixa-ak-AN-ka-)ii;

c) 3. P. Sg. in (ab.) JA^-i?i-abusu (ab. CT IV

16, 256,19), Nur-, Nai-âm-NI.NI-su\ à) i. P.

PI. (ws.) in SdiVasM-i-hi-na.

PL, geschrieben AN^' , AN.ME (selten),

NI.NI (ab. vgl. oben) und Am'-ni, in Am'-

ittîa, M7innu-akt-ANf', ^'//-y^iV/'-rabi-Marduk,

Nabù-imbi ? ni-ib;ni-bi.?;NIM-rt«rt-JA'^', Nabû-

kî-ANt', Ykahi\-abkal-ANP<,Arkàt-ANP', Samas-

asarid-NI. NI, BàbitP'-ANP', Ba-di-ANP', Nabù-

baltiun-, "i^ahix-barhu-. Bel-ANf (abgek. K
7682,7),j5<5/-^7V/'-sàr-usur(K368,i)=JADD23),

Asur-, Bel-, Ea-, Nabii-, Sin-, S2ima.s-bêl-

A

NJ''l

AN. ME]NINI, Dagil-Am', Nabû-^/««««-

ANP', Mdiwmx-di-di-ANi"', 'i^2.h\x-diimqi-ANf',

Dumqi-irt-^A'^'-damaqa, Asur-, Nabû-c/É-/-

A^'i-MMmvi-^, Gabbi-AW-skr-min ,
Sulmàn-

ha-inan-, ^ahxx-kainme-, Hiniii-, Kabti-, Ea-,

Marduk-, 'Hskiix-kabti-, Kiiinn-, 'H^^an-k^lsbu-,

Nadana-, Ea-, '^zhù.-qar-rad-, Nabû-f/r/-, Sa-

a.m'i-AN^', Apil-sarri-^iV>'-û- . . ., "A-ra-mis

(K 11,10)-, Nabu-, Sm-sà7'-ANP', Nabù-i^;-///-

ANK
iitu Göttin, in H-lat, fBau-, ^Bè\\t-i-lat.

ilûtu Gottheit, in AN-ta-\hm (abgek.), Ea-

AN{-û)li-lul-tal lui li'i-ihni, Amur-AN-lu-Asm;
Ptini (.' A>/iur)-AN-su.
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ul nicht, Ideogr. NU, in Papsukkal-sa-iqbù-,

Sa-Marduk- ?//-/-«?//«/, Nabu - alsi(ka) - ?il- alxis,

Abi-, BeX-hiin-iä-tdi, Amkisw-iiI-tain-hiiQ), Ina-

Bèl-iil-fa-ra-ah (?).

nbS{4 e-li über, mehr als. In ^-//-ilàni-rabi-

Marduk.

iliu Spross, in Tl-ta-a.

"bSj gehen. Prs. in Idàte-bcl-rt-/rt-/7?, Ina-sàr-

\i^\\-a-lak K 582 (HABL 167), l-n?i-\X\-\z.-al-lak

Tig. VIII fln. — Imp. alik\DU in Nabu -itti-

&à\x-a-liklDU, Sin-pàni-Z'f^ — Part. âlik\

DU m Nahù-a-a/^-idi-ia, -DU-idi-ensi, Sin-

àlik-mahri {SI-DU), A.sur-, Nabu-, Nergal-,

Ninib-, Si-m-a-liklDU-pàni{id). — Inf. aiâkii in

fA-lak-s7i-lfamir .

Allaku ("'«'//?) Bote.

ta-lu-ka Wandel(.?), m''^'P,cUa-/i/-ka (Kurz-

name ï).

Il-ka-a.

bbs allu Stärke, in Al-la-a.

lïïatu àa.s s. Ideogr. KAS+ SAD. In Anu-,

Sin -illat{-ii), Ihisu- (ab. CT IV 49, 725,23),

Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-///«/-,:.//.

Al-la-nu (ein Baum = Tibs).?

a-lu-lu (= falîh/ stark) in Nabù-rf-///-/«.

bbS ellu hell, glänzend, herrlich, m AZAG-
Istar, fBau-f/-//A Vgl. y4Z/ÎG"-/«-'iNa-na-a

BE IX.

w/w/w Monat El ul, in Ü-lii-iil-la-a-al'"'''iQI{-la)-a-a.

Il-lu-uia-a.

SlbS, alpu Rind, in Rëû alpi.

!lbs, Blippu {GIS.MA) Schiff, \\\Ardi-clippi-igri.

e-lipjlip} in Nabû-mak-ki-^-Z^/Z/i/.

uitu von, in W-/«-/^«/-Bêl-lù-.sulum.

emu, in Sm-e-viii-ka, -e-iiin-sii (ab.).

ax, amiu Magd. Ideogr. .'MAT, st. cstr.

am-ti (AH 83-1-18, 1866, IV), an-di DrPa
13,10=15), as. «-;««/ (K 294, 3), ab. a-ma-at. In

-^^»22'2' {Amat)\A-ma-at -Bau, -A-a, -Addu-,

-Bêlit, -Gula, i'Kur, -"Ma-mu (CT II 41, 410,3),

-Nabu, -Na-na-a, -='Su-'-la (K 294, 3 = JADD
324), -Samas, -za-ar-ri-qu; als Kurz- bez.

Kosename -fAmtii, -fAiiiti-ia. Vgl. phö. ri2i«,

mm»yni2i? etc.

Ani-b2t-ru.

DûN.i emêdu stehen (sich verlassen.? wie 1W
Ez 33, 2g), auferlegen, in Ana-Sin-c-z/ii-id,

Nabû-nir-6^5.

imdu Stütze, in I///-di-Bé\.

mmittum, in ltti-Bè\-ni-->mf-f?/i/i. Vgl. den

Namen der äusseren Mauer Babylons Ni-vii-

ï(-H-Bè\.

Iin-ina-dii-lni.

nas?, amâtu Rede, Befehl. Ideogr. KA. In

//sT/i-'A-a, KA-BhX, -Sin, -Samas, Usiir-a-viat-

Ea, Usiir-a-ma-at\KA-S2xn7&, Ana-a-i//at-Be\-

atkal. Als Kosename: A-ina-ti-ia (ab. CT II

15, 332,24). Mit Suff, in yA-inat-su-à\.\mqd.,

A-mai-s!i-Vi\-\.3.m-\\u }

Ain-mi-zu{lÏJLT).

bïïS4 ns-me-el Besitz, in Ne-ine-elSm.

amêlu Mensch, Diener. Ideogr. ^^jf^ ; ab. auch

a-ve-il s. cstr., im AT entspricht b^lS. Nach

dem Typus A-ve-il{Aincl)-ili (Bu 88-5-12, 725,21

= CT IV 49) in ^wfAAddu, -Asur, -Bei, -Da-

mu (Bu 88-5-12, 2i6,än= CT IV 14), -Ea, -Gula,

-IM-ra (CT II 1 5, 332, e), -Istar, -Marduk, -Martu,

-Nabu, -Na-na-a, -Papsukkal, -Sin-sadû.'',

-Samas, -Si-i-ma-li-ia (HR 65, 27 d. VRIV, 3«),

-Sü-qa-mu-na (ibid.), Ü-sur-a-ve-hi (ab. CT IV

9, 8i8). Vgl. Ainèl-bilti}.
, -sîsî, Aiuèl?i{-)-û.

ummu Mutter. Ideogr. DAMAI, i) Nom. in

/f/w/;«/-a-bi-a (JADD III, App.7,Vl3), Um-ini-

''Samsi, -^ Uinimi-tâlmt, ^Bànîtum-, fBêlit-, ^Gu-

zu(?)-, I1Î-, lstds-7im-mul]iialmi\DAMAI. Unklar

sind (Bêl-)gabbi-''Bêl-«;«-w« und Gabbi-''Bêl-

vm-ina.— 2) Acc. in '^?aoi\-iun-niu-sidlim.— Mit

Suff, in A-hi-Hin-ini-si't (ab. Bu 91-5-9, 439, 23

= CT IV 11), ^A\\at-iii)iini-hi, Ist-ax-mii-ina-sa,

BèWi-uîn-v/a-ini.

*ammu Verwandter (ay), als Gottesbezeich-

nung, s. KA'* p. 48off. In Ain-ma-' {^), nach

dem Typus Ilu-bn-vie (as. K 370=JADD 162)

in K-ii-ai)i-me, Addu-, Ahu-, Am-ri-, Anum-,

Bei-, Istar-, Nabu-, Samas-, SvXvakvi-ha-avi-me-

i'\am-me-e\ain-ma\mi-nie{-e\'\ Vgl. la-as-di-ha-

ain-iiin = ay^lC CT IV 2 rev. 21, MVG 1901,

3 p. 53, Zi-iiu-ri-ha-ani-init = a5>i"n2~ ibid.

Ain-ina-iui.

ammêni warum.' in Am-mc-ni{-ilii).
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piCSi emûqu Macht, Kraft, in Nabu-, Sin-,

Ni-me-qii Weisheit.

U-muk.

T!2Si amàru sehen, gnädig ansehen, er-

leben, mit ana viulihi wxsA pàn wahrschein-

lich jemandes Wink gewärtig, ihm er-

geben sein. Ideogr. SI und SI.LAL. Prt.

I. Sg. (oder Imp..') in A-mur-da-au-nu-zu (ab.

KLH 29, 17), -ilütu-Asur, Aîi\ir-siiljtiH-a-7iiiir,

3. Sg. in I-nm-ur-V.2i, .S/. ZyiZ-I.star, -Marduk,

m. Suff in Sarru-t-w«;-/ Var. SI.LAL'-an-ni

(III R I, V12). — Prec. a) làmiir in Ahi-/a-

Jiiiir (K 241, X 5), AHa-i)iuhhi-Bel-a-inur, Rêl-

la-i)iur\SI. LAL, Fâfi-Asnrllkta.r-/a-mi/r / Var.

.SY, Sulmu-BèU/a-Mi/r, b) liimur (= "lüb CIS

II 61) in Z?/-w//;--dumqi-Bêl, Lti-niur\tiui-ur\-

gimil-Samas, Abi-, Alii-, Nabû-ahè-, Ak-du-,

fAlàksu-, Âlu-, Aqar-Bèl-, Assûr-, Bàbilu-,

fBànîtu-, Bau-rubîma-du-me-, Bel-, Ea-, Ebab-

barra-, Itti-Bèl-, Itti-Samas-, Màr-Esaggil-,

Nabù-ina-Esaggil-, Nabù-ina-kàri-, Nabû-

nûrka-, Nùr-Bêl-, Pàni-Asur-, Pàni-Dîru-, Pàni-

Nabû-, fSa-Bânîtum-, Samas-, ^Si-da-da-,

Su\um-Bè\-/u-}/mrl S/j /?i-t/iitr-ru (K 954). —
Imp. aiHur in Bel-, Nabu-, ^z.u\2&-dim-a-mur,

fSi-in-qi-sa-a-mur (IV R 68, yb, vgl. DAHW
P- 505 b gegen Opfert, ZK I p. 271); m. Suff.

I. Sg. in Bel-, Nabu-, 'K\is)s.\x-a-inur\SI{.LAL)

(-an'a)-ni, Aââui-SI.LAL-mi-mt]. — Vgl.

WS. "Tes sprechen, befehlen, in A-inar-Ww

K 8383 (HABE 329I, l\\x-a-mar'ma-ra K 346, 2.

Bu 91-5-9, 84 (JADD 427. 508), Apil-Addu-rt-

Jita-}-a\r;.

I i dass. Prt. i. Sg. in A-ta-)na7'-M\-m.\-sü,

-dumqi-ili (K 241, X .is), -Sin.

*-\'a& Am-ri-im-me, ^;«-;V-NI.NI-.su (ab. CT II

42, 2174 A, is). Vgl. nab. AiiQiaaö^iov und arab.

• jxl in Namen.

immiru {LU.ARAD) Lamm, in Iinuiiri-ia, ^Iin-

niir-titm.

amùsu eine Pflanze in t A-mu-se{-e).

anu Zustand, in Au-diinâni-'^Da. . . . . , -Gula,

-''Eama'.

anûiu Gottheit, in Aia.m.&r-a-iiii{-ns)-sicl''a-

min-su.

No. 2.

anaPräp. a u f , a n etc. i ) in Verb, mit finèdit, amàru,

erèsu, ash, iita/jàni, nahn, nasàrit, saràhii, pàqii,

tàrii II u. II 1 und takàlit, s. u. diesen Wörtern;

2) in Verb, mit einem zu ergänzenden Verbuni

und sonst in A-iia-A-2L-wz\\\, ^A-na-àlihi etc.

s. u. àlu u. sahàrii, Gahhu-a-nala>ta-Asur,

Su\um{-a/iayBàâ/7i,Mmù{-a/iafBè/-dà.ii,Ma.nnu-

da"-an-a>ia-i/t (Epon. 866), (Anum etc.) A-na-

bîtihi s. u. bîtu, ^-«rt(-e)-di-ib, Y.s.-a-na-kussBu,

^A-na-jnakànihi , Bel-, 'Ha.hii-a-)ia-inèrihtiiin,

A-iia-Nabii-sdi\km\i, Aqar-a-na-Nabû , -^A-ita-

iiftrihi, Ana-Saiitas-\<.3Xà.ma.. Vgl. noch La-ie-

ga-ana-Istar.

ina Präp. in, bei etc., geschrieben i-iia und ^IS, '

s. u. e/cru und sabàtii sowie unter bàbit, bîtu,

Ebabbarra, Esaggil, kàru, pànu, qàtu, qibîi,

qibîtu, sillii und sàin. Beachte auch Ina-Bèl-

ul-ta-ra-ah.

2:Si inbu (imbu) Frucht, Produkt der Zeu-

gungskraft, in In-bu-iini (ab. Bu 8S-5-12,

256, 22 = CT IV 16), In-bn-sä (ab. Bu 91-5-9,

1051 == CT VIII 42), hn-ba-a, hii-hi-ia, ^In-

ba-a, ^Inba-a, J^In-ni-ba-a, In-bi-ilisu (ab. KLH
42,0), Iii-bi-ir-si-tiiit (ab. CT II 25, 331,31), Ivi-

bii-pànîa, Mi-na--iiii-bji-ka (.?). Für I-ni-bi-Asur.

Ln-bi-Siit vgl. unter iiabfi.

^In-ua-ba-tiiin (ab. Bu 91-5-9, 2191, r, = CT
VI 43).

andi s. u. aS,.

^15^4 beugen, unterdrücken, ungiltig

machen, in Papsukkal-,sa-iq-bu-;//-/-w', Sa-

Marduk-«/-/-««/,„•, ' A-a.-e-nii-i(.

Un-zirjza-hulhi-Asnr , Un-sa-ar-liulki-Istar.

n:S] lä seufzen, in A-/a-na-a/j!A-tan-a/j (ß^-i-i8,

115 rev.4=HABLS47) -//«/A''/-M(ab.Bu9i-5-9,

1 203, G= CT VIII 8), fA-ta-na-ah-siinini. Vgl.

K 241, X 46: [. . . -a-t\a-na-ah.

i:S;, unninu Flehen, in Sm-iiiiidaiiiiniq-un-ni-nit.

ennam Herr (ab.), in En-nai/i-MdiXauk, -Sin,

-Samas, S!ima.ii-e/i-/ia7fi{-7(kht).

/«-««-Nabu.

ani'nu wir, in Itti-Addu(-rt)-«/-«2/ '„,/««-«/, ^Sa-

Nanà-(Z-«/« «/-/«/-«/

a-ni-ri, in Iln-a-id-ri.

^î& } Ap-pa-nu',ni, Ap-pu-nu (vgl. ZA VII p. 274).

1IJ2S Bnsu schwach, ideogr. SIG, in Nabû-r;'«;--
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ensi, -àlik-ida-ensi, -Itikii/ti-eiûi, -.':àqip-ensi,

-etûa-erbaQ), -ensai} LAL)-ei-t'L Vgl. Nabû-

ii-ensi(J), E}-ne-su, In-si-ia.

riDSi âsù {"'""A. ZU) Helfer, Arzt, in A-sii-û,

Siii-irM«, As-si-ia\a, V>^fa-su-û{-d). fA-si-tutn.

usätu Hilfe, in 'S>è\-û-satlsa-tiiltn , Marduk-

bel-ü-sa-tini\u-sa-a-te.

IDS asukku Schutz wehr, in Sama.s-rt-j«/f-«/i/.

1DS A-si-i?'-Aaau. }E-si-ra-a-a.

apiu (oder ablu) Sohn, geschriebene, 7't'7?(auch

= màrii), TUR. US, ap-lu, ap-li, auch AS (in

Nabû-.45-Iîsir K 241, II 23, vgl. A.sur- TUR. US-

lîsir, Nabû-^'^-erba K 241, Hin, Nabû-Â9-

iddina K 241, II is, Nabû-bèM'5 K 334 rev. 9;

in vielen Fallen aber = edii), ab. ap-liim, ap-

lim, a-pil. Sg. i) Nom. in Aj TU'R-A-a, -irsiiim

(MBAP 34. 43), -Istar, -Martu, -Sin, -Samas,

AITUR.US-A1idu-3.ma.ra., -natanu {^ Ap-/a-

da-natamt), TUR-Bèl-sani-sii-uin-samè (VR44,

17 b), TUR-Ea-sa.x-vaà.\\, TUR-sarri-Ak\\\-i\

(Nd 233, u), TUR-sarn-Wùa. (vgl. u. iiiàrii),

Aqar-4 Asur-, Nabu- TUR. US\ÀS-lisir, Ninib-

apil-ekiir. — 2) Gen. in Ai.\\Y-al)ii-AS [ediT),

Nabu-, Sin-aeZ-ap-äj/imjASj TUR, Sama.s-rf'?};--^,

als Obj. eines Participiums {A\TUR{.US)\ap-

lu\li) s. u. baute, dann, nadànit, nasàni. und

salàinu II, 1. — 3) Ace. (A\ TUR. US\ap-lu\ap-

li\AS) s. u. erèbii, kànit II 1, kasàni, iiadànu,

nasàru, natàiui. — Beachte noch die abge-

kürzten Namen 7"W?-Bèl -atkal, Samas-

a-pil-sii-nn und die Kosenamen Ap-liim (ab.

MBAP28), A-a, TUR.US-a, Ap-la-a, A-ia

(83-1-18, 44, 2 = HABL 533), A-a-a (K 241,

IX 33), TUR.US-i (K 241, X 10).

PI. in ^ahvi-etir-TURP'.

^Ap-la-timi Tochter.

"lös ipru Lebensunterhalt, in Nabû-nàdin-//*-

ri\SE.BA.

Ap-pa-ra-a-a.

tüEX Bpèsu thun, schaffen, ausüben. Ideogr.

KAK. Prt. in I-pn-m-'Ç.a, Asur-, Bei-, Bêlit-,

Nabu-, Nergal-, Sin-, S-a.n'ia.s-i-pit-its\KAK{-2cs-

S2i)\e-p!i-sû; mit Obj. Bei-, Nabu-, Sin-, Sama.s-

dmi-KAK-Hsle-pii-iislh,, ^è\-hiin-KAK-su, Zîr-

KAK-SU, Zama\ma\-sir-KAK-is. — Prec. in

Lipu-su, Ha-di(-e) (Epon. 850)-, KA.KA-, Lid-

bubu-, Muzammeri-/^-///-i// (K 241, XII lo-u),

} Lu-pu-su-'^vA. — Part, in Ka-e-pßjKAK{-esl

isjus){-i/i^'), Ea-ip-h/Q), KAK-es-i/i

Is-sur, Is-su-ru, Is-si-ru Vogel(.?).

.fA-qu-ba-\tHin\ A-qu-bu BE IX, Aq-qu-hu.

Ü\I-qu-pu\j,!, ^U\I-qu-pa-tii7n.

A-ra-bi, Ar-a-bi, Ar-bi, Ar-ra-bi, A7--rab, Ar-

rab-bi, Ar-ra-bu (ab. CT II s, 186, 30), wechselt

mit A-ra-ab-ttini, Ar-ra-ab\rab-tuni\tù.\ti.

E-ri-bi, I-ri-bi (= }èribu Rabe).

ardu Knecht, Diener. Geschrieben ARAD,
ar-di, ar-du (st. cstr; in ar. Beischrift TiJ? und

TIS, s. eis II pp. 15, 18), in yi;-c//-ahêsu, -elippi-

igri; nach dem Typus Ardi-ili in Verb, mit

den meisten Götternamen. Als Kurzname

Ar-du-uni (ab. Bu 91-5-9, 786,6 = CT VIII 40),

Ai'-di\Ardi-ia\iå\a, Ardi-'-ia. Beachte S~"iS ==

Ardi-Istai- JADD III p. 448; Ardu-ü-ti K 241,

XI 24.

rtlSi schützen, in .^^Bêlit-^-r«/.

urü Pferch, in Ràb-«-;7^-4 Sa-tt-jie-hc.

ms A-ra{-ah)-hu\hi, vgl. A-bi-a-ra-ah (ab.)

Bu 88-5- 12, 731. 21 = CT IV 50).

mêrihiu, in Mi-ri-ih-tuvi, Bei-, Nabù-(?//(?-

inc{-cyuii-ri-ih\hi-Uwi\tû\ti.

flSj aråku lang werden, in Te\Ti-rik\r!-iir^a.'c-

rûtsu.

Ar-ra-ku-tu Srgn St. I 4.

1"1S Nabù-àr-m-ijia. A-ra-nu, vgl. he. ins //--

a-ni vide sub nS4l.

Ur-pa-di-ia.

r-lS, irsiiu Erde in A-pil/TUR-, Ibik (CT IV 38,

645)-, In-bi (Bu 91-5-9. 33i.3= CTII 25)-, Sü-

vm-ir-si-tim (ab.), Ä^Z-ZZ-Bel-lisesir, Asur-etil-

samê-u-AY-ballitsu, Ir-si-ti-ia (ab. Bu 88-5-12,

220, 25 = CT VIII 12).

Ar-sa-, Ar-sa-a-a (vgl. bi. S2"iS).

1C^SJ Bristu Verlangen, Lust (oder Ent-

scheidung.?), in E-ri-is-ti\NIN-ti-A-2^, -Samas,

J^E-7'is\ri-ü-tU1ll\tU.

E-ri-sujsi.

irsu weise, in (ab.) Addu-, Marduk-, Sama-s-Zr-i«.

A-ri-is-su.

12JnS4 erêsu (vgl. bi. n;'©"!?;') pflanzen, dann

theils = banfi erschaffen, theils = takahi

vertraue n. Geschrieben KAN,KAM,PIN{-es),
T. XXXII.
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er-es DrP 71, 1-, c-ri-is, auch SCG ^BL 7602).

Prt. oder Iprt. in S[7G-a/ia-Yt.sa.ggi\, Addu-,

Aë-, Aska'iti-, Asur-, Bàni(Bannu)-, Bànîtu-,

Bau-, Bel-, Bêlit-, Ea-, Haldi las. K 10 119)-,

Ha-a-an-nu-, Istar-bàbi-, Marduk-, Nabu-,

Nanà-, Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-, Subulal-,

Sulmàn-, Zamalmal- erisjeres oder -eres, welche

Namen nach der Analogie von {Ana-)Bêl-eres

vielleicht als abgekürzte zu fassen sind; mit

Obj. in Nabu-, Ninib-, Sin-ûk-P/jV-es, abgek.:

Jk-e-ri-is BE IX, ^-dbu-ul/c-KAMI P/N{-es),

Asur - a/jchi - PIN, Nabu - balat-RANIPIN- el

l^iahù-dîfii-PIN-es , Nahu-ez/ht-PIN-es, Nabîi-

satamuiu-PIN-es, {Ana.-)N^hù-sa/àw/(-PIN-es,

Addu-, Bei-, Istar-, ^ahu-ium-KANjPIN-esI

KAM, GvAdL-ah'-KAM-ei; beachte noch Bêl-

gmè-KAAI, \j.s.-à\-e-e-ri-es\is und Sama.s-//-;7J.

lAr-ti-iin.

asgandu (mand. STllTS ZAVI p. 348), geschrieben

As-gan-tiiildaldi), As-ga-an-da Nk. 271, a, As-

gan-na\,m, Sü-gaii-du, Sagan (BL 8975) -di(,

"'"'^sa-gaii-na.

TÜS isdu Fundament, in /jV/-Addu, -Asur,

-Bèlit, -Harràn, -Lstar, -Nabu, -Nusku, -Sin,

^:ihù-isdi-DU-iii; mit Suff. Bei-, Nabù-M<-//-

ia\id-ki-m\DU, Sama-s-isdi i'a-i

iTCSj es« (BL II 209) Verderben, .s. u. efcnt.

isku Kind, in Asnr-is^-ka-daii-iii, Is-ki{-i), Is-

ku-hi, Is-ki-a-a JADD 167, 13, Is-ki-SIG {daiii-

miq> DAHW) K 241, X 3g. Vgl. isqii.

qDSJS As-ka-pu (XSStJIS) Schuster.

1D1SS As-ka-ri.

Aslaku, "'"''KU.UT.

jttJS Marduk-(?-i/-/«.

Hs-fa, in Samas-.

As-pi-e, vgl. aspn ein werthvoUer Stein.

Isparu, ("'"'Ol/S.BAR Weber.

pÜJS isqu Theil, Besitz, in /i-Xv-ilu (K 241,

VIII 11), -Zamadu, Ihi-is-ki Epon. 886, vgl. Ea-

zittüii, he. ^n^pbn und Ps. \Ç>,f, ijîbn n:^ rrsr;

Itti-ili-/i-/&/, /y-/è/-it-ti-ili-ia Bu 91-5-9, 332, 24.

338, 28 = CT II 26. 28, vgl. Daiches p. 49, Ps-

/^/-erba K 241, Xss, Is-ki-\Mm. Vgl. isku und

JADD III p. 186.

"ilïJSj asz-w Stätte, in Bèl-Nippuru-(?«rt-(ri-;7-j7/-/tv-.

asaridu erster an Rang, Fürst. Ideogr. MAS,
No. 2.

SAG{.KAL). In iVddu-, Bei-, Nabu-, Nergal-,

Ninib-, Sin-, Sam.aîi-,S\.\\mà.n-MAS;SAG.KAH

a- sa- ri- du a - saju - rid\ri-id, Samas - a - sd-rid-

NI.NI, Wmih-a-sa-rid-su-n/t; als Kurzname

A-sa-ri-du.

TClSSi ussû Fundament, in Ui-sa-a{-a).

nSj itu Seite, in .'Marduk-/-/« (abgek.).

iHi Präp. zur Seite, bei, mit, auch

seitens, von {= ist//) wie he. n5> (= )'q

Hi. 27, 13). Geschrieben //-//, KI, TA und DA
(selten, vgl. III R i, VI 2 mit Var.), i) In den

abgek. Namen It-tijK/j r.^-Bêl, -Ea, -Marduk,

-Nabu; 2) in Vollnamen a) in Verb, mit einem

Verbum s. u. alàku Iprt, aiiiäru Prec, II Imnfc,

iiainàru Prec; b) in Verb, mit einem Gottes-

namen, einem sonstigen Nomen oder Suff., in

KI\ TA-Kàav\\V,c\-ahùti/, DA\ TA-AàAn-anîii/i,

It-tijK/-Anum etc. -balàtj/ s. u. balàtu, It-ti-

Marduk-/'!?««, Â7-bît-bclit-bànîni-/?/w//(r, //-//-

Bel- (//«/, AY///-//-Bèl/Nabû-^«.;//, //-//-bàku-

Bêl/ilu, is'////-//-Bànîtu etc. -înîa s. u. îii/i, It-

ti-i\i-iski etc. s. u. isq//, K/Pt-ti-S'm-ki/i////, KI-

'&è\-nbHitt//tii, KI-BG\-i/î///itt//ii/ , KI-Bèl-pasâr,

K/-Nzhù->i/'(//// , TA-AsuT-saj/isu, i<r/-Esaggil-

::ir, A7///-//-man-ni-ia-BêI; nach dem Typus

Il//-KI-i K 241, IX ö, Ilii-KI-ia\c-a III R i, V30

Var. (vgl. he. bslSTSy) in Addu-, Asur-, Bel-,

Bêl-Harràn-, fBêlit-, Ea-, Nabu-, 'Nanâ-, Sin-,

Samas-Ä'////-///-/(2//rt.

iiù in (Itti-)Sama.s-/-/i«'-^.

bnS efe//tf, eüUu gross, erhaben, Herr. Ideogr.

NIR. GÅL. In ^-///-Samas, Asur-etil-\dn-a^\\i.,

B&\-NIR.GÂL, Asur-, '^abù-e-tiliNIR.GÂI-

//««/(-ukinni) ,
^i«;--^-///-.samê-u-irsiti-ballitsu,

È-ti/-/u{})-màtiQ)-ihassi, E-ti/jfe.e/i-//()-pi-Adài\,

-Ea, -Istar, -Marduk, -Mirra (ab. Bu 91-5-9,

338, 23 = CT II 28), -Nabium, -Ninib, -Sin,

-Samas, -Ura.s; als Kurzname E-ti/-//(j //'{»/).

fE-til-li-l//iii Herrin.

uilu die Gegend zu Füssen eines Gottes,

in Tàb-//t-li-'?>^\, Ù-t//l-^"\la-m\.

pri{4 III 1 vorrücken lassen, alt werden

lassen (.' vgl. adani/a i-ti-iq IV R 60* B 1 und

he. pny alt werden Hi 21, 7). Ideogr. LU
und XL Part, in Bei-, '^ahn-niit-se-ti-iq'LU

Dr 147, 12/ Z U-iq Cb 285, n / 11///-LU Dr 5 19, 12 /
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inu-se-LU DrPa 9, -mi i/iii-sc-ti-LU Nd 796,18/

;w/-iV/Nk 188,15. Cb338,8/;«;/-i^-iV/Nd238,6.

239,7- 597,19 -!n-ri, abgek. : Mn-ie-ti-iq'LU-iirri.

E-ti-ra-a.

fA-tas-iu

aita Pron. pers. 2. Sg. m., in Bêl-^?/-;'rt'-ta-li-e,

Samas-rt^AAr-talimu, Sa-Bêl-rt/-/rf.

^hSi Addu-, Atar7'/-'-^i'/, Apil-addu-/;^?-"-^//, Ba,

di-ilit'.

nnii'2 -^Bn-\-tytnmltîilti «die Begehrte» (.?).

bS2 éô/tt gross, in Wu-sû-ba-a-Imii (ab.) Bu 88-5- 12,

332, 9 = CT II 1.5, > S>m-l>a-/û. Vgl. u. nbn.

bSjS 6ê/tf Herr. Geschrieben meistens (nb.

durchgängig) EN (oder irrthümhch "EN), ab.

auch /v-^/, l7e\i,;-la, sogar 'Vv/'* (Bu 91-5-9, 938

= CT VI m), as. auch < (III R i, V 2!., VI g

Varr.) und bil (III R i, I sg Var.). Nom. a) als

Subj. '•''''Bei- Ebabban-a- ihm, Bei- Harran-

dùru etc. s. u. Harran; b) als Präd. in Bel-

nif/, (Nabu-) bèl-ahèht, Addu-, Bei-, Dagan-,

Sin-, ^2Lva2&-bèl{-d)-ni\be\i,i-la-nu\,n (vgl. die

Kurznamen Bel-a-ni BE IX, Be-la-nn-mn

CT II 40, 394, in), Nabu-, 'ü\\\-be-cl\hc-la-apU,

Bau-, 'Bêlit-, 'S3.\s.-bèl-bîtl, Bcl-dalli-ï\i-\3., A.sur-

bèl-dâ{i)n, MzYânk-bèl-dâni, Bcl-rlir/z-Bunene,

-Nabu, -Sama.s, BÎ'l-j^abbi-Bè\-ummu , -Nabu

Asur-, Bei-, Ea-, Marduk-, Nabu-, Sin-, Samas-

be-clfbcPlEN-iUii-'), Asnr-bèl-ka-la, Nabû-/;^/-

kalàmu, Bèl-kittmnu-A-a, 'Nerga\-bêl-k!u/i?7a,

Bè/-7>2àti-Ma.rduk, Asur-, Nergal-bêl-t/iâli, Bêl-

napihim {nopsâtim) (-Sin), Marduk-, Nabu-,

Samas-bî-l-//ûp/s/i>//, Asur-brl-n/sr.b/, Asur-bêl-

qàla, Aààu-bcl-si-hi-ti, VrRs-bfl-samê, ''GAL-,

'Nahù-bèl-si/wâl/, 'Na.hù-bèlsu, Bel-, Marduk-,

Nabu-, Ninib-,Sala-/v/i?/«;/,Marduk-(5r/-//'j-rr//;«,

Bèl-sîri, Marduk-, Nabù-Zv/-.;/;-/. — Gen. Nabû-

diir-beli{jd) , S'm-bân-bèli, Nabù-nàdi/i-bêl/. —
Ace. (an zweiter Stelle) s. u. ba/iû, kàiut II 1,

na::àzu III 1, nasàru Iprt., laqàim II 1. — Be-

achte noch ""'i'bel abitlli, Ràb-bcl-iiinnirti, Lù-

salim-/;c--//, Beli-iaja-a, Bêlhinn {Be-el-sù-nu

ab. CT IV 48, 713,3).

bèlHu Herrin, in fBe-lit\-titin), ^'^^^&\\\.-bcltu

(BL 7337) -usiir, ''(Ina-)Esaggil-i5é'-//V, /Be-lit-

sii, Œc-lit-SH-itii {'Be-lit-r.ii-nu ab. CT VI 46,

2477 A, 2), A-7x-bèlit-nisi, /)/r-^/-/'//w-kîma-abi

(ab. CT II 23, 324, 32), -fBe-el-ti-tna-gi-ra-at

(ab. CT VIII 22, 44, 1), ^A-na-be-el-ti-kal-la-

a-ma (ab. CT VI 7, 272, 19), JDu-mu-uq-be-el-ti

(ab. CT VI 25, 399).

-|»a bäiru, "'""SU.HA Fänger.

I. 606« Thür, Thor. Geschrieben KA, auch

"KA. In -^/««-(';(7i'^/-magàri-alsi.s, •""''kàiiik bâbi,

"'"''masar båbi, Istar-bàbi s. u. Istar.

IL 6â6tf Kind, in Ba-ba-ia, Ba-bi-ia, fBa-ba-a,

Ba-ba-a-UH (K 3 16,22=JADD 328), fBa-bu-mi,
{"••'ii') Ba-bu{-ù)-tH\KA-tii.

bibbu, in Bi-ib'bu-û-a, Bi-bi-e-a, Bi{-ib)-ba-7m\ni,

Bi-e-ba-ba-nu, Bi-bi-ba-a-nu, Bi-i-bi-la-

g-a[-ntal].

B?i{-ii)-s/i ein Vogel, vgl. Jen.sen, ZA VI p. 349.

bûru, bfru Sp rossling, in BurjVur. Bi-ir-A-a.,

-Addu, -Ra-ma-na, -Sin, 7?/;-/j9/-/r-Sama.s, B//-

ri-ia CT 11 36, 377, in, Bu-re-ia MBAP 89, 31.

Als Gottesname in /vz-zv^-zir-iddin; vgl. u.

"SUR.

CID basu zu Schanden werden. Prt. in Nabù-

2X^\(k.7h)-jd-a-ba-as\UR, vgl. Ps. 25,2: "'rinua T^a

"12Ji2b5 bs. Hierher gehört wohl auch Là-

ba{-a)-si\u-v (-Marduk) = löDb BE X 59.

11, zu Schanden werden lassen, \\\ Là-

tu-ba-la-ni-iln Rm2, 19,23 (KB IV p. 106). Là-

UR-ni-iln K 370 (JADD 162, KB IV p. 116:

La-tas-ni-ilti), La-lu-ba-sa-aula-ni-Addu, -Istar,

l^Lâ-tu-ba-sinl-si-in{-in)-nilm,, 'biabù-sarhu-û-ba-

U\UR.

bastu, baliu (vgl. JENSEN, KB VI 398) Kraft-

fülle. Ideogr. VR und Tl. LA. In ^Ba-as-

tiim (MBAP 90, vgl. p. 102), Ê^\-ba-as-te etc.

s. u. ahn, Ba-al-fn-Samas, 'i'ia.hn-bal-tiirnltü-tij

TI.LA-iläni, Sarru- W?-««^ Epon. 859, A.sur-

UR-nisesn. Vgl. Ba-al-ta-in}

n,^:^yBa-.zi-tuii/, vgl. Ba-.::i-bcl, Ba-zi-a-ani-NI.NI

(CT VIII 22, 374, 2o), Ba-rJ III R 43, I snb.

TTa Ba-zii-zu, vgl. Ba-zi-zii (ab.) CT IV 26, 327, 3.

nna Ba^-hi-ir, Bi-In-ri, "'"''bi-hi-rii.

y^'Z .?Samas-/;/'-Ä/-KA (amàti.'' pî.?)-ia «S. merke

auf(.'') meine Rede!»

rr^a 6/V« Haus, Tempel. Geschrieben E{-ti).

Nom. in Ä7-/;-««/-sar-usur. — Gen. in Abit-

T. XXXII.
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bîti, //-/vV^-Gula(?), Bau-, fRôlit-, 'Si\\^-l>èl-lnti,

Etilhi-bîti-'ihdissi (?) , //«rt-(^///-bèlit-bànîni-alsis,

Ina-si//i-ôîu-Rkh\.\m, Anum-, Bel-, fNanà-,

Nereal-, Ninib-, Sin-, Samas-, VrAs-aiia-âitisu,

abgek: Ana-àitisu. — Ace. in Bk-ukin-Bau.

nD3 } Ba{-a)-kn-n{-a), /Ui-ôa-a-k/t-Bel, -ilu, Bêl-

ba-a-ku-pitin. Vgl. Il-ba-ki-um-nte, Ba-ka-à-

ilu 83-1- 18, 695, III 24, XII 17, Bi-ik-hi-û-a BE IX.

Bu-la- . Sin-(5?<-/rt-na-sir (.?).

nba balù ohne, in Ma-nu-inn-ba-ùt///'/a-l^'is.r, Sin,

Mannum-bû-/n-NI.N/-h( (ab. CT VIII8, 103 1, s).

Biv.-la-hu.

taba baïatu leben. Ideogr. TIN, TI{.LA), BA.
ri. LA. Prs. in I-ba-lu-ut (ab.) CT VI 46,

2477 A, 19. MBAP 24. — Prt. in Nabû-alsika-

ab-lut. — Prec. Lib-lut, Li-ib-lut\!u-iu\ia\Hi, Samas-

/i-ib-/u-iit, Gula-taqî.se-//i5-////, ITab-lu-tu. —
Perm, in Bc\-/ù-ba-laf, Lii-ba-lat, ILu-bal-tti-

nt\{at Dr 319, 4.

Il; lebendig machen, in.s Leben rufen,

auferwecken (den Todten, d.h. denKranken),

am Leben erhalten (= n^n P.s. 119,50).

Prt. in Û-bal-lit-Qin\?., -Marduk, Addu-, Aë-,

Anum-, A.sur-, Bei-, Bêl-Harràn-, Ea-, Lsum-,

Marduk-, Nabu-, Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-,

Sü\mkn-ii-ba/-/it:TIN-iilTI{.LAy, mit Obj. in

Nabu-«//- TYA-//, Nabu-, Si:\m-A^-)iittii-ii-ba-/i-

ifl TI.LA\ù-bal-lit\ TlN-it, Ù-hal-ltt\ TIN\-su-

Gula, -Marduk, -Nabu, Bei-, 'ÜAhu-ti-bal-lit-su,

abgek. Û-bal-lit-su BE IX. — Impr. a) balat

(as.) in Asur-, Bel-, Nabù-A?/-///, mit Obj.

l:iahii-ahc-bal-lif, Na.hù-ld/t/t-bûl-lit, Istar-;;«7//-

bal-litjTI, Nabu-, SsimcLS-bal-litI TLLAj-an-ni,

Asur-etil-.samè-u-irsiti-, Marduk (nb.)-, Nabù-

bal-lit\TI.LA.BI\-su\ b) bullit in Nabû-/«//-

///, Addu-rt(5«- 77iV, '^a\ii\-ah-bül-lit, Addu-,

Bel-, Marduk-, Nabu-, Ninib-, Sin-ahè-bzil-at\

Var. TIN Nk 138, m/ TIN-i(, Yishn-dîni-TINl

biil-tu, Bel-, Nabu-., Nergal-, Sin-, Samas-

sar-bùl-lit, Bh\-tabni-bu-ul-lît, W-AxAwV-tabtani-

bûl-lif, Bau-, Sin-tûçîsa-bl/l-l!tj'"f ; "DUL-,

Nabu-, Nergal-, Sa.n\a.s-bûl-litlfa-a/i-/ii , Bel-,

Marduk, Nabu-, Sin-, ScLmas-bi/-/il-li-it-sHl

TIN-su\bul-lit-su, B^\-tadaunii- TIN-sii. —
Part, in Addu-, Bel-, Marduk-, Sin-, Samas-,

Sulmàn-, Vras-inn- bal - litjah. init-ba-li-it,

MdiTàvik-!nii-bal-lit-s2i , IMji-bal-li-fa-at-'^ Serûa

No. 2.

II R 65, lia. — Inf in Nabù-/w/-/<?(-/-//-/), III'-

bùl-lu-tn, Ili-biil-hitliii\li<-tii-Ms.vàuk, Nabû-

It-bûl-lit (sic), Ina-qàti-Nabù-i^///-/«, als Kurz-

name: Bûl\'^"-"'-ht-tu\lnt\îit, Biil{-lu)-ta-a.

balâtu Leben. Nom. in Itti-Anum (Bel,

Bèlit, Ea, Gula, Marduk, Nabu, Samas, sarri)-

ba-lat\ba-la\ià-tH\;\ TIN\ TL LA, abgek. : Samas-

ba-la-tu. — Gen. in Asnv-ïl-balàtisii {TL LA.

BI). — Ace. TIN\TI.LA bei erèsu, basa III i,

uadànii, qibû, iakànu s. u. diesen Wörtern.

Beachte noch die abgek. Namen Ea-, Ninib-,

Samas-^«-/«// TIN] TLLAI -su, Ba-lat-su, TIN-

su, Ba-la-tu, Ba-ld-ti, TIN{-fu), Ba-la-1a\n-a,

TIN-a BE IX.

baliu, in Ba-al-ti-{i)a.

bbn Ba>.-hi-lu, IBi\Tii-li-li-tuiii.

Dbn Ba-la-su (as.) KK 7299 rev. 29. 8535, s (HABE

799- 537)- Ba-la-si{-i) KK 185,2. 329,26. ITab-

lll-Sll.

baitu s. u. »13.

Bal-tain-nui-.

Ba-am-ma-a.

p binu Sohn, in }^-A\ii\-bi-ua-nldii (vgl. DAHW
p. 177, b), Bi-iia-a-a.

*X3a (ws.) erschaffen, in Ba-iia-'-ili^' BE IX,

Bei-, Ninib-, S\n-ba-iia (ab.). Vgl. l\n-ba-iia-a

83-1-18, 69s, II 32, ^Si-in-ba-ua- etc. oben

p. 202 u. ZA VII p. 177.

I. Wa banû bauen, erschaffen. Ideogr. KAK
(vgl. epchi), selten DIM (K 241, V 13) und BA
(in Ahu-hàuî Nd 336, 3. 495,4, Bàn-zîriTixB^a.

12, 10 und Bcl-ahè-BA-ni d. h. ibni DrBa 6, 3;

vgl. Meissner, ZA IV p. 72). — Prt. Sg. 2. P.

in 7(r^7-«/-Lstar, Istar-, Sin-, fTasmctum-Ar^;-

ni\uu, Bè.\-tab-in-bullit, Innin-, Nabu-, Sin-,

Samas- tablf„.„i-ni-usur, 'Hahii-tab-ni-iii (vgl.

Tab-ni-ni K 383, 32 = JADD 234), als Kose-

name Tab-ni-ia, Tab-ni-e{-a), auch Tab-ba-

?n-e-aQ), Tab-ni-i (as.); 3. P. a) an erster Stelle

nach dem Typus Ib-7ii\KAK-ilu in Verb, mit

-Addu, -Bei, -Bilgi (Bu 88-5-12, 244, 31 = CT
VIII 20), -Dagan, -Ea, -Marduk, -Martu, -Mirra

(CT IV 14, 216,19), -Sin, -Samas; b) an zweiter

Stelle in Addu-, Anum-, Anunitum-, Màr-

Saggil-, Asur-, Bei-, Bel-Ebabbarra-, Bunene-,

Ea-, Haldi (K 358, in = JADD 416)-, Marduk-,

Nabu-, Nergal-, Ninib-, Ramân-, Saparri-, Sin-,



)IO Knut Tallqvist.

'SUR-, Sa.nias-KAKj/â-///l/â-//ûliâ-!i// Srgn St.

II iBJia-niVR 44, II 13, in den abgek. Namen
Sum-KAK, Zir-KAK\ib-)iit K 580, s. unten;

c) an dritter Stelle in Marduk-, Nabu-, Nergal-

àh-KAK, Bel-, Nabû-«//f-A"yî/<'/i>'yi-«/DrBa6,3,

^xmb-bèl-KAK, 'Es.-Hîa-KAK, {Es.-)Ilûta-KAK,

'^A.-kudurri-ib-ni , Asur-, ?ÀXi-iiuit-KAK, Bêl-

napsàt-KAK, m\-ph-'-DIM, Samas-pir-KAK,

Bè\-risèi-KAK, Ea-Sin-KAK, Asur-, Bel-, Bu-

nene-, Ea-, Marduk-, Nabu-, Sin-sàr-KAK,

Addu-, Bel-, Ea-, Esaggil-, Ezida-, Gula-, Ina-

Esaggil-, Marduk-, Nabu-, Nergal-, Samas-,

Sulmân-,TUR. È-,\Jras-sùm-iâ-mjKAK, abgek.:

Siini-ibni, Addu-, Asur-, Bel-, Bêlit-, Bunene-,

Ea-, Esaggil-, Gula-, Ina-Esaggil-, Marduk-,

Martu-, Nabu-, Nergal-, Ningal-, Sin-, Samas-,

Sulmàn-, Uras-, Zamalmal-, Zariqu-sir-ib-ni

j

KAKlib-nu Srgn St. II n] ib-i-niK 11448, ab-

gek.: Zir-ibni, l\u-sû-ib-/ii-s/'/ (ab. CT IV 36,

63 s, 3); d) als Kurzname Ib-iii-ia (ab. CT
VIII 44, 2172 A, s), Ib-iia-a{-a), KAK-û{-û),

KAK-iia-a-a , vgl. KAK-a-sa-ilta Ib-na-tuui

(ab. CT VIII 27, 320, 28). — Perm, in JBa-

na-atjfi, iùlKAK{-a) - tum j tu (-ina) -Esaggil , ^Ina-

'Rs,2iggû-ba-na{-a)-atlta, als Kosename -^Ba-

na-ta-a. — Part, a) an erster Stelle in Ba-ni-

Addu, -Sin, vgl. Ä'yiÄ'-Ezida; b) an zweiter

Stelle, nach dem Typus Ilu-ba-ni (NI.NI-

ba-ni-i ab. KLH 42, 22, Ilu-.sü-^rt-«/ ab. CT
IV 17, 269, 17) in K\\w- ba - ni - i\ KAK{-i)\

BA-i, Addu-, A.sur-, Bei-, Elali (ab. CT IV 23,

295, 3)-, Isum-, Martu-, Nabu-, NIN.SAH (ab.

Bu 91-5-9, 317,16. 586,26. 2473, 24= CT VI 19.

33. IV 26)-, Sin-, ?3Z.mzs.-ba-ni\ba-nu-um\ba-ni-

im; mit Obj. bez. Suff, in Asur-, "Qc^-K/iK-a-a,

Khwx-KAK-a-a-nsur, Kwi-ba-ni-ni , Nabû-^^«-

niMOi-ni, Nergal-ba-nu-fm (abgek. Ba-nu^-ti)-

tiu), Marduk-, Nabu-, Ss.m3.s-ba-nilKAK-ahi,

Sm-KAK-a/ßa, Marduk-, Nabu-A'^Ä'-^?//f(i«),

A.sur-, Marduk-, Nabu-, SamsLH-bû{-û)-/iijKAKj
ba-an-apli, Sm-KAK-bel, Sa.ma.s-KAK.-kalbi,

Bei-, Ea-, Marduk-, Nahù-KAKiba-an-siH,

abgek. : Bàn-zîri; c) an dritter Stelle in } Sin-

ilu-ba-ni; wie ist 'Nabu- Tl-ta-ba-ni K 241, V 6

zu erklären.? d) als Kosename 5«-«/-^-« / Var.

KAK-a Cr 321, 12, Ba-nilKAKl-iajiä, as. Ba-

ni-i, Ba-nu{-ü)-?iu.

\i für sich erschaffen, in .? Marduk- Az/^-

ta-tii-biillit, (Marduk-, Nabu-) Tab-tan\ta-ni\,iu-

usur.

biviH{DIM) Bauarbeiter, ""•''Rhb-ba-ni-el

KAKit').

ôtfflwKind, mBu-ni-ili (MBAP 12, u), Nabû-

bii{-û)-iiiilu,rSHtiir, -bu-un-hiliun, vgl. Nabù-i^«-

iii-i . . . . , Bè\-bu-/ia-a-a, Esaggil-^«-««-//-«,

''Itti-bît-bèlit-bànîni-^«-«?<-?2-rt, als Kosename

Bn-Hßi-na-a.

bûnânu Geschöpf, Sprössling, in B!/{-?//i)-

na-iiu, Bu-na-an-nu\u!.

Tab-int-ta\ti Bz A II p. 193.

IL il2i band hell, heiter sein. In Itti-Bcl-<//;-

mi\ni, fBclit-rt/;-«/(.?), Itti-Marduk-/;rt-««-//(.?), Sa-

Bèl/Nanâ-/'«-«/.

Mii-baii-nu-it, vgl. "'"''inu-ban-ni'-J'') Nd 259, e,

579, 6-

nD2 Ba-si-iali(i, Ba-sii-id DrBa 11,4,9, as. Ba-

si-i K 174, 7, Ba-su-ü-a K 416, 17.

fBi-is-sa-a.

DOa nhi-sa-sa, Ba-sii-sii JADD 472, rev. 1 5.

102 Ba-sii-rn, dem Sinne nach =^ ^LÄ.J oder »a*w.j .?

ppi baqqu (vgl. } ^Sj Fliege), in Ba-aq-qa,

Baq-qii (auch ab. CT VIII 24, 715, n).

in-li } Bar-bar-ra-at.

ma barû sehen, durchschauen, von Göttern

(vgl. DAHW p. 182 a) wie Ipn von Jahwe

P 44, 22. 139, 1, 23. Part, in Addu-^a-;/, Samas-

ba-a-ri.

ma barhu strotzende Kraft o. ä. (vgl. sma
Ziegenbock), in ^ahi\-bar-kn-ilåni, Sm-baj--

hi-ili'-P'). Vgl. noch Ba-ra-a-hu (83-1-18, 334
= eis II p. 38), Ba-ri-hH\hi (vgl. he. ni-ia),

Ba-ru-hi-ihi.

*"T-ia WS. Ba-ri-ki, Ba-rik\ri-ki\kH-h.Aà\\, (II)

•Tammes, -ilip', Ba-ri-ki-ia vgl. unter diesen

Namen.

"jia barakku Götter- bez. Königsgemach,
im Sinne von àsib bai-akki, in Addu-, Bei-,

Nusku-, Tamme^-ba-rak-kalkijkir, vgl. aber

*"îia.

pia Bii-ra-qa\qu, Ba-ru-qa-a. Vgl. Biir-qa-a-a

JADD 711, rev. 13, Bar-rii-qn, Bar-ri/q{-qn)

JADD III p. 85, he., pa. pia, sab. apia.

ttiia buräsu ein Baum, Pinie, in ^Bii-ra-hilsü.

T. XXXII.
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nira basa sein, existieren. Ideogr. GAL und

J'/L; Prs. iöassi in I-âa-as-si-i/àni (as. K 293

= JADD 373), Ma-aii-nii-uiii-i-ba-às-si-be-la-

nii (ab. Bu 88-5-12, 216, 17 = CT VI 14), È-til-

Xu-mk-iiQyi-ba-as-si. — Prec. in Sitinu{7ii)-li-

ib-si, Gvildi-sinne-edi-lib-si. — Part, in Ba-si-Uu

(ab. Bu 88-5-12, 189, u = CT VIII h).

III 1 ins Dasein rufen. Prt. in Addu-,

Aè-, Bel-, Bêlit-, Nabu-, Nusku-, Samas-

û-sab\iib-si\GAL-si\GAL Dr ZA III 225, as, mit

Obj. in Bei-, '^^\x-hh-GAL-li\it-sib-siT)x 325, 29,

Bel-rtÄ^- GAL-si, Sàr-Bàbili-">^'A.s.sûr-6^//Z,

Sùm-usabsi-Samas, Marduk-, Nabu-, Samas-

h)tn-GAL-H, Bei-, Ea-, Nabu-, Samas-.<;/;'-

GAL-si\TIL} — Imp. sabsi und subU inNabû-

sab-siit), Sin-hh-, '^Avaük-lappc-eJi-sitb-si. —
Part, in Mji-sib-h\su Nd M II 9, 13 / Mu-sub-si

Dr L 23, .5, i/«-i/<J-i/(-Marduk).

III 2 dass. Prt. in Nabu-, S\n-lu/-tab-silîsh:

IV 2 ins Dasein treten, in It-tab-si (Sar-

gen St. II 21), It-tab-si-lUir (K 241, XII 5),

Ahily-it\ i)-tab-si{-i).

bn2 baiûlu Jüngling, in Ba-tii-ul.

batûliu Jungfrau, in nia-tu{-n)-iil-tu.

Ba-ta-iii-tuin.

Bit\Bi-it\-ta-nH.

pri2 batqu Riss, in } Bat-qa-Vi.diX'XvAi-ctir}

gabbu Gesamtheit, Alles. Nom. bez. Voc. in

Gnb-bii-ana-Aswr, J Gab-bi-ina-qàti- (abgek),

Gab-bnlbi-ina-qää-AW (ProbenameK 24 1 ,VIII 20),

-Samas, Gab-b//jbi-i\i^^ (K 3784=CIS II p.46),

-i/ànl-eres (III R 2, 3), -ilàni-sar-usur. — Gen.

in i)V/-^Äi5-^/-''Bel-ummu, abgek. Gabbi-'-'^'QtV

umma, Bel-gab-bi-^abn. — Acc. in "Hahù-gab-

bu\bi-ilé, ' Il-tu- GAB-iisjLt; 'Hahii-ga-ab-bu-iisiir.

— Vgl. noch Gab-bii-Aàau, Gûb-bu-a-ï\iuT

(JADD 854, s. auch 111 p. 436), Gab-bii-SI. LAL
(K 241, XII 23), Gab-bii-it-tàh-di-an-iii (K 241,

XII 24) und Gab-bi-ia\e-a\i.

^Gu-ub-ba-a, gehört vielleicht zu^«^i5« Cisterne,

vgl. einerseits die bildl. Verwendung von 113

l'jya und -h'p'a z. B. Prv. 5, 15, is, Cnt 4, 12, ander-

seits "i-isa, nnS2 und Delitzsch, Prol. p. 204.

125 gabru in Ww-gab-ra'ri, Aààu-gab-ri, Gab-ri-

(-/)JADD 248, 268, Gab-ri-ia, vgl. he. 153, bSi-lSJ.

Nu. 2.

gabbaru stark, in Gab-ba-rn (as.) K 309b, 7,

^'Subti-gab-ba-ri Be IX.

-^Ga-£Ça-a, vgl. gàgii ein kostbarer Gegenstand.

fGu-gu-ü-a, vgl. Ki-il-li-gu-iigr und JADD III

p. 161.

Gi-gi-ia, / Gi-gl-i-tian.

-i-!^ Gu-da-dit-ü, -f Gu-da-di-tum\ti.

\ n-> gada Böckchen, in >Ga-du-ü (Ski), vgl.

'"3 2 K 15, 14, 17, auch Ga-di-ia, Ga-di-a, Ga-

da-crf, Ga-di-i-, vgl. Sl>, «ilJ etc.

bia Gi-dil-lu.

*bn5 WS. gross sein, in ^Ga-da-alAa-a-vaa, Ig-

da-al-ia-a-vm. (vgl. rvfi-n, n-jb^Ji).

gûzu, in C^-^w-ina-Bêl-asbat, ^Bknltwm-gii-û-zit,

wohl auch ^'&Q\\i-gu[-û-zn\, Itti-Bêl/Nabû-^«//^^

{-û)-ziild\sa. Als Kosename Gu-zi-ia\ià. Vgl.

f Gu-zii-uin-ma\mn. Gii-za-nu, ^ Gu-zi-tiiin.

bna Crt-/w////?i/(-Marduk), /^zV &z-Â«/K6,4(JADD

889), Gi-hi-lu Epon. 689, Ga-ah-la- BE IX.

Gn-hu-rii K 640 (HABE 552).

b'ij ^//t/ (.' = b"'3 Frohlocken), in Gi-lu-ü\ic-a.

abs ^a//a6« {«"'''SU.!) Barbier (2ba).

^o/ztf, fraglich ob semitisches oder sumerisches

Wort, s. Daiche.S p. 19, in ''Damu- (ab.

Bu 91-5-9, 407, 6 = CT VI 26), Ku-ri (Ku-ur)-

gal-zu.

bbJ Ga-la-la-aii{-mi) BE IX. Ga-hd K 241, XI g,

Gal-liil, Ga-lu-lu JADD III p. 231, vgl. bi.

^bbj, bbf

bl25 gamälu schonen, jem. das Leben

schenken. Prt. in /g-mi/Sin, als Hypo-

koristikon Ig-inU-lum (CT VIII 22, 44, is).
—

Imp. in Bei-, '^ahxx-gi-inil-an-ni, NI. NI (KLH

42, 4)-, Sm-gim-la-an-ni, -f Gi-mil-in-ni. — Part,

in Bei-, Bilgi-, Ekur-, Esaggil-, Ilîa-, Isum-,

Mirra- (Bu 88-5-12, 185, 3. 291, 30), Muhra (CT

VI 46, 2477 A, 27)-, Nabu-, Ninib-, Sin-, Samas-

ga-iiiil\ga-iin-il\SU\ga7H-mU, als Kurzname

Ga-viil-hi BE IX; f in ^'Q-à.w-ga-nie-lat. —
Perm, in .^Sa-Bel/Nabii-^'-«:;«-;«//.

gimillu Geschenk, Wohlthat. Ideogr. SU.

Nom. nach dem Typus Gi-nid-ili (ab. Bu 88-5- 1 2,

404, MBAP 14, vgl. 5^-NI.NI-sü Bu 91-5-9,

331,20 = CT II 25) in S [/j Gi-)/ii/{-/u)-Addu,

-Bunene-, -Gula, -Marduk, -Martu, -Nabium,

-Nanà, -Nergal, -NIN.GLJL (ab. CT VIII 4,
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14, 20), -Ninib, -Sin, -Sanias, Màd-i/7'-//'///-I.star.

— Gen. in Nabu-, 'H\mb-miili/--gi-iii!ljSÜ. —
Acc. (SÛ\Gi-inil) bei amàni Free, tarn II i

Iprt, s. unter diesen Wörtern. Beachte noch

'üahu-gi-mil-Ii (abgek.) und die Hypokoristika

Gi-juil-iujS U, Gi-tnil-iä.

lÜS Gnvi{Huni}yinti-ru, ^axmk-gii-iiin-nuir; *Ga-

;«(r;--iàma vgl. he. n^'l'aa.

225 Ga-na-bn K 1265 (HABL 631), vgl. pa. sa25.

ginù fest, beständig, Stiftungsopfer, in

V,h\-gi-m-e-eres, "'"''NI. SUR-ginè.

Gi-in-na-a, Gi-iia-a-a.

Gu-sa-a-a.

f Gii-si-gi.

CDS Gi-S!i-sii, Probename K 241, XI in.

nns garä, girù Feind, Widersacher. Nom. in

Mannum-_o-/-r/-Samas, MdLnnw-gi-riilri-hi, Asur-

garlga-riil-u-a-m-n'. Sehr fraglich ist ob

dieses Wort oder ws. -i5 oder gir{i-)ii Weg
für die folgenden Namen anzunehmen sei:

Gi-ra-a-a (auch as. K 330, 13 = JADD 621),

G/-;7-Addu, 6^/-rrt- SES, Tàb-^'v-r/ - Samas,

Nabû-^2-r/-/«, "'TUR.US-^'/-;-/.

T

pS?l Da--qu\ig.

321 dabåbu reden; auf Böses sinnen. Ideogr.

KA . KA. In Lid-bit-bn\KA . KA-li-pn-su (Probe-

name K 241, XII 10, la).

dabåbu {KA.KA) Rede, in m:\hi\-KA.KA-

usjir.

da-bi-bu, Ideogr. Ä'^-J-ÜTz!, Verläumder, in

Da\Då-bi-bi, Da-bi-bi-ni-ir, ^zhix-KA.KA-ni-

ir, -ni-ir-da-bi-bi\KA . KA.

dubbu Wort, Rede (vgl. Meissner, Suppl.)

in Dii-ub-biQ), Sa-Asur/ili/I.star-rt'«(-?<i5)-/'«.

by\ dagâlu anschauen, mit (und ohne) päiii

einem Gott unterthan, gehorsam sein.

Prs. in Pàni-')àh\-n-dag\da-gal. — Imp. in Du-

gül-\l\.2iX, -pan-''- .... (as. K 3 16 rev. 3=JADD
328), i'Asû- (DAHW p. 2iob), l^ahù-du-gû/,

Nabu-, S2.m?LS-km-du-giiI. — Part, in Da-gi-

il-ilàni.

Di-gi-ri-su-nu. Vgl. Di}-gir}-an-nii Be IX 86, 23.

Di-di-i (auch as. 80-7-19, 41, 17 = HABL 471),

Di-di-e-a, Mannu-di-dï-i/àni, Di-di-i-tiiui (m.

und f), .fDi-di{-iii)-na-tuni.

dâdu Liebling, Kind, in Da-da-va-qar (ab.

Bu 88-5-12, 43, .1 = CT II 3), Da-dit-ian (ab.

CT IV 25, 712,22), Da-da-a\Da-di-ia\ià\Da-

ad-di-ia (Cr 135, s), as. Da-da-a{-a) KK 279,

302,7 (JADD 160. 361), Da-di-i K 548 (HABL
724), ab. Da-di-ia CT VIII 15, 685, 24, Da-da-

nu. Vgl. he. iTin.

dùdu in yOu-da-a, ^Du-du{-ü)-a, Dii-dii-u JADD
642 E. 2.

^1" dåru lange leben. Prm. m. dàri, \\\ Dâ-ri-

abu-u-a JADD 213, -bei, -sarru K 241, IX 2,

Sama.s-^/(r-;7/ ,
Bei-, Nabu-, Sama.s-, Sarru-

lii{-ii)-da\då[-d)-ri, as. ^2LX\-w-lu-û-da-a-rii K 3 t,

rev. 14 (HABL 716), -fSt-lu-da-ra-at.

dûru Mauer, metaphor. wie TTcnn z. B. i

S 25, ig: Schutz. Ideogr. BAD. Nom. an

erster Stelle, in Dur-Aààu, -Asur, Dùr-uia-

ki{-i)-Aààw, -Lstar; an zweiter Stelle in Addu-,

Abu-, Abu-, Bel-, Bêl-IJarràn-, Bêl-">atl-sa-na-,

ffièlit-, Istar-, Nabu-, Nusku-, Sin-, Sarru-,

^\]r-V\t-i{\-dnrii\d!i-ri , mit Attribut in Nabù-

dùni-sîruin, in st. cstr. vor nachfolgendem

Gen. in Nabû/Samas-c/wr-rt/Zi«, Samas-c;'/};--

apli, ^7vh\i-d7h--bè/i{-id), -dfir-edu, -dûr-eiisi,

Asur-, 'Nshù-dtir-pa-m-iajSI-iû, 'Nahu-df/r-z/zu-

ki'i, Istar-, Nabù-dùr-çâh', S^rru-dû?'-si .... —
Acc. bei kchiu II 1, kaiani und nasaru, s. unter

diesen Wörtern. Als Kosename Du-ri-ia.

Du-ü-su.

nm Du-iih-ha-ba-ati^).

nm Da-ha-a-a, Da-hu-ü-a, Di-hit-nu, vgl. TE-

a-a K 381,3 (JADD 4).

Dm Dii\Di-hu-iün{-vuh.

i^~ dânu richten, jemandes Recht ver-

treten, jdm. Recht verschaffen, mit dîiiii

oder Acc. der Pers. (wie he. 'Ji- z. B. Gen. 30, ü.

Ps. 54,3). Ideogr. DI- TAR. Prt. in ^S'm-dî/iaui-

i-di[-i)i\. ^— Imp. in Nabu-, '$s\\\-dîni\dinain-di-

ni, ^Sd\km-di-ni-in-ni vgl. Di-na-hu, ''Lstar-r/i-'-

ni-ni. — Part, da in aber auch dàn (vgl. Part.

Dj? und dLi für »iLjL-ci st. cstr. Wright, Gram-

mar ofthe Arabie- I 240, Rem. b), a) an erster

Stelle nach dem Typus Da"-an-ilu 83-1-18,

695, III li) (vgl. he. pa. bS(i)n), in Da"-a-ni-

Nergal (as.) und t Da"-a-iia-'Qè\{nh.); möglicher-

weise gehören hierher auch Namen wie DI.

T. xxxu.



Neubabylonisches Namenbuch. 313

T^^i^-Addu (s. unten) und ZJ^A^-Ninib (s. unter

danim u. daniàqii) ; b) an zweiler Stelle in Addu-,

Asur-, Bei-, Ea-, Marduk-, Nabu-, Nergal-, Sin-,

Sama.s-(/rt-Ä-«/ / da-an j da"-an \ Var. da-a-aii
\

Var. dan {as.')l da-'-inlVar. da-a-a-in ! da{-d)-

nii (nb.) / da-a-an (ab.), Asur-, Marduk-, Nabu-,

Samas - da"\da - in - anja - ni j dan{- ni) - an - ni (as.),

Asur-c/rt-/« / Varr. da"-in\dan-apli (as.), Asur-

da"-in-sai-ri (as.), Ms.nn\.\-da"-ûn-ana-ili Epon.

866; c) an dritter bez. vierter Stelle in A,sur-

bèl-da"-in\da-an (as.), M.dsAwV-hèl-da-a-ni (b.),

? Nergal- GIS {idlu T)-ka-da"-in, } Asur-iska-da"-

in, -màtkaQ)-da"-in, Minû(-ana)-Bèl-r/rt-«« /Var.

da-a-me I
Va.r. da-a-a-nujda-an-ni. Vgl. noch

Da-a-///i-hü-tR, Da-na-ia JADD 404 rev. 6,

Da-m-i (Gen.) K 167, v>, DI.rAR-i{,iaidï) K
241, X 29.

daianu Richter, in DI.TAR-Aaåw, -Asur,

-Marduk, -Ninib, Nabu-, Sin-, Sdim:is-du-ia-an

(ab.) / da-a-a-nu (nb.) / DI. TAR.

dînu Recht. Ideogr. DI. TAR. Nom. in

liü-'&el-di-ni, Vgl. Z>/-/-«/-Nabû, \Lh\.\n-di-i-ni.

— Gen. in S2Lm?&-paris-di-ni. — Acc. in

Bel etc. -di{-i)-ni-ainiir (s. atnai-ii), Bel etc.

-di{-ile)-nil}m{ni)lDI. TAR-ipns (s. epHii), Nabu

DI.TAR-eres, l>ish\x-di-i-ni-bunit, Nabu-, Sin-

di-ni\nain-dîni, Sm-di-uani-id/n. Als Kosename

Di-iii-e-a, Di-na-a.

*1i-! dass. (ws.), in Ilif-a-di-nu nach BE X p. XII

= AN-ia-di-nu K 435 E 1 (JADD 435).

riDT "'""di-ki-ildi-ku-ü, Di-h-ijiale, -^Di-ki-i-tum.

aST Dnl-lu-bu.

Sbn '^^Ux-da-la-, vgl. JADD III p. 497.

bb"! dalålu ergeben sein, verehren. Free, in

Lu-nd-lu-ul-^ë\, -Sin, S'm-/n-nd-//(-n/. Vgl.

MAR-MAL-da-/a-/i K 241, XII a.

dal/u elend, gering, in S'û-âè/-da/-/i, Bèl-

dal-li-Ww-^-?. 83-1-18, 695, XII 20. Vgl. Bel-

dal-lil.

dalflu, dilflu Ergebung, Gehorsam, in

DajDi-iiV-lstRr, Da-/i-/i-es-hu.

damû, in Ma.nnu-da-mu-tilu.

p^~ damäqu freundlich, gnädig sein. Ideogr.

SIG und KAL. Part, in /^^-/«/-/(/-Marduk,

Sa.ma.s-SIG -qnjiq, Sin- SIGj da-zna-q»

j

KAL,
^Tasmetum-dd>n-qût!qû-at; als Kurzname (?)

No. 2.

Da-mi-iq\qu. — Perm, in I-na-i-in-be-el-NI.NI-

\^\\>-da\-mi-iq (ab. CT II 23, 324, 31).

II 1 Freundlichkeit, Gnade erweisen.

Prt. in Asur-, Bei-, Ea-, Nabu-, Sin-, Samas-

SIG{-iq)[ü-dain-jni-iq\KAL-iq (nach voraus-

gehendem / auch la-dam-mi-iq). — Imp. in

} Ahxr-dam-nie-iq, BèX-dtt-me-qa-an-ni. — Part,

an erster Stelle nach dem Typus Mu-SIG-

iq-ilu K 241, Xu, in SIG\Mu-SIG(:iq)\Mit-

dam{-vii)-iq\KAL-Kaå\\, -A.sur, -Marduk,

-Nabu, an zweiter Stelle in Asur-, Bei-, Ea-,

Marduk-, Nabu-, ^&r<g?\-niu-SlG{-iq)\nm-dain

{-nie)-iq, S'm-SIG-iq-unninn. — Beachte noch

die Hypokoristika Du{-unj)-imi-qu\qa, Du^-iiin)-

iiiiiq, Dit-iHuq-qu, Du-iiin-qu.

damqu hell, freundlich, gnädig, in Dam-

/&/-Sin, Dumqi-.sa-ilàni-i7G^, SA.AN.MA (Nal-

bas-samè)-5/6^/Var. dam-qa Epon. 880, III R 1,

I 30, Arkàt-ilàni-i/G>'' MrdkbldnSt. Vio, SIG\

Dai)i-ki\qa-ia\ià, IDain-qa-a, IDa-nii-iq-tum

(ab. CT 22, 2191, 2ä). Vgl. "'"''datn-qîijqa.

dumqu G u n s t , G n a d e , in IDu-inii-uq-he-el-ti

CT VI 25, 399, /?«w-/{7-ilàni-damqu, Addu-rt'?<-

iiiu-ki, .V/G'-KAi-'-.sarri JADD 40, Nabû-5/6^-

ilàni, Lùiniir-duin-ki-^è\.

'^da-na-', in Y^\\-ws-da-na-

.

1D1 dannu mächtig, gewaltig. Ideogr. KAL
(vgl. damàqu, dann und ipl). In Dan-nujnal

KAL-Addi\, -ilia, -Nabu, -Nergal, -''Si-da

-ka)iqàr)-si K 241, VIII 34, JADD 672, Dan-

nu\''Dan-nu (BE X) -ahê.su-ibni, IDan-na-at-

fBelit, Asur-, Bei-, Ea-, Pi-sik-, Nabu-, Samas-

dan-nii\da-an-nalKAL, (vgl. .? Marduk-, Nergal-

da"-an-ni), 'Nahù-dan-nu-i/âni; Bèl-sarrn-dan-

nu; 'Bànl-tum-dan-na-ûf. Als Kosename /?««-

>/û-a, Dan-na-a-a K 334, 4, Dan-ni-e, Dan-ni

{^-e)-a, Dan-ni-ia\id.

dannûtu Stärke, in A-innr-da-an-nu-zn (ab.)

KLH 29, 17.

dunnu dass., in Marduk-^///-//;/-«/ (ab.).

danänu dass., in Da

j

Var. Dan-na{-a)-nn

Epon. 680.

Di-na-nu K 845 (HABE 860).

dunânu, in Du-na-nn, An-KAL(^-a-ni)-^^Y>A,

-Gula, -Lama'.

HB"! dipâru {fipàni) Fackel, in '^a-di-pa-ri-ili.
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Dup-iar Tafelschreiber.

Di-iq-di-iq BE IX.

Da{Ili')-qa-liM.?såvk.

"I

bai bringen. Prt. in NI.NI-?/^-/rtw (ab.) KLH
29, 40, S\n-7ib-lain. — III 1 in ?Samas-;;2?<-i«-

bi-il-su.

qbl ?yä-Ä-/^-Samas (ab.) lîpu (JENSEN, KB VI

p. 326) Sprössling, in Winih-li-pi-usin:

001 simiu Sei: muck, Zierde, in f''A-a-5/-wrt-

at-matim.

tiSI III 1 hervorgehen, entstellen lassen,

schaffen. Prt. in 'è^w-ii-se-bi (ab.). Prec. in

L2-se-e-âilâ}-Sa.ma.s (ab.).

SJjSI asû herauskommen (von dem zu ge-

bärenden Kinde vgl. SSi Gen. 25, se). Prt. in

^-.s?-nu-ru-um (ab. CT II 17, 769, s). — Prec.

a) /isi in Z/'-jrw-nu-ri, Nûrum-//-.:r/ (ab. CT
IV SO, 731, 22), Sü-mu-um-//-/r/ (ab. CT VIII 3,

55. 33), Ana-Sama.s-//-j//,c;/ (ab.); b) hhi in Lii-

sijsu-, L?/-//s{-s?i)-, Lu{-it)-UD{.DU-d)-, Lii-sa

(-')-ana-nûri
, Lu- UD.D U\ (7-D-suj?/s-siijsa-an3.-

nûr-Marduk, -Samas, UB.DU-a-ana-nm--

Samas.

Uli hervorbringen. Part, in Addu-, Nabii-

7////-st'{-/s)-si.

~ip1 aqru theuer. In Wa-qar-a-hu-iiin (ab. CT
II 15, 332,2) KAL\Ä-qar\-aplu (HiLPRECHT,

BE IX: A-gar-d), ./4-^«r(-a-na)-Nabû, A-bii-

wa-qar (ab. CT II 16, 616, /9), vgl. Abi-ia-qar

HABE 774 rev. 11. Ein Subst. in Acc. liegt

vor in Ä-qar\KAL-'?>h\-luinur. Vgl. noch A-

qar-'-u, ^'^A-a-a-qar-rat, ^l-A-a-qar-ra-lum, und

U-qiir-Aâàn.

jni arkâtu pl. f Zukunft(?), in År-kat\EGIR-

ilàni (-SIGp'). Vgl. "Ar-kat-tmn-tàbat (Sklavin)

Dr 379, 46.

pTl urqu {GIS. SAR) das Grün, in Aniel urqi

Gärtner.

qiöl asâpu beschwören. Inf in Tbh-a-sap-

Marduk.

åsipu Beschwörer, in A-iipa-a K 592.

Tibi III niederwerfen, in .''Nabû-/rt-/'//-.w--rt'-«/.

"Ifll airu riesig, übergewaltig, in A-tar-iln

(as. Epon. 673, vgl. sa. bsini, he. nti;!), Wa-

tar-iat-ûr-sà (ab. CT IV 46, 705, ss).

in 1 riesiger machen. Imp. in Nabû-

bîinu-sù-tur.

Za-bi-iû, Za-ba-a-a, Za-ab-bi-ia, vgl. pa. S53T, "^iT.

33T zumbu Fliege, in Zit-inn-bn (vgl. Zn-iin-bii

JADD 201), Zu-iun-ba-a.

zubbaiu, in Zu-uh-bat\ba-a-ti-ihi.

*inT schenken, in Ilif'-za-ba{d)-du BE IX,

'Ç>Q\-za-bad du BE X, Y!iah\x-za-bad\ za{^-aß)-ba-

du, vgl. he. llaTbS, "anni etc. — Za-bid-'Nanâ.

{ü:il^l),Zab-di-'ui HABE 524, Za-ab-da-ûK^T,4,

rev. 4, Za-ab-di-i JADD 86, Zab\Za-ab\-di-ia,

Za-bi-da-a (vgl. he. iT^lST, il3_T, pa. STiiT),

Za-bu-du, Za-bu-da-af BE X, Za-ab-da-nu.

Zu-bu-du-ru ?

*"i3T Za-bi{-i)-mi\ni (Za-bi-ni, Za-bi-in, Za-bi-i

BE IX, vgl. bi. SD^iT), Za-bu-mt.

TIT zittu Theil, Antheil. Ideogr. HA. LA. In

IjA.LA-^ahix (vgl. he. W^ipbn), Y.a-zitti-su,

>.Zi-ta-a-a K 320, so, fHALA-a, -fZi-it-ta-a (vgl.

he. n. pr. m. ipbn)-

züzu in Zit-za-a, Zti-zi-ia, Zu-za-nu, Sin-

zu-za-nu-um.

zâzu Üppigkeit, Kraftfülle(.?), in -fZa-za-a

(K 1366 = HABE 633, vgl. bi. n. pr. m. 55TT),

fZa-zi-tum, Za-za-ia\a-a, Za-a-zi-i, Za-zi-c,

Zi{-e)-.zi-i etc. (s. JADD III p. i I2f ), Za-.za -a-al

Var. Za-za-a-ku (Epon. 692), Za-zak\za-ak\-

ka\k7t., ^Za-za-ak-ka.

"OT zakâru nennen, kundthun, ins Dasein

rufen. Prt. Iz-ku7Jku-ûr-YLa, -Marduk (vgl.

he. ^rrj-iDT. sa. bSIS^i), ^Isiar-taz-kiir. — Part,

in Za-kir\ki-ru, Za-kir-ru K 164 rev. 7 (Kurz-

name), Ekur-, Nabù-,îrt-/è/'r, Marduk-, Nabû-

za-kh'-himi, vgl. V>h\-za-kar-h'i-ine.

zikru, in Zi-ik-rum (ab. B 54), ZZ-zf-ir-NLNI-

su (ab. KLH 34, 4), vgl. he. inST.

zikaru (Ideogr. US) Mann, in Zi-ka-i-i\US,

vgl. Zi-khr-ka-'$>\\\, Zi-kar-saiTiiiii-ècM\-a.s.

Za-ku-ri JADD 176.

Zu }-la-a.

Za-am-bji-bu.

Za-am-ba-qu.

1)3T zammeru Sänger, Beschwörer(.?), in MU-
za-am-iiie-ri-W.-'pu-sn K 241, XII 11.

za-nu, in Nu-urjhAH-za-nup/a.

T. XXXII.
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Za-aii-ni-L\ Za-an-)ti-e-tù.

pT zunnu Regen, in } -^Zu-un-Jia-a.

p3T zanâqu {— sanâqu) v er sch Hess en. Part, in

Za-ni-iq-'pl-Ss.m^s, -bi-sü-Samas, Sm-::(iniq

[GI. NA)-pî, Za-iii-!q-ga-h\{ç\)-Sa.ms.s.

!^pT zaqâpu aufrichten. Part, in Asur-, Nabu-,

Sn\-:;a-qip, Nahù-;:a-çi/>-e/isi (vgl. IV R 19, sgf:

Sa»/as zàqip hassu hâtin eiisi, K 4359: du

Marduk tazaqqap ensa richtest den Schwachen

auf, Ps. 146, s: QiB^lBS q]5T Hin"'). — Perm, in

Sa-Marduk-,Gr(i;-(y;//i. — Inip. in '^vüoxx-zu-qu-pH,

-ZH-qup\qu-up-khia , -r:uq-pa-an-iii. Vgl. noch

'üva.-za-qäppi.

"ipT tizqaru erhaben, in 7>-/.c--^«;'-Samas.

SjlT z?ru (yiT) Same, seinen virile, Nach-

kommenschaft, Abkömmling. Ideogr.

ZIR und SE.ZIR. i) Nom. in Zir-Bàbili

(vgl. bi. biaiT, ZocoßaßfX), -Istar, Zir-lisir

(s. u. nllji), ZJf-kitti-, Nabu -.?/;- /7/// -li.sir,

Nabù-5/r-«rt/'M//;«-lî.sir, Itti-Esaggil-,:-//-. —
Gen. bei einem Subst. in Marduk-, Nabû-

bèl-zîri, als Obj. eines Partizips (ZIR\zi-ru\

zi-ri) s. u. banii, uadami, nasàr/i, rànin,

sakànit, sapäku. — 3) Ace. {ZIR\zi-ir Dr

266, 16) bei epêsîi, erêsu, hanù, basa III 1,

kàim II 1, nadânii, nasàru, natàiiii, qàh/,

rasH, hilàiiiii II 1 (s. u. diesen Wörtern). Un-

bestimmbar ist die Stellung des Wortes in

den abgekürzten Namen Bei-, Esaggil-, Mar-

duk-, Nabu-, Samas-, Zariqu-^r/r/. Als Kose-

name; Zi-ri-ia, ZIR-ialiâla{-a), ZIR-i K 241,

IX 7, JADD 48, 18.

zfrûtu, in ZIR-ict-ti K 241, X 25, ZIR{-ii)-tu\tù,

ZIR-û-ii-ià, ZIR-ii-ti-i K 404, 20. Vgl. Za-ru-

tit, Za-nt-ti-i JADD 44.

aniT Zir-bi-bi.

pnT Za-ri-qu, Za-ar-ri-qu MBAP 70. 98.

Hii-'-a-a.

nan Ha-ab-di-ia, vgl. Ha-ab-du-uin (ab.) CT IV

16, 256, 20.

ban Ha-ab-him (ab.) KLH 18, 4. Ha-bil-tmu (ab.)

CT IV 40, 624, 19.

j^an Hu-ba-si/, ^Hn\Hi-bn-su, -fIla-ba-sj-tuin,

^Hi-bu-si- -i-tum, -^H!t{-iiiji)-bic-iis-linii.

No. 2.

~i2an Ha-ba-sii-\si-ri\ni, IJii-ba-zi-ruiii (ab. CT

II 25, 331), //(r<^-i-/r BE X 99, -fHa-ba-sir-tuiii.

pnn Ha-am-ba-qii (auch as. K 309, se).

lan Hi-ba-ri-ia.

©an Hab-ba-su, fHa-ba-sin[-na)-titin.

n^n Urra-//«-^/-// «U. erbeutet(ab.DAlCHE.S p. 61).

fHi-ib-ta-a{-a) oder n&H -fHi-pa-ta-a\ vgl. ^cz-

ap-pa-tiiiii CT II 15, 332, ^J.

hegallu strotzende Fülle, in Sa.ma.s-hegalhi.

*Ha-gii-rH, vgl. bi. "iSrt.

nn Ku-ri-, Samsu-Äcr-(rc/-r;'«, Ha-ad-da-a.

iryn Ha-di-c-\\-^w-s\\ K 241, XII 13. Vgl. Ha-di-

e-ri-es\is und '^2!oi\-n\-\r-ha-da-aÛ Mu-ha-ad-

di-tian (ab. CT VIII 46, 2179, .52).

bin yHu-dn-ul-tiün (ab.) Bu 91-5-9, 2191, 25 (CT

VI 43-

Oin sich erbarmen i'.?). Imp. in Nabu-Ä«-.yrt-rt«/rt-«/.

*Tin Hu-it-ni (Ski.), vgl. bi nnn, Hiâ-ra-a.

•'STn //rt-."rt-'-ilu (bsnm), Nergal-/«rt-,:7c-ilu.

nrn Nabu-, Sama.s-//rt-.7/, Ha-zu-i'i.

bTn Hu-za-lii, vgl. Hu-za-la-a K 1241 (HABE

627), Hii-zii-him (ab.) CT IV 49, 721, 2.

Ha-sa-a-nn Vorsteher.

-ITH Hu-zi-ri. Vgl. isn.

hahuQ), in Bel-Ä«-////.

hahhuru eine Rabenart (MEISSNER, Suppl.), in

Ha-ah-hu-ru (auch K 4734 == HABE 780).

Si'jn A/ÏU Sünde, in V>h\-lii-tn\ta-ul-ldi, Nabû-

hi-tu-inèsii, Hi-iii-ii-a.

bin Ha-i/-i\n HABE 524.

']"'n haianu klein, schwach, in Ha-a-a-iiii, Ha-

a-a>i-nu-&t&k ?

©"^n .f* -^Hi-is-tiini.

*hâlu Oheim, in la-ha-a-lu Cb 218, ,5, Kur-Ä«-

hiiii, i>i\-iiH-nr-ha-li (ab.) KEH 22, i), \Ji-Gk-ha-

la III R 43, II 20, Ha-a-li-\\n K 931, vgl. JADD
III p. 460, HOMMEL, Altisr. Überl. p. 83fif.

abn Hal-la-ba-a JADD 386, rev. 10, Ha-la-bi ....
;

fHi-li-bu-ni-i-tuiii (Sklavin).

nbn Ha-lti-ii, Ha-lii-ü-m\W\, -Œa-la-a, fHii-li-i-

ti\Hu-id-ti.

bbn Hal-lu KB I p. 2, Hal-li-ia JADD 288, rev. 12,

Ha/di-a.r-ra.-ka. JADD 469, rev. 11. — Ha-lii-lu.

— Huda-Ii, Hu-lada (Rm 217, 7 = HABE
468); vgl. hulàlii ein Edelstein. Ha-li-lum

(ab.) CT IV 25, 318, ,9.
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fbn Sulnui-//(?/-j//'*'' K 241, X 4.1. — '•Bi-e-lu-Z'rf-

lii-sn, vgl. phö. fin'IiauS.

pbn Bêl-//«/-/^(?), Y^?Hoi\-hal-qa-utirri.

Hal-ia-a-nii.

nian fH^i-ma-a-a-tuni (Sklavin).

hamâtu Hülfe(.?), in Asur-, 'Nahù-/jû-///û/-iajûj„-a.

Vgl. Ha-ina-tu- .

D'an vgl. DAHW p. 282f., Mei.ssner, Suppl.

p. 39, KB VI I p. 367).

Äa/n/77w Regent, Fürst, in Sama.s-/';?/«-;////,

^dihû-ha-ain-me-ihîiii. Vielleicht gehört hier-

her auch Ha-am-ma-a-a, vgl. aber -fHa-ain-

vgl. 'hu- uin-ina-nu CrHii-nin-nia-nu

287, 29.

yo'n'i in S\i\u\kn-ha-]nan-ii(hi!, Ha-ina-ni K 114,

rev. 6 (HABL542), Ha-a!n-)iu-iiit (auch 81-2-4,

150, 3=JADD 231), Ha-ain-na-rm Rm 193

(JADD 268), Ha-tmi-na-a-a (as.) K 486, 15.

oan Ha-am-ma}-sji; vgl. -fHa-ain-bji-sii mit ar.

Beischrift . . ©2n K 281, 5.

ha-ni, in Marduk-/;«-;«^ vgl. Ba-iii-i u. Y^ir-ha-a-

nii JADB. Für \X\-û,mQ-ha-ni-e s. HoMMEL,
Altist. Überl. p. 71, BE X p. 15A.

nsn Ha-nab, Ha-an-hit BE IX.

Hu-un-da-i-u (ob.) HABE 791. Vgl. pu. "nin.

Hu-un-zit-ii; vgl. VR 44, III 45 Hu-un-zii- in der

nichtsemit. Columne = Bel-mn-di-e-nisc.

ffi'uin Ha-an-ta-hi, Ha-an-iu{^-û)-h'i\hi (bi. ffilBn).

Vgl. Ha-an-da{td)-sa-nu etc. S. BE X p. 50 ff.

•jDn.^ hinnu, in ^Hi-iii-iä-he-e\, -ilàni (vgl. bs^sn),

Ni-i'/i-ui-'-Bel, Ha-an-iii-ia BE X, Ha-an-ni-i

K 318, 17, -fHi-in-ni-ia.

hunnu, in Hu-un-ni-i HABE 216.

hunnatu Rebe, in -f '^Hu-itii-na-tuin; 'Hn-

jin-na-tum (ab.) Bu 88-5-12, 581, 22 (CT IV 35).

*13n WS. Ha-na-ni-\?im-à, Ha-iia-nu (auch Epon.

701), Ha-na-na{-), Ha-na-ni{-) BE X, Ha-ni-

«rt-/rtJADD30, Ha-iii->n, -fHa-ni-iia-a, "Il-te-

x\-ha-na-na, Ha-mi-mi, Ha-inin BE X.

nSDn Ha-an-si\zi-ir\ri, vgl. Hu-un-sa-ra-rii BE IX.

1»3n -fHa-na-su, vgl. -fHa-an-na--h'i.

Den Marduk-Art-i-/-/j (ab.).

nsn Hu-pu-û.

asn Hu-sa-bi strotzend; vgl. Ha-az-rji-bu-tiiin

ab. CT IV 42, 636.

nïn umhegen, beschützen(.?), vgl. DAiriiE.s,

AR p. 83, mit welchem ich gegen HOMMEL,
ZDMG Bd. 49 p. 525, und Ranke, Personen-

namen p 48 f., nicht nöthig finde ws. Ursprung

anzunehmen. Findet sich in dem Kurznamen
Ha-si-ru (nb.), Ija-si-rutn Bu 91-5-9, 286,

IV 38 etc. (CT VI 17), Ha-zi-ru-mn Bu 91-5-9,

364, 20 (CT IV 22); nach dem Typus NI.NI-

ha-zi-ri (KLH 29, 17) in ab. Marduk-, Na-bi-

um-. Sin-, S^mas-ha-zhizi-ir, ''Ki-ti-tum-//«-

zi-ra-at (Sklavin) Bu 91-5-9, 272, \% (CT VI 7).

*3pn = ar. ipj> in 'HdHaxx-ha-qa-bi q. v.

*ha-ra, in ''Ba-ti-//-//(?'-;7r.

Ha-ri-ba-mi BE IX.

'J>'3"in Hu-ur}-ru-ba-su.

Har-bat-a-nu, Har-ba{t)-ta-nu, Har-bat-a-an

BE IX.

HAR. HAR mit Determ. "'"''.

I^in harîsii Stadtgraben, in Q)Ha-ri-sn-a-a

und (as.) Hi-r/-sa-n-û K ^os,2B. 320.22. 329, 2ii.

421, 34.

Ha-r/-sa{-û/i)-///{.

Hu-ru-su (ab.) KEH 15,17.

-nn Hu-iir-n/ BE IX.

llijn HaijHa-asl-da-a{-a), Ha-sa-da-a-a, Has-di-

ia\iå, -fHas-da-a, -^Ha-sa-da-a-a- -i-tuin {/Has\

Ha-as\-da}--i-tum (CIS II 66).

r^V, -fHit-sH-tinn (ab.) CT VI 43, 2-191, g.

Ha-as-tii-qa.

hâta, in T)a.-3.-\\\.\-/ja-ta, 'ÜB.hn-ha-a-ta.

Hi-ta }-ia\iå.

•jnn hafänu schützen. Part, in Bei-, Marduk-,

Mannu-ki ma-Bêl-//r?-////.

hutnu Schutz(.?), in Addu-, Marduk-, "TUR.

\JS-/iu-ni-mtlfii.

hatänu dass.(.?), in Wia.-//û-fa-a-/ii/ und Ha-

ta{-a)-iiH (Kurzname).

nnn Hu-te-7'ii KK 525, u. 1037. Ha-tar-a-UH

K 1265 (HABE 631).

QSjtS /e/ww Wille, Entscheidung, Befehl, in

Pàni-A.sui7Nabii-/f(-f)-w/W;«i?, 'H^hù-fe-uie-iilîr.

*"l1t: iûr = ar. "ilu = he. ni2 Fels, Hort, in

A-a-, Aduni-/?/-;7. Vgl. JADD III p. 411.

^112 iåbu gut, gütig (von Göttern wie 2113 von

Jahve Ps 25, s. 34, 9 und in he. Namen, vgl.

T. XXXII.
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unten), heilsam. Ideogr. ÜUG und DUG.
GA. Als Präd. a) an erster Stelle nach Ana-

logie vow DUG.GA-ilu 83-1-18, 695, III s, bi.

bS2u, n^Dis niu 2 Ch 17, s und ^n^aiu, in

DUG.GA-Asm, -bei, -Marduk, -Ninib; Ta-

ab
I
D UG. GA - asàp - Marduk , DUG. GA- eièr-

Asur, Tàb-gi-1'iSdirm.ii, DUG-âa-/>a-/a-ScLma.s,

DUG. GA-rigimatii-Kààn , DUG.GAjDUG-
irâ-si/-Esa.n-3., -Istar, -Marduk, -Samas, DUG.
GA-s/t/ê-Bèl, DUG-sâr-i\i K 241, VIII, 30,

DUGjDUG.GA-iar-Asm, Bel, -Esabad,

-Istar, -Nabu, -Sin, -Samas, -sarri 82-5-22,

1763, DUG-ab-tap-pit-um (ab.) MBAP 81,

Tab-utli-Qe\\ b) an zweiter Stelle, in Bêl-

DUG.GA, Nihistum-Zrt-rt-/;/; c) an dritter

Stelle, in fSar-Banitum-Z^^G. G^, Sàr-Bêl-

ta'^.-bi. — Als hypokoristischer Kurzname

DUG. GA\Ta{-ab)-bi\-ia\ià, (as.) Ta-bi-i 80-7-19,

48 (JADD 58), DUG.GA-i K 352 rev. 20. —
f. tàbat \nyDUG.GA-at-m,2X, ^\]\\\vn\\-DUG.

GA-at,.fDUG{_GA)-tum, Ta{-ab)-ba-liiiii\ti. Vgl.

noch Ta-bit-ni ]AT)D 2'^^, tTa-bu-sii Sm 649.

iåhiu Wohlthat, in i""''')MUN..HI{.A)-hi,

S^-MUN. {H/{. A)tH Ta-ah-tiysH.

na-o Twiimiimu {IS.KU.PI.LAL) taub (ab.)

KLH 12,4.

*Ja-a-bi-bi, vgl. la-bi-b/i K 241, XII 1, bi. Diii.

ia-a-su, in Nabù-/rt-rt-i/^; vgl. la-sü-uin-nia, la-

a-süviu K 114 rev. 7 (HABL 542).

-1 idu, iddu Seite, Kraft (wie he. "V). Ideogr.

ID. In Nabû-àHk-ZZ'-^'Wj/, -ID-ia, ^ab\x-i-da-

a-ili, \-,M{;-\x-ï)-di-ia\a-a\e , 'hu-û-di-ia (= Lti-

idid), I-di-i K 329, 28, I-da-a, Id-da-a\-d), Id-

di-ia\id, ^Sa-l>ia.hù-i-da-suli-dM-si, Bei-, Nabu-,

i-da-n?/. — PI. in /-da-a-U-bc/sL-lsL-ka.

iitu pl. idâti Zeichen, Wunder, in ^Mannu-

i-da-at\as-sii-îdi.

tÇjTi idû sehen, ersehen, kennen. Ideogr.

ZU. Prt. in I-di-\\\\ (vgl. he. n;'?""'), Sin-/-

di{-i); mit Obj. in Y>h\-Mhi-ul-i-di (vgl. ZIM-

MERN, BB p. 62, Z. 19 f.: anni epusu Jil-îdûs

«die Sünde, die ich begangen, kenne ich nicht),

^'^\-a.\\xm.-idàssu-i-di , S\n-kal(i7>ia-i-di ,
Nabu-,

SKm?i.^-kvi{ain)-i-di\ZU, Abi-7d-i-di\ZU, mit Suff,

in A.sur-, Bei-, 'H'a!a\\-ZU-a-ni\i-da-an-ni\i-daii-

No. 2.

m\ i-da-tii, vgl. DAMWp. 305 und HiLPkECHT,

BE IX p. 22, Bè.\-i-di-su BE X.

/»««/« wissend, kundig, m'&èX-inii-di-e-iiisc.

*»Ti in (ws. Namen) Wn-ia-da- (yi^bs) KB III

p. 182, Sargen St. I 2, KK 661, 2. 2908, 10, -id-

a-da- K 906 4 (HABL 560, ''Qûsu-/«-rfrt-', Ia\

^-(//-'-ilu; vgl. auch A-K-i-da-, Nabû-te-ka-/-

da-\ "Ba'ti-ilip'-/-rt'/-'. Vgl. Jastrow, ZA X
p. 230, /a-di-ili-ia.-a.-nvd, /a-a-da-/i/(-l>iahù, Bêl-

ia-a-da-ah etc. BE X.

DT' ùmu Tag, in 'Œcl-UDf'-\-\d.-a.-3., -nûru.

^'afT^ in WS. ''Oùsu-Àr-^?-//«-;^/ = '''arr^Dlp, Bcl-/«-

a-hab-bi (BE IX, X).

yiy^ imittu rechte Seite, Glück(.?), in Sin-ZAG
{.LU)\i5\i-ini-ü (ab.); vgl. auch ZAG.LU-X\^\t.

'^ia-na-' in *A-te-/(Z-//<!'-'.

2T' mehren. Prt. (bez. Imp.) er-ba
I
i-ri-ba I

SU, ab. £-ri-ib\c-ri-ba-aiii\er-ba-am\i-ri-ba-ain

(in ar. Beischrift a'^ns BE X 09); a) an erster

Stelle mit -Addu, -Asur, -Ea, -Gula, -Lstar,

-Marduk, -Sin, -Sama.s; b) an zweiter Stelle

nach dem T)-pus liu {NI.Niye-ri-ba-amler-

ba-aiii (ab. KLH 42, la. CT VIII 27, 320, 22), in

Addu-, Anuni-, Asur-, Barqu-, Bei-, Ea-, Istar-

babi-, Marduk-, Nabu-, Ninib-, Sin-, Sama.s-,

Uras-, ZamalmaI-.S"67f;'-(^rt; c) an dritter Stelle

mit Obj. in Marduk-<7/;-.S"6^ Asur-, Bei-, Nabu-,

Sin-, Samas -aM-er-ba! SU, Nahu-ap/u-SU,

l<iahù-enh/-S//, }^ahù-A:în{DU)-SU, Nabû-////^-

te-e-er-ba; mit Suff, in pT^a: = Nabû-é';--

banni, E-i-ib\ri-!b-su, Nahù-SU-s//-fi»; als

Kurzname SU\SU-a\ Er-ba{-à)\ I-ri-ba{-d)\Er-

ba-a-a (Dr 290, 13) = ^ai'^ CIS II p. 76, la-'ns

BE IX 66. — Prec. in Li-rd>V>è\\ -Marduk. —
Part, in VtèVSU-ahîa, 'Nahù-SU-aliê, -SU-ahèsu.

ribâiu (zurBildungvgl. //rf«//^)Vermehrung,

in Ri-bat (= tiliT BE X 99), Ri-ba-a-ta\th, as.

Ri-ba{-a)-te 83-1-18, 342, 12. Bu 91-5-9, 209, 10,

SU-a-ie K 302, 15, SU-a-ti Probename K 241,

X 28.

ta-ri-buQ), in Ta-SU-V^tar, rstar-fa-SUjri-

bûjbi, WM-tû-ri-bi, l^ahù-SU-?/siirQ).

niC"' III 1 Nahù-û-sc-siQ).

•^yffli helfen, in */rt-iÉ'-'-ia-a-ma = n^iyÇ''.

Iirii gedeihen. Ideogr. SLDI, GIS. Prec. /îsir,

in Ahu-GIS JADD 80, Ahn-SI.DI, Asur-,
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Nabu - aplu - GIS, Ii/iitlti - GIS, Ittabsi - GIS

K 241, XII 5, ^3h\x-DU-SI.DI, Nabû-//;-/'/-

GIS, 'Na.hù-pir?e-SI.Z>I, Sù-mu-li-sir (ab.),

^xxmw-SI-DI K 241, XI 2«, Anum-, Asur-,

Gula-, Marduk-, Nabu-, Sin-, ^åxnik-imn-Sl .

DI\GIS, '^abù-sùm-ktttiQ)-GIS, 'Habi\-taql)i-

SI. DI\ GIS, Nabu-, ^\\\-tultabsi-Si. DI\li-sirUi.ru,

Zir-SI.DI\GIS, Z/;--^/./)/-Nusku, Anum-,

Bel-, Marduk-, Nabu-, Sin-, Sama.s-, Sàpik-,:r/r-

SI.ni\GIS\li-si-ir (Nd 687, -u), Zîr-kitti-SI.DI,

Nabu - zîr-kitti-SI. DI\ GIS, '^s.hix-dr-napisti-

GIS; ohne Subj. in den abgek. Namen Bel-,

Sin-, S3i.ma.s-ä-sh'l SI.DIj GIS li-si-ir; als Kurz-

name Li-sIrjsi-rMJrijralir.

III 1 Gelingen, geben oder leiten. Prec.

in Irsit-Bel-Ä-i^-«r. Imp. in Sû-us-i'a-an-ni,

-Marduk. Part, in Kààw-inu-scs-ir, Nabû-w?/-

se-si-ni.

III 2 leiten, regieren. Part, in Samas-

mii-iis-te-se-ii: Vgl. DAHW p. 311b unten.

mîsaru Gerechtigkeit, in Il-nii-sar-riim-

Marduk, vgl. Mi-sd-ru-uiii-na-si-ir (ab. Bu 91-

5-9, 797, 2 = CT VIII 40).

*'irii phö. geben, in Bêl-m-«-/'//-;///, Sa-mu-nu-

ia-tu-ni= liT^ittUS, la-a-iii-iia.

KA-ti/in in 'H^thù-aiia-KA-timi-si-ri-i/j.

2^3 Kal>-l!a-û>

023 kibsu Schritt, Gang. Acc. in Nabu-, Ninib-

kib-sii\si-usjir; vgl. Ps. 37, 23: '''^.Ta niüiia

MD kahtu (Ideogr. DUGUD, BE, SAG.GIL)

mächtig, in BE-'^^K-a., DUGUD -Maxaü]^,

Nabù-SAG.GÏL, BE-ahè Probename K 241,

XI 20, Addu-, Nabu-, mmh-BE-a/jèhi,DUGUD-

ilàni (abgekürzt), DUGUD\BE\Kab-ti-ilàni-

Marduk, Ea-, Marduk-, Nahu-DUGUDIBEj
kab-ti-ilmii, als Kosename DUGUD\BE\Kab-
ti\fa-ia\iâ\i (Nk 251,9), DUGUD-i Probename

K 241, X 16, iT«^-//-? (as) 81-2-4, 113, IDUGUD\
BE\Kab-ta\-a.

kibiu Beschweer, in Q)^Kib-ta-a.

Ka-di-ia.

"113 Kiid}-di-ia, IKn-ud-da-a.

kuddimmu, "••"'KU. DIM{-mu) Goldschmied.

pD kid'mnu (Ideogr. ÜBARA in /wrt^/w-Marduk^)

Klient, Unterthan (JENSEN, KB II p. 263

Anm. ff, ZA I p. 392 Anm. 2), in Ki-din{-nu\ui\

di-/ml„;)-Bèl, -Ea, -Eulma.s, -Marduk, -Sin, Bêl-

ki-di-ni, als Kurzname Ki-din^-nntni), Ki-di-

nu\ni.

Ka-di-nit BE IX.

Kid'ï-dan-nu. Kid}-na-a-ta.

Kud-din-mi Maulpferd. — Babilu-Xv/^/.'-«^«'/«.

n~D kudurru Diener, Grenze, in Ku-diir\diir-

Bêl, -Sin. Y^di-ku-ditr-ri-ibnl, Bei etc. -SA.

D U\kii-diir\dür\dH-jir\ur-rii\ri-iisur (s. nashru)
;

als Kurzname SA.DU\Kîi-dHr\du-ur-ru.

Ku-dn-ra-nu.

kidduru, in Bcl-kid-du-ri.

bl3 'Na.hù-k//-/a-a)!-m.

II 1 halten, tragen, versorgen (vgl. bl3

Pilp. Ps. 55,23). Prs. in Ww-ii-kal-la-an-ni (auch

K 286, 8 = JADD 698). — Imp. in Addu-,

Apil-Addu-, A.sur-, Bei-, Nabu-, Samas-Zv'///./-

la\ii {-anla)-m, ^èWi-kil-li-in-ni; vgl. In-di-il-

ki-Ia{-d)-7ii.

QID kümu Stätte, /;f/ X'/î;;/« Stellvertreter, in

Sama.s-Xv/-;;/«-//-«, Bel-kiMün-mn-'^A-z, Ner-

gal-, Samas-^i?//Var. bil-ku-mu-tt-a, Ma-nu-um-

ku-iiii-i/i CT VIII 34, 2504, 27.

•jlS II i festigen, beständig machen (vgl.

Ps. 89, 5: Tiy-IT T^DS öbiy ly), bestellen. Ideogr.

DU und Gl. NA. Die genaue Lesung dieser

Ideogramme, besonders die Scheidungzwischen

Imp. und Part, einerseits, Imp. und khiii ander-

seits ist zweifelhaft; die BE X p. 16, 4 be-

hauptete Kürzung des Parts iimkiii zu kin

will mir nicht einleuchten; jedenfalls ist sie

bis jetzt nicht mit Sicherheit zu konstatiren.

— Prt. a) ohne Obj. in i^t^-Marduk, Bei-,

Nabu-, Nergal-, Samas-, Uras-DUI/e-kz/ilii-ki-

in (.''Dr 575, 1.5); b) mit Obj. in Nabu-, Samas-

aplu-DU, ^2ihi\-bi-na-DU, Bit-DU-BsM, Nabû-

dfu--DU-in, Sz.n\2.s-eii7iain-û-ki-in, Sm-pir/ji-

DU-in, Asur-, Bei-, Marduk-, Nabu-, Sama.s-,

Uras-j?i;;«-D U\ D U-in \ Gl.NA / ü-kin \ û-ki-in \

nach vorausgehendem // auch kin Nd 274, 19.

Dr 353, 14, abgek: Smji-DU\GI.NA = pri»

eis II 71, m\-id>-b!i-ti-DU, Esaggil-, Nabu-,

Samcis-.zir-DUIû-kiHJGINA, abgek.: Zir-DUj
T. XXXIl.
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GI.NA\ mit Suft". A.sur-etil-ilàni-Z>6''-/«-«/. —
Prec. in Addu-, Alju-, Ah\a--ä-khij/i-ki-inj,;„

j

ä-DU, Ninib-/«-;^/«. — Imp. a) kdin (as.) in

Addu-, Aäur-bel-/^rt-/«/Var. DU-7ii III Ri, II 7,

wohl auch in (as.) Addu-, ^?ihi\-bèl-DU{-in)\

b) km, khia in Eulmas-, Nabu-, Samas-Z^f/-

ahii (oder kîn oder kiitii-usur':), (Ina-)Esag-

gil-ki-injDU-aplulap-li ,
Anum-, Asur-etillu-,

Bei-, Marduk-, Nabu-, Samas-DUIGI.Ä'A-

aplti, abgek. : DU\Ki-na\GI-in-na\-a (bez. A
= aplii), Addu-, Bei-, Nabu-, Sama.s-Z'i'-

zir, abgek.: DU-zîr = XIvÇ,cqoç, XivÇr/Qoç,

Akur-âè/-ki-!n, Bel-, ^a.hn-isdi{ia)-ki-nilDU

{-in), Bè\-::h'-ki-ftr, mit Suff. DU-a-ni-lsiar,

'^a.hn-DU-an-ni. — Part. Mn-ki- nu -A.snv,

nach dem Typus Itu-mu-ki-iH (K 342, u) in

A.sur-, Nabu-, ^2ia\2&-mii-kin\ki-in{-nii), Sarru-

viu-ki-in (K 416 = JADD 266), Istar-mie-km-

ia, l>iimh-DU-msê, Asur-, 'Nerga.l-m?(-ki»{-m)-

palùa, ^a.-nm-kin-stimi, ^ÂTii-ki-na-at-\stdir; als

Kurzname Mu-kin-nn.

kînu fes t, treu von Göttern ;= 'jî3î(;: Jes.49,7),

gerecht, fromm von Menschen (vgl. 13).
—

Nom. in Bel-, Ea-, Nergal-, Samas-, Sarru-

ki-Ha\ki{-î)-ni\nu(i)i)\ki-in\D U\GI. NA; vgl. Ki"-

«//-ilip', Itti-Sin-/&/-?'Ä-«//„,„„. — Acc. in Esaggil-,

^^\ii\-ki-l-ni\DU-ublnb, ^ah\\-DU-ba!/if, Nabu-,

S?LVi\2LS-DU-dHgii/, 'Ha.hù-zuqtip-GI.NA, Nabu-,

ScLmas-ki-nai/ijD U-îdi, l>iahù-D(7-e/-ba.

kiiiu Wahrheit, Recht. Nom. in .?Nabiî-

DU{kmui)-liiir, DU-lîsir¥^2t\\, XI 27. — Gen.

in } ScLvnas- sar-ki-tim, 'üa.hu-siiin-DU-lisir,

-sum-DU-nsiir, -iir-kit-tü-usur, -zîr-kit-ti\DU\

SI.DI-lîsir, abgek: Zîr-DU-lîsir, Zîr-kit-ti-

lîsir BE IX und Zir-kit-ti ibid., Ztr-kit-ii-DlJ

JADD 196. — Acc. in Nabu-, Nergal-, Ninib-

kit-tü\DU-usur. Als Kurzname Ki-it-tinn, GI-

it-tuin, Kit-ta-a-a, Kit-ti-ia\iâ, Ki-it-ti-ià.

kunnu Treue, in }Ku- na- a, Kji-na-a-a

K 821, iri (HABL447), Probename K 241, IX 32.

— -fKu-uii-na-a = 133 CIS II 64.

makânu Standort, in 'Awa.-ina-ka-ni-su.

2TD kuzbu strotzende Kraft. Ideogr. HI. LI.

In BI.LI-lstar, Nahù-ku-uz-bujku-ziblNI.LI-

-ilàni, K-a-ku-zu-ub-iTiåtim ; als Kosename IKu-

uz-ba-a.

No. 2.

13 yt/" Präp. wie, als. Geschrieben /&2'(-/), in ä'-

Bèl, -Nabu, -Sin, -Sama.s, Maiinu-kî-Kkwx

(-li'u) etc., s. unter iiiannu, ^ahù-kî-ilàni,

Kullum-/è/-Apil-Addu.

ktma dass., in Samdcs-ki-ma-NLNI-in , s.

auch unter maiiiiu.

n"'3 kîtu Ende, in > Ki-i-ti, Asnr-kit-su-nu.

*Ka-ki-T)2igAn, Ka-ki-ia, vgl. Ka-ka- (pe..?) BEX,

Ka-ak-ki-ia K 287, 6.

Ku-ht--\?Xz.x.

3!53 kalbu (Hund) Diener. Geschrieben UR
und kal-bi (st. cstr.). Nom. in UR\Kal-bi-

A-a, -Anunitum, -Bau, -Marduk, -Sin, -Sama.s.

— Gen. Samas-/;««- 6'7?, Sa-pî-UR\kal-bi. Als

Kosename Kal\Ka-aI\-ba\i,;-a\m, UR-n.

kalabu, in '^^A-a-ka-ia-bu; vgl. HOMMEL, Alt-

isr. Überl. p. Il2f.

kalbatu, in IKal-hat\ba-ti, JKa-al-ba-ii-ia ub.)

CT II 30, 356, 22.

yKal{-/d)-bu-ut-tujii, fKa-la-bu{-ut)-t?(in.

nb3 kalû, mit verallgemeinerndem nia iiiiu)

ka/àma\,„ A\\&?.. ïdeogr. AAR. A.ßl Nom.

in A-na-be-el-ti-/(77/-/rt-rt-;«c? (CT VI 7, 272, m),

Ana-Samas-/&à-/rt-;«<7, Sa-Samas-ka-/u-wû. —
Gen. in Asur-, '^z!oi\-bèl-ka-la\ka-la-))iu\KAK.

A. BI, Rikis-ka-lain\u-mu\KAK.A.BI-V>h\. —
Acc. in Sm-ka-/a-ina-t(ii.

Ku-lu-ü, Kul-lu-ü.

b53 kullaiu Gesamtheit. Ideogr. KAK.A.BI.

In Bei-, Nabu-, Sm-/i'i-kul-/a-ti.KAK.A.BL

Kal-la-a, Marduk- /-rtA///?

IKul-la-a.

Ki-i/-/i-gi\-ug (J).

kil?lu, in ^Nanà-ki-/!-/i-usur.

Db3 II 1 sehen lassen. Imp. in l>iahû-ku/-/hu,

-kil- Ii- im (.?) , -kal- lim - an - ni, -kull ku-ni- lim\u-

mau\nn-ni. — Part, in Marduk-, Samas-;««-

kal-lim; vgl. "•"''Mu-kal\käl\TUK (Hà 122,12)-

liiii. Kul-luiii-VH-a-pW-AåAu.

Ka-lu-iHU-uiii Lämmchen (ab.) CT VIII 25,

280, 42.

t3)23 I 2 .'^ Tàk-ta-ina-ain.

n33 \l^\\VLO-ka-ku)i-na-a-i-ra-iiiu. — Ki-na-a-a-

tuvi ?

733 Part, in '^a!ai\-ka-a-nik; '^''"•'')ka-nik\mk\nak\

ui-ku-bàbi Notar.
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Ka-na-ak-ka.

Kds{-si)-dak-kiilka.

kussä Thron, geschr. GU.ZA, in Anum- (BE X),

Ka.-a//a-k»ssî-s// (abgek.).

/Kàs-S!-///'.

Ka-sii-pn K 241, XI 7.

'jBD in '^2hi\-kip-pik, ("""''; Ä7-///C'-Nabu.

^DDD kapkapu stark, m'^BK-kap-ka-pifl-gnr-ka-

ap-ka-pu KB I 2.

qöD kuppu Quell, in } Ku-iip-pii. — fKu-7ip-pii

{-iii)-ün/i, -^Kiip{-tip)-ptc{-ut)-tuit!, Kitp-pn-tu.

nSD ? La-kiiplku-upl[-pul')-}'u, Asm--la-kup[-pu]-i'i}

-IÏ3 vide nsp.

Ka-si-ta-a.

kâru, KARjka-a-i-i, Wall, in 'bi^.hù-ina-ka-a-i-i

{-Ifimiir), ""'''rab ka-a-ri. Vgl. KAR\Ka-ri-e\-a,

Ka-ri-e BEX, ^Sa-pi-i-ka-a-ri {=Sa-KA-UR)
AH 83-1-18, 1866 (PSBA XVIII).

313 I 2 Huld erweisen, in } Ki-ta-ra-lut

karäbu, geschr. SIG/SSjE^J GAZ'^lka-rajiar-àï,

Gebet. Gen. in Sukim{}S3.)-7uil///'-S/G/SS£'^-

e-a (oder supèa vgl. HiLPRECHT, BE IX p. 24).

Acc. in Bei- (BEX), Nabu-, Sm-SIGISSE-^l

GAZ'^\ka-rablka-7'a\kar-bi-[i)iiiiie und im ab-

gek. Na-na-a-^/G'/^i^'ä.

kiribtu Huld, Segen, mKi-rib\,:.i,i-tu\tu\tiii)i-

Asur, -Marduk, als Kurznaine Ki-rib-tii\tu\tui!i\

ti (NdM 21, u); Ki-rib-ti-i Probename K 241,

X 12.

kurbânu, kurbannu Gabe, in Kiir-ban{-ui\ni/)

(auch Kur-bir-an-ni Nbp CT IV 14) -Marduk,

DI.TAR->èrt;--A?-rt«, als Kurzname Ktir-ban-

Jiijfiu, Kùr-ba-ni Probename K 241, X 40.

Delitzsch, AHW p. 350b: «sei mir gnädig,

segne mich!»

^Ka-ra-na-tiim W e i n r e b e (.?).

TQ }Ki-ru-ru.

fKi-sa-a ?

1103 in seine Gewalt nehmen, besiegen
Ideogr. KUR. Imp. in Ä'W^'-j-//-Marduk, als

Kurzname KUR-su. Part, in Sin-, Samas-/&rï-

si-id, èdsndLS-KUR-a-a-bi.

kisâdu Hals, in KisâdSm.

ntb unterstützen. Imp. in Ku-jis-ra-an-ni-

Marduk. Part, kàsir > kèsir >> kîsir (vgl.

BE X p. 44), in NabiV/îvr-i/r, Bel-, Ea-, Nabu-,

Sin-ki-sh-jsi-ir, Ahîa-kis-ri, ' '• Na.-na.-a.-ki-sil.ur-

rat. Beachte aber fKi-is-ri-iii-ni.

liJtJa ^Kas-sa-a{-a). — Ka-ns-sii-tu.

kissatu Allheit, in 'Nahù-/i'i-[/-/i, Mu-ab-

bit-kis-sa-ti, semit. Übers, von Gulkisar, K 4426,

I 1,5.

kissu Macht, in Nahix-kis-su-hizziz, -kis-sii-

Hll}

Kît-us-sa-a-a.

kutallu, in Ku-tal-la-a-Nahu.

*DrD Ka-ti-viu-. — Ka-ta}-inu-s\x-\\\'^'^.

"ins kiiru Bundesgenosse, in Kit-ri-\^tar ,
A.sur-,

Bei-, Nabu-, 'üm.-ki-it-ri[\!\kit-ri\kit-ri-i\kit-ti-ri,

V><A-kit-iii-sarri.

Sib là nicht, in La[-d)-V,h\ -Marduk, -Nergal,

/l«(-rt)-ba(-a)-.si/se-e, Zrt(-rt)-bâsi-Marduk, -Samas,

Zrt-kup/ku-up(-pu/')-ru, /Z«-mâgirtum, /Zß-tuba-

sinni, Zrt-tubâ.sanni-Addu, -Istar, Z«-te-ga/gi-

ana-Istar, Zdi-tü-gi-Na-na-a, Addu-, Sin-/«-

sanân, Nabu-/(7-tü-,sir(?)-a-ni, Summa-ilu-/c?-

Samas.

«ib IÙ Stier, in tNahi\-GUD-e-a.

nSjb potem esse, können. Ideogrr. DA\ZU\

ID. GÅL. Prs. ilï in DA\ID. GÂL I-li-'\I-li-e

{awc\^ MUH= eli)-'?,h\, -Marduk, Z'yi-bullutu,

DA\I- li-- bullut-Marduk, Nabu - bulta - i-li-e,

-gabbi-i-li-e\ZU, -süzid'ii-DA.

//'«/stark, mächtig. Ideogr. ID.GAL\ZU\

DA. i) an erster Stelle in fD.GÄL-lA-e,

-Marduk; 2) an zweiter Stelle in Ah/SES-

/i-ia, Ahu-//-' BE X, Addu-, Asur-, Bei-,

Ea-, Nabu-, Nergal-, Ninib-, Nusku-, Sin-,

Samas-DAiZUlID. GÅL\li-i\li-\li-e-i, Nabû-

DÀ-biillit, -ZU-kissatiQ), Bel-, Nabu-, Sin-

DA\li--i\ZU-kullati\ 3) an vierter Stelle in

Maunu-kz-Asurjlstar-ZU; als Kosename ID.

GAL{-ü Nd 974, 16. Nbp ZA IV 6, 3)-^-^. —
f. in ^''^\]r-kit-X.\.\-ZU-at; -fLi-'-i-tiim.

li'ûtu Stärke, Kraft, in Nabû-ZO. G^'Z-

TUR-ii-a, -ZU-?it-TUR-sH.

Iftu dass., in /D. GAL-ti-Asur, Nahu-Zit-s//,

Nergal -taqbi-//-///«.?, Abu-//-//-' BEX, Ahu-

/i-'-fe K 241 , XI -i, Ahu-li-ti-ia\' = Hi-li-ti-

BE IX.

T. XXXII.
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Mb libbu Herz, in Lil)-l)i-s\mmn, Uniih-Z/Mij/i'â-

bi-ili, 'Hu-xCn-lib-ln-i/i.

nnb Aâàn-la-bak'^

•jab Nuskii-/rt-Äz-««(?), vgl. La-ba-ni-\ia, ijab

BEX.
nab alt werden. Prec. in Abu-ina-ekalli-///-/^«r

(Epon. 855), (Ina-)Esaggil-///-(5«;-, Sangii-Asur-

lil-bnr, Bei-, Nabû-sùm-///-^/;' (für Prt. mit /

vgl. BE X p. 46 1). Vgl. u. -|2X.

La-bi-ruin K 241, XI 32.

Lu-bar-ri.

©ab lubusu Kleid, in }KU.ZUN-\Xx.

na/basu, in Bê\-tnrsi-MA-siïwr, vgl. DAHW
p. 372 b.

fLa-bji-tit-tum (Sklavin).

'*iadinnii, in Tammes-/«-<//«(-«/), Nabû-Zrr-^/, vgl.

^'Dùr-la-dm-ni\na ZA XII 57 und BE X p. XI

Anm. I.

IÙ Wunschpartikel, in Z«-balat, Bcl-//c-balat,

/Z?<(-zi)-baltat, Bei-, Nabu-, Samaä-, Sarru-

/?/(-«)-dàri ,
fSî-/«-dàrat, Z?/(-«)-idîa, -^L/i-ii-di-

ia, Addu-Zw-Zc-nasir, Addu-, Nabù-/?<(-/<)-sa-lim,

Bêl-/«-/<-sulmu, UItu-pâni-Bêl-/?<-/2-sulum.

lijlb ?Nabû-//-^--i«.

ICnb La-hi-iu Flüsterer, Beschwörer(.?); vgl.

u. pr. lijnib Neh. 3, 12.

nbb lalû Fülle, Üppigkeit, in La-lunt (ab.

KLH 6, 4).

lulù dass., in Lu-lii-ii, Lu-Za-'-Nahu.

lillu, in Nabû-Z/Z, vgl. •'Lil-lum = LIL IV R
27, 66/57.

fLil-li-ka-nit.

Siab Sama.s-/(?-;««-'.

lamassu Schutzgott, in Z^-w^jc-w'-Papsukkal,

J La-i)ia-::i-^\^^-SdLmz.s (ab.), Istar-Zd-ma-zi,

Marduk-, Na-bi-um (Bu 91-5-9, 270,2.5, CT
VI 6)-, Sama.s-/rr-wrt-,c-(;:-i(?. Beachte auch

Abu-, Ahu-, Kî-/a->/iûs-s/ K 241, X27, XI 9,14,

La-a-mas-si-hè\, -fLa-a-nias-si JADD 72. La-

via-za-ni (ab.) Bu 91-5-9, 797, lo (CT VIII 40),

Zitti-la-nia-zi-7iu (Bu 88-5-12, 33= CTVIII 50).

lannu^ in Bêl-/rf-(?«-«/-.sùni-iddin.

rieb liptu Werk, in Li-bi-it-Addu, -Istar, -Sin;

vgl. Ranke pp. i8, 24.

nsb 1 ^La-sa-hi-it-tum {/a vielleicht Negation).

S.ipb nehmen. Imp. in ?Sin-//-X7-W(r, -pilu-li-ki.

No. 2.

C|pb laqîpu [q in La-qi-pn Epon. 760, Li-qi-pn

K 329, 25), in La-qip\ki{-i){-pi\pti), (ab.) La-ki-pi

Bu 88-5-12, 3u (CT IV 24). — fLa-qip-Uim.

Lu-iä-tu-a.

ma-a, in A-\m-///a-(i.

~S,Ta ma'âdu, mâdu viel sein, in Ma-ad-

gimil-Istar, ?''SUR-;«a-'-«-i//, ?>\x-\\ya\-ina-du,

Sulum-w«(-(z)-c!'?<, 'üahv.-ana-ina-da-utir; vgl.

auch Ma-a-ad-Aadw.

ma'adätu Menge, in K1fa-dii-fa-Sin-is-\kun].

ns^ märu Kind, Sohn. Ideogr. TUR (auch

= (ip/u). In ^Mar-di-ni-ia, TUR-'^A-a, TUR-
Esaggil-lûmur, JZrr-Sippar, Nabû-li'ût- 2"6Z?-

ii-a, -li'ùt- TUR-SH. PI. in Salammu-;Ä«-r/-^.

mârtu Tochter, in ^ rUR.SAL-lsiar.

märu Füllen, in Mu-ü-ru.

mûrânu, mirdnu junger Löwe, in Jl/ujjn-

ra-nit, Alit-ra-nii-Gw\a.

IBS'a vergeben; Imp. in 'iiiahn-httu-me-e-hi.

"yya magäru Gunst erweisen. Ideogr. SE.GA.

Prt. in /;«-^«;'-Sin, -Sama.s, -Upî''', Sin-, Samas-

iin-gur[-rd)-an-ni , als hypokorist. Kurzname

Iiii-gur-niin VATh 759 (MBAP 23), Im-giir-

ia Bu 8S-5-12, 185 (MBAP 31), Im-gur-ü-a

Warka 9 (MBAP 41). — Imp. in Nannaru-

mu-gur, Mii-gtir-h'i (BE IX).— Part, nach dem

Typus NI.NI-ma-a-gir (VATh 856 = MBAP
106) in A%\\x-SE, Sin-, Sama.s-, \5Y^'^^-nia-gir;

f. in ^l^a-ina-gi-ir-tniii. — Inf. in ''(Ina)Bau-

SE. GA\jiia-ga-ri-alsis.

I 2 dass., in /m-ta-ga-ar-Samas.

? -fMa-gâr-tmn.

migirtu, in Mi-ig-ra-at-S\n, Mi-ig-ra-tinn{ah).

"na {•^'"'')Man-di-di Zumesser.^

Ahi-di-qu-Addw.

mia /w/1ftf Todter. Idtogr. BAD, .. G- GA. In

Istar-BADlBAD-tH-ballit, Nabu-, Samas-Z'^Z>/

mi-i-ti\. . G-GA\)iii-t!i-uballii.

JMi-za{sa })-1um\tu.

nm: fMa-hi-hnn.

nntt muhhu, mit aiia {AIUHjimih-ht) auf, s. u.

ainàni und takalu.

"in^ empfangen, gnädig aufnehmen. Prec.

in Ina-qàti-Bèl-///-///«-////-///'. — Imp. in fpàni-

41
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tum-, Bei-, '^?i}oi\-siipc-mu-hur\innh-hur\

iiinh\""'-"L'-rii. — Perm, in fAna-pi-e-;««^-;-«-

at. — Part, in Ma-hi-ir, Mannuni-wrt-///-/r-j//

KLH 42, 22.

I 2 empfangen, in l^\.'H\-ani-ta-ha-ar {düo^

KLH 29, 20, An-da-har.

mahru Vorderseite, in Su\-2i\\k-7nahri{SI).

mfnu wie?, in Mi-i-UH-la.-an-si , -ah-ti-ilu K 241,

X 44, 1X46; vgl. amtiiêni.

Mi-ku-M^iYAnk.

TOla mâkûQ), in Dhr-iua-ki-i\ina-ki-Kàà\.\, -Lstar,

^Ah\\-dn)--iHa-ki-i, 'H-Ahix-ma-a-kii-iisiir.

mukku, in n3hix-MUK{-ki)-c-/iplDp, Muk-ki{-e)-a,

Muk-ka-a BE IX.

"13'a Nabû-rt;«-/('«-;'rt-ul-ba.''

makkûru Besitz, in SA.GA-'^Yi^V (BE IX),

-Sin.

namkuru dass., geschrieben Ä'f/! 7'f/(DAHW

p. 408) in Nm/ikur-A^wrQ).

Mi-li-a-ta.

S'ib^ ^Mii-ul-li-.

mala Fülle, in Bêl-mannu-;«^-/«-«/^.

nblû malahu Schiffer, geschrieben "'"^'Ma-ia-

hH\Ua\MÅ.DU.DU.

"7^13 malâku berathen, entscheiden. Prt. in

Iw-Zikj/i-ik-Sm; vgl. *Ia-ai)i-lik-ihi (ab.) Bu 88-

5-12, 222. — Part, in J/«-///'-Sama.s , Nabu-,

Sin-;««-///è.

milku Entscheidung, Entscheider, in

]ÏIil-ki-Asnr, -lstar, Addu-, Bêl-ili-, Dagan-,

Ha-lu-ü-, Huru-, Sm-nii/lmi-it-ki.

Ma-lul-tuvi.

Mu-hl-2lS-SH.

(ÏJ mannu wer? geschrieben Man-mi\Man-na,

(ab.) Ma-aii-mi-ii)ii\Ma-mt-iuii , in Mannii-aki-

AddUr -ilàni, -Istarîa, -Nabu, -Nanâ, -Uruk,

Ma-mi-um-bal2im\st2X, -Sin, Manuu-àxm.i\, -dîdi-

ilàni, -gi-ri-Samas, -gi-ri/ru-su, /i1/(7«-«//-idàtsu-

îdi, iI-/(7««//-iqabu, Afan- /nz-ittiAa (BE IX),

Alti////u-k!-Addu, -"Al-la-a K 1492, 7 (JADD
310), -ahi, -ahê (PAP?') K 316, -A.s.sûr, -Bàbili,

-Bel, -i-la-hi-i BE X, -ilàni, -Lstar, -Nabu,

-Ninib, -nùri K 352, 27, Man/i7i-ki-Asurjlstar-

lin, -Addw-rabû, Miiiifiu-khHa-Nl.Nl-ia. CT II

22, 301, 28, -Lstar, -Sama,s, -Bèl-kâti/i, Maii-nu-

lu-ü-sü-lum (BE IX), Mannu-iiiàhirsu KLH

42, 22, Manini-saiiiii-^aiwah, 'Rè\-)iiaii-iiii-?)ia-

la-ak. Beachte auch Iiti-iiia)i\„:a-an-ni-ia-^àë\..

minû was?, in il//-;///-«-(ana)-Bêl-da(-a-a)nu.

J/«-////è-Bau.

fAla-na-an-ta-a-a.

fMi-is-ta-a-a.

"yTù masaru Wächter, 'm.'""'''ma-sa-ar, "'"''EN.

iV(7iV-abulli, -bâbi, m\-EN.NUNP'.

Mar-ga-a (Dr L 24, 10).

Mai'-diL- in \swm.-mar-du- , vgl. Mar-dii-u, Mar-

di- -i JADD III p. 129, Mar-di-iK 241, XI is.

fya marâsu besorgt sein, in A-hi-7/ia-ra-as

(ab.) CT VIII 35, 2196,3, Lh/i-ra-as-\ibbi-'ûi

K 241, XII 10, Libbi-ili-//w;-(M CT IV 46, 705, 29,

vgl. Daiches p. 75.

marsu krank, in Sdimas-iitarsu{GIG)-nsiir.

büJB '&è\-mus-si/Q). •

-illj'a II 1 ? Vn-da-se-ri.

Mas-tiik\u{-ku), Mas-tuk-a-ta\tir, vgl. JENSEN,

ZA VII p. 181.

måiu Land. Ideogr. KUR. Gen. in Bel-via-ti-

Marduk, Asur-, 'Herga\-be/-KÜR, Sin-, Samas-

îii-nia-tivi, ''^ A-2L-kuziib-via-tim, Nùr-KUR-V>è\,

Sin-, Samas-j/ûr-i/ia-thn, Apil-Ea-, Sin-i«;'-

7na-a-ti\i)ta-tiin, f ''^A-a-zi-iim-at-ma-tim. Acc.

bei baiih, nasàrii, taqânn II 1 (s. u. diesen

Wörtern), mit Suff, in Asvir-KUR-ka-da"-m.

Beachte auch den abgekürzten Namen Addu-

nia-li, BèX-anA-KUR-sii, Awa-KUR-hi BE X.

metu {Ti'&'oT), in "'A-a-wi?-/«-««.

mitru Macht, in }Mit-7'a-a. Vgl. Mi-it-7-a-a-ta,

Mi-it-ri-na- .

mattu, in Nabû-;««-«/-//'/-?/(-«). Ma^.Bd)-at-ta-nii.

3

-Sîjî erhaben, hehr sein. Ideogr. I\IM. TUK.

Part, an erster Stelle nach dem Tj'pus Naid-

ilu K 241, X 33 in //iV^-'-/V/-Addu, -Bei, -Lstar,

-Marduk, -Nergal, -Ninib, -Sin, -Samas, -Si-i-

pak; an zweiter Stelle, nach dem Typus Iln-

71(1 id, in Addu-, A-è-, Apil-Addu-, A.sur-,

A-n-, Bei-, "GAL-, Lstar-, Kassu-, Nabu-,

Nergal-, Ninib-, Sin-, SamRs-/l/-idj/M.TUA'l

//tr{-)-/dl/iû-'-dr, an dritter Stelle in Sa-Bêl-Z

— f in /-Nanâ, -Œa-'i-da-af-Bélit, als Kurz-

name; JNa-i-da-tit7/i, fNa--it-tu77i.

T. XKXII.
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ianiitu Erhabenheit, in Ta{/t)-/iä-ti-Be\,

7(?-«/A.sêzib-Bêi, Ta-nit-là (Kurzname).

IS,: nûru Licht. Ideogr. LAH. \) Nom. a) als

Subj. in Na-'^^>--ir-nu-ur-sü (ab.) CT VI 41,

1137, Wa\^>-)-tar-nti-Hr-sa {7Co>i CT IV 46,

705, 38; b) als Präd. eines Nominalsatzes, vor-

angestellt nach dem Tj'pus Nii-nr'jLAH-i/u

(K 241, XII w. S3-1-18, 695, III n, vgl. LAH-

i/if, Nic-nr-Nl.NI-sic CT IV 2,7, 618, Nu-tir-

nn-ni-ilii K 241, X 37) in Zyi///yV//'-//r/,;,.-"A-a,

-Addu, -Bilgi (ab.) -Annunitum, -I.sljara, -Istar,

-Lsum, -Kabta, -Marduk, -Martu, -Na-na-a,

-Ningirsu, -Papsukkal, -Sin, -Samas, Nu-iir-

)itàli-V>c\\ nachgestellt in Abu-, Alui-, Aljia-,

Bei-, Bèl-ùmê-, Il-tam-mes-, Si'-, Sin-, Samas-

mi-üi-\nii{-ü)-ri\nL\LAH, vgl. die ausländischen

Namen ''Attar -««-;'/-', V>\\.-\\\-LAH-\ mit

nachfolgendem Gen. in '^Rhi\-LAH-i/i^^'\ Sin-

Sa.ma.s-Hn-ûr-/uâù'///, Sin-//u-/'/r-SitMas, hierher

Sfehört auch der abgek. Name Nu-iir-a-li-sü

CT II 13, 225, 23. — 2) Gen. in I.îisi-iina-LAH-

Marduk/Sama.s, abgekürzt Lùsi{-and)-LAH\nH-

urjLAH-el^iaM 1148,10, auch Lhu-nu-ri, fAiia-

nu-ri-su, Nu-ruiii-ä-ci (CT IV 50, 731, 22. —
3) Acc. in LAH\Nii-ûr-Bè\-/Hmiir, 'Nahù-LAN-

ka-liu.-intir , -LAH-namiiiir. —• Beachte end-

lich Nu-iir, LAH-e-a\NH-ri-ia\Nu-ùr-c-a\Nii-

ûr-ù-a, Nii-ra-uu, Nit-ra-tnin KLH 29, le.

1S: neru schlagen, vernichten. Beachte 7^(7-

bi-bi-ni-ir, Nabu-Ä"/4. KA-ni-ir, Nabû-;«-/;--da-

bi-bi, - -ha-da-atr, - -TUK-a-a?, A.sur-^'^rt;7}<r-

ui-ri. Dagegen gehören *Ni-ri-ia-a-fita, Ni-

;7-a-bi-ik-nu? und Salammu-«/-;7-<* wohl nicht

hierher.

nubtu Biene, in 'Nji-ub-ta-a.

i03 nabù berufen. Prt. in .M«-/;/-Samas , Im-

/'/-Sin, Bei-, ^a.-mi-bi, Bei-, Nahu-hh/i-ufi-bi. —
Imp. in /-/;///,; -Addu, -Ningirsu, -"NIN.SAH

^ab. Bu 88-5-12, 329. 91-5-9, 286, II 23. CT IV 27.

VI 15), -Nusku, -Sin, -Sama.s, r Sama.s-/-/;/-j«

(ab.) (vgl. aber Ilusu-i-bi-sü CT IV 50, 731, 22),

als Kosename }I-ba-a, I-bn-ü-a. Part, in Na-

(^/-NI.NI-sü (ab. CT VIII 23, 673, 20), -Aë,

-Sin, -Samas. — Beachte noch Nabû-ni-iblfii-

bijSA-ana-i/âm.

Na}-ba-a-Jut.

No. 2.

S.,!: nigù strahlen. Part, in Addu-, Ahi-, Ilu

(JADB)-;/(?-^/.

-153 Na-gi-rit\ri Vogt.

naggaru faber, geschrieben "•"''NAGAR.

/Na-da-a.

*m3 Ahn-na-dibldi-ib, Na-ad-bi-ia-a-ü{= ^n^n"3);

Na-ad-ba-im.

p3 nadânu geben. Ideogr. MU, SE, (as.) AS

und (besonders ab.) BA.AN.SE{SÛM). Prt.

Sg. 2 P. in ^\ià.mtum-ia{-nd)-di-n/ijta-diii-me,

fBèlit - f(i - ad-din\,u-na ,
'i^vüaix-tai-ad) - dan-nn,

Bt\-tad-dan-nH-biilli{sH, Nabû-A?;/-*/«« Dr 57, u/

tat-ta-nu fa-ad{-daiî)ldiii-iii(-iisnr, als Kurzname

Ta{-ad)-dan-nu; beachte auch Ta-at-ta-dan-

iiH. — 3. P. i) ohne Obj. an erster Stelle, in

/</-<//'-/« Dr 55 1, 2o//-ä^2«Nk 301, 2 auch ab.} /-di

'!<ik30\,ulÄ/[/l SE{-fid)-Asur, -Bei, -Ea, -Gula,

-Iltum, -Lstar, -Lsum, -Mamu, -Marduk, -Martu,

-Mirra (ab. CT II 13, 225,24), -Nabu, -Nergal,

-NIN.SAII (ab. CT II 13, 225,23), -Nusku,

-Papsukkal, -Sin, -Sama.s, -Upî, -Uras, -Zamal-

mal, an zweiter Stelle, nach dem T)'pus //i<^'>-

MU\i-din-nam (ab. CT II 17, 769), in A-a-,

Addu-, Aë-, Anum-, A.sur-, Bau-, Bei-, Bèlit-,

Bunene-, Ea-, Eanna-, (Ina-)P>saggil-, Inninnu-,

Lagamal-, ''Lamassu-, Marduk-, Nabu-, Na-

na-a-, Nergal-, "NIN.GAL-, Ninib-. "NIN.

SAH- (ab. CT VI 43, 2191,19), Nu.sku-, "Pi-ir-

(ab. CT IV 6, 838), Sin-, Samas-, Subulal-

Sulmàn-, »TUR-È-, Upî »'S Uras-, ZA.MAL.

MAL-, Za-ri-qu-7I/f/(-2« Nd 981, 4, -na Ars 1,3,

-Uli Dem icYi SE-na j As Var. i-din (III Ri,

1 28) / id-dm Nk 276, 9 / id-di-na / BA . AN. SUM
(auch nb. CrP 23, 11. VR 67, I i6h)li-din-iiaiii;

2) mit Obj. ^A-7I-/f/-Marduk, Sm-i-din-na-ds-

h'i, Addu-, Anum-, A.sur-, Bau-, Bei-, Bunene-,

Gula-, Istar-, Lstar-bâbi-, i'LUM.LUM-, Mar-

duk-, Nabu-, Nergal-, Ninib-, Nusku-, Sin-,

'SUR-, Sama.s-, Sulmàn-, Suqamuna-, Uras-,

Zamalmal-rt//--l/6'(-«« Dr 476, iå)J
SE{-?ta) j as.

ASJBb. i-din-naul, abgekürzt Âh-MU, Akè-

jM[/jSE-na-Bc\, -Marduk, -"TA.HAR.RI,

Addu-, A-è-, Bel-, P>a-, Lumlum-, Marduk-,

Nabu-, Nergal-, Sin-, Samas-, Sulmàn-, "TUR.

-kl K-h-akè-MU\SE{-nd)l id-din (81-7-27, 31)/

as. ÅS, abgek. Ahc-MU\SE-Ha, Sin-a-Ia-ba-AS,

41*
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Acldu-, Asur-, Bei-, Bunene-, Ea-, Marduk-,

Nabu-, Ninib-, Sin-, Samas-, Siuman-u/tht-MUj

SE-na\id-di-na (Dr5 I9,i3)/as. ÂS\ ab. BA.AN.
SÙM, "iÅzhxx-balatqyMU, Nabu-, ^2.mzs.-bel-ÅS

(as.). Sin-, ?>zm2À-napiUim-MU\AS\BA.AN.
SÜM, Addu-, Nabû-irt;--J/t^, Addu-, Asur-,

Bau-, Bei-, Bunene-, Ea-, Eanna-,I.star-, Marduk-,

Nabu-, Nergal-, Sin-, "SUR-, Samas-, Sulmàn-,

Z?m.7!\m2\-smH-MU\SE{-na\m Nd 23, 4) / id-dui\

as. AS, abgekürzt: Sùin-MU\SE-na, Addu-,

Anum-, Asur-, Bei-, Ea-, Ina-Esaggil-, Mar-

duk-, Nabu-, Nergal-, Samas-, Zamalmal-,;/;--

MU\SE-na\id-din Nd 874, s.?/ as. ÅS, abge-

kürzt: Zir-MU; als Kurzname Id-di-nu (ab.

CT VI 23, 442, a), I-di-in, SE-iia-a, Id-din-a-a,

MU-a, Id-di-nu-nuj SE{-na)-nH-H/i. — Part.

a) ohne Obj., in Na-din-ilu (ab. CT VIII 46,

2179, rev. 47), Bel-, Marduk-, Nabu-, ^\\\-na-

dinjdi-m, b) mit Obj., in Addu-, Asur-, Bei-,

Kassit- (VR 60, 1 2.5), Kur- (K 298 rev. m), Mar-

duk-, Nabu-, Ninib-, Sm-iia-diii\SE[riia)lAS}-

ahi, Asur-, Bei-, Marduk-, Nabu-, 'è;m-SE{-nd)\

MU\AS-ahè, abgekürzt ASjVur. SE-ni\-ahè

(Epon. 693), Adùnu-, Asur-, Bel-, I.star-, Mar-

duk-, Nabu-, Ninib-, Ra-man-, Sm-SE{-nd)l

MU\AS\na-din-aplii, abgekürzt: Na-din-aplu,

'^ab\x-3fU-bèli, 'Nabù-uû-dhi-I/?-/, 'NRhù-ziàdi/i

QRU)-HapistiinQ), ^s.h\.\-na-diii-se,Na-diujNa-

diNd 335, 2I SE-/ia Cr 268, 1.5 -se-iw, Na-din-

sîhi, Nabû-J/t/-j?^(.?), Na-din-su, Asur-, Bei-,

Marduk-, Nabu-, Ninib-, Sin-, Sa.mas-/ta-dù/jdi.inl

ÄIU Bah. Chron. 11 sn j SE-hn///, Nabu-, Samas-

na-din-ziri; als Kurzname Na-din\di.,m, Nad-
nu, Nad-din, Na-di(-e), Nad-na-a{-d).

nidnu Gabe, in Ni-id-nu-ian (ab. CT II 14,

291, 27), Ni-di-m-Tsiar, Ni-id-nu-sà (ab. CT IV
II, 183, 32).

nidintu dass., in Ni-din-tHtiiltuin-Bel, -Ea,

-Marduk, -Nabu, -Nergal, -Sama.s, Ni-id-na-at-

Sin, als Kurzname: Ni-diii{-it)-tiuii\tii\ti, Ni-

din-it, -fNi-din-twn, Ni-din-ta-a (BE IX).

*mD Taviwnts-na-da-ri, -ll-in-dar; Na-di-ir, Na-
di-ru BE IX, X, vgl. pa. biam:.

ai3 'iNu-ü-bu.

rtlD nåhu sich beruhigen.

K/i-libbi-ili.

Prec. in {^Li-)iiH-

nûhu Ruhe, in Nit-ii-/ji-'Mi\-hi, Itti-, Nabîi-

n7i{-uh)-ku.

nfhu ruhig, in }Saå\-ui-kii.

jli }Nii-H/il„a-n-n.

ntD } Na-zi-Ee\, -Marduk, Na-rA-ia. Beachte aber

die kassitischen Namen Nazi\>\x%a&, Nazi-

maratta.s.

Na-zib-Wn Probename 83-1-18, 695, III 30. "BêP-

na-za-bi.

TT5 III 1 aufrichten. Ideogr. DU. Imp. hizziz,

in ^ah\x-bc/-DU-iz, -kissu-sii-?iz-ziz, Bei-, Nabû-

sü{-uz)-ziz-(m-?ii.

manzazu Stätte, m^GISGALi^yAsur-asbat.

nahraru, in Samak-na-ah'i-ra-ri (ab.).

ttjns II 1 Überfluss verleihen(!'). Part, in

Mit-tia(y-nh)-hisjki-htlis-M.aYàuk. Na-hü\hi-is-

tâbu BE X, Ni-hisl/u-h-tum-\kh\, vgl. Ni-hi-is-

tum BE X, Avè\->ia-/ji-is-tii>n der II. Dynastie

von Ur, ZA XII p. 334, ar. nsï>n3 etc. CoOK,

Glossary p. 81, bi. xniiJn?, TCriD. Nii-ha-hi,

Nu-uh-sa-a-a, KAN.NUN-a-a]KT)\'i 2 rev. 5,

Nji-itfi-sa-nu\a-na, Vgl. bi. lilSn?, sa. ]DnD.

Ni-ik-Wxi K 241, IX 31. 505. 83-1-18, 69s, Uli.

Bêl-«/-//&-dûru. Summa-«/-//î'-ilàni K 241, X 30.

Ni-ik-ba-dii-.

Nik\Nik-ka-a-a.

b;; Sama.s-«rt-;^77-gam .?-.sü .?

Ta3 namäru hell sein, glänzen, sich freuen.

Prec. in Bei-, Ina-Ebabbarra-, Itti-Bêl-, Itti-

^ahn-li-iin-inirl iHm\iu(.um)-viir, nach voraus-

gehendem / auch im\um-ntir, (ab.) Sin-, Sippar-,

^an\as-li-ve-ir. — Perm, in ^Y.sa'g'gxX-nam-rat.

— Part.(.?) in Na-ve-ir-mxrsM (ab. CT VI 41,

1137), '5s\\\-na-ve-ii; Ekursa-««-;«/r (81-2-4, 255,

VIII 7).

II 1 erhellen, erheitern. Prt. in Addu-

LAH{itûr}), Nabu-, Sm-LAH-irlü-nam-mirl

nam-mir K 241, IV 47, Samas-LAN-h: — Imp.

in ^iHoix-nhr-nam-mir. — Als Kurzname Nu-

jiiii-niH-ru. -^Na-vär-tuin Helligkeit(.?).

©^3 Nn-nni-him, vgl. he. "ilüi::.

Na-na-hu ein Gartengewächs.

"70; nisakku Priester. Ideogr. NU. AB. In

Marànk-NU.AB-ili.

JNa-si-ka-tuin Fürstin. — '^a!o\x-na-sa-ka.

NI. SUR, in """W/.^ttÇ-ginê/sattuk.

T. XXXII.
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nS3 /)o/7/)aAtf Schmied. Geschrieben "'"^'SIMUGl

iiap-pa-hu, auch '""''AN.BAR. BAR.

Ïîd: napistu Leben, Lebewesen. Ideogr. ZI.

Gen. in 5'^/-Z/-Sin, Sama.s-/v/-2'/-J/f/, Bît-ZI-

bit-dur-ri (.?"), Nabù-wcî^/w-Z/, -ràut-ZI, Nabû-

dr-ZI-lîsir. — Ace. ZI{-tim)l ZI^' j iia-pis-tiin

bei nadànti, nasàrti, ràmu (s. u. diesen Wör-

tern), als Kurzname Na-pis\f,i.,ii-tuiii\ti. — PI.

napsati, in Marduk-, '^ahû-bèl-ZI^', abgekürzt:

Bè/-ZI{-tim), Bel-, Nabu-, Ssima.s-c/ir-ZP'lZI.

Z/DrPa 12,39, Bèl-nap-sa/-iâni. Beachte noch

S'm-/ia-ei-is-ä (abg.).

aï: insabtu Ohrring, geschrieben -'Iii-sab\sa-ab-

tiiiii.

nSD nasäru beschützen, bewahren. Prt. in

?/y-jv/r-Ninib. — Prec. in i'-ma-ma-nu-su-

\i-/i-siir. — Perm, in Addu-//i-5'£'5. — Imp.

i) an erster Stelle in U-sur-a.-g^\-\\m (ab.

CT IV 45, 689,27), -amàt-Ea, -amàt-Samas,

-avêlu (CT IV 9, 818), -mê-Samas, Ü-sur-

"Ma-lik (ab. CT VI 30, 408, iç.); 2) an zweiter

Stelle, in Bei-, Marduk-, Nabu-, Sama.s-«-j«r/

ü-SES (83-1-18, 394), Na.hù-û-.furlSES-iiûpis-

tim, Smn-SES-Y^^kiVi, Bêl-Harràn-, Nabû-/MA
an-ni, Bel-, Ilu-, Marduk-, Nabu-, Samas-

ü-sur\SES\PAP\-su\ 3) an dritter und vierter

Stelle, in Addu-, A.sur-, Bei-, Bêl-Harràn-,

Bunene-, Ea-, LUM.LUM-, Marduk-, Milhi-,

Nergal-, Ninib-, Sin-, Sama.s-, *^Urkittu-rt^//-

SESjFAP, fBànîtu-, nktar -a^û-SESj PAP,

Addu-, Anum-, Asur-, Bei-, Bêl-Harrân-, Haldi-

(as. K 15 13 rev. 7 = JADD 241), Marduk-,

Nabu-, Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-, ZA.MAL.
MAL-a/Hi-sitrlSESIPAP, Bei-, Marduk-, Nabu-,

Nergal-, SVR-alie-ti-surjSESlPAP, A.sur-, Bei-,

Ea-, Marduk-, Nabu-, SsLn\as-ûp//t-û-s//rj»-SN-ih-

I R 52 no. 6 1 SES j PAP, Sin-apif-sarn-PAP,

Asur-ââni-a-a-PAP, Addu-, Asur-, ^Bànitum-,

Bêl-Harràn-, ^Bêlit-, Marduk-, Nabu-, ^Na-na-a-,

Nergal-, Ninib-, Sin-, Samas-, Sulmàn-i^^/-//-

snrjSESlPAP, 'BéUt-âè/t/i-PAP, Nahù-daM3
QRA.KAyPAP, Asur-, fBêht-, fPstar-, Nabu-,

Sm-dûr-PAP, A.sur (.?)-, Kur-, Nabu-, Nergal-,

Ninib-, Nusku-, Sam3.s-edic-SESlPAP(>), ab-

gek: E-dii-PAP (as. K 4746 = JADD 661),

'Iltu-, 'H3.hù-gaM>i-SES, Nabu-, Ninib-/i7(^.y«-

No. 2.

PAP, f'^a.-na.-^i-ki/î/i-SES, Nabu-, Nergal-,

mn\b-kittii-P\lP, Bel-, Ea-, Marduk-, Nabu-,

Kmih-kiidiirri-ii-siirlju-tir / SES / PAP, Samas-,

Zamalmal - /îpi-SES j PAP, 'Nabù-inàk/t-SES
j

PAP, Sam!is-/n<rrsi/-SES, Adùnu- (K 1618 =
JADD 513), Marduk-, Ninib-;/^(?/-/L4/', Nabu-,

Samas-, Zamalmal-neipisù'm-ti-s^tr / SES /PAP.

Ilî-, 'Nahû-pî-û-snrjSESjPAP, Ilu- (83-1-18,695,

II 30), N'inib -pî-ia-PAP, Nahù-ana-pz-ii-s//r,

Samas-pi-dain-û-siir, Ea-, Samas-, Zamalmal-

pir'-SES, Nahù-ri-âi-SES, Bel-, Nabîi-;-////'//-

n-siu'lSESlPAP, Samas-rîs-PAP, Nergal-r«/«.?-

me-h-snr, Addu-, Anum-, Arba'il-, Asur-, Baiti-

ili-. Bel-, Bêl-Harràn-, Bêl-ilâni-, Bit-Irani-, Bu-

nene-, Esaggil-, Gabbi-ilàni-, Gula-, Ilu-, Marduk-,

Nabu-, Nergal-, Ninib-, Nusku-, Sin-, SUR-,

Samas-, Sulmàn-, Uras-, Zamalmal-iàr-//-j?<;-/«-

,7/^-«/-JADD 2 rev. ?.\ü-stt-nr IRôjjSESjPAP,

^ahn-sU-ti-ba-PAP, ^ahn-:up'>-SES, Addu-,

Asur-, Bel-, Ea-, Marduk-, Nabu-, Nergal-,

Sama.s-, Sulman-, Ura.s-, Zamalmal-i«w-//-.f«r/

SES
I
PAP, abgekürzt: Sirm-SES, Nahù-sum

kittiiJ)-PAP, Innin-, Nabu-, Sin-, ^ama-i-tabni-

ü-sur\SES\PAP, Marduk-, ^a\ii\-tabtani-SES\

PAP, abgekürzt:. Tabtani-SES, Y^ah\x-tad-

dannu-SES, nahù-ta/îui-ii -sici'l SESl PAP,

l<iahù-ta/n-!/ia-PAP, Sm-ta(]isa{>)-ii-SHr, Nabii-

ur-kittu-PAP, Marduk-, Nabu-, Nergal-^'/r-

SES\PAP, Ina-qibi-Bêl-Z'yî/'-i//. — Part,

i) an erster Stelle, in PAP-\a-w, Na-si-ru-\\\,

Na-si-ri-na-ta-n\x, PAP\SES-Km\h, 2) an

zweiter Stelle, in Addu-, Anum-, A.sur-,

Bei-, Damu- (ab. CT VI 17, 286, V le), Ea-,

Haldi- (as. KK 358, 10. 4287), Istar-bàbi-,

Isum-, Marduk-, Martu-, Mirra- (ab. Bu 88-

5-12, 31,7), Nabu-, Nergal-, Ninib-, Sin-,

Samas-, Uras-, Zama\ma\-na-sir\s!-!rlSES{-ir)l

PAPi-ir), na-si-PAP CT IV 24, 397, 5 Addu-

lù-nàsir, Asur-, Bei-, Marduk-, Nabu-, Samas-

na-sir\ na-si-ir\ na-sir-ri\ na-PA P\SES-ir\PAP
{-ir)-apli, Nabu-, Savaas-na-sir l

PAP-himi,

Marànk-SES-sîri, 'Dagan-bèl-PAP-ir (II R 68

no 2), als Kurzname: Na-sir\Na-si-rn\ri.

Ni-qud, Ni-qH-dii\tu.

nargu, nirgu, in Nar-gi-ia\iä, Nar-gi-i JADD i

rev. 4, Ni-ir-gi-i JADD 498 rev. 2, Nir-gi-i

K 101 19.
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T"l3 Nu-ür-zu K 1608 b rev. i, NK-!ir\LAH-za-

nil\,ia.

Ti: nararu, niraru Helfer. Ideogr. ZAB.GAB.
In Addu-, Asur-, Bè\-ZAB. GABjVar. na-ra-ra.

nisu Volk, ///i^ Leute, Unterthanen. Ideogr.

UN. In Sama.s-asuk-ni-si, '^A-R-âê/it-uis!, Bêl-

iimdi-UNi'', mn\h-mukîn-UNi-\ BeWam-Um';
mit Suff, m Aiim-ba/tic-Um^-ht, -bèl-Um>-hi,

Asur-, Nabû-r/rw- ttV/'-i« , V>h\-ra-vii-iiii-ni-

si-hi.

ïîilui nasû erheben. Ideogr. GA.TU wnå LAL.

Imp. in /-.«-"Bei, Asur-, Nabû-rw-z-^/GA.TU.

— Part, in "'"''LAL-patri, iVrt-.f/-ilu (.?BE IX),

Sm-iia-si, ^"Riwntn-iia-sû-û-a. Beachte Sa-iia

{-as)-si{-i)-si/.

ntsu Erhebung, mit îni Liebling, in A7-

h-mihi (ab. CT II 17, 769, 11).

An-ia-bii}

•jro = p5 nadänu geben. Prt. in It-tan-iui-^èl,

Bel-, Nabu-, Nergal-, Sm-it-/a)il/^.an{-nul„!i„„),

Bei-, Nabu-, Samas-, \]vas-àk-it-tanlf„-nul„a,

'Na.hu.-al/c-i/-fa/i-/iu, Na.h\i-a/i///-ii-ta/i-//».

*]î^^ Pf. in Na-ta-a/i, Na-ta/i-Wx"^^ (BE IX), Addu-,

Apil-Addu-, Bei-, Iltu-, Nabu-, Nàsiri-, SUR-,

Tamme.s (K g6i
, i-,)-/ia-falfan-'i//l„„, Ap-la-da-

/la-ta-zm= Apil-Addu-natan, ¥.-A-.'jî/--iia-ta-/iîi,

Na-tu-nu (BE IX).

*inatta/i = "JHU Geschenk, in RIa-at-ta-/ui,

vgl. Ma-at-ta-/ii-\a-a-n\a BE X = in-iirDO.

ISO Sa- -du-ti-^\x 83-1- 18, 695, III 20.

Su[-)-ti-ia, Si{-)-ii(-ia). Vgl. SiQ)-te-ia-tiun (CT

II 1 5, 332, 22).

DSD sâmu dunkelfarbig, in }Sa-//iu-îi-a, Sa-mi-

ia (ab. CTIV41, 721), vgl. J5«-'-/«« JADD 259.

Si-ba-gû

Su-Hb-ba{>na ?)-d//.

^Sag-ga-a.

Sag-di-di\ii.

Su-ud-di'ir-t/wi.

plD sûqu Strasse, in } SILA\Su-qa\-a-a, -^Sii-qa

{•a-a){-)-i-tuinli!.

nno Aaau-be/si-hi-ti.

ino I2 zurückkehren, m. -^ Ta-aa-Iii(/--a-iia-a-

li-U (ab. Bu 88-5-12, 617 = CT IV 39).

IV 1 wieder gut werden. Perm, in

NisJN,ws-liur-Be\. Beachte auch Ni-is-sa-/ja/--

Bêl BE IX. — Ä-///;--Sarpanitum.

Sii-hi-ru JADD 412 rev. 12; vgl. DAHW
p. 496 b.

fDD sikku, in Na-\À-si-ik-ki (JADD 388, 1,.),

Sik\s!-i/i-ku-k-a. — -fSik-ku-ii , ^ Sik-ku-ut-tuiii.

— Sa-ak-kit-ta. — Suk-ka-a-a K 241, IX m.

Si-kil- ti-Addu.

CJDD Nabu-«-/';'/', -sa-kipQ), beachte aber Nabû-

sa-gi-ip HABE 847, Nashu-j«-^;;/;, Sa-gi-b/i,

Sa-gi-bi-sarru JADB, Sa-gi-bi-i JADD 72.

nbo II 1 a n f 1 e h e n , in S\n-û-si-lilû-."i{-el)-li, auch

Sm-i-si-c/-li. — Su-la-a-a K 82 1 rev. 2 (HABE
447), K 241, IX 30, S/i-li-ia Rm 157, n;.

bbc sillu .Scluitzwehr in ?&-//- /«-Bei.

Dbo salâmu sich gnädig zuwenden. Prt. in

Bc\\i-las-li//i, / TasJ7a-as-li\ii„riii'/. — Imp. in

Si-/i/nj /;.,;„ -Addu, -Asur, -Bau, -Bei, -ilu

K 241, 1X43, f-Lstar, -Marduk, f-Na-na-a,

-Sama.s, fBânîtum-, Bel-, fBêlit-, fMammi-

tum-, Nabu-, '^Na-na-a-, Samas-, Zamalmal-

si-liiii\si-il-//ii\,„u\sil-iiiii\,„e\sil\siii-lini. — Part, in

Nabù-.'r(i'-///«, Addu-, Nabû-/«-.y(?/j,i^//w/. — Inf

in Sa-la-iint.

sulmu, in .S>/-///;«-ahu, Sit-lit/n-ziia-da ,
vgl.

Sii-l/i-tiia-da , Si!-Iit//i-/iia-di! BE IX, X mit

Anm. f (wohl doch nicht = Siäu/ii-ili bez.

-iikiii, vgl. Sit-liim-ma{-d)-dii), Sii-lui/i-mu.

suluppu Dattel, in J Sit-lu-jip-pa-a.

"ÜD Sa-z/ia-ki-'^Xw, Sa-am-iiia-k/i, vgl. Sa-z/ia-

ka'ku JADD 321. 598.

simmu, in \Àhh'\-si-ij/i-i/iu. — Sic-i(/it-//iii ....

Si-i/i-/ii-gi-ia.

fSi-i/i-di-ia, vgl. si/idû ein Baum.

sinûnu Schwalbe(.'), in ^Si-nu-nu, auch ''''Sin-

ü-nu geschrieben.

pUD sinqu, in /Si/i-qijSi-niq-lstar, /Si-i/i-qi-sa-a-

mur IV R 68, nb (DAHW p. 505b).

sâsu Motte, in } Sa-si-ia (auch ab. CT IV 16,

265, 25), Sa-si-i K 241, X s, vgl. Sa-sa-a-a, Sa-

su-ü, Su-su-ii, Su-si-ia (JADD 742 rev. 25. 204.

320. 415).

sfsû Pferd, in '""''KUK.RAj ("'"^'hi si-iliajia,

""'è'reii s/si.

sasinnu Juwelier(.?), in """'sa-si//-////.
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Sa-a-pii JADD 652, Lstar-bâbi-.f <?-//.

nSD II 1 anbeten, in Bei-, 'Herga\-!t-sîp-pi, n-sib-ln.

supû Gebet, in '^Bànîtum-, Bel-, Nabû-j-«-

pi{-e)-i)iu\hur, Su-pi-e-Nahu.

]B0 sapänu überwältigen. Part, in Sa-pi-in-

mât-nukurti K 4426, I u.

Sap-pi-c-a, Sap-pa-a-a. — Sip-pi-ei^-d), ""'^'sip-e-a.

fSip-pa-a.

HBD Si-pi-ru, ein Berufsname.

*SnD Sü-ba-bu-i-(r-rö-'. Sa-ri-ia, -^ Sa-i-a-a-a, Sa-

ra-a-'ûu.

niD Addu-sa-ra-ali , Nabu-ana-KA-tum-.s7'-;7-/Ä.

Sii-ni-iin-Jit.

iriD saituku, in •'"•^'NI.SCR-sai-ùik.

satammu, in Ni\.hù-sa}-/aw-i/!u-fres.

pa-ga-ri, in V>t-\i-pa-ffa-7-i.

rn3 padû lö.sen. Inip. in Sm-pi-di-ma\ vgl.

Samas-;!i/-^«?«-usur, Pad-du-it-'û\i 83-1- 18, 695,

III 27, Pa-di-i K 330, 33, Pa-da-a, Pa-da-a-ma,

Pa-di-ia, Pa-da-a-aXynuÇs), Sn\-n\}-\a.-pa-dii,

Pn-da-a, Pu-di-ia];,,, } Pii-di, .se-ri, Pa-di{-e)-sii,

Pa-da-ak-ka.

plB II 1 harren auf, in (Ana-) Wel-ii-pa-qiijca,

/'«-(7«-ana-Arba'il.

nTB puzru Geborgenheit, in P// -.:///- Akur,

Pu-c.u-!/r-BèV\ vgl. DAHW p. 5 19a.

fPa-hu-nu-ta.

nnS II 1 sammeln, zurechtbringen, festi-

gen. là&ogr.NIGINlUB.LA. Prt. in iV/G/iV

(-r(7)-Bèl, Anum-, Bei-, Nabu-, Ninib-, Samas-

NIGIN{-ir\kir)
!
ü -pah\pa - hirj ÜB.LA, Nabû-

NIGIN-an-iiiQ). — Part. Mu-pa-hi-ru-iim

Bu 91-5-9, 338,29, in Mh-NIGIN-A<.uv. —
Inf in Pu-iih-hu-rit , Pu-iih-hu-ra-a (BE IX)

= Hypokoristikon aus ''Bèl-iipahir. — Vgl.

\ Pah-hir-iln {Lip-hiir- ilnT) Rm 187 =
JADD 195.

paharu Töpfer. Geschrieben """''/) UQ. QA .

BUR\pa-ha-rii.

napharu Gesamtheit, in Nap-har-\\\ (Epon.

729), Marduk-zZ-Z) UL{iiapliari}).

Pa-a-/».

"1132 patâru spalten (seil, den Mutterleib, vgl.

DH"! nt35 Erstgeburt, ntlSS Gen 29, 31 und n.

No. 2.

pr. (bS!-)nnS'^), lösen(.?). Prt. in Ip-tu{s\c)-nr-

Sin. Imp. in Pu-tu{^\z)-Hr-'ü\\\, Sin-, Sama.s-

pu-iit-7-a-ain. — Part, in ^\\\-pa-te{s\c)-ir.

Pn-jit-ra-uu K 241, XII s.

pairu Dolch. Ideogr. GIR, in '^"'''nàs patri.

'S pu Maul, Mund, Wort, Rede. Ideogr. KA.

i) Nom. in Eül-pi, E-te-el-pii-iim (ab. MBAP
81), EtU-KA\pi{-i)\bi (ab. BzA IV p. 439)-Addu,

-Ea, -Istar, -Marduk, -Mirra (ab. CT II 28,

338, 23), -Nabu, -Sin, -Sama.s, -Uras; 2) Gen.

in Sa-KA\pi{-i)-Bt\, -P:a, -ilîa, -kalbi, -Nabu,

-Uras, Za-ni-iq-KAlln{-sü)-S2im.diS, Sin-sihdq-

KA; 3) Acc. in Ili-, Nabù-pi-ijKA-us/tr, vgl.

Nahu-aiia-pi-i-i/s/ir, mit Suff. Istar-pa-iti (ab-

gekürzt), Lu-pu-sü-//-/(? , Ninih-KA-ïa-usur,

Samas-bi-ni-Ä^ä-/«. Beachte noch KA-sd-

Sin/Samas, fAna-//-é'-mahrat.

nbs palû Regierung. Ideogr. BAL. i) Nom.

in Taba-^rt-Ai-Samas, abgekürzt: Pa-la\Pa-

//(-£')-Samas; 2) Gen. in A.sur-, Nergal-;;«^/^/«-

BAL (-*') - ia jBAL-ii-a \pa-li-e. Nabu -abii'\ -pa-

lain.

nbs palâhu fürchten, verehren. Imp. pilah

(Form wie /iiiiad DAG p. 266) in Bi-la-ah-

»Addu (ab. Bu 91-5-9, 2512, 6 = CT VIII 50),

Sm-pilin-la-ah. — Part, in Sz-\\m-pa-iili\ n-ih-su

(ab. CT IV 49, 721,18. VIII 25, 280,39). Nabû-

pa-li-ih-hi.

palhu gottesfürchtig, in Pal-hu{^ii)-se-zib

JADD 276. 742, 20.

obB IV 1 mit Erbarmen ansehen, in \â.-ip-

pa-al-za-am (ab. KLH 9, 4).

pånu Antlitz, als Präposit. vor. Ideogr. .S"/ In

SI\ Pa-Hi-AsmjDmjlstm-l'Na.hù-/c'iMurl/?h/nir,

SIjPa-/ii-Bè\-ada£-ga/, 57-ilûtsu, SljPa-m-

Asur/Nabû-/^;«^, Sin-SI-a/iVc, Asur etc.-â/ik-

SI{-id)lpa-Hi{-id) (s. u. alàhi), Imbu-SI-ia\ià,

A.sur-, Nabû-^/?}r SI{-ia\ià)\pa-m-ia, Ultu-pa-ni-

Bêl-lû-.sulum, Pa-m-\\\ BE IX.

Pa{-d)-si-ia.

Pi-sik-àawviW.

JDB Nap-sa-an\„«.

pappu «Pappa», in Pap-pa-a-a, Pap-pu-u K 287

(JADD 5).

Pap-pa-su Entgeld.
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~pS paqâdu Aufsicht führen, bewahren. Prt.

in Aààn-i/^-qid. Perm, in 'Himb-pa-ki-da-at.

Pa-qud-da-nu.

Pa-ki-i-ri.

Xns pir'u Sprössling, Nachkommenschaft.
Ideogr. â^A. In ''Pi-ir-\l\.?iX, Pi-ri\ Pir{-)\

/!î'-/r-A-a, -Annunitum, -Bei, -Istar, -mi-is-di (.>'),

Bei-, Samas-//r//i;'-ibni, Ea-, Ninib-, Samas-

pir\pi.;r{r')\'^^{rusiir), Nabû-tf^-lîsir, als

Knrzname: Pir{-).

mö pirhu Spross, Sprössling. In Nabii-//;--

hi-lisir, ?Å\\-pir-ln-ukhi , als Kurzname: Pi-ir-

hu{-ian) MBAP 28. 41, Pir-hi-ia\a-a JADD.
5?DnS ni 1 in Tus-par-ka-'-^\x.

purkullu Steinarbeiter, geschrieben"'""'///;--/'///.

DIS paräsu entscheiden. Part, in .?Bêl-A'^-/>,

Sa.ma.s-S [/ß-dhii.

Pjir\Pui--h't-ü Floh(.?).

Pi-ri-ta-a.

Pa-Mi-ii.

niDB pasâhu sich besänftigen. Part, in Pa-si-

////-Addu.

nliJS pasäru lösen. Part, in Na.hû-pa-sirjse-ir. —
Inf. in Itti-Bêl-//z-jrtr.

IV 1 wieder gut werden, .f 7ap-pa-as\snr-

ra\ru. Imp.(.?) in [Istar-//«/-j/> ... , Bei-, Nabû-

m-ip-sa-rH\,a\ri, (ab.) Sin-, Sa.ma.s-ita-ap-se-ra

{-am).

IBIIJÖ Pi-is-si-ia, vgl.piHu ein Gartengewächs.

SaflB pitû öffnen, lösen. Part, in iSin-pa-ti,

Pa-te-2iQ)-Aàdu.

]nöyDa/anwschützen(s.HiLPREClIT, BEIXp. 53).

Imp. in Y>&\-bàku-pi-tin, ^è\-edi-pi-ti-i?i
j
pit-

mj„„, Bei-, Nabu (Smd ZA IV 9, i)-pit-na-an-ni.

Beachte auch Atiur -pa- 1in-nu, Ea. -patl/,a-ai-

tallaulta.a}r>iilln!.

1S|ï smu gut. In }Si-iii-lstar, -Ninib, -Samas,

vielleicht ist aber si-li = silli zu lesen.

"15Î22 sîru hoch, erhaben. Ideogr. MAH. In

Ä-zV-Ninkarrag (ab. CT 45, 697, 20), Nabù-i-/'-

ri\MAH-ilàni, ^abyx-dtir-MAH-rnm, Si-rat-

qibît-Ma\-à\.\k, ^ Na-na-a-i7-?-/7/.

^Si-ra-a.

Sa-bi-tnin Gazelle (MBAP 28). Sa-hu-tum

Verlangen^?) BE IX.

naa sabätu fassen, mit çàf» die Hand jeman-

des fassen, d. h. helfen. Prt. in Gilcii-ina-

Bè\-as-bat, Mansa,':^-Asur-LU', Sêp-Asur-LU-

bat, 5^///-Bêl/Bêlit/il/Nabû-/r.f/f„-//rt/', ^Sèpitsu-

as-bat. — Imp. in Bei-, Y^a}ai\-qàta-sa-bat,

Sama.s-qàf{si/)-sa-ba/, mit Suff. Bèl-qàta-sab-

bat-an-ni, 'Bêlit-, Sai'na.s-LU{-a/i)-//t. — Part.

in Bei-, 'Nahù-sa-bitliu-qâti.

Sab\Sa-bu\-ta-a-n7i JADD I34f, III p. 228.

"ins Sh-h/j-7-u (as.) K 666, rev. 10.

nbï II 1 anflehen, in Bel-, Bêlit-, Nabu-, Na-

na-a-, Wmih-û-sal-lHia{-a)\iui!uiiilà-sa-la, beachte

auch die Schreibung Nabû-i-///-//?, als Kurz-

name U-sal-li Sargonst. II 2». — Impr. in

JSa-li-hh\\.wq).

sulû Gebet. Nom. in Tàh-su-li-e-BèX; Acc.

in Bèl-s/i-/i-e-li)/ie.

bbs si//u Schatten, Schirm, Schutz. Ideogr.

{GIS.)MI. Nom. in Rapas-i/Z-Zi-Ea, Tâb-

G/S.M/jsi/i-hiyistar, -Marduk, -Samas. —
Gen. in Ina-GIS.MI\sU-A-a, -Bei, -bît-akîtum,

f-Esabad, -Esaggil, -Nabu, -Na-na-a, -Nergal,

-Ninib, -sarri, -Tasmit. Unbestimmbar ist der

Kasus in den abgekürzten Namen GIS.MI\

SUlSi-il-lalah. MI{-n)\Si-ä-Aaau, -Anim, -A.sur,

-Bei, -bèl-dalli, -Istar, -Marduk, -Martu, -Nabu,

-Ninib, -Sin, -Samas, -sarri, -Tasmetum. Be-

achte noch die Kosenamen Iiia-GIS.MI-a-a

und GIS. MI{-la)-a-a\Sil-la-a.

sulûlu dass., in Bel-, Marduk-, Nabù-j//-///-

lu\su-lu'"-lum\AN.SUR (6388), als Kurzname:

Su-lu-lii K 823, g = HABE 781.

Sa-al-la-a K %j, Sal-la-a-a K 241, IX 28, HABE
415, 4. Sa-la-a-a-\\\x, Sa-li-a-a]AViS:> 221. 872.

^Vs.tax-sal-lat-ti, ^Sal-lat-tum (vgl. bi. nbs).

Dbs Nabû-j/î/-//r;//.

saJmu Bild, Ebenbild. Ideogr. NU. In

'Ea.-NUlsa-Iaiit-i/àiii. Als Gottesname in ''Nü-

sar-iqbi, Sal-mu-a\\t JADD 60. 163, ar. aTTUüblV

Vgl. phö. nom. div. h'Sy'OTS..

si-pi-diQ), in Sin-, Samas-j7'-//'-///(-/'///).

Sa-si-ni, Sa-an-si-ri, Sa-aii-sii-ni (K 344, 4).

212 Ardi-Bel-jTrt/--///.

T. XXXII.
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QuQyVstar.

S2p qibû rufen, befehlen, versprechen.

Ideoyr. EjDUG. GA. Prt. 2. P. Sg. in Nabù-

tåq-bi-lisir; 3. P. nach dem Tj'pus Iq-bi-ilu

(K 241,,VIII 13) in Iq-bi-Asm, -Istar, in Addu-,

Bel-, Bêlit-, Nabu-, Nergal-, Samas-, TUR.È-

E\iq-bi, Pap.sukkal-i^r-/V7-/7«-ul-i-ni; in Bel-iq-bi-

Bel steckt wohl ein Versehen des Schreibers;

mit Obj., nach dem Typus Ilu-balàtsn-iq-bi

(79-7-8. 32, 20 = JADD 464) in Bei-, Gula-,

Marduk-, Nabu-, Ningirsu-, Sin-,Samas-i5rt/^/j«-

E'<iq-bi\iq-E\DUG.GA 83-1-18, 358 rev. 7 =
JADD 284, »Salmu-jVrr-^//^-/^/; mit Suff in

Nabù-/(7-/;/-.f//, V>c^-\\\-iq-bu-ii-jn (K 241, X31).

— Prec. in \\^\-liq-bi. — Prs. liegt vor in

'^\-&.\\\v.\-i-qa-bit\i-qab\-bi\, vielleicht auch in

Na.hù-a-qablça(-airbi (vgl. aber N.-/jû-qa-bi),

A-qa-bi-Wa, l\\i-a-qa-ba und A-qa-bilbu-ia. —
Inf in /«rt-^/-^/- Bei /Marduk, Ina-ki-bi-V,Q\-

usursu und im abgekürzten Ä7-(^/-Bcl. Ob
Qa-bn-ii-.a hierher gehört.^ Vgl. noch NabCi-

tàq-bi-li-tiiiiQ).

qibi'tu Befehl, in A7-<^/V-Addu, -Asur, -Istar,

-Ninib, //la-A-i-biï-Nahù, SiraUk/-bit-Mardu\<.

"i2p Qu-iib-ba-ar.

Qu-da-a{-a). Ki-id-dl-ia. Qiid^)-di-it\iù-hl\w:

qadnu, in A-ïia-Y\-du-qa-ad-nii 83-1-18, 2IO =
HABL 796.

tti-p ^Qu-da{-a)-sH, vgl. Oppert in ZK I p. 59-

Qa-ad-du-sii BE IX.

I. bip qålu rufen, schreien. Inf in ^a-qa-a-

In-isumiie; vgl. Istar-, '^ah\i-dtir-qa{-a)-li\/a.

IL bip qâlu schauen, Acht haben auf Inip.

in :Nahu-qiä-/a-/i//.

^"'p qdpu übergeben, anvertrauen. Prt. in

/-/^/-/'^Marduk•; vgl. I-ki-bu-um ab. CT VIII

34, 544. 13-

qi'pu, geschrieben •"'•'' TIL. GID.DA Be-

amte r.

ÏJ^p qâsu schenken. Ideogr. BA, auch SA.BA.

Prt. in Sm-BA{taqBa)-iisiir, Bau-, Sin-A?-

qislis-saßd - biillit, Gula - ta - ki - se - libluf, Ta-

qis{-hi)ira-ki-sa-V,K:\\t, -Gula, -"KAN.TE
(.^DrL 33, 14), als Kurzname: Ta-qis{-sii), BA-
sûjVai: SA.BA-Marduk, I-ki-/s-Sm, BA-sa-
No. 2.

Marduk, Asur-, Bau-, Bei-, Ezida-, Nabu-,

Ninib-, Sin-, Samas-, Sulmàn-, "TUR.E-,
Zama\ma.\-BA-saji-ki-salsüj ab. i-ki-sà[-aw) ; als

Kurzname: /-qis BE IX, BAjI-kij-sa-a = ^ICpS

Stevenson 34, 3 BE X p. 17; mit Obj. in Bèl-

àk-BA'-sa, Bel-, ^ahù-ahè-BA-sa, abgekürzt:

Ahc-iqîsa, Istar-, Marduk-, Nabu-, Sama.s-,

Zamalmal-i//;Ä-i)^-i(r, Addu-, Bel-, Ea-, Mar-

duk-, Nabu-, Samas-,zîr-BA-sali-ki-salsd, abge-

kürzt: Zîr-BA-sa\ mit Suff in Bel-, Marduk-,

Nabu-, Samas-BA-sajSA-BAj-an-ni. — Imp.

in ö'i- Marduk, AWi- Nu-nu (ab. CT IV 49,

72s, 5), mit Suff Marduk-, Samas-SA.BAjBA-

-salh'-sal-a/ila-nij„„. — Part, in iSin-^-a-t-ii

(ab.), Samas-B4-ia-AQ), fBêlit-, ^Gula-

q

a-\-i)-

safjia-atisa-ti, Vgl. ^'^VLi-h'i- -{wm-kl-i-sat, als Kurz-

name -^Qa-a-'-i-sa-at.

qîsiu Geschenk. Ideogr. SA.BA. In SA.

BAIKi-is-tilt„„rAààn, -Ea, -Marduk, -Mirra,

-Ninib, -Uras, als Kurzname: Ki-is-tum (ab.

CT VI 23, 442, 2(i), SA.BA-ia\ià\a-a.

> Ki-sa-a.

*n:p Qa-)ia-a-A\x 83-1- 18, 695, III 26. Wn-qa-na-a

(= S;pbs) 83-1-18, 695,1135. Nabû-^rt-wrr-'.

\\\-qa-nu-ü-a. — Qji-iii-i JADB.

pp Qii-iiii-iia-a BE IX, -f Qu-un-na-ium.

IQat-pa:

nip qasâru (kasåru) bewahren. Prt. in Bei-,

Nabu-, Sin-, Sama?i-ik-siir. — Prec. in Bèl-

lik-sur. — Imp. in Ku-sii>-{-rd)-A, Nabù-</?2r-

ku-sur; mit Suff. V>ii\-\\axxà\\-q2i-sitr-a-m, Nabû-

KAT\kii-SHr[-rd)\-an-ni, llu-kä-sur-s/e K 241,

VIII 15, Bel-, Nahù-k/e-si/r-s/L — Part, in Bel-,

Bunene-, V.a-, Nabu-, Ninib-, Sin-, Samas-,

\]ras-KATjkal,,a-si7Jp-!riri, als Kurzname Ka-

siijif-ruiyi, -^Ka-sir-tum.

qisru Besitz, Eigen thu m. In Ä7-j-/;--Asur,

-Bel, -Lstar, -Nabu, als Kurzname: Ki-sir, Ki-

siris-rria\iâ.

qaqqadu Haupt. Ideogr. SAG.DU. In SAG.

DU-a, Qaq-qa-di-iiu, SAG.DU\Qaq-qa-da\di\

{a\„,^-ni-tuiii\ii.

^^p qardu stark, mächtig, in Nergal-f^c?;--^/«.

qurdu Stärke, Macht, in Qitr-di-hiXàw,

-Asur, -Istar, -Nergal, -.sarru {MAN) K 3S1, 10,

Qnr-di-i K 400 (JADD 83).
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qarradu stark, mächtig", in Asur-, Sul-

mknw- UR. SAG, Samas-tjur-m-ar/, Hr-AN.
GUD-in, '^?i\>i\-ÄM-ilani

mp Qar-ha-a, Qa-ri-hi-ia, auch Qa-ri-hi (JADB),

Qai--/ja- (BE IX).

~li)p qasdu herrlich, erhaben, in ^G\\\R-qas-dii.

qåiu Hand. Ideogr. Ji^ mit oder ohne DuaUs-

zeichen. Gen. in Bel-, '^s.hù-sàdil-SU'^, Iiia-

Sm-'Hsihù-liii/tu, Lia-S&i-Bc\-l/nii/jur, Ina-

Su-'UellNahu-saein, Gaååi-i/ia-S Û'^-Samas;

abgekürzt sind ö'^^'Sin, SÛ'-Bèl-sa/cû//, Ga-

^-/-Marduk, Ina-SÙ'-WàvÀ K 241, VIII 21, Ina-

5C/(=>-Marduk/Sama.s, ^Gabln-ma-SÙ\ — Ace.

in Bel-, '^ahix-SÛ'^'^-sabat, BÎA-SU-stMûtaiini,

Samas-S (7-sH-saâûl; abgekürzt sind A.sur-

SU-sn, Addu-, Asur-gàs-sunlsu-nH- Beachte

noch -fQa-ta, Qà-ti, / Qa-ti-LU(sàlntï)-tuiii.

"hnp Nabû-^/^r-/«-;-/, Ilu-(7rt-(?/-Az-;-rt: 83-1-18, 695,

II, 36, IliP'-(7rt-/rt-;7' BE IX; vgl. ar. snnp,

ifzLo Fels.

riNil rê'ù Hirt, Hüter. Ideogr. .SY/?. In

""'''S!ß{-i)-alpiishi, Sin-, Samas-^Ä'; mit Suff.

Ae-, ''Bànîtum-, fBèlit-, Bunene-, Nabu-, Ner-

gal-, Samai.-.SfB-ûl„-a, Aààn-SÎB-ni, Addu-

S/ß-//s-su, Anum-, Asur-, Bei-, Nabu-, Sama.s-

SIB-hi-nii.

ri'Hu Heerde, in [BcPi-ri- -i-linii-V>c\.

rê'ûtu Hüterschaft, in fBànîtum-.S//?-«-///.

irani geschrieben Ir-a-ni Nd 433, u =
""•''SiB-a-ni ()-]l,M, auch SÎB-a-un (BE IX)

Tr-an-ni\n,„ Ir-a-an Ng 59, in,
"""'ii--a-)n Cr29

1

, 10,

/r-rt-«/-Marduk, BU-ir-a-m-skr-usin:

Ra-'-u K 318, u.

DSjl râmu sich jem.s erbarmen, lieben.

Ideogr. KI.AKA ah.jLIDlRAM. Prt. in Sin-

KI.AKA, Asur-, Nahn-napistim-RAM, Ninib-

sa-kiinnà-i-ra-inu. Ta-ra-ai/i-Addu, -Sagila,

-Sin. — Imp. in Ri-i;u-Addu, -Sin; mit

Suff, nach dem Typus LID-an-ni-Ww K 241,

VIII 111 in LID[-al„,!) - n/'j Ri - man{-mi) - ni\ „„-

Addu, -Asnr, -Bei, Addu-, A.snr-, Bar-

kn-. Bei-, Bunene-, Ea-, Haldi- (K 8754), ITI-

(BL 9426), Marduk-, Nabu-, Nergal-, Sin-,

Samas-, Zariqu-LW(-anla)-nijn->ftal„m-an-mlri-

iua"{-a)i)-ni]„u\ beachte noch Addw-ri-im-ni-ni,

^Gula-, ''Na-na-a-r/-;««'"-«/, ^ahi\-ri-via-an-hi
;

mit dopp. Acc. in Nabu-, Samal-ah-ri-iiian

{-an)-iiil„„; als Kurzname: Ri-maii-ni. — Part.

raini bez. ràm, in ^ahii-RAM-napisti, Bèl-

j-a-cii//-nisc, Asur-, Nabu-RAM-ußesit, Bêl-r«-

iin-iiii-)ii-si-sn , Nabix-RAM-zîri , As\xx-ra-ini-

iiii-sarri, ''Bànîtum-, ''Gula-, ''fIna-JEsaggil-,

fSaggil-, ''Ta.smètum-, 'Urkittu-/v?(-rt'w)-wr?//

ri-inat, als Kurzname: -' Ri-i/iatjiiia-at. — Be-

achte noch ^Nahi\-7-a-inaH}), JRa-iini-ii-alRivn-

i'i-a -fRa-iii-du, .fRi--iii-dji.

rîmu ICrbarmen, Gnade. Ideogr. ^yy^
In Nabu-;-/-;««-«-«, -rh/ni-hi-nn; Nabù-,Samas-

>Yy^ / ri-c-iiin-sukun , Rhim-sKkun = S'a'i"!

BE X 17, Nakii\-sàkin-LID\ als Kosename Ri-

iiiii-i'i-a.

rfmûtu Begnadigung. In Ri-miit\,„u-ut\tu\

LID-iit, Rim-ut-^aw, -Bei, -bèl-ilàni, -Gula,

-Ea, -ilàni, -Istar, -Nabu, -Nanà, -Ninib, -Samas,

Nabù-;-/-;;;«-^', als Kurzname: R,{-c)-!ii!i-iitj

t/ijti.

rfmênû barmherzig, in /v/-;;/<'-;;/'-Marduk;

At ''I.star-, S\n-ri-;iie-iii.

narämu Liebling, in A'a-j-uiiil,a-n,„-Add\\,

-IIa, -ili.su (ab. CT IV 33, 580,2s), -Sin, als

Kurzname: Na-ra-viu-uin (ab. CT VI 22, 364,21).

nardmtu dass., als Kurzname: .fNa-ra-ani-

tum (ab. CT VIII 25, 280, 52).

œ^iT rîsu Haupt. Ideogr. SAG. Acc. in Asur-,

Nüoix-SAG-isi, Samas-SAG-?/s//); Sin-, Samas-

ri-is (abgek.). Vgl. u. ni»"i.

tJS,"! rfsätu Pl.Jauchzen, 'nvA-a-ri-sd-at{-iIàni),

als Kurzname: ^Ri-sa-tum.

JRi-ba-a, Ri-ba-a-a JADD 125, Nahw-ri-bi-iisnr-

311 rabbu gross, in Rab-bi-ilu 83-1-18, 695,

III 22, Ra-aô-bi-i\{p^ BE IX, vgl: p.i., na. bxm.
— Rab-ba-a, Rab-bu-ü.

Rab-dum.

m2"i rabu gross sein, sich gross erweisen.

Prt. in Asur-?';--/;/ (vgl. ^n^bl.!).

II 1 gross machen. Imp. in Nergal-i;?-

uic-rab-bi. Part, in ''Mirra- ;;/;/-;-;?/;-/;/ K 5656, 5.

rabù gross. Ideogr. GAL. Nach dem
Typus I/ii-ra-bi (ab. Bu 91-5-9, 2179 rev. 48)

in Addu-, Bei-, Ramàn-, Sin-, Samas-, Upî'''-

T. X.XXII.
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ra-bi \ ra - bai-a la,,^ , Eli- i/àni- va - bi- Marduk,

^[annll-kî-Aàd^.\-GAL, ""^'GAL{Ràl>) -hànî,

-bcl-immirti(r), -Bêlit, -kàri, -parzilli, -aussi,

-tarbasi, -urû, -sa-na-si . . . , GALlra-ba-a{-s\\)-

sa-Ninib. — Ru-ba-tmn (ab. CT VI 30, 421,39).

rabûtu Majestät, in jRa-bu-uf-Sin, -Samas.

/•^a^-M^).

an ragâmu rufen, l'.inspruch erheben (vgl.

HOMMEL, Altisr. Überl. p. yi). Prs. in Sin-

i-}-a-ga-aiii.

rigmaiu Ruf, in Tab-ri-gi-inn-tii-AtXdw, SIG-

KAf'-sarn JADD 40, III p. 64.

*Sn.^ Iswm-mar-du- , Vi-e->//ar-//i-\

mn Tar-di-uijit-Ahn.

an Ra-diin{-inii), ^Ra-diiii-tiiin.

*Q1"lhoch, erhaben sein, in A'(•^-W(^-//« 83-i-iS,

695, III u (vgl. sin. bSTan, phö. bsayi), Abi-

ra-mn\„a (m. und f. KA-'- p. 482), Alii-i-;v?-w^-

K 383, 27, A-hi-'''"'-w K 309b, 10, ''A-a-;7?;«-

mu\mc, -ri-iin-inii, Ki\i\w-ra-ain-iiiii'„m.

pi rhu, rûsu Helfer, in Addu-, A.sur-, fBànî-

tum-. Bei-, Nabu-, Nergal-, Sama.s-, Sarru-

ID.DAH'ri'ru-sii\-u n-a, als Kurzname Ri-sn-ii-a,

ab. Ri-zii-ia KLM 29, 4.

*nm = WS. nyi Addu-, Nabu-, Tammcs-r^-///-

i{a), "TAR-sam-su-zv?-/^/-/«; vgl. Hilprecht,

BE X p. 38 unter Ad-ya-hu-ü.

*am WS. lieben, sich erbarmen, in Addu-

ra-lia-mu\ra-hi-viu, Ra-hi-im-\\\t'' =2iX. Beischr.

bi<Tûim BE X, Ra-hi-jiiulRi-hi-me-s&Yvn JADD
352. 237, als Kurzname Ra-hi-im'mu BE IX,

X, yRa-hi-ina-. — *Ra-/ji{-i)-me{-e)-sii ge-

hört wohl nicht hierher. '^Ra-ki-ina-an-iin i

Ra-ah-ha-via-nu ' Ra-hi-an-idnu\Ra-ah-a-iii (

=
S3am «barmherzig»).

cm }'&&\-ir-ha-as-hi-nn .....

a^n .?Asur-, SzY-ta-ri-bi, ''""A-di-ia-ri-ba-aui CT II

10, 200, 5.

n''"i rfhiu Rest. Acc. in Bei-, Nabû-;-/-///,'/,;-

tmiHm\ii-tisiir\ als Kosename Ri-ih-ti-ia, -fRi-

ih-ta-a, Ri{-e)-hi{-eytian\tii\tu\ti.

C""l r/'/ts« Band, in j'v/-/'/j-i'rt;/A;;/ß-Bel,vgl.DAHW

p. 62 1 b ; als Kurzname Ri-ik-su.

Ri-si-i, Ri-sa-a-a SAV 7599; :^ahi\-ri-is-sii, -ri-

e-sii.

JDT risku, in V)h\-ri-is{^x,sYki-ibni.

No. 2.

*SB1 WS. heilen, in Addu-, Nabu-, "SUR-yrt-

pa- a-pa-\ Ra-pa-a K 367, la-ra-pa-a K 1265,

Ra-pa-ia K 447, 27, Ra-a-pi- Srgn. Ann. 269.

IBEI ra/jstf weit. Ideogr. /)^C7.^Z,. \\\ -'DAGAL-

ana-àli, 7?«/i-i«-Marduk, Ra-pa-ds-sil/i-E.»..

21Î51 rasbu gewaltig, in Ra-as-bi-l>i'm{h.

nC"l rasü fassen, zu eigen nehmen. Prs. in

y.i\hi\-i-ra-sii. — Samas-«//^- TUK-si, Marduk-

siiin- TUK-si, Nabu-, Nanâ-, Samas-.:/;-- TUK-

si. — Prt. A-ha-am-rt;--i/ (ab. CT VIII 25,

280, 15). Vgl. ab. " la-ar-si^Axx (ab. CT VIII 38,

2378, 15), ^YÈ-TUK-si K 241, XI 36, TUK-u-

ilu K 241, XI 37. — Part, in Ra-si-\\\\.

MuMi-ra-sii-ù\,„Mu-ra-sii-nuJMu-ra-si-tnin.

rîsu .Sklave, Diener, in ab. Ri-is-Addu,

-Bilgi, -Marduk, -Samas, -Subula; als Kose-

name: Ri-si-ia!;.„, Ri-sh-ii-a (wenn nicht zu

lisH Kopf gehörig).

riiiu Hand(r), in Rii-n-Utai; -Marduk.

sa Genetivpartikel, i) an erster Stelle in Sali-

'A-a, -Addu, -Ishara, -Sin, -Samas, Äi-Bel-

a//a, SVr-Bèl/Istar;Marduk/Nabù-j«, /Sa-Na-

na-a-j/ /irt-Na-na-a-rz«//«, 5rt-Bêl-, /5«-Na-

na-a-/;^z-«/, 5(7/,;-A.sur/Istar-(///-/;//', Ä?-Bel/Nabu-

ganimil, Sa-'^dOoix-i-da-su, Äc-Marduk-«/-/-«/ „,

Sd-^^vx^-l-kaluma, /5rt-Bànitum-/«///«r, Ä?-

'2>k\-naid, Sa-nastsu, Sa-ui-e-siiQ), Sa-pi-Belj

Ea/ilîa/kalbi;'Nabù/Uras, Sd-ga-ti-A-snr-na-da

(Kappad.), Är-Nabu-jv?-///« ,
Sa-tàbtisu, fSa-

Bèlit-«r/«, Sa-nrèsu, Sa-MaxdnV-zaqup; 2) an

zweiter Stelle in Duiiiqi-sa-ilàin-dM-nqyx, KAK-
a.-sa-iäa, 7'/-ir?/„-Sin/Samas, Rab^'-sa-/ia-si. . .,

Raââ{sit)-sa-Kimh ,
Ra.h{-sa)-s/issi, Sirqat-j«-

Samas. — Pron. relat. in Kmih-sa-l'/nina-

iraimi, Papsukkal-i(?-/(/(^«-///-/««

så, in Ahê-irt-i?.

se« Getreide, in Nàdin-jV-f/,,«», »«/AZ-é".

su'âtu jener, selbiger, geschrieben Sü{-')a-

ti'/j,;,,,, auch JIU^^.

nSlB sêuQ) Freund, in .' Addu-jV-^-<r; vgl. Nabû-

Jlàdiu-Si^^

bSj« *Sa/-fi-i\u (=bS''ribSC?). vgl auch Addu-

sa-al-tum.
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I 2 Prt. mustâ/u Entsclieider (?), klug, in

Sin-w«-//i-Ar-c?/.

33X41» sê/ibu (ar. Beischr. nbliJ DrP 67, ;i) Fuchs,

geschrieben LUB.A\ Sc-'cl-H-bi, (ab.) Si-li-bi-

im (Bu 88-5-12, 45 = MBAP ^6), Se-li-bu-tim

(Bu 8S-S-12, 1 85 = MBAP 31).

^Se-lib~bu-ut-tiim.

1X4 irf såru (= ar. Beischr. no CIS II p. 25) Ödem,
Hauch. Ideogr. IM. Für den Sinn des

Wortes in Eigennamen beachte K 8522 Obv. 9:

ina pHsqi danni nhinit sàrsu iàba «in arger

Noth haben wir verspürt seinen freundlichen

Hauch» (DAHW p. 121b), arj in"n Neh 9, 20.

Ps 143, in. Nom. in -fSar-'^kmimw-tahu
,
IM-

Bêl-/,-?/'/, nach dem Typus Tàb-sâ-ri-ili (ab.

Bu 91-5-9, 2S6 II 17 = CT VI 15) in Tàb-IM-

Arba'il / Asur / Bei / Esabad / Istar / Nabu / Sin /

Samas. — Gen. in /««-Z/TZ-bêH-alak. Beachte

noch die abgekürzten Namen //1/-Asur, -Istar,

-Nergal.

Sa-bu-tl-a, M^i-dwk-sa-bii-s/i, Wu-sä-bn-ini.

aailj 'Nahu-sa-ba-bii. Su-ba-bi/, Sn-ba-bu-ss.-ra.- .

naiö I 2 Ta-as-te-bi, vgl. Tar-ti-bi, Tar-te-ba

JADD 628 rev. e, Tar-ti-ba-Istar, Nabii-/^?;--//-

ba-usur, wenn hier Übergang von s in r an-

genommen werden darf.

baiö Sa-ab-ba-lu, Sa-bn-iil-la-tum. Sama.s-w//-i(/-

bi-il-sit (.?).

*piri Sû-bti-nu-xT^-di-vcidi = inisni».

'&^'é sigû Wehklage, in Si-gii-ù-a.

Sa-gi-e-se, Se{-é)-gu-su. Vgl. JSe--gii-ù 82-3-23,

135, rev. 8c.

sa-ad(t) in Sd-ad-'^A-R.

n-is sad(d)û Berg, Hort, Ideogr. KUR. Mit

Suff in Bei-, Bêl-Harràn-, fBêlit-, Marduk-, Sin-

KÜR\sa-dn\-ii\u-a, Sin-, Sippar-Z^TW?-/, Sama.s-

KÜR-i-NI.NI, Bei-, Ea-, Ebabbarra-, (Ina-)

Esaggil-, Nabu-, Sin-, Sippar-.frt-ö'«-«;//.^«^/-

d7i{-ji)-ni\KUR{Ji\,^-nu\i, abgekürzt : Sa-dii-nu'jj

KUR-nu\Sad\sa-ad-din-nu.

^Si-da-tü
I til ^''''^> '^A.-a.-sz-da-ä.

Sü-di-in-du.

Sa-dan-na-tiim.

SÛ Personalpronomen: er, in Sa-Istar/ Marduk/

Nabû-i«/„-?//«, Bè\-sû-ii (abgekürzt).

«Personalpronomen: sie, in -/^.V/-/-lù-dàrat, ''Sa-

Na-na-a-j/-/, Istar-j/'-/ (abgek.).

sêpu Fuss. Ideogr. NERl Acc. in NER'^jSe-

pi-Asm lBè\-asbat, NER'^lSe-ip-AAdn, -Asur,

-I.star, -Sin, -Samas (abgek). Beachte auch

Nabu-«/-?«//;- (.?).

sêpîiu Fussende. Acc. (&-/zV/>v)-Bêl/Bêlit/

Wl^abix-asbat, JSe-pit-sii-asbat, (abgek.) ^>-

//V-Istar; als Kosename: ^Se-pilpu-ta-a.

St'i-si-etû

hnü Sa-hit-H Schwein.

^Sa-ah-na-a.

rftti sîhu, in Nàdin-.f/'-/-///.

Sa-kib-ba-a.

TDIB .' Ü-sak-ki-zii.

bDffi 't Ås-kal-VitX.

pffii sakänu legen, thun, machen. Ideogr.

G/IR. Prt. in /s-i?i-i/n-lètar, Nabû-GAR-u/r,

mit Obj. in Sh\-sàr-GAR-?iii, Bel-, Ea-, Nabu-,

Ninib-, Samas-, Uras-, Zaviqu-sùm-GAR{-7ai)l

is-kun, abgekürzt: Sùni-GAR-nn. — Imp. mit

Obj. in Ah-edii-sü-hiH, Nabu-, Samas-;-^/////

GAR\sû-kun, Bel-, Samas-hditrn-su-kun; un-

sicher ist NahCi-M-iiu-nit-ba/ufn und -GAR-

jin-sian. — Part, in h.hxx-bcl-GAR-in, mit Obj.

in Nahù-GAR-7-Î7>7i{>), Bel-, Eulmas-, Marduk-,

Nabu-, Samas- GAR I sa-kin (/'/'III R 43, •i>.\}-hani,

abgekürzt: GARj Sa-kin-smni, '^ahù- GAR.
GAR-ud-d)tQ), Sàkin-dri. — Perm, in Ina-

qàti-Bêl/Nabû-iiï-/'///, Qàt-Bèl-j-/ï-/trt// (abgek.).

maskanu, in Ka-mas-ka-mQ).

Sit-/a-a.

Sbiri Si-la-'. Snl-ln-û-a.

rhtå }^Maràvik-sû-la-hii-û-a.

bbffi Sa-/a-/aj/„, ""''^sa-al-la^-ld), vgl. Sa-la-la-nu

BE IX p. 70, lsiar-iMas-/aI-la-a-te.

Qbffii salätnu wohlbehalten sein. Perm, in Sà-

//w-pàliljsu, Sa-Nabû-i«-//?«, Lit-sà-liin-hè\\

(ab. Bu 88-5-12, 624, 20 = CT IV 40). Inf in

Sa-(ajii-a\\u, -ilu, -ûmu, Sa-lain{-in7i)-ma-n-e,

-ni-ri-e, Addu-i/z-A?;//-;////, Nabû-Z*/-;;///, Ana-

Nabu -jrt-//z -;;///, 'Hahù- Gl- C7'es, Dl-mu-ere.s

(KAN, nicht tuYid) K 241, XI le, -^Si7-/a7//jSa-

(7/-;////-dininni, Sa-la-a7ii-7/i7i, Sa-la7ii-iiii, Sa-

la7ll\la-71ia-77ll.

II 1 unversehrt erhalten, bewahren.
T. XXXII.
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Prt. in Addu-, Bel-, Ea-, Marduk-, Nabu-, Nergal-,

"SUR-, Samas-, \]ras-GIIDI{-im)lü-sa/jsaiu-

linil/i.tin, Nahù-sîr-G/. — Imp. siillim und (bes.

as.) sallhn i) ohne Obj. in Addu-, A.sur-, Bel-,

Marduk-, Nabu-, Nergal- Samas-Sa/-/im!/am,

2) mit Obj. in Asur-, Marduk-, Nabû-i«/-//;«/

D/{})-ûliê, Nabù-/)/-/w-rt//«, Addu-, Bel-, Ea-,

Nabu-, Sin-, Samas-aM- G/j Dl-j/tuj îa/-/imjhe/-

lhn\hd-m7i\h'i-lian\hil-lji-iiut, }NahC\-â!(-un-sû-

lutn, E-dji-sal-lim K 3789 A 4 (JADD 73, von

JOHNS III p. 118 gewiss falsch aufgefasst),

Nabù-«ww;/-C/, mit Suff in Asur-, Bel-,

Marduk-, Nabu-, Sin-, Samas-.frt/-//w/var. di-

a)i\a-ni\hil\-sü-liiii-aii-ni, ']ià.nitu-su/-/i/u-i/i-/ii,

Asur-, Nabû-Z?//irt/-//;«/-i///i,i-«//. — Part.

1) ohne Obj. in GI\Mit-Dr\Mu-sal'sa{-ttt)-lim\mu-

Addu, -Asur, -Bel, -Ea, -iluP', -I.star, -Marduk,

-Nabu, -Ninib, A.sur-, Bel-, Marduk-, Nabu-,

Sin-, Samas-;«//- C/ )nu-DI\DI-im\mu-sal\u-

liiii, 2) mit Obj. in Bel-, ?Nabù-(7/-(r///i//; als

Kurzname: ]\hi-sal\-sa-li\um-inii'Mu-sHl-iiui. —
Inf. in DI-inn\Siil-luin\i„.„m, GI-alDI-aSii/-

ln\]n)-ina',„u-a. Vgl. Sul-lum-a HABL 774.

itf//wtfWo h Ibe h alte nheit, Wohlergehen.

Ideogr. DL Nom. in Mannu-lû-j«-///;« BE IX,

Ultu-pâni-Bêl-lù-.v«-///;/'/, abgek. : Bèl-lû-i///-«/;/
'

sû-lian, Dl-nm-ht-Wn. — Ace. in Dl-inu-JièX-

làniiir, Sfi-li/in-^èA-lùmur , DI-iiiu-hèM-lasme,

Ak\.\r-DI-ûiiiiir, Bel-, Samai-sû-liivi-iukun, vgl.

DI-ini<-GAR-un ]ADT) loi. Beachte noch die

abgek. Namen Sü-haul Dl-mii-ahi, -ahêsu

JADD 165, -Asur, (-ana)-Bàbili, -Bel, -bèli

K 241, VIII 7, -Lstar, -màdu, -.sarri JADD 5,

/)/-;w/-hal-suP' K 241, X 43.

sulmânu Geschenk, geschrieben SiillSü-

u/j {-/i/)-ma-/iu, Dl-man.

fSi-laran-gi-i-Uun.

saltum, in Aâàn-sa-ai-tniir, TUR.È-irf-//-//.

Sil-ti-bi 1. Tar-ti-l)i, s. u. nSlC.

aie sumu Name, Nachkomme, Sohn. Ideogr.

MU. Nom. in 5//-w/'-irsitim (ab. CT IV 25,

318, 25), Sn-mu-um-libsi (ab. MBAP 68), Gula-

sû-vie-e-di-libsi, Nabu-, Nevga.\-sû->/iul,„e-/i-di/r,

'Nahù-iUDWi/-âi7-, S{i-mu{-uin ab. CT VIII 3,

55, 33)-/i-si, St't-w//-\i-sir (CT VIII 37, 493, 21),

Anum etc. -jSIU-lîsir s. u. asàni, Nabù-J/^'-

No. 2.

DU-lîsir, Sa-Bcl/Nabû-iT/t''(.y//.-). — Gen. in

Asur etc. -nadin-MU\sü-nin\sü-ini s. u. iiadàiui,

Nabu-, ^am.ai-nàsu--MU, Bel-, Marduk-, Nabù-

sàkin-MU, abgek. Sàkin-MU, Bel-, Marduk-

zàkir-MU\su-7ne. — Ace. in 'Q&l-MU-îpus,

Addu etc. -MU-ères s. u. ei-èsii, Nergal-J/6-

ctir, Addu etc. -MU\sû-nm-ibni, abgek. MU-
ibni s. u. bann, ß/C'-usabsi-Samas, Marduk etc.

-MU-iisabsi, abgek. MU-iâabsi s. u. basû,

Asur etc. -MUlsu-utn-iikîn, abgek. ÄfdjS/'e-

nnt-iikîn s. u. kàim II 1, Bel-, Nahù-MU-imb/,

Addu etc. -MU-iddin, abgek. MU-iddin s. u.

nadàiui, A/U-//si/r-Nahû, Addu etc. -MU-iisiir,

abgek. MU\Sit-iiii-umr s. u. nasàrit, Bêl-J/i-

û-pak . . . , lstar etc. -MU-iqîsa s. u. qàsn, Ner-

ga\-h'i-iiie-rabbi, Bel etc. -MU-iskim, abgek.:

MU-iikun s. sakànu, Asur-, 'Ç>ç\.-MU-taqqin.

Beachte noch Addu-jl/6'-sam-me-e(.''), Nabu-,

Samas-i//-w//-i« und Sû-7iia-a{-d), MU-ia. PI.

in "GAL-, ^ahn-bcl-Mm'.

84^3© semû erhören. Prs. in ^a-i-se-7/iu, -qàlii-

i-sii/i-77ie. — Prt. i) an erster Stelle nach dem

Typus is-7/u-i/ii 83-i-iS, 695, III 21 in Is-iite-

Addu, -Dagan, -Ea, -Sin; mit Suff, in Is-iitaii-

ni-\\n 83-1-18, 695, III 3, -Addu; 2) an zweiter

Stelle in S\n-is-7iie-a{-aii)-/ii; 3) an dritter

Stelle in ls,iar-is-7)ie-ht, Nabu-, Sm-ka7'àbi-

SE. GAlis-7>teli-si7/ilii-7nel,„i,lse-7/ielsi-7/ie, Sin-//-

sar7'i-is-77ie. — Prek. in .Sulum-bêl(-/rt)-«i-;//f
/

Var. HAL. — Imp. in HAL{-a)-7ii-Mnr, Bei-,

Bunene-, Marduk-, Nabu-, Nergal-, Sin-, Samas-,

^\5v-Vii-HAL.LA-a>i-tiilHAL-a-/ii (vgl. JADD
III p.4.$i)lsi-//ic-a/i-/iilst-7ua/i{-a/i)-/zz, ^Atanah-,

Bunene-, '"Ina-Esaggil-i/'-?«/'"/;«/-;//, Bél-s2i/ê-

si-7/iels{-7/tulsi7/i-7/ie. — Part, in Addu-i«/j^,„-

77te-e(J), Addu-, Nabu-, Sin-, "Sir-, \]-pi-se-7>iil

se-iiie{-é)lse-i7/ilsi-7/ie-e:se-e-7/ielse-e DrL 24, 20,

Nabû-tahhi-id'-WÉ'.

*i{4'at0 WS. erhören, in Sa-7/ia-'-\\n, Bei—, Nabii-

sa-7/ia-, Sa-a7/i-7/ia- . } Al-ta-77ia- .

rraiij samù Himmel, in tSa-tiii-i, SiX-mi-c-\ax\

Xixal-bèl-AN.NA, UaxA\x\i-7iisak-AN, Apil-,

'Bé\-sû7/iS7/77i-AN- e, Asur-f///-^A'-u-irsiti-ballitsu,

Bèl-tarsi-;//?/^/7i-^^V, E,a-AN-c-ib7ii.

samûtu dass., in 'ïSm-sa-7/ni-nt-tc ti.

nüttj samhu kräftig, in .Saiii-hii-Samas, Bei-
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sam-hu, S'n\-sa-/iiii-iih, 'Sâ-am-ha-tuin (ab.

CT VI 48, 2519, 2i), fSam{ÛT)-hi-ia.

sü/nA« Pracht, \x\ Sn-mu-ûh-'iA'Ci, Sù-viu-hu-

uin (ab. CT II 7, 175, 3; vgl. Daiche.S p. 51.

stf/n/wawenn, m Sûm-ma-A-a., -Addu, -Nabu, -ilu-

lâ-Samas, -Samas-Sama.s, Su111-7/1 û-\\v\ 83-1- 18,

69s, III 6, K 241, VIII 4G, -iliP' K 404, 17, Siii/i-

?;/rt-ni-ik-iIâniP' K 241, X 30.

-liais 1 2 As-ta-i>iai--Aààvi Bz A II p. 563.

II 1 Part, in Aàân-mii-saiii-inij:

II 8 verehren (vgl. Daiches p. 82), in Ul-

fajn-mar-Aàdu, Lul-tani{-iiiai-)\ah. Lu-ns-ta-

viai--Aââu, -Sin, -Sama.s, Ln-ià-tn-i/iar-W-àw-

du MBAP 105, als Kurzname Lit-jis-ta-viar

MBAP 23.

'lù'ù'é samsu Sonne. Ideogr. [/D, auch ''67?.

Nom. in Sam-si'i" UD-sijSa-ain-si-Aààn, -Bel,

Sain-hi-\siààu, Hammurabi-'' 6'Z^-i« (ab. CT
VIII 22, 44, 3), S?irYn-" UD-si-ia, \Jmm\-''U£)-

si (ab. Bu 91-5-9, 324, 28), *''^TAR-sain-su-h\-

e-ri.?/ra-hi-ia, A-p\\-'Qc\'^-saiii-si/-iii/i-s(vnc, Itti-

Asnr-satn-hj, Jvz-«;«-j«-iluna (ws.); als Kose-

name Sain-si-ia. Vgl. "Saiiias, Sa-ain-sa-mi,

«UD--û-tH.

sangû Priester. Ideogr. ^Tl und È.MAS;
phonet. sa-aii-gi-e (Gen.). In Sa-aii-gi-i (as.

K ']6, 17), 5'o«^7Î-A,sur-lilbur.

jittj sanânu gleichkommen. Part, in Manum-

.v«-«/-/«-Samas. Inf. in Addu-, Sin-Zû-sàl^a-

na-an. — -fSa-an-na-a.

ÎIDID Nabii-ja-«/(?). II 1 i^-a!o\x-ü-sa-an-in (vgl.

aber ©ns). II 3 .? Us-ta-an-ni.

ncliJ sasû rufen, anrufen. Prt. in Nabû-rtZ-j-/-

/L'rt-ablut, -al-si{-kd)-vX-?a<a2&, ''(Ina-)Bâb-magàri-

al-si-is, fIna-bît-bèlit-bànîni-(?/-i-/-/i.

Sii-pi-e-sii (rSÖl) Dr ZA V p. 279, 7.

7BÜ sapâku ergiessen. Ideogr. DÜB. Part, in

Marduk-, Nabu-, Ninib-, \ix-ak-DUB\sa-pik\pi-

ik\sa{^RÄ)-pik-ziri, DuB-zîri-Wsix , abgek:

DUB-ziri, als Kurzname: Sa-pikjpi-ku.

n&lö ^Vw-/^-//-/-Bèl, s. DAHW p. 684 a.

DpO Part, in 'üshu-sa-qini, als Kurzname; Sa-

qi-mu DAHW p. 686 b.

*i<-|1ZJ Nabû-.vrt-;'rt:-', 5rt-;vr-'-ili p BE IX, vgl. Sa-

ra-a.

Sa-rid, Sa-ri-dii, V>h\-sa-)'id.

VTMÙ }\\\?i-\Mz\-ul-ta-ra-ah.

sarhu riesig, gewaltig, in Nabù-Jr^rr-///-

iVâui, -sa?--Ijii- URjü-ba-sa.

Sü-ri-ni-tiDii.

T-lTïi (p-il») "'"^>Si-rik\,-ik{-ki\kii\kd), Sir\Si-ir-kn\

kij-ka, S/r-kijSi-n'k-ki-Bèl BE X, -^Si-rik-ka-

imii.

siriqiu Geschenk. Ideogr. RU{.RU). In

Si-riq-tHm\t,i\R U{.RU)\RU-tit-Maxauk, -Ninib,

i7r-/^rt/-.sa-Sama.s, als Kurzname: Si-riq-tuin\

tü\tl.

1^-1© Sa-ru-su K 241, XI 5.

-ni2J sarru König. Ideogr. LUGAL und (haupts.

as.) MAN. i) Nom. in 1/^iV-îmuranni K 241,

1X3, LUGAL\Sar-runi\rn-um-AÅÅVi, -Bel, -Sa-

mas, LUGAL\MAN--à-x2L-zw-i\\w, -di-li-i-ni

JADB, ha-a-bi JADB, -dùru, -ilùa, -itti-ia

JADD 232 rev. 8, -kînu, -lù-dàri, -mu-ki-in

K 416, 3, -nà'id K 241, X 34, -nur K 285, se,

-nu-ri JADD 80 = inDID CIS II p. 45, -rê'u-u-a

JADD 232» rev. 10, LUGAL -baltu-ni.sc Epon.

859, -rûsùa, -''.sam.sîa, J/y^A'-ibni Rm 167, rev. 7,

Z£/G.^Z/J/^A'-iq-biJADD40. 137, ilZ4iV-sùm-

ukîn (DU-in), -zîr-ukîn JADD 619, rev. n, 151,

Yikxx-LUGAL K 241, IX 2, LUGAL-Bàbill-

"'^'A.s.sur-usabsi, L-lii-ni-sar-rjun (ab. Bu 91-5-9,

452, 21 = CT VIII 33), Addu-, Ea-, Samas-

sar-rum\ru-,im, Bel-, Nabu-, Sm- L17GAL.

j

]\LAN-ahchi, "A-ra-mi.s (K 11, ki)-, Nabu-,

Sin - L UGAL\MAN- ilàni , Samas -irtr-/-/- tiin

[ii'sitim T) , Apil-Ea-, Sin-Z UGALj sar-màtim,

'Qè.X-LUGAL-daiinii; mit Suff. in A.sur-, Bel-,

Bunene-,. Marduk-, Nabu-, Nergal-Zt/C-^Z/

MAN-an\a-ni, als Kurzname: LUGAL-an\a-

ni. — 2) Gen. in Apil-LUGAL^-Wiis., Apil^

L UGAL-ilàui-û ...., Asm-api/-MAN (abgek.),

Sin - apd-L UGAL - iisnr, Bel - kitru - L UGAL,
{Lna-)SU-LUGAL, Itti-LUGAL-h^\k\v\, -înîa,

Sm-pî-L UGAL-isme, Asur-dâ'i/i-L. UGAL, -ra-

vii-im-LMGAL, -mittakkil-MAN, Sè^'^-MAN

JADD 163. — 3) Ace. in Bel etc.- LUGAL-
bnilit (s. u. balàiu II 1), A.sur etc.- L UGALj
MAN-ibniis. u. banù), Addu-, Nabù-L UGALj
MAN-iddin, Addu etc.- LUGALjMAN-iimr
(s. u. liasàrII), '^S^Xirm-LUGAL j MAN-iqbi,

Sm-LUGAL^-iskiiii. Beachte noch L UGALj
MAN-DV-FA? JADD III p. 470.
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sarratu K ö ii i g' i n , in ''A-a-, fArba'il-, fASbùr-,

'Bèlit-, riiKÀS.TIN.NAM-jrt/--;7r// MAN-rat\

sar-ra-at.

sarrûtu Köiiigsherrschaft, in Sar-rit-itt-

Sin, Tèrik-, \À\\3.hh\r-LUGAL-iil-s!/.

Sar-tû-ri-l>i.

sussu sechzig, in "'"'' ràâ{-sa-) |
-sijsut-s/, wechselt

mit m^ IMER. Sü-ia-ai

si-ti, in ''A-a-jV-//.

Ta-iin\,„ T^z-'-Zw-ba-ki-e, 7'rf-/w-Gula.

J Tuh-ki-tuin ?

^ Ta-ban-mi.

te-gi, beachte Samas-Z^'-«'/ (JADD III p. 163),

Zrt-/^-_^//^«(-ana)-I,star, Z^-Z/c-^Z-Na-na-a.

Ta-ad-di-dii.

Ta-ad-iuiQ).

"lin täru sich wieder zuwenden, sich er-

barmen. Prt. in Nabu-, Sin-/-/«r/ab. i-tii-

ra-ain. Prec. Ana-Samas-//-///';-. Inip. in Sanias-

ti/-?'a-aiii.

II 1 zurückwenden, wiederbringen.

Prt. in Nabu-, Nergal-, Zamahiial-C^'A';«-///-//^.,-

9-alrilrii, 'ÜAhxx-halqa-ü-tir-ri, -fèuic-û-tir, -ana-

màda-GUR (Imp..?). — Imp. in A.sur-, Nabù-

giinil- G UR{-7-a) j tir-rijra ,
Nabù-ti/l'/ê-flr-ril/'û,

Bè\-'Nippur-ûna-ûsris/i-/e-er, Ana-Samas-/^-/;-

(-;-/) ; mit Suff, in Nabû-6X7?-(7«-«/. — Part,

in Nabu-, 'ii\n\h-GURliiiu-tir{-ri)-giinil, abgek.;

Mit-fc-ir-gi-mil-li-ia (VATh 598= MBA? 56);

vgl. ^7^-(\2.-\7^.~GUR-SÜ K-3r3, u (JADD 622).

iaiåru erbarmungsvoll, in Marduk-, Sa-

mas-, Sin-fa-ia-ûrj,;, (vgl. Asuv-Za-a-a-trr Cap-

pad. I, 3).

tâzi, in Istcir-ta-a-.::/.

tahû Kind(.?), in Ta-hn-ii-iiu.

ta-ka-a, in Addu-.

te-ka in Nabù-i'6'-/(v7-i-da-'.

Tu-ku-hi-nii ?

bofi takålu auf jem. vertrauen, sich ver-

lassen. Prt. I. Sg. in yi/-/(-rt/-rt«(?-Rau/Bèl/

Marduk / TUR . SAG . GÎL, ^Ana - Ta.smètum-

(Ana-)Amàt-Bèl-(^r/-/5'rt'/, ohne ana in Apil-Bêl-,

Bel-, ''Ta.smètum-«/-/{'(r/. — Imp. in .-Nergal-/«-

kal, Dagan-/rf-/'(?-/(r. — Part. bez. Perm, in

No. 2.

rrt-/l77-ana-ilisu (BzAII p. 187), Ta-ki-il-xWsn

(KLH 8, 11), rrt-/[v7-.sunàtu K 241, X n, yfa-

kil-tuin. — Perm. i. Sg. in Tàk\Tak-làk\h,k-aiia-

bêl (bèlîa Epon. 888), -ana-sari'i (Epon. 843),

Ana-Klwx \ Nabu / '^xn.\^2xa2&-tàk-lak\ta-ak-[a-

k?i, 7y4//rt-w«///'/-Bànî-tum/La-as/Na-na-a-/'rt/l--

lak, -^Ana-muhhisH-tdk-lak
, ohne Prep, in

Addu-, A.sur-, Bel-, Bèl-Harràn-, Ilu (83-1-18,

695, liai)-, n.star-, Nabu-, Ninib-, Sin-, Sama.s-

täkltai-lak{-ku).

III ermuthigen. Imp. in Bèl-Harràn-/«/'-

ki/, ^èl-tàk-ki-la-niltak-hi-a-ni, 'Eziâa.-tuk-knl-

mQ). — Part. in Äf/(-Mk j /„i-kl/jjiu-Addu, -Asui",

-Marduk, -Nusku, »TUR . US-wu-täk-ki/, »GAL-
vm-tak-kil, K^nr-mu-täk-kil-iarri, als Kurz-

name: Miit-tàk-kil-hi. — Inf. als Kurzname

Tiik-kii{l)-hi{m) BE X.

IV 1 auf jem. sich verlassen. Imp. in

Asur-zia/j „a-at-ki/j /,;.//.

Tdk-kal-luiii, Ta-ki-la-ti SAV.

iukuHu, st. cstr. ////['Ar/ Starke, Macht, Bei-

stand, Helfer. Ideogr. KU\ITI. In KU
{-tu)\IS. KU\ Tu\T„k-hä-hi{m)\i!\ITI-^^\\-VJ,2.xrs.,

-A.sur, -Bel, -Ea, -Harràn, -Marduk, -Ninib,

'Bànîtum-////C'-//2:///„./«,„, Bunene-, Nabu-, Sin-,

Sar-Maradda-Ä'6-//7 ///-/[/////,,;/- ////„„„ Ninib-ZS".

KU-Ashir, Nabù-/vT'''-//-edi, -ensi; Pl. in Nabii-

tiik-fat-H-ci, -tuk-lat-sii, HurgdX-tiik-la-a-tii-n-a.

iuktù, nach Savce, PSBA 19 p. 75, 87 remains,

remnant = blood, vengeance, in Nabù-

tuk-te-e-crba, -tuk-te[tnk-ti-c-tirri, als Kurz-

name: Tuk-te-c BE IX.

'^Ta-ia-, Tit-la'\

ti-il-ba--du, in IL1-.

ta-li-c, in V>ë\.-atta-ta-li-e{J).

Ta-al-la Zwilling(.?).

Dbn ialîmu Zwillingsbruder. Ace. in Nabù-

ta-lim\ta-li-iiiu\ me-usur , ^Vimîs^i-atta-ta-li-inu.

Als Kurzname: Ta-lim\Ta-li\u,n-inu.

Tom }-gi-ôl-'ûu.

taniJatQ), in Amàtsu-// /-//?/// .=-////.

aian tammuQ), in \ahu-/aw-///a-!/s/a; Salam-

tam-viii.

"l'an Ta-am-ra-a-iut K 1265 (tIABLöji). Vgl.
"' Ta-mi-ri K 596, 21.

fTivn-ini-sn (Pi 9, 1;). — Tà.-ini-sa-a-a.
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Tu-na-a, Tu-iin-na-a (Sargon St. II 17).

tappù Genosse, in M.3.rà\îk.- tap-pi-e-edi-hibsi,

"Edi-tap-pi-e (abgek.), Tap-pii{îî)-ian (ab. Bu 88-

5-12, 222. 91-5-9, 685, 26), Sin-Ar^-Zw, Samas-

tab-ba- EiiqbiT), -tab-ba-pi^-di, -tab-ba-si'i,

M3.ràuk-tab-ba-a-ni, S^mcis-fab-bû-i (Kappad.).

Ta-pa-ra, ^ Tap-pa-ra.

iaqûmuQ), in Aàaw-ta-qii-uiii-niii.

•Jpn II' Festigkeit verleihen, làeogr. LAL}
Prt..? in Sm-LAL-in. — Imp. in Aååw-liig-qin,

'Na.hù-àlt-t/iq-na, Addu-, Kkwc-bcl-LAL-in\Uiq-

qiii, As\.\r-mät-LAL{-in), 'Hsbù-tiiq-qin\ti-iq-nal-

an\,m-ni\LAL-in-an-ni, Tnq-na-a. — Part, in

Mii-LAL-AsviV, Asm-n/u-LAL, Bèl-wu-LÀL-i/i.

T!iq-nu-&asu.

iaqûnu, in S'm-ta-qu-nii, Ta-qu-ii-in K J784
= eis II p. 46, SAV 8780.

I'nn taråsu. Ideogr. LAL. Part, in V,(t\-LAH>),

Na.hù-LAL-is j ia-ri-is. — Imp. in 'Na.hù-fûr-7-û-

sa-an-jn\tiir-sa-an-7iilLAL-an-inQ).

II 1 Part, in Mu-tar-ri-sn (83-1-18, 695,

III is), Mii-tc-e-ri-su, Mu-LAL-Ww 83-1-18

695, III 57.

tursu, in ////--j/z-Lstar, wohl auch in LAL-e-

Lstar, beachte noch LAL-Asnr, Bè\-LAL-si-

AN, JJè/-LALIVRr. tar-si-AN-iMA (III R 1,

III 19).

Tu-sit-it.

*T2i-ti-ia, vgl. Ta-ta- BE X, Ta-tii, Ta-at-ti-i,

Tà-ta-a-i, Ti-ti-i ]A\iYi III p. 450, BE X p. 65.

Nachträge und Berichtigungen.

I. Personennamen.

S. I a unter Abu l'iti füge hinzu Etil-p'i 2, Mm-duk-iâkin-iiim n; b Z. 8 streiche die Parenthese, füge hinzu

Nd 269, 4. — S. 2 b Z. 14 1. Ri-ba-a-h'c; Z. 19 1. Irsiti-B'el-lis'eiir. — S. 3 a füge ein: ''A-c TUR. È-:iJjê-idi/in a. aslaki, s.

Kurlaiini-Mardiik. — S. 4 b unter Ahu-lu-niur 1. Nbp M II 7, 5, füge hinzu CT II 10, 13. — S. 5 a Z. 3 füge hinzu

Dr 533, IG, unten A-a-ri Nbp M II 7, 5. — S. 6 a u. Avtcl-iirqi 1. Mtt'shib-'lBel 63. — S. 7 a Z. g füge hinzu 691, 4. —
S. 8 a u. Annm-ubalHt füge hinzu a\s BH-su-nu a. Su-pi-e-HBêl Dt j^']o,\b; füge ein Apil{TUR)-ilBU-at-kal jSk40, 2, G;

u. Ap-la-a: Dr 533, 14. b füge ein als Liblut Cr 311, /7, al's UMardiik-nàsir-aplu Dr 316, 19, al's Mu-Se-zib a. Ar-rab-ti

Nk WM j./. — S. 9 a Xr. 66 füge hinzu IqVsa-Marduk; b Z. 8 I. '^•"ihnun-na-btt-lum\ Nr. 102 füge tànzvi Marduk-zh-ilmi.

— S. 10 a schreibe Ap-pa-ra-a-a; füge hinzu A-qar\KAL-aplu ajs Bèl-iisalHin a. amèl iïpari Nk WM 15, 24, 38; Z. 10 v. u.

lies M'ir-sarri-ilùa. — S. 13 b füge ein a. Rpes-ili, s. Bèl-apln-iddin. — S. 14 b Nr. 9 füge hinzu Mardiik-iddin. Mu'salliiii-

Marduk. — S. 15 b Z. 20 füge hinzu Mushib-'>Bc! 67 ;
unten: / ''Ar-kat-tiim-faba-at Dr 379, 46; bei Arrab füge hiozu Nk 195.

— S. 16 b Z. 9 füge hinzu Às-ka"-an-dn Nk WM 30. — S. 18 b u. BalAtsu füge ein a''s Ibna-a a. .fi's ka"-an-du Nk WM 30,

„. nmcibân't, s. Rln-apht. — S. 20 a füge ein a. Bèl-ttint, s. Iqisa-Marduk\ a. Ina-Esaggil-zîr s. LàbàH; b a . "'"'h-ài . . .

s. Iddin-Bèl\ a. amilfè'î sîsî s. Ina-qib'i-Bîl\ a. Saggila-a, s. Lâbà'si. — S. 21 a Z. 17 streiche Iddin-'^Bêl 33. — S. 22 b

u. Ba-ri-ki-'lAddu füge ein al's la-ha-a-Iu Cb 218, 4. — S. 23 a Z. 8 füge hinzu Dr 285, 14, Z. 12 Iddin-Bèl 33, Iddin-

Maidiik; b streiche Z. 19. — S. 24 b Z. 4 schreibe MiirÜnu 39; Nr. 24 füge hinzu Bclsiinu. — S. 25 b Nr. 51 1. Mardtik-

z'ir-ibni; füge ein a. Sip-pi-e, s. fin-ba-a. — S. 26a Z. 16 v. u. streiche HBan-erba, führe Nk 422, 6 zur folg. Zeile; —
S. 27 b u. Bcl-aplii-usur füge ein a. Si-si-ia Nk WM 7. — S. 30 b Nr. 70 füge hinzu Bcl-uballi/. — S. 31 a streiche Z. 2;

b Z. 5 V. u. ergänze Dr [407, 9] Dr P [104, s]. — S. 32 a Z. 4 füge hinzu 1051, 5; b Z. 5 1. Mch-Esaggil-ibni. — S. 33 b

füge ein ajs Nabti-aplu-iddin a. Ir-a-ni Dr 541, iS. — S. 34 b füge ein a\s Sin-cres Dr WM 6. — S. 35 a Nr. 210 füge

hinzu NkWM 5, 11, bei Nr. 212: Dr 265,25; Z. 7 v. u. 1 Itti-Nabü-balatu. — S. 36 a Z. I 1. HBcl-nådina [SE-na)-aplu. —
S. 41a Z. 14 V. u. schrsihe Bèl-qâla-sab-bat-an-ni. — S. 43 a füge ein loa ajs Mu-se-zib-BelTiT 52g, 13; bei Nr. 31: Iddin-

Marduk ; b Z. 5 : Dr 274, G. — S. 44 b Z. 28^ I. Nk 36, 5. — S. 46 b füge ein ; 114a Ku-du-ra-nu Nk WM 30. — S. 47 a

Nr. 6; = Piibhuru i. — S. 48 a füge ein a. "•••H i'spari Nk WM 14. — S. 49 b Z. 15 füge hinzu Nk 374, 37. — S. 50 a

Z. 6 v. u. 1. Nabu mtikki-e-lib\p. — S. 51 b Z. 10 füge hinzu Nd 146, 2. 492, 4. 664, 10. 696, 30. S48, 11. — S. 53 a Z. 5 1.

Aqaraplu (für KAL-d); Z. 24 1. Tan-ttit-ti-UBcl. — S. 55 b Z. 3 v. u. füge hinzu Nd 197, 11. — S. 56 a füge ein 13a

a. Ba-bu-tu, s. Kal-ba-a\ Z. 15 v. u. 1. ''Ea-ka-sir\ b u. Ea-uballit füge ein a. amilAgiru, s. Ina-eTi-ilJr. — S. 58 a füge

ein Egibi-usiir[}) Dr (295, 12), Z. 14 Nk 422, 7; Z. 16 1. Mnshib-Bêl 75. — S. 62 b Z. 12 1. flli-ha-na-nu. — S. 63 a Z. 14

V. u. füge hinzu Dr 18, 4; b Z. 27 1. Si-iâ-a-lii; füge ein; 30a ajs Samas-siim-lîsir Dr 351, 14. — S. 66 b Z. 6 1. fZitta-a.

— S. 68 a füge ein la-ha-a-ln (Cb 218, 5). — S. 69 a anstatt Iddina-ahu wird Nådinja-ahi zu lesen sein; Z. 5 v. u. füge

hinzu: s. BH-iddin 69, Nàdinii 18; b Z. 3 v. u. füge hinzu Dr 307, 3. — S. 70 b füge ein: (Iddina-Bcl) amilNI.G.iB

Cb 420, 12. — S. 71 b Z. 3 V. u. füge hinzu Nk 252, a. — S. 72 a Z. 14 füge hinzu Nd 757, 5. — S. 75 b Z. 9 1. [Ili-il-ü-ia)

Cb 85, 5; u. Ili'-Marduk füge hinzu Nd 45, 3. — S. 76 a Z. 23 1. 'fll-taiii-ines-i-la-a-a Nd 39S, 16. [5S3, is], Z. 27 -fll-tam-
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nu -na-la-nu, Z. 28 fll-tam-mes-nii-Hr, ergänze *illl-ia-mes .... Nk 363, 4, vgl. BE X, p. XIII. — S. 77 a füge ein In.i-

Esaggil-li-l'itr Dr 253, 4; b u. Ina-eTi-elir füge hinzu Cb 1S3, 4. — S. 78 b u. Ina-ùl-'sarri füge hinzu Dr 293, 11. — S. 79 b

füge ein a\s B'cP-bil-a-ni a. Sit-ha-a-a Nk 135, 15, 21. — S. 82 a zwischen Z. 10 und il füge ein It-ti-ba-a-ku-!{BU\ S. 83a

Z. 15 v.u. füge hinzu Cb 334, 6. 335-337. 34i- 343> 2- [346-] 348- 349,2- 356,*- 362,6. 368. 370,6. 372,2. 373,5. 375,2.

376. 388,5. 391,3. 393. 409,9. [410.] 429,9. 431; b Z. 19 V. u. füge hinzu Dr 520,5. — S. 84 b Nr. 51 1. Nusku'^-idin-

nam; bei Nr. 62 füge hinzu i'Mardiik-kîn-aplu. — S. 85 a Z. 1 1 v. u. füge hinzu Dr 311, 3; b Z. 14 streiche Marduk-ahè-

iitdin. — S. 90 a füge ein 7 a als Bcl-iddina Nk WM \. — S. 91 a füge ein [Rlii-zêr] aß Samas-ii-ni NkWM 3', [lurittu)

ai's Ea-ahc-iddina Nk WM j.f.
— S. 93 a Z. 19 v. u. 1. Se-pit-Nalm-as-bat. — S. 94 a Z. 14 1. Nabt'i-balàtsu-iqbi; b füge

ein 71 a a. Bunene-ibni Nd 11 27. 7. — S. 95a Z. i v. u. beachte amclla-kn-rii-ub-bu Dr 276, 4. — S. 99 a Z. 24 schreibe

Man-nit-a-ki-i-Urukl'i. — S. 100 a streiche Z. 18; b Z. 12 v. u. füge hinzu Dr 2S0, 2S. — S. 103 a Z. 14 v. u. füge hinzu

Dr -(oy, 4. — S. 106 a Z. 17 v.u. füge ein Nabù-aplu-iddin, unten (i]s Bi-bi-e-a a. Arkàl-iWtni-damqàti Nk WM ^A —
S. 109a Nr. 81 füge hinzu Nabû-iddiii\ b Z. 10 füge hinzu Cr[3l2, 3o]. — S. 110 b streiche Z. 9; füge ein Màr[TUR)-

sarri-ilâni-û .... Nd 233, u. — S. III b Z. 12 füge hinzu Mi-it-ra-a-tum Dr 274, 4. — S. 112 a Z. 14 v. u. 1. Nabfi-kàsir. —
S. 118 a bei Musibn-Marduk füge hinzu Nk 134, 3. Nd 768, S. 1055, 8, 19. Dr 179, 6, ais Bil-iia-diu-aplu Nd 799, 17. — S. 119 b

Z. 9 füge hinzu Nk 235, 8. — S. 120 a füge hinzu Z. 14 Ev 14, 11. — S. 121 a Z. 9 füge hinzu Cb 201, 12. b Nr. 9 =
Nabû-ittannu (>T

.
— S. 122 a Z. 9 füge hinzu Nd 991, 15. — S. 123 b Z. 14 v. u. 1. A'Iî'W-jî/im/«/' 19. — S. 126 a Z. 13

V. u. füge hinzu Nk 107,6. b Z. 12 v. u. 1. Nabii-pit-na-anni. — S. 127a Nr. 37 füge hinzu Dr [276,3]. — S. 131 b Z. 9 1.

Nabti-tmsir 65. — S. 132 b Z. 2 v. u. 1. Nabû-tad-dav-nsur. — S. 134 a Nr. 67 = Nabù-hh-ittanmi 9. — S. 139 b füge

ein 17 a a\s Nabii-sa-k!n-siimi{}) a. Naggarn Dr -484, 14. — S. 140 b Z. 3 v. u. füge hinzu Dr 2S6, 3. — S. 142 füge hinzu

Nabit-pit-na-an-ni, <"'•''gallii Smd ZA IV 9, 4. — S. 143 a Z. 7 v. u. füge hinzu Nabri-ktsir. — S. 144 b bei Nr. 33

füge hinzu 455, 12. — S. 148a füge ein 68 a a. Si/i-sadûini, s. Nabù-îres: b 45 a a. Marduk-slim-hldin Dr 113,13.

— S. 149 a bei Nabü-taddannu-usur füge hinzu N.-tad-dan-usnr Dr 57, /y, -tat-ta-nu- Dr 264, 6. — S. 151 b Z. i vu.

füge hinzu Nk 315, 9. — S. 153 a Z. 16 tïïge hinzu Dr [276, G]. — S. 154 a Z. I v. u. füge hinzu -li-si-ir Nd 6S7, 42. —
S. 155 a füge ein 40 a a. Saiiias-ba-a-rin, Ndll6, 49. 178,50. 203,47. 293,44. 477,42. 687,42. — S. 158 a Z. 6 1. Nidin-

tum 22. 40. — S. 159 a Z. 7 v. u. I. /ilNa-Ha-a-ri-mi"<-ni. — S. 172 a füge bei PiMuru I hinzu = Bêl-upahir 6;

b Z. 9 trenne •^•"ê!XI. GAB = lUù von Qtpii; Z. 21 beachte Sd-ba-ia (.ib.) CT VIII 45, 2190. — S. 179 a bei Rhmtt-ili

füge hinzu Cb 359. 12. — S. 180 a Z. 2 v. u. 1. Si-'-al fur h-'-,U. — S. 183 b Z. 17 1- Sàm-usur 5. — S. 184 a füge

hinzu Su-pi-e-Bcl Vn\^-iO,\h)\ b Z. 12 streiche Glmil-Gula. — S. 196 a Z. 7 füge hinzu Nd 991, 14. — S. 198 a Z. 25

1. 35 für 55. — S. 199 b bei Sàpik-zlr füge hinzu Nk 356, 2. Cb 19, 7, bei Nr. 20 Nd 566, 16. — S. 201 b bei Nr. S fiige

hinzu Dr P 67, 9. — S. 202 a bei èeplt-Nabù-asbat füge hinzu Nd [572, 5, 11 .
— S. 203 b bei Sü-la-a füge hinzu Nk 141, 19.

172, 4. 9. — S. 207 a füge hinzu 18 a a7 Nabù-hàn-zir Cr 95, 4. — S. 211 b Z. 5 v. u. füge hinzu 1 13, 5. — S. 215a 1. '^Tam-

mei-ilu für Ümc-ilu; Z. 6 v. u. füge hinzu Cr 82, 2. — S. 2(6 a streiche Z. 19. — S. 218 a '/.. i v. u. füge hinzu Nd 570, 23.

— S. 220 a bei Z?;7(//cfüge hinzu Nd 781, 11. Cr 251, 3. 420, 9.

II. Götternamen.

S. 221a bei !IA-a füge hinzu Xg 65, 3; / HA-a-dùimqat, -ellit [AZAG.GA], fHA-a-sar-ra-at CT VIII 25, 2S0,

ilA-a-ta-ri-ba-am CT II 10, 200, 5; b Nr. 8 ist zu streichen, s. K.^NKE, TX p. 197. — S. 222 a Z. 14 1. Ilu-bl (ATA = pt)-

ilA-a «ein Gott des Wortes (Befehls) ist A.» Z. 6 v. u. füge hinzu Cb 25S, 9. 415,9; Z, i v. u. Ad-di-i HABL 767,14.

Zu Namen mit Addii kommen hinzu •'Addu~a-bi, -Ulal-zn, -nabistini-idiniiam [ZI-AIU], -ni-iii, Bi-la-ah-, E-til-bl(KA)-.

I-din-, n-lik-, Mär-, Sukkallii- HAddii''- (ab.). — S. 223 a 1. Addii-kil-la-an->ii. — S. 224 a Nr. 76 1. HAddu^-ri-im-ili

{NI. NI), s. Ranke, PN p. 138. — S. 225 a Xr. 124 I. I-kn-un-bl (KA)- üAddu. — S. 226 a Xr. 159 ist/.; b füge

ein '•IA-iuim-a-a, HA-nnm-ana-kuss'isii, -ik-sur (nb. BE X). — S. 227 a unter Amm'itti füge hinzu Nd 11 21, 14. Cb 258,7:

b füge ein / i'Ar-kät-ttim-taba/ Dr 379, 4C. — S. 229 b Xr. 77 füge hinzu Aiur-MU-MU Babyl. Chron. II 30, 36. —
S. 233 a "KUR. GAL wurde wenigstens in der alten Zeit IIS = Aimitni gelesen, s. BE X p. 8, ÜLZ VIII Sp. 116; unter

Bîl füge ein Ng 47, 2. Dr 390, 4. !'ßcl^,^-a ha-am-i-din-naiii, -aiia-måtisu, -i-di-.Ui, -karäbi-sl-nie, BE X, HBH-iz-%11, -ma-lik

(ab.), -ra-silisi-il, -re'a-a-ni, (j'Bcliyskm-Ul-bir, *i!Bèl^-za-bad-duWÊ.\, As-ri-'lBeßipihA, Dam-ki-H Bel^, Êris-H Bêl^YiEX,

Im-gjcr-'lßeß, m-!IBeß-is-ki (ab.), Ki-rib-ti-HBH^, Ki-tili;; din)-ilBeß,'\ Li-bi-it, Lu-iid-lu-ul-'l B'eP, Manmt (A.BA)- HßU'-

hâtin {DA. RI) P,EX, Na-bi-'lBêP, Siipê-i'Bêl {a.hgeV.) Dr 470, 15, A-ri-ik-i-di-UBèP «lang ist der Arm B: s» (ab.), Bêl-

re i-i-tum-UB'eP der Herr der Herde istB.» BE X, E-te-el-lù [KÅyWcP (ab.), Li-na-du-its-ana-'lBU'^Y>V.y^, Man-nu-um-

ki-ma-!/BêP (ab.). — S. 235 a Z. 6 I. B'd-nâdina-aplu. — S. 237 b anstatt Bêl-tazkiirsu ist Bil-ana-mâtiîu zu lesen, vgl.

BEX p. 15. — S. 238 b füge ein Apil-B'd-aikal (abgek.). — S. 239 b Nr. 311 auch K 241, VIII 16. — S. 240 b unter

B'elit füge ein Nk 87, 5. Nd 842, 13; Bclit-abtii ist aus Ilti-BUit-abni -mit B. bin ich heiler abgekürzt. — S. 241b Z. 7 v. u.

füge hinzu Ng 65, 3. — S. 242 füge ein UBii-ni-ni-nia-ti (abgek. \ I-din-!'BK-ni-ni (ab.); b für andere N.amen mit Dagan
s. R.1NKE, PN p. 19S Anm. 3. — S. 243 unter Ea füge ein E-a-hêgalli, -la-ma-ha-ri, -ma-gir, -tia-id, -ra-bi, -sulûhe-ni,

Im-lik-, I-nunlnii-un-, Nti-ür-E-a. — S. 244a Nr. 74 1. llu-b"! (KA)-Ea^ «ein Gott des Wortes (Befehles) ist Ea» (ab.);

b unter Gula füge hinzu Ng 40, 2. Nd 1 121, 13. Cr 109, 12. 253, 7. — S. 246 b füge ein Uiar-ki-ma-ili-ia (ab.). — S. 248

Nr. 92 1. Ù-sur'!-awât-Istar. — S. 249 b füge ein '/Ma-g-a-ru Dr 82, 5, unter Mâràt Ebabbarra Cr 109, 11 , unter Marduk

Nk 368, 7. Nd 768, 5. — S. 251 füge ein UMardiik-ni-ht (ab.). — S. 252 b füge ein E-til-bi\KA-ilMarduk, Ibku-UMarduk

(ab.). — S. 253 b füge ein /èa-at-HMardiik (ab.) — S. 254 füge ein i'MAR.TU-ki-iti-awili, Dan-, P'»-In-, åå-, Za-M-
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'IMAR.TU ish.); uuter A'aln'i lüge hinzu Ng 47, 2. Nd 531, 2. — S. 256 b Z. 2 v. u. 1. Nalm-flt-na-an-nl. — S. 527 b

Nr. 123 1, Nabù-siriiiii-ilâni, vgl. Nr. 327. — S. 258 b Nr. 153 übersetze «N., vergieb die Sünde!» — S. 259 a Z. 2 1. wit-

hiu; Z. 24 1. Strassmaier. — S. 260 a füge ein 'Wa-6i-tim-la-ma-za-hi (ab.) Bu 91-5-9, 270,20 (CT VI 6). — S. 261 b

Nr. 285 schreibe 'tNa-bi-um-pa-li-ih-sii-i-ba-ni, streiche: abgek.; füge ein iWabü-pit-na-an-ni. — S. 263 b Xr. 376 über-

setze; «N., mehre mich!» — S. 265 b Nr. 456 übersetze: «schaffe mir Recht, Nebo»; füge ein Ibkn-ilNa-bi-um (ab.). —
S. 267 a fiige ein I-din-''Na-na-a; bei Nr. 29 schreibe (nb.). — S. 268 a Xr. 25 1. UNinib^-illat-zu. — S. 269 a füge

ein /Aiiiat-, Bio-, /Um-mi-i'NIN- GAL (ab.), — S. 270 b füge ein üNiiiib-iim-sa-lim, A-wi-il-ilNi-nib (ab.l — S. 272 a
Z. I iiPapsiikkal, Z. 13 '^Kii-us-da-na- .

— S. 273 b fiige ein J'Sin^-du-gu-ul, 'ISinl^-en-nam (ab.); für Sin-e-mit-li'i ist

w.ihrscheinlich Sin-e-inu-ki zu lesen. — S. 274 füge ein HSin^-Jiai-ti, Sin'^-im-gi/r, Sin^-ki-naiii-di-ni. — S. 275 b Nr. 124 1.

Sin-hat-ti; Z. 12 v. u. und S. 277 b Z. 9 v. u. schreibe: den Leib. — S. 276 füge ein ''Sin*-ri-im-Uri, -suliiluiii, -si-e-hn-

sh[}\ -tab-ba-pi-di{-im). — S. 277 füge ein A-bil-, A-miir-, AZAG. UD-, Büah-, GAZ-, Iblm-, I-di-is-'ISin\*\ b Xr. 205 1.

Il-bi{KA)-'lS!U^; Z. 9 v. u. schreibe; den Leib. — S. 278 füge ein I-tiir-, Qi-sa-at-, Ri-is-, Èa-mu-nh-, Sar-riim-, A-li-at-

a-wa-at-, KA-sa-, Ma-uu-uin-ki-, Nûr-màti-, Zi-kar-ICA-'^Siii^-^; b Nr. 253 1. Za-an-qûm- arad-Sin «submissiv is the ser-

vant of S.» (Ranke, PN). — S. 279 ff. L'nter Namen mit Samas füge ein '>èamas^-abdi(}), a-bija-bu-um, -a-bi-li, -a-bi-lii,

•âsûni, -balâti, -ga-ti-ili}), -il-ilc, -ki-NI.Nl-ia, -la-sa-na-an, -ma-lik, -mu-si-zi-ib, -tii-hi, -s!ilùhi[ni), -sa-du-ni, -se-mi, -us-

ra-an-ni, E-h<-ia-, E-til-bt(KA)-, Ibkii-, I-kii-hi-, I-na-h'e (fgâti)-, I-sal{})-, I-'sar- ''Èamas^, liü-i'Samai^-da-di, /Màrat-,

f Sa-at-, U-la-''Samas^, Lii-mii-iir-gi-iinl-, Sa-lim-pa-lik-, Snm-ma-ili-la-''Èamas^. — S. 280 a Nr. 19 1. Samas-âlnlsunu

(Ranke, PN). — S. 281 a Xr. 58 1. Èamas-en-nam; streiche Nr. 65; b Nr. 79 nach Ranke, PN -siilülu-ni zu lesen. —
S. 282 b Nr. 127 I. Saïua's-inu-ta-bi-il-'sû «S. ist sein Führer». — S. 285 a Nr. 234 1. Il{ii)-Iii{pt)- Samas; b Z. 5 schreibe

/ E-ri-is-ti-ilÈamas^. — S. 286 a Nr. 281 1. Si-11-Èamas (abgek.); Nr. 293 1. U-sur-amât- Samaî: — S. 289a Nr. 21 1.

I-ku-Jin-bi IKA-üUras.

III—V. Natnen von Ländern und Ortschaften etc.

S. 291 a Z. II schreibe TIG.GAB .A. KI. — S. 294 unter Sippar füge ein Sippar-lisir und Lisir-Sippar (ab.).

— S. 295 b füge ein àlsû{})-û-ni Nd 119, 17. Tabalu, in Ta-ba-la-a-a , vgl. BE IX p. XI Anm. — S. 296 Für Namen
von Tempeln sieh auch unter den betreffenden Götternamen; unter BU Addit füge hinzu Nd 546, 25, u. Bit Bunene Nd
471,4, u. Bit Gula Nd 546,28. — S. 297 b unter Esaggil füge ein Ina-E.-ra-sil , Saggil-nabisti-idinnam , /Tarâm-S.,

f Te-wi-ir-E. (ab.); füge ein E.SIT. LAM, der Tempel Nergals in Kûtû, Nd 192,3. — S. 299 be.-ichte yl/(7)--/'«;rr/tow und

vgl. fUm-mi-Idiglat, Ranke, PN.

VIII. Wörterverzeichnis.

S. 301 (ïinXj) /-(//-/i-Sin, I-di-him, E-di-sn (.ib.); (mix) vgl. ii)Lt und he, rii< aber auch Einleitung p. XXXVI A. I.

— S. 302 (VN4) I-ni-il-saq'i, I-hi-sii-i-na-mntim, Ina-i-'ni-bèl-ili-dàiniq (ab.), — S. 303 a \. I-ku-uii-Mjbi «treu ist das Wort
des Addu., etc; b Z. 20 1. Il[n)-b1lbi-, Ranke, PN p. 103. — S. 304 a Z. 7 füge hinzu JIl-ta-vim\ ("^«2) f üA-a-toZ-Ä/^,

/ hia-annisa-aUak Ranke, PX p. 222 A. 5; b (lait^) Ana-sillisii-e-mi-id «auf seinen Schulz verlasse ich mich)
,
Ili/Sin-/w-rt'/ (ab.)

;

(n-Q^i) MU-Bcl-atkal. — 8. 305 a (^aX,) NI.NI-nm-ra-«?;-«/ (ab. CT VIII 44, 2172 A, 21); b (HJKj) beachte die Schreibung

Marduk-til-BAL BE X. Niiskii-Ia-en

j

e-ni-pîhi Ranke PN p. 227; Z. 7 v, u, streiche -iikin; für ennam giebt Ranke die Über-

setzung «be merciful»(?) — S. 306 a [iisâtii) U-sa-tim {nh.); ("iDX) A-si-riiiii (ab.); b füge ein *^-?(r-fo'-/A<, Ihx-a-qa-ba, A-qa-

ii"-ia; (ms) vgl. Ranke, PN p. 210; (~"l^^) A-n-ik-idi-]iêl (ab.). — S. 307 a füge hinzu VR.RA-e-ri-is-nu «V. ist unser

Pflanzer» d. i. Schöpfer (ab.); b (itti) NI.NI-/-i'£'(-f) (ab.). — S. 308a Z. 13 v. u. streiche Amir-bH-qàla. b ("''3) eine andere

Erklärung giebt Ranke, PN p. 224 A. 7. — S. 311 a (nnja) Kini-/^-/'i7-i/ (ab.). — S. 312a Z. 7 streiche Samas-gmmniir; Z, 16

schreibe n^^, — S. 314 a (^21) Ilu-ir-W, iia.ma.ï-âbi/hinii (ab.); 1. I z Samas-nni-ta-bi-ib-su ; b Z, S v, u, vielleicht zu lesen

Zi-çar-pi-S'm, vgl. Zjq[kyr-bî-ii3.muî und IVa/ar-bî-HarmiS Ranke, PN p. 252, A. 6. — S. 315 b unter ttiad füge hinzu Minic-

ah-ti-ilu K 241, IX 46. —S. 316 b mit IJi-ta-ia vgl. IW-hi-ta-an-ni (ab,). — S. 317 a (T') Arik-i-di-V.êX (ab.); b 2-|l) Ipr. Ri-ba

am-\\\, Ri-ib-l^wim, Ri-ba-ia (ab.); (^ffii) Zï-.f^-w-Sippar (ab.). — S. 318 b ("ps) I fest, treu sein, Prt. I-ku-un-bî-Kààwj

Sin/Uras, l\\i-i-ku-Jiim, Ikûniin (.ab.); Z. 7 v. u. streiche Èainas-ettnam-ukîn. — S. 319 a Z. 21 v. u. für kinnti wird qitmii

«Familie» zu lesen sein (Ranke). — S. 320 a Z. 15 v. u. schreibe -kur-ba-an. — S. 321 b uuter ISilS füge ein Uli Imp. in

Nabic-hi-tm-mi-dan-ni
; {^nXi)'Ea.-la-iiia-!ia-?i (3b.). — S. 323 a (SOJ) NI.NI-j(5-i5ß-ß«-«;, l\\\M-ib-bi (3b.). — S. 326 b (üio)

A-na-Sm-i-si-el-li (ab.). — S. 327 b C^S) A7Î;;-jK4//'ï-Addu/Sin/Uras, Il{u)KA\bi- (ab,); (D^B) Na-ap-U-is-WM (ab,), — S. 328 a

(IffiS) ^\.^\-ip-pa-as-ra-am (.ab,), — S. 329 b qlhi = qVstu in Qîhi-sû (ab.), — S. 330 a für 'Hsb\\-AM-ilâni 1. N,-rî«-

ilâni, vgl. Sin-ri-im-Uru , haàw-ri-im-ilî (ab.); b Z. 1 streiche Aaà\i-ri-im-ni-ni\ (n3"i) Z/-;V-i^/-Sippar (ab.) — S. 331b
(nsïj) vgl. Aja-«-// uüa /èi-it-ti-iim-mi-sa, Ranke, PN p. 246 A. 6. — S. 332 b (VbliJ) S\n-sa-lii-til, /j/«/-ilu (ab.)

; (nblü)

Z»-!j-/iV«-ki-nu-um, /Li-is-li-ma-am (ab.). — S. 334 a (îi:u3) vgl. Einleitung p. XXXVI A. i. — S. 335 a füge ein nd
såi fem. zu sa, Ranke, PN p. 245 A. 9 in .Sö-«AAia/Marduk/Samas (.ab.); (IW) /-//// -bi-ili, /-/«r-ilu/kinum/Sin (ab.).
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Vorwort.

Folgende Darstellung der Vegetationsverhältnisse des Urwaldes, der „Taiga", am

Lena-Fluss macht keine Ansprüche auf Vollständigkeit. Theils hatte ich nur sehr wenig

Gelegenheit, längere Excursionen seitwärts vom Flusse zu machen, so dass die Annota-

tionen sich meistens nur auf den bis 10 Km. breiten Rand der Taiga beziehen, theils

konnten auf kolossalen Strecken, besonders an der mittleren Lena, überhaupt keine Ex-

cursionen in der Taiga vorgenommen werden. Wegen dei' überaus kurzen Zeit, welche

ich diesbezüglichen Untersuchungen widmen konnte, verrathen die Annotationen oft eine

gewisse Oberflächlichkeit. In der festen Ueberzeugung, dassi jeder, wenn auch so un-

vollständiger Beitrag zur Kenntniss der Vegetationsverhältnisse des fernen Ostens will-

kommen sein werde, wage ich jedoch, die Resultate meiner Untersuchungen dem bota-

nischen Publicum zu übergeben.

Für die freundliche Bestimmung der Moose bin ich Herrn Amanuensis Mag.

Phil. H. Lindberg verbunden.

Helsingfors, December 1903.

A. K. CAJANDER.





A. Die Taiga an der obersten Lena.

Auf der Reise nach Jakutsk mussten wir in den Dörfern Shigalowa i;nd Ustj-Kut

an der obersten Lena mehrere Tage weilen. Es bot sich mir dadui'ch Gelegenheit, auf

zahlreichen kurzen Excursionen die dortige, sehr interessante Taiga-Vegetation zu studieren.

In der fraglichen Gegend wird die Lena beiderseits von bis etwa 300 M. hohen

Erosionsabhängen begrenzt. Diese, bald steileren, bald weniger steilen Abhänge sind

von einem schönen, theils aus Kiefern, theils aus Lärchen bestehenden Hochwalde bedeckt;

Fichtenbestände findet man nur sehr wenige Wie N. H Nilsson-Ehle ') zuerst hervorge-

hoben hat, ist die Vertheilung der genannten Nadelholzbestände eine überraschend regel-

mässige. „Auf trocknen nach S abschüssigen Flussabliängen findet man reinen Kiefern-

wald, auf nach N abschüssigen feuchteren + reinen Lärchenwald. Je nachdem der

Fluss bei seinen zahlreichen Windungen besonders in Gebirgsgegenden eine östliche oder

eine westliche Richtung einschlägt, tauschen so zu sagen die linke und rechte Seite des

Flusses Vegetation; wenn der Fluss nach Osten fliesst, hat man die trocknen Localitäten mit

Kiefernwald auf der linken Seite, wenn er, wie es auf kürzeren Strecken oft vorkommt,

einen westlichen Lauf erhält, findet )nan den Kiefernwald auf dem rechten Ufer" "). —
Es ist aber sicher irrthünilich zu glauben, dass diese strenge Regelmässigkeit dadurch bedingt

sei, dass die dortigen Waldbäume, im Gegensatz zu Skandinavien, wo z. B. die Fichte

noch im Wandern begriffen ist, „sich in vollständiger Ruhe befinden" ; die Regelmässigkeit

der Waldvegetation ist mir eine Folge der sehr geringen Einflüsse seitens der Cultur.

üb die Baumarten sich in Ruhe oder in Wanderung befinden, ist eine Frage, die auf einer

schnellen Excursionsreise schwerlich zu entscheiden ist.

Der Kiefernwald an der obersten Lena besteht meistens aus hohen, bis über 4 M.

(im Umkreis) dicken Bäumen. Diese stehen im Allgemeinen ziemlich weit von einander,

so dass der Wald immer + undicht erscheint.

Die Vegetation zeigt oft eine gewisse regionale Gliederung. In den Umgebungen

von Ustj-Kut, von wo die meisten meiner Beobachtungen stammen, bestehen die Gipfel

der Uferberge aus + zerklüfteten weisslichen oder graulichen Felsenkuppeln (kalkbe-

mengter Sandstein). Auf diesen Felsenkuppeln ist der Wald sehr undicht und nicht

selten etwas verkrüppelt. Den Kiefern beigemischt thidet man vereinzelte Exx. von

Larix sibirica, Salix caprea, Populus tremula, Betula verrucosa und B. odorata sowie

') N. H. Nilsson. Om de växtgeografiska och botaniska arbetena under Andrée-efterforsknings-

expeditionen till Sibirien 1898. Ymer 1809, pag. 14S.

'-) Uebersetzt vnni Verfasser.
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Sorhus aucuparia. Bisweilen sind die Felsen fast ganz baumlos. Moose giebt es im

Allgemeinen ziemlich wenig, vorzugsweise Hylocomium rugosum; unter den Gräsern sind

sehr häiifig: Poa sp. wwå Avena pratensis ; wwIqy den Kräutern sind am characteristischsten :

Allium sp., Alsine verna, Fulsatilla vulgaris, Draba hirta, Poteyitilla nivea, Vicia

multicaulis, Androsaces septentrionale, Dracocephalus ruyscJdana, Aster alpinus, Cine-

raria campesiris und Youngia diversifolia.

Gleich unterhalb dieser Felsenkuppeln findet man gewöhnlich Gestein- und Schutt-

Halden mit ziemlich undichtem Kiefernwald. Eine Menge Sträucher kommen dort +
reichlich vor: Spircea chamœdryfolia f, Rubus idceus f, Cotoneaster niger, Cratœgus

sanguinea, Lonicera cœrulea und Sambucus racemosa. Gewisse Kräuter (Phegopteris

robertiana, Anemone narcissiflora, Pulsatilla paténs, CJielidomum majus) sind ziemlich

massenhaft vertreten. — Weiter nach unten auf denselben Bergabhängen kommt feinerer

Schutt vor, mit hohen, stattlichen Kiefern und einer schön weissen Untervegetation von

Anemone narcissiflora. Der darauf folgende Gürtel ist oft durch das reichliche Vor-

kommen von Pulsatilla paténs characterisiert.

Der Haupttheil dieser Abhänge besteht aus Sand oder Gemischen von Sand und

feinem, röthlichem Schutt. Von an solchen Stellen vorkommenden Kiefernwäldern besitze

ich folgende

Annotationen:

N:o 1. Hoher Kiefernwald auf dem Abhänge dem Dorfe Sliigalowa gerade gegenüber. Ab-

schüssigkeit nach SW: etwa 20—45°. Boden: rothlicher, thonbemengter Sand, sehr trocken, äusserst

schwach humusbemengt, oben theils von Nadeln bedeckt Oberholz: Pinus silvestris (6), Larix sibi-

rica (1), Popullis tremula (2), Betida verrucosa {\); Sträucher: Spirœa chamœdryfolia f {]), Rosa

acicularis {\), Cotoneaster niger (1); Halbsträucher: Vaccinimn vitis idœa (2). Moose: fast fehlend.

N:o 2. Etwas höher gelegener Theil desselben Waldes auf demselben Abbange. Espen reich-

licher (3—4) beigemischt.

N:o 3. Ziemlich jugendlicher, dichter (8) Kiefernwald am Bergabhange hinter dem Dorfe Ustj-

Kut Oberholz: beigemischt vereinzelte Exx. von Pinus cembra und Larix sibirica; Sträucher:

Juniperus communis (1), Alnaster viridis (2), Spirœa chamœdryfolia f (1) und Cotoneaster niger

(1—); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (1); Moose: fehlen. Absch.: etwa "20°. Boden: thon-

bemengter Sand, sehr wenig Humus.

N:o 4. Etwas frischerer und fruchtbarerer Theil desselben Bestandes. Abcli.: 10—20°. Boden:

thonbemengter Sand mit einer sehr dünnen Humusschicht bedeckt, frisch. Oberholz: beigemischt

vereinzelte Exx. von Larix sibirica; Sträucher: Spirœa chamœdryfolia f, Rosa acicularis und Cotone-

aster niger, alle vereinzelt; Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa {}). Moose: 7, hauptsächlich: Hylo-

comium proliferum und H. parietiniim.

N:o 5. Hoher Kiefernwald auf einem Bergabhange bei Ustj-Kut Absch.: etwa 15° nach S.

Boden: röthlicher, thonbemengter Sand, ziemlich trocken. Das Oberholz besteht aus Pinus silvestris

(6) mit Beimischungen von Larix sibirica (1) und Popidus tremula (1). Sträucher: Spirœa cha-

mœdryfolia f (1); Halbsträucher: fehlen. Moose: sehr spärlich (Hylocomium prolifertim).

N:o 6. Kiefernwald auf einem Bergabhange bei Ustj-Kut Absch.: bis etwa 45°. Boden:

röthlicher, thonbemengter Sand, kaum humusbemengt Der Wald besteht aus: Pinus silvestris (7),

Larix sibirica (3) und Betula verrucosa (I); Sträucher: Spirœa chamcedryfolia f {l+), Cotoneaster

niger (1— ); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (1). Moose: 2 (Ceratodon purpureus, Pohlia

nutans).
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N:o 7. Etwas höher auf demselben Abhänge gelegener Theil desselben Bestandes. Boden: wie

oben N:o (i. Oberholz: beigemischt vereinzelte Lärchen; Sträucher: Rosa acicidarls (1), Cotoneaster

niger (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (1—2).

Gräser :

Calamagrostis epigea

C. sp

Poa •pratensis . . .

Triticum repens . .

Sterile Gramineen .

Carex amgunensis. .

C. pediformis . .

C. sp

Luziila pilosa f .

Kräuter:

Phegopteris robertiana

Pteris aqidlina . . .

Liliwn speetabilc . .

Poli/gontitiiiii officinale

Maj an theiimni bifoKum

Veratrum album f

Iris ndhenica . . .

Cypripedium guttatum

Thesiimi repens . . .

Dianthus sinensis . .

Silène repens . . .

Cerastium sp. . . .

Ma'hringia lateriflora

Cimicifuga fa-tida . .

Aconitum barbatum .

Aqidlegia sibirica . .

Trollius asiatiais . .

Adonis apennina f .

Anemone narcissiflora

Pulsatilla paténs . .

Thalictrum kemense .

Ran unculus auricomus

B.. acer f

Draba repens . . .

Viola dactyloides . .

V. Mauritii ....
V. nipcstris ....
V- uniflora ....
Mitella nuda . . .

Fragaria sp. . . .

JRubus saxatilis . .

N:ol. N:o2. N:o3.

1

1

1+
1

1

1—2

1

1

1

1+
1

1

1

1
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Sanguisorba officinalis

Oxytropis icrnlensis .

Astragalus dcmicus .

Trifolium lupinaster .

Vicia niulticaulis . .

V. amœna ....
V. pseudo-orobus . .

Orobus humilia . . .

Géranium pseudo-sibir

G. albiflorum . . .

Polygala vidgare . .

Epilohium angustifoliuvi

Bupleurum sp. . . .

^gopodiiim alpestre .

Euphorbia esula . .

E. alpina

Fyrola uniflora . .

P. rotundifnliu f . .

Androsaces scpteyitrionale

Etiphrasia sp. . . .

Flantago media . .

Thymus serpyllum

Phlmnis tuberosa . .

Draencephalus mitans

Galium boréale . . .

G. verum f . . . .

Linnœa borealis . .

Antemiaria diœca . .

Chrysanthemum sibiricum

Achillea millefolium

Arlemisia laciniata

Solidago virgaurea

Cirsium sp

Saussurea sp. . . .

Scorzonera radiata .

Hypochœris maenlata

Hieracium virosum .

H. umbellatum . . .

N:ol.
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und Prunus padus, etwas seltener Picea obovata und ÄMes sibirica. Unter den

Sträuchern treten am häufigsten auf: Alnaster viridis, Spirœa chcmiœdryfolia f, Rosa

acicularis und Cotoneaster niger, beinahe ebenso häufig: Juniperus communis, häufig:

Bubus idœus f, Lonicera cœrulea, Sambucus racemosa, etwas seltener: Salix spp.,

Potentilla fruticosa, Astragalus fruticosus und Ärtemisia sacrorum; zufälliger: Ribes

piibescens, R. nigruni, Spirœa sorbifolia, Cornus sibirica u. a. Halbsträucher giebt es

im Allgemeinen sehr wenig. Der häufigste unter denselben ist Vacciniwn vitis idœa,

welches jedoch selten in reichlicherer Menge auftritt; hin und wieder findet man Rho-

dodendron dahuricum (auf reinem Sandboden bisweilen massenhaft!) und Ledum palustre.

Characteristisch ist das fast vollständige Fehlen von Epiphyten auf den Holzgewächsen.

— Eine Moosdecke in dem Sinne wie im nördlichen Europa findet man nirgends. Oft

ti'ifft man auf weiten Strecken überhaupt keine Moosvegetation an; nur selten können

grössere Flächen mit einer + uiuinterbrochenen Moosdecke bedeckt sein. Diese besteht

dann vorzugsweise aus Rylocomium proliferum und H. parietinum mit Beimischungen

von Dicrana, Ceratodon purpureus, Pohlia nutans u. a. Flechten findet man noch

weniger als Moose.

Die Grasvegetation ist sehr spärlich, nicht niu' der Artanzahl nach, sondern es

treten auch die einzelnen Exx. nur vereinzelt oder fast vereinzelt auf. Die häufigst

vorkommenden sind: Carex pediformis, C. anigunensis, Luzula pilosa f, sowie einige

Calamagrostides, Poœ und Tritica: mehrere der Gräser befanden sich aber in zu wenig

vorgerücktem Stadium, um eine Bestimmung zu gestatten.

Die- Kräutervegetation ist auffallend artenreich, obgleich die Individuenzahl nicht

immer besonders gross ist. In Ausnalimefällen ist die Kräutervegetation reichlich —
ununterbrochen (8—9). Folgende Kräuter findet man fast immer:

Iris rii.fhenica

PulsatiUa paténs

Géranium pseudo-sibiricum

Bubus saxatilis

Orohus humilis

Ärtemisia laciniata;

beinahe ebenso häufig sind:

Aquilegia sibirica

Aconitum barbatum

Viola uniflora

Sanguisorba officinalis

Trifolium lupinaster

Galium boréale

Saussurea sp.

Polygala vidgare;

sehr häufig sind ferner:

Equisetiim scirpoides

Thesium repens

Dianthus sinensis

Anemone narcissifiora

Adonis apennina f
Thalictum lemense

Banunculus auricomus f
R. acer f
Trollius asiaticus

Draba repens

Viola Mauritii

V. rupestris

Mitella nuda

Géranium älbiflorum

Euphorbia alpina

E. esula

Geniiana macropliylla

Phlomis tuberosa

Bupleurum sp.

Fragaria sp.

Oxytropis uralensis

Vicia pseudo-orobus

V. amœna
V. multicaulis

Draeoeephalus nutans

Galium verum f
Antennaria diœca

Chrysanthemum sibiricum

Scorzonera radiata

Hieraeiwm umbellatum
;
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+ häufig:

Phegopteris robcrtiana

Pteris aquiUna

Lilium spectabile

Antielea sïbirica

Polygonatmn officinale

Majanthemum bifoUum

Veratrum album f
Cypripedium guttatum

Silène repens

Mœhringia laferiflora

Thalictrum fœtidum

Cirnicifur/a fœtida

Rubiis saxatilis

Astragalus danicus

Hedysarum alpinum

Viola dactyloides

uEgopodium alpestre

Pyrola rotundifolm f

unter den selteneren seien erwähnt:

Equisetum pratense

E. hieinale

Phegopteris dryopteris

Hemeroeallis fl,ava

Calypso borealis

Thalictrum sparsifiorum

Sedum aizoon

Hedysarum setigerum

Orobus lathyroides

venosus

Androsaces septentrionale

Thymus serpyllum

Plantage media

Linnœa borealis

Achillea millefolium

Artcmisia spp.

Hypochœris maculata

Crépis prœmorsa

Hieracium virosum:

vernus

Polygala sibiricum

Hypericum ascyron

Pyrola uniflora.

Eine viel artenärmere Vegetation haben die Lärchenwälder aufzuweisen. Dieselben

sind gewöhnlich dicht bis undurchdringlich und dunkel. Oft sind die Lärchen bis

nach unten mit Zweigen versehen und die Zwischenräume zwischen den älteren Bäumen

werden nicht selten von einer sehr reichlichen Unterholzvegetation, theils aus jungen

Lärchen, bisweilen auch aus Fichten und Cemôra-Kiefern bestehend, gefüllt. Die Moos-

vegetation ist in den trockneren Lärchenbeständen oft schwach ausgebildet (vornehmlich

Hylocomia), kann aber in den feuchteren fast ununterbrochen sein. Eine Menge der

characteristischsten Arten der Kiefernwälder fehlen oder sie sind viel seltener vorhanden,

wie: Anemone narcissiflora, Pulsatilla paténs, Fragaria sp. u. s. w. Unter den

Sträuchern findet man nicht selten Spircea sorbifolia, die in den frischen—feuchten und

schattigen sogar reichlich auftreten kann; von selteneren sei Ribes procumbens erwähnt.

Unter den Kräutern ist besonders Pyrola rotundifolia f incarnata characteristisch ; es

können bisweilen weite Strecken von ihren Blüthen roth gefärbt sein. Sehr häufig findet

man: Majanthemum bifolium, Paris quadrifolia f, Gypripedium guttatum, Mœhringia

lateriflora, Aconitum lycoctonum f, Anemone reflexa, Mitella nuda, Trientalis europœa,

Pillmonaria mollis etc.; von selteneren seien erwähnt: Athyrium crenatum, Cystopteris

montana, Lilium martagon, Gypripedium calceolus, C. macranthum, Cerastiuîn pilosum,

Orobus venosus u. a. Eine sehr abweichende Vegetation findet man in den in feuchten

— nassen Thälern, an Bachufern etc., theils aus Fichten, theils aus Fichten und Lärchen

bestehenden Waldstreifen. In denselben findet man oft reichlich: Athyrium crenatum,

Phegopteris polypodioides, Smilacina trifolia, Calypso borealis, Cortusa Matthioli /,

Pyrola rotuntifolia f, nebst Equisetum palustre, Carex tenuifiora, Veratrum album f,

Urtica diœca, Chrysosplenium alternifolium, Pedicularis euphrasioides, Saussurea spp.,

hin und wieder Cystopteris montana, Onoclea struthiopteris, Stellaria Bungeana, Aconitum

volubile, A. napellus, Cardamine macrophylla, Hesperis sibirica, Dentaria tenuifolia,
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Sttxifraga punctata, Rubus humulifolius, Ulmaria digüata, Fhaca frigicla, Viola

umbrosa etc.

Die strenge Regelmässigkeit in der Vertheilung der Waldvegetation wird nur in

der Nähe der Culturplätze gestört. Dort findet man ferner ganz häufig kleine, oft +
hainartige Laubwälder oder gemischte Bestände von Laub- und Nadel-Holz. Obgleich

diese natürlich keinen „Urwald" mehr darstellen, führe ich hier zwei Annotationen

über solche Waklungen an:

N:o 1. Nahe am Ufer gelegener, theils von Kiefern- und Lärchen-Wäldern, theils von Wiesen

umgebener Mischwald von Kiefern, Lärchen und Birken (Betula verrucosa) unweit des Dorfes Omoloj.

Boden: thonbemengter Sand, oben mit einer theils aus Laub, theils aus Nadeln entstandenen Hu-

musschicht bedeckt. Sträucher: Salix vagans f (spärl.i, Spirœa chamœdryfolia f (vereinz.), Cratœgus

sanguinea (spärl.), Lonicera caerulea (veremz.). Moose: spärlich (meist Mnium sp., Pohlia niitans,

Pfilium crisfa castrensis, Hijlocomium pariet/niim und H. prolifenrm).

Gräser:

Poa pratensis 2

Carex pediformis 3

Kräuter:

Equisetum pratensc 1

E. scirpoides 1

Majantheinuin bifolium 3—4

Iris ruthenica 3

Polygonum viviparuin 1

Thesium repens 1

Mœhringia laferiffora 2

Cerastiuin piloswin 1

Aquilegia sibirica 1

Trollius asiaticiis 4

Tlialictrum Icemense 1

Pulsatilla paténs 1

Anemone narcissiflora 1

Luzula pilosa f 2-\-

Ranunculus auricoinus f 1

R. acer f 2

Pœonia anomala 1—
Draba repens 1

Fragariu sp. 1

Ruhus saxatilis 3

Sang}tisnrha officinalis l-\-

Astragalus sp. 1

Trifolium lupinaster 2

Tr. repens 2

Orohus humilia 2

Vicia pseudo-orolus i-f-

V. cracca 1

Sterile, unbestimmbare 2;

Géranium pseudo-sibiricum 3

Viola uniflora 3

V. Mauritii 1

Pt/rola rotundifoUa f 3

Trientalis europœa 1

Pulmonaria mollis 1

Pedicidaris resupinata 1

Galium boréale 1

Achillea millefoliwn 1

Arteinisia laciniata 1

Hypochœris mandata 1

TaraxacUm officinale 1.

N:o 2. Espenwaldung beim Dorfe tJstj-Kut, von Kiefernwald und Aeckern umgeben. Boden:

röthlicher, thonbemengter Sand, frisch, oben mit einer etwa 2 Cm. dicken Humusschicht bedeckt.

Nach S abschüssiges (1Ü°) Terrain. Oberholz dicht: Populus tremula (90 "/o) und Pinus süvestris

(10%); Sträucher spärlich: Spirœa cliamœdryfoliaf und Cotoneaster niger ; Halbsträucher: Vaccinium

vitis idd'a (1—); Moose: sehr spärlich.

Gräser :

Carex aingunensis 2—

Kräuter :

Pteris aquilina 1

Lilium spectabile 1—
Majantheinum bifolium 2

Aconitum barhatum 1

Sterile, unbestimmbare 3;

Fragaria sp. 1

Rubus saxatilis l-{-

Sanguisorba officinalis 1

Trifolium lupinaster l-\-

Orobus humilis 1

Vicia pseudo-orobus 2—
T'. amœna 1

Géranium pseudo-sibiricum 1

N:o 3.
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Polygala vulgare 1 Phlomis tuberosa 1 Achillea millefolium 1

Viola unifîora 1 Flantago major 1 Ariemisia laciniata l-\- .

V. rupestris 1 Galium boréale 1 Crépis prœmorsa 1

Epilobiiim angustifolium 1 Saussurea sp. 1 Hieracium umbellatum 1.

Dracocephalus ntitans 1 Solidago virgaurea 1

B. Die Taiga an der mittleren Lena.

Auf der Strecke von Ustj-Kut bis zur Aldan-Mündung hatte ich sehr wenig

Gelegenheit in der Taiga zu excurrieren. Die Beobachtuugen beschränken sich eigentlich

auf das, was ich vom Dampfer sehen konnte.

Die vorherrschenden Wälder sind dieselben wie vorher; allein je weiter nach

Osten man fährt, je mehr verändert sich das Verhältniss zwischen Lärchenwald und

Kiefernwald zu Gunsten des ersteren. Zwar sind die Kiefernwälder immer noch sehr

häufig, aber man findet dieselben nur auf den trocknesten Südabhängen, wogegen die

frischeren und flacheren Abhänge mit Lärchemvald bedeckt sind und im Allgemeinen in

um so höherem Grade, je näher nach Jakutsk man kommt. In den Niederungen ist die

Lärche die allein herrschende, ausgenommen an beiden- und dünenartigen Stellen, wo die

Kiefer auftritt. — Besonders grosse Bäume trifft man nicht an. Der Wald ist etwa so

grob wie der gewöhnliche Hochwald Süd-Finnlands.

Etwa in der Gegend von Witimsk wird die bisher allein vorherrschende Lärchenart

Larix sibirica durch die dahuiische (L. dahurica) ersetzt. Noch bei Kirensk wurde

nur die erstgenannte angetroffen, aber schon unweit Oljokminsk und von dort an bis zur

Lena-Mündung kam nur die letztgenannte vor. Die Physiognomie des Lärchenwaldes

verändert sich aber dadurch nicht um das geringste. Zwar erreicht L. dahurica nirgends

solche Dimensionen wie L. sibirica an der obersten Lena, und andererseits tritt die

letztgenannte nirgends im Lena-Thale in solchen verkrüppelten Formen auf wie die erst-

genannte an der Grenze gegen die offene Tundra, aber an der mittleren Lena sind sie

einander gleich. — Etwa in derselben Gegend hören Pinus cembra und Abies sibirica

auf ^). Unter den Kräutern wird Aquilegia sibirica durch A. parviflora ersetzt, welche

letztgenannte Alt von dort an eines der characteristischsten Kräuter der Taiga ist. Auch

eine Menge anderer Waldpflanzen der oberen Lena vermisst man hier: Iris ruthenica,

Adonis apennina f, Anemone narcissifiora, Géranium pseudo-sibiricum, G. albiflorum,

Viola imiflora, Polz/gala vulgare, Dvacocephaliis tmtans u. a. Weil sehr wenige neue

Arten zukommen, ist die Taiga der mittleren Lena viel artenärmer als die der Gegend

von Shigalowa—Ustj-Kut.

Von den Wäldern der mittleren Lena habe ich nur eine Annotation anzuführen und zwar

über einen heidenartigen Kiefernwald der Mündung des Oljokma-Flusses gegenüber. Boden: feiner,

trockner, weisser Sand, bedeckt von einer sehr dünnen, torfartigen Humusschicht. Oberholz: Pinus

') BlTNCiB's Angabe (Die Lena-Expedition 1881— 84, pag. 6, in: Beobaclitungen der russischen Polar-

station an der Lenamündung I), dass „Cedern" (= Pinus cembra) und „Tannen" (= Abies sibirica, wenn nicht

Picea obuvaia?) unweit Jakutsk vorkommen, bedarf der Bestätigung.
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süvestris (6—7), Larix dahurica (2); Sträucher: Alnaster viridis (1), Spirœa chamœdryfolia f (V),

Rosa acicularis (1), Cotoneaster niger (l); Halbsträucher : Vaccinium vitis idœa (l), Arctostaphylus

alpina (3), Bhododendron dahurieum (6); Moose und Flechten: ziemhch spärlich.

Gräser :

Calamagrostis sp. 1 Festuea ovina 1 Carex arnblyolepis 1:

Poa sp. 3

Kräuter:

Equisetum scirpoides 1 Aquilegia parviflora 1 Orohus humilis 1

Tofieldia eernua 4—5 Viola Gnieliniana 1 Antennaria diœca 3.

Orchis sp. 1— Pofentilla nivea 1

Pulsatilla paténs f 1 Vicia cracca 1

C. Die Taiga zwischen den Mündungen der Flüsse Aldan und Wiljuj.

In dieser Gegend läuft an der östUchen bezw. nordöstlichen Seite der Lena der

Werchojansehe Gebirgsbogen, wogegen die westliche Seite eine Ebene darstellt. Besonders

in der Gegend der Wiljuj-Mündung gegenüber ragen die Vorberge des Gebirgszuges

gleich an dem Lena-Ufer bis in eine Höhe von etwa 5—600 M. empor. Die Gipfel der

Berge sind waldlos und bestehen aus ausserordentlich sterile», dürren Schutthalden, mit

einer spärUchen, vorzugsweise aus Grasten- und Laub-Flechten bestehenden Vegetation.

Sonst sind die Abhänge dieser Berge von einem endlosen Lärchenwald bedeckt. Die

Kiefer bildet nur auf den trocknesten, wärmsten Südabhängen kleine, jedoch selten +
reine Bestände; meistens kommt sie nur eingesprengt vor. Kalte Gebirgsthäler entlang

sieht man hie und dort schmale Streifen von Pappeln (Populus suaveolens) oder noch

schmälere von Ellern (Alnaster viridis). Auf dem Plachlande ist der Lärchenwald überall

der allein dominierende.

Die obersten, + insularen Bestände oder zungenförmigen Ausläufer des Waldes

an der alpinen Grenze der Taiga sind sehr verkrüppelt. Die Bäume sind nur etwa 1—

3

M. hoch, krumm, bald + tafelförmig, bald nur an einer Seite verzweigt u. s. w. und

stehen weit von einander. Pinus piimila bildet oft ein reichliches Unterholz. Von

diesen Wäldern besitze ich folgende

Annotation. Etwa 1200 M^. umfassender, insularer Lärchenbestand an der alpinen Wald-

grenze der Wiljuj-Mündung gegenüber. Boden: Gestein und grober Schutt (Sandstein), sehr trocken.

Die Steine von Crust- und Laub-Flechten bedeckt; zwischen den Steinen kommen + reichlich vor:

Cetraria (crispa), Cladinœ, Cladoniœ, Platysma nivale, Alectoria ochroleuca; Moose: fehlen grössten-

theils. Der Wald besteht aus bis 2 à 3 M. hohen Lärchen (3—4) mit Beimischung von ganz ver-

einzelten (1—) kleinen Exx. von Sorhus aucuparia und Betula verrucosa. Sträuclier: Pinus piimila

(2—3), Alnaster viridis (1), Spirœa chamœdryfolia ff (1); Halbsträucher: Empetrum nigrum (4),

Myrtillus uliginosa (1), Vaccinium vitis idœa (1), Arctostaphylus uva ursi (2), A. alpina (3—4),

Cassiope ericoides (2).

Gräser:

HierochloS alpina 1— Calamagrostis (arundinacea, ster.) 1 ;

N:o 3. 2
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Kräuter :

Folygoniim Laxmanni 1

Saxifraga bronchialis 1

Dianthus sinensis ff 1

Silène repens 1

Silène grmninifolia 1

Phlojodicarpus villosus 2

Pedicularis rubans 2
Patrinia sibirica 1

Thymus serpyïlum 2

Dracocephalus palmata 1.

Ein wenig mehr nach imten auf denselhen Bergabhängen, in der eigentlichen

subalpinen Taiga, sind die Bäume schon fast ebenso gross wie auf dem Flachlande, um-

stehen sie viel undichter, was in erster Linie eine Folge der Bodenverhältnisse sein

dürfte. Der Boden besteht nähmlich auch dort aus Gestein oder grobem Schutt.

Annotationen:

N:o 1. Subalpiner Lärchenwald der Wiljuj-Mündung gegenüber. Abschüssigkeit nach SW: etwa

20 à 30°. Boden: trocknen, grober Sandstein-Schutt. Der Wald ziemlich undicht, bestehend ans Larix

dahurica (5— 6) mit Beimischungen von Betula verrucosa (1) und Populus tremula (2); Sträucber:

Juniperus communis (1), Spirœa chamœdryfolia ff (1), Eosa acicularis (1), Pibes fragrans (1); Halb-

sträucher: Vaccinium vitis idœa (2). Die Steine mit kleinen Flechten bedeckt, zwischen den Steinen

Strauchflechten nebst etwas Hylocomimn rugosum.

N:o 2. Wenig höher gelegener Theil desselben Waldes mit etwa in derselben Weise zusam-

mengesetzter Gehölz- und Cryptogamen-Vegetation.

N:o 3. Noch höher gelegener Tbeil desselben Waldes. Absch.: fast 40°. Boden: Schutt—
Gestein. Oberholz: Pinus silvestris (1—), Larix dahurica (6), Populus tremula (2); Sträucher:

Pinus pumila (2— 3), Juniperus communis (I), Spirœa chamœdryfolia ff (1— ); Halbsträucher:

Vaccinium vitis idœa (2—3), Arctostaphylus alpina (2—3).

N:o 4. Subalpiner Wald an einer anderen Stelle der Wiljuj-Mündung gegenüber. Boden:

Schutt. Absch.: etwa 25 à 30°. Oberholz: Pinus silvestris (2), Larix dahurica (6), Populus tre-

mula (1); Sträucher: Pinus pumila (1), Alnaster viridis (1), Spirœa c}iamœdryfoliaff{\). Moose

und Flechten: sehr wenig.

Gräser:

Agrostis borealis

Avena pratensis

Festuea ovina

Carex i7ielanocarpa & C. aniblyo-

lepis

C. pediformis

Calamayrostis sp

Kräuter :.

Aspidiuni fragrans

Selaginella rupestris

Allium strictum

Polygmium Laxmanni . . . .

Dianthus sinensis ff ... .

Silène repens

S. graminifolia

N:ol.
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Lychnis sibirica .

Aquilegia parvißora . .

Puhatilla paténs f . .

Tkalictrum fœtidum . .

Papaver nucUcaule . .

Arabis peirœa ....
Thlaspi cochleariforme .

Viola Gmeliniana . . .

Saxifraga broncMalis

Sedum fabaria ....
Potentilla nivea . . .

P. riipestris

Sanguisorba officinalis .

Vicia multicauUs . . .

Euphorbia esula . . .

Epilobium angtustifolium

Phlojodiearpiis mllosus .

Phlox sibirica ....
Caslilleja pallida . . .

Pedicularis rubens . .

Veronicn incana . . .

Thymus serpyllum . .

Linaria vidqaris f . .

Dracocephalus pahnata .

Galiimi verum f . . .

Campanula rotundifolia

C. ghmerata

Äster alpiiitis ....
Chrysanthemum sibiricum

Artemisia sericea . . .

A. laciniata

Hieraciuin virosum .

N:ol.
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Kräuter:

Woodsîa ilvensis 1

W. hyperhorea 1

Allium strictum 1

A. sp. 1

Polygonum Laxmanni
Dianthus sinensis f 2
Pulsatilla paténs f 4

Thalidrum fœiidum 2

Papaver nudicaule 3

Viola Gmeliniana i-j-

Arabis petrœa 1

Alyssum alpestre 2

Saxifraga bronehialis 3
Umbilicus spinosus 1

Sedum fabaria 1—
Potentilla nivea 3

Astragalus sp. 1

Vicia multieaidis 1

Phlojodicarpus villosus 3—4
Androsaees villosum 2

Phlox sibirica 2
Thymus serpyllum 4

Pedicularis rubens 4

Dracoeephahis pahnata 3
Patrinia sibirica 2
Aster alpinus l-\-

Artemisia borealis 1

A. sericea 2
Scorzonera radiata 1

Yoiingia diversifolia 2.

Uebersicht der Vegetation. Ausgenommen an dem alpinen Waldsaume, bestehen

die subalpinen Wälder aus bis etwa 15 M. hohen Lärchen, die ziemlich undichte (4—6)

Bestände bilden. Beigemischt treten Pinus silvestris, Populus tremula, Betida verru-

cosa und B. odorata häufig auf. Unter den Sträuchern sind sehr häufig: Pinus pumila,

Älnaster viridis und Spirœa chamadryfolia ff, beinahe ebenso häufig : Juniperus communis
und Bibes fragrans, etwas seltener: R. glabellum und Artemisia sacrorum; diese treten

aber fast immer nur vereinzelt auf. Von Halbsträuchern kann Vaccinium vitis idœa

bisweilen ziemlich reichlich vorkommen, häufig sind ferner: Empetrum yiigrum, Myrtillus

uliginosa, Arctostaphylus uva ursi, A. alpina und Ledum palustre; an der Waldgrenze

findet man hin und wieder reichlich Cassiope ericoides. — Moose fehlen oft gänzlich,

oder aber man findet sie sehr spärlich (Grimmiœ, Hylocomium proliferum, H. rugosum

etc.). Flechten giebt es reichlich, theils auf den Steinen (Parmeliœ, Gyrophorœ, Lecideœ,

Lecanorœ etc.), theils zwischen denselben (meistens Cladinœ, Cladoniœ, Stereocaula,

Cetrariœ). — Die Gräser sind im Allgemeinen ziemlich spärlich vertreten. Die häu-

figsten sind: Agrostis borealis, Calamagrostis (arundinacea), Avena pratensis, Carex

amblyolepis, C. melanocarpa, C. ped-iformis, seltener sind: Hierochloë alpina, Triticum

sp., Carex amgunensis, Luzula pilosa f.
— Die Kräuter treten ziemlich spärlich, bis-

weilen jedoch reichlicher (vgl. die Annotation N:o 4) auf. Die characteristischsten sind :

Dianthus sinensis ff
Silène repens

Lyehnis sibirica

Pulsatilla paténs f

häufig sind ferner:

Aspidium fragrans

Polygonum Laxmanni
Silène graminifolia

Viola Gmeliniana

ziemlich häufig:

Selaginella rupestris

Allitim strictum

Saxifraga bronehialis

Phlojodicarpus villosus

Phlox sibirica

Thymus serpyllum

Sedum fabaria

Epilobium angustifoliuyn

Potentilla rupestris

P. nivea

Stellaria graminea

Atragene alpina f

Pedicularis rubens

Campanula rotundifolia ;

Sanguisorba officinalis

Vicia multieaulis

Galium, verum f;

Thalictrum fœtidum

Aquilegia parviflora

Tom. XXXII.
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Papnver nndicaule

Arabis petrœa

Thlaspi coehleariformc

Alyssmn alpestre

Epilohium latifolium

Euphorbia esula

Astragalus alpinus

seltener sind:

Woodsia ilvensis

W. hyperborea

W. glabeUa

A. sp.

Dracocephalus palmata

Yeronica incana

Castilleja pallida

Linaria vulgaris f
Campanula glomerata

Patrinia sibirica

Allium sp.

Alsine larieina

Umhilicus spinosus

Aster alpinus

Chrysanthemum sibiricum

Artemisia laciniata

A. sericea

Youngia diversifolia

Scorzonera radiata

Hieracium umbellatum :

Androsaccs villosum

Cineraria campestris

Hieracium virosum.

Auf den Wald weiter unten auf diesen Abhängen l)eziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Lärchenwald auf dem SW-Abhang des Berges Batylym. Absch.: etwa 25°. Boden:

schuttbemengter Sand, ziemlicb trocken, oben von Lärchennadeln bedeckt. Moose und Flechten: sehr

spärlich (Hylocomium proliferum, Cludoniœ, Peltigera sp.). Oberholz (8—9): Larix dahurica

(80 7o). Pinus silvestris (20 7o); Sträucber: Pinus pumila (2), Juniperus eonmmnis (1), Alnaster

viridis (1), Spirœa chamwdryfolia f (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (4), Arctostaphijlus

alpina (1).

N:o 2. Ein wenig mehr nach oben gelegener Theil desselben Waldes. Absch. : etwa 25—30°.

Boden: wie oben. Moose und Flechten: spärlich (Polytrichum juniperinum, Hylocomium prolife-

rum, Cladoniœ, Peltigera sp.). Oberholz: (7—8): Pinus silvestris (35 "/o), Larix dahurica (Qb^/o);

Sträucher: Pinus pumila (1), Juniperus communis (1), Salix phylicifolia (1), Alnaster viridis (1),

Spirœa chamœdryfoliaf {\)\ Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (5), Arctostaphijlus alpina (1).

N:o 3. Kiefernbestand weiter oben. Boden: schuttbemengter Sand, mit einer dünnen Na-

delnschicht, trocken. Moose und Flechten: sehr spärlich. Oberholz: Pinus silvestris (5—6), Larix

dahurica (3+), Populus tremula (1), Betula verrucosa (1); Sträucher: Pinus pumila (1), Alnaster

viridis (1), Rosa acicularis (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (7).

N:o 4. Weiter oben folgt ziemlich undichter Lärchenwald. Boden: Gemisch aus Schutt und

Sand, oben von Nadeln bedeckt. Oberholz: Pinus silvestris (2), Larix dahurica (5), Populus tre-

mula (2); Sträucher: Salix phylicifolia (1), Rosa acicularis (2); Halbsträucher: Vaccinium vitis

idœa (8), Arctostaphylus alpina (5). Moose und Flechten: spärlich. — Oberst kommt eine krüppel-

hafte, subalpine Lärchentaiga vor.

N:o 5. Lärchenwald auf einem Bergabhang der Wiljuj-Mündung gegenüber. Absch.: etwa

10°. Boden: Schutt und Sand, oben mit Nadeln bedeckt. Moose und Flechten: fast 0. Oberholz

(8): Pinus silvestris (5%), Larix dahurica (85 "/o), Betula odorata (10%); Sträucher: Pinus

pumila (1), Alnaster viridis (1), Ribes pubescens (1), Rosa acicularis {\); Halbsträucher: Faccinmm

vitis idœa (7), Ledum palustre (2).

N:o 6. Etwas höher gelegener Theil desselben Waldes. Absch.: etwa 30—40°. Boden:

sandbemengter Schutt, oben theils von Nadeln bedeckt. Moose und Flechten: sehr spärlich. Ober-

holz: Larix dahurica (7), Betula verrucosa (1), B. odorata (H-); Sträucher: Rubus idœus f (1),

Rosa acicularis (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (4), Ledum palustre (1).

N:o 3.
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Gräser:

Calamagroslis sp. .

Poa pratensis . .

P. sp

Carex amhlyolepis

C. pediformis . .

Kräuter:

Equisetum pratense .

Polygonum Laxmanni

Dianthus sinensis ff

Silène repens . . .

Mœhringia lateriflora

Thalictrum kemense .

Actœa spicata f . .

Aquilegia parviflora .

Pulsatilla paténs f .

Saxifraga. hrnnrhialis

Seclum faharia . . .

Sanguisorba officinnlis

Vicia multicaulis . .

Orobus humilis . . .

Géranium eriostemon

Viola Mauritii . . .

Bupleurum sp. . . .

Epilobium. angiistifolium

Euphorbia esula . .

Pyrola rotundifolia f
Phlox sibirica . . .

Castilleja pallida . .

Pedicidaris euphrasioides

Linnœa borealis . .

Galium boréale . . .

Canipamda punctata .

C. glomerata ....
C. rotundifolia . . .

Antennaria diœca . .

Chrysanthemum sibiriemn

Pyrethrum bipinnatum

Artemisia laciniata .

A. borealis ....
Arnica alpina . . .

Hieracium virosum .

Lianengewächse

Atragene alpina f . .

N:o ]. N:o2,

1

1

2-3

N:o3.

1+
2

1

2

1+

2—3

2

N:o4. N:o5. N:o6.

1

1+
I

1

2

3

1

1

1

2

1—3

1

2

1+
1

2

1+

]

1+

1

1—

1+

Tom. XXXII.
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üebersicht der Vegetation. Der Wald ist ziemlich, bisweilen sogar sehr

dicht (6—8, 9), bestehend hauptsächlich aus Larix dahurica mit Beimischungen von:

Pinus silvestris, Populus tremula, Betula verrucosa und B. odorata, hin und wieder

von: Salix caprea und Sorbus aucuparia. Bisweilen kann Pinus silvestris auf kleineren

Arealen vorherrschen, ohne dass die ITntervegetation dadurch irgend welche grössere

Veränderung erleide. Die häufigsten Sträucher sind : Pinus pumila, Juniperus communis,

Alnaster viridis, Spirœa cluunœdryf'olia f und Rosa acicularis, die jedoch selten in

grösserer Menge auftreten; häufig sind ferner: Ribes pubescens, R. glabellum, Rubus

idœus f, an der Grenze ziu' subalpinen Taiga findet man liin und wieder Spirœa cha-

rmedryfolia ff und Ribes frayrans. Unter den Halbsträuchern kommt Vaccinium vitis

idœa oft ziemlich reichlich vor, weniger reichlich: Empetrum niyrum, Myrtillus uliyi-

nosa, Arctostaphylus uva ursi, A. alpina und Ledum palustre. —• Die Moose und die

Flechten bilden bisweilen ziemlich weite Matten. Die wichtigsten unter denselben sind:

Cladina silvatica, Gl. ranyiferina, Cetraria islandica, Ptilidium ciliare, Polytrichum

juniperinum, Hylocomium proliferum {H. parietinum kommt dagegen nicht \oi-!) u. a.

— Die Gräser sind im Allgemeinen spärlich vorhanden. Die characteristischsten sind:

Carex amblyolepis und C. pediformis, die selten gänzlicii fehlen. Sehr häufig sind:

Calamagrostis phraymitoides f, Poa pratensis, häufig ferner: Ayrostis borealis, Calam-

ayrostis arundinacea, Festuca ovina, F. rubra, Carex amyunensis, Lunda pilosa /,

seltener: Schedonorus ciliatus u. a.

Die Kräutervegetation ist etwas arterärmer als in der subalpinen Taiga. Die

wichtigsten Kräuter sind:

Silène repens

Pulsatilla paténs f
Aquilegia parviflora

Sanguisorba officinalis

Vicia midticavlis

Orobus humilis

Epilo})ium angustifolium

Pedicularis euphrasioides

Galium horeale

Campanula rotundifoUa

Artemisia laciniata :

sehr häufig sind ausserdem:

J.JL
I i

Dianthus sinensis

Saxifraga bronchialis

Viola Mauritii

Euphorbia esula

Pijrola rotundifoUa f
Pldox sibirica

Linnœa borealis

Campanula glomerata

Chrysanthemum sibiricum;

häufig ferner:

Equisetum pratense

E. scirpoides

Polygonum Laxmanni
Mœhringia lateriflora

Thalictrum Tcemense

Th. fœtidum

Vicia cracca

Viola rupestris

Linaria viügaris f
Castilleja pallida

Thymus serpyUum

Campanula punctata

Thesium longifolium

Erigeron acer

Antennaria diœca

Artemisia borealis

Tanacetum vidgare f
Hieracium umbellatum :

seltener sind:

Actœa spicata f
Potentilla nivea

Viola ChneUniana

Bupleurum sp.

Pyrethrum hipinnatum

Arnica alpina;

N:o i.
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+ selten:

Lycopodium complanaiiim Sedum fàbaria Solidago virgaurea

Majanthenmm hifolium Spirœa aruncus Hieracium virosum.

Corydalis impatiens Géranium eriostemon

Auf die frische Taiga der Niederung beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Lärchenwald bei Chalym. Boden: Sand, von Lärchennadeln bedeckt, frisch. Das

Oberholz nicht allzu dicht (7), bestehend aus + gebrannten Lärchen mit Beimischungen von Populus

tremula (1) und Betula odorata (1). Im Unterbolze trifft man ziemlich reichlich junge Lärchen

(6) an, ferner: Salix phylicifoUa (I), Alnaster viridis (1), Spirœa chamœdryfolia f (1), Rosa

acicularis (1), Bubus idœus f (1), sowie folgende Halbsträuoher : Myrtillus uliginosa (l-j-), Vacci-

nium vitis idœa (3). Moose: spärlich (Ptilidium ciliare, Dierana, Ceratodon purpureus, Folilia

nutans).

N:o 2. Lärchenvvald unweit Chalym. Boden: Sand, von Nadeln und Laub bedeckt, frisch.

Oberholz: Larix dahurica (8); Sträucher: Juniperus communis (1), Spirœa chamœdryfolia f (l), Rosa

acicularis (1); Halbsträuoher: Myrtillus uliginosa (2), Vaccinium vitis idœa (6), Arctostaphylus

alpina (1—). Moose: zerstreute Flecken (Ptilidium ciliare, Sphœrocephalus paluster, Hylocomium

proliferum).

N:o 3. Lärchenwald an der Aldan-Mündung, gleich hinter dem Geröllwall (vgl. „AUuvionen"

I, p. 108— 109) des Flussufers. Boden: Sand, von einer dünnen Schicht von Nadeln und torfartigem

Humus bedeckt. Oberholz: Larix dalmrica (7—8); Unterholz: Larix dahurica (3). Spirœa chamœ-

dryfolia f (2), Rosa acicularis (2), Myrtillus uliginosa (2), Vaccinium vitis idœa (6). Moose:

sehr spärlich.

N:o 4. Viel dichterer Theil desselben Waldes. Boden: mit einer dicken Nadelnschicht

bedeckt. Oberholz: Larix dahurica (8—9); Unterholz: Larix dahurica (5—6), Vaccinium vitis

idœa (3). Moose: fast 0.

N:o 5. Sehr dichter (9) Lärchenwald am Fusse der Berge, der Wiljuj-Mündung gegenüber.

Boden: schuttbemengter Sand, oben von Nadeln bedeckt. Oberholz: Larix dahurica (70 "/o), Betula

odorata (25 «/o), -B- verrucosa (ö'/o); Sträucher: Alnaster viridis (1), Spirœa chamœdryfolia f (l),

Rosa acicularis (1); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (3); Moose: äusserst wenig.

N:o 6. Lärchenwald zwischen Chalym und Eksenja. Ziemlich undicht. Boden: Sand, von

einer 2 Cm. dicken Nadeln- und Humus-Schicht bedeckt, frisch. Eine Menge gefallener Bäume und

halbverbrannte Baumstümpfe. Oberholz: Larix dahurica (7), Populus tremida (1), Betula verrucosa {\),

B. odorata (1); Sträucher: Alnaster viridis (1), Spirœa chamœdryfolia f (1), Rosa acicidaris (1);

Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (ô), Myrtillus uliginosa (1), Arctostaphylus alpina (3).

Moose : fast 0.

N:o 7. Lärchenwald bei Eksenja. Boden: Sand, von einer dünnen Humusschicht bedeckt.

Oberholz: Larix dahurica (6), Betula verrucosa (3); Sträucher: Pinus pumila (2), Alnaster viridis

(3), Ribes pubescens (2), Spirœa chamœdryfolia f (1), Sp. sorbifolia (1), Rosa acicularis (2), Lonicera

cœrulea (1); Halbsträucher: Myrtillus uliginosa (3), Vaccinium vitis idœa (6—7), Ledum palustre

(1). Moose: sehr spärlich.

Tom. XXXII.
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Gräser :

Calamagrostis phragmitoides f

Poa pratetuis

Festuca ovina

Schedonorus cüiatus ....
Carex amblyolepis

C. pediformis

C. amgunensis

Luzida pilosa f

Kräuter:

Equisetum pratense .

E. scirpoides

Alliuni strielum . . . .

Antklea sibirica . . . .

Goodyera repens . . . .

Coralliorrhiza innata . .

Mahringia lateriflora .

Cerastium maximum . . .

Aquilegia parviflora . . .

Anemone silvcstris . . .

Sanguisorba officinalis . .

Trifüliiim lupinaster . . .

Vicia amœna

V. viulticaidis

Orobus humilis

Viola Mauritü

Epilobiimi angiistifolium ,

Pyrola rotundifoHa f .

P. secunda f ....
P. uniflora

PedicvXaris euphrasioides

Galium boréale ....
Linncea borealis . . .

Campantda ghmerata .

C. punctata

C. rotundifoHa ....
Antennaria diœca . .

Achillea millefolium . .

Artemisia laciniata . .

Saussurea alpina . . .

Hieracium umbellatum .

Lianengewächse :

Atragene alpina f . .

N:o 1. N:o2.

1—2

N:o3. N:o 4. N:o5. N:o6.

2—
2—

2

1

1

1

2—3

_ 2

1+

1

1

1

1+

1

1

1

3

1

2—

1

1

1+

1

-
1

1+

1+

N:o7.

3—4

1-2

N:o 3,
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Uebersiclit der Vegetation. Die Taiga des Flaclilandes ist gewöhnlich dicht

und dunkel, nur am Rande gegen die Flussufer zu ist sie oft undichter. Die Bäume sind

bis nach unten verzweigt, und die Zwischenräume derselben werden oft von jungen Bäumen

gefüllt. Ueberall findet man grosse, gefallene Stämme ; sehr häufig sind alte + verkohlte

Baumstümpfe als Folgen verheerender Waldbrände. Nicht selten findet man sogar ganz

neulich durch Brand entstandene Waldlichtungen mit einer reichlichen Untervegetation von

Epilobium angustifolium. — Die Vegetation der Flachland-ïaiga ist ziemlich artenarm,

unterliegt aber in dieser Hinsicht gewissen Schwankungen. Am artenreichsten ist die

Vegetation am Taigarande, wo der Wald, wie oben bemerkt wurde, undichter ist; am
artenärmsten ist sie an den dunkelsten Stellen, weit von Flüssen.

Im Oberholze treten, ausser Larix dahurica, häufig auf: Pinus silvestris, Picea

ohovata, Populus tremula, Betula verrucosa und B. odorata, ferner: Salix caprea,

Alnus incana, Sorhus aucuparia. Unter den Sträuchern sind vorzugsweise Juniperus

communis, Alnaster viridis, Spirœa cliamœdryfolia f und Rosa acicularis zu nennen, die

jedoch selten in grösserer Menge auftreten, oft findet man ausserdem : Salix phylicifolia,

S. vägans f, S. lapponum f, hin und wieder: Pinus pumila, Salix repens, Ribes pu-

bescens, Spirœa sorbifolia, Bubus idœus f, seltener: Ribes nigrum und Lonicera cœrulea.

Von den Halbsträuchern kann Vaccinium vitis idœa ziemlich reichlich auftreten, häufig

siiul ferner: Myrtillus uliginosa, Ledum palustre und Arctostaphylus alpina, ziemlich

häufig: Empetrum nigrum, Arctostaphylus uva ursi. Die Holzlianen sind durch Atra-

gene alpina f vertreten, die besondei'S am Rande der Waldlichtungen die Bäume und

Sträucher umwindet. — Die Moose sind im Allgemeinen ziemlich spärlich vorhanden,

seltener bilden sie (besonders PtUidium ciliare) + ununterbrochene Matten. Die Avich-

tigsten sind: Ptilidium ciliare, Polytrichum juniperinum, SphœrocepJialus paluster,

Dicranum spp., Pohlia nutans, Hylocomium proliferum u. a. An Baumrinden findet

man ausserdem Orthotricha, Leslceœ u. a. Die Flechten sind noch spärlicher {Peltidea

aphtosa, Cladinœ, Cladoniœ, Cetrariœ etc.).

Die Gräsei' sind immer sehr spärlich vertreten. Am häufigsten findet man sterile

Exx. von Calamagrostis phragmitoides f, ferner: Carex amblyolepis, C. pediformis, C.

amgunensis, Poa pratensis, P. sp., Festuca ovina, ziemlich häufig: Luzula pilosa f,

Golpodium latifolmm, + zufällig: Schedonorus ciliatus, Elymus dasystachys u. a.

Die häufigsten Kräuter sind:

Eqiiisetum pratense Orobtis hmnilis Artemisia laciniata;

Aquilegia parviflora Pedieularis euphrasioides

sehr häufig sind ausserdem:

JEquisetuon scirpoides Vicia multicaulis Campanula rotundifolia ;

Anticlea sibirica Pyrola rotundifolia f
Mœhringia lateriflora Linnœa horealis
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häufig sind:

Goodyera repens

Silène repens

Stellaria graminca

Pulsatilla patcns f
Ruhus arctinis

Sanguisorba officittalis

Trifolium lupinaster

Vicia amœna

seltener sind:

Allium strictum

Coralliorrhiza innata

Lychnis sihirica

Cerastium maximum

V. cracca

Pyrola secunda f
Pleurospermmn austriacum

^Egopodiwn alpestre

TrientaUs europwa

Castilleja pallida

Boschniahia ylahra

Galium boréale

Anemone silvestris

Delphiniimi elafitm

Poteniilla nivea

Viola Mauntii

Campanula glomerata

G. punctata

Saussurea alpina

Antennaria diœca

Tanaceium vidgare

Achillea millefolium

Hieracium umbellatum;

Sedum fabaria

Pyrola iiniflora

Scorzonera radiata

Taraxacum officinale.

In den Mulden der Lena-Taiga findet man häutig kleine Sümpfe. Ueber solche

führe ich hier zwei Annotationen an:

N:o 1. Taiga Sumpf bei der Mündung des Aldati, von frischer Taiga umgeben. Areal:

einige Ha. Boden : feucht, theils von Moosen (Spliayna, Spha-rocephalus paluster, Polytrichum juni-

perinum), theils von Nadeln bedeckt. Eine Menge gefallener Stämme mit einer reichlichen Vegeta-

tion von: Cladina ra^iyiferina, Ciadonice, Ptilidium ciliare, Amblystegia etc. Der Wald ist

ziemlich jugendhch, bestehend aus Larix dahurica (8 — 9) mit Beimischungen von Picea obovota (1)

und Betula odorata (1); von Sträuchern giebt es ziemlich reichlich Spirœa salicifolia f, spärliche

Exx. von Abiaster viridis, vereinzelte von Salix vagans f und Rihes nigrmn; Halbsträucher: Myr-
tillus idiginosa (2), Vaccinium vitis idœa (2), Cassandra calycidata (3).

Gräser :

Calamagrostis phraginitoides f 3 C. neglecta 1

Kräuter :

Equisetum pratense 2 Rubus arcficus 2

Mœhringia laterifiora 1 .Egopodium alpestre 1

Colpodium latifolium 1;

Pyrola secunda f 1

Petasites frigidus 1.

N:o 2. Weiter Taiga-Sumpf bei Chalym. Der Wald ziemlich undicht (ü), von kleinen

Lärchen gebildet, mit Beimischung von Betula odorata. Unterholz: Salix pcntandra (1), S. jnjroli-

folia (1), Ribes nigrum (l), Spirœa salicifolia f (4), Myrtillus uliginosa (2), Cassandra calyculata

(3). Um jeden Baum resp. Strauch bilden die Moose (vorzugsweise Spluvroccphalus paluster und

Hypnum trichoides) grosse, feuchte — nasse Kissen; zwischen denselben giebt es kleine Wasser-

bassins mit ütricularia vulgaris und Amblystegium fiuitans.

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f ?

Colpodium latifolium 5

Kräuter :

Iris setosa 3

Stellaria crassifolia 1

N:o 3.

Eriophorum vaginatum

Carex Cajanderi 1

Comarum palustre 5

Lathyrus paluster 1

C. lœvirostris 1;

Epilobium palustre 2

jEgopodium alpestre 1.
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Wirkliche Moore giebt es nur weiter vom Flusse entfernt und zwar sollen die-

selben dort kolossal grosse Areale einnehmen, nahe von der Lena aber findet man nur

gan^ unbedeutende Waldmoore.

Folgende Annotation bezieht sich auf ein + sumpfartiges Moor bei der Aldan-Mündung,

etwa ^/2 Km. vom Flusse landeinwärts. Der Boden von einer dicken, nassen Torfschicht bedeckt.

Oberbolz: Larix dahurica (6— 7), Betida odorata (2), Alnus incana (1); Sträucher: Spirœa salici-

foüaf{\)\ Halbsträucher: Salix myrtüloides (8), Cassandra ealijculata (5—(3), Ledum palustre (2).

Die Moosdecke ununterbrochen, bestehend aus Sphagnum ohtusum mit Beimischungen von Sphœro-

cephalus paluster und Hypnum trichoides.

Gräser:

Calamagrostisp)hragmitoides f 2 Eriophorum vaginatum 2

Colpodium latifoUum 3

Kräuter :

Equisetutn pratense 1

Smilacina trifolia 1

Buhus chamœmorus 2

Carex cœspitosa 2;

Petasites frigidus 1.

Durch die Taiga ziehen eine Menge kleinerer und grösserer Bachthäler. Die

Vegetation derselben weicht in mehreren Hinsichten von der der eigentlichen Taiga ab,

anderei'seits weisen aber auch die verschiedenen Bachthäler unter einander sehr grosse

Verschiedenheiten auf.

Folgende 2 Annotationen können nur eine sehr mangelhafte Vorstellung von

der Mannigfaltigkeit derselben geben.

N:o 1. Schöner Pappelwald am Rande eines grossen Gebirgsbaches, der Wiljuj-Mündung

gegenüber. Boden: gerölibemengter Sand mit einer dünnen Humusschicht; im Frühling wird der

Boden wahrscheinlich hin und wieder überschwemmt. Bloose: sehr spärlich (Sphagnum teres, Sphœ-

rocephalus paluster, Polytrichum commune, Hypnum sp.).

Oberholz:

Phius süvestris spärl.

Larix dahurica zerstr.

Sträucher:

Pinris pumila vereinz.

Prunus padus f zerstr.

Salix daphnoides vereinz.

Halbsträucher :

Vaccinium vitis idœa vereinz.

Popidus tremula vereinz.

P. suaveolens sehr reichl.

S. viminalis vereinz.

Alnaster viridis vereinz.

Bosa acieularis reichl.

Ledum palustre vereinz.;

Gräser:

Calamagrostis phragmitoides f Colpodium latifoUum vereinz.

spärl. Poa pratensis spärl.

Betula odorata vereinz.

Sorhiis aucuparia vereinz.;

Bibes pubescens zerstr—reichl.

Spirœa sorhifolia reichl.

Triticum sj). spärl.;

Tom. XXXn.



Vegetation des Unvaldes am Lena-Fluss. 21

Kräuter:

Equisetum pratensc spärl.

Majanthemum hifoliiim reichl.

Mœhringia lateriffora zerstr.

Actœa spicata f vereinz.

Santjuisorha officinalis vereinz. Linnœa borealis zerstr.

Pgrola rottindifolia f sehv re'\ch\. Tanacetum vulgare f vereinz.

Galium horeale spärl.

Campanula rotundifoüu vereinz.

Diese Pappelwälder sind füi- die Bachthäler der Werchojanschen Berge sehr

characteristisch. Von denselben dürften die Pappelstämme, welche man sehr häufig auf

den Geröllwällen der Lena-Ufer findet, stammen; auch sind die vereinzelten Exx., welche

auf den Lena-Ufern wachsen, ohne Ausnahme aus vom Wasser transportierten Pappeln

entstanden. Sonst wurden nähmlich in der Taiga weder Pappelbestände noch vereinzelte

Pappeln gefunden ').

N:o 2. Kleines Baclitlial bei Chalym, nahe vom Lena-Ufer. Boden: Sand mit einer sehr

dünnen Humusschicht, sehr kalt (gleich unterhall) der Mousdecke geft-uren 1). Moose: reichlich (Mai-

chantia polymorpha, Pohjtnchwm commune, Sivartzia montana, Mnium sp., Stereodon areuatus).

Oberholz :

Larix dahurica zerstr.

Sträucher :

Salix viminalis vereinz.

S. vagans f vereinz.

S. pyrolifolia vereinz.

S. hastata vereinz.

Picea obovata spärl.;

Alnus incana vereinz.

Alnaster viridis sehr reichl.

Rthcs pubescens zerstr.

R. nigrum vereinz.

Rosa acicularis vereinz.

Lonicera cœrulea vereinz.

Halbsträucher: fehlen;

Gräser:

Calatnagrostis phragmifaides f 2

Colpodium latifolium 1

Trisetmn ffavescens 2

Kräuter :

Equisetum pratense

E. seirpoides

Smilacina trifolia

Coralliorrhiza innata

Delphiniiim elatum

Mœhringia lateriflora

Alle kamen + vereinzelt vor.

Caltha palustris

Ruhus aretieus

Viola biflora

JSgopodium alpestre

Pyrola uniflora

P. secunda f

Eriophnrum vaginatum 1;

P. minor

P. rotundifolia f
Scutelluria galericulata

Galium dahuricum

Saussurea sp.

Petasites frigidus.

Diese zweite Annotation kann als maassgebend für die meisten Bachthäler des

Flachlandes gelten ; nur kann Alnaster viridis oft in ziemlich reinen Beständen auftreten.

') BuNGE's Angabe (Beobachtungen der russischen Polarstation an der Lena-Mündung, Die Lena-

Expedition 1881— 1884, pag. 6), dass die Lena-Ufer etwas nördlich von Jakutsk mit „Lärchen, Pappeln,

Birken, Tannen, Kiefern und Cedern" bewachsen seien, ist also ziemlich irreführend.

N:o 3.
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D. Die Taiga zwischen der Wiljuj-Mündung und Sliigansk.

Nördlich von der Wiljuj-Mündung entfernen sich die Berge je mehr und mehr

vom Fhisse, so dass die Landschaft eine vollständige Ebene wird. Die 'Taiga-Vegetation

dieses Flachlandes gleicht sehr derjenigen südlich von der genannten Fluss-Mündung so

dass eine besondere Schilderung derselben nicht nöthig ist; auch besitze ich von dort nur

wenige Annotationen.

Je mehr nordwärts man kommt, um so mehr verändert sich jedoch die Vegetation,

vor Allem etwa vom 65 Y^" an. Es verschwinden mehrere, z. Th. sehr characteristische

Grewäclise, wie Dianthus sinensis ff, Pulsatilla paténs f, Aquücgia parviflora, Orobus

Immilis, Gampanula punctata, Artemisia laciniata u. a., ferner: Ribes pubescens, Prunus

padusf, Spirœa sorbifolia, Sorbus aucuparia; Spirœa chamadryfolia f wird viel seltener.

Die Kiefer hört etwa bei der Wiljuj-Mündung auf; der Werchoj ansehen Bergkette ent-

lang dürfte sie jedoch eine Strecke weiter nordwärts gehen. — An die Stelle dieser

südlicheren Arten treten ethche nördlichere, wodurch die Vegetation ein nördlicheres,

subarktisches Gepräge erhält.

An diesem Ort mag eine Annotation über den Lärchenwald der Lisel Agra-

fena angeführt werden.

Agrafena ist eine der seltenen Inseln der Lena, welche nicht ausschliesslich durch

Flussablagerung entstanden ist. Der Kern dieser Insel besteht nähmlich aus einem

schwach röthlichen Sandstein-Felsen, von derselben Art wie der Bachanaj-Chaja am

westlichen Ufer der Lena, dieser Insel gerade gegenüber. Beide haben früher mit ein-

ander in Zusammenhang gestanden. — Das Plateau dieses Sandsteinfelsens wird von

einem Lärchenwalde bedeckt, der als ein veritabler Theil der eigentlichen Taiga zu be-

trachten ist. Dieses Laricetum ist aber dadurch sehr bemerkenswerth, dass dasselbe von

der menschlichen Cultur weniger beeinflusst worden ist als vielleicht irgendwelcher anderer

Theil des ganzen nördlichen Eurasiens. Z\\'ar ist der Einfluss des Menschen auf den

sibirischen Urwald bis jetzt überhaupt sehr gering gewesen; immerhin haben aber die

Nomaden denselben in jeder Richtung durchkreuzt, sei es auf Jagdzügen, sei es mit

Rennthierheerden ; bisweilen kann man auf irgendwelchen alten Steg, eine alte Lager-

stelle u. s. w. treffen; vor Allem aber haben sie enorme Waldbrände verursacht. Wie

besonders v. Middenüorff hervorgehoben hat, ist es schwierig, eine grössere Wald-

fläche zu finden, die nicht Spm-en alter Brände aufzuweisen hätte. Anders verhält es

sich mit der Insel Agrafena, wo keine Spuren der menschlichen Cultur zu finden waren.

Als eine Insel ist dieselbe nähmhch gegen die Waldbrände des Festlandes vollständig

geschützt gewesen. Dazu kommt noch, dass diese Insel nie von den Einwohnern be-

sucht wird. Es wird nähmlich angenommen, dass ein schlimmer Geist, die Ursache

aller schweren Krankheiten, auf dieser Insel wohne, und wenn die Jakuten z. B. wegen

Unwetter wirklich auf der Insel zu landen gezwungen sind, bleiben sie immer nur auf

den Sandufern derselben; der Lärchenwald auf dem Berge aber dürfte kaum jemals von

einem Jakuten besucht worden sein. Während unseres Besuches hielten sich wenigstens 9
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grosse Bären in diesem Walde auf, was ja auch gewissermaassen als ein Beweis für

den Urzustand dieses Waldes gelten kann.

Der Wald der Agrafena war der schönste Hochwald, welchen ich anf unserer ganzem Reise

die untere Lena entlang Gelegenheit hatte zu sehen. Die Bäume sind bis fast 25 M. hoch,

die grössten etwas über 3 M. im Umkreis. Der Wald ist ziemlich dicht: theils berühren die

Zweige einander, theils gehen sie etwas einander vorbei. Eine Menge alter Stämme liegen auf dem

Boden. Pinus pumilahMet ein fast undurchdringliches Unterholz von 1 '/2—3 M. Höhe; beigemischt

findet man Alnaster viridis (zerslr.), Rihes (jhihcllum (spärl.), Rosa acicularis (zerstr.), Lonicem

cœndea (vereinz.); Halbsträucher: Myrtillus uliyinosa {&\Yàv\.), Vaccinium vitis idœa {vexfM.), Leduin

palustre (vereinz.). Die Moosdecke ist fast unuiiterbrocben, hauptsächlich von Ptilidiiim ciliare und

Hyloeonimn prolifermn gebildet.

Gräser:

Poa pratensis 1—^ Schedonorus ciliutus 1— Festuca ovina '^:

Kräuter:

Goodyera repens 3—4

PyroJd. rofmidifolin f 3

P. secunda f 2

Campanida rofnndifolia 'i

Achillea mïllefolimn 1

Chrysanthemum sibiricum 1-

E. Die Taiga von Sliigansk bis Bulim.

Die Taiga von Shigansk weicht in mancher Hinsicht von derjenigen weiter süd-

wärts ab und behält ihren Character beinahe unverändert etwa bis Bulun-Küsiir.

Die Bäume sind schon ziemlich krüppelhaft. Die meisten übersteigen kaum die

Höhe von 12 M. und die Dicke von etwa ''4 M. im Umkreis. Sie sind + knimm und

unregelmässig verzweigt. Das Wachsthum derselben geschieht sehr langsam'). Ferner

stehen sie so weit von einander ab, dass die Zweige verschiedener Bäume sich kaum be-

rühren. Die Verjüngung des Waldes ist äusserst schwach; junge Bäume finden sich über-

') Folgende Data über das Altei' einiger Bäume an verschiedenen Stellen unweit Shigansk können
eine gewisse Vorstellung von der Wachsthumsgeschwindigkeit a:eben:
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haupt nur wenig. Auch die Sträucher (Pinus pumüa, Betula aäenophora, Alnaster

viridis) treten spärlich auf. Der Wald ist mit einem Worte undicht und verkräppelt.

Der Waldboden ist von einer fast ununterbrochenen Moosvegetation bedeckt;

auch Flechten giebt es oft ziemlich reichlich. Noch reichlicher als auf dem Boden treten

die letztgenannten epiphytisch auf den Bäumen und Sträuchern auf. Dieser Reichthum an

Oryptogamenvegetation dürfte wohl auf eine grössere Feuchtigheit des Klimas zurück-

zuführen sein; das reichlichere Vorkommen derselben auf dem Boden dürfte ausserdem

auf einer niedrigeren mittleren Jahrestemperatur beruhen, die während des Sommers nur

eine sehr dünne (meistens 15—35 Cm.) Bodenschicht aufthauen lässt, welche letztere

deswegen immer + feucht ist; auch liegt der Schnee lange Zeit ungeschmolzen. Ferner

muss auch die Undichtigkeit der Wald vegetation die Cryptogamen-(besonders die Flechten-)

Vegetation des Bodens begünstigen, theils weil sie für die Bodenvegetation mehr Licht

durchlässt, theils weil viel weniger Baumnadeln auf den Boden fallen.

Characteristisch für die Taiga des fraglichen Gebietes ist ferner ihre Armuth

an Kräutern und ihr grosser Individiienreichthum an Halbsträuchern. Es sind besonders

zwei Halbstrauch-Arten, die durch ihr massenhaftes Auftreten der Taiga ein Gepräge

geben, nähmlich Myrtillus uUginosa und Leclum palustre. Die letztgenannte Art kommt

massenhaft auf einer etwa 7«

—

Va Km. breiten Zone beiderseits vom Flussbette vor,

weiter landeinwärts dominiert Myrtillus uliginosa. An den trocknesten Stellen herrscht

jedoch Vaccinium vitis idœa und auf windigen, + heidenartigen Flächen Betula nana f.

Wie schon erwähnt wurde, bildet Vaccinium vitis idœa die vorherrschende Unter-

vegetation an den trocknesten VVaidsteilen. Solche Waldpartieen mit Vaccinium vitis

idaea sind jedoch im Allgemeinen klein an Areal und weisen unter einander so grosse

Unterschiede auf, dass sie kaum als eine einzige Facies der dortigen Lanic-Taiga zu

betrachten sind. Von einer allgemeineren Schilderung der Vegetation derselben muss

jedoch abgesehen werden, weil ich nicht Gelegenheit hatte, die Vegetation derselben ein-

gehender zu untersuchen.

Annotationen:

N:o 1. Rand des Le^Min-Waldes N:o 1 (vgl. unten pag. 26), etwa 5

—

lU M. breit, gleich

hinter dem Erosionsabhang des Flusses. Vom Winde wird oft Sand von dem Lena-Ufer hierhin

getrieben. Oberholz (5): Larix dahurica (bis 12 M. hoch); Sträucher: Betula adenophora (1+)
Bibes glabellum (1— ); Halbsträucher: Vaccinium vitis idœa (7), Ledum palustre (2). Moose &

Flechten: fast ununterbrochen, hauptsächlich Hyloconium proliferum und H. parietinum, mit Bei-

mischungen von Gladina alpesttis, Cetraria crispa, Stereocaidon sp., Sphœroeephalus turgidus,

Dieranum sp., Hypmim trichoides.

Gräser:

Carex glohularis 2;

Kräuter :

Ooodyera repens 2 Vicia cracca 1 Pyrola rotundifolia f 3.

Stellana graminea 1
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Nio 2. Trockener Theil innerhalb der Ledum-T-diga, unweit Shigansk. Oberholz: Larix da-

hurica (5); Sträucher: Betida adenophora (1), Bibes glahcllum (1); Halbsträucher: Vaecinium vitis

idœa (8), Ledum palustre (2). Die Bodenvegetation (10) besteht hauptsächlich aus Rylocomium

pariefinum und H. prolifenim mit spärlicher Beimischung von Sjjhœrocepludus turgidus, Cladina

alpestris, Cetraria islandica, Dicranum sp.

Gräser:

Calamagrosiis sp. (ster.) 1;

Kräuter :

Goodyera repens 1 Pyrola rotundifolia f 1.

N:o 3. Wald gleich hinter dem Erosionsabhang der Shiganka. Boden: Sand mit dünnem

Torf, trucken, überhoiz: Larix dahurica (4—5); Sträucher: Betida adenophora (2), Alnaster viridis

(1); Halbsträucher: Betula nana f (2), Empetrum nigriim (4), Vaecinium vitis idœa (7), Myrtillus

uliginosa (2), Ledum palustre (2). Budenvegetation (7) : Platysma nivale, Cetraria islandica, Cla-

dina rangifcrina, Cl. alpestris, Cladoniœ, Nephroma arcticum, Ptilidium ciliare, Hyloconium

proliferum.

Gräser :

Festuca ovina 2 Sehedonorus eiliatus 1 Carex globularis 1;

Kräuter :

Equisetmn pratense 2 Pedieularis euphrasioides 1 Campanula rotundifolia 1.

Auf die Betula-Taiga beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Weite, + heidenartige Waldpartie nahe von der Shiganka; wahrscheinlicht hat hier

früher ein Waldbrand stattgefunden. Boden: Sand mit sehr dünnem Torf. Oberholz: Larix dahurica

(3); Sträucher: Betula adenophora (I); Halbsträucher: Betula nana f (5—6), Empetrum nigrum

(1), Vaecinium vitis idœa (4), Myrtillus uliginosa (3), Ledum palustre (4). Bodenvegetation (10):

Nephroma arcticum (2), Platysma nivale (3), Cetraria islandica (4), Cladina rangiferina (6— 7),

Cl. silvatica (3), Cl. alpestris (2), Ptilidium ciliare (2), Polytrichum juniperinum (3—4), Dicra-

num, sp. (2), Sphœrocephalus turgidus (8).

Gräser:

Festuca ovina 1;

Kräuter:

Pedieularis eiqthrasioides 1 P. lapponica 1.

N:o 2. Der Vorigen ähnliche Waldpartie nahe vom Shiganka-Ufer. In der Nähe kam eine

längst verfallene Jakuten-Jurte vor, woraus man wohl schliessen darf, dass die Undichtigkeit des

Waldes auf Menschenlhätigkeit zurückzuführen ist. Oberholz: Larix dahurica (3); Sträucher: Be-

tula adenophora (1); Halbsträucher: Betula nana f (7), Empetrum nigrum (1), Myrtillus uligi-

nosa (3), Vaecinium vitis idœa (2), Ledum palustre (3). Bodenvegetation : Ne'phroma arcticum (2),

Platysma nivale (3), Cetraria islandica (ö), Cladina alpestris (2), Cl. rangiferina (2), Ptilidium

ciliare (1), Spliagnum rigidum (1), Polytrichum juniperinum (4), Sphœrocephalus turgidus (5).

N:o 3. , 4



26 A. K. Cajandee.

Gräser:

Festuca ovina 1;

Kräuter:

Pedicularis lapponica 1.

Auf die Ledum-Taiga beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Wald am Lena-Ufer unweit Sbigansk. Boden: Sand, mit einer dünnen, + sandbe-

mengten, torfartigen Humusschicht bedeckt, in einer Tiefe von 25 Cm. steif gefroren. Oberholz:

Larix dahur'ica (5); Sträucher: Salix vagans f (1), Alnaster viridis (ii), Betula adenophora {2—3),

Eibes glahelltim (1), Rosa acieularis (I); Halbsträucher: Salix mijrtilloides (1), Empetrum nigrum

(1), Vaecinium vitis idœa (3—4), Myrfiüus uliginosa (o— 4), Ledum palustre {&). Bodenvegetation:

Pcltigera sp. (1+), Cetraria crispa (2), Gladina rangiferina (2), Cl. silvatiea (2), Cl. alpestris (2),

Sphagnum rigidum (2), Sphœrocephalus paluster (4), Polytrichum juniperinuyn (3), Hypnum
trichoides (4), Hyloconium proliferum (7).

N:o 2. Wald nahe von der Shiganka. Boden: wie in N:o 1. Oberholz: Larix daJturica

(ö—6); Sträucher: Juniperus communis (1), Pinus pumiln (1), Betula adenophora (4), Alnaster

viridis (3): Halbsträucher: Myrtillus uliginosa (4), Vaecinium vitis idœa (2), Lcdum palustre (6);

Moose (9): Ptilidium ciliare (3Vo), Polytrichum juniperinum (7 "/q), Sphœrocephahis i)nluster (10 "/o),

Hylocomium proliferum (80 Vo); Flechten: sehr spärlich.

N:o 3. Wald nahe von der Shiganka. Boden: feiner Sand, von einer etwa 1 Cm. dicken

Humusschicht bedeckt, frisch. Oberholz: Larix dahurica (6); Sträucher: Pitius pumila (1), Salix

chlorostachya (1), S. vagans f (1), S. glauca (1), Betula adeno2)hoi-a (2), Alnaster viridis (1);

Halbsträucher: Empetrum nigrum (4), Myrtillus uliginosa (4), Vaecinium vitis idœa (3), Ledum
jjalustre (ß). Bodenvegetation: Platysma nivale (ö), Cetraria islandica (6), Cladina rangiferina

(6), Cl. silvatiea (2), Cl. alpestris (2), Ptilidium ciliare (2), Sphœrocephalus paluster (2), S^p/i.

turgidus (3), Polytrichum juniperinum (2), Hylocomium proliferum (4).

N:o 4. Wald nahe von der Shiganka. Boden: wie in N:o 3. Oberholz: Larix dahurica

(6— 7), Picea ohovata (1); Sträucher: Salix chlorostachya (1), S. glauca (1), Betula odorata {2), B.

adenophora (1), Alnaster viridis (i); Halbsträucher: Empietrum nigrum {>), Myrtillus idiginosa {ß),

Ledum palustre (6). Bodenvegetation: Plcdysma nivale (3), Cetraria crispa (4), Cladina rangi-

ferina (Ô), CL silvatiea (4), CL alpestris (3), Ptilidium ciliare (6), Polytrichum juniperinun (3),

Dicranum sp. (2), Sphœrocephalus turgidus (ô), Hijlocomium pi-oliferum (4).

N:o 5. Wald nahe von der Shiganka. Boden: Sand, 2 Cm. dicke Humusschicht. Oberholz:

iaWa; dahurica (5); Sträucher: /Safe vagans (1), ä. chlorostachya (1), (S. glauca (1), ä. 2)hylici-

folia (1), Betula adenophora (2), Alnaster viridis (l): Halbsträucher: Betula nana f (3), Empetrum

nigrum (1), Myrtillus tdiginosa {3), Vaecinium vitis idrea (4), Lcdum palustre (6). Bodenvegetation:

Peltidea aphtosa (2), Cetraria islandica (2), C. c/-isp« (6), 'Cladina rangiferina (7), CL alpestris

(ö), Ptilidium ciliare (4), Polytrichum juniperinum (3), Pohlia nutans (2), Dicranum sp. (1),

Hylocomiun proliferum (3).

N:o 6. Wald nahe von der Shiganka. Boden: Sand, von einer 2—3 Cm. dicken, torfartigen

Humusschicht bedeckt, in einer Tiefe von 35 Cm. gefroren, feuchter als N:o 5. Oberholz: Larix

dahurica (5); Sträucher: Pinus pumila (1), Betula adenophora (2), Alnaster viridis (1); Halb-

sträucher: J5e^((k «fliia f (2), Empetrum. nigrum (2), Ledum palustre (ö), Vaecinium vitis idœa

(3). Bodenvegetation: Peltidea aphtosa (;2), Cetraria crispa (ß), Cladina rangiferina {!), Cl. alpestris

(4), Ptilidium ciliare (5), Sphagnum rigidum (2), *S>/(. fimhriatum (\), Polytrichum juniperinum

(3), Sphœrocephalus paluster & turgidus (5).
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N:o 7. Wald bei der Natara-Mündung. Boden: Sand, von einer dünnen Hnnuisschicht be-

deckt. Oberholz: Larix dahurica (6); Sträucher: Salix cldorotitachija (1), Betula adenophora (2),

Alnaster viridis (3), Rosa aciculans (1); Halbsträucher: Empetrum nigrum (3), Myrtillus nigra

(4), Vaccinium vitis idœa (4), Ledum palustre (6). Die Bodenvegetation (9) besteht hauptsächlich

aus Hylocomium proUfcnim mit spärlicher Beimischung von Feltidea aplitusa und Polijtrichum

juniperinum.

N:o 8. Wald bei der Natara-Mündung. Boden: wie oben. Oberholz: Larix dahurica (7),

Püpnhis tremula (1); Sträucher: Pinus pmnila (1), Beiida adenophora (2), Alnaster viridis (4);

Halbsträucher: Empetrum nigrum (3), Myrtillus uliginosa (2), Vaccinium vitis idœa (5), Ledum

palustre (7-—8). Bodenvegetation (9): Peltidea aphfosa (zerstr.), Ptilidium ciliare (reichl.), Sphœro-

cephalus paluster (zieml. reichl.), Hylocomium proliferum (reichl.).

N:o 9. Wald bei Krassnoje. Boden: Sand, schwach schuttbemengt, von dünnem Humus

bedeckt. Oberholz: Larix dahurica (,')); Sträucher: Betula adenophora (2), Alnaster viridis (3);

Halbsträucher: Empetrum niyrniu (1), Myrtillus uliginosa (2), Vaccinium vitis idœa (4), Ledum

palustre (6—7). Bodenvegetation (8): Peltidea aphtosa (zerstr.), Cetraria islandica (zerstr.), Cladina

rangiferina (spärl), Ptilidium ciliare (reichl.), Polytnchum juniperinum (zieml. reichl.), Dicranum

sp. (zerstr.), Sphcerocephalus turgidus (zerstr.).

N:o 10. Wald bei Bissiktjach (Durnoje), nahe vom Lena Ufer. Boden: Sand mit dünnem

Torf. Oberholz: Larix dahurica (ö— 6); Sträucher: Pinus pumila (1), Salix pJiylicifolia (1), Eibes

glahellum (2); Halbsträucher: Empetrum nigrum (2), Myrtillus uliginosa (2), Vaccinium vitis idœa

(4), Ledum palustre (6—7). Bodenvegetation (9): Peltidea aphtosa (spärl.), Ptilidium ciliare (reichl),

Sjihœrocephalus paluster (reichl.), Hypman trichoides (zerstr.), Hylocomium proliferum (sehr reichl.).

N:o 11. Wald bei Ssiktjach, nahe vom Ufer. Boden: Sand mit dünnem Torf. Oberholz:

Larix dahurica (5); Sträucher: Salix phylicifolia (1), S. ylauca (2). Alnaster viridis (2); Halb-

sträucher: Myrtillus uliginosa (2), Vacci^iium vitis idœa (4), Ledum palustre (6); Bodenvegetation

(10): Peltidea aphtosa (zerstr.), Ptilidium ciliare (reichl.), Sphœrocephalus paluster (reichl.), Sph.

turgidus (sehr reichl.), Hylocomium proliferum (sehr reichl.).

Gräser:

Calamagrostis sp

Colpodium latifolium . .

Foa sp

Festuca ovina

Carex globularis ....
Sterile, imbestimmbare .

Kräuter:

EquiseUtm pratense . . .

E. scirpoides

Goodyera repens ....
Rantinculus lapponicus . .

Kuhns chamcemorus . . .

Pyrola rotundifolia f . .

Pedicularis lapponka . .

P. etiphrasioides ....
Boschniakia glabra . . .

N:o 3.

N:o 1.
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+ selten:

Iris setosn

Antidea sibirica

Polygonum ixdijmorph um
Aetœa spicafa f

J^gopodiimi alpestre.

Auf die Myrtillus-Taiga beziehen sich die

Annotationen:

N:o 1. Wald beim Dorfe Shigansk. Boden: Sand, von etwa 5 Cm. dickem Torf bedeckt.

t)berhoIz: Larix dahurica (ö); Sträucher: Salix pentandra (!), »9. vägans f (l), Betula odorata {\),

B. adenophoia (3): Halbsträucher: Empetnim nigrum (2), Myrtillus idiginosa (7), Ledum palustre

(3). Bodenvegetation (9): Peltidea aphtosa (zerstn), Polytrichtim juniperinum (spärl.), Sphœrocephaltis

pahister (reichl.), Hypnnm trichoides (reiclil.), Hglocomium proUferum (reichl.).

N:o 2. Wald unweit Shigansk. Boden: Sand; 5— 10 Cm. dicke, ziemi. feuchte Humus-

schicht. Oberhülz: Larix dahurica (5); Sträucher: Salix pentandra (1), S. cnprca (1), S. vagans f

(2), S. phyliclfolia (1), Betala odorata (2), B. adcnophora (4), Alnaster viridis (2), Rosa acicularis

(I); Halbsträucher: Salix myrtiUoides (i), Betala nana f (2), Einpetrum nigrum (3), Myrtillus

uliginosa (8—9), Vaccinium vitis idœa (2), Ledum palustre (2). Bodenvegetation (10): Peltidea

apidosa (spärl.), Cladina rangiferina (vereinz.), Cladonia sp. (vereinz.), Polgtriclium junipcrinuin

(zerstr.), Sphœrocephalus paluster (reichl.', Amhlystcgium sp. (zerstr.), Hypnuin trichoides (reichl.),

Hglocomium proUferum (reichl.).

N:o 3. Wald unweit Shigansk. Boden: Sand mit dünnem Torf. Oberholz: Larix dahurica

(5); Sträucher: Betula odorata (1), B. adenophora (2), Alnaster viridis (1); Halbsträucher: Em-
petrum nigrum (3— 4), Myrtillus uliginosa (6— 7), Vaccinium vitis idœa (4), Ledum palustre (2).

Bodenvegetation : (9) : Cetraria islandica, Cladina rangiferitia. Ptilidium ciliare, Polytrichum juni-

perinum, Sphœrocephcdus paluster, Hglocomium proUferum.

N:o 4. Wald unweit Shigansk. Boden: wie oben, überholz: Larix dahurica {Q)\ Sträucher:

Salix chlorostachya (1), S. vagans f (1), S. glauca (1). S. hastata (1) Betula adenophora (2),

Lonicera caerulea (1); Halbsträucher: Myrtillus uliginosa (ti), Vaccinium vitis idœa (2), Arctosta-

phglus alpina (1). Bodenvegetation (10): Peltidea apiitusa (2), Platysma nivale (2), Cetraria is-

landica (4), Cladina rangiferina (3), Cl. cdpesiris (1), Ptilidium ciliare (3), Polytrichum juniperi-

num (2), Dicranum sp. (2), Hylocomium proUferum (8).

Gräser:

Calamagrostis sp. . . .

Poa sp

Festuca ovina ....
Eriophorum vaginatum .

Carex alpina ....
C. capitata

C. cœspitosa

Kräuter:

Equisetwm pratense . .

Iris setosa

Stellaria graminea . .

Rubus chamœmorus . .

N:ol.
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Epilobiwm angustifoliv/m

Pyrola rotundifolia f .

Pedicularis lapponica

Valeriana capitata . .

Campanula rotundifolia

Petasites frigidus . . .

Saussurea denticulata .

N:o 1.
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N:o 1. ^4?n«s<e*--Streifen im Thale eines kleinen Taiga-Baches unweit Shigansi<. Der Bach

ist im Sommer fast vertrocknet. Boden: Sand, fast gleich unterhalb der Oberfläche gefroren. Die

Moosdecke ist im Gebüsche fast ununterbrochen : Sphœrocephalus paluster (4), Dicranum sp. (3),

Amhlystegium exannulatum (7— 8), Hijpnum iriclioides (4— 5). Oberholz: Larix daliurica (5):

Strihieher: Aluaster viridis (9— 10), Rihes ylulteUnm (1—); Halbsträucher: Myrtiüus uliginosa (3),

Vaccinium viti^ idœa (2), Ledum paliistre (2).

Gräser :

Eriophorum vaginatinu 1

E. capitatum 3

Kräuter :

Equisetum pratense 3

E. scirpoides 1

Saxifraga cernua 1

Calatnagrostis pjhragmitoides f 3 Colpodimn latifolium 1;

Pyrola rotundifolia f 1—2 Petasites frigidiis 1.

Pedicidaris lapponica 1

Valeriana capitata 2

N:o 2. .4 ??!rt.sVer-Gebüsch am Ufer eines kleinen Taiga-Baches bei Shigansk. Boden: wie

oben. Oberholz: Larix dahurica (!),• Sträucher: Pinits piimila (I), Sidix chlorostaclu/a (I), S. hastata

(2), Alnaster viridis (9-f), Rihes ylaheUiim (1), Rosa acicularis (1). Halbsträucher: Myrtillus

uliginosa (3). Die Moosdecke: nicht ganz ununterbrochen.

Gräser:

Eriophonim capitatum spärl.

Carex mollis spärl.

C. tenuifiora zerstr.

Kräuter:

Equisetum pratense vereinz.

E. scirpoides spärl.

Iris setosa spärl.

Ranunculus lapponicus zerstr.

Saxifraga cernua zerstr.

G. loliacea reichl.

Calamagrostis pliragmitoides f
reichl.

Chrysosplenium alternifolium

s])ärl.

Comanim palustre spärl.

Ridtiis arcticus spärl.

Viola bifiora vereinz.

Colpodium latifolium spärl.;

Ejyilobium palustre spärl.

Valeriana capitata zerstr.

Petasites frigidus spärl.

Weil diese Gebüsche liin und wieder überschwemmt werden und weil dann auch

eine geringe Sedimentation stattfindet, hätten diese Alnastreta auch im Zusammenhang

mit den übrigen Alnastreten der Lena-Alluvionen, an welche sie sich eng anschliessen,

behandelt werden können; weil sie aber andererseits integrierende Bestandtheile der

eigentlichen Taiga bilden, sind sie (und desgleichen die Populeta suaveolentis pagg. 20
—21) hier beschrieben worden.

Von den Myrtillus-reichen Wäldern führen mehrere Uebergänge zu den weiter

vom Flusse befindlichen Waldmooren, die jedoch nicht näher untersucht wurden.

N:o 3.



32 A. K. Ca.tander.

F. Die Taiga nahe von der Lena-Mündung.

Etwa in der Gegend von Bulun-Küsür verändert sich der Character der Taiga

wieder bedeutend und unterliegt später kleinen successiven Veränderungen etwa bis zum

72 °, wo die nördlichsten Waldungen vorkommen. Die Bäume werden noch krüppel-

hafter. Die Epiphyten nehmen zu; die nördUchsten Lärchen sind ganz schwarz von

Alectorien. Die Moosdecke ist nicht gerade so üppig ausgebildet wie in der vorigen

Zone, die Flechten aber sind gewöhnlich reichlicher vorhanden.

In diesem Gebiete wird die Lena einerseits von dem Werchojansehen Gebirgs-

bogen, andererseits von steilen Tafelbergen begrenzt. Flachland giebt es nur wenig.

Bei Bulun sind die Berge aller Wahrscheinlichkeit nach früher überall mit Wald be-

wachsen gewesen, obgleich derselbe jetzt grösstentheils ausgerottet worden ist. Weiter

nordwärts aber sind die höheren Bergabhänge sicherlich auch ursprunglich waldlos ge-

wesen, und je weiter nordwärts man kommt, um so mehr sinkt die alpine Waldgrenze.

Die polare Grenze der Taiga geht ein wenig südlich von der Insel Tass-Ary.

Die Wälder dieses Gebietes wurden luu- ganz flüchtig auf der Reise mit dem

Dampfer Lena untersucht In der Hoffnung, dass meine Untersuchungen bald von Herrn

Lic. Phil. N. H. Nilsson-Ehle complettiert werden, werden unten meine dort gemachten

Annotationen mitgetlieilt.

Auf die Taiga der Bergabhänge beziehen sich folgende

Annotationen:

N:o 1. Lärchenwald am Nordabbang eines Berges etwa 5 Km. südlich von Küsür. Boden:

Gemisch von Sand und Schutt, oben schwach mit torfartigem Humus bedeckt. Oberholz: Larix da-

hnricn (4). Unterholz: Pinus pumün (3), Betula nana f (2), Alnaster viridis {\), Ledum palustre

(4— .0); Bodenvegetation: Cladina rangiferina (G), Gl. alpcstris (^6), Ptilidiuni ciliare {2), Sphaynum

rigidum (2), Polytrichmn juniperinum (2), Hylocomium proüferum (3), H. parietinum (5).

N:o 2. Wald am Südabhang eines Berges bei Bnlnn. Boden: sandbemengter Schutt mit

dünnem Torf. Oberholz: Larix daliurica (4, einzelne Bäume bis 160 Cm. im Umkreis); Unterholz:

Salix glauca (1), S. hastata (2), Alnaster viridis (2), Empetrum nigrum (3), Ribes glabeüum (1),

Eosa acicidaris (2), Myrtillus idiginosa (6), Ledmn palustre (2). Bodenvegetation: reichlich (9,

Hylocomium proüferum und H. parietinum, mit Beimischung von Ptilidium ciliare, Peliidea

aplitosa).

N:o 3. Etwas höher gelegener Theil desselben Waldes. Boden: wie oben. Oberholz: La7-ix

dahurica (3); Unterholz: Salix glauca (3), S. hastata (2), Alnaster viridis (4—5), Eihes glaheUum

(1), Eosa acicularis (2), Myrtillus uliginosa (6), Ledum palustre (3). Bodenvegetation: fast un-

unterbrochen.

N:o 4. Wald am Bergabhange bei Kumach-Ssur. Boden: Schutt, sandbemengt, oben von

dünnem Torf bedeckt. Oberholz: Larix daliurica {3); Unterholz: Salix phylicifolia {2), Betula nana f

(3), Alnaster viridis (2), Eihes glabellum (1—), Eosa acicularis (1), Myrtillus uliginosa (2), Vacci-

nium vitis idœa (3), Arctostcqjhylus alpina (2), Cassiope tetrayona (3—4), Ledum palustre (4—5).

Bodenvegetation (9—10): Thamnolia vermicnlaris (spar).), Dacfylina arctica (zerstr.), Cladina

alpestris (vereinz.), Ptilidium ciliare (zieml. reichl), Sphagnum rigidum (zerstr.), Polytrichmn juni-

perinum (vereinz.), Sphcerocephalus turgidus (sehr reichl), Hylocomium proliferum (sehr reichl.).
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N:o 5. Theil desselben Waldes an einer Stelle, wo das Wasser langsam hinuntersickert.

Oberholz : Larix dahurica (4) ; Unterholz : Salix phylicifolia (3), S. polaris (2), Betula nana f (4),

Alnaster viridis (1), Empetrum nigrum (3), Mijrtillus uüginosa (3— 4), Vaccinium vitis idœa (4),

Cassiope tetragona (2). Ledum palustre (3); Bodenvegetation (10): hauptsächlich Sphœrocephalus

turgidus und Hylocomium prolifermn mit Beimischungen von Sphagnum rigidum, Sph. Lind-

hergii var., Ptilidium ciliare, Stereocaidon paschale, Peltidea aphtosa und Daetylina arctica.

N:o G. Theil desselben Waldes an der alpinen Grenze. Boden: Gemisch von Sand und

Schutt, feucht, oben mit dünnem Torf. Abschüss.: etwa 30—35° nach SE. Oberholz: Larix dahurica

(2—3); Unterholz: Salix pliylicifolia (1), Betula nana f (4), Alnaster viridis (2), Empetrum nigrum

(4), Rihes glahellum (1), Myrtillus uliginosa (3), Vaccinium vitis idœa (3—4), Cassiope tetragona

(3). Bodenvegetation: Platysma nivale (2), Cetraria islandica (3), Cladina älpestris (2), Cladonia

coccifera (1), Ptilidium ciliare (5—6), Dieranum sp. (5), Hylocomium prolifermn (5), H.

rugosmn (5).

N:o 7. Lärchenwald auf einem Hochplateau unweit Ajakit. Boden: Schutt mit Sand und

Steinen gemischt, mit einer dünnen Torfschicht. Oberholz: Larix dahurica {4—b); Unterholz: Salix

phylicifolia (1), Betula nana f (2), Alnaster viridis (2), Myrtillus uliginosa (1), Vaccinium vitis

idœa (3), Arctostaphylus alpina (1), Cassiope tetragona (3), Ledum palustre (5). Bodenvegetation:

Daetylina arctica (zerstr.), Cladina rangiferina (zerstr.), Cetraria crispa (spärl), Ptilidium ciliare

(zerstr.), Sphagnum rigidum (vereinz.), Sph. sp. (zerstr.), Sjjhœrocephalus turgidus (reichl.), Hyloco-

mium proliferum (reichl.).

Gräser :

Hierochloë alpina . . .

Calamagrostis sp. . . .

Poa sp

Festuca ovina ....
Carex rigida f . .

Luzula Wahlenbergii . .

L. arcuata

Sterile, unbestimmbare

Kräuter:

Equisetum arvense . .

Äspidium fragrans . .

Lyeopodium annotinum

Tofieldia coccinea . . .

Polygomim bistorta . .

P. Pavlovskianum . . .

Silène tennis f . . . .

Alsine arctica ....
A. macrocarpa ....
Stellaria sp

Delphinium elatum . .

Ranunctdus sulphureus .

Papaver nudicaule . .

Parrya mtdicaulis . .

Eutrema Edivardsü . .

N:ol. N:o2. N:o3. N:o4.

1

2

1+

1

1

N:o5.

1

1

2-3

1

N:o6. N:o7.

N:o 3.
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Annotation:

Undichter Krüppelwald in einem Gebirgsthale der Insel Tit-Ary gegenüber an der östlichen

Seite der Lena. Boden: Schutt und Sand, mit ziemlich dünnem Torf, frisch. Olierholz: Larix da-

hurica (2, bis 70 Cm. im Umkreis und bis 5 M. hoch); Unterholz: Salix glauca (3), S. lanata (2),

S. sp. (2), Betula nana f (2), Alnastcr viridis (2), Em])etrum nigrum (2), Bibes glahellum (1),

Vacciniutn vitis idœa (2), Ledum palustre (4), Cassiopc tetragona (5). Bodenvegetation (9): Pla-

tysma nivale (spärl.), Cetraria islandica (spärl.), Cladina rangiferina (spärl.), Dadulina ardica

(vereinz.— spärL), Thamnolia vermicularis (vereinz.), Sphœrocephalus turgidus (reichl.), Hyloeomium

proliferum (sehr reichl.).

Gräser:

Calamagrostis sp. 1

Kräuter:

Polijgonum historia 1

P. Pavlovsi-ianum 2

Oxijria digyna 1

Luzula arciiata 1

Stellaria grammea 1—
Sttxifraga hieraciifolia 1

S. punctata 3

Sterile, unbestimmbare 2—3;

Dryas octopetala 2

Pyrola rotundifolia f 1.

Folgende Annotationen beziehen sich auf verschiedene Theile des Lärchenwaldes

der Küsür-Niederung. Boden: geröllgemischter Sand mit dünnem Torf.

N:o 1. Oberholz: Larix dahurica (3); Unterholz: Salix glauca (2), <S'. phylicifolia (2),

Betula nana f (5—6), Ledum palustre (4), Androineda polifoUa (2). Bodenvegetation: Platysma

nivale (zerstr.), Sphagnum sp. (reichl.), Ptilidium ciliare (zerstr.), Polytrichum juniperinmn (zieml.

reichl.), Sphœrocephalus turgidus (reichl.).

N:o 2. Oberholz: Larix dahurica (3—4); Unterholz: Salix phylicifolia (1), S. sp. (2),

Betida nana f (3), Ledum palustre (3). Bodenvegetation : Sphagnum spp. (reichl.), Polytrichum

juniperinmn, Sphœrocephalus turgidus.

N:o 3. Oberholz: Larix dahurica (4); Unterholz: Salix phylicifolia (2). S. chlorostaehya

(2), S. glauca (1), Betula nana f (4—5), Ledum palustre (t). Bodenvegetation (9): Peltidea

aphtosa, Ptilidium ciliare, Polytrichum juniperinum, Sphagnum rigidum, Sph. sp., Hyloeomium

proliferum, Sphœrocephalus turgidus.

Gräser:

Colpodium latifolium

Eriophorum vagiiiatum .

E. angustifoliimi . . .

Juncus higluinis . . .

Sterile, unbestimmbare

Kräuter:

Rtlbus chamœinorus . .

Pediculaiis lapponica .

In der Küsür-Umgebung giebt es eine Menge kleiner Moore, die jedoch nicht

annotiert wurden.

N:ol.



Verzeichniss der angeführten Phanerogamen und Gefässkryptogamen.

Athyrium crenatum (Somf.) Rupr.

Cystopteris montana (Lam.) Bernh.

Aspidium fragrans (L.) Svv.

Onoclea struthiopteris (L.) Hoffm.

Woodsia ilvensis (L.) R. Br.

t hyperborea (Liljebl.) R. Br.

W. glabella R. Br.

Phegopteris dryopteris (L.) Fée.

Ph. robertiana (L.) Fée.

Ph. polypodioides Fée.

Pteris aquilina L.

Equisetum silvaticum L.

E. pratense Ehrh.

E. arvense L.

E. palustre L.

E. hiemale L.

E. variegatum Schleich (E. tenellum (Liljebl.) Krok).

E. scirpoides Michx.

Lycopodium selago L.

L. annotinum L.

L. complanatum L.

Selaginella rupestris (L.) Spring.

Picea obovata Led.

Abies sibirica (Turcz.) Led.

Pinus silvestris L.

P. cembra L.

P. pumila (Pall.) Reg.

Larix sibirica Led.

L. dahurica (Fisch.) Turcz.

Juniperus communis L.

Hierochloë alpina R. et Sch.

Agrostis borealis Hn.(?).

Calamagrostis arundinacea (L.) Roth(?).

C. phragmitoides Hn. t Langsdorfii (Link, ?).

C. neglecta (Ehrh.) Fr. (C. stricta (Timm.) Nutt.).

C. epigea Roth.

Trisetum flavescens (L.) Beauv-

Poa arctica R. Br. (?).

P. pratensis L. (coll.).

P. spp.

Colpodium latifolium R. Br. (Arctagrostis 1. (R.

Br.) Gris.).

Festuca ovina L.

F. rubra L.

Schedonorus ciliatus (L.) Kjellm.

Triticum spp.

Elymus dasystachys Trin.

Eriophorum vaginatum L.

E. Scheuchzeri Hoppe.

E. angustifolium Roth (E. polystachyum L.).

Carex capitata L.

C. obtusata Liljebl.

C. tenuiflora Whlnb.

C. tenella Schkur (C. disperma Dew.).

C. loliacea L.

C. alpina Sw.

C. rigida Good. | Bigelovii (Torr.) Tuck.

C. caespitosa L.

C. descendens Kükenth.

C. amgunensis Schmidt.

C. amblyolepis Trautv. et Mey. (C. pensylvanica

t a. (Trautv. et Mey.) Kükenth.).

C. melanocarpa Cham.

C. globularis L.

C. pediformis Mey.

C. mollissima Christ (C. divaricata Kük.).

Juncus biglumis L.

Luzula pilosa L. f rufescens (Turcz.).

L. parviflora (Ehrh.) Dew.

L. Wahlenbergii Rupr.

L. arcuata (Whlnb.) Sw. (et aif.).

Tofieldia cernua Sm.
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Veratrum album L. f lobelianuni (Bernh.).

Anticlea sibirica (L.) Kuntb.

Alllum strictum Schrad.

A. senescens L. (?).

Hemerocallis flara L.

Lilium martagon L.

L. spectabile Link (L. daburicum Gawl.)-

Majantbemum bifolium (L.) Scbmidt.

Smilacina trifoba (L.) Desf.

Paris quadrifolius L. f obovatus (Led.).

Iris ruthenica Ait.

L setosa Fall.

Orchis sp.

Goodyera repens (L.) R. Br.

Coralliorrhiza innata R. Br.

Calypso borealis (Sw.) Salisb. et Hook. (C. bul-

bosa Rcbb. fil.).

Cypripedium calceolus L.

C. guttatum Sw.

C. macrantbum Sw.

Salix pentandra L.

S. daphnoides L. (coll.).

S. viminalis L. (coll.).

S. phylicifolia Sm. (et affi).

S. chlorostacbya Tiircz. (?).

S. hastata L.

S. pyrolifolia Led.

S. caprea L.

S. vagans Ands. f cinerascens (Wblnb.) Ands.

S. myrtilloides L.

S. repens L. (coll.).

S. lanata L.

S. lapponum L. f speciosa (Hook. & Arn.)

Trautv.

S. glauca L.

S. berberifolia Fall.

S. polaris Wblnb.

S. reticulata L.

S. spp.

Populus suaveolens Fisch.

P. tremula L.

Betula verrucosa Ehrh.

B. odorata Becbst. (B. pubescens Ebrb.).

B. nana L. f sibirica Led. (B. gland ulosa Michx.

f rotundifolia (Spach) Reg.).

B. adenophora (Trautv.).

Alnus incana (L.) D. C.

Alnaster viridis (Chaix) Spach (A. fruticosus

(Rupr.) Led., Alnus alnobetula (Ehrh.) Hart.).

N:o 3.

Urtica diœca L.

Oxyria digyna (L.) Hill. (0. reniformis Hook.).

Polygonum bistorta L.

P. viviparum L.

P. Laxmanni Lepech. (?).

P. Favlovskianum Glehn (?).

Thesium longifolium Turcz.

Silène repens Patr.

S. graminifolia (coli; f dasyphylla (Turcz.) ?).

S. tenuis Willd. f paucifolia (Rupr.) Trautv.

Lychnis sibirica L.

Dianthus sinensis L. (coll.).

f repens (Willd.) Trautv.

yj alpinus (L., ?).

Alsine verna (L.) Whlnb. (coll.).

A. arctica (Stev.) FenzI.

A. macrocarpa (Pursh) Fenzl.

A. laricina (Cham. & Schlecht.) Crantz (?).

Mœhringia lateriflora (L.) Fenzl.

Arenaria capillaris Foir. j formosa (Fisch.) Reg.

Stellaria Bungeana Fenzl.

St. graminea L. (incl. St. longipes Gold.).

St. crassifolia Ehrh.

Cerastium pilosum Led.

C. maximum L.

Paeonia anomala L.

Caltha palustris L.

Trollius asiaticus L.

Adonis aponnina f sibirica (Fatr.) Led.

Aquilegia sibirica Lam.

A. parviflora Led.

Delphinium elatum L. (incl. D. parviflorum Turcz.).

Aconitum lycoctonum L. f septentrionale Koell.

A. napellus L.

A. volubile Fall.

A. barbatum Patr.

A. Kusnetsowii Rchb.

Actsea spicata L. f erythrocarpa (Fisch.).

Atragene alpina L. f sibirica (L.) Reg. et Til.

Thalictrum kemense Fr. (coll.).

Th. fœtidum L.

Th. sparsiflorum Turcz.

Pulsatilla paténs (L.) Mill.

f Wolfgangiana Trautv. et Mey.

Pulsatilla vulgaris MiU.

Anemone silvestris L.

f ochotensis (Fisch.).

A. reflexa Steph.

A. Richardsonii Hook.
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Anemone narcissiflora L.

Ranunculus sulphureus Soland.

R. lapponicus L.

R. acer L. f borealis (Trautv.) Reg.

R. auriconius L. f Sibiriens Glchn (R. Riclileri

Borb.).

Papaver nudicaule L.

Chelidonium majus L.

Corydalis impatiens (Pall.) Fisch.

Arabis hirsuta (L.) Scop. (coll.).

A. petrpea (L.) Lam. (incl. f ambigua (D. C.)

Reg.).

Cardamine bellidifolia L.

C. macropbylla Willd.

Dentaria tenuifolia Led.

Hesperis matronalis L. f sibirica (L.).

Braya alpina Sternb. et Hoppe.

Entrema Edwardsii R. Br.

Parrya nudicaulis (L.) Boiss. (P. macrocarpa

R. Br.).

Alyssum alpestre L. (Odontharrena a. (L.) Led.).

Draba repens M. a. Bieb.

Dr. hirta L.
j^

Dr. spp.

Thlaspi cochleariforme D. C.

Umbilicus spinosus (L.) D. C.

U. malacophyllus (Pall.) D. C.

Sednm fabaria Koch.

S. aizoon L.

Saxifraga bronchialis L.

S. oppositifolia L.

S stellaris L.

S. hieraciifolia Waldst. et Kit.

S. nivalis L.

S. hirculus L.

S. cernua L.

S. punctata L. (S. aîstivalis Fisch. et Mey.).

Mitella nuda L.

Chrysosplenium alternifolium L. (coll.).

Ribes fragrans Pall.

R. nigrum L.

R. procumbens Pall.

R. glabellum (Trautv. et Mey.) Hedl. (R. rubrum

L. f gl. Trautv. et Mey.).

R. pubescens (Sw.) Hedl. (R. rubrum L. f p Sw.).

Prunus padus L. f borealis (Schub.) (Pr. petrœa

Tausch, P. padus f pubescens Reg. et Til.).

Spirœa chamsedryfolia L. f media (Schmidt).

tt alpina (Pall., ?).

Spinca salicifolia L. t alpestris Pall.

Sp. sorbifolia L.

Sp. aruncus L.

Ulmaria digitata (Willd.) (Spinxia palmata Pall.).

Dryas octopetala L.

Sieversia glacialis (Fisch.) R. Br.

Geum rivale L.

Rubus idaeus L. f aculeatissimus Mey. (f strigo-

sus (Michx.) Max.).

R. saxatilis L.

R. humulifolius Mey.

R. arcticus L.

R. chamœmorus L.

Fragaria collina Ehrh. (?).

Comarum palustre L.

Potentilla rupestris L.

P. asperrima Turcz.

P. nivea L.

P. grandiflora L. (coll.).

P. stipularis L.

P. fruticosa L.

Sanguisorba officinalis L.

Rosa acicularis Lindl.

Cotoneaster nigra (Ehrh.) Whlnb.

Crataegus sanguinea Pall.

Sorbus aucuparia L.

Trifolium lupinaster L.

Oxytropis uralensis D. C.

Astragalus danicus Retz.

A. fruticosus Pall.

Hedysarum obscurum L.

H. setigerum Turcz.

Phaca frigida L.

Vicia pseudo-orobus Fisch. & Mey.

V. cracca L.

V. multicaulis Led.

V. amœna Fisch.

Lathyrus paluster L.

Orobus lathyroides L.

0. vernus L.

0. venosus Willd.

0. humilis (Fisch.) Ser.

Géranium eriostemon Fisch.

G. albiflorum Led.

G. pseudo-sibiricum Mey.

Linum perenne L. f sibiricum (D. C.) Cham.

Polygala vulgare L.

P. sibiricum L.
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Euphorbia esula L.

Empetrum nigrum L.

Hypericum ascyron L.

Viola uniflora L.

V. biöora L.

V. (lactyloides R. & Sch.

V. Gmeliniana R. & Sch.

V. umbrosa (Whhib.) Fr. (V. Selisirkii Gold.).

V. Mauritii Tepl. (et aff.).

V. rupestris Schmidt.

Epiiobium angustifoHum L.

E. latifoHum L.

E. palustre L. (coll.).

jEgopodium alpestre Led.

Bupleurum spp.

Phlojodicarpus villosus (Fisch, et Mey.) Turcz.

Pleurospermum austriacum (L.) Hoffm.

Heracleum dissectum Led.

Cornus sibirica Lodd.

Pyrola rotundifolia L. f incarnata (Fisch.) D. C.

P. minor L.

P. uniflora L.

P. secunda L. f obtusata Turcz.

Ledum palustre L.

Rhododendron dahuricum L.

Myrtillus uliginosa (L.) Drej.

Vaccinium vitis idœa L.

Oxycoccus paluster Pers.

Arctostaphylus uva ursi (L.) Spreng.

A. alpina (L.) Spreng.

Cassandra calyculata (L.) Don.

Cassiope teti'agona (L.) Don.

C. ericoides (Pall.) Don.

Trientahs europœa L.

Androsaces villosum L.

A. septentrionale L. (incl. f lactiflorum (Pall.)

Trautv.).

Cortusa Matthioh L. f sibirica (Andrz.).

Menyanthes trifohata L.

Gentiana macrophylla Pall.

Polemonium cœruleum L.

Phlox sibirica L.

Diapensia lapponica L.

Pulmonaria mollis Wolff.

Myosotis silvatica (Ehrh.) Hoffm. f suaveolens

(Waldst. et Kit).

Thymus serpyllum L.

Phlomis tuberosa L.

Dracucephalus nutans L.

Dr. Ruyschiana L.

Dr. palmata Steph.

Stachys paluster L. f baicalensis (Fisch.) Turcz.

Linaria vulgaris Mill. f acutiloba (Fisch. Freyn).

Veronica sibirica L.

V. incana L.

Castilleja pallida Kunth.

Pedicularis lapponica L.

P. euphrasioides Steph.

P. resupinata L.

P. rubans Steph.

P. Langsdorfii Fisch.

P. lanata Willd.

Boschniakia glabra Mey.

Utricularia vulgaris L.

Plantage major L. (incl. PI. asiatica L.).

PI. media L.

Galium dahuricum Turcz.

G. boréale L.

G. verum L. t ruthenicum (Willd.).

Sambucus racemosa L.

Lonicera cœrulea L.

Linnœa borealis L.

Adoxa moschatellina L.

Patrinia sibirica (L.) Juss.

Valeriana capitata (Poil.) Link.

Campanula rotundifolia L.

C. glomerata L.

C. punctata Lam.

Aster alpinus L.

Erigeron acer L. (coll.).

Antennaria diœca (L.) Gœrtn.

Chrysanthemum sibiricum D. C.

Tanacetum vulgare L. t boréale (Fisch.) Trautv.

et Mey.

Pyrethrum bipinuatum Willd.

Artemisia sericea Web.

A. sacrorum Led.

A. laciniata Willd. (incl. f macrobotrys Led.).

A. spp.

Petasites frigidus (L.) Fr.

P. glacialis (Led.).

Arnica alpina Olin.

Cineraria campestris Retz. (C. integrifolia (L.)

Murr.).

Saussurea denticulata Led.

S. spp.

N:o 3.
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Cirsium sp. Crépis praemorsa (L.) Tausch.

Solidago virgaurea L. Cr. sibirica L.

Scorzonera radiata Fisch. Hieracium umbellatum L.

Taraxacum officinale Web. (coll.). H. virosum L.

Hypochseris maculata L. H. sp.

Yoiingia diversifolia Led.
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J 'as ausgehende Mittelalter, die Zeit des hoffnungsfrohen Aufstrebens des Humanis-

mus, ist zugleich die Zeit der Spätscholastik mit ihren Spitzfindigkeiten und Absurditäten

und die Zeit der höchsten Entwickelung der wissenschaftlichen Askese. Lange noch,

nachdem die Laienkultur und die Renaissancebildung den Kampf gegen die asketischen

Ideale aufgenommen, blieb die Grundstimniung des sittlichen Denkens auf den verschie-

densten Gebieten von diesen Idealen beherrscht. Ihre vornehmsten Träger waren die

beiden Mönchsorden der Dominikaner und Franziskaner, die, zu Anfang des XIII Jahr-

hunderts gegi'ündet, die älteren Orden bald in den Schatten stellten und allmählich in

ganz Europa sich verbreiteten. Es gab ja keinen nur einigermassen bedeutenden ge-

lehrten Beruf, in den sie sich nicht eindrängten, keine Angelegenheit in Staat und

Kirche, worein sie sich nicht mischten. Aus ihren Reihen gingen Prediger, Beichtväter,

Moralisten, Kasuisten, Missionäre, Professoren und scholastische Philosophen hervor. Tief

wurzelten auf allen Gebieten des Lebens die Vonuteile, welche sie ausbreiteten, ein.

Stolz auf ihre „docta ignorantia", die alles empirische Wissen zu Gunsten der Spe-

kulation verwarf, machten diese grübelnden Asketen, welche schon von Jugend auf

durch die Fesseln des Kirchens3'stems gebunden waren, sogar ihre ungesundesten Ein-

fälle zu Objekten des Glaubens für ihr Zeitalter. „Sie herrschen tyrannisch in den

Schulen", sagt Erasmus, . . . „sprechen sich mit mehr als censorischer Strenge über

das Glaubensbekenntnis aus: 'dieser ist Christ, jener Halbchrist, dieser Ketzer, je-

ner Halbketzer'; ihnen vertraut das Volk die geheimen Taten seines Lebens und seine

geheimsten Gedanken an. Kein Fürstenbund, keine Ehe wird ohne ihi-e Teilnahme ge-

schlossen . . . Man kann ohne sie nicht einmal sterben" ^).

Mehr als auf anderen Gebieten befremden uns die Ansichten und Auslassungen

dieser mönchischen Theologen über sexuelle Dinge, über das Weib, über ihr Seelen- und

Gemütsleben. Cave mulierem! ist ihre Losung. Das Weib ist für sie das Geschöpf,

das die Sünde in die Welt gebracht hat und noch immer das Werkzeug des Teufels

zur Verführung des Mannes bildet. Auf mannigfaltigste Weise werden von ihnen diese

und dergleichen Sätze entwickelt und kommentiert. Während die überschwengliche

Schätzung der jungfräulichen Himmelskönigin sich immer exklusiver gestaltete, wurden

alle Argumente zusammengebracht, um die Schlechtigkeit des irdischen Weibes, besonders

') Ekasmus, Adagioium chil., bei Gieseler, Kirchengesch., II 4, 290.
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des seiner natürlichen Bestimmung folgenden Weibes, zu erweisen. Die Frauenverach-

tung ist ja keine spezielle Eigentümlichkeit des christlichen Mittelalters. Die Antfassung

von der Inferiorität des „schwachen Geschlechts" geht weit zurück im Lehen der

Menschheit, so weit, als das Recht des Stärkeren geherrscht hat, gleichwie die An-

sicht, dass die Frau wegen ihrer geschlechtlichen Verschiedenheit vom Manne für die-

sen zugleich anreizend und gefährlich ist, sich in der frühesten Litteratur erkennen lässt,

man möchte sagen so früh, als man üheihaupt von einer solchen reden kann. Aber

erst, seitdem die leitenden Persönlichkeiten der Kirche, der alleinherrschenden Macht auf

geistigem Gebiet, Träger des Weiberhasses geworden, hat er eine weltgeschichtliche und

tief verhängnisvolle Bedeutung in der kulturellen Entwickelung gewonnen. Man wäre oft

geneigt, die Spekulationen dieser asketischen Autoritäten über die Ehe, irdische Liebe

u. s. w. eher für einen hi'utalen Scherz zu nehmen. Aber es darf nicht vergessen werden,

dass ihr ethisches Lehrsystem mit allen seinen Ausschreitungen einmal, d. h. in der

Zeit, wo sie die einzigen anerkannt berechtigten geistigen Führer der Völker waren,

furchtbarer Ernst gewesen, dass — um andere in diesem Zusammenhang weniger in

Betracht kommende Konsequenzen ihres Weiberhasses zu übergehen — durch ihre Be-

weisführung die Möglichkeit und „frevelhafte Bosheit" der Hexerei „wissenschaftlich"

begründet und infolgedessen die grausamen Massenvei'folgungen heraufhescliworen wur-

den, durch welche man Tausende von wehrlosen Menschen einem qualvollen Tode über-

antwortete ^).

Einen interessanten Beitrag zur Geschichte der Frauenverachtung bildet ein nach

Form und Lahalt gleich ungeheuerliches Dokument in der Summa theologica Antonius

von Florenz "), des gefeierten Lehrers der Ethik im ausgehenden Mittelalter. Dasselbe

verdient deshalb besondere Beachtung, weil es eine Vorstellung gibt \on der Art und

Weise, wie die asketischen Eiferer ihr „Hüte dich vor dem Weibe" begründeten, weil

es sich auf eine Reihe der einflussreichsten und gelesensten älteren Schriftsteller des Zeit-

alters stützt und so gewissermassen das Resultat der Entwickelung des Mittelalters in

dieser Hinsicht zusammenfasst, endlich weil es den Übergang zu einem litterarisclien

Erzeugnis bildet, das die furchtbarsten Konsequenzen des Weiberhasses jener älteren

Zeiten zieht und in einer Jahrhunderte langen Epoche unserer Zeitrechnung eine „Quelle

unsäglichen Übels" '^) geworden ist.

') Ich folge für die Entwickelung des Hexenwahns den ausgezeichneten Arbeiten von Eiezler, S.

V., Gesch. der Hexenprozesse in Bayern, Stuttgart 1896, und Han.sen, J., Zauberwahn, Inquisition und He-

xenprozess im Mittelalter, München und Leipzig 1900; Ders., Quellen und Untersuchungen zur Gesch. des He-

xenwahns und der Hexenverfolgung, Bonn 1901; Ders., in der Hist. Zeitschr. LXXXI (1898), 385 fi. Vergl.

auch HisscHius, P., System des Kirchenrechts VI, Berlin 1897, 397 fi. Auf diese Arbeiten verweise ich auch

bezüglich des älteren volkstümlichen Glaubens an die Realität der Hexen, der ja keine spezielle Neuschöp-

fung der Kirche bedeutet, sondern bis in das Altertum zurückdatiert.

=) Ich legte die Ausgabe Verona 1740 zu Grunde und bezeichne sie in den Anmerkungen S. T. Wo
es notwendig schien, habe ich dazu noch die Aullagen Norimb. 1477—79, Venet. 1479—80, Lugd. 1516 und

Venet. 1592 herangezogen.

') Ich kann mich mit den citierten Worten ausnahmsweise auf Jan.ssen-Pastor, Gesch. des deut-

schen Volkes Vlll", 557, beziehen. Dass sie ihrer Auflassung \ on der Bedeutung des Malleus nicht vollstän-

dig Ausdruck geben, ist kaum notwendig hinzuzufügen.
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Dieses Elaborat ist ein alpliabetisches Verzeichnis mit Erklärungen, in welcliem

nach den Lectiones super Ecclesiasten des Johannes Dominici „die Eigenheiten und ver-

derblichen Eigenschaften" der Weiber aufgezählt und erörtert werden. Antonin hat dem

Schriftstück in seinem theologischen Werke einen Platz gegeben, damit, wie er sagt,

„die 'amaritudo' d. h. die Bosheit des Weibes in \olles Licht treten möchte" und die

Frauen „selbst das Alphabet ihren Schülern lehren könnten".

Johannes Dominici, dem also nach Antonin die eigentliche Vaterschaft des Do-

kuments zukommt, wurde im Jahre 1357 in Florenz geboren'). Siebzehn Jahre alt trat

er daselbst in ein Dominikanerkloster, wo er sich sowohl wegen seines Eifers für die

Studien als auch durch seine asketischen Neigungen bemerkbar machte. Nach kurzem

Aufenthalt an der Universität Paris kehrte er in sein Vaterland zurück und galt bald als

eine wissenschaftliche Zierde seines Ordens. Mit grösster Energie und glänzendem Er-

folge Hess er sich auch an verschiedenen Orten Italiens, besonders in seiner Vaterstadt

und in Venedig, die Aufgabe angelegen sein, die verfallene Zucht in den Klöstern der

Predigerbrüdei' wiederherzustellen. Unter Gregor XII, der im Jahre 1406 den

päpstlichen Stuhl bestieg, wurde Dominici zum Erzbischof von Ragusa erhoben und

bald zum Kardinal kreiert. In der Folge erwählte ihn der Papst zu seinem Beichtvater

und nächsten Vertrauensmann und entsandte ihn als seinen Delegierten zum Konzil

nach Konstanz. 1419 starb er in Buda, wohin ihn Martin V, der ihn durch gleiches

Vertrauen auszeichnete, als Legat gesandt hatte. 1832 wurde er selig gesprochen. Von

seiner Bedeutung in der Geschichte des Dominikanerordens zeugt unter anderem der

Umstand, dass man in der Reihe der Brustbilder im Kapitelsaale des St. Marco-Klosters

in Florenz, durch welche Fra Angelico da Fiesole seinen Orden verherrlicht hat, das

Bild zur Linken des Ordensstifters der Überlieferung zufolge als das des Dominici

erklärte.

Dominici hat sein theologisches Wissen und seine asketischen Ideen in einer An-

zahl von Schriften niedei'gelegt. Ausser den genannten Erklärungen zum Prediger ken-

nen wir von ihm eine Reihe Predigten und homiletische Sclmften, einen Kommentar

zum XIU Kap. des ersten Korintherbriefes unter dem Titel Dell' amore di carità u. a.,

Abhandlungen über pädagogische und andere Fragen, wie Regola del governo di cura

familiäre, Locula noctis. Ferner hat er geistliche Lieder gedichtet und auch eine An-

zahl Briefe hinterlassen, welche von besonderem Interesse sind wegen der Beleuchtung,

die sie von der Art seiner Frömmigkeit geben ^).

') Bezüglich der Litteratur über Dominici vgl. Chevalier, ßep. I, 1 IST uud Suppl., '20T3; dazu Sauerland,

H., in Zeitsclirift für Kirchengesch. IX (1888), 240 fi., und Eösler, P. Aüt;., Card. Johannes Dominici, Frei-

burg i. B. 1893, ferner die Arbeiten und Hinweisungen unten Anm. 2. Die wichtigsten Nachrichten älteren

Datums über Dom. verdanken wir Johann Caroli, Vita Dom., Acta Sanctor. II. Junii, 399—118, und dem
genannten Antonin v. Florenz, Chronic. III, 471 und 683.

-) Von den grösseren Arbeiten Dominicis wurde zuerst Dell' amore di carità gedruckt. Der ersten

Autiage folgten im XVI Jahrh. vier andere und im Jahre 1889 noch eine (ed. Ceruti, A., Bologna). Die

Eegola erschien im Jahre 1860 italienisch (ed. Salvi, D , Firenze) und 1894 in verkürzter deutscher Über-

setzung (Rösler, P. Aug., in Bibl. der kathol Pädagogik VII). Das ausführlichste Verzeichnis der Schriften

Dominicis gibt EÖSLER, Job. Dom., 182 ff. Handschriften seiner Arbeiten finden sich vor allem in den Bi-

bliotheken Chigi und Barberini in Rom, Marciana in Venedig, Riccardi uud Laurentiaua in Florenz.
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Einen weit grösseren Ruhm als durch seine schriftstellerische Tätigkeit erwarb

sich jedoch Dominici als Kanzelredner. „Auch verhärtete Herzen machte er durch

seine Worte weich", schreibt von ihm sein Schüler Antonin. Einige der Zuhörer erho-

ben ihn „zu den Wolken", andere wiesen ihm einen „Platz unter den Teufeln an",

sagt er selbst von der Wirkung seiner Rede ^). Zu der späteren Kategorie sind ver-

mutlich nicht wenige von denen zu zählen, gegen welche der strenge Sittenprediger

seine Strafreden richtete, und welche mit der Excentricität und dem asketischen Grund-

zuge seiner Lehren und deren Wirkung unzufrieden waren.

Denn der Geist der Askese ist es, der aus den Predigten Dominicis wie aus sei-

nen Schriften überhaupt zu uns spricht. Besonders seine Briefe an die Nonnen des von

ihm gegründeten Klosters Corpus Christi zu Venedig gehören zu den klassischen Erzeug-

nissen der asketischen Litteratur. „Stellet Euch", schreibt er ihnen einmal ^), „auf die

Fussspitzen (unterm Kreuze) mit ausgebreiteten Armen, um Christus, den Geliebten, zu

umarmen, und wenn Ihr ihn umfasset, dann leget Eiu'en Mund an seine Seitenwunde

und trinket von der Fülle seines Blutes, bis der Durst Eurer Seele ganz gestillt ist."

Li einer Lobrede über einen verstorbenen Klosterbruder teilt er als Beweis der Sorge

des Verstorbenen, seine Keuschheit zu bewahren, mit, dass er „zum Beichthören von

Frauen, mit Ausnahme seiner Mutter und seiner Schwestern, nur unter dem Gebote des

Gehorsams und unter Androhung von Busse zu bewegen war, während er sonst doch

auch den schwierigsten Auftrag mit Freuden vollzog" "'). Er behandelt in seiner Regola

die besondere Art von Knechtschaft, die die Ehe seiner Ansicht nach mit sich bringt ''),

legt der Frau ''), für die er die Schrift verfasst hat, ans Herz, ihre Kinder nicht zu

umarmen oder zu küssen, weil sie sich dadiu'ch an solche Liebkosungen gewöhnen,

durch die sie später leicht zu Falle kommen können. Im Anschluss an Kap. VII Vers

26 ^) des Buches Jesu Sirach ermahnt er sie bezüglich ihres Sohnes, ihm nicht ein sol-

ches Antlitz zu zeigen, dass er früher von Frauenliebe ergriffen werde, als er weiss,

was sie bedeute. Dass Dominici in seinen Predigten besonders gegen den Luxus, die

Leichtfertigkeit ') und „allzu grosse Freiheit" der Frauen geeifert hat, betonen seine

Zeitgenossen ausdrücklich.

•) Antonin, Chronic. III, 682; vergl. Salvi, Regola, 2.38, Acta Sanctor. II. Junii, 404. Bi.scioni,

A., Lettere di santi e beati Fiorentini, Firenze 1736, 111.

-) BisciONi, 125, Eö.SLER, Joh. Dom., 34.

') ßuBBis, p., De rebus congregationis in prov. S. Dom., Venetiis 1751, 66 Vergl. Eösler. Joh. Dom., 21.

') „II giogo della sposa", Salvi, 167—68, 175 ff.; weshalb man auch, „quando s'approssima il tempo
délia concupiscenzia", die Jugend lehren möchte, „quanto è bella cosa e cara la libertà . . e da quanti affanai

è sciolto e miserie; le quali sa contare chi è in taie stato o fu, . .
." Vergl. die sehr charakteristischen Aus-

führungen, wie verdienstlich und selbstverständlich es ist, dass eine Witwe sich nicht zum zweiten Male

verehelicht. Salvi, lOl ff.

') Bartholommea Alberti.

") Filiae tibi sunt? Serva corpus illarum, et non ostendas hilarem faciem tuam ad illas. Dominici,

der diese Worte in seiner Regola italienisch wiedergibt, fügt noch die Fortsetzung, „accio che nou s'inna-

morino della virile faccia", hinzu. Salvi, 144. Vergl. Bibl. der Kath. Pädagogik VII, 34.

') „Levitates, lascivias atque omnis generis pompas." Acta Sanctor. II Junii, 405. Hier sei bemerkt,

dass sich auch Widersprüche in der Beurteilung des weiblichen Geschlechts in Dominicis Schriften nach-
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Es stimmt mit dem Obengesagten überein, dass Dominici in seiner Locula noctis

den Kampf gegen den Humanismus aufnimmt, indem er die Gefalir hervorhebt, die be-

sonders für die Jugend aus der Lektüre der heidnischen Schriftsteller erwachsen könne,

weil dieselben „sehr häuüg auf Abwege und ins ewige Verderben fuhren" '). So viel

indes der fromme Eiferer die Studien der Alten beanstandet, so gibt er doch in seinen

eigenen Schritten, wie so viele andere Männer der spätmittelalterlichen Kirche, ein Bei-

spiel, wie die, die sich dem wachsenden Strome des Humanismus entgegenstemmten, oft

mehr von der Anschauung und Auffassung der Alten aufgenommen haben, als sie

selbst ahnten -).

Die Lectiones super Ecclesiasten gehören der Zeit an, da Dominici in Venedig

wirkte, und sind also in den letzten Jahrzehnten des XIV Jahrhunderts entstanden.

Das Original selbst ist nicht wieder aufgefunden worden. Was wir darüber wissen,

verdanken wir Dominicis Schüler Antonin von Florenz, der eifrig für die Annahme

der asketischen Ideen seines Lehrers wirkte. Er hat uns neben anderen Auszügen aus

dem genannten Werke ^) auch die Gedanken Dominicis über die „proprietates und ne-

quitiae" der Frauen mitgeteilt. Ob das Aktenstück *) ein wörtlicher Auszug aus dem

Original ist oder eine von Antonin auf der Grundlage des Dominici zusammengetragene

Kompilation, die natürlich dann von der speziellen Auffassung des Kompilators beeinflusst

sein kann, lässt sich nicht entscheiden und ist in diesem Zusammenhang eine Frage von

untergeordnetem Interesse. Seine geschichtliche Bedeutung hat das Aktenstück vor allem

durch die Aufnahme in der Summa theologica des Antonin erhalten. Denn während die

Lectiones super Ecclesiasten des Dominici ungedruckt blieben, gewann Antonius Werk

grosse Verbreitung und hohes Ansehen in der ganzen katholischen Welt.

Die Quellen, aus denen der Kommentar des Alphabets zusammengestellt ist, bil-

den einen beträchtlichen Brucliteil der antiken und mittelalterlichen Litteratur, welche

überhaupt als Grundlage der gelehrten und kii'chlichen Bildung der letzten Jahrhunderte

weisen lassen. So sagt er z. B. in seiner Regola, dass die Frauen ihre Keuschheit besser bewahren als

die Männer und infolgedessen mehr Frauen als Männer selig werden, (Salvi, 175—176). Vergl. hiemit die

Eeflexionen des Verfs. über den Grund der Schwäche und Unvollkommeuheit der Weiber: Adamo fu di

terra tratto, Eva di carne o vero d'osso umano
;
pero fu più fragile la femina che '1 maschio, e più di lunge

dal natural fine, il quäle è posto nella speculazione della verita intellettuale (Salvi, 138— 139); dazu noch

seine Ratschläge die Kleidung der Kinder betreffend: Colori onesti, tagli debiti . . . e cosi questo osserva

nelle femine come ne' maschi, o tanto più quanto quella più imperfetta natura n'è più vaga. Salvi, 137.

Vergl. BiscioNi, 156.

') RöSLEE, Joh. Dom., 98, lOl, 119. Vergl. 103, Salvi, 134—35.

^) Beispiele, wie Dom. selbst in seinen Schriften sich auf die Alten beruft, siehe bei Rö.sler, Joh.

Dom., 104, 108. Vergl. SAL^^, 144; Antonin, Chronic. III, 682: Rarissime aUegebat poëtas, vel philosophos,

cum iamen dogmata eorum in mente habehat (Kursiv, v. Verf ).

') Antonin nennt es mit rühmenden Worten in seiner Chronic. III, 682. Auszüge in seiner Summa,
tom. I, tit. I, c. IV, V, VI; tit. II, c. IX.

*) Es steht nebst den einleitenden Worten Antonius (siehe unten) in keinem organischen Zusammen-
hange mit dem Texte des Tractats, in den es aufgenommen ist, wie ja überhaupt beträchtliche Teile der

Summa eigentlich eine Excerptensammlung sind.
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des Mittelalters diente^): die Politica, Physica und Tierkunde des Aristoteles, das dem
Theophrast zugeschriebene Liber de nuptiis -). die sogenannten Sentenzen des Philoso-

phen Secundus ^), die Komödien des Terenz, die Sprüche des älteren Seneka, die Ti'agö-

dien des jüngeren Seneka, die Paradoxen Ciceros, die Metamorphosen des Ovid und des

Apulejus und die unter dem Namen des Dionysins Cato bekannten Sprüche. Unter den

Werken der christlichen Zeit sind ausser der Bibel die Institutionen des Lactantius,

des „christlichen Cicero", zu nennen, die Werke der Kirchenväter Origenes, Hieronymus

und Chrysostomus oder die ihnen fälschlich zugeschriebenen Schriften ^), verschiedene

Heiligenlegenden, die Historien des Kirchenschriftstellers des V Jahrhunderts Orosius,

die Predigten des Bischofs Petrus Chrysologus von Ravenna, die Sentenzen des Isidorus

von Sevilla, das Spéculum Historiale des „helluo librorum", Vincentius von Beauvais.

Einen grossen Einfluss auf den Verfasser hat schliesslich die kleine Abhandlung Dis-

suasio Valerii ad Rufinum ne uxorem ducat des englischen Klerikers, Staatsmannes und

Dichters Walter Map ausgeübt, wie überhaupt die Schrift, die in Map's Arbeit De nu-

gis curialium aufgenommen ist, eine beträchtliche Rolle in der frauenfeindlichen Litteratur

des Mittelalters gespielt hat '').

Avidum animal, Monstruosum mendacium.

Bestiale baratrum, Naufi-agii nutrix,

Concupiscentia carnis, Opifex odii,

Dolorosum duellum, Prima peccatrix,

Aestuans aestus, Quietis quassatio.

Falsa fides. Ruina regnorum,

Garrulum guttur, Silva superbiae,

Herinnys armata, Truculenta tyrannis,

Lividiosus ignis, Vanitas vanitatum,

Kalumniarum chaos, Xantia Xei'sis,

Lepida lues, Ymago idolorum,

Zelus Zelotjrpys,

so lautet das monströse Alphabet. Der Komaientar desselben steht ihm an Derbheit und

Deutlichkeit nicht nach.

') Die Hinweisungen auf die Quellen sind, wie oft in der Litteratur dieser Zeit, sehr unvollständig.

-) D. h. der Auszug aus demselben, der in der Litteratur des Mittelalters von so bedeutendem Ein-

fluss gewesen ist. Hinsichtlich der Echtheit der genannten Schrift siehe Bock, F., in Leipziger Studien zur
class. Philologie 1899.

^) Siehe über ihn Bachmann, J., Die Philosophie des Neopythagoreers Secundus, Berlin 1888, Ders.,

in Philologus XLVI (1888), 385 ff., dazAi dessen Inauguraldiss. Das Leben und die Sentenzen des Philosophen

Secundus, Halle 1887.

') Beeinflussung, besonders durch die Schriften des Hieronymus, lässt sich auch oft erkennen, wo
die Quellen nicht angegeben werden.

') Für Chaucer und Johan de Meung (Roman de la Rose) siehe Skbat, W , Works of Ohaucer,

Oxford 1894.
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Das Weib ist also erstens Avidum animal: ein habgieriges Wesen, d. h. der

Habsncht ergeben. Deshalb sagt Seneka in seinem Liber declaniationum ^), dass die

Habsucht ein Franenlaster sei. Sie sind kleinlich und hilflos, zumal sie wissen, dass sie

ziemlich wenig erwerben können. Deshalb fürchten sie auch allzu sehr, es möchte ihnen

das Notwendige mangeln, wie Saphira, die in der Besorgnis, dass ihr und ihrem

Manne der nötige Lebensunterhalt ausgehen möchte, einen Teil des Geldes, das sie aus

dem Verkauf des Ackers gelöst hatten, versteckte (Apostelgesch. Kap. V) -). Ovid

ferner erzählt im vierten Buche seiner Metamorphosen, dass Danaë, die Tochter des

Akrisius, durch Gold verführt worden sei
^
), weil die Habsucht die Weiber zu jedem

Übel verleite.

Der zweite Buchstabe B bedeutet Bestiale baratrum insipidum: einen Abgnind

tierischer Unvernunft. Was ist das WeibV In Kap. XI dei' Sprüche Salomons wii-d es

ja gesagt: Ein Ring von Gold in der Nase eines Schweins ist ein schönes, doch törich-

tes Weib ^). Terenz meint, dass die Weiber fast so leichtsinnig wie Kinder sind ''), und

Lactantius, Instit. III ''), niemals habe ein Weib Philosophie verstanden, Themiste ausge-

nommen. Der natürliche Grund besteht darin, dass das Weib, sinnlicher veranlagt als

der Mann, sich weniger dem Geiste und geistigen Dingen zuwenden kann. Dies gibt

sich schon kund, wenn die Weiber sich überhaupt mit Männern unterhalten. Sie schei-

nen hinsichtlich des Intellekts gleichsam einer anderen Gattung anzugehörcMi als der Mann.

Der dritte Buchstabe C bezeichnet Carnalis coyicupiscentia, Fleischeslust, in der

die Weiber unersättlich zu sein scheinen nach dem vorletzten Kap. der Sprüche Sa-

lomons '). Deshalb heisst es in Kap. XXXVI des Buches Jesu Sirach: Ein Weib wird

jeden Mann annehmen ^). Und obgleich man das Gegenteil erwarten sollte nach dem,

was Aristoteles im Buche XIV De animalibus '') sagt: „das Weib ist kaltblütiger als der

Mann", weswegen es denn auch keuscher sein müsste, so verhält es sich doch tatsächlich

gerade umgekehrt. Der Grund davon kann sein, dass das Weib unvollkommen ist und

zum Manne strebt wie die Materie zu ihrer Form, wie Aristoteles im ersten Buche seiner

Physica ^'') lehrt, weil alles nach seiner Vollendung strebt und die Materie ihre Vollen-

') Muliebrium vitiorum fundamentum avaritia est. Seneka, Excerpta ex lib. 11 controv., decl. 7.

2) V. 1 ff.

') Anspielung auf die bekannte Fabel von Danaë und dem Goldregen. S. T. hat auro fuisse cor-

ruptam. Vergl. Ovid, IV, 611: Persea, quem Pluvio Danaë conceperat auro.

') V. 22.

=) Terenz, Hecyra, Akt III, Seen 1.

") Lactantius, pars I, lib, III, c. XXV.
') Es folgen in S. T. die Worte Tria sunt insatiohilia. et quiirtvm quod numquam dicit sufficii: I-nfer-

nns, OS, vrdvae etc., die sich im 15 und 16 V. wiederfinden. Vulgata, Aufl. 1889—1901, Eegensburg (Arndt), der

ich nach Text und Übersetzung folge, wenn nichts anderes angegeben wird, hat die Lesart os vidvae.

") V. 23. Ich gebe hier die Übersetzung Luther.s, die offenbar besser mit dem Gedankengang des

Verfs. übereinstimmt als die Arndts: ,Das Weib muss mit jedem Manne vorlieb nehmen". Allioli, J. v.

kommt Luthers Übersetzung nahe: „Das Weib nimmt mit jedem Manne vorlieb".

») Es wird ohne Zweifel Buch I, K. XIX De generatione animalium gemeint; vergl. Buch IV, K. VI.

Mir lag die Inkunabel De natura animalium libri IX. De partibus animal, libri IV. De generatione animal.

libri V, Venetiis 1498 (interprète Th. Gaza), vor.

">) K. IX.
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düng durch die Form gewinnt. Beim Zeiigungsakt nämlich ist das Weib so zu sagen

Materialprinzip, der Mann Formalprincip. Der Wunscli des Weibes, beim Manne zu

sein, ist also ein natürlicher. Jene ist keusch, mag einer sagen, die niemand begehrt

hat. Aber wenn ein Weib sich nicht schämt, wird es selbst begehren. Sein angebornes

Schamgefühl indes hält es zurück. Hat eine Fj'au dies verloren, so kann sie niemand

zm-ückh alten. Ein Beispiel haben wir an der Frau des Potiphar, die den jungen Joseph

zum Ehebruch drängen wollte. Dieser aber floh unter Zurücklassung seines Mantels.

Denn es gibt keinen anderen Ausweg vor den Weibern als die Flucht. Der hl. Bern-

hard ^) rettete sich aus den Händen seiner Wirtin, die ihn zui' Sünde reizte, indem

er „Räuber" schrie. Wie unersättlich die Frau in der Wollust ist, bezeugen noch die

Erzählungen von Kleopatra, der Königin von Alexandria, die Geschichte der Semiramis,

Königin der Assyrier, ferner die Worte des Apostels im ersten Kap. des Römerbriefes ^).

Der vierte Buchstabe D weist auf Dolorosum duellum: einen schmerzhaften

Kampf zwischen Mann und Frau, hin, weil diese einen Gegensatz zum Manne bildet.

Deshalb ist auch das Weib aus einer ki'ummen Rippe geformt, d. h. von einem Knochen

seiner Brust, der gekrümmt ist und mit seinem Wesen gleichsam kontrastiert. Man liest

von jemand, dessen Frau in einem Flusse ertrunken war, dass er beim Suchen ihres

Leichnams stromaufwärts geschritten sei und nach dem Grund gefragt, da doch schwere

Körper abwärts nicht aufwärts gegen den Strom trieben, zur Antwort gegeben habe, er

tue dies, weil seine Frau im Leben stets wider seine Worte und Aufträge gehandelt habe

und er also annehmen müsse, dass sie auch gegen alle Regel nach dem Tode ihren wi-

derspenstigen Willen beibehalten habe. Der Philosoph Sokrates antwortete auf die Frage,

ob man ein Weib nehmen solle: „Heiratest du nicht, so steht dir kinderlose Einsam-

keit, das Erlöschen deines Stammes und ein fremder Erbe in Aussicht; heiratest du aber,

so hast du stete Unruhe, Jammer und Klagen, Vorwürfe über die Mitgift, die finsteren

Gesichter ihrer Verwandten, die geschwätzige Zunge der Schwiegermutter, einen Nach-

kommen durch Ehebruch ''), das ungewisse Schicksal der Kinder zu gewärtigen". Aus

') Vergl. seine vita bei Mignb, Patr. Lat. CLXXXV, 231.

^) Ich gebe die derbe Motivierung des Verfassers im Urtext wieder. Die Belege aus der Bibel können

zugleich als Beispiel dafür dienen, wie willkürlich die Quellen benützt werden: Adeo insatiabilis luxuriae est,

ut de Cleopatra Regina Alexandriae dicatur, quod in publico prostibulo omnibus se exponens recedebat

laxata, sed non satiata. Et Semiramis, quae regnavit post Niuum virum ejus Regem Assyriorum, ita exarsit

in libidinem, ut filium ejus duceret in maritum, a quo postea occisa est. Justinus in I. (nach Epitoma historia-

rum Philippicarum Pompei Trogi, lib. I, c. II). Sed et ut dicit apostolus ad Rom. I semine relido naturali

icsu, feminae in feminas exarserunt in se hirpitudmem opérantes (Es sind die Verse 26 und 27 gemeint, die in

der Aufl. der Vulgata 1901 lauten: Propterea tradidit illos Deus in passiones ignominiae. Nam feminae

eorum immutaverunt naturalem usum in eum usum, qui est contra naturam. — Similiter autem et masculi,

relicto naturali usu feminae, exarserunt in desideriis suis in invicem, masculi in masculos turpitudinem opé-

rantes, et mercedem, quam oportuit, erroris sui in semetipsis recipientes). Nee contenta humana specie ali-

quando etiam ad bruta convertitur. Ob quod scelus Dominus mandavit in lege: Mulier, quae sucnibueritju-

mento, morte moriatur, et animal occidatur ad tollendam memoriam sceleris. Der Verfasser entnimmt diese

Worte dem dritten Buche Mos., Kap. XX, V. 16. Der vorhergehende Vers desselben Kap. hat aber den

Wortlaut: Qui cum jumento et pecore coierit, morte moriatur: pecus quoque occidite. Überhaupt werden im

ganzen Kap. die beiden Geschlechter parallel behandelt.

^) Successor alieni matrimonii. Sämmtliche von mir benützten Ausg. haben diese Version.

Tom. XXXII.



Ani(i)i/u r. Fl. und die Schätzunij des Weibes im He.retdiammer. 9

Erfalirung hat er so gesprochen, denn wie der heilige Lehrer Hieronymus in seinem

Buche gegen Jovinianus erzählt '

), hatte Sokrates zwei Frauen, die er mit ausserordent-

licher Geduld ertrug, ohne aber ihrem Schimpfen, Klagen und Schelten entgehen zu

können, und als er eines Tages, als sie wieder gegen ihn keiften, ivm sich ihrem Schelten

zu entziehen, aus dem Hause trat und sich vor demselben niedersetzte, gossen jene Wei-

ber schmutziges Wasser auf ihn hei-ab, worauf er mit unerschütterlicher Ruhe bemerkte :

„Ich wusste, dass auf Donner Regen folgen würde".

Mit dem fünften Buchstaben E wird die Frau Aestuans aestus: eine tobende

Brandung von Zorn und Ungeduld genannt Denn wie die Fluten des Meeres immer

wallen und wogen, so ist das Weib ganz und gar Unruhe -), besonders wenn es jemand

hasst, den es vorher geliebt hat. „Kein Zorn geht über Weiberzorn", heisst es im Buche

Jesu Sirach Kap. XXV ^). Und Seneka sagt in seiner siebenten Tragödie^); „Keine

Macht des Feuers und des brausenden Windes ist so gross, nicht so furchtbar die Wucht
des geschleuderten Geschosses wie der Zorn der verstossenen Gattin, die glühend liebt

und hasst. Nicht wo der nebelige Südwind die winterlichen Regenschauer herantreibt

und der Strom herabstürzt etc."

Der sechste Buchstabe F besagt Falsa fides: Unglaube. Vielleicht zeigt dies

schon die Etymologie des Wortes an: femina, femeno, d. h. geringer an Glauben '').

Es wird dies bereits beim ersten Weibe Eva klar, welche auf die Frage der Schlange,

warum sie nicht von jedem Baume im Paradiese ässen, erwiderte: „Von jedem Baume
etc., damit wir nicht etwa des Todes sterben" ^). Sie legte so Zweifel an den Worten
Gottes an den Tag und schenkte ihnen keinen Glauben. Das Weib hat nach

Matth. Kap. XXVI ') sich bemüht, das bischen Treue, das Petrus noch hatte, zu ver-

nichten, indem es ihn zweimal in der Gestalt einer Magd verleitete, Christus zu verleug-

nen **). Solches Tun geht gewissermassen aus seiner natürlichen Veranlagung hervor.

Denn weil es ein unvollkommenes Wesen ist, füi-chtet es stets betrogen zu werden,

weswegen es selbst betrügt. „Wenn ein Weib weint, so liegt nur Hinterlist in seinen

Tränen", sagt Cato ''). Das sehen wir an der Frau des Samson, die ihn hartnäckig be-

stüi'mte, ihr das Rätsel zu enthüllen, das er den Gefährten aufgegeben hatte, und dann, als

') Hieronymus adv. Jovinian., lib. I, XLVIII, bei Migne, Patr. Lat. XXIII, 278; vergl. Erasmus
Apophtegmata, § 59.

') Es ward wieder das Beispiel von der Frau Potiphars herangezogen, quae falso accusavit Josepli

et incarcerare fecit, quia noiuit sibi in scelus consentire adultéra.

') V. 23.

*) Es ist Medea gemeint; der Chor im UI Akt.

') Die Verff. des Malleus (siehe unten) hahen nur die Erklärung a fe et minus. Die vollständige

Version in S. T. bestätigt die Vermutung Hiezlers (Hexenproc. in Bayern, )02, Anm. 2.), dass die Etymologie
unter den spanischen Dominikanern (menos spanisch = weniger) entstanden ist.

') I Mos. K. m, V. 2 u. .3.

') V. 69 ff.

') Haec quantumcula fides remanserat in Peti-o, ut subverteretur. operam dedit, dum bis ancilla ad

negandiim Christum eum iuduxit.

») Cato, Disticha, lib. UI, 20.
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er es ihr erklärt hatte, ihn dadurch betrog, dass sie die Lösung denselben mitteilte

(Buch der Richter Kap. XIV) ')•

Der siebente Buchstabe G führt auf Garrulmn guttut: eine geschwätzige Zunge.

„Bin beständig durchträufendes Dach ist ein zänkisches Weib", heisst es in den Sprüchen

Salomons (Kap. XIX) -). So stritten vor König Salomon zwei Weiber (Buch III der

Kön. Kap. III) '). Der Philosoph Theophrast sagt in seiner Darlegung der Be-

schwerden, die ein Mann von seiner Frau zu erdulden hat^): „Ganze Nächte hindurch

muss man geschwätziges Klagen anhören : 'Jene geht reicher geschmückt, und ich unglück-

liche werde in der Gesellschaft der Frauen verachtet' u. s. w." In der Apostelgeschichte

Kap. XIII wird uns erzählt, die treulosen Juden hätten die frommen Frauen gegen die

Predigt des Paulus und Barnabas aufgereizt, damit sie ungünstig über sie sprächen '')

und sie auf diese Weise aus ihrem Gebiet vertrieben '').

Der achte Buchstabe H deutet auf die Woite Herinis armata. Erinnys nann-

ten die Dichter die Göttin dei- Zwietracht, gewissermassen eine höllische Furie '). Chry-

sostomus sagt in der Predigt „Wehe mir" : „Ich halte keine Bestie in der Welt mit einem

bösen Weibe für vergleichbar. Welches vierfüssige Tier ist wilder als der Löwe, odei-

welche Schlange scheusslicher als der Drache? Aber Löwe und Drache stehen ihm

nach an Bosheit. Die Löwen scheuten zurück vor Daniel in der Löwengrube. Die

furchtbare Jezebel aber tötete den irommen Naboth. Der Walüsch bewahrte Jonas in

seinem Bauche, Dalila hingegen umfing Samson mit ihren Reizen und lieferte ihn dann,

nachdem sie ihn durch Scheren des Hauptes entstellt hatte, den Fremden aus. Drachen

und gehörnte Schlangen legten ihre Wildheit ab und erbebten vor Johannes dem Täufer

in dei' Wüste. Aber Herodias Hess ihm das Haupt abschlagen und nahm das Leben

eines so grossen Mannes als Belohnung für einen Tanz hin" **).

Mit dem neunten Buchstaben I ist Invidiosus ignis: glühender Hass gemeint. Darf

man ihn bei heiligen Frauen annehmen, so noch mehr bei den übrigen. Im ersten Buche

Mos. Kap. XXI '') sehen wir ja, mit welchem Hass Sarah die Hagar nach ihrer Emp-

») V. 16 ff.

2) V. 13.

») V. 16 ff.

*) Die Auszüge au.s Theophrast. die sich bei verschiedenen mittelalterl. Schriftstellern finden, sind

wahrscheinlich den Schriften des Hieronymus entnommen (in der Druckausgabe von Hieronymus' Werken bei

MiGNB, Patr. Lat. XXIII, 276 ff).

°) scilicet quae (mulieres) eloquerentur de eis.

«) V. 50.

') Der Verf. gibt Seneka Tragoedia 8 als Quelle an. Quam superba vincit Erinnys, heisst es fer-

ner, tu nudas semper domos comitas. Die oben S. 2, Anm. 2, genannten Ausgaben haben dieselbe Version.

Der Text ist offenbar korrumpiert. Es kommen ohne Zweifel die Verse in Agamemnon, Akt I, Chor Argivar.

in Frage: Quaeque superbos urit Erinnys, Nimias semper comitata domos.

') Chrysostomüs, In decoUationem Baptistae Johannis et in Herodiadem, bei Mignb, Patr. Graec. LIX,

486 (unter den Spurien). Der Text bei Migne (wie auch der griechische bei Savile, VII, 545) hat die ein-

leitenden Worte von S. T. „Wehe mir" nicht und ist auch sonst vom Text Antonius in Einzelheiten verschie-

den. Mehr stimmen mit dem Text von S. T. die Ausg. Antwerp. 1614 (Fronton du Duc), tom. II, 480, und

die Ausg. Basil. 1530, tom. II, 342, überein. Ältere Drucke waren mir nicht zugcänglich.

«) V. 9. ff.

Tom. XXXIl.
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fängnis verfolgte; in Kap. XXX ^), mit welclier Scheelsucht Kachel auf Lea blickte, weil

sie nicht Söhne hatte wie jene. Das erste Buch der Könige Kap. I -) erzählt uns von

(lern gehässigen Neide, den Anna gegen Phenenna hegte, da sie selbst unfruchtbar war.

Das vierte Buch Mos. Kap. XII ^) schildert, wie Maria Moses hasste wegen der Ethio-

pierin, wie sie gegen ihn murrte und ihn herabsetzte. Wie sehr endlich Martha die

Magdalena beneidete, die, zu den Füssen des Herrn sitzend, dessen Worten lausclite,

während sie selbst die Bewirtung besorgte, erfahren wir aus Kap. X des Lukas-Evange-

liums '). Daher heisst es im Buche Jesu Sirach Kap. XXXVH'): „Sprich mit einem

Weibe über ihre Nebenbuhlerinnen", womit gemeint ist: „Sprich nicht mit ihr, weil Ei-

fersucht, d. h. Neid stets das schlimm veranlagte Weib beherrscht". Dazu kommt, dass

Frauen bisweilen dafür Sorge tragen, dass die, gegen welche ihre Eifersucht sich rich-

tet, durch Zauberei zu Schaden kommen.

Der zehnte Buchstabe K bezeichnet Kalumniarum chaos: ein regelloses Gemisch

von Nörgelei und Zank. Aristoteles sagt in seiner Politica III dass, wenn ein Weib

Beredsamkeit besitzt, dies nicht einer besonderen Tüclitigkeit, sondern ihrer Schwatz-

haftigkeit und dem Umstand zuzuschreiben ist, dass es von Natur aus ein zungenfertiges

Geschöpf ist "^). Und der Apostel spricht in seinem ersten Briefe an Thimoteus Kap.

V ') von Weibern, welche äusserlich den Eindruck der Heiligkeit erwecken, dennoch

aber in den Häusern herumlaufen lernen und nicht nur müssig, sondern auch ge-

schwätzig reden, ivas sich nicht siemt. Darum sagt auch ein verbreitetes Sprichwort,

dass, wer etwas an die Öffentlichkeit bringen will, es nur einer Frau zu sagen braucht,

da sie es in ihrer Geschwätzigkeit bald allen mitteilen wird.

Der elfte Buchstabe L gemahnt an die Worte Lepida lues: eine lustige Seuche

ist die Frau; denn sie weckt Wonne und Qual zugleich. Deshalb vergleicht man die

Stimme der Weiber mit dem Gesang der Sirenen, die durch ihre liebliche Melodie die

Vorbeisegelnden an sich locken, um sie schliesslich zu töten. Die Weiber leeren unsere

Börsen, benehmen uns die Kräfte und zwingen uns, Gott zu vergessen. „Süss ist der

Genuss", sagt Valerius zu Rutinus '), „aber es sticht die Schuld. Die Rose ist die

') V. 1.

^) V. 5 ff.

') V. 1 f., 8.

*) V. 38 ff.

') V. 12. S. T. hat de his, quae aemulatur, Arndt de ea.

«) Dicit Philosophus, quod si mulier sit eloquens, non est virtuti ascribendum, sed loquacitati, 3

Politicorum, quasi dicat, quod de sui natura est animal locjuax. Ich konnte den Passus in den mir zugäng-

lichen Ausgaben von Aristoteles Politica nicht finden. Vergleiche aber: viri et mulieris alia temperantia et

fortitudo; videbitur enim utique vir timidus esse, si sic fortis fuerit sicut mulier fortis, et mulier loquax, si

Sic ornata fuerit sicut vir bonus (De Republica, lib. 111, c. III, und dazu lib. I, c. VUI). Mir lag von den

älteren Drucken die Inkunabel Libri politicorum Aristotelis (cum comment. Johannis Versons Colon. 1492)

und die Ausg. Paris 1511 (comm. Jac. Fabri.) vor. Die letztere hat mulier inhonesta videretur, si sie honesta

foret, ut vir honestus. S. 37 verso.

') V. 13.

«) Die obengenannte Schrift von Map ist gedruckt in Hieronymus' Scripta supposita bei Migne, Patr.

Lat. XXX, 254 ff.; der citierte Passus S. 259.

N:o 4.
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Blume der Liebesgöttin, weil unter ihrem Purpiu- so viele Stacheln sich verbergen."

Und im V Kap. der Spräche Salomons lesen wir: „Glätter als Öl ist ihr Gaumen,
d. h. ihre Rede, aber zuletst ist sie bitter ivie Wermut'' ^).

Der zwölfte Buchstabe M bedeutet Monstruosum mendacium: ein lügenhaftes

Ungetüm. Der schon genannte Valerius sagt zu ßufinus^): „Eine Chimäre ist das

Weib, ein dreigestaltiges Scheusal, mit einem Löwenkopf geschmückt, durch den riechen-

den Leibder Ziege verunstaltet und bewehrt mit giftigem Schlangenschwanz". Er will

damit sagen, dass die Frau schön von Angesicht ist, aber ekelerregend bei der Be-

rührung und die Unterhaltung mit ihr todbringend. Da das Weib von Natur aus

lügnerisch veranlagt ist, so ist auch seine Rede eitel Lüge. Besser als der Mann versteht

es Lügen zu erfinden und sie schön zu färben, hat sie auch augenblicklich ziu- Hand,

wie Sara (I Mos. Kap. XVIII) '), als sie den Engel anlog, sie habe nicht gelacht, wie

die hebräischen Weiber Sephora und Phua Pharao gegenüber (II Mos. Kap. I) ^), wie

Raab aus Jericho (Jos. Kap. II) ''), wie Michol gegen ihren Vater Saul, als dieser

David suchte, um ihn zu töten (I Buch der Kön. Kap. XIX) ^), wie Saphira wider

Petrus (Apostelgesch. Kap. V)'). Sie lügen täglich, und was schlimmer ist: sie glau-

ben, dass sie dabei nicht sündigen, so bald sie es thun, um Aeigernis zu vermeiden,

während doch der hl. Isidorus sagt : Jede Lüge ist Sünde *).

Der dreizehnte Buchstabe N weist auf Naufragium vitae: Schifibruch des

Lebens hin. Daher sagt der Philosoph Secundus: „Die Frau ist die Verwirrung des

Mannes, ein unersättliches Tier, seine immerwährende Unruhe, eine unaufhörliche Ur-

sache des Streites, sein Untergang, wenn er seine Leidenschaften nicht beheiTscht. Sie

ist die menschliche Sklaverei" **). Und Origenes nennt, im Anschluss an die Erzählung

bei Matthäus Kap. XV ^") von dem kananäischen Weibe, das Weib die Waffe des Teu-

") V. 3 und 4. Daran schliesst sich folgende Geschichte aus der Vita des Thomas v. Aquino: Per
hanc quaesierunt consanguinei S. Thomae de A(juino pervertere mentem ejus a proposito religionis, mittentes

ad eum in cameram strictam puellam pulrhram suggestricem libidinis, sed puer sanctus a Deo confortatus

viriliter restitit, titioue ignis in caméra exsistentis assumto in manu, eam de caméra expulit. Vergl. Acta
Sanctor. Martii I, 661.

2) MiGNE, Patr. Lat. XXX, 255.

») V. 15.

') V. 15 ff.

») V. 2 ff.

«) V. 11 ff.

') V. 8.

«) LsmoRUS, Sententiarum lib. H, c. XXX; Migkb, Patr. Lat. LXXXm, 632.

') Et de isto (Secundus) — so wird ferner mitgeteilt, um die Unersättlichkeit der fleischlichen Begier-

den der Frau zu beweisen — narrat Vincentius in spécule historiali, quod revertens a studio in civitatem suam,
quum audisset multa de incontinentia mulierum, voluit hoc experiri de matre sua, unde in habitu transfor-

mato, ut peregrinus accessit ad doraum matris, quae hospita erat, et quum promisisset sibi certam pecuniam,
ut dormiret cum ea, et illa acquievisset, de nocte (juum illa provocaret eum ad opus nefarium, ille manifesta-

vit se filium suum, ex quo illa erubuit, ut mortua sit prae confusione. Vergl. Vincentiu.S, Spéculum majus
Tom IV (Spec. hist. lih X, c. LXX). Mir lag die Ausgabe Venetiis 1591 vor. Offenbar hat der Verf. auch
für den oben im Text angeführten Spruch Vincentius als Quelle benutzt. Vergl. Vinc, lib. X, c. LXXI.

'") V. 22.

Tom. XXXn.



Antonin v. Fl. und die Schätzung des Weibes im Hexenhammer. 13

fels, den Anfang der Sünde, die Mutter der Schuld, die Ursache der Übertretung des

göttlichen Gebotes und der Vertreibung aus dem Paradiese ^).

Der vierzehnte Buchstabe bedeutet OcHi opifex: des Hasses Handlangerin.

„Keinen Freund", sagt ïheophrast -), „können wir haben, keinen Genossen. In der

Liebe zu einem anderen argwöhnt sie Hass gegen sich selbst". Und wie hasst das

Weib, welcher Hass ist das nicht! Ihr Hass ist unübertrefflich und erstreckt sich weit.

Daher äussert sich Valerius gegen Rufinus ^): „Mache den Versuch! Das Weib wagt

alles, wenn es liebt und hasst, und ist erfinderisch, wenn es Schaden stiften will" *).

Der fünfzehnte Buchstabe P besagt Prima peccatrix: Quelle der Sünde. Petrus

Eavennas sagt in seinem Sermo resurrectionis : „Der Ursprung der Sünde, die Schöpferin

des Übels, der Weg des Todes, der Name des Grabes, die Pforte der Hölle, die Notwen-

digkeit des Jammers ist das Weib" "). Daher trat der Teufel lieber an das Weib

heran, um es zu versuchen, als an den Mann, da er ihr nämlich weniger Verstand und

Urteilsfähigkeit zutraute als dem Manne. Sie fiel, und damit nicht zufrieden, riss sie

auch den Mann mit ins Verderben.

Der sechzehnte Buchstabe Q bezeichnet das Weib als Quietis quassatio: Störung

der Ruhe. Valerius erzählt "^

), dass Phoroneus, ein griechischer König, am Tage seines

Todes zu seinem Bruder Leontius gesprochen habe: „Zimi höchsten Glücke hätte mir

nichts gefehlt, wenn mir nur immer eine Frau gefehlt hätte". Als Leontius fragte,

inwiefern eine Frau ein Hindernis dafür wäre, gab er zur Antwort: „Alle Ehemänner

wissen es". Und Cato Uticensis meint: „Wenn die Welt ohne Weiber sein könnte,

so würden wir des Verkehrs mit den Göttern nicht entbehren". Cicero antwortete auf

die Frage, warum er seine Frau Verstössen habe, er könne sich nicht einem Weibe und

der Philosophie zugleich widmen. Eine Ursache, weshalb Plato mehr als andere heid-

nische Philosophen über das Göttliche geschrieben hat, ist auch die, dass er niemals

eine Frau berührte, sondern immer jungfräulich blieb.

Der siebenzehnte Buchstabe R charakterisiert die Frau als Regnorum ruina: den

Ruin der Staaten, „wenn sie nämlich böse ist" '). Forschen wir, so weit Menschendenken

reicht, zurück, so werden wir tinden, dass beinahe alle Reiche der Welt durch Weiber-

') Das Oitat geht auf die wegen ihrer Echtheit so lange umstrittene Hom. VII zurück. Die Worte

finden sich in der Ausgabe Paris 1574 in Tom. n, 287. Auch hier ist die Art, wie im Kommentar des S. T.

die Quellen benutzt werden, charakteristisch. Der Text in Hom. VII lautet: Et ecce mulier, caput peccati,

arma diaboli, expulsio paradisi, delicti mater, corruptio legis antiquae (S. T. hat transgressio legis divinae);

et ecce mulier veniebat ad dominum Jesum. Mulier Chananaea, muUer alienigena, de gentibus novella plan-

tatio. Mirum negotium: Judaei fugiunt, Chananaea sequitur, domestici derelinqunt, alienigena haeret, jüngere

et proximare cupit. So auch die Ausgabe Paris 1512 (Jac. Merlin), tom III, f. 126. Ältere Drucke waren

mir nicht zugänglich.

-) MiGNE, Patr. Lat. XXIII, 276—77. S. T. hat Alterius amore, der Text bei Migne alterius amorem.

') Migne, Patr. Lat. XXX, 259.

*) Auch hier wird zum Beweise, dass dies stets der Fall ist, im Text des S. T. das Beispiel von der

Herodias, „quae insidiabatur Joanni et ex odio ad eum procuravit mortem ejus", noch einmal herangezogen.

°) Petrus Chrysologus, Sermo LXXIX; bei Migne, Patr. Lat. LU, 423. S. T. hat peccati caussa,

mali author; Migne mali caussa peccati author.

') Migne, Patr. Lat. XXX, 257.

') Der Verfasser hält es merkwürdigerweise für notwendig, hier diesç Bedingung einzuschieben.
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schuld vernichtet worden sind. Zuerst wurde das glückliche Troja, wegen des Raubes

eines Weibes, der Helena, zerstört, und Tausende von Griechen fielen. Das Reich Israel,

hatte viel Unglück, Übel und Verhängnis wegen der verruchten Königin Jezebel und

ihrer Tochter Athalia, der Königin im Reiche Juda, auszustehen, welche letztere be-

kanntlich alle ihre Enkel nach dem Tode ihres Sohnes erschlagen Hess, um selbst auf

den Tron zu kommen. Aber beide starben selber eines gewaltsamen Todes. Ebenso

hatte das Römerreich eines sittenlosen Weibes, der Königin Cleopatra von Aegypten

wegen viel Unheil zu erdulden; und solche Beispiele Hessen sich noch mehr anführen.

Der achtzehnte Buchstabe S führt auf Superbiae silva: die Fülle der Hoffart. Des-

halb ruft Chrysostomus aus: „Unheil über Unheil ist ein böses Weib, ob sie arm ist oder

reich, Ist sie verheiratet, so hört sie Tag und Nacht nicht auf, ihren Mann mit leiden-

schaftlichen Worten zu reizen, bisweilen nichtswürdig schmeichelnd, bisweilen heftig und

ungestüm. Hat sie einen armen Mann, so lässt sie nicht nach, ihn zu Zorn und Zank

aufzustacheln. Wenn sie Witwe ist, so sieht sie mit Verachtung auf alle herab und

lässt sich im Hochmutsdünkel zu allerlei Vermessenheit hinreissen" ^).

Nach dem neunzehnten Buchstaben T ist das Weib Truculenta tyrannis: eine

grimmige Tyrannei. „Wenn du einer Frau dein ganzes Haus überlassest", sagt Theo-

phrast -), „so musst doch auch du ihr noch dienen. Behältst du etwas für dich, ob

Wichtiges oder auch das UnAvichtigste, so vermeint sie, man hege gegen sie kein Ver-

trauen. Sie veranlasst Zänkerei, iind wenn du nicht nachgibst, so bereitet sie Gift, geht

mit Wahrsagern und Opferschauern zu Rate". Was Weiberherrschaft ist, darüber mag

man Cicero in seinen Paradoxen hören: „Soll der etwa für frei gelten, den ein Weib

beherrscht, dem es Gesetze auferlegt, dem es vorschreibt, gebietet, verbietet, was ihm

gut dünkt; jener, der nichts zu versagen vermag oder wagt, wenn es fordert? Ich bin

der Ansicht, er sei nicht nur ein Sklave, sondern der nichtswürdigste unter den Sklaven

zu nennen, auch Avenn er aus hochedler Familie stammt" ^).

Mit dem zwanzigsten Buchstaben V wird ausgedrückt Vanitas vanitatum: Eitel-

keit der Eitelkeiten (das ist jedermann sattsam bekannt). Es gibt wohl nicht einen Mann

auf der Welt, der dem gütigen Gott so sehr zu gefallen strebt, wie das Weib mit

seinem eitlen Treiben den Männern zu gefallen trachtet. Ein Beispiel bietet das Leben

der hl. Pelagia, die, als sie noch den Weltfreuden ergeben war, ihren Schmuck in den

) Vergl. MiGNB, Patr. Graec. LIX, 487, und oben S. 10 Anm. 8. Der Gedankengang ist auch hier, wie

in der Ausgabe v. Fr. du Duc vollständiger durchgeführt als in S. T. Er lautet bei Migne: O malum, omni

malo pejus mulier mala! Si inops sit, malitia ditatur; si facultates habeat malitiae coopérantes, duplex est ma-

lum, intolerabile animal, incurabilis morbus, immanis fera ... Si principis uxor sit, nocte dieque virum ad

necem dolo inferandum excitât, ut Herodias Herodem; si pauperem virum habeat, ad rixas et pugnas ipsum

concitat; si vidua sit, ipsa sola omnes dedecore afficit.

^) Vergl MiGNB, Patr. Lat. XXIII, 277 . . . fidem sibi haberi non putabit; sed in odium vertetur ac

jurgia, et ni-si cito consulueris, parabit venena. Anus et aruspices et hariolos ... si intromiseris, periculum

pudicitiae est. Die Inkunabel Basil. U97 (t. I, pars I, cap. XXVIII) hat dieselbe Version. Der Text in S.

T.: fidem sibi adhiberi non putabit et jurgia concitat, et uisi cito consulueiùs, parat venena, aruspices et

ariolos consulit.

') Cicero, Paradoxon V, cap. II.
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Strassen Antiochiens so auffallend zur Schau trug, dass ein frommer Vater namens

Nonnus bei ihrem Anblick in Tränen ausbrach und zu seinen Gefährten sprach, dass

er niemals in seinem ganzen Leben sich so viel Mühe gegeben habe, Gott gefällig zu

sein. Durch seine Redegabe wurde denn auch scliliesslich Pelagia bekehrt ').

Der einundzwanzigste Buchstabe X erinnert an Xantia Xersis: des Xerxes Lei-

denschaften und Ungestüm. Dieser kam nach Orosius -) mit einem fast unzählbaren

Heere luich Griechenland, voll der grössten Entwürfe, wiuxle aber, weil er sie regellos

und verworren verfolgte, von einem kleineu Heer der Griechen unter Leonidas über-

wunden. So besitzen auch die Frauen den Fehler, dass sie sich nicht beherrschen wol-

len, sondern alles in rasender Hast betreiben und ihren Einfällen folgen ohne ein

Fünkchen Pflichtgefühl. „Wie, du zauderst, meine Seele", sagt Seneka in der Person

der rasenden Medea '), „einem glücklichen Antrieb zu folgen? Wie grausam muss denn

die Rache sein, wenn sie dich befriedigen soll?" Er legt hier besondern Wert darauf,

zu zeigen, dass die Frau sich nicht beherrschen will, sondern nach plötzlichem Einfall

vorgeht, sogar zu ihrem eigenen Schaden, wie man von vielen Weibern liest, dass sie

Selbstmord begangen haben aus Liebesgrani oder Schmerz über die Unmöglichkeit sich

zu rächen.

Nach dem zweiundzwanzigsten Buchstaben Y ist die Frau Ymago idolorum, ein

Götzenbild; denn wie ein Götzenbild gemalt und geschmückt wird, so malt und ziert sie

sich. Nicht einmal der Tempel Gottes wird so sehr mit Gold und kostbaren Steinen

geschmückt, wie das armselige Weib. Auch in dei- Hinsicht ist es ymago idolorum,

weil es in grösserem Massstabe Götzen dient als irgend ein anderes Geschöpf, und

weil es zur Zauberei greift. Was soll ich sagen von der Macht, die die Weiber durch

ihre Zauberkünste und ilu'e Magie besitzen? Apulejus erzählt in seinem Asinus au-

reus von der Zauberin Meroë, dass sie den Himmel herniederlassen, die Erde emporheben,

die Quellen leeren, die Götter ihrer Macht berauben, die Manen heraufbannen, die

Gestirne auslöschen und den Tartarus selbst erleuchten kann *). Auch im Kap. XXVIH '')

des ersten Buches der Könige lesen wir von einer Wahrsagerin, dass sie der Aufforde-

rung Sauls gemäss Samuel auferstehen Hess; von der Zauberin Circe sodann ist bekannt,

dass sie dui'ch einen Trank Menschen in Tiere verwandelte. Deswegen sagt Lukan:

„Die Seele geht durch Zauberei zu Grunde, obgleich sie durch kein Wüten eines Gift-

tranks Schaden nimmt" "^). Kein Wunder! Der Teufel besticht durch solche Zauber-

künste mehr die Weiber als die Männer.

') Acta Sanctor. Oct. IV, 2-48 ff., 252 ff. De S. Pelagia poenitente Hierosolymis. Der Text in

S. T. hat Nonus.

-) Oro.siu.s, Historiarum lib. II, c. IX—X; bei Migne, Patr. Lat. XXXI, 765 ff. Die Version des

Orosius ist natürlich unrichtig.

^) Seneka, Medea, Akt. V, Scen 1.

') S. T. hat fontes haurire, deos infirmare; neuere Auflagen (vergl. Apuleius, Met., Lips., 1897, (Teubner)

I, S. 7.): fontes haurire, montes diluere, mânes sublimare, deos infimare; die Inkunabel Bononia 1500 (comm.

Philippo Beroaldo), die mir vorlag, hat infirmare. I. S. 14.

») V. 7 ff.

") Mens hausti nuUa sanie polluta veneni incanata perit. 26, ijuaestio 5. Die Worte stehen in den

Ausgaben Norimb. 1477—79, Lugd. 1516 und Venet. 1582 der Summa theol. Die Ausg. Verona 1740 hat
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Dei' dreiundzwanzigstc und letzte Buchstabe Z kennzeichnet das Weib als Zelus

Zelotypus: Urbild der Eifersucht. Eifersucht beherrscht es durch und durch. So erzählt

Hieronymus in seiner Schrift über Daniel, dass Laodice, die Gemahlin des Antiochus,

des Königs von Syrien, Gift nahm, in eifersüchtiger Besorgnis, derselbe möchte der Bé-

rénice, die gleichfalls seine Gemahlin war, mehr Liebe zuwenden als ihr. Aber sie er-

reichte auch, dass Bérénice und ihr Sohn auf Befehl des Antiochus getötet wurden ^).

„Sei nicht eifersüchtig", sagt Jesu Sirach Kap. IX, „auf das Weib an deinem Busen,

damit sie die böse Lehre, die du ihr gibst, nicht gegen dich übe" -). Denn es heisst:

„Alle Bosheit ist gering gegen die Bosheit eines Weibes". Und weil Salomon mit allzu

glühender Liebe sich den Weibern hingab, lernte er von ihnen ihre Schlechtigkeit und

liess sich, von Liebe zu ihnen betört, dahin bringen, ihren Götzen zu huldigen •').

Der Kommentar des Alphabets wird mit einigen rühmenden Worten über die

gottesfürchtigen Weiber abgeschlossen, mit einem Hinweis auf das letzte Kap. der Sprü-

che Salomons — „das goldene Alphabet der Frauen" wie man es heisst ') — und auf

die „Virgo gloriosa Maria", die „nicht nm- alle Weiber, sondern auch alle Männer und

Engel an Heiligkeit übertraf", und zu der daher die Worte „Du bist gebenedeit unter

den Weibern" gesprochen wurden. Der Segen, den Maria in die Welt bi'achte, hat ja,

wie Hieronymus lehrt, alles das aufgehoben, was an Unheil der Fluch der Eva, „die

Ursache dieses Alphabets", nach sich zog. Daher wiid den Weibern ihretwegen und

um ihrer Nachfolgerinnen willen im alten Testament Übles nachgesagt, im neuen dagegen

wegen der Maria viel Gutes. Auch offenbarte sich ja Christus nach seiner Auferstehung

zuerst seiner Mutter und dann der Magdalena, die (ihn) mehr (als die anderen) liebte ').

Diese abschliessenden Worte können den Eindruck des absurdesten Weiberhasses

nicht abschwächen, den das Alphabet gewährt, und den wir bereits bei der Lektüre der

Einleitung, mit welcher Antonin das Ganze versehen hat, empfangen haben. Hier citiert

und kommentiert er hauptsächlich V. 27 des VII Kapitels des Predigers: Ich fand, dass

bitterer als der Tod ein Weib ist, welches ein Fanggarn ist, dessen Herz ein Netz

ist und dessen Hände Fesseln sind. Wer Gott gefällt, wird ihr entkommen °), wer

Manes haiisti nuUa etc.; die Ausg. Venet. 1479—80 Mens nulla etc. Bei Lukan konnte ich den Satz nicht

finden. In der Tat lässt ja auch schon die Quellenangabe auf einen anderen Gewährsmann schliessen.

M Die Version in S. T. ist offenbar unrichtig. Der Text bei Hieronymus (Commentariorum in Danie-

lem liber, cap. XI) lautet; Antiochus autem Berenicen consortem regni habere se dicens et Laodioen in con-

cubinae locum, post multum temporis amore superatus, Laodicen cum liberis suis reducit in regiam. Quae,

metuens ambiguum viri animum, ne Berenicen reduceret, virum per miuistros veneno interfecit, Berenicen

autem cum filio . . . occidendam tradidit. Migne, Patr. Lat. XXV, 560. Die von Erasmus besorgte Ausgabe
(BasU. 1516, tom. V, 281 verso), hat dieselbe Version wie Migne. Ältere Drucke standen "mir nicht zu Gebote.

') V. 1.

') Vergl. DoMiNici in der Regola, Salvi, 142: Se Salomone non fusse stato da picciolo allevato ne'

carnali desiderj. non arebbe in dodici anni avuto flgliuolo e in trenta partorito idolâtra (Salvi idolatria) sov-

verso dall' amore feminile.

*) Der Vers 10 und die folgenden fangen im Hebräischen jeder mit einem anderen Buchstaben des

Alphabets an; daher der Name.
') Der Text hat quae plus amabat.
') S. T. hat fugiet, Vulg. effugiet. Arndt und Allioli übersetzen entkommen (Luther entrinnen).
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aber ein Siinder ist, wird von ihr gefangen werden. „Die Fi'an wird deswegen bitterer

als der Tod genannt", erklärt Antonin, „weil der natürliche Tod den Leib, die Schuld

aber, die ihren ersten Ursprung in Eva hatte, die Seele tötet, da sie uns der Clnade

beraubt; sie ist daher auch die eigentliche Ursache des körperlichen Todes" ^). Auch

deswegen heisst man die Frau bitterer und gefährlicher als den Tod, weil der körper-

liche Tod ein offener schrecklicher Feind ist, die Frau dagegen ein verführerischer und

versteckter. Sie wird ein Fauijgarn der Jäger ~), das ist der Dämonen genannt, mit

welchem diese die Vögel und Tiere des Waldes, mit anderen Worten die Beschaulichen

und Einsiedler fangen, durch Betören des Gesichtssinnes, wie bei David und vielen Ere-

miten, oder des Ohres, wie bei Adam ''). Bernhard sagt, dass die Stimme der Frau ein

Zischen der Schlange ist ^) und der Prophet Habakuk: „Ilir Anr/esicht ist wie ein Glut-

wind^ ''). Ein Nets wird i/ir Her.> genannt, d. h. die Leidenscliaft für das Weib ist

ein Fallstrick. Dadurch werden die Fische — die Menschen, die im Meere der Genüsse

schwimmen — gefangen. Denn „alles zield er'' , nämlich der Teufel, „mit der Angel empor",

sagt Habakuk'^). Allzu grosse Liebe zu seiner Halbschwester Thamar brachte Aamon dahin,

sie gegen ihren Willen zu entehren (II Buch der Kön. Kap. XIII) '

). Die Bände
sind für die Frauen Ketten zum Festhalten, sind Gaben oder besser Bindemittel, die die

Männer so fest gebunden halten, dass diese sich nur mit Mühe freimachen können.

Antonius Summa theologica wurde vom XV—XVIII Jahrhundert *) mehr als

zwanzigmal vollständig gedruckt ; auch einzelne Teile und Traktate derselben noch mehrmals

separat aufgelegt, so der dritte Teil, wo der obenbehandelte Text als XXV Kap. des Trak-

tats De statu conjugatoriuu steht, z. B. in den Jahren 1477 und 1480 ^). Noch heute

ist in Italien die Summa des Florentiner Erzbischofs ein geschätztes Lehrbuch der

Moraltheologie ^"). Durch die Autorität seines Verfassers geschützt — derselbe wurde

1523 als confessor, pontifex und doctor kanonisiert — ist das XXV Kap. sei-

ner Abhandlung über den Ehestand ein Bestandteil der geistigen Nahrung für im-

mer neue Generationen von Lehrern und Seelsorgern der Völker geworden. Wer

') Sed peccatum Evae, wird zur Erklänmg der Bedeutung des Mauues beim Sündenfalle beigefügt, solum
non induxisset nobis mortem animae et corporis, nisi subsecuta fuisset culpa Adam, ad quam induxit Eva:
in eo compléta est infectio totius humani generis.

^) S. T. hat Laqueus veuatorum.

') Durch die Eede Evas.

*) Der Verf. meint vielleicht das mit Unrecht Bernhard von Cluirvaux zugeschriebenen Liber de
modo bene vivendi ad sororem c. LVII (De fuga mulierum saecularium). Vergl. Mignb, Patr Lat. CLXXXIV,
1286: Sic déclina verba saecularis mulieris, quasi sibilos serpentis. Dieselbe Version hat die Inkunabel Divi

Bernhardi abbatis ad sororem: Modus bene vivendi in christ, relig. Venet. 1492.

") Facies eorum ventus urens. Kap. I. V. 9. Der Prophet bespricht hier (in den Versen 6— 11) die

Chaldäer, nicht das Weib.

") Der Prophet klagt mit diesen Worten (wie überhaupt in den Versen 12—17) über die Eroberungs-
lust der Chaldäer (Nabuchodonosor).

') V. 1 ff.

«) Mazzuchblli, G., Scritt. dltal , Brescia 17.53—62 I, 867 ff, zählt 9 Abdrücke aus dem XV, 11

aus dem XVI, 2 aus dem XVIII Jahrh.

») S. T. I, LXXII ff.

'") Wageumann (Benrath) in Hauc'K, Realencyklopedie P, 604, sagt sogar: das erste.
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vermag die ganze Fülle des ünlieils, das es im Laufe der Zeiten gestiftet, die ganze

Verdrehung der Moralbegriffe zum Nachteil des schwachen Geschlechts, die es verur-

sacht hat, zu schätzen! Dass ein solches Aktenstück den folgenschwersten Einfluss aus-

geübt hat auf die Entwicklung der traurigsten von allen geistigen Krankheiten, welche

die Weltgeschichte kennt, auf die des Hexenwahns, ist ja nicht zu verwundern.

Antonin starb im Jahre 1459. Die beiden eisten Auflagen seiner Summa wiir-

den 1477—80 in Nürnberg und Venedig gedruckt. Im folgenden Dezennium, in den

Jahren 1485—86, haben zwei Dominikaner, Institoris und Sprenger, jüngere Ordens-

genossen von Dominici und Antonin, zugleich päpstliche Inquisitoren und der eine von

ihnen Professor an der Universität Köln, ein umfangreiches Werk ausgearbeitet, das das

Treiben der Hexen allseitig dailegt und die Normen für den Prozess gegen dieselben

entwickelt. Das Werk, welches sich besondci's an Pfarrer, Prediger und Richter wendet,

und anscheinend schon 1487 zum ersten Male in Strassburg im Druck ei'schien, ist der

Malleus maleficarum. Das unheilvolle Buch trat mit dreifacher Autoiität hervor:

eine päpstliche Bulle vom 5 Dez. 1484, die den Glauben an der Realität der Hexerei

stillschweigend billigt, eine von den Verfassern freilicli gefälschte Approbation der Uni-

versität Köln und eine Genehmigung des Königs Maximilian vom 6 November 1486

bereiteten ihm eine um so grössere Verbreitung '
). Trotz seiner aberwitzigen Hirnge-

spinste erlebte das Werk bis 1669 nicht weniger als 29 Auflagen — 16 in Deutsch-

land, 11 in Frankreich, 2 in Italien — und ist von geradezu entsetzlicher Bedeu-

tung für das Wachstum und die Förderung des Hexenglaubens sowie der Hexenprozesse

geworden. Das Machwerk von Institoris und Sprenger bildet in all seiner Verrannt-

heit einen integrierenden Bestandteil in dem geistigen Leben einer Jahrhunderte langen

Epoche der neueren Geschichte.

Der Malleus übernimmt im allgemeinen das System des Hexenwahns, wie es in

der älteren Hexenlitteratur zum Ausdruck konnnt. In zweifacher Hinsicht tritt aber in

der theoretischen Auffassung des Wahns eine bestimmte Verschiedenheit zwischen Insti-

toris und Sprenger und ihren Vorgängern hervor. Diese hatten die ketzerische (Qualität

der vorgeblichen Verbrechen betont und infolge dessen immer mit Häretikern beiderlei

Geschlechtes zu tun gehabt -). Der Hexenhammer dagegen stellt in den Mittelpunkt das

Maleficium, die schädigende Zauberei, und spitzt das Hexentreiben grundsätzlich auf das

weibliche Geschlecht zu. Diese Weiterführung der älteren Anschauung gegenüber ist

natürlich nicht der freischaffenden Phantasie der Verfasser des Malleus zuzuschreiben.

Sie haben Anhaltspunkte dazu in der herrschenden asketischen Zeitströmung gefunden,

vor allem in der herrschenden Strömung innerhalb ihres eigenen Ordens. Besonders

musste ihnen das obenreferierte XXV Kap. des Traktats De statu conjugatorum der

') Die beiden erstgenannten Urkunden stehen regelmässig den Druckausgaben des Hexenhammers
voran; über das Patent Maximilians geben die Verff. nur eine kurze Notiz. — Über die Fälschung des Gut-

achtens der Kölner Universität und die Druekausgaben des Malleus siehe Hansen, J., in der Westdeutschen

Zeitschr. für Gesch. und Kunst XVII (1898), 119 ff.

-) In den nachweisbaren Prozessen bis c. 1480 ist unter den Verklagten kaum ein numerisches Über-

gewicht der Frauen nachzuweisen oder jedenfalls nur ein ganz unbedeutendes.
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Summa des Florentiner Erzbischofs von Nutzen werden. Die Auseinandersetzung bei

Antonin über die vitia mulierum, die Gefahren, die der Welt aus den Reizen der

Frauen erwachsen, und über die angebliche Neigung des scliwachen Geschlechts zur Zau-

berei hat ihnen in der Tat das nötige Beweismaterial geliefert, um den Hexenwahn auf

das Weib zuzuspitzen. Hiebei tritt eo ipso die ketzerische Eigenschaft der den Opfern zur

Last gelegten Verbrechen zurück, die .zauberische in den Vordergrund. Als Einleitung

ihrer Beweisführung haben die beiden Liquisitoren die Schrift noch eines anderen Ürdens-

genossen, den Formicarius des 1438 gestorbenen Johann Nider benutzt ^).

Es ist in der sechsten Frage des ersten Teiles des Maliens, wo Institoris und

Sprenger „sexum non despiciendo" — das brauchen die zwei Hexenrichter kaum zu

sagen! — die Frage behandeln, warum im weiblichen Geschlecht die Schwarzkunst grös-

sere Verbreitung hat als im männlichen -).

Drei Dinge sind es, so beginnen die Verfasser ihre Argumentation, welche, wenn

sie ihre Schranken überschreiten, den Gipfel des Guten oder aber des Bösen erreichen:

die Zunge, der Geistliche und das Weib. Sowohl den Satz selbst als auch die Belege für

denselben haben sie dem achten Kap. des Formicarius entnommen. Um die These hin-

sichtlich der Frau zu beweisen '), werden die Bibel, eine Chrysostomus zugeschriebene

Schrift, einige antike Quellen und das Spéculum historiale des Vincentius von Beauvais

herangezogen. Das Kap. XXV des Buches Jesu Sirach liefert Nider und seinen Nachfolgern

die Sätze: „Kein Kopf ist schlimmer als der Kopf einer Schlange, kein Giimm ärger

als Weibergrimm" und „Besser ist mit Löwen und Drachen zusammen zu wohnen als mit ei-

nem bösen Weibe" '). Daher sagt auch Clirysostomus in seiner Schrift über Matthäus:

„Heiraten ist nicht gut. Denn was ist das Weib anders als eine Vernichtung der Freund-

schaft, eine unvermeidliche Strafe, ein notwendiges Uebel, eine natürliche Versuchung, ein

begehrenswertes Unheil, eine häusliche Gefahr, ein reizvoller Schädling, ein Natm-übel

') über das Werk und den Verfasser Han.sen, J.. Quellen zur Gesch. des Hexenwahns 88—89. Der
Formicarius wird von Institoris und Sprenger in anderem Zusammenhang mehrmals erwähnt und ist als An-
hang den meisten Auflagen des Malleus beigegeben. Hier führen die Verff. weder diese Schrift noch die

Summa des Antonin als Quelle an. Ich habe die Aufll. des Malleus bezw. Formicarius von 1588 (Frankfurt
a. M.) und 1669 (Lyon) benutzt. In beiden (die letztgenannte ist die späteste) ist der Text oft korrumpiert.

-) Von den Autoren, die Auszüge aus der Quaestio VI gegeben haben (die Referate sind durchaus nicht
vollständig), sind zu erwähnen: Haubek, E. D., Bibliotheca magica 1738-41, Bd. I, 46—47, Schwager, J. M.,

Gesch. der Hexenprozesse 1784, Bd. I, 76—80, Horst, G. C, Dämonomagie Bd. H, 1818, 49—53, Jakobs, N.,

in Annalen der deutschen und ausl. crim. Rechtspflege 184.3, Bd. XXV, 281, Ennemo.ser, J., Gesch. der Ma-
gie 1844, 800-01, Ro.SKOFP, G., Gesch. des Teufels 1869, Bd. II, 235—36, Buchmann, J., Die unfreie und die

freie Kirche in ihrer Beziehungen zu Sklaverei, Glaubens- und Gewissenstyrannei und zum Dämonismus, 1873,

296, RiEZLER, S. v., Gesch. der Hexenprozesse in Bayern 1896, 186—87; Hoensbroech, Graf von, Das Papst-

thum in seiner sozial-kulturellen Wirksamkeit 1900, Bd. I, 385—86, Hansen, J., Zauberwahu, Inquisition und
Hexenprozess im Mittelalter 1900, 483—84. Inwieweit Institoris und Sprenger ihre Quellen direkt oder
indirekt benutzt haben, ist überhaupt nicht Gegenstand einer wissenschaftlichen Untersuchung geworden.

^) Die Auslassung über die Zunge und den Geistlichen übergehe ich. Auch sonst gebe ich den
Auszug der Verff. aus Nider nur verkürzt wieder. In der einleitenden Auseinandersetzung von Sprenger und
Institoris (Mall, 40, col. 2—42, col. 1, Aufl. 1669) sind es nur die beiden Sätze: Et alibi: Nostri Praelati . . .

minimo von tangerent, die sich im Formicarius (siehe Anhang des Mall. (1669), 334, col. 1—335, col. 2)

nicht finden.

') V. 22, 23. Dazu noch V. 26: Alle Bosheit ist gering gegen die Bosheit eines Weibes; vergl. S. 16.
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mit schöner Farbe bestrichen?" ^) Jetzt mnss Cicero den Beweis liefern, dass die Hab-

sucht der Grund aller Laster der Weiber sei '), und aus Seneka werden Belege für ihre

Leidenschaftlicheit, Bosheit und Hinterlist geholt ^). Dafür, dass die Frauen auch im

Guten Grosses leisten können, dass sie sogar „Männer beglückt und Völker gerettet ha-

ben", wird auf Judith, Debora und Esther hingewiesen, auf das XXVI Kap. des Buches

Jesu Sirach ') und das letzte Kap. der Sprüche Salomons *), auf das neue Testament, be-

sonders Kap. Vn des ersten Korintherbriefes "), auf das Wirken „der heiligen Frauen und

Jungfrauen, welche durch ihren Glauben Völker und Reiche aus Abgötterei zur christlichen

Religion geführt haben". Besondern Ruhm bringt dem schwachen Geschlecht nach der

Ansicht der di-ei Dominikaner, was Vincentius in seinem Spéculum historiale über die

Bekehrung Ungarns durch Gisela und der Franken durch Chlotilde, die Verlobte Chlo-

dovechs erzählt '). Was an den Frauen tadelnswert ist, so schliessen die beiden Inqui-

sitoren nach Nider ihre einleitende Argumentation, hat man ihren sinnlichen Begierden

zuzuschreiben, so dass „Weib" stets gleichbedeutend mit Begehrlichkeit des Fleisches ist.

Demgemäss heisst es: „Ich fand, dass bitterer als der Tod das Weib ist" etc. ^). Auch
das gute Weib ist der Fleischeslust unterworfen.

Nachdem Institoris und Sprenger auf diese Weise ihre Aufgabe vorbereitet ha-

ben, schreiten sie, mit gelegentlicher Einschaltung einer Huldigung an die heilige Jungfrau,

zu einer näheren Auseinandersetzung der Gründe, warum die höllische Kunst unter den

') Vergl MiGNE, Patr. Graeo. LVI, 803. Die Schrift — das opus imperfectum in Matthaeum — ist

ein lateinisches Original, gegen Ende des VI Jahrhunderts verfasst Der Text ist sowohl in den genannten

Auflagen des Malleus und Formicarius als bei Migne verdorben. Mallens: Malum naturae bono colore de-

picta; Formicarius und Migne: Mali natura, boni colore dépista. So auch die Ausg. Basil. 15.30 (Studio Eras-

mi, t. III, 633) von Chrysostomus' Werken.
-) Virös ad unumcjuodijue maleficium . . . plures eupiditates impellunt. Mulieres ad oninia malefi-

cia CLipiditas una ducit. Muliebrium enim vitiorum omnium fiindamentum est avaritia. 2 Rhetorica. — Ob
hier die Cicero mit Unrecht zugeschriebene Rhetorica ad Herennium oder seine Schrift De inventione ge-

meint ist, wird nicht angegeben. Der Passus ist jedenfalls unter den vielen frauenfeindlichen Sentenzen des

C. anscheinend nicht zu finden. Der letzte Satz geht vielmehr auf den älteren Seneka (siehe oben S. 7) zurück.

') Der Text der betreffenden Stelle ist sehr verdorben. Malleus 1588 und 1669 haben: Aut amat aut odit

mulier, nihil tertium (der von 1669 nisi tertium) dédisse est: flere foeminam est mendacium; Formicarius-

Aut amat, aut odit mulier, vel tertium dédisse, flere foeminam etc. Alle vier Ausgaben: mulier cum sola cogi-

tât mala cogitat. Der Wortlaut muss sein: Aut amat aut odit mulier; nihil est tertium. Didicere flere foe-

minae in mendacium. Mulier cum sola cogitat male cogitat [siehe L. Ann. Sbnecae et P. Syri Mimi et forsan

etiam aliorum sententiae Lugd. 1708, 4 (Z. 63), 7 (Z. 155), 19 (Z. 424)]. Die Version mala statt male ist für

die Veiff. bezeichnend. Im Malleus (1558 und 1669) wird Seneca in suis Tragoed. als Quelle angegeben, im

Formicarius: S. in suis Proverb.

*) V. 1.

') A^ergl. oben S. 16.

") V. 14. Sanctificatus est enim vir infidelis per mulierem fidelem.

') Die beiden Auflagen des Malleus haben Gilia(m), die beiden des Formicarius Gilla(m). Die Er-

zähkmg über Chlotilde und Chlodovech („Lotildis'' und „Lodoneus", Spec. majus, tom. JV, Aufl. 1591) kommt
nicht lib. XXII, Kap. IV und V, wie in den genannten Aufll. der Formicarius (S. 335 und 761) angegeben

wird (im Malleus wird die Quelle gar nicht angeführt), sondern lib. XXI in denselben Kapiteln vor. Für

die Gesch. von Gisela wird im Mall. 1669 Vincentius' Spec. bist (majus, tom. IV) lib. XX, Kap. IX, als Quelle

angegeben, im Mall. 1588 und den genannten Aufll. des Formicar. lib. XXVI, Kap. IX. Diese Angaben sind

sämtlich falsch. Es muss lib. XXV, Kap. IX, heissen.

») Vergl. oben S. 16—17.
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Frauen verbreiteter ist als unter den Männern. Der erste ist, dass die Weiber leicbt-

gläubiger sind als diese; daber greift der Teufel, der den Glauben zu verderben sucht,

sie lieber an, denn „wer schnell traut, ist leichtsinnig und wird es bussen", heisst es im

Buche Jesu Sirach Kap. XIX ^). Der zweite Grund ist, dass sie wegen der Unbe-

ständigkeit ihres Geistes Einflüsterungen zugänglicher sind als die Männer. Der dritte

besteht darin, dass sie eine glatte Zunge haben und das, was sie dmxh ihre Schwarz-

kunst wissen, ihren Genossinnen nicht verschweigen können ). Dazu kommt noch, dass

sie keine Kraft besitzen, sich zu rächen, und daher diu'ch den leichten Ausweg der Male-

ficien solches zu erreichen suchen ^).

Es braucht nicht weiter ausgeführt zu werden, dass Institoi'is und Sprenger in

dieser Auseinandersetzung hauptsäclilich mit dem im Kommentar des Alphabets angeführ-

ten Beweismaterial arbeiten. Um aber noch ferner klar zu legen, warum die Schänd-

lichkeit der Zauberei, wie „gerade die Erfahrung der letzten Zeit lehrt" ^), häufiger un-

ter den Weibern als beim männhchen Geschlecht zu linden ist, geben die Verfasser noch

einmal eine genaue Ausführung, wie das Weib eben wegen seiner allgemeinen Inferiori-

tät und seiner natürlichen Schlechtigkeit zu Maleficien greift. Für die Schilderung der

„vitia mulierum", die jetzt folgt, haben sie das XXV Kap. aus Antonius Traktat übei'

die Ehe als einzige Quelle benutzt '). Sie folgen jedoch den Ausführungen der Summa

nicht VVoit für Wort. Die alphabetisch geordneten Epitheta, die ja wenig geeignet sind,

den Ernst der Beweisführung zu erhöhen, haben sie nicht übernommen. Sie lassen hier

und da einen Satz aus, schieben hier und da einen erklärenden Zwischensatz ein und

gruppieren vor allem das Ganze anders, so dass es die Schlechtigkeit des Weibes ins volle

Licht treten lässt und ihren Zwecken besser entspricht. Sie unterbrechen ihre Schmähun-

gen mu-, um nochmals der Gottesmutter einige ehrfurchtsvolle Worte zu widmen.

Mit Hilfe des von Antonin entlehnten Materials wird dem Leser dargetan, dass

das Weib sowohl hinsichtlich des Verstandes als auch hinsichtlich einer anderen Seelen-

kraft ^— der des Willens — dem Manne nachsteht. Einen Beweis für die Willensschwäche

der Frau sehen die beiden Hexenrichter vor allem in der angeblichen Unfähigkeit ihre Lei-

denschaften zu beherrschen. Darnach wii-d, wenn auch in minder geordneter Dm-chführung,

) V. 4.

-) Es mag nebenbei darauf hingewiesen werden, dass auch Geiler v. Kaisersberg (Emeis, Strassb.

1516, S. 46) diesen Grund für das zahlreichere Vorkommen der Hexerei beim weiblichen Geschlecht angibt.

') Hier werden die Worte Commorari leoni et draconi plus placebit etc. und Brevis omnis malitia

super malitiam mulieris aus dem Buche Jesu Sirach (Kap. XXV, V. 23 und 26) noch einmal citiert (Vergl.

oben S. 16, 19).

) Dass das Hexenwesen gerade zu ihrer Zeit ganz ausserordentlich zugenommen habe, ist flu- die

Verfasser eine ausgemachte Sache.

5) Sämtliche Belege, die Instit. und Spr. hier (Mall. 1669, 43, col. 1-46, col. 2) für die Schlechtigkeit

des Weibes geben, finden sich bei Antonin; (die ganz überflüssige Erklärung Dum foemina plorat, decipere

laborat, die die Verff. dem Caton. Satze Instruit insidias lacrymis, dum foemina plorat (übersetzt oben S. 9)

hinzufügen, gibt keinen Grund dafür, dass man noch an eine zweite Quelle denken könnte). Auch die fehlerhafte

Version über Antiochus, Laodice und Bérénice (oben S 16) und andere Eigentümlichkeiten in der Beweisfüh-

rung ihres Florentiner Ordensgenossen haben sich Instit. und Spr. zu eigen gemacht. A'.s Einleitung und

seine Reflexionen im Anschluss an Kap. VII, \. 27, des Predigers benutzen sie besonders ausgiebig.
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ausgeführt, wie das Weib trügt, wie es im Glauben fehlt, — „obwohl die allerheiligste

Jungfrau gratia et natm-a niemals im Glauben fehlte" ^) — , wie es zu Zorn, Rache,

Eifersucht, Eitelkeit und Lügenhaftigkeit neigt, wie es verschwenderisch ist u. s. w.

Nach der widerlichen Schilderung seiner unersättlichen Fleischeslust -) wird, zu stärke-

rem Nachdruck, der Ausruf eingeschoben: „Es ist also kein Wunder, wenn die Welt

bereits unter der Schlechtigkeit des Weibes leidet", und den Ausführungen über dessen

Neid und Eifersucht die Reflexion zugefügt: „Wenn die Frauen schon gegen einander

auf diese Weise hausen, wie viel mehr werden sie den Männern gegenüber ihrer Bosheit

freien Lauf lassen". „Wahrlich! Besässen die Frauen nicht diese verderblichen Eigen-

schaften, von den Maleficien ganz zu schweigen, so bliebe die Welt von unzähligen Ge-

fahren bewahrt" "'). Aber eben diese Maleflcien sind es, „worüber die Kirche klagt" *).

Und so wird also klargelegt, wie die genannten Fehler: in erster Linie der Unglaube,

die Leidenschaftlichkeit und die Sinnliclikeit, — die „carnalia desideria" des schwachen

Geschlechts werden immer wieder '') ganz besonders hervorgehoben, — die Weiber für

die frevelhafte Zauberei disponieren. Hierin liegt nicht eine Weiterführung über das

Aktenstück hinaus, das die beiden Hexenrichter als Quelle benutzt haben, wohl aber eine

systematisch durchgeführte Hervorhebung dei' Gesichtspunkte, auf welche die Verfasser

für ihren speziellen Zweck das Hauptgewicht legen.

Wie die Weiber, so belelu-en sie uns, infolge ihres mangelhatten Intellekts den

Glauben leichter verleugnen, so sinnen sie. weil sie ihren Willen nicht beherrschen kön-

nen, d. h. von ihren ungeordneten Gemütsbewegungen und Leidenschaften dazu getrie-

ben, auf verschiedene Arten von Rache, um entweder durch schädliche Zauberei oder

auf andere Weise ihren Feinden zu schaden. Daher ist es kein Wunder, dass es unter

ihnen so viele Hexen gibt. Den Hauptgrund der Vermehrung dieser Scheusale sehen

jedoch die Verfasser „in dem schmerzvollen Kampfe zwischen verheirateten und unver-

heirateten Frauen und Mäiuiern". In dem von Antonin zitierten Verse aus dem VII.

Kap. des Predigers finden sie wieder eine Anspielung auf den Hang der Weiber zur

Hexerei. Die in demselben Zusammenhang in der Summa vorkommenden Citate aus

Habakuk und Bernhard von Clairvaux geben ihnen Veranlassung daran zu erinnern, dass

die Frauen gefährlich sind, nicht nur weil ihr Antlitz „ein glühender Wind" ") und ihre

Stimme „ein Zischen der Schlange" ist, mit anderen Worten nicht nur weil die Männer

dui'ch Erscheinung und Rede der Weiber gefangen werden — d. h. ihre Sinnenlust

entflammt wird — , sondern auch, weil sie „unzählige Menschen und Tiere behexen". Zu

den Worten „ihre Hände sind Fesseln" wird die Bemerkung gefügt, dass die Weiber

') Cum tarnen in omnibus viris defecisset (fides) tempore passionis Christi.

^) Vergl. oben S. 7—8.

^) Diese Worte werden dem Caton. Spruche: Si absque foeraina posset esse mundus, conversatio

nostra non esset absque diis (oben S. 13) hinzugefügt.

') Vergl. S. 21, Anm. 4.

") Vergl. oben S. 20.

°) Bezeichnend ist, dass die Worte: Facies eorum ventus urens (oben S. 17) bei Habakuk und Antonin

von Sprenger und Institutoris in facies earum verwandelt worden sind.
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ihre Häiwle nicht nur benutzen, um ihre Opfer zu binden und zurückzuhalten, sobald

sie die Hände autlegen, um ein Geschöpf zu bezaubern, können sie mit Hilfe des Teu-

fels erreichen, was sie wollen.

„Concludamus: omnia per carnalem concupiscentiam". Mit diesen Worten, wel-

che den Abschluss der schauerlichen Darstellung einleiten, bringen die Verfasser die

Rede zum dritten Male auf das angebliche Hauptlaster der Weiber, die Wollust: „Um
ihren Begierden zu fröhnen, lassen sie sich auch mit den Teufeln ein". In stolzer Zu-

versicht auf das feste (xefiige ihrer Beweisführung verzichten die beiden Inquisitoren

darauf, diese weiter auszudehnen. Sie haben die Ueberzeugung, dass keiner, der die

Frage richtig zu l:)eurteilen versteht, sich wundern wird, dass mehr Weiber als Männer

von der teuflischen Zauberei angesteckt seien. „Daher ist auch diese Ketzerei nicht die

der maleficorum (der Zauberer), sondern der maleficariun (der Hexen) zu nennen." Sie

erheben sich schliesslich zu der feierlichen Danksagung: „Gelobt sei der Höchste, der

das männliche Geschlecht bis jetzt vor so grosser Sünde bewahrt hat, oifenbar auf Grund

des besonderen Privilegiums dieses Geschlechts, dass Christus in diesem seine Mensch-

werdung vollzogen hat".

Man hat den Hexenhammer als „das veiTUchteste und zugleich läppischste, das

verrückteste und dennoch unheilvollste Buch der Weltlitteratur" bezeichnet. Die ange-

führte Argumentation ist durch und durch geeignet, ein solches Uiteil zu rechtfertigen.

Noch trauriger, noch erschreckender, möchte man sagen, als diese unseligen Ausführun-

gen, aber lehrreich ist die Entstehungsgeschichte der kümmerlichen Darlegung. Sie ist

mit ihren Verdrehungen und in all ihrer Verranntheit nicht, wie man geglaubt hat, nur

ein quasiwissenschaftliches Geistesprodukt zweier fanatischer Cölibatäre, denen bei der

schauerlichen Beschäftigung der Hexenaufspürung und -Verfolgung jede Fähigkeit zur

Beurteilung des andern Geschlechts ohne einseitige Voreingenommenheit verloren gegan-

gen ist. Sie ist vielmehr der Niederschlag einer gelehrten Tradition, die sich in der

speziell von Mönchen gepflegten Moralwissenschaft jener Zeit entwickelt hat und vor

allem in dem mächtigen Orden der Dominikaner ihre Vertreter hatte. Hinter den verhält-

nismässig unbedeutenden Verfassern Institoris und Sprenger stehen ihre grossen Ordens-

genossen Dominici, Nider und Antonin, die ihnen die „gelehrten Belege" geliefert ha-

ben. Diese genossen als Seelsorger, Prediger, Lehrer und Verfasser den höchsten Ruf.

Alle drei nahmen in der vielgefeierten katholischen Reformbewegung des XV Jahrhun-

derts einen hervorragenden Platz ein. Zwei von ihnen sind heilig gesprochen worden.

Nur weil Männer von solcher Bedeutung und Autorität Träger dieser grausigen Wahn-

vorstellungen waren, ist es erklärlich, dass dieselben eine so grosse Verbreitung gewinnen,

einen so unheilvollen Einfluss erlangen konnten.
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Note supplémentaire sur les polygones au plus petit périmètre

circonscrits à une ellipse.

1.

Dans un article récemment publié sur les polygones au plus petit périmètre circon-

scrits à une ellipse S j'ai fait voir, en particulier, qu'en prenant la moitié du grand axe pour

unité de longueur, le plus petit périmètre du triangle circonscrit est lié à l'excentricité e par

une équation du quatrième degré en p'^ de la forme

ijs_ 12 (2 - e^)p^ — 6 [13 (1 — e2) - 8 e*]^* — 8 (10— 15 e^ + 21 e* — 8 c«) p^

(1)

— 27 (1 — e'f = 0.

Sans entrer dans aucune analyse de cette équation, j'y ai montré, par d'autres considérations,

qu'à chaque valeur de l'excentricité correspond une seule valeur du périmètre minimum, la

position du triangle étant d'ailleurs indéterminée et pouvant varier d'une infinité de manières.

Mais il n'est pas sans intérêt d'examiner l'équation (1) elle-même, afin de se rendre compte

de la nature de ses racines et voir s'il y en a quelqu'une qui soit étrangère à la question.

C'est ce que nous allons faire présentement.

Comme nous l'avons fait observer dans notre premier article, l'équation (1) se réduit

pour les valeurs extrêmes de e, e = et e = 1 , respectivement à

(^2 ^ 1)3 (^2 _ 27) = et i52
(pi_ 4)3 =

,

et donne ainsi, dans ces cas, les seules valeurs acceptables p"^ = 27 et p"^ = 4. Il s'agit

de savoir comment se comportent les racines de cette même équation lorsque e est comprise

entre G et 1.

' Acta Societatis Scientiarum Fennicae, tom. XXXI, N:o 4.
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Son dernier terme étant essentiellement négatif, on voit d'abord qu'elle admet toujours

deux racines réelles, l'une positive et l'autre négative. Pour reconnaître la nature des deux

autres, le plus simple est d'avoir recours aux formules

(2) e^s*— 2e2s3_2(l — e2)s + l — e2 = 0,

(3) (i>2 + 1) s3 — 3 (p^ + 1) s2 + 3i)2 s —p2 + 4 = 0,

qui, par élimination de la variable auxiliaire s(- sin y), ont conduit à l'équation (1) (voir

page 10 de notre article). En résolvant la première de celles-ci, on obtiendra quatre valeurs

de s, lesquelles, substituées dans la seconde formule, donneront pour p^ également quatre va-

leurs, les racines de l'équation (1). Or, on voit à la seule inspection des signes de la formule

(2) qu'elle a, pour toute valeur de e comprise entre et 1, deux racines imaginaires. Quant

aux deux autres, elles sont positives, l'une d'elles étant plus petite et l'autre plus grande que

l'unité, puisque la valeur s = 1 ferait prendre au premier membre de cette formule une va-

leur négative (= — 1). Les deux valeurs imaginaires de s étant nécessairement conjuguées,

leur substitution dans la formule (3) conduira, en général, à deux valeurs également imaginai-

res et conjuguées de p'^. Seulement, il peut arriver, dans des cas particuliers, que la partie

purement imaginaire de celles-ci disparaît et qu'elles se réduisent par là à une racine réelle

double. Nous en concluons que l'équation (1) a toujours, pour < e < 1 , une paire de raci-

nes imaginaires, à moins qu'elle ne possède des racines doubles (ou multiples).

La question se réduit ainsi à rechercher dans quel cas l'équation dont il s'agit peut

admettre une racine double. Si une telle racine existe, elle doit aussi satisfaire à l'équation

1)6 — (18 - 9 e2)^*— (39— 39 e2 — 24 e*)p^

(4)

— 20 + 30 e2 _ 42 e* + 16 e^ = 0,

qu'on tire de l'équation (1) en la difîérentiant par rapport à p^. Il s'agit donc de trouver les

racines communes aux équations (1) et (4). On aurait pour cela à chercher le plus grand

commun diviseur des polynômes qui forment les premiers membres de ces deux équations.

Mais comme ce procédé, si on voulait le poursuivre jusqu'au bout, deviendrait excessivement

onéreux, nous le simplifierons notablement en n'effectuant que la première des divisions qu'il

exige, c'est à dire celle du polynôme (1) par (4). En égalant à zéro le reste de cette divi-

sion, on arrive à l'équation suivante du second degré en p'^:

(49 — 49 e2 + e*) j3* + (98 — 147 e^ + 33 e* + 8 e^)p^

(5)

+ 49 — 98 e2 + 123 e* — 74 e" + 16 e» - 0.

S'il y a une racine commune, elle doit satisfaire aussi à cette dernière équation. Il

ne reste donc qu'à résoudre celle-ci et de voir si l'une ou l'autre des valeurs de i?^ ainsi

obtenues est racine commune aux équations (1) et (4). A cet effet nous cherchons le discri-
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minant du trinôme qui forme le premier membre de l'équation (5), et nous trouvons, après

quelques réductions, qu'il peut se mettre sous la forme

(6) — 45 e* (l—e2) [343(1 — e2) + 88 e*].

Comme cette expression est négative pour toutes les valeurs de e dont il s'agit, nous en

concluons, premièrement, que l'équation (5) n'a pas de racine réelle et, en second lieu, que les

équations (1) et (4) ne possèdent pas de racine commune réelle. Et par là il est prouvé défi-

nitivement que l'équation (1) a toujours deux racines imaginaires, tant que e est comprise

entre et 1.

Pour chacune des valeurs limites de l'excentricité, e = et e = 1 , le discriminant (6)

devient nul et l'équation (5) admet, par conséquent, deux valeurs égales de p^, à savoir

p"^ z= — ] dans le premier cas et ^j^ = 4 dans le second. Chacune de ces valeurs est une

racine double de l'équation (4) et une racine triple de l'équation (1).

Comme les valeurs négatives et aussi la valeur de p^ sont évidemment inadmis-

sibles, nous sommes donc autorisé à conclure, comme résultat de la discussion précédente,

que l'équation (1) détermine en tout cas et sans ambiguïté la valeur de p"^ et par conséquent

aussi le plus petit périmètre 2p du triangle circonscrit.

Ajoutons encore que la seule racine positive de cette équation est comprise entre 4

est 27. Cela résulte de ce que, en y substituant jj^ = 4 et p^ = 27 , son premier membre se

réduit, dans le premier cas à

— (1 - e2) (2875 + 325 e^ + 256 e*) ,

et dans le second à

+ 27 e^ (10976 + 1 127 e« +- 64 e*),

et qu'il change ainsi de signe lorsqu'on passe de l'une de ces substitions à l'autre.

2.

Nous allons montrer maintenant qu'il existe entre l'octogone et le tétragone au plus

petit périmètre circonscrits à une ellipse un rapport analogue à celui qui, dans les mêmes

conditions, relient l'hexagone au triangle.

Parmi les tétragones circonscrits à l'elipse nous considérons cette fois le rhombe Pi

dont les diamètres coïncident avec les axes de l'elhpse, et nous désignons par U^ le tétragone

correspondant circonscrit au cercle -S" dont l'eUipse jEJ est la projection orthogonale. Comme
variable auxiliaire nous introduisons l'angle (f formé par un des côtés de ce second tétragone

avec le diamètre vertical du cercle (c'est à dire avec celui qui correspond au petit axe de

l'ellipse). Cela posé, on aura, en désignant par 2pi le périmètre du rhombe,

Pi _ Vl — e^ cos y^

2 ~ sin y cos tf

N:o 5.
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Pour le minimum de cette expression on trouve la condition

1 — 2 cos
(f'^ + e^ cos y* = 0,

1 — ^1 — e2
ÜUÖ <f

- -^
^^

,

d'oîi l'on tire

qui donne .
.^

1 7/l /)2

cos </)^

^1 — e^ cos y2 = tg(f,

et par suite

i^é 1

'^ cos y^

Donc le périnièti'e entier 2iJ4 est bien égal à la double somme des deux axes de l'ellipse,

comme nous l'avions déjà annoncé dans notre article précédent.

Si parmi les octogones circonscrits à l'ellipse on considère de même la figure sémiré-

gulière Pg dont deux côtés opposés sont parallèles au grand axe et deux autres au petit axe

de l'ellipse, et qu'on désigne, dans l'octogone correspondant //g circonscrit au cercle K^ par

if l'angle formé par un des côtés obliques avec le diamètre vertical du cercle, on obtient

d'abord pour le quart du périmètre de l'octogone Pg l'expression

(7)

2=tg2V^ —e'+tg 3"^+ [tg^ + ^O ^]V 1 - e^ cos .^.^

_ cos y sinyj/l- e^ 2 ]/ 1 — e^ cos, tp^

^"1 V^^^c. +"
1 + sin y- 1 + cos 9) 1 + sin y + cos y

En cherchant le minimum de cette expression et observant que

(1 -h sin 9 + cos (pY = 2 (1 + sin ff) (1 + cos yj,

on trouve la condition

(1 -f cos ^' — (1 + sin tf>) ]/! — e^) y'i — ë^ cos «^'^ = sin tf — cos y- + é^ cos y (1 + sin y).

Or, cette équation peut se simplifier considérablement. Si l'on en élève les deux membres au

carré, les termes en e* se détruisent et le résultat, devenu divisible par

2 (1 + sin (f) (1 + cos (f) Vï^'ë^ ,

se réduit à
j/ÎZrji - (1 —e^cosip^),

d'où l'on tire finalement

(8) 1 — 2 cos (f^ + c2 cos y* = 0.

Cette équation étant identique à celle qu'on avait trouvée précédemment pour le rhombe, on

voit donc que y a la même valeur dans les deux cas, d'où l'on conclut que l'octogone au

périmètre minimum dont il s'agit, peut se déduire du rhombe, en découpant les quatre angles

de celui-ci par des tangentes à l'eUipse parallèles respectivement aux deux axes de celle-ci.
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On peut d'ailleurs calculer directement le périmètre minimum 2ps de l'octogone cir-

conöcrit. A cet effet nous déduisons de l'éiiuation (S)

1-/1 — 1

cos (f =

d'où

cos (f^
=

1 — e^ cos
(f'^

= yi — e^ = tg
(f"^

.

Ces dernières valeurs étant substituées dans l'équation (7), elle devient, après quelques trans-

formations,

Pj. _ _\. 2 sin y^

2 ~ COS
(f'^ (1 + sin (f) (1 + cos (p)

'

En désignant par 2a et 2b les deux axes le l'ellipse et observant que

e2 = i— ^, yr^e-^^
.-,2'

on trouve

cos y^ = —i-^, sm y' = —p^.

Jusqu'ici nous avions pris a pour unité de longueur. Pour nous débarrasser de cette hypo-

Ps
thèse, il faut remplacer pa par ^ , et nous obtenons ainsi finalement, pour le périmètre mini-

mum de l'octogone circonscrit, l'expression

2iJs = 4 [a + 6 - 2 (VöT+h— Vä) (V~a + h - Vb)] .

N'oublions pas que ce résultat, bien que déduit pour un cas particulier, a lieu quelle

que soit la position de l'octogone. Pour e = 0, ou b = a, il se réduit à 16 a (/2 — 1), ce qui

est bien le périmètre d'un octogone régulier circonscrit à un cercle du rayon a.

3.

Les résultats auxquels nous sommes ainsi parvenu, en comparant d'une part l'hexa-

gone avec le triangle et de l'autre l'octogone avec le rhombe, peuvent être présentés sous une

autre forme, qui fait encore mieux ressortir leur analogie mutuelle.

Considérant toujours des polygones au périmètre minimum, nous avons montré, en

effet, que dans un hexagone dont les deux bases opposées sont parallèles au grand axe de

l'ellipse, deux des côtés obliques coïncident avec les côtés du triangle isocèle dont la base est

également parallèle au grand axe. Donc, si l'on construit un autre triangle symétrique à

N:o 5.
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celui-ci par rapport au même axe, ces deux triangles se découperont suivant l'hexagone dont

il s'agit.

Et, cliose remarquable, on est amené à un résultat pareil, si les deux triangles circon-

scrits ont leurs bases parallèles au petit axe de Fellipse. En désignant, comme auparavant,

par (p l'angle qui dans le plan du cercle K détermine la position de la droite correspondant

à un des côtés obliques dans l'un ou l'autre de ces triangles, on obtient pour le minimum du

périmètre de ceux-ci la condition

e^ cos y* — 2 e^ cos (f^ + 2 cos (/> — 1 = O
,

et l'on tombe exactement sur la même condition en cherchant le minimum du périmètre

d'un hexagone circonscrit dont les deux bases opposées sont parallèles au petit axe de l'ellipse.

On obtient ainsi un autre hexagone au plus petit périmètre qui est, comme le premier, l'in-

tersection de deux triangles jouissant de la même propriété.

Quant à l'octogone que nous venons de considérer, on peut dire de même qu'il n'est

autre chose que l'intersection de deux tétragones circonscrits au périmètre minimum, à savoir

le rectangle et le rhombe.

Les trois faits que nous venons de signaler et qui semblent assez curieux, restent

jusqu'ici isolés en leur genre; mais il est possible qu'ils ne constituent que des cas particuliers

de quelque loi plus générale.
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Di'ie folgenden Tafeln enthalten die Werte der Functionen P^f^ (x) für n = l, 2, 3---8

und J = 0, 1, 2"'n. Das Argument x geht von x = bis x=l mit Intervallen von O.Ol.

Die ausführlichen Ausdrücke der genannten Functionen sind:

Po(^) = l.

P,(x) = x,

P^'{x) = Sx,

F,"{x) = S.

P,{x)=l{bx^-3x),

P,'{x) = 1(5x^-1),

P,"{x) = 15x,

Prix) =15.

P, (x) = l (35.x* - 30a;2 + 3)

,

o

P,'{x)^^{7x^-Sx),

P^"'{x) = \05x,

p;«(:c) = 105.

Pj {x) = l (63 x^ - 70a;3 +mx),
o



Hj. Tallijvist,

Prix) =~ (9x^-1),

P/«(x-) = 945x,

P/='(a;) = 945.

P, (x) =^ (231 x<^ - 315 x^ + 105 a;^ - 5)

,

21
-Pfi' (x) =^ (33 a;5 _ 30 a;' + 5 a;)

,o

A'''(^)=^ (11^^-1),

p;=\:r)= 10395 a;,

Ps"^'(a;) = 10395.

P, (a;) =~ (429 a;' - 693 a;^ + 315 x^ - 35 x)
,

P,' (a^) =X (429 a;6 - 495 a;* + 135 a;« - 5)

,

Pi" (x) = Ç (143 a;5 - 110 x^ + 15 a-)
,

P/" (x) = ^i:" (143 a;* - 66 a;^ ^- 3)

,

ö

p/*'(a;) = ^(13^'-3a;),

P,<«(^) = 135135 a;,

P,"'(aO = 135135.

Pg (x) =~ (6435 a;8 - 12012 a;s + 6930 .<* - 1260 ^r^ + 35)

Pj' (ic) = ^ (715 a;' - 1001 a;' + 385 x^ - 35 a;)
,

315
P," (a;) =^ (143 x^ - 143 a;* + 38 a;^ - 1)

,

P3'" (ic) =?^ (39 a;' - 26 a;3 + 3 a;)
,

T. XXXIl.



Tafeln der Kiigelfundioncn P^ (x) und ihrer abgeleiteten Functionen.

,u), X 10395,
P^' (.x) =±il^(65a3*- 26x2 + 1) ^

j)(5), . 135135 ,

^s ix) =—^5— (o x^-x),

P^'\x) = ^-^^{Vox'^-\),

Pg'" (a;) = 2027025 x
,

Pr' {x) = 2027025 .

Diejenigen Functionen P^'^ {x) , für welche die Summe n -\-j eine gerade Zalil ist, sind

gerade Functionen, diejenigen, für welclie n-{-j ungerade ist, ungerade Functionen ihres Argu-

mentes. Die Werte der Functionen P^'" (x) innerhalb des Intervalles von x = — \ bis x =
ergeben sich deshalb unmittelbar aus den tabulirten Werten. Der Bequemlichkeit wegen ist

durch ein * angedeutet worden, dass die betreffende Function ungerade ist.

Da sämmtliche Functionen Pf {x) im Nenner nur Potenzen von 2 enthalten, so lassen sie

sich mit Hülfe endlicher Decimalbrüche ausdrücken; die Tafeln liefern in der That die genauen

Werte dieser Functionen. Früher bekannt sind die Werte der Functionen P„(x) für n=\,
2, 3"-7*); wegen des Zusammenhanges sind sie aber hier wieder angeführt worden. Aus

Pg (x) und Pj (.r) wurden die Werte von P» (x) mit Hülfe der Recursionsformel

in + 1) P„ + ,
(x) = (2n + 1) X P„ (x) ~nP^_, (x)

,

d. h. hier

8 Pg (x) =VoxP, (x) - 7 Pe (x)

berechnet. Alle abgeleiteten Functionen P^f^x), wo also^'>l ist, sind neu berechnet worden.

Die Function P^'" (x) besitzt, da sie eine ganze rationale Function von der n —j:ien

Ordnung ist, eine constante Differenz von der Ordnung n—j. Hierdurch erhält man eine

absolute Contrôle der Rechnungen. Um die Genauigkeit des Druckes möglichst sicherzustellen

ist diese Contrôle noch ein Mal im letzten Correcturbogen vorgenommen worden.

Es verdient noch angeführt zu werden, dass die nachstehenden Tabellen als ein Neben-

product bei der Berechnung einiger umfassenderer, aber auf eine bestimmte Stellenzahl abge-

rundeter Tabellen hervorgegangen sind. **) Auf die grosse Bedeutung der Functionen P„ (.r) in

mehreren Zweigen der höheren Mathematik und insbesondere der mathematischen Physik

braucht hier nicht hingewiesen zu werden. Auch die Functionen P^'''' (;c) fûr^'>l sind wichtig,

da sie in den Ausdrücken der Kugelfunctionen von zwei Veränderlichen vorkommen.

*) Report of the Britisch Association for the advancement of science, 1879, p. 49.

**) Eine im Druck befindliche Arbeit des Verfassers, betitelt: Grunderna af teorin för sferiska funlitioner

etc., wird umfassende vierstellige Tafeln der sphärischen Functionen enthalten; auch sechsstellige für eine

besondere Ausgabe beabsichtigte Tafeln liegen zum grossen Teil fertig berechnet vor.
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Aiakos in der Unterwelt
von

E d V. Rein.

Nachdem wir in einer frühern Untersuchung, De Aeaco quaestiones mythologi-

cae (eine akademische Dissertation, Helsingfors 1903) die Sagen von der Herkunft und

dem Geschlechte des Heroen Aiakos sowie die mit demselben zusammenhängende Myr-

midonensage behandelt haben, ist es unsere Absicht in dem vorliegenden Aufsatze die

Vorstellungen und Sagen, welche Aiakos mit der Unterwelt in Verbindung bringen,

näher zu betrachten — eine Betrachtung, die um so mehr motivirt zu sein scheint, als

über diesen Gegenstand eine Einzeldarstellung bisher fehlt. Und um gleich einen

Überblick über die betreffende antike Literatur zu gewinnen, werden wir zuerst die

hieher gehörigen griechischen und lateinischen Autorenstellen anführen.

Als Totenrichter tritt Aiakos an folgenden Stellen auf:

Plat. Apolog. 32 (41 A). ti ydq nc dfpixôfttvoç tk "^iiaov. ùsrccl^ttYslç rovTwv tûv
(fuaxovroiv oixuarüiv flvat, fVQ^att rorc «/.rjiyMC ôixaatùç, o'isrio xul Xéyovrai txiï ôixâ^tiv,

Alivmç TS xttl
'

Padttfxavd^vç xal Alaxùç xal Tçistrôls^oç xal t'iXÀot öaot rmv ///ÀiOèwi' dlxaioi

èyfVOVTO èv ta) éavTWf ßiw, àça (fiaûlt] âv tïrj ^ dsroô^fila;

Gorg. 523 E sqq. è^"^ M*'' oi'v ravra syvmxùç stQÔtiQoç iy v/iilç isromjaû^riv ôixaaràç

Vfîç Sfxavcov åvo /nif éx rîjç "Aaîaç, Mivw ts xal
'

Padâ/javo^vv, tva ôt ix r/jç EvQoîsr^ç, Aia-
x6v ovTot ovv tsrttôàv 'rt?fVTijaù)ai, ôixdaovatv èv tm knjxwvi, èv t^ tçiôôm, é'J ^ç tftQttov

Tw èdft), 7/ [jiiv tîç iiaxdqmv v^aovç, îj
ô' tic TdcraQov. xal toi'ç /jtv èx r^ç 'Aaîaç 'Paôû/nav-

ô'vç XQivtî, Tovç âè èx rr/ç Evqmiztjç Aîaxôç- Mîvm ôt stQtaßtia âoiau) èsriôiaxolvstv, èàv d^o-
Q^TÔv Ti T(à îréQùû, ïvtt (ûç ôixuiordrrj ij xçiatç

/J
^tçl t//ç stoQtiaç rotç dviyqoistoiç.

(xOrg. 526 C tavrà de ravta xal à Aiaxôç' ixârsçoç Tovruiv (se.
'

Paâd/javi^vç xal

Ai'axoç) §dßaov l'xuv ôixd^si- J ôè Mivmç S3ti,axostmv xdi)?jrai, fiôvoç tiwv XQ^'<^ovv ax^sttQOV,

wç (fiTjaiv ^Oôvaati'ç à 'O/^iJQov iôsîv avràv

XQvoeov axfjstTQOv sxovra -d^efiiarevovra véxvaaiv.

(j-Org. o2b B. ovtiôi^w aoi, ört ovx oiôç t' tasi ffavtm ßorjit^ijaai., ötav rj ôîxij doi ij

xal ti xçlaiç, ^v vvv ô^ èyM tksyov, dXXà «A^wr sruQÙ rov ôixaar^v ràv trjç .Hylv^ç v6v,

èsTiiôàv aov e.^ikußöfitvog uytj, ;faö'|a7/'ff*t xal iiXiyyiûasiç ovôtv t/TTOV ij èyoo èvO^âôt av èxéî, xal

as ïawç Tvsrrijatt tiç «sri xôqqijç xal siûvrmi; stQostrjXaxitt i).

') Vielleicht ist Aiakos auch einer von den Richtern, welche Fiat. Re&p. X B sqq. zwischen den
Xctafiaza sitzend richten.



2 Edv. Eein.

Cicero Tusc. Disp. I 98 [= Plat. Apol. 32 (41 A)]. Tene, cum ab iis, qui

se iudicum numéro haberi volunt, evaseris, ad eos venire, qui vere iudices appellentur,

Minoem, Rliadamantbum, Aeacum, Triptolemum, convenireque eos, qui iuste et cum fide

vixerint . . .

Propertius LT 20 v. 29 sq. (Rothstein).

Tum me vel tragicae vexetis erinyes, et me
inferno damnes, Aeace, iudicio . . .

— IV 11 V. 18 sq. (RoTHST.).

Det pater hic umbrae moUia iura meae,

aut si quis posita iudex sedet Aeacus urna, ...
Horatius Carm. II 13 v. 21 sq.

quam paene furvae regna Proserpinae

et iudicantem vidimus Aeacum . . .

Ovidius Met. XIII v. 25 sq.

Aeacus huic pater est, qui iura silentibus illic

reddit, ubi Aeoliden saxum grave Sisyphon urget . . .

— Ibis V. 185 sqq.

noxia mille modis lacerabitur umbra, tuasque

Aeacus in poenas ingeniosus erit.

In te transscribet veterum tormenta reorum:

manibus antiquis causa quietis eris.

Seneca Herc. (fur.) v. 731 sqq.

Thes. Non unus alta sede quaesitor sedens

iudicia trepidis sera sortitur reis.

Aditur illo Cnosius Minos foro,

Rhadamanthus illo, Tlietidis hoc audit socer. (i. e. Aeacus) ').

Rerc. (Oet.) v. 1557 sqq.

non tarnen viles eris inter umbras:

Aeacos inter geminosque Gretas

facta discernens, feriens tyrannos.

— •— De morte Claml. 14 sq. Ducit (sc. Pedo Pompeius) illum (sc. Claudium)

ad tribunal Aeaci: is lege Cornelia, quae de sicariis lata est, quaerebat: postulat, nomen

eins recipiat; edit subscriptionem . . . Aeacus, homo iustissimus, vetat et illum altera

tantum parte audita condemnat et ait: aï xs stâi>oi rà r' tge'if, ôixrj x i&eXa ^evoiro . . .

tum Aeacus iubet illum aléa ludere pertuso fritillo: . . . Caesar illum Aeaco donat: is

Menandro liberto suo tradit . . .

') Es steht nicht'fest, ob Aiakos einer unter jenen „iuridici" ist, deren Seneca, Herc. (fwr.) v. 577

sqq. Erwähnung thut:
deflent Eurydicen Threiciae nurus,

deflent et lacrimis difficiles dei,

et qui fronte nimis erimina tetrica

quaerunt ac veteres excutiunt reos

flentes Eurydicen iuridici sedent.

Tom. XXXII.
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Auch folgende Stellen sind hieher zu beziehen:

Seneca Troad. v. 344 sqq.

Illo ex Achille, génère qui mundum suo

sparsus per omne caelitum regnum tenet:

Thetide aequor, umbras Aeaco, caelum love.

Poeta „Aetnae" v. 82 sq.

Minos, tuaque, Aeace in umbris

Iura canunt (sc. vates) . . .

Statius Silv. II 1, v. 218 sq.

. . . ibimus omnes,

ibimus: inimensis urnam quatit Aeacus umbris ').

m 3 V. 15 sq.:

... si quis pulsatae conscius umquam

matris et inferna rigidum timet Aeacon urna'").

Philostrat. Heroic. XX 48. dir istel vätv rjQoyixwv rjfiâç ÅÖymy èfistésrXrjxaç, rà (liv

o3l(oç avtoç ava(iißiü)xsv, ovxér' civ tQoifji/tjv, èsifiôij dßfßijAM te xal dstOQ^ijro) (ftjç avràv XQ^oitat

TOVTM Tù) /.uyM, Toi'Ç ôî Kù)xvTovç Te xal /IvQupksyéd-ovrac xul t^v '.ix^Qovaiûâa xal rà totavra

<TO)v .TOTa/jwr ti xul rôiv kifivoiv ovôfiara xal r^ Jlu Tovç Aiaxoi'ç xal ta rovrutv dixaarijQia

Tt xal ôixaioiTtjQia atîrôç t' ïawç dstaYfiXtîç xal |t;j';fwç£î âttiysîai^at.

Ladantius Inst. divin. Vil 22. nam cum prophetae adsiduis contionibus prae-

dicarent, iudicaturum esse de mortuis filium dei, et haec adnuntiatio non lateret, quo-

niam rectorem coeli deum non alium putabant esse quam lovem, iudicare apud inferos

lovis tilium tradiderunt, sed tarnen non Apollinem aut Liberum aut Mercurium, qui

coelestes putantur, sed eum, qui et mortalis fuerit et iustus, vel Minoem vel Aeacum

vel Rhadamanthum.

Porphyrius Vita Plotin. 23. TtTa;(^«« ôî xal toi'ç Ityo/ùi'ovç ôtxaaràç T(ôv ipvxô)V,

itaîôttç tov i^tov, 3Jivw xal 'Paôdfiavif^vy xal Aiaxàv . . .

Pseudacronis Schol. in Horat. II 13 v. 22. Aeacus, Achillis avus, qui pro

iustitiae bono etiam apud inferos indicium meruisse perhibetui", . . .

Nonnus, Dionys. XXVII 80 sqq. (Marcellus).

Jâqôavoç SX Jtoç ÏGxt, xal w/éTO xal it^avt Mivwç,

ovôé fiiv èqqvcavTO Jtàç ravQÙstiôiç svval-

it åt %'iifiia'rei'et xul èv "Aïoi, riç (fii^bvoc, 'Ivôoîç

Aîaxoç fi (fi^tfiévoiat ôixâ^frai ; »,)' â' sd^f/.^ajj,

xoiQuvitiv vBxvutv èyi^érw xal ax^sitqa ßeQed^()ov.

Dracontius IX v. 133 sqq.

. . . mecumque (se. cum Aeaco) Minos vel Gnossius illic

indicium Rhadamanthus habet commune barathri.

') „innumeris — umbris": LUNDSTRÖM s. Vollmer, Stat. Theb. zu 1. 1.

') Wenn wir bei Statius, Theb. VIU v. 27 sqq. lesen:

luxta Minos cum fratre verendo

iura bonus meliora monet regemque cruentum

tempérât . . .,

so lässt sich fragen, ob „fräter verendus" Aiakos sei, wie im index zu Vollmer's Siat. Theb. behauptet wird.

Ich möchte eher an Rhadamanthys denken, der häufiger zusammen mit Minos auftritt.
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Myth. Vat. II 76. luppiter ex ea (se. Europa) tres filios, Minöem, Rhadarnan-

thum et Aeacum, qui facti sunt apud inferiores iudices, genuit, . . .

Anecd. Graec. (BekkEB vol. I p. 211). yiiaxàç rj

'

Paôdfiav^vç Ij MivMÇ- ovTol tlai

xQital Twi' xwroixo/J-évwv.

Zuletzt seien solche Schriftsteller angeführt, welche die obengenannten Piaton-

Stellen citiren oder erwähnen, wie Flutarchus Moral, ad Apollon. 120 sqq. (= Gorg.

523), Clemens Alex. Strom. V 58, Eusebius, Praep. Ev. XII 1 (= Gorg. 523), XII

6, XIII 10 {— Apolog.), Porphyr. Vita Plotin. XII 6 p. 580, Joannes Stobaeus

Anthol. I p. 449 (= Gorg. 523 A—524 A), Joannes Philoponus, De aetern. mund.

XVIII 8 (= Gorg. 523), Theodoretus, sngl rskovc xal xçiascoç p. 156 (= Gorg. 526 E).

Es kommen noch dazu einige Inschriften, wie C. I. A. 1377 = Kaibel 173:

[Aiaxoc WC ôaiçoKSiv] dxijçatoç ^ 'Paôâ/jixi'S^vç.

C. I. Gr. 8425 b (auf der Vase von Altamura; vgl. unten!)

Vielleicht gehört hieher auch

C. I. G. 5858 b:

V. 40 . . . Aiaxov (xtilffiijTog] . . .

Bisweilen tritt Aiakos weniger als Richter denn als Vollzieher der Strafen auf: ^)

luvenal. I 1 v. 9 sq.

. . . quas torqueat umbras

Aeacus, ...
Martial. X 5 v. 13 sqq.

Nee finiantur morte supplicis poenae,

sed modo severi sectus Aeaci loris,

nunc inquieti monte Sisyphi pressus,

nunc inter undas garruli senis siecus

delasset omnes fabulas poetarum.

Dracontius IX y. 34 sqq.

Nee post bella manes nee spectant funera poenas

arbitrio subieeta tuo (sc. Achillis), si parcitis umbris,

quaesitor quas torquet avus (sc. Aeacus), si vera feruntur.

Über die Vase von Ruvo (St. Petersb. Eremit. .V 424) siehe unten!

Es folgen nun die Stellen, welche Aiakos entweder als Beisitzer (xÜQsdtJoc) Plu-

tons oder als Wächter der Schlüssel der Unterwelt zeigen.

Isocrates IX 15. xal xat' èxtïvôv TS nov XQÔVOV, ÏWÇ ^v (sc. Aiaxôç) ^tr' dv^Qio-

srwv, /Msrà xakUartjC wv ô6^i]ç ôwréhaev ssrståij re (istijXXa^^s rov ßlov, JLéYsrai stuçà IlXovrwvi

xal Köqij fjaylarac rifiàç s;(wv staqeôqsvtiv åxsivoig.

Apollodor. Bibi. III 12, 6. rifiärai ôè xal sruQU niovrtavi rsXtvr^aaç Aiaxôç, xal

rùç xXkïQ roîi "Aiöov (fvXàrtsi.

C. I. G. 6298 = 1746 (Kaibel).

Mij fiov ^acéXd-tjc ro èsti^qa^fia ôôoisrôçs,

dXXà ora&elç üxovs xal fiaS^ùv «srt.

') Prbller-Eobbet, Griech. Myth. * I 826.
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ovx tan èv "Aôov stkoïov, ov ^oç&fifi'ç Xåcrnv,

ovx Ataxoç xXeiôovxoç, ovx^ KicßsXoc (sic!) xvuiv

îjlÀilÇ Ôè StttVtfÇ 01 ZCfTO) TiuviixÔTsç

doréa rétpQa [yJiYÔvafiev, ä^ko as oi>ôs sv x. t. k.

Die letztgenannte Stelle steht schon auf der Grenze mit denen, wo Aiakos als

Pförtner der Unterwelt vorgestellt wird.

In dieser Gruppe ist am ersten zu erwähnen:

Aristoph. Ran. v. v. 465-479; 605—813.

Es folgen dann eine Menge von Stellen bei Lucian, welcher Schriftsteller be-

kanntlich Scenen aus der Unterwelt zu beschreiben liebte; wir haben folgende Stellen

aufgezeichnet:

Dial. mort. XIII 3. ov yàg O^èfiiç dvsX^tlv nva toöv äsra^ ôiasrXsvaâvTwi' tîjv Xi-

[ivijv xal sc TU tïam rov aro/iiov staQeXd-ôvrav ov yiiç àfitXjç 6 Ataxoç ovo' 6 hegßsQog evxa-

ra^qôvijroç.

— XVI 2. nâç ovv clxQiß^c å Alaxàç wv ov ôièyvot as fi^ ôvta êxfîvov, dXXà staqi-

ôè'§aTO 'HqaxXia vsioßoXtfialov ovTa;

— XX 1. Mtv.: Olåa tavru xal aé, on .TuAtoçïte.

— — 6: Aiax.: KdyM îjâij ccsttifii, jj^ xai ne tjhùç vfxooât' Xâii^tj ôtaifvyoîr'.

XXII 3. 3/fi'. ; Ovxoin' ànayir {it avilie sç rov ßiov. Xao.: Xaqitv Xtysiç, ti'a xal

srXijYàç fstl rovTM siaçà <rov Aiaxov stQoaXdßia.

De luct. 4. IIqùç ôt avT§ xadéâo) xal srvXjj oiiatj dôaixavTîvij dôsX(fiôovç rov ßaai-

Xé(oç Ataxoç tartixs rrjr (fQovqaf èstirtroajifiévoç xal scaq' avrcf) xvwi' rqixèifaXoç . . .

— — 16. sïjcoi ô' ûv ovv STQOÇ avràv 6 staïç staQairrjddfitvoç rùv Aiaxov xal rùv

'AïÔMvéa sTQÔç ôXiyov rov aro/j,îov vsreQxviliai . . .

Necy&mant. s. Menipp. 8. (laôîiaç dv rtjv rov Aiaxov (fiQOVQÙv âtttXai^êîv . . .

Auch an anderen Stellen steht Aiakos ohne Zweifel demselben Amte vor, obgleich

es nicht ausdrücklich gesagt wird, wie

De morte Peregrin. 45. "Oqaç; ov srdw rotiç diißXvwsrovvrac à Ataxoç siaqaôé-

ftrai.

Bevor wir an die übrigen Lucianstellen herantreten, scheinen folgende Citate hier

am besten am Platze:

Philostrat. Vita Apollon. 7, 31, 3 (p. 285, 32). „ôoxftç ^oi", ttftj, „ol Jd[ii, xal

rov Aiaxov, oasttq sv aôov Xsysrai, (fçovQov rjysïa^ai, rovroûvl rùv stvXdïv sivai. rsàvswn yàç

ô'^ sotxaç.^'

Papyr. mag. Paris, v. 1464 sqq.

xai sroivai a^sçoùv rs xai aiaxs

srvXwQS xXi&Qoav twv asiôiwv

i^arrov avoi^ov xXiôovxs rs avov

ßi (fvXa^ avasrsfiifiars fioi roov ve

xvtûv rovrmv siôtoXa x. r. X.

Claudian. In Bufin. Il (V), v. 456 sqq.

Infernos gravat umbra lacus. Pater Aeacus horret

intrantemque etiam latratu Gerberas urget.
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Tune animae, quas ille fero sut iure peremit,

circumstant nigrique trahunt ad iudicis urnam . . . ^)

Tsetses Schol. in Lycophron. v. v. 705—711. xal ^luxàc âè J grvXwQÛc, staçà

t6 aï aï XéYsi,v sv ralç xtjôelaiç, xal oloveï siQostvXaïoç rov Aïôov.

Noch andere Funktionen werden dem Aialcos von Lucian gegeben:

Cdtcipl. 4. 'Esitl äs xar' avTo ôrj ro arôfitov ^fjsv, tfiov vovç vfXQovç, ti5ç td-oç, àsta-

Qiiy^ovvTOQ Tw Alaxih xdxth'ov Xoyi^o/jévov avrovç stQoç ro staqà tijç ff/Jç dôsXip^ç stsfj,(pd^tv

ai'rm ßv/jßokov Xad^mv ovx oiâ' osroaç à TçiOxaraçatoç dstmv (It^sro.

ChaTOn 2. 6 rtXoh'îjç Aiaxùç (xyccvaxT^afi [.njô' oßoXov ê(x7tokwv . . .

— — 24. "i3 T^ç uvoiaç, oï ys ovx l'aaaiv Sti xâv oXiji' rrjv IlsXojro'vrtjßov avrol

XT^atûvtat, fjôyiç tiv sioöialov ixaaroç Xdßoiiv Tosiov staqù tov Alaxoî'.

Menipp. s. Necyomant. 17. ssrfiôàv ydç, m Îtcùqs, 6 Aiaxùc dutOfitTQijGri txdßTM rov

rostov — ôiôtiiai ôi rô (léytdrov ov stléov jcoôoç — dvdyxrj dyastmvra xaraxeîa^ai stqoç rà

fiérqov avvfaraXfiévov.

Ohne Zweifel ist Aiakos auch Dial. mort. XIX, wo er sich mit Protesilaos,

Menelaos und Paris unterhält, Pförtner.

Welches sein Amt Philopseud. 25 sei, ist nicht ganz klar. Rohde, Psyche ^ I

310 Anm. 1 und Gruppe, Griech. Myth. u. Relig. gesch. 405 Anm. 5 halten dafür,

dass Aiakos auch hier Pförtner ist, und das ist nicht unwahrscheinlich, besonders weil

er hier zusammen mit Charon erwähnt wird. Die in Rede stehende Stelle lautet fol-

gendermassen : slra dvaat^aaç îiyti oui nvoç x'^afiaroc èç rôv "Aiâtjv, oîç avrlxa syvuiQiaa

TûvraXov tômv xal Tirvôv xal ^lavifov. Kal rù /jfiv âXXa ri &v vfiîv Xsyoïfii; fsttl ôî xarà

rà ôixuarriQiov tytvûfiTjv — staoîjv ôi xal à Alaxôç, xal 6 Xdçutv xal aï Moîçai. xal al 'Eqi-

vveç . . .

Ausserdem ist von Aiakos in der Unterwelt bisweilen in einer Weise die Rede,

dass nicht deutlich hervorgeht, an welches von seinen Geschäften gedacht wird. Hie-

her gehört

Plutarch. Non posse suaviter vivi sec. Epicur. (Moral. 1104 D vol. VI Ber-

nardaJcis). oî ô' ,/iaxol xal ^AaxdXaifoi xal Axéçovraç ov stdvv ôiaraçârrovdiv, . . .

Ganz allgemein sagt von Aiakos Lucian. Apolog. 1: xQog avrw ai ijôij nô Aiaxm

ysvöfisvov xal [lovovovyl rôv 'ènçov siôôa sv tw woç^,u«w ty^ovra . . . WO „an Aiakos ge-

langt sein" nichts ist als nahe dem Tode sein.

Für denjenigen, der die vorliegenden Autorenstellen durchmustert, erheben sich

vielerlei Fragen. Wann, wo, wie ist Aiakos in die Unterwelt gelangt? Welches ist

') Aiakos, der zusammen mit dem Kerberos dem Euflnus zuerst begegnet, ist hier ohne Zweifel

der Pförtner; vgl. Index zu Claudiani Carmina ed. Birt. Der „niger iudex" ist wohl Minos; vgl. Rapt. Pro-

serpin. II V. 332: urna Minoia; In Rufin. II (V) v. 476 sqq. ist Minos „quaesitor", ßhadamanthys der Voll-

strecker der Strafen.
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(las Verhältniss zwischen seinen verschiedenen unterirdischen Amtern u. s. w.? Und
es sind hierbei vor allem zwei Funktionen zu beachten: die Richterwürde und das

Thiirhüteramt. Wir wollen zuei'st den Totenrichter Aiakos betrachten.

I. Aiakos als Totenrichter.

RoHDE nimmt an, dass die Totenrichter zuerst in dem Dialoge Gorgias erschei-

nen. Denn über die betreffende Stelle in der Apologie sagt er Psyche ^ I 310 Anm. 1 :

„wo Plato sich dem populären Glauben näher hält, in der Apologie 41 A, spricht er

von den Richtern im Hades, Minos, Rhadamanthys, Aeakos xul T^mråhfioc xaï äXXoi

öaoi rwv riiiii^son' âlxaioi è^évovro èv rul kavtmv ßito SO, dass von einem Gericht über die

im Leben begangenen Thaten nichts gesagt, ein Rechtsprechen über die Verdienste oder

Vergehungen der eben aus der Oberwelt Hinuntergestiegenen offenbar nicht vorausge-

setzt wird, vielmehr man annehmen mnss, dass jene dktiUüic ôixaaral, o'iareQ xal Uyovrat

sxtT âixâ^tn' eben unter den Todten ihr Richteramt üben und in deren Streitigkeiten ge-

recht entscheiden, ganz so wie Minos in der Nekyia der Odyssee (X 568— 71), wie

noch bei Pindar (Ol. 2, 75 ff.) Rhadamanthys auf der (luxûoo^v vâaoc'' ")• I^s scheint

mir jedoch, als ob wir hier ") wenigstens eine Andeutung eines Gerichtes nach dem

Tode vor uns hätten. Denn wenn Sokrates im Gegensatze zu denen, die sich nur Rich-

ter wähnen — rovron' tmv (fccaxôvtMv oixaartUr sivai, das Sokrates sicher nicht ohne ei-

nen Seitenblick auf seine eigenen Ankläger und Richter äussert*^), — von den wirk-

lichen Richtern — rovc àXtjiyùiç ôixaatdç — spricht, so kann man nicht umhin bei

diesen an solche zu denken, die über das vergangene Leben richten
;

Sokrates hofft,

dass ihm nach dem Tode ein gerechteres Urteil zu Teil werde als im Leben. Zu

dieser Auffassung führt gewissermassen schon das ctXi/d-öig âixaarâç; das wahre, wirkliche

Ricliten kommt wohl da am deutlichsten vor, wo ein ganzes Menschenleben auf seinen

sittlichen Wert geprüft wird. Es ist auch hervorzuheben, dass dieselbe Benennung,

welche im Gorgias von den Totenrichtern gebraucht wird — ôixaaral — auch in der

Apologie gebraucht wird. Somit scheint es mir, dass Soki'ates weniger von einigen

Heroen und Halbgöttei-n, die nur die Streitigkeiten der Schatten untereinander schlich-

') So auch Cron-Uhle, Piatons Ausgew. Schriften I 109 zu Ap. 41 A. Auch bei späteren griechi-

schen Schriftstellern findet sich die Ansicht, dass die Gerechten in den Kreis der Seligen eintreten, nicht

um gerichtet zu werden, sondern um zusammen mit den Richtern zu leben; vgl. Porphyrius, Vita Plotin.

23 (vgl. oben s. 3): Tfrc('j;tfo:t öt xaï tovç Xeyofiévovg ôiKaaràs tàv Tpvx<ôv, staiöas toîi &£où, MCva %ai ^ Paôà-

fiav&vv Kai AiaKOv, nQÔ; ovg ov diKao&rjaôusvov oi'xeo&ai, avviaô fievov de ro'u'rot;, ois xal oi âlkui

&eoi Sçiaroi. Svvsiai. S\ ovtoi, IIXcctcûv, Tlv^ayoçag, OTzoaoi ôè a^Xot x^e"" "TtJQi^av fprarog àffavarot). Der

Gerechte, keines Verbrechens sich bewusst, braucht sich vor dem Gerichte nicht zu fürchten: er findet bei

seinen Richtern eine freundliche Aufnahme.
^) Die von v. Bamberg bestrittene Echtheit des 32. Kapitels der Apologie ist mit guten Gründen

von Beyschlag, Das XXXII Kapitel der platonischen Apologie, (Phitolog. LXII lyOS) s. 199 ff. erwiesen. Noch
weniger ist der einst (von Krohn) bezweifelte Glaube an den platonischen Ursprung der ganzen Apologie

(s. JoEL, Der echte u. der xenophontische Sokrates I 1 Anm. 2) in der Folgezeit erschüttert worden.

') Beyschlag a. a. O.; vgl. Sedlmayer, Piatos Yertheidigungsrede des Sokrates 70.
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ten, gesprochen hat, als von solchen, welche jeden Verstorbenen nach seinem Verhalten

im Leben richten '). Damit leugne ich keineswegs, dass Sokrates zugleich jene andere

Auffassung vor Augen gehabt hätte: er hofft überhaupt den in verschiedenen Hinsichten

hervoiTagenden Persönlichkeiten der mythischen Vorzeit zu begegnen, wie aus dem

Folgenden hervorgeht ^). Übrigens ist es ja natürlich, dass der Philosoph, der schon

betreffs irdischer Verhältnisse principiell nichts als sicher zu behaupten pflegte, über die

jenseitigen Dinge wo möglich noch vorsichtiger sich äusserte. Ist es doch nicht klar,

ob Piaton z. B. in Grit. 54 C den Soki-ates ein Fortleben der Seele statuiren lässt^).

Und was besonders unsere Stelle betrifft, so geht aus dem wiederholten si hervor, dass

Sokrates in Hinsicht auf die jenseitigen Dinge verschiedene Möglichkeiten angeben

wollte*). Es scheint also hervorzugehen, dass der Glaube an die Totenrichter schon in

der Apologie gestreift wird ^).

Es fragt sich nun: sind die Kichter von Piaton selbst erfunden worden oder ist

er einer schon vorhandenen Tradition gefolgt?

Der Glaube an die Totenrichter hängt natürlich mit der Vorstellung von den

jenseitigen Strafen und Belohnungen zusammen '^). Es ist somit am Platze nachzusehen,

seit welcher Zeit diese in Griechenland verbreitet war. Bei denen, die über diesen

Gegenstand geschrieben haben, trifft man sehr verschiedene Ansichten '). Soviel scheint

jedoch ausser Zweifel zu stehen: die ersten Anfänge der Vergeltungslehre, deren Spuren

sich schon in einer älteren Partie der Ilias nachweisen lassen, *) können recht alt sein ^).

Viele Jahrhunderte vergehen jedoch, ehe dieser Keim zu voller Entfaltung gelangt '"),

denn noch zu Solon's Zeit war sie in Athen nicht allgemein bekannt "). Diese Vor-

') Diese AuifassviBg wird um so wahrscheinliche!;, wenn man unter den âAT/dcôç Si^aazai Eichter

versteht, „welche . . . nicht die einzelnen Thaten als solchen, sondern die sittliche Gesinnung, aus welcher

sie hervorgingen, und auf die es zur sittlichen Würdigung allein ankommt zum Massstabe nehmen . .
."

(vgl. SusEMiHL, Die genetische Entuirkelung der platonischen Philosophie I 97). Zu viel ist die staatsmännische

Seite jener Heroen von Bbyschlag a. a. 0. 205 betont worden, wenn er sagt: „Hier (in der Unterwelt) fin-

det er (sc. Sokrates) statt der Unwissenheit der irdischen Staatsmänner . . . die unterirdischen àra-nz^g . . .

als wahrhafte Vertreter der àgtvij des Richters."

2) Vgl. auch Phaecl. 63 B sqq.

') Heinze, Der Eiidämonismus, (Ahhandl. Sachs. Gesellsch. phil.-hist. cl. VIII 1883) s. 755.

•) Lehrs, Populäre Aufsätze 333. Das zeugt aber keineswegs von Gottlosigkeit; vgl. L. Schmidt,

Ethik der Griechen 108.

") Das ist auch die Ansicht Dieterich's, Nekyia 126 Anm. 1. Damit lässt sich gut vereinigen, dass

„die er.ste bestimmte Nachricht von den drei Todtenrichtern" sich im Gorgias findet; vgl. Nägblsbach,

Nachhomer. Theologie 414.

') NÄGBLSBACH, Nachhomer. Theologie a. a. O.: „Die Todtenrichter können sich nicht eher finden, als

bis die Lehre von den jenseitigen Belohnungen und Strafen ausgebildet . . . war."

') L. Schmidt z. B. nimmt in seiner Ethik der Griechen 99 ff. an, dass der Glaube an ein jenseitiges

Gericht besonders seit der Zeit der Perserkriege verbreitet wurde; Rühde, Psyche^ I 308 ff. dagegen behaup-

tet, dass diese Vorstellung niemals populär gewesen sei.

*) ni 278 sqq. (vgl. auch XIX 259 sqq.) werden die Eidbrüchigen in der Unterwelt bestraft.

') OuRTiu.s, Die Idee der Unsterblichkeit bei den Alten, (Alterthum und Gegenwart) s. 222 ff. Söderblom,

La vie future d'après le Mazdéisme, (Annales du Musée Guimet tom. IX 1901) s. 147 hält dafür, dass der Ge-

danke an ein jenseitiges Gericht schon seit dem achten Jahrhundert in Griechenland klar und deutlich ge-

wesen sei.

'°) GoMPERZ, Griechische Denker ' I 68.

") v. WiLAMOWiTZ, Homer. Unters. 206. Vielleicht ist auch Eeraklit (bei Clem. Alex. Strom. IV p.

630 P) hieher zu ziehen: åv&gånovg fiévfi reXivTrjectvrag àaaa ovh 'iXnovrai uvës öoxtvovai.
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Stellungen wurden besonders von den Orphikern gepflegt, bei welchen die Schilderungen

des Jenseits beliebt waren und die Ansichten vom Gerichte nach dem Tode geläufig ge-

wesen zu sein scheinen '). Da aber diese Lehren besonders um die Mitte des sechsten

Jahrhunderts in Ättika blühten "), kann man wohl annehmen, dass sie, von den Or-

pheotelesten unter dem Volke verbreitet ^), seit dieser Zeit dem athenischen Publikum

bekannt geworden sind^).

Wahrscheinlich ist also auch der Glaube an bestimmte Totenrichter unter den

Orphikern zuerst auf griechischem Boden entstanden. Dabei ist es freilich möglich,

dass der erste Ansatz zu dieser Vorstellung überhaupt nicht in Griechenland zu suchen

ist. Denn wenn die Griechen wirklich „sittlich-religiöse Anregungen von tiefgehender

Art aus Ägypten empfangen" haben ^), so ist es möglich, dass auch jener Glaube ge-

wissermassen unter ägyptischem Einfluss steht ^). Man braucht ja nur an die 42 Toten-

richter zu erinnern, die unter dem Präsidium des Osiris — jeder über ein besonderes Ver-

gehen — ihr Urteil abgeben "). Und eine Einwirkung der ägyptischen Lehren auf den

orphischen Ideenkreis ist um so wahrscheinlicher, als „die Ausbildung der orphischen

Lehi'e der Eröffnung des innigen Verkehrs zwischen Griechenland und Ägypten nachge-

folgt und nicht allzuspät nachgefolgt ist" *). Aber selbst wenn die Vorstellung von ei-

nem Totengerichte ihrer Quelle nach ägyptisch ist, kann doch „ihre Ausbildung ein Werk

der griechischen Phantasie" sein''). Da der Orphicismus mit den Lehren der eleusini-

schen Mysterien, wenigstens was die Unterweltvorstellungen betrifft, einiges gemein-

sames gehabt zu haben scheint '"), könnte man fragen, ob die Totemichter in den letzt-

M Ed. Meyer, Gesch. d. Altert. II 742, Gomperz, Griech. Denker^ I 104, B'isolt, Griech. Geschichte'' II

371, EonDE, Psyche- II 127, Anrich, Das antike Mysterienwesen in seinem Einfluss auf das Chrislenlum 19.

-) BusoLT a. a. O. II 364, Maass, Orpheus 266. Eohde, Die Belig. d. Griccimi 22 hält für möglicli,

dass der Orphicismus früher schon in ünteritalien und Sicilien Boden gewann.

') RoHDE, Psyche a. a. O.

') Decharxe, Mytholoyie. de la Grèce antique 430.

») Gomperz, a. a. O. I 109.

«) RoHDB, Psyche- I 310 Anm. 1.

') Die Scène wird bekanntlich im hundertfüntundzwanzigsten Kapitel des Totenbuches bildlich

dargestellt; vgl. Duncker, Gesch. d. Altert. I 61, Wiedemann, Die Religion d. alt Ägypter 131, Chantepie de la

Saus.saye, Lehrbuch d. Beligionsgcsch . II 139, Söderblom, La vie future d'après le Mazdéisme 144. Doch scheint

das Totengericht niemals bei den Ägyptern zu den dominirenden Vorstellungen gehört zu haben; vgl.

Söderblom a. a. O.

») Gomperz, a a. O. 109. Vgl. Campbell, Religion in Greek Literature 251. Der Pythagoräismus

und der Orphicismus scheinen überhaupt die Vermittler zwischen dem Orient und Griechenland gewesen

zu sein.

') Nägelsbach, Nachhomer. Theologie 414.

'°) Förster, Raub u. Rückkehr der Persephone 39, Ed. Meyer, a. a. 0. II 733, Maass, a. a. O. 113,

Söderblom, a. a. O. 380. Doch besteht nach üohde, Psyche ^ I 285 „keinerlei Anlass zu der oft vorge-

brachten Annahme, die Privatmysterien der orphischen Conventikel hätten auf die Mysterienfeier des athe-

nischen Staates einen umgestaltenden Einfluss geübt." Vgl. Kern bei Pauly-Wissowa, Real-Encyklopädie TV
2737 s. Demeter. Auch Dietbrich, Nekyia Ib Anm. 2 und Campbell, Relig. in Greek Lit. 251 behaupten,

die orphischen Lehren seien erst spät in Eleusis bekannt geworden. Auch Chantepie de la Sausi^aye,

a. a. O. II 320 sagt, dass „die Gedanken des Orphismus wohl erst zur Zeit Alexanders ... in die eleusi-

nischen Mysterien eindringen." Wie sich dies in Wirklichkeit verhält, ist nicht ganz sicher; Heiberg in

Nordisk Tidskrift for filologi 3 raecke 3 bind 1894—1895 s. 180 f. glaubt, dass orphische Einwirkung sich

schon im fünften Jahrhundert in Eleusis geltend gemacht habe.
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genannten vorgekommen sind. Und zwar handelt es sich hier hauptsächlich um das

fünfte Jahrhundert, wo jene Mysterien auf die religiösen Vorstellungen nicht wenig ein-

gewirkt haben '). Dies sieht jedoch nicht wahrscheinlich aus. Denn dass die Bestra-

fungen und Belohnungen der Verstorbenen in Eleusis auf irgend eine bestimmte Weise

schon in dieser Zeit vor den Augen der Eingeweihten ausführlich vorgeführt wären, —
was von einigen behauptet wird ^), — ist nicht bezeugt. Im Gegenteil versichert

z. B. RoHDE, dass die Schilderungen Plutarchs und Lucians nur für ihre eigene Zeit,

nicht aber füi- eine ältere Periode gelten ^). Wenigstens lässt es sich gar nicht bewei-

sen, dass sich die Vorstellung von dem jenseitigen Gerichte aus den eleusinischen My-

sterien im grossen Publikum verbreitet hätte, wie z. B. Welcker behauptet*). Es wird

von RoHDE sogar ganz entschieden bestritten^). Und daraus, dass Triptolemos, der

bekanntlich nach Eleusis gehört, unter den (von uns angenommenen) Totenrichtern der

Apologie erscheint, folgt noch nicht, dass er in den eleusinischen Mysterien in derselben

Eigenschaft vorgekommen wäre''). Was speciell Aiakos betrifft, so hat er in Eleusis

kaum schon im fünften Jahrhundert ein ähnliches Amt gehabt, ja es lässt sich über-

haupt nicht erweisen, dass er jemals in irgend welcher Kultusgemeinschaft mit Demeter

und Persephone gestanden hätte ').

') V. "WiLAMOWiTZ, Hom. Untersuchungen 208, Aneich, Das antike Mysterienwesen u. s. w. 13, Adami,

De poetis scaenicis Graecis hymnorum sacrorum imitatoribus, (Fleckeisen's Jahrb. f. class. phil. 26 B. 1901)

s. 246.

2) Wie z. B. V^^BLCKBR, Griech. Götterlehre II 539, Preller- Eobbrt, Griech. Myth.* 1 825. Maass,

Orpheus 96 schliesst aus den Fröschen des Aristophanes, dass im fünften Jahrhundert im mystischen Drama

der Eleusinien ein Bild von der Unterwelt vorgeführt wurde.

') Psyche- 1 301; und er fährt fort: „Man darf bezweifeln, dass in früherer, classischer Zeit die Eleu-

sinien mit einer stets kleinlichen Beschränkung der Phantasie das jenseits aller Erfahrung Liegende in enge

Formen haben zwingen wollen. Aber durch die feierliche Verheissung zukünftiger Seligkeit wird das my-

stische Fest allerdings die Phantasie der Theilnehmur . . . angeregt, ihrem freien Spiel in Ausmalung des

Lebens im Jenseits bestimmtere Richtung gewiesen haben u. s. w." Dies war bekanntlich schon die An-

sicht Lobbck'.s; vgl. z. B. Aglaopkamus I 72: „. . . non dubium est, quin ex hymnis, fabulis et ex toto ceri-

moniarum tenore multae de vitae alterius conjecturae duci potuerint, etiamsi Hierophanta verbum emitteret

nuUum."
*) a. a. 0. n .'J64; vgl. auch Ziegler, Ethik d. Griech. u. Römer 17.

') a. a. 0. I 312. Wenn aber- Rohde daselbst sagt: „einem Gericht über Tugend und Laster im

Hades war durch die in den Mysterien nach ganz anderen Gesichtspunkten ausgetheilten unterirdischen

Belohnungen und Strafen vorgegriffen. Wo die Mysterien ernst und wichtig genommen wurden, da konn-

ten sie den Gedanken einer Vergeltung guter und böser Thaten im Hades . . . eher zu unterdrücken bei-

tragen: in ihnen ist nichts, was ihn beförderte ..." — so ist er ohne Zweifel zu weit gegangen. Ideen

von der jenseitigen Vergeltung scheinen in der That im eleusinischen Kulte von alters her vorgekommen

zu sein, obgleich man natürlich unter den Sündern hauptsächlich die Uneingeweihten verstand; vgl. Söder-

blom, La vie future etc. U7 ff., der ausdrücklich gegen Rohde polemisirt.

8) So z. B. Decharme, Mythologie de la Grèce antique 428. Im homerischen Demeter-hymnus v. 47i

sqq. wird er nur unter den eleusinischen Fürsten genannt. Auch Rhadamanthys soll nach Norden, P. Ver-

gilius Maro Aeneis Buch VI 268, comm. zu v. 548 ff. in den Eleusinien als Richter aufgetreten sein.

') Es giebt jedoch einen Umstand, der zu Gunsten einer solchen Annahme augeführt werden könnte:

auf einigen Gemälden hat eine Figur, die Aiakos sein könnte (vgl. unten!), einen Myrtenzweig oder einen

Myrtenkranz. Nun aber gehört bekanntlich die Myrte zu den eleusinischen Mysterien; vgl. z. B. Ister fr. 20

(F. H. G. Müll.): 'EUvahioi . . . o't ai /ivovfisvoi fivgaivTj èezécpovTO und Apollodor. fr. 21 (F. H. G. Müll.) bei

Schol. Aristoph. Ran. 330: MvqoIvcû aztcpàvai èancfavovvTO oî ixe/ivrj/iivoi, ovx «s ziveg vouitovet, Kiaaîvm. Doch

scheint die Myrte überhaupt den chthonischen Mächten geweiht gewesen zu sein, wie z. B. aus derselben Stelle

hervorgeht: roti x^ovlois acpäQtozo (sc. fj fivQvös)- Es ist jedoch, wie gesagt, unsicher, ob die Myrte wirklich
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Aus dem vorhergehenden leuchtet ein, dass der Glaube an die Totenrichter

dem athenischen Volke jedenfalls nicht vor der Mitte des sechsten Jahrhunderts — der

Blütezeit des Orphicismus — vertraut gewesen sein kann. Es fragt sich nun, ob die

Anfänge desselben auf griechischem Boden überhaupt älter sein können.

HöCK nimmt an, dass schon Epimenides von den Totenrichtern erzählt habe. In

einem Gedichte, welches dem kretischen Siihnepriester zugewiesen wird '), traten nach

seiner Ansicht Minos und Khadamanthys als Richter der Verstorbenen auf"). Dieses

Gedicht nun ist nach Gruppe „wohl spätestens lun 550 verfasst" ^). Es kann aber auch

jünger sein. Denn viele von den angebhch epimenidischen Gedichten sind etwa hundert

Jahre nach dem historischen Epimenides, — dessen Schaffen Diels in die Zeit um die

Wende des siebenten Jahrhunderts verlegt *) — , unter orphischem Einfluss in den Zei-

ten der Pt'isistratiden '") entstanden. Die Zeit des epimenidischen Gedichtes ist also viel-

leicht herabzudrücken. Auch ist es keinesfalls erwiesen, dass die darin genannten Mi-

nos und Khadamanthys dort überhaupt als Totenrichter erwähnt waren. — Einen

anderen und vielleicht besseren Beweis für das Vorkommen des Glaubens an die To-

tenrichter in vorplatonischer Zeit erhalten wir aus Ps. Plato Ep. Vn 335 (Bekker):

sttH^taU^ai ås ôvruiç àtl XQV '^"'^ siaXaiolç rs xal itQoîç kayotg, o'i ô^ [i.rjvvovatv 'qfiîv d^d-

vccTov tpvy^v tlvat ôixaarcéç TS iff/stv xal rivuv ràç fieylarag Ti/ncoçlaç, otav Tic ditak-

üax&jj rov adfiaroc. Denn wenn dieserBrief derà Platon auch nur untergeschoben ist®),

so ist er vielleicht dennoch nicht allzu spät nach dessen Zeit entstanden. Wenn es

also heisst: sralaioT t« xal isQol Àôyoi, SO kann man dies wohl nicht auf Piaton selbst

beziehen; man muss vielmehr dabei an vorplatonische Vorstellungen denken. Allzu

weit rückwärts zu gehen, ist jedoch misslich. Denn sogar im notorisch-orphischen Ideen-

kreise hält es schwer aus älteren Zeiten Indicien über die betreffende Vorstellung aufzufinden.

Um allgemein bekanntes zu wiederholen, so ist in jener Partie der odysseischen

Nekyia (XI 566—631), die von der Mehrzahl der Forscher füi" eine orphische Inter-

polation gehalten wird ^, von bestimmten Totenrichtern nicht die Rede. Denn — so

sagt man — jener Minos, der dort in der Unterwelt richtet ^), setzt nui* — wie z. B.

als ein Attribut des Aiakos anzusehen ist. — Wenn Plutarch, Non posse stiav. viv. sec. Epie. (Moral. 1104 D)

sagt: 0( Ô' Aiaiiol neu 'AenùXapoL xai 'AyjQOvrsg ov nâvv OLctTagazTiivatv, olq yi Kut xoqov; xofi 9éaTga mkj /lov-

aav fiaoßivotg navTubcturjv yivofiévov SeäeoxaaLv .... so muss Aiakos zu dem Apparate gehört haben, womit
man die Schrecken der Unterwelt anschaulich zu machen pHegte. Es ist also nicht unmöglich, dass er in

dem mystischen Drama in Eleusis vorkam. Jedenfalls könnten wir dann mit Sicherheit dies nur von dem
Zeitalter Plutarchs behaupten.

') Diogenes Lacrtius I § 112 erzählt: Zwéygaipa (sc. Epimenides) . . . xki tiiqI Mivco xal
'

Paoa/idv-

&UOS, lis î^V reTQaKisxiXi.''.

'-) Kreta IH 316 ff.

") Griech. Myth. u. Relig. gesch. 424.

*) Über Epimenides von Kreta, (Sitzungsber. d. Äkad. d. Wiss. Berlin 1891 I) s. 396.

') Diels a. a. 0.

•) Christ, Gesch. Griech. Litt. ' 452.

') V. WiLAMOWiTZ, Rom. Unters. 142, 199, 206, 219, Ed. Meyer, Gesch. d. Altert. II 639, 744, Caiter,

Grundfragen der Homerkrilik, 214. Unter den Neueren fehlt es jedoch nicht an solchen, die, wie Chantepie

DE LA Saussayb, Lehrbuch d. Relig. gesch. II 235 und Gruppe, a. a. 0. 651, die Frage nach der Interpola-

tion offen lassen.

*) V. 568 sqq.
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12 Edv. Rein.

der Jäger Orion — sein irdisches Leben fort: er schlichtet die Streitigkeiten der Schat-

ten, richtet aber niclit die im Leben begangenen Taten ^). Nun wird bekanntlich be-

hauptet, dass diese Interpolation in den Zeiten des Peisistratos und Onomakritos entstan-

den sei ^). Man kann daraus schliessen, dass die betreffende Vorstellung sogar in or-

phischen Kreisen in der Mitte des sechsten Jahrhunderts noch nicht allgemein ver-

breitet war ^). Freilich ist jene orphische Interpolation nicht sicher konstatirt.

Aber nicht einmal solche Schriftsteller des fünften Jahrhunderts, die vor Piaton

eine Vergeltung nach dem Tode erwähnen, wie Pindar und Aischylos, — die doch beide

mit den orphischen (und eleusinischen?) Vorstellungen vertraut waren ^), — sprechen

deutlich von bestimmten Totenrichtern. Aus Pindar können wir das bekannte Citat

(Ol. II 64 sqq.) anführen:

T« Ô' SV räas Jiôç àçx?
äXiTQa xatà yâç ôixà^si riç ey^d^qa

Xôyov (pQÛaatç nvayxa.'

— wobei Nägelsbach *), Preller-Robert ^), Dieterich ') und Weil ^) an Hades selbst

als Richter denken, Maass aber an die personifizirte '^vâystii^). Über einige andere

Stellen des Dichters werden wir später sprechen. Bei Aischylos, Eumen. 274 sqq. da-

gegen ist Hades sicher Richter:

(isyctc Y<iQ "yiiôtjç satïv evß-vrog ßcotcöv

svsQ^s 'liyoï'ôç, öeXtOYqdifut ôè mûvt' èstbastà (pQSvl.

So wahrscheinlich auch Stippl. 230 sqq.:

xdxet ôtxd^si' rdfistkaxrjfiai)-' dç kâyoç,

Zfvç cilXoç sv xafiovßiv vGtàraç ålxac^^).

Damit wollen wir natürlich nicht behaupten, dass die Totenrichter den genannten Dich-

tern vollständig unbekannt gewesen sein müssen "). Denn noch später, als diese Vor-

') L. Schmidt, Ethik d. Griechen 101, Köchly, Opusc. philol. 11 402, v. Wilamowitz Born. Unters.

200, Prbllbr-Robert, Griech. Myth. * I 820, 825, Dbcharmb, Mythologie de la Grèce antique 668.

2) v. Wilamowitz, a. a. O. 200, 207, 220.

') v. Wilamowitz a. a. O. 206. Auch nicht in den übrigen epischen Gedichten, in denen Hades-
fahrten vorgekommen zu sein scheinen, wie in der Minyas, die doch nach v. Wilamowitz a. a. 0. 224

orphischen Ursprungs ist, in den Nosten, in der Heraklea und Theseis, sind die Uuterweltrichter erweisbar.

*) Über Pindar vgl. z. B. Nägelsbacii, Nachhomer. Theologie 407, Zeller, Philosophie d. Griechen "

I I, 59 ff., Maass, Orpheus 261, Eohde, Psyche'' I 309, Campbell, Relig. in Greek Lit. 177; Maass a. a. O.

271 glaubt, dass Pindar orphischer Myste gewesen sein müsse. Über Aischylos vgl. Bbrgk, Griech. Litt.

Gesch. m 345 Anm. 174 und Maass a. a. O. Er scheint in die eleusinischen Mysterien eingeweiht gewesen
zu sein; vgl. Bergk, a. a. 0. III 277, Campbell a. a. O. 374.

») a. a. O 414.

") a. a. O. I 825.

') Nekyia 111.

') In Journal des savants 1889 s. 281.

') a. a. O. 272.

") Andere Stellen bei Nägblsbach a. a. 0.

") Christ, Schnitzel aus einer Pindarwerkstätte, (Sitzungsber. d. bayer. Akad. 1895J s. 24 ff. scheint zu

glauben, dass die Sage von den drei Totenrichtern schon zur Zeit Pindars allgemein bekannt war. Wenn
er aber sagt: „Ol. 2, 84 nimmt Pindar ganz entgegen der zu seiner Zeit geläufigen Darstellung nur einen
Eichter der Unterwelt . . . ßhadamanthys, . . . an", so ist das nicht zutreffend; denn Rhadamanthys ist bei

Pindar nicht Eichter der Unterwelt, sondern richtet auf den Inseln der Seligen, welcher Ort bei ihm noch
nicht in die Unterwelt verlegt ist (vgl. unten!).
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Stellung schon lange bekannt war, erscheint Pluton selbst entweder allein oder mit

Persephone als der Richter der Verstorbenen ^). Überhaupt darf man natürlich in die-

sen Dingen keine einheitliche, bestimmte Ansicht erwarten.

Von grösserer Bedeutung ist es, dass in dem berühmten Unterweitbilde Poly-

gnots in der Halle der Knidier zu Delphi die Richter der Unterwelt nicht vorgekommen

zu sein scheinen. Und das ist um so auffallender, als jenes Gemälde, — wenn nämlich

E. CuKTius das Richtige getroffen hat, — \on der delphischen Priesterschaft zu dem

Zwecke aufgestellt war, damit das unglückliche Loos der Verbrecher vor den Augen der

Zuschauer anschaulich dargestellt würde "). Da nun dieses Bild erst etwa in der Mitte

des fünften Jahrhunderts angefertigt worden ist ^), leuchtet es ein, dass der Grlaube an

jene Richter damals noch nicht allgemein war. Ja, man könnte annehmen, dass er

nicht einmal weniger populären Lehren recht geläufig sein konnte; denn Polygnot scheint

ausser der odysseischen Nekyia und anderen epischen Gedichten, wie z. B. der Minyas,

sowie verschiedenen lokalen Traditionen *), auch orphische und eleusinische Vorstellungen

verwendet zu haben ''). Auch kann Polygnot die Richter nicht deswegen weggelassen ha-

ben, weil sie der odysseischen Nekyia, der er als einer allbekannten Schilderung vor allem

gefolgt zu sein scheint ^), nicht vorkamen. Denn auch andere Motive aus der Unter-

welt, die schon zu seiner Zeit wohl bekannt waren, wie z. B. das Elysion, die Inseln

der Seligen, Pluton, Persephone, der Kerberos, Herakles, Alkestis, Eurydike sind von

Polygnot übergangen worden '). Somit ist es gewagt ohne weiteres, zu behaupten, dass

der Maler jenes Motiv nicht gekannt hätte, wenn auch dasselbe Argument, das Bau-

meistee für die Weglassung der anderen Motive vorbringt,» von diesem nicht gilt; er

sagt, jene Motive seien darum weggelassen, weil es einem Eingeweihten nicht erlaubt

gewesen wäre sie zu profaniren ^). •

Es verdient noch hervorgehoben zu werden, dass auch in der im Jahre 438 auf-

geführten ^) euripideischen Tragödie Alkestis, worin bekanntlich xlie Vorstellungen von

der Unterwelt hie und da Erwähnung finden, von den Richtern niemals die Rede ist '").

') So z. B. Properz IV 11, 18 (Eothst.; s. oben s. 2) imd Siliits Firn. Xni 602. Wie häufig Pluto

lind Proserpina in den römischen Sepulcral-Inschriften als richtend vorkommen, weiss jeder, der diese auch

nur oberflächlich durchgemustert hat.

=) Griech. Gesch. " I 507.

•') Es wurde nach Wide vor 468, v. Wilamowitz vor 4+7, R()Bert kurz nach 458 geschaffen; vgl.

Hylén, De Tantalo 82 Anm. 1.

*) V. Wilamowitz, Hom. TJntersC 224, Waser, Charon, ('Archiv für Religionstüissensch. herausg. v. Th.

ACHELIS I 1898J s. 159.

^) Gerhard in Arrh. Zeit. 1843, s. 200 ff.; vgl. Welcher, Griech. Götterlehre 11 b2l, Dümmlee, Qvdlcn

zu Polygnots Nekyia, (Rhein. Mus. 1890) s. 1 98, Preller-Pobert, Griech. Mi/th. I ' 829, Höfer in Ro.scher's

Myth. Lex. III 1788 s. Peirithoos. Und wenn Dibterich, Nekyia 68 mit ßecht sagt, dass das Bild des Po-

lygnot „gewiss nicht ohne Einwirkung delphischer Lehren ist", so darf man wohl annehmen, dass diese

„delphischen Lehren" mit Mysterien- und Sekten-Vorstellungen vermengt waren.

•) Schöne, Zu Polygnots Delphischem Bilde, {.Jahrb. deutsch, arch. Inst. VIII 1893) s. 199, 202, 204.

') Batoleister, Denkmäler d. Mass. Altert. III 1926.

') Baumeister a. a. O.

') Christ, Gesch. Griech. Litt.^ 264.

'") V. .360 sqq. werden z. B. Kerberos und Charon, v. 252 sqq. und v. 439 sqq. wird Charon erwähnt.

Die persönliche Ansicht des Dichters war ohne Zweifel die, dass es kein jenseitiges Gericht gebe ; für ihn
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"Wir sind also soweit gekommen, dass wir sagen können, die Vorstellung, worüber

wir sprechen, sei um die Mitte des fünften Jahi'hunderts, ja noch später im Ganzen

ziemlich unbekannt gewesen. Auch ist es kaum möglich, dass, während sie in Athen

noch nicht verbreitet war, sie sonst irgendwo in Griechenland geläufig gewesen wäre.

Es war ja gerade Ättika, wo der Orphicismus in Blüte stand '). Wenn aber auch die

betreffende Vorstellung sogar am Ende des fünften Jahrhunderts in Griechenland immer

noch nicht recht bekannt war, so müssen wir doch daran festhalten, dass sich Piaton

in der, wenn nicht im ersten ^), so doch im zweiten Jahrzehnte des vierten Jahrhunderts

verfassten Apologie ^) bei der Erwähnung der Totenrichter an eine volkstiimhche Auf-

fassung hielt. Denn Piaton hätte wohl dort kaum von ihnen gesprochen, wenn nicht

jener Glaube wenigstens der Mehrzahl der Leser damals mehr oder weniger bekannt ge-

war wohl, „was die überlieferte Religion vom Hades erzählte, nichts als Fabeln" ; vgl. Nestle, Euripides der

Dichter der griechischen Aufklärung 148, 167. Wie es sich mit der Beschreibung ràv év aönv des Antisthenes,

der nach Joel, Der echte u. d. xenaphotit. Sokrates II 156, 174, 216, auf Piaton einen grossen Einfluss aus-

geübt hat, verhält, lässt sich nicht erraten.

') Es ist in der Tat auf den ersten Blick sehr auffallend, dass die Vorstellung von speciellen

Richtern im jenseitigen Leben bei den Griechen des fünften Jahrhunderts nicht allgemein gäng und gäbe

war, während sich doch ähnliche Ansichten bei den verschiedensten Völkern, die auf einer niedrigeren

Kulturstufe als die damaligen Griechen stehen, nachweisen lassen. Von den Ägyptern war schon oben (s. 9)

die Rede. Bei der alten Bevölkerung Irans existirte der Glaube an die Brücke Cinvat, an der das Gericht

der Toten von den Göttern Mithra, SraoSa und RaSnû vollbracht wurde; vgl. Rydberg, Undersökningar i

Germanisk Mythologi II 159, Chantepib de la Sayssayb, Lèhrb. d. Belig. gcsch. II 202, Söderblom, La vie

future etc.96. In der späteren Theologie der Inder erscheint Yama als Herr und Richter der Toten; vgl.

Tylor, Anfänge der Cultur, übers, v. Poske II 314, 422. Dass man aber schon in alter Zeit ein förmliches

Totengericht annahm, ist nach Oldenber«, Religion des Veda 541 „zweifelhaft und kaum wahrscheinlich."

Bei den Peruanern galten als Richter der Toten die Götter Pachacamac und Con; vgl. V^^aitz-Gbrland,

Anthropologie der Naturvölker IV 466. Der chinesische Buddhismus kennt zehn Richter und Bestrafer der

Seelen der Sünder, jeden in seiner eignen Hölle; vgl. Harlbz, La religion national des Tartares orientaux

etc., (Mémoires couronn. publ. par L'académie Royal de Belgique tom. XL 1887) s. 19 und Le Livre des esprits

et des immortels. (Mém. cour. tom. LI 1893) s. 121. Derselbe Glaube an die zehn Höllen, jede mit ihrem

Richter, kommt auch in Tonking vor; vgl. Sebillot, L'Enfer et le Diable dans l'iconographie, (Revue des tra-

ditions populaires tom.. IV 1889) s. 130. In ein und demselben Ideenkreise trifft es sich jedoch auch, dass

der Gott der Toten selbst als Höllenrichter auftritt; vgl. Grünwedel, Mythologie des Buddhismus in Tibet

u der Mongolei 168. Bei den Tscheremissen hat nach Kusnezow, Über den Glauben vom Jenseits und den

Todtencultus der Tscheremissen, (Archiv für Ethnographie B. VI 1893) s. 90 der Herr der Unterwelt Tåmuk-
wui zum Helfer „den Richter Kijamàt"; vgl. s. 94. Noch andere Beispiele führt Tylor a. a. O.II 22, 44 ff.

an. Und man hat sogar bei den rohesten Völkern unserer Zeit eine Art Todesrichter auffinden wollen.

Von einem göttlichen Richter der Seelen bei den Guinea-Negern spricht Tylor a. a. 0. II 90. In Orissa

(Bengalen) kennen nach Tylor II 93 ff. die Khonds den Totenrichter Dinga Pennu. Und der Glaube, wenn
nicht an Totenrichter, so doch „an ein im Himmel tagendes Gericht für die Geister der Gestorbenen

scheint bei den Narrinyeri (in Australien) vor der Zeit der christlichen Ideen schon gelebt zu haben"; s.

Ratzel, Völkerkunde II 92. — Welches die geschichtlichen und psychologischen Ursachen zu dem seltenen

Vorkommen des Glaubens an die Totenrichter bei den Griechen gewesen sein mögen, ist hier nicht am
Platze zu untersuchen. Wir müssen uns mit dieser von Söderblom a. a. O. 1.36 folgendermassen formulirten

Tatsache begnügen: „La doctrine d'une rétribution d'outre-tombe ne comporte pas, par elle-même un

degré très élevé de religion et de morale. On ne la trouve pas chez les prophètes d'Israël, mais on la

trouve, au contraire, chez plusieurs peuples qui appartiennent à la grande foule des non-civilisés."

^) Joël, a. a. 0. II 705.

') Dass die Apologie in den frühesten Zeiten der schriftstellerischen Tätigkeit Piatons verfasst

ist, steht wohl fest (vgl. Beyschlag, Das XXXII Kapitel der platonischen Apologie s. 217) auch wenn man
mit JoBL a. a 0. II 811 ff. u. 834 läugnet, dass es unmittelbar nach dem Tode des Meisters geschehen sei.
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Wesen wäre'); das geht gewissermassen auch ans den Worten oïstsq xai lèyavrat hervor.

Es ist aber nnwahrscheinlicli, dass Platon hier seine eigenen Erfindungen vorge-

tragen hätte, da es viel wahrscheinlicher ist, dass er solches, was Sokrates bei jener

Gelegenheit in der Tat geäussert hat oder wenigstens sagen konnte, erzählt^). Man

kommt ja ungeachtet aller Zweifler zu der Empfindung, dass das Bild des Soki-ates in

der Apologie im wesentlichen getreu ist ^). Und das wird um so melu- glaublich, als

Piaton damals mit seinen eigenen Lehren natürlich nicht tertig war") und sich also

der Auflassung seines Meisters eng anschloss.

Wenn also Piaton in der Apologie mehr oder weniger volkstümliche Vorstel-

lungen vor Augen gehabt zu haben scheint, so wird man natürlich auch die im Gor-

gias vorkommenden Totenrichter nicht als von ihm erfunden ansehen*). Hier ist er

übrigens doch weniger rein volkstümlichen Anschauungen gefolgt*'). Es ist ja be-

kannt, dass Platon aus den Lehren der Orphiker und der Pythagoräer, — die sich

freilich in den eschatologischen Vorstellungen vielfach berühren — '), sowie aus dem

populären Glauben entlehnte, wozu er noch einige Details selbst hinzugesetzt hat ^).

Und weil er besonders unter orphischem Einfluss gestanden zu haben scheint, hat man

angenommen, dass er vor allem aus diesen Lehi'en in den Gorgias entlehnt habe').

') L. Schmidt, Ethik d. Griechen 101; vgl. Lehrs, Populäre Aufsätze 334 ff. Auch Eohde, Psyche- I

310 Anm. 1 findet, dass sich Piaton in der Apologie dem populären Glauben näher hält. Auch den Tripto-

lemos als Totenrichter hat Piaton wohl eher aus der attischen Volksvorstellung entnommen (vgl. Aars,

Sokrates skildrct gjennem ovcrsaettelser af Piaion med indledning og anmacrkn. 177 Aum. 4), als „gemäss der Frei-

heit, mit welcher Piaton überall die Mythen nach seinem besondern Zweck gestaltet, selbst beigefügt"; (so

Cron-Uhlb, Piatons Ausgeiv. Schriften I 109).

-) HiEZEL, Der Dialog I 262.

ä) Überweg-Heinzb, Gntndriss d. Gcsch- d. Philosophie^! 136 (nach Schleiermacher), Zeller, Pfei'to-

sophie d. Griechen ' II 1. 163 Anm. 1, Campbell, Religion in Greek Lit. 330, Sedlmayek, Piatos Vertheidigungs-

rede des Sokrates 16 ff. Eine andere Auffassung von der Sache hat Joël, Der echte u. d. xenophontische So-

h-ates I 480. Das richtige trifft vielleicht Gomperz, Griech. Denker"^ II 81, wenn er sagt, die Apologie ent-

halte „stilisierte Wahrheit."

*) Campbell a. a. 0.

") Das geht schon aus der Fabel von der Erneuerung im Gerichtsverfahren hervor: eine solche

Fabel wäre ja unverständhch, wenn die ganze Vorstellung vom jenseitigen Gerichte mit den Richtern un-

bekannt gewesen wäre. Mit Bezug auf eben diese Gorgias-Stelle sagt L. Schmidt, a. a. O.: „Piaton setzt

sie (sc. die Totenrichter) . . . als bekannt voraus"; vgl. auch Zeller a. a. O. 453 Anm. 2. Ob aber, wie

Hirzel a. a. O. will, Piaton sich hier auf Sokrates' Aussagen stützt, ist unsicher.

") RoHDE, Psyche - I 310. Er nennt die Schilderung im Gorgias „eine Ausmalung jenseitiger Dinge,

die alles eher als den Volksglauben seiner Zeit wiedergiebt."

') Heinzb. Der Eudämonismus in d. griech. Philosophie, (Abhandl. sächs. Gesellsch. phil.-hist. A. VIII

lH83i s. 691, Dieterich, Nekyia 84 ff., Rohdb a. a. 0. 11 260, Campbell a. a. O. 248.

«) Ettig, Acheruntica, (Leipz. Stud. XIII) s. 311, 314, Kern, Totenkultits, (Alis der Anomia) s. 93,

Rohde a. a. 0. 11 275 Anm. 1, Maa.ss, Orpheus 109 ff.

") L. Schmidt a. a. O. 101, v. Wilamowitz, Hom. Unters. 226, Back in Bursian's Jahresher. 66 B.

1892 s. 363, Ettig a. a. O. 306, Maas.s a. a. 0. 111, Gomperz, Griech. Denker' I 111, Windelband, Plato 141 ff.

— Dieterich a. a. O. 123 ff. glaubt, dass Platon bei seinen eschatologischen Schilderungen ein bestimmtes

orphisches (resp. orphisch-pythagoräisches) Buch benutzt habe: in diesem wäre „in Form des Berichtes

über einen Hinabstieg zum Hades . . . über alles das, was der Hinabsteigende gesehen, von diesem selbst

berichtet ... : von den Totenrichtern, von dem Gericht, von den zu Bestrafenden und ihren Strafen u. s. w."

Und diesem Werke hat nach Dieterich a. a. O. 125 Piaton wahrscheinlich bis ins Detail sich angeschlos-

sen. Vgl. auch M.\ASS 111 Anm. 149 und Fries, Babylonische und Griechische Mythologie, (Neue Jahrb. f.

class. phil. herausg. v. Ilberg 1902, IX 1) s. 690. Die orphischen Gedichte, die unter dem Namen des Mu-

N:o 7



16 Edv. Rein.

Es ist jedoch schwer nachzuweisen, welche Züge volkstümlich, welche theolo-

gisch gefärbt sind; denn wie schon oben gesagt, ori:)hische Vorstellungen waren da-

mals schon bis zu einem gewissen Grade allgemein bekannt '). Was besonders in der

Schilderung des Totengerichts im Gorgias direkt aus der orphischen Litteratur entnom-

men, was dem populären attischen Glauben zu verdanken sei, ist kaum zu entscheiden.

Einiges mag auch von Piaton selbst erfunden sein, wie z. B. die Verteilung der Eu-

ropäer an Aiakos und der Asiaten an Ehadamanthys, wie auch die Zuteilung der Ent-

scheidung in zweifelhaften Fällen an Minos ^). Auch könnte man annehmen, dass die

Zahl der Totenrichter hier zuei'st von Piaton auf die typische Dreizahl reduzirt ist •').

Man kann somit mit Ettig übereinstimmen, wenn er hervorhebt, dass die Auffassung

von der Unterwelt im Gorgias im Verhältniss zu der in der Apologie ein vorgeschrit-

teneres Stadium repräsentirt ^). Jene Zahl aber, die bei den Griechen überhaupt ge-

wissermassen heilig und besonders in der systematisirenden Mythologie beliebt war —
auch die bekannten Büsser Tityos, Tantalos und Sisyphos sind drei — ^), konnte dann

unschwer allgemeingültig werden. Denn bei den späteren kommt diese Zahl gewöhn-

lich vor. Doch möchte ich, was die Dreizahl der Richter betrifft, keineswegs die Ein-

wirkung Piatons für die einzige ansehen. Denn in jenen berühmten Unterweltdar-

stellungen auf einigen Vasen aus Unteritalien, von denen später die Eede sein wird.

saios und Eumolpos circulirten, werden bekanntlich von Platon, Resp. II 363 erwähnt; vgl. Maass a. a. O.

110 ff. Zbller, Gesch. d. Griechen Philosophie^ 11 I, 841 betont mehr den pythagoräischen Einfluss in den

eschatologischen Mythen Platon's. — Ferner ist noch hervorzuheben, dass Platon nach antiker, obgleich un-

sicherer Tradition die uralte Weisheit der ägyptischen Priester studirte, und Campbell a. a. 0. 349 findet

es möglich, dass Platon einiges aus dem Zoroastrismus entnommen hat. — Nach den Untersuchungen

JoËL'.s in seinem oben citirten Buche müsste man wohl weniger von einem direkten orphischen Einfluss

als vielmehr von einer vom Antisthenes „inscenirten ethisch-philosophischen Umbildung der Orphik" reden;

s. z. B. II 232; vgl. 156, 240 und passim. Es ist jedoch unseres Erachtens keine Ursache vorhanden zu

bezweifeln, dass Platon direkt die orphische Litteratur benutzt hätte, besonders da er diese erwähnt.

') Vgl. oben s. 9. Dieterich, Nekyia 161 hebt jedoch ausdrücklich hervor, dass „höchstens ganz

allgemeine Züge" von den orphischen Eschatologien volkstümlich sind.

-) Die Verteilung der Funktionen lag auf der Hand. Rhadamanthys hatte nach den Sagen die In-

seln und die Küste von Kleinasien in seiner Gewalt; vgl. Dlodor. V 79 und 84. Somit fielen Aiakos, der

mit Asien — mit Ausnahme etwa von seiner Teilnahme an der Erbauung der Mauern Troja's (Pind. Ol.

VIII) — nichts gemeinsames hat, wie von selbst die Europäer zu. Hiermit aber hat seine Geburt von der

Heroine Europa nichts zu tun; viel berühmter war ja die Geburt des Minos und Rhadamanthys von der-

selben ; vgl. Cron-Uhle, Piatons ausgew. Schriften I 207 comm. zu Gorg. a. 0. Ja, eben wegen dieser Ab-

stammung, könnte mau sagen, werden Minos und Rhadamanthys hier als Asiaten bezeichnet; vgl. Preller-

Plew, Griech. Myth. ' II 130. — Minos schliesslich, dem mächtigen Inselkönige, wurde dann unschwer die

höchste Macht gegeben — ohne Zweifel nicht ohne Anspielung auf die oben citirte odysseische Nekyia-

stelle (XI 568 sqq.).

^) Es muss jedoch hervorgehoben werden, dass die Herrschaft der Triade gerade bei den Orphikern

obwaltete; vgl. Usener, Dreiheit, (Rhein. Mus. 58 B. 1903) s. 6.

*) Ächeruntica 304 ff.

=) Vgl. Die drei Kabiren, Parzen, Furien, Tritopatoren, die drei Gebote des Triptolemos, und der

Demonassa, die drei ^rjryctt. der Lakedaemonier; vgl. Wblckbr, Griech. Götterlehre II 472, Gerhard, Griech.

Myth. II 520, Lö.SCHkb, Aus der Unterwelt (Progr. Dorpat 1888) s. 12. Dazu kommen noch die Göttertriaden ;
vgl.

Deubner, Phobos, (Mitth. Arch. Inst. Athen. AU. XXVII 1902) s. 263 Anm. 2. Und besonders auf den

chthonischen Kultus hat diese Zahl Bezug; vgl. Diels, Sibyllinische Blätter 40 Anm. 1. Über die Heiligkeit

der Dreizahl vgl. im allgemeinen Weinhold, Die mystische Neumahl bei den Deutschen, (Abhandl. d. Akad. d.

Wissensch. m Berlin 1897) s. 4 und passim, und jetzt voi- allem Usener, Dreiheit, wo sehr viele Beispiele für

denselben Glauben aus den Vorstellungen der verschiedensten Völker angeführt werden.
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sehen wir auch drei Totenrichtei-, und die Vasenmalerei hängt, doch unseres Erachtens

niclit direkt mit Piaton zusammen '). Hier könnte übrigens die Dreizahl auch auf le-

diglich künstlerischen Rücksichten beruhen. Dagegen scheint die Hervorhebung gerade

des Minos, Rhadamanthys und Aiakos das Werk Piatons zu sein. Ja, diese drei Män-

ner wurden in der Folgezeit so eng mit einander verbunden, dass sie bisweilen als

Brüder nicht nur von ein und demselben Vater, Zeus, sondern auch von ein und der-

selben Mutter, Europa, ei'schienen; nach der gewöhnlichen Tradition dagegen waren nur

die zwei erstgenannten leibliche Brüder -). Daher kommt es, dass Aiakos bisweilen als

Sohn der Europa genannt wird'*). — Jedoch variiren bisweilen die Namen der Richter;

auf den genannten Vasengemälden tritt auch Triptolemos auf, welcher wenigstens auf

einem Gemälde für Minos substituirt ist. Dies hat man als auf attischer Tradition

beruhend angesehen, und die Ursache zu der Erneuerung will man darin finden, dass

Minos, der besonders von den attischen Tragikern als grausamer Tyrann und Feind

') Zu Troezen hinter dem Tempel àer "Agrefit^ Scotclqu befand sich ein Monument des Pittheus, das

von PiiHsanias II 31, 3 folgendoimassen beschrieben wird: "OntaSi bt rov vctov (sc. Trjg 'jQTé/xiSoç SoiTiÎQaî)

J7trt>fa)s (ivfifià èBzi, TQfiç öf ijt' avzà itçovoi KeivTCtt Xi&ov Å.evxov' dmajEtr ôf riiT&ia «ai avÖQu; ovo avv

avTœ léyinjatv èitï tâtv Syàvcav. Dieses Monument wird von Wide, De sacris Troezeniorum etc. 40 auf die

„kretische Sage" von Rhadamanthj's und seinen Kollegen Minos und Aiakos bezogen — eine Sage, die spät

nach Troezen überführt wäre. Erstens aber ist es hier kaum zutreffend von einer „kretischen Sage" zu

sprechen, denn wenn auch Minos und Rhadamanthys nach Kreta gehören, so ist es keineswegs sicher, dass

es sich so auch mit Aiakos verhält. Die konstatirten Beziehungen zwischen den kretischen und aigineti-

schen Kulten und Sagen (vgl. meine Dissert. De Aeaco Quacsliones mijthologicae 4 Anm. 1) sind meines Er-

achtens hier nicht anzuführen. Dass aber der Kreter Epimenides nach Diog. Laërt. sich Aiakos genannt

hat (worüber wir bald mehr sprechen werden), beruht sicher nicht auf ki-etischer Tradition. Auch lässt es

sich nicht erweisen, dass Aiakos in den troezenischen Kulten und Sagen eine Bolle gespielt hätte. Dann
aber ist es nicht sicher, da.ss Pittheus und seine Genossen wirklich Unterweltrichter waren, wie übrigens

auch TöPFFER, Thcsnis und Pcirllhoos 40 Anm. b annahm. Das geht keineswegs aus der oben citirten

Pau.sanias-Stelle hervor. Ich glaube, dass Pittheus, dessen Sprüche allgemein bekannt waren, und der zu-

folge der Tradition zu Troezen einen Altar zäv Oeftiämv errichtet hatte (s. Paitsan. U 31, 5; vgl. Gruppe,

Grierh. Myth. u. Belig. gesch. 585 Anm. 2), schlechtweg als berühmter Weiser, Richter und Gesetzgeber vor-

gestellt war. Welches seine Kollegen sind, können wir freilich nicht nachweisen: sie mögen zu den lokalen

troezenischen Kulten gehören. Man hat übrigens in diesem Zusammenhange eine Beziehung des Pittheus

zu der Unterwelt finden wollen. In der Tat scheint der obengenannte Kultus der Artemis Soteira mit

dem der unterirdischen Götter verbunden gewesen zu sein, und es ist möglich, dass daselbst ein „Eingang

zum Hades" war; vgl. Curtius, Pdojxmnesos II 434. Noch erinnert ferner Wide, a. a. O. 79 an den Kultus

der Chthonia zu Hermione, wo eben von Pittheus erzählt wurde; vgl. Töpffbk a. a. O. Auch ist sein Name
von Gruppe a. a. O. 585 zu dem Seelenfeste ni,i)olyia bezogen. Derselbe Gelehrte hat jedoch auch eine an-

dere Etymologie angeführt a. a. O. 585 Anm. 7, und man könnte vielleicht den Pitthens nur für den Epony-

men des Demos Pitthos halten; vgl. Hitzig-BlCmnbr, Pausanias U 629. — Es ist jedenfalls nicht sicher,

dass dieses Monument mit unserer Sage in Zusammenhang steht. Doch könnte es zu der Dreizahl der To-

tenrichter bei Piaton mitgewirkt haben — vorausgesetzt natürlich, dass es aus vorplatonischer Zeit herrührt.

-) IL XIV 322; vgl. Roiide, Psyche- I 187 Anm. 3.

^) Serv. ad
,
Verg. Aen. VI 566, Myth. Vat. 76; vgl. Verf. De Aearo s. 4. Eine nähere Verbindung

aber zwischen Aiakos einerseits und Minos und Rhadamanthys andererseits vermag ich hier nicht finden.

Ich kann somit Schultz, Die Akiwionensage in ihrer Verfechtung mit andern Sagen 16 und Gruppe, De Cadmi

fabula 11 nicht beistimmen, wenn sie jenes Verhältniss aus der Verbindung der aiginetischen Kulte und Sa-

gen mit den kretischen erkläi-en; vgl. hierüber Verf. De Aeaeo s. 4. Anm. 1.
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des athenischen Volkes auf die Bühne gebracht war '), schwerhcli das Ansehen eines

gerechten Richters aufrecht erhalten konnte '').

Wenn nun Piaton die Vorstellung von den Totenrichtern orpliischen und orphisch

gefärbten volkstümlichen Anschauungen entlehnt hat, so ist es doch fi-aglich, ob Aiakos

in der orpliischen Litteratur in jenem Amte vorkam ^). Wenigstens könnte man ge-

neigt sein anzunehmen, dass der athenische Philosoph gerade ihn direkt aus der atti-

schen Volkstradition entnommen hätte. Doch giebt es eine Notiz, aus der man schlies-

sen könnte, Aiakos sei in der orphischen Litteratur in der Tat als Totenrichter vorge-

kommen. Diogenes Laërtius sagt nämlich I § 114: Xf^ttui ôè, wc xai stçùItoç (Diels:

stodütov) avrdv Aiaxor Afyo«, xal yiccxtôaifiôvioiç szQotisroi r^r vstà ^-iQxâÔMV ä/.o)aiv. IJQoa-

srotrjd^val T« sroUdxiç avaßsßio^xsvai.. Nun aber weist DiELs, Über Epimenides 396 Anm.

1, dieses Citat den Katharmen zu, die zu der in den orphischen Kreisen der Peisistra-

tiden-Zeit entstandenen pseudo-epimenidischen Litteratur gehört haben. Man könnte also

behaupten, dass Aiakos in der orphischen Litteratur eine Rolle zu eigen gehabt hätte.

Und wenn man die orphischen Jenseitsvorstellungen vor Augen hat, wäre man in der

Tat zu der Annahme geneigt, dass Aiakos dort wirklich als Totenrichter vorgekommen

wäre. Wenn Diels a. a. O. weiter den Sinn „der von Laertios zertrennten und sinn-

los verkürzten Berichte" wohl richtig damit erklärt, dass Epimenides .sich „vermittelst

mehrei-er draßtwanc von Aiakos ableiten wollte", so werden wir freilich zu der speciell

pythagoräischen Lehre von der Seelenwanderung geführt. Daraus folgt aber keines-

wegs, dass Aiakos auch in den Lehren der letztgenannen Sekte irgend eine Rolle ge-

spielt hätte. Wenn aber Aiakos in der Tat in der orphischen Litteratur des sechsten

Jahrhunderts vorkam, so ist er wohl aus der attischen Volkstradition entnommen. Die

Sektirer haben ja überhaupt die verwendbaren Persönlichkeiten dem landläufigen Sagen-

vorrate entlehnt *). Aus dem attischen Kulte aber konnte Aiakos nur in dem Falle

entnommen sein, dass schon vor der Gründung eines besondern Aiakeions in Athen, die

angeblich um die Zeit der Perserkriege geschehen ist ^), ein solcher Kultus, vielleicht

privater Art, existirte. Und das ist freilich in der Tat nicht unmöglich, wenn wir be-

denken, dass die Aiakiden Telamon und besonders Aias mit ihren Descendenten schon

im sechsten Jahrhundert in Athen grosse Ehre genossen, und in Gesängen im Munde

des athenischen Volkes lebten. In der attischen Volksvorstellung jedenfalls konnte der

Vater (resp. Grossvater und Ahne) damals bereits bekannt sein °). — Es erhellt jedoch

aus dem vorhergehenden, dass Aiakos als Totenrichter in der vorplatonischen Litteratur-

') Ps. Plato, Minos 318 (Bbkker). "ET(AIP0SJ. 'PaSauavSvv yi (paniv, à Em-xtiaxsç. ôUaiov ävSya,

TÙv di Nlivmv âygiov riva xal i^kAs^tov kki äömov. S9.(KPATHE). 'Arrixuv, ro ßclriOTe, Xéyuç /xv&or xal rgayi-

xoi). ET. Ti ftal: ov xavra liy^rai jtsqI Mhia; ZSl. Ovxnvv v^é yt 'OixnQiw xal'HatôSoV xnt Toiyi m^avmTe-

Q„i fiaiv ïj ovfistavxH oi rgayoïSonoiol, wv ei, àxovoyv tavta Uyng. Vgl. Preller-Plbw, Gricch. Myth.^ II 120.

=) Welcker, Alte Denhmilcr III 121 - Anh. Zeilg. 184.3 s. 177 190.

') Dies versichert Dieterich. Nrh-i/ia 126 Anm. 1; vgl. 127.

') MiLCHHÖFER, „Orphlsch"-UnteiweltUc}ws, (Phllologus 53 B. 1894) s. 396, Adami, De poelis scaenicis

etc 2-18.

=) Herodot. VIII 89; vgl. Hesi/ch. s. Aiaxnov.

"} Vgl. z. B. das attische Skolion: rov TfXafimva nQàrov, Al'avra ös <ii:VTf(>ov èg Tyotav Xéyovaiv ik^clv

jlavamv xal 'Axdléa (s. Poet. lyr. graec. Bergk III s. 649 Scol. 18.
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mit Sicherheit nicht konstatirt werden kann. Und hierbei nimmt besonders der Umstand

Wunder, dass Pindar, der Sänger xar sSox^v der Taten des Aiakos und der Aiakiden,

der sowohl die mystischen und theologischen Lehren wie die aiginetischen Lokaltraditio-

nen sehr gut kannte, Aiakos als Richter der Abgeschiedenen nii-gends bestimmt er-

wähnt ').

Wenn man weiter fragt, wie es geschehen ist, dass Aiakos Richter der Toten

wurde, so muss man nachsehen, wie die übrigen mit diesem Amte betraut worden sind.

Minos als Richter im Hades wurde der Odyssee entnommen ;). Nach seinem Bei-

spiele bekamen dann die übrigen die gleiche Funktion'^). So kam z. B. Rhadaman-

thys wegen Od. IV 564 nach dem Hades — d. h. durch die Vermittelung des Auf-

enthaltes auf den Inseln der Seligen*). Triptolemos schliesslich hat sowohl wegen sei-

ner Anwesenheit in dem eleusinischen Kulte, als wegen seiner Eigenschaft eines atti-

schen Gesetzgebers jenes unterweltliche Amt erhalten-'). Ihre Gerechtigkeit scheint der

Grund zu der ErkUrung dieser Heroen gewesen zu sein. Diese Eigenschaft ist ja die-

jenige, um welche Minos und Rhadamanthys gepriesen werden®). Und ohne Zweifel

stand auch Triptolemos im Rufe der Gerechtigkeit'). Dasselbe scheint auch mit

') ßiniDE, Psi/ihc- l 310 Amn. I: vgl. jedoch Christ, Schnitzel nus einer Pinriarirerkstätte 2b (s.

oben s. 12 Anm. U).

-) XI 568 sqq.; vgl. Rohde a. a. O. Dass Platou jene Homer-Verse im Sinne gehabt hat, bezeugt

er selbst Gor//. 526 C.

') BoHDB, a. a. 0.

*) Rohde, a. a. O. Ausserdem muss von Rhadamanthys als Rirhter unter den Lebenden eine Tra-

dition bestanden haben; vgl. Hock. Kreta Hl 317 ff. Dietbrich, Ncki/ia 207 behauptet, die Pythagoräer

hätten Rhadamanthys als Totenrichter gekannt. Die aristotelische Stelle aber, die er hierbei anführt CMh.

Nicom. V 5, 1 sqq.), lässt das jedoch eigentlich nicht schliessen.

") Rohde, a. a. 0. I 311 Anm. 1. Vgl. über Triptolemos als Gesetzgeber Porphyrius, De abstinentia

IV 22: (paal de ^ai Tyinrolefiov 'Atirjvainig vuuo»eT^aai .... vgl. Welcker, Griecli. Götterlehrv H 472, TÖPFFER,

Attische Genealogie 140 Aum. 1.

") Vgl. über den Minos z. B Diej Chryisostomus Or. I 38: . . . tôv Mtria, fiiyinrrjv ïiovra b6É,av inl

öixaioavvr/ . . . Or. IV 40: Ityfiat. tlixaLOTarug à Mivœg Tcâvtmv yivénàc/i. . . . Jedoch haftete ihm ein Ma-

kel der Grausamkeit an. Vgl. darüber Servius ad Verg. Aen. VI 432: Quaesitor quaesitores sunt qui e.xer-

ceudis quaestionibus praesunt et notandum quia Minoem quasi crudelem introducit, quod ei epitheton et

Homerus dat: nam Aeacus et Rhadamanthus fratres mitiores sunt. So auch Tlicodorctus, hiqI ts lovg xai

xçiattog p. 162: öixnarag ht èxflvog /j'tv y.ai fTtfiov; tiaijyctyf, tàv Aîay.ov, xal roy Mivm. y.al tÔv 'Paåciftar-^vv.

ar<5()«> oùàÈ tÙ Ticivra tnaivoviiivovi, rov Oi Mivm xaï nuilù arra xarrjyoyiivßi rii'f'i,-" Und hustathius comm. in

Od. XI 568: 'loréov ôs otl filr nldmv iaroQta dixaiuv aîde tÙv .Ih'i'wof. fini dl o'i ànfvavria; rvgavvLxov epaoïv

avTÔv xai ßiatov xaï baoftolôyuv, TgaytpduivTts xai rà stEßi /itvmravQov xai Xaßvgiv9i)v. àg o ytCûy(>d(poi prjßiv . . .,

vgl. XVn 523. Noch andere Stellen bei Prellbr-Plew, Griech. Myth. ' II 120 Anm. 2. Bei dieser Tradition

scheint das homerische Epithet olooqigmv mitgewirkt zu haben; vgl Prbllbr-Plew a a. O. II 120. — Über

Rhadamanthys vgl. z. B. Theognis 701 : ovS' eê awcpQoavi'r]v fiiv f'jjotç 'Paëa/iàvSvog avrov, >. r. A.; andere Stellen

bei Rohde, a. a. O. I 310 Anm. 1. Die Alten haben übrigens sogar von zwei verschiedenen gerechten Män-

nern Namens Rhadamanthys erzählt; vgl. Ephorus bei Strabo X p. 476.

') Dass die Gerechtigkeit die lirsache zu der in Rede stehenden Erhebung dieser Männer gewesen

sei, ist auch die Auffassung der Alten. Vgl über Minos z. B. ,.Lactantius Placidus" comm. zu .Statins' Theb.

IV 530: defunctus deinde, quantum mansuetudo mereatur, nee fato quidem hoc honore privatus est. nam dici-

tur apud manes de supremo exitu iudicare mortalium. veteres enim Graeci, ut impios crudelesque poenas

apud inferos luere, sie bonum quemque adeptum bonae vitae praemia post mortem esse dixerunt. quod est

bouitatis exemplum, quia Minos se non ut regem aut tyranuum, sed tamquam unum de plebe gessit; quae

laus summa est. = Myth. Vat. I 172. Dasselbe sagt von Rhadamanthys z. B Aristides vnip rmv rfirapror

243 sq.: aö.Tfp av ei Xiyoti rov 'Paöci[iav9vv èài^civ rov; àv&gconovi ÈTitoQxtiv, m zoauvrov ireçtr/v evnfßiiag xofi

àixai.oavvrji atazi xai veliivztjoaî zois èxiiae àffixvov/jfvois ôixâ^iiv öuxti «ttpi ràv iv zo) ßiio Jtcax^évzcov.
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Aiakos, dem wegen seiner Gerechtigkeit in den Sagen gefeierten ^), der Fall gewesen

zu sein ^).

Doch ist wohl ein anderer Umstand eine direktere Ursache zu der Vorstellung

von Aiakos als Totenrichter gewesen. Denn wie der homerische Rhadamanthys im Ely-

sion ^), der pindarische auf den Inseln der Seligen weilt *), so scheint auch Aiakos

von Pindar ins Elysion versetzt zu sein, obgleich dies in den an uns gekommenen pin-

darischen Gesängen nirgends deutlich gesagt wird °). Denn wenn Horas, Carm. IV 8

V. 25 sqq. sagt:

Ereptum Stygiis fluctibus Aeacum

virtus et favor et lingua potentium

vatum divitibus consecrat insulis . . .

,

so hat der Römer wohl keinen andern als Pindar als Muster gehabt ^). Es wird ja

doch bei dem „lingua potentium vatum" jeder vor allem an Pindar erinnert. Und in

der Tat versetzt dieser die beiden Aiakiden, den Peleus und den Achilleus, in das Ely-

sion '). Dort scheint auch nach Culex v. 295 sqq. Aiakos selbst zusammen mit sei-

') Vgl. De Aeaco s. 49.

-) L. Schmidt, Ethik der Griechen 101, Töpffbr bei Paiily-Wissowa, Real-Encyklop. I 926 s. Aiakos,

ßOHDE, Psyche- I 310 Anm. 1. So auch W. M. L. Hutchinson, Acacus a Judge of the Under-world ; siehe die

Besprechung J. E. Harrison'.s in The Classical Review vol. XV 1901 s. 476. Dass auch Aiakos wegen seiner

Gerechtigkeit Eichter im Jenseits geworden ist, äussert z. B. Drarontiits IX 129 sq.:

me (sc. Aeacum) vita pia promovit ad urnam,

humani generis laudes et crimina quaeram . . .

ä) S. oben s. 19.

) Ol. II 75 sqq. Ehadamanthys ist bei Pindar noch nicht Untervveltrichter, wie wir bei Christ,

Pindari carmina proleg. CXXIV lesen. Denn erst in der hellenistischen Epoche wurde in diese Stelle die

Hadesbeziehung hineingelegt; vgl. Maass, Orpheus 274 ff. Übrigens wird Ehadamanthys auch von Pindars

Zeitgenossen Pherekydes (fr. 39 in F. H. G. MCll. I) auf die Inseln der Seligen versetzt.

') Ist dies richtig, so ist es nicht ganz zutreffend, wenn Decharme, Mythologie de la Grèce antique

499 sagt: „Aeaque a obtenu après sa mort des honneurs singuliers . . . mais son immortalité est enfer-

mée dans les limites du monde souterrain."

") Diese Stelle wird von Arnold-Fries, Die griechischen Studien des Horaz 107 auf Find. Isthm. YHl
(VII) 24 sqq. bezogen; vgl. auch s. 29, und Orelli, Horatius ed. min. comm. zu 1. 1. Dagegen denkt Eum-

MEL, Horatius quid de Pindaro iudicaverit et quomodo carmina eins suum in usum convertcrit. Gymn. Progr.

Rawitsch 1892 s. 12 an Find. Nem. VII 31, wo in der Tat das ^ïfi 'AÎSa an „Stygiis fluctibus" erinnert.

Wenn aber Porpkyrius, Vita Platin. 22, von dem Leben der Seligen unter anderem singt:

. . . rjxi véftoviat '
.

Mivcog xaï 'Pai>ciftav9v; àSB/.(f>soi, r;j;t öUotiog

Aiaxôg, fjxi n>.<iTcav, U^rj ïg, yxi zs xaloç

rivd^ayoçr];, ooool ve xoçbr arrJQi^av fpfOTOS

å&ctvaTov, onaoi ysvirjv ^vvfjv èkàxovro

ôaifioaiv hlßloToic, oQi toi xiag èv HaXir]Oiv

aisv EvcpQoavvrjOiv luiv^TUi . . .

SO ist diese Stelle zu jung, als dass man daraus betreffs Pindars etwas schliessen könnte. Es kommt ja hier

unter anderen weisen und gerechten Heroen auch Piaton vor.

') Ol. n 86 sqq.
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nen Söhnen Peleits und Telamon ^) zu weilen, was vielleicht auch dem Pindar entnom-

men ist^').

Hier ist es am Platze an eine dunkle Tradition zu erinnern. Pindar sagt näm-

lich Ol. VIII 24 sqq.:

. . . ö (sc. Aluxoc) xal

ôatftôvaaai. ôlxaç isttiQuivs.

Welches diese öalfioreg sind, steht nicht fest. Es scheint mir zweifelhaft zu sein, ob

dies, wie es von einigen Pindarkommentatoren geschieht ^), auf das Totenrichteramt zu

beziehen ist, so dass die dal/novtc gewöhnliche Verstorbene wären. Eher könnte man

im Anschluss z. B. an die oben (s. 20 Anm. 6) citirte Porphyrius-Stelle, wo aal-

fioveg sicher nicht von den Abgeschiedenen im allgemeinen gebraucht wird, an ver-

klärte Geister, Heroen denken, und somit diese Pindar-Stelle mit jener elyseischen

Vorstellung verbinden.

Man behauptet gewöhnlich, dass die Vorstellung vom Elysion und den Inseln

der Seligen eine poetische, nicht eigentlich volkstümliche sei *). Wenn aber die betref-

fende Pindar-Stelle in der Tat hieher gehört, so kann die dort gestreifte Tradition jeden-

falls nicht von Pindar selbst erfunden sein; dazu wird sie allzu oberflächlich berührt.

Sicher ist also dei" Dichter ii'gend einer vorhandenen Sage oder Erzählung gefolgt.

Auch ist es nicht ausgeschlossen, dass eine schon existirende Verbindung des Aiakos

mit der Unterwelt, — wovon später die Rede sein wird, — dabei mitgespielt hat.

Denn wenn auch die Vorstellungen vom Elysion und den Inseln der Seligen im all-

gemeinen erst spät mit denen von der Unterwelt vielfach vermischt sind '') — so

sind z. B. bei Piaton (Gorg. 523 E) die Inseln der Seligen ein Teil der Unterwelt*^)

— so ist es doch nicht unmöglich, dass schon zu Pindars Zeit die betreffenden An-

schauungen zur Unterwelt auf irgend eine Weise in Beziehung gesetzt waren. An-

dererseits ist die von uns vermutete pindarische Aufl:assung von Aiakos sicherlich

nicht ohne Einfluss auf die Tradition von seinem unterweltlichen Richter-Amte ge-

wesen. Und diese Tradition ist, — so glaubt man vielleicht mit Recht — dann vor-

züglich von den attischen Dichtern gepflegt worden ').

') So versteht Maass a. a. 0. 275 Anm. 62 diese Stelle:

. . . Hie et uterque

Aeacides: Peleus namque et Telamonia virtus

per secura patris laetantur numina, quorum
connubiis Venus et Virtus iniunxit honorem . . .

^) An eine Tradition, nach welcher Aiakos im Elysion als Beisitzer (des Kronos?) auftritt, scheint

schon C. O. Müller, Acgineticorwm liber 162 gedacht zu haben, obgleich seine Worte etwas dunkel sind:

„nullus dubito, quin ßhadamanthi instar lovis (sic!) nâgedgos fuerit (sc. Aeacus)."

^) Z. B. Hermann, Handbuch der Mythologie H •i-14 Anm. 846, Christ, Pindari carm. comm. zu 1. 1.;

vgl. comm. zu Nein. V 7 (s. jedoch auch Schnitzel zu ein. Find, werkst. 24). Noch weniger ist die Sage von

Aiakos als Schiedsrichter (s. De Aeaco 38 ff.) heranzuziehen, wie es C. 0. Müller a. a. O. getan hat.

') Decharme, Myth. d. l. Grèce antique 430, Eohdb, Psyche'^ I passim.

=) Dahin gehört auch, dass an den Ocean sowohl das Elysion als auch der Eingang zu der Unter-

welt lokalisirt zu werden pflegten; vgl. Gruppe, Griech. Myth. u. Relig. gesch. 396.

") Die Verlegung des Elysions in die Unterwelt (vgl. s. 20 Anm. 4) scheint eine orphische Er-

findung zu sein; vgl !Ma.ass a. a. 0. 274 ff.

') Prbller-Kobert, Griech. Mylh.* I 825, Decharme a. a. O. 428.
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Um nun zu den nachplatonischen griechischen Schriftstellern üherzugehen, so ist

es bezeichnend, dass der Unterweltrichter in der Litteratur der folgenden Jahrhunderte

nicht häufig Erwähnung getan wird. Das hängt wohl damit zusammen, dass die

Griechen überhaupt nicht viel von der Vergeltung im Jenseits wenigstens ötfentlich ge-

sprochen zu haben scheinen '). Wie selten z. B. die Redner diese Vorstellungen be-

rühren, hat Meuss deutlich gezeigt ^). Somit ist es nicht auffallend, dass Aiakos als

eigentlicher Totenrichter bei ihnen niemals vorkommt ^). Dagegen haben wir unzweideutige

Beweise dafür, dass die Unterweltrichter in diesen Jahrhunderten in den Seelen der

Griechen vielleicht besonders in Ättika fortlebten. Ob sie freilich in den Unterwelt-

gemälden, von denen Ps. Demosthenes spricht *), vorkamen, ist nicht nachzuweisen
; wir

haben aber jene unteritalischen Vasenbilder, von denen oben die Rede war^).

Diese Vasen nun stammen einerseits spätestens wohl aus dem dritten Jahrhun-

dert V. Chr. ''), andererseits scheinen sie ihren Hauptinhalt aus attischen Exemplaren

entnommen zu haben, — was man besonders daraus geschlossen hat, dass Triptolemos

auf ihnen vorkommt '). Wenn dies in der Tat der Fall ist, muss man festhalten, dass

') Über Aischylos vgl. Rohdb, Psyche- II 235.

^) Die Vorstdlwigen vom Dasein nach dem Tode bei den ailischen Rednern, (Fleckbisbn'.s Jahrb. 13'J B.

1889) s. 801 ff.

') Über Isokrates vgl. oben s. 4.

*) Or. c. Aristogit. XXV 52 (786): /utf^' (ovS'oi ^coyyâcpui zuvs aaeßiig èv ATdov ygärpovaiv, litrà rovrmv,

fiit' apài xn;i ßlancprj/iiac x(vi (pi^ovov xrû orùaBCoç -Aai vBÎxuv^, jiiQiÎQxizai (sc. '/JQLdToyilzmv).

') Rohdb, der die Vorstellungen vom jenseitigen Grerichte für spät hält und bestreitet, dass sie über-

haupt je volkstümlich gewesen sind, bezweifelt, dass die Vasengemälde die Richter vorstellen. Er sagt a. a O.

1311 Anm. 1: „Dass übrigens die drei Gerechten auf jenen Vasenbildern Gericht über die im Leben begange-

nen Thaten halten, ist mit nichts angedeutet, ja genau genommen überhaupt nichts von richterlicher Thätig-

keit. Deutlich ist nur, dass sie, eben als Muster der Gevechügkeit, è^ii ralai rov THovravoç oixuvaiv &vgais {wie

die Mysten bei Aristoph. Ran. 163), sie geniessen das Recht der yrcigeågoi des Götterpaares, daher sie auch
auf 9-poVot oder bicp^iin sitzen." Es ist freilich so, dass die betreffenden Figuren, so wie sie dargestellt zu

werden pflegen, nicht gerade als richtend erscheinen: es fehlt ja nämlich der zu richtende. Wenn wir je-

doch auf einer Vase die Namen Triptolemos, Aiakos, Rhadamanthys, und auf einer andern Aiakos und
Triptolemos lesen (vgl. unten 1), andererseits dieselben (wenigstens Aiakos und Rhadamanthys) in der Litte-

ratur so häufig als Totenrichter begegnen, so hält es doch schwer die Vasen-Figuren nicht mit dieser Vor-

stellung in Verbindung zu setzen.

*) Winkler, Die Darstellungen der Untencelt auf unteritalischen Vasen 82 setzt sie ins dritte Jahrhun-

dert. Andere führen sie ins vierte Jahrhundert zurück, wie z. B. Kuhnert, Orphisches in der Unterwelt, (Phi-

lologus 54 B. 1895) s. 197 und Unteritalische Nchjien, (Jahrb. deutsch. Arch. Inst. VIII B. 1893) s. l06 ff.; auch

Baumbister, Denkmäler d. Mass. Alterthvms III 1926 glaubt, dass auf diesen Gemälden Ideen, die etwa in

dem Zeitalter Alexanders und folgendem Jahrhundert verbreitet waren, zum Vorschein gekommen wären.

Unter den genannten Vasen werden die Fragmente der Vase von Ruvo (jetzt im Karlsruher Mus. Mi 258)

für am ältesten gehalten; vgl. Schumacher, Zu den ältesten Karlsruher Unterweltsvasen, flahrb. deutsch. Arch.

Inst. IV 1889) s. 228 und jetzt auch Höfer in Ro.scher's Mytk. Lex. Ui 1788 s. Peirithoos. VVinkler a. a. O.

83 dagegen scheidet diese Vase nicht von den übrigen aus.

') Welcker, Alte Denkmäler III 123. Über den attischen Ursprung der Vase von Ruvo (Karlsruhe)

s. Hartwig, Neue Unterweltsdarstellungen auf Vasen, (Arch. Zeitg. 4:J 1884) s. 269, der Vase von Canosa (jetzt

in München JV? 849) s. Kuhnert, Unteritalische Nelcyien, (Jahrb. deutsch. Arch. Inst. VIII B. 1893) s. 107, der

Vase von Altamura (jetzt in Neapel X» 3222) s. Köhler, Vaso di Altamura con rappresentazione infernale, (Annali

deir instituto vol. 36 1864) s. 287. Vogel, Scenen Euripideischer Tragödien in griech. Vasengemälden 46 nimmt
an, dass die Künstler der genannten drei Vasen ein und dasselbe Vorbild benutzt haben; in den Details

haben sie dann variirt. Auch Schreiber, Wandbild des Polygnots, (Abhandl. sächs. Gesellsch. Wissensch. 17 B.

1897) s. 162 führt wenigstens die Vasen von Canosa und Altamura auf dasselbe Vorbild zumck. Nach Bau-
MEi.STER a, a. 0. III 1930 sind die attischen Vorbilder von den apulischen Kleinkünstlern oft unvollständig

*
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wenigstens im riritten und vielleicht schon im vierten Jahrhundert in Athen Vasen-

Gemälde mit den Unterweltrichtern angefertigt wurden '). Die Gegenstände aber haben

diese attischen Maler wahrscheinlich eher aus der durch theologische Lehren mehi' oder

weniger gefärbten volkstümlichen Tradition als direkt aus den Lehren der Sekten ge-

schöpft '-). Man kann also wohl schliessen, dass die Totenrichter damals in Athen nicht

unbekannt waren. Wenn es aber Rohde für möglich hält, dass die unteritalischen Va-

sengemälde unter dem Einflüsse Piatons stehen **), so ist das meines Erachtens kaum

wahrscheinlich. Denn schwerlich waren die Mythen eines Philosophen, der in der er-

sten Hälfte des vierten Jahrhunderts lehrte und schrieb, im dritten und vielleicht schon

im vierten Jahrhundert dem grossen Publikum so vertraut, dass sie von den Künstlern

benutzt werden konnten *). Auch die Ansicht Dieterich's ist, wenn das vorhergehende

gebilligt wird, nicht ganz zutreffend. Er nimmt nämlich an, dass die Übereinstimmung

Piatons mit den italischen Vasengemälden dadurch erfolgt sei, dass ein und dieselbe pytha-

goräisch-orphische Litteratur sowohl ihm wie diesen als direkte Quelle gedient hätte ^).

Dass nun Aiakos auf diesen Gemälden erscheint, geht aus zwei Vasen hervor,

— aus der in Altamura gefundenen, jetzt in Neapel aufbewahrten (.Ni 3'222) •') und aus

dem Fragmente der Vase von Ruvo (Mus. Karlsruh. .V 258)'). Auf jener sieht man

deutlich die Inschrift yilAKo:^ neben der Figur eines Mannes, der „in Vorderansicht

nachgebildet oder missverstanden. Auch kann einiges neu hinzugesetzt sein; doch behauptet Kuhnert,

Unteriial. Nekyien 108 ausdrücklich, dass die Unterweltrichter unter den Motiven der attischen Vorbilder

gewesen wären. Übrigens hält es Haiitwk; a. a 0. 262 für möglich, dass gerade die genannten Vasen-

exemplare nach Italien importirt wären.

') Man hat das attische Original wenigstens zu einem Vasengcmiilde bis ins fünfte .Jahrhundert

zurückverfolgt: s. Kuitnbrt, a. a. 0. 108. Und Hartwig a a. O. 271 hält das polygnotische Gemälde für

ihr erstes Vorbild; so auch über die Vasen von Ruvo und Canosa Braun, Orpheo e BcUerofunle, (Annali ddV

Inst. 1837j s. 221. Wenn es sich in der Tat so verhält, müssen die Unterweltrichter, die auf Polygnots

Gemälde nicht vorkamen, anderswoher hinzugekommen sein. Doch versichert Höfbr in Ro.scher'.s Myth.

Lex. III 1788 (s. Peirithoos) vielleicht mit Recht, dass mehr als einzelne Motive aus dem polygnotischen

Gemälde in die unteritalischen Vasenbilder nicht übergegangen sind.

'-) WiNKLKR, DariitM. d. Unterwelt 88 glaubt, die Motive der unteritalischen Vasengemälde seien aus

den attischen Tragödien entnommen. Und nicht einmal KfHNERT a. a. O., der, wie .auch einige andere

Gelehrte, in den betreffenden Gemälden Spuren des Orphicismus finden will, behauptet, dass in dem atti-

schen Vorbilde z. B. der canosischen Vase orphische Elemente vorgekommen w^ären; sie seien erst in Italien

hineingelegt worden.

') Psyche ' I 310 ff.

*) Zu weit sind meines Erachtens diejenigen gegangen, die eine so genaue Übereinstimmung zwi-

schen den unteritalischen Gemälden und der Beschreibung Piatons finden wollen, dass sie, um Einzelheiten

in jenen zu erklären, diesen heranziehen, wie es z. B. bei Müller -Wikseler, Denkmäler dtr alten Kunxt 156

geschieht.

") Nekyia 126 Anm. 1, 127. Triptolemos z. B., der sowohl bei Piaton als auf den Vasenbildern auf-

tritt, ist wohl eher aus den attischen Volksvorstellungen als direkt aus der orphischen Litteratur ent-

nommen.
") Publizirt z. B in Monum. ined. d'. inst. vol. VIII tav. IX, bei Reinach, Repertoire des vases peints I

167 und an vielen anderen Orten. Beschrieben, z. B. von Braun in Bull. ddV Inst. 18.51 40, Gerhard in Arch.

Zeitg. 1851 89 ff., Köhler in Annali delV Inst. 1864 286 ff., Welcker, Alte Denkmäler III l22, Winkler,

a. a. 0. 24.

') Publizirt z. B. von Hartwig a. a. O. 25.3 ff. und jetzt auch in Ro.scher's Myth. Lex. HI 2 1783

s. Peirithoos. Beschrieben z. B. von Hartwig a. a. O. und Winnefeld, Beschreilmny d. Grossherz, verein.

Vaseiisamml. zu Kaiisruhe 63.
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steht, mit übergeschlagenem linken Bein, anf einen knotigen Stab gelehnt" ii. s. w.

Auf dieser findet man freilich nur die drei letzten Buchstaben . . . A0^^ es besteht

aber kein Zweifel, dass Aiaxoc zu suppliren sei. Hier sind von Aiakos nur Kopf und

rechte Schulter erhalten ').

') Auf dem Gemälde der Prachtvase von Canosa (München jY« 849; heschrieben v. Jahn, Beschreib,

d. Vaseiisamml. zu München jVj 849 s. 273 ff., Müller-Wiesei,er, Denkmäler der alten Kunst 50, Winkler,

Darstellungen u. s. w. 9 ff.; abgebildet sehr oft, z. B. bei Baiimeister, Denkmäler d. klass. Altert. III 1928)

haben wir wieder eine Gruppe von drei ehrwürdigen Männern. Weil nun keine Namen vorhanden sind, so

sind verschiedene Ansichten über ihre Bedeutung geäussert worden. So hat z. B. Greuzer an Lynkeus,

Kronos, Rhadamanthys (s. Winkler, a. a. O. 10 Anm. 2), Incihirami, Pltiure di vasi fittili 1837 tom. IV 124

ff. an Tantalos, Kronos, Rhadamanthys, Gerhard in Arch. Zeitg. 184,3 s. 202 an Rhadamanthys, Kronos,

Minos und Welckei; in Arch. Zeitg. 184.3 s. 187 ff. an Rhadamanthys, Kronos und einen seine Sache vertei-

digenden Greis gedacht. Diese alle haben den Kronos, der nach Pindar. Ol. 2, im Elysiou residirt, finden

wollen. Die Gruppe stellt aber, wie Winkler a. a. 0. HJ wahrscheinlich richtig sagt, olTenbar die drei

Unterweltrichter dar; „dafür sprechen", fährt er fort, ,.die Dreizahl der ehi-würdigen Greise, der Platz, den

sie einnehmen . . . neben dem Palaste des Hades u. .s. w." Es ist also möglich, dass Aiakos einer von die-

sen Figuren ist. Kronos, Lynkeus und Tantalos, die übrigens auf den inschriftlich bezeugten Gemälden an

der entsprechenden Stelle nicht vorkommen, fallen sofort weg. Es gilt nun unter diesen vier: Triptolemos,

Aiakos, Rhadamanthys und Minos, (der zwar anf den inschriftlich bezeugten Vasengemälden nicht vorkommt,

sonst aber als Totenrichter bekannt ist), die Wahl zu treffen. Der erste links stehende, mit gekräuseltem

Bart und reicher Bekleidung, ist sicher nicht Aiakos, der auf der Vase von Altamura sehr einfach an-

getan ist. Wenn es also nicht Triptolemos ist, der denselben Platz auf der Altamura-Vase einnimmt,

so könnte man an den mächtigen Minos denken, wie z. B. Müller -Wieseler, a. a. 0., Winkler, a. a. O. 9 ff.

und Schreiber, Wandbild d. Polygiiot, (Abhaiidt. sächs. Gesellsch. XVII 1897) s. 161 tun. Es fragt sich nun,

welcher von den beiden andern Aiakos sein könnte. Ich glaube, dass Müller -Wieseler a. a. 0. und Wink-

ler a. a. 0. 24 die mittlere Figur mit Recht als Aiakos bezeichnet haben. Erstens nimmt nämlich dieser die-

selbe Stelle, wie Aiakos auf der Altamura-Vase ein. Weiter hat er eine ganz ähnliche Haltung des Mantels

wie Aiakos auf der Ruvo-Karlsruher Vase. Dazu kommt, dass sowohl diese Figur als der altamurische Aia-

kos halbbekleidet sind. Dieselbe Figur hat noch einen Myrtenzweig, der an den Aufenthalt des Aiakos im

Elysion erinnern könnte. Ferner ist hervorzuheben, dass dieser Mann in einem Lehnstuhl sitzt, und Reste

eines solchen finden sich auf der Karlsruher Vase, Dass also diese Figur den Minos vorstellt, wie Helbig

in Roscher'.s Myth. Lex. II 2, 3U04 s. Minos, behauptet, ist nicht wahrscheinlich. Dass .schliesslich der zu-

meist nach rechts auf einem niedrigen Sessel sitzende Mann eher Rhadamanthys als Aiakos ist, hat man
sowohl aus seinem Platze, der dem des altamurischen .Rhadamanthys entspricht, als aus seinem vorgeschrit-

tenen Alter geschlossen; denn auf der Altamura-Vase hat Rhadamanthys einen weissen Bart. Doch ist zu

bemerken, dass auch der ruvesische Aiakos nach Winnefbld, Beschreib, d. Vasensamml. zu Karlsruhe 63 weis-

ses Haar und Bart trägt, andererseits aber die betreffende canosische Figur eine ähnliche einfache Tracht

hat wie der altamurische Aiakos. — Im grossen und ganzen ist es jedoch glaublich, dass die Verfertiger der

Vasengemälden es mit der Charakterisirung der einzelneu Totenrichter nicht sehr genau nahmen.

In diesem Zusammenhange verdient noch Erwähnung ein attischer Lekythos, auf dem „ein gerech-

ter Jüngling vor die Richter der Unterwelt eingeführt und in die Gesellschaft würdiger Männer aufgenom-

men" wird; vgl. Welcker, Griech. Götterlehre II 526 ff.; eine Abbildung s. bei Gerhard, Auserlesene griechi-

sche Vasenbilder HI Taf., OCXXXIX. Es sind eigentlich zwei Scenen, die hieher gehören. In dem einen Bilde

steht ein Jüngling mit bedecktem Haupte, von Hermes ipvX'iJioßytös vor zwei Greise geleitet, die Gerhard
a. a. 0. III 163 ff. für Pluton und Minos ansieht. Ob dies richtig ist, lassen wir dahin gestellt sein; dass

Aiakos hier darge.stellt wäre, ist nicht glaublich. Eher könnte man dies von der anderen Scene glauben.

Hier sitzt derselbe Jüngling — ohne Bedeckung und mit einem Stab in der Hand — unter drei ehrwürdig

aussehenden Greisen. Wegen ihrer Zahl und ihres Aussehens wäre man geneigt diese Figuren für die Un-

terweltrichter zu halten. Einer von diesen könnte somit Aiakos sein, — aber welcher? Den mittleren hält

Gerhard wegen seiner reicheren Bekleidung für Minos; dass dieser aber einen von den übrigen verschiede-

nen Sessel hätte, kann ich wenigstens auf der von Gerhard mitgeteilten Abbildung nicht finden. Viel-

leicht ist doch dieser Mann eher Triptolemos. Der am meisten rechts sitzende ist nach Gerhard, Rhada-

manthys, — was sich vielleicht aus der Stelle, die er innehat, schliessen lässt: sie ist dieselbe wie die auf

der Altamura-Vase. Es bleibt also für Gerhard übrig den links dem Jüngling am nächsten sitzenden Aia-

kos zu benennen. Dies ist möglich, aber nicht sicher. Er hat zwar wie Aiakos auf der Altamura-Vase ei-
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Dass auch in späteren Zeiten die Vorstellung von Aiakos als Unterweltrichter

noch vorhanden war, beweisen zwei Münzen von einem Typus, die sich im K. Münz-

kabinet zu Berlin finden '). Diese Münzen werden von Friedländer, Arch. Zeug. 1872

79 ff. folgendermassen beschrieben: „Die Kehrseite zeigt . . . den durch die Beischrift

AIAKOC beglaubigten Todtenrichter thronend; der vor ihm stehende eng in sein Ge-

wand gewickelte ist als Verstorbener durch den Todesgenius bezeichnet . .
." ^) Die-

sen Münztypus, der auf der andern Seite das Bild eines römischen Imperators zeigt,

hat man der ersten Kaiserzeit zugeteilt ^). Noch weiter herab führt uns die oben (s.

4) citirte Pkilostrat-^iû\& {Heroic. XX 48). So auch C. I. A. 1377 = Kaibel JN?

173, — wenn nämüch Ataxôç richtig supplirt ist; denn diese Inschrift w'ird von

DiTTENBERGER den Zeiten Diocletian's oder etwas fiüheren ^), von Kaibel dem vierten

oder fünften Jahrhundert zugewiesen ^).

Wenn uns Aiakos als Richter in der Unterwelt bei den gi'iechischen Schriftstel-

lern nicht sehr oft begegnet, so werden wir zu den römischen übergehend ihn in dieser

Funktion etwas häufiger finden. Das haben wir schon aus den oben citirten Stellen

des Cicero, Properz, Horaz, Ovid, Seneca, luvenal, Martial, Statins u. s. w. gese-

hen, — ein Umstand, der natürlich im allgemeinen damit zusammenhängt, dass die

Beschreibungen der Unterwelt besonders in der ersten Kaiserzeit geläufig waren '').

Wii' werden uns aber kaum irren, wenn wii- dies speciell der Autorität Piatons

nen Stab in der Rechten und einen Myrtenkranz auf dem Haupte, (womit der Myrtenzweig des von uns
angenommenen Aiakos der Canosa-Vase gut stimmt), es fehlt aber der typische über den Kopf geschlagene

Mantel. Wenn Gerhard weiter sagt, Aiakos sitze dem Jüngling am nächsten, weil er als nicht nur aigine-

tischer, sondern auch attischer Heros dem at4'ischen Jüngling verwandt sei, — so ist dies möglich, aber

zwingend ist es nicht. Auf der Innenseite desselben Lekythos erscheint derselbe Jüngling auf der Kithara

spielend ; nahe bei ihm steht ein bärtiger Mann mit einem Myrtenzweig in der ausgestreckten Rechten.

Diesen hält Geruakd für den Mystagogen Orpheus oder einen Pädagogen; er ist jedoch dem angenomme-
nen Aiakos der vorigen Abbildung so ähnlich, dass man ihn leicht für dieselbe Person zu halten geneigt

ist — also möglicherweise für Aiakos. .m Ganzen ist es jedoch unsicher, ob wir es hier überhaupt mit den
Unterweltrichtern zu tun haben; man kann natürlich jene drei Männer auch sehr wohl nur für eine Samm-
lung würdiger Männer (Mysten?) halten, in deren Gesellschaft ein (Eingeweihter?) Jüngling aufgenommen
wird. — Bei der Besprechung der Abbildungen des Aiakos als Totenrichter sei noch das Halsbild der Vase
Ji6 1726 (Mus. Berlin) erwähnt, worüber Furtwängler, Besehreibung der Vasensammlung Mus. Berl. I jY» 1726:

„zwei langbekleidete Männer sich ruhig gegenüber; von dem 1. fehlt der Oberkörper; er streckt die ß.

(Faust) vor; der andere r., bis auf den Kopf ganz erh., streckt die L. mit einem gehobenen langen Scepter
(unten spindelartige Spitze) vor. Beide haben langen schw. Chiton u. r. kurzen Mantel, der unten rund aus-

geschnitten. Zwei Totenrichter ?" Wenn diese Männer in der Tat als Totenrichter anzusehen sind, so wäre
es möglich, dass auch Aiakos sich darunter befände. Das Bild ist aber so unklar, dass ich trotz meiner
Autopsie darüber nichts sicher behaupten mag.

') Eine Abbildung dieses Münztypus findet sich bei Friedländer a. a. O. und Darbmberg-Saglio,
Dictionnaire des antiquite's grecques et romains I 92.

-) Vgl. auch Islhoof-Blumer und Garden, Numismatic Commentary on Pausanias ib und Friedlän-
der -Weil, Repeiiorium zur antiken Numismatik 188.

') Friedländer, Arch. Zcitg. 1872 s. 80. Wo diese Münzen hingehören, ist nicht sicher; vgl. Fried-
länder a. a. O. und Friedländer -Weil a. a. 0. Friedländer a. a. O. hat als den Prägeort vielleicht

mit Recht an die Insel Aigina gedacht.

*) C. I. A. Anm. zu tit. 1377.

') Epigr. graec. a. 361 Anm. zu jVï 173.

') Vgl. Ehwald über C. Liedloff, De tempestatis, necyomanteae, inferoj-um descriptionibus etc. in

Bursian's Jahresber. 33 B. (13 B.) 1885 s. 180.
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zuschreiben. Cicero hat ja (Tusc. disp. I 98) die Piatonstelle Apolog. 32 (41 A) ins

Lateinische übertragen. Zu Grorgias (523) ist Horaz II 13, 22 wohl mit Recht bezo-

gen '). Und man braucht kaum zu bezweifeln, dass auch die übrigen römischen Schrift-

steller den Aiakos dem Piaton verschulden, wobei vielleicht die Alexandriner die Rolle

der Vermittler gespielt haben "). Jedoch finden sich in der römischen Litteratur viele

Darstellungen des Orcus, worin man wider das Erwarten den Aiakos nicht antrifft^).

Es findet sich sogar ein Beweis dafür, dass Aiakos als Unterweltrichter dem po-

pulären Ideenkreis in Italien nicht völlig unbekannt war. Auf Inschriften, die vor un-

serer Zeitrechnung verfasst wären, können wir dies freilich nicht nachweisen. Auch

nicht daraus, dass die Lehren der Orphiker in Grossgriechenland viele Jahrhunderte

hindurch in Blüte standen *), können wir schhessen, dass Aiakos in Italien in dieser

Funktion erschienen wäre. Denn dass er gerade von den Orphikern gefeiert wäre,

ist, wie gesagt, nicbt ganz sicher. So kommt denn auch der Name des Aiakos in den

Versen orphischen Ursprungs auf jenen Goldtafeln, die den nächsten Jahrhunderten

vor Ohr. angehörend in Gräbern von Thurii und Petelia gefunden sind '), nicht vor. —

') Arnold-Fbies, Die griech. Studien d. Horaz 132. ^
^) Dass spätere Schriftsteller an „Piatons Mystik namentlich in seinen eschatologischen Mythen

angeknüpft" haben, zeigt Dietbrich, Nekijia 144 ff.

') So z. B. Se». Oed. 571 sqq., Stat. Theb. IV bW sqq. Auffallend ist es, dass Vergil in seiner be-

rühmten Schilderung des Orcus im sechsten Buche der Aeneide den Aiakos nirgends erwähnt. Denn hier

heisst es: „quaesitor Minos urnam movet" (v. 431) und ßhadamauthys (v. 567 sqq.)

„castigatque auditque dolos, subigitque fateri,

qnae qiiis apud superos, furto laetatus inani

distulit in seram commissa piacula mortem ..."

Dazu hat der Dichter selbst den Cato als Eichten erfunden (v. 841); wozu Servius zu Verg. Aen. VIII 670

folgende konfuse Erklärung giebt: „supergressus est hoc loco Homeri (sie!) dispositionem, si quidem ille

Minoem, Ehadamanthyn, Aeacum de impiis iudicare dicit, hie ßomanum ducem innocentibus dare iura com-

mémorât." Dass Vergil den Aiakos nicht erwähnt, erklärt sich jedoch aus seinen Quellen. Man glaubt

nämlich, er sei in den Details dem Homer, Pindar, ApoUonios und verschiedenen anderen epischen Bfchtern

gefolgt, [vgl. Ettig, Acheruntica 356, Norden, Vergilstndien, (Hermes 1893) 405J; den Hauptinhalt aber habe

er aus einem alexandriuischen Gedichte geschöpft, vsrorin eine pythagoräisch-orphische Untervi'eltschilderuug

vorgekommen sei; vgl. Norden, a. a. 0.385. 405; dasselbe Gedicht nennt Norden, P. Verg. Maro Aeneis B. W
s. 268, komm, zu v. 584 eine „orphische Katabasis". Nun aber wird Aiakos als Totenrichter bekanntlich bei

den erstgenannten Dichtern nicht erwähnt; was die „pythagoräisch-orphische" Schilderung betrifft, so haben

wir nicht mit Sicherheit nachweisen können, dass Aiakos in jenem Amte in der orphischen Litteratur vorge-

kommen wäre. Jedenfalls ist es möglich, dass dies nur betreffs einiger orphischen Gedichte der Fall ge-

wesen. Auffallender ist es, wenn Dieterich, Nekyia 158 die „orphisch-pythagoräische" Quelle Vergils mit

Recht „einen Ausläufer jener unteritalischen Poeme, aus denen auch Piaton geschöpft hatte" nennt. —
Dem Vergil scheint dann Silhis in vielen Stücken gefolgt zu sein (vgl. Liedlopp, De tempestatis, necyoman-

teae, inferorum deseriptionibus, quae apud poctas romanos primi p. Chr. saeculi Icguntur, Diss. 1S84 23 ff. ; es wird

also klar, warum Aiakos bei diesem nicht erscheint. Auch bei Valerius Flaceus geschieht besonderer Richter

nirgends Erwähnung; vgl. Tonder, Die Unterwelt nach C. Valerius Flarcus. Gijmn.-Progr. Bohm-Leipa 1880 s. 5.

*) ßoHDE, Psyche = II 217.

') Über diese Inschriften im allgemeinen s. z. B. Kuhnert. Unterital. Nektjien, (Jahrb. deutsch, arrh.

Inst. VII 1893) s. 105 ff. und Dieterich a. a. 0. 85 ff. Man hat (Comparetti) behauptet, dass diese orphi-

schen Fragmente bis in die Zeit des Euripides reichten; jedoch werden sie gewöhnlicher ins dritte Jahrhun-

dert V. Chr. verlegt; vgl. Smith, Orphie mijths on attic Vases, (Journal of Hellen. Stud. XI 1890) s. 346, Carus,

The greek Mysteries a préparation for christianity, (The Monist XI 1901) s. 118. Überhaupt ist nicht erwiesen,

dass sie älter wären als Piaton; vgl. Campbell, Relig. in greek Literat. 374.
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Dagegen haben wir aus einer späteren Zeit eine Inschrift C. I. G. 5858 b (vgl.

oben s. 4), in der Aiakos möglicherweise als Unterweltrichter auftreten könnte. Die

'i'afel, auf welcher sich diese Insclu'ift befindet, stammt aus einem Grabe bei Cumae und

enthält magische Zaubersprüche; sie wii"d dem zweiten oder dritten Jahrhundert nach

Chr. angehören, da sie mit Gnosticismus gefärbt ist ').

Was den Umstand betrifft, dass Aiakos bei luvenal, Martial und in gewissem

Grade auch bei Seneca (Herc. Oet. v. 1557 sqq.) mehr als grausamer Vollstrecker der

Strafen auftritt (vgl. oben s. 2) ^), so steht diese Vorstellung ohne Zweifel unter dem

Einfluss volkstümlicher Anschauungen ^). Diese veränderte Auffassung von Aiakos, die

bei diesen Schriftstellern vorkommt, scheint überhaupt mit den neuen, roheren Vorstel-

lungen von den unterirdischen Gewalten, welche sich in den ersten Jahrhunderten nach

Chi", über die römische Welt verbreiteten, zusammenzuhängen *). Jedoch darf man nicht

übersehen, dass sich eine solche Auffassung von Aiakos aus Gorg. 526 E leicht ent-

wickeln konnte ^).

') Vgl. die Anm. zu der Inschr. in C. I. G.

-) Dies Geschäft wird sonst eher dem ßhadamanthys gegeben; vgl. fiiUus Phh. XIII v. 543 s<i.:

poenas Rhadamanthus in ipso

expetit introitu mortemque exercet inanem.

\^gl. auch Claudiniis, In Rufinum II (V) v. -178 sqq.:

Quos nolle fateri

viderit, (sc. Minos) ad rigidi transmittit verbera fratris.

Nam iuxta ßhadamanthys agit ...

Es ist übrigens bekannt, dass die Alten von besonderen Vollstreckern der unterirdischen Strafen erzählten.

So werden z. B. die eVi/utijjrcri itl è» /laxoQcov mjemv lovris bei Plato Gnrg. 523 B von dem SchoHasten fol-

genderweise erklärt: öai/iovfs koXkotikoI kcxI xa9agTi-xol xal reXtaiuvQyui; bei Plutarch. De sera num. vind. 564

E ff. steht die Adrasteia mit ihren Dienerinnen, Tlotvrj, ^Uri, 'Egivv;, der Vollziehung der Bestrafungen vor;

1. 1. 567 werden noch andere Dämonen erwähnt. Hieher gehören auch die „carnifices" des Lucrez, De rer.

nat. III V. ,1017. Vgl. überhaupt Dieterich, Nekyia l-ll.

') Doch kann natürlich Martial, der die Beschreibung des Aiakos scherzhaft übertreibt, weit über

die volkstümUche Tradition hinausgehen.

*) Vgl. hierüber Ettig, Acheruntica 366 : „Memoria deinde dignum reor, quod, ni fällor, inferorum dei,

qui iusti antea fuerant severique iudices, infesti paulatim apparent superis nee iam vindices solum sunt sce-

lerum, sed pravi deperditique ipsi — id quod mire convenit cum eius saeculi condicione, quo lesu Christi

fide terras ingenti vi superante Inferni opinio iam incipiebat exsi-stere. E. e. Pluto Statiauus ... et ipsa Ti-

siphona . . . paene diaboli vocandi sunt." Ein in gewissem Grade ähnliches Beispiel aus einer späteren

Zeit führt Burckhardt, Die Zeit d. Constantins d. grossen 2 aufl. 24-1 ff. an: „Eine besondere Erwähnung
verdient der seit dem dritten Jahrhundert sehr gesteigerte Kultus Achill's in diesem dämonischen Sinne.

Er erscheint den Anwohnern der Ebene von Troja . . . nicht mehr als das Ideal von Heldenschönheit, son-

dern nur noch in schreckenerregender Gestalt."

°) Hier ist es am Platz des Halsbildes einer aus Ruvo stammenden Vase {St. Petersb. Eremit. Jfi: 424)

zu gedenken. Eine Abbildung von diesem findet sich in Monnm. ined. pubbl. d'alV Inst, di corrisp. arclt. PI

45, in Arch.Zeitg. 1844 Taf. 13 und bei Eeinach, Repertoire des vases peints etc. I 355. Man hat nämlich den

rechts neben dem Büsser stehenden und mit einem Hammer bewaffneten Greis für Aiakos gehalten ; so z. B.

Jahn in Ber. üb. Verhandl. Säcks. Gesellsch. M'issensch. VIII B. 1836, s. 282, Stephan:, Die Vasensammlung d.

Kaiserl. Eremit. St. Petersb. I 226, Vogel, Scenen Euripid. Tragödien in griech. Vasengemälden 114, Reinach,

a. a. O. Auch an Charon hat man gedacht; s. Winkler, Darstellungen u. s. w. 90 Anm. 1. Es könnte einem

auch der etruskische Mantus, der auf den Abbildungen mit einem grossen Hammer bewaffnet erscheint (vgl.

Schirmer in Eoscher's Mgth. Lex II 2329 s. Mantus) in den Sinn kommen. Und auch der links, in könig-

licher Tracht auf einem Trone sitzende Mann ist bisweilen für Aiakos angesehen. So z. B. von Bochette;
s. Winkler a. a. 0. 90 Anm. 4. Nach anderen, wie z. B. Jahn a. a. 0. und Stephani a. a. 0. ist die Figur

Pluton. MiNERViNi wiederum hat auf Minos geraten; s. Wlnkler a. a. O. Auch Dechakme, Euripide et
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Im Ganzen scheint die Tradition von Aiakos als Totenrichter nicht so geläufig

gewesen zu sein wie die voii Minos und Rhadamanthys. Denn wenn wir die Stellen

durchmustern, in denen jene Richter vorkommen, werden wir viel öfter den Minos ent-

weder allein oder zusammen mit Rhadamanthys finden ').

II. Aiakos als Beisitzer Plutons imd Wächter der Schlüssel der Unterwelt.

Zu den Stellen, welche den Aiakos als Unterweltrichter erwähnen, zählt Töpffee

auch die oben (s. 4) citirte hei Isokrates ^). Diese hätte jedoch hier besser nicht angeführt

werden sollen; sraQsÔQsveiv ist nicht richten, sondern wird von der ausgezeichneten

Ehrung des Aiakos in der Nähe des Königspaares der Unterwelt gebraucht^). So ist

bei Euripides Alkestis ^rccQsÔQoç der Persephone *) und die in die Mysterien Einge-

weihten haben die Ehrenstelle, die stgosôçla, im Hades ^). Aus kéyarai geht hervor,

dass diese von Isokrates berührte Vorstellung allgemein bekannt war. Da nun

die Rede, in der diese Notiz vorkommt, zwischen den Jahren 374/3—363 abgefasst

l'esprit de son théâtre 237 Anm. 3 hält das betreffende Bild für eine Unterweltdarstellung. Nun steht es

aber so, dass nach der älteren und bekannteren Sage die Bestrafung Ixions in der Luftregion vollbracht

wurde, während kein Schriftsteller vor Apollonios Rhodios von der Unterwelt spricht; vgl. Norden, Vergil-

studien s. 392, Eohde, Psyche- I 309 Anm. 1. Die Belegstellen bei Winklbr a. a. 0. 91 Anm. 1. Und wenn
auch dies Bild wirklich, wie Stephani a. a. 0. behauptet, dem dritten Jahrh. v. Chr. angehört, und es also

nicht ganz unmöglich ist, dass hier schon die Unterweltversion vorkäme — das Bild wäre ja dann fast

gleichzeitig mit Apollonios — , so scheint Winklbr a. a. 0. 92 doch mit Recht die ganze Scene aus den

Unterweltdarstellungen gestrichen zu haben. (So übrigens schon Gerhard in Arch. Zeug. 1844 s. 225).

Winkler hat also, wie schon früher Gerhard a. a. O. und Panofka, Zufluchtsgottheiten, (Abhandl. Akad.

Wissensch. phil.-hist. Abt. Berlin 1853) s. 285, die Figur für Zeus erklärt. Der mit dem Hammer bewaffnete

Mann dagegen ist nach ihm Hephaistos, der auch im Gemälde auf der Amphora X« 3023 Mus. Berl. in einer

ähnlichen Scene vorkommt; s. Weiz.säcker in Roscher's Myth. Lex. II 771 ff. s. Ixion.

') RoHDB a. a. 0. 310 Anm. 1. Ob bei Ps. Plat. Axioch. 371 wegen des Pluralis auch an Aiakos ge-

dacht werden kann, ist fraglich; es werden freilich nur Minos und Rhadamanthys mit Namen genannt: jiorafibi

'AxèQ(ùv èy.Séxexai, /ie9' ov Kcoxvtoc, ovg XSV "toQ&nivnavTct; àx^fivai ésù MLvm -xcù 'Paöäfiav&vv, u nAijJfrai sif-

SÎOV àKr]&iCag. Èvrav&ol xai^fjoirm ötxacrat avaTigivovTt; räv à(pLiivov(itva}v sxaazov . . . (Bbkker).

^) Bei Pauly-Wis.sowa, Real-Encykl. I 926 s. Aiakos.

') L. Schmidt, Ethik der Griechen 101. Vgl. besonders Rohde a. a. 0., der an das Gesetz in Aristo-

phanes' Fröschen erinnert, nach welchem der beste Künstler lafißärsi l^govov zov nXovzœvos s^VS-

) V. 743 sqq.

') Ps. Plato Axioch. 371 (Bekker): 'Evraüra (sc. in der Unterwelt) rniç fitfivtjfisvot; èazi tis nçoeôgla

Kai zàg oaiovg àyiezilccg . ^vvzéXovat ... So auch Diog. Laërt. VI § 39: Xiyovzav (sc. zäiv 'A&rivaLmr), Wf èv

al'Sov TiQusögias oi /xf/ivrjiiBvoi. zvyxdvovai . . . Vgl. RoHDE a. a. 0. I 313 Anm. 1. Ein ähnlicher Gedanken-

gang liegt wohl dem ovaaizùv des „Pythagoristen" bei dem Komiker Aristophon nach Diog. Laßrt. VIII §

38 zu Grunde:
Ecpri zi Kazaßag tig ôlaizav zàv xcfrt»,

lôeîv éKÛazovs' diacpégetv Si nâfi^olv

Tovg IIv&ayOQiazàs zmv viiiçâv. Môvoiei yàp
Tovzoïai zbv nXovzcova avaaizeïv ïfrj,

^C sveeßsiav . . .

Ob wir es aber hier mit einer wahren pythagoräischen Vorstellung zu tun haben, ist unsicher. — So sitzt

auch ^Uri neben Zeus bei Sophocl. Oed. Col. v. 1382 und Ps. Demosth. Adv. Aristogit. I U (p. 112). In der
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zu sein scheint '), so ist der Redner "einer in der ersten Hälfte des vierten Jahr-

hunderts verhreiteten Version gefolgt. Diese Tradition, die wohl mit der von uns ver-

muteten Versetzung des Aiakos in das Elysion im Zusammenhang steht, ist wohl die-

selbe, die in der Apollodorischen Bibliothek (III 12, 6) erwähnt wird; vgl. Isoer.

1. 1.: Hytrai . . . (leYlatag rtfiàç t^wv sraQsÖQSvsiv . . . und ApollodOT. Bibl. 1. I.: rifiârai

ôè . . . xal ràç »!isïç rov "Aiôov (pvXccfTsi '^). Dazu kommt die Inschrift (C. I. Gr. 6298),

in der Aiakos xletôovxoç genannt wird. Von dieser aber werden wir später sprechen.

Da nun mit dem Namen xJLsidovxoi diejenigen Priester und Priesterinnen bezeich-

net wuixlen, welche die Schlüssel der Tempel trugen^), so scheint man sich nach dieser

Tradition den Aiakos als einem so zu sagen sacerdotalen Amte vorstehend gedacht zu

haben. Die Vorstellung aber von diesem Amte, die in grossen Ehren gehalten gewe-

sen sein muss *), hängt ohne Zweifel eng mit dem Kultus zusammen. Denn in einigen

Kulten kommt dieses Epithet, xXtiåovxot, vor, und wird verschiedenen Göttern und Göt-

tinnen gegeben ; wie z. B. dem Helios und der Pallas Athene ^) ; auch Hades und Per-

sephone werden nicht selten so genannt "). Vielleicht existiite ein Glaube der Art,

dass Hades, wenn er selbst nicht die Schlüssel der Unterwelt hielt '), sie dem Aiakos

als seinem sràgsÔQoç zur Bewachung gab. Dieses Hüten aber der Schlüssel war ur-

sprünglich etwas anderes als jenes Pförtneramt, das wir bald besprechen werden.

Wenn also Aiakos xHeiôovxoç in der Tat einem Kulte angehört, so fragt man sich, in

welchem Kultuskomplexe dies geschehen sein könnte.

RoHDE glaubt ohne Zweifel mit Recht, die Vorstellung von Aiakos als dem

Wächtei" der Unterweltschlüssel sei daraus entstanden, dass er mit chthonischen Mäch-

ten einen gemeinsamen Kultus gehabt hätte ®). Denn jene Funktion kommt öfter diesen

Mächten zu '). Unter diesen nun ist vor allem Hekate zu nennen, welche Göttin —

„Pistis Sophia" wird Typhon nnQÎàQmv (des Hades?) genannt; vgl. Legge, The names of demons in the magic

papyri, (Proeeedings of the society of biblical archaeology 1901) s. 47.

') SiTTL, Gesch. griech. Litt. H 109 und Anm. 4.

-) Heyne, Ad Apollodm: Bibl. Notae s. 78U sagt im Anschluss an diese Stelle: „nee tamen valde

antiqui poetae is locus esse potuit, quem hie expressit Apollodorus, cum Pluto et Hades promiscue adhi-

beantur; Plutonis notio et nomen serioris usus est . .
." Nichtsdestoweniger kann diese Apollodor-Stelle

bis auf Isokrates zurückgehen, da ja dieser selbst die Benennung nXovzmv gebraucht.

') KkrjSovx"?-! s. Stengel, Die griech. Kultus -Altertümer in Iw. Müllbr's Handb. V S s. 44 Anm. 6;

yiliLbuqiOQui, xXiiöocpogovoa, >iliHÔnvxoç, S. Drexler in Roschbr's Myth. Lex. II 1218 s. Kleiduchos. So wird

z. B. in Aesch. Suppl. v. 291 /o xXi^ënvxos'HQas genannt, und cliduchus bei Plinius, Hist. Nat. XXXIV 54 ist

ohne Zweifel ein Bild von einer Priesterin mit einem Tempelschlüssel; vgl. Kjellberg üb. J. L. U.ssing,

Pcrgamos, (Nord. Tidskr. for Filologi 3 Raecke, 7 Bind 1898—99).

') Rossbach, Dämonen der Unterwelt, (Rhein. Mus. 48 B. 1893) s. 596. Der Schlüssel bedeutet über-

haupt „potestas imperium tutela" s. Heyne a. a. 0. 789.

') Über Helios s. Drbxler a. a. 0. 1214 ; Pallas Athene ist KUiöovxoi der Stadt Athen bei Aristoph.

Thesm. v. 1142; vgl. Drexler a. a. O. 1217.

') Drexler a. a. O. 1216; Furtwängler in Arch. Anzeiger 1893 s. 106 bemerkt, dass der Schlüssel

schon von Kolotes, einem Zeitgenossen des Pheidias, dem Pluton zum Attribut gegeben wurde. Es hat

sogar nach UsENER, Gölternamen 263 einen „Sondergott" Äiaxoqpöpos (von «Aa| d. i. v.Xyi. xAjji'g) gegeben,

zu dem die Priester, „denen die Verantwortlichkeit für den Tempelverschluss oblag", beteten.

') Über Hades als Schlüsselträger s. Drexler a. a. 0. 1216, woselbst die Belegstellen zu finden sind.

') Psyche'' I 310 Anm. 1.

') Orph. Argonaut, v. 1380 (ed. Hermann): o'i vecregtaiv ßegi&Qcov xkrjiöag fj;oi)Otr. Wegen ihrer chtho-
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besonders seit sie mit der Unterwelt in Beziehung gebracht ist — nicht selten xXsiooi'xoc

genannt wird '). Dabei kommt es freilich nicht so sehr auf ein priesterliches Amt als

auf die Bewachung des Tores der Unterwelt an — ein Geschäft, das daraus entstan-

.den ist, dass Hekate überhaupt den Toren und Türen vorstand^).

An welche chthonische Macht dürfen wir also eher denken als an Hekate, eine

Göttin, die auf des Aiakos Insel, Aigina, vor anderen Göttern und Göttinnen unter

dem Namen 'E(t)voôia gefeiert wurde -^), deren Mysterien noch zu Lucians Zeiten, ja

bis in das fünfte Jahrhundert hinein Schaaren von Gläubigen herbeizogen?*) In diesen

Mysterien nun konnte Aiakos eine Rolle spielen und in dieser Kultusgemeinschaft hat

er zuerst das Schlüsselamt bekommen können. Was im übrigen die erste Ursache zu

der Verbindung des Aiakos mit Hekate gewesen sein mag, ist nicht zu entscheiden:

sie kann auf einem Zufall beruhen, wie z. B. darauf, dass ihre Kultlokale nahe bei

einander gestanden haben. Denn erst auf der Insel Aigina ist diese Verbindung wohl

entstanden ^). An eine frühere Gemeinschaft, die daraus zu erklären wäre, dass der

Kultus der Hekate, der ursprünglich in Thrakien zu Hause war, einst in Thessalien

verbreitet gewesen "^), also in einer Landschaft, wo eben die Sagen vom Geschlechte des

Aiakos cirkulirten, kann man kaum denken. Wir nehmen also an, dass diese Verbin-

dung nach der Einführung des Hekatekultes in Aigina stattgefunden hat. Wann aber

dies geschehen ist, wissen wir nicht genau. Die Verbindung lässt sich übrigens unschwer

daraus erklären, dass Hekate lange Zeit die B^uptgöttin von Aigina war''); mit dieser

konnte also der Hauptheros der Insel leicht in einen gemeinsamen Kultus eingeschlossen

werden. — Dazu kommt, dass Aiakos von Alters her ein gewisser clithonischer Charakter

eigen gewesen zu sein scheint. Üb derselbe aber zu seinem ursprünglichen Wesen gehört,

wie z. B. H. D. Müller will, der sogar den Namen des Heros von am herleitet und

somit den ^taxög als den Xëôvwç, d. i. «pto'x^wi' erklärt **), das ist eine Frage, die wir

nischen Bedeutung scheint auch bisweilen der Kybele der Schlüssel gegeben zu sein; vgl. Furtwänglbr
a. a. 0.

') Orph. hijnin. 2 v. 5 : xAéiô'oij;' (vtivziiTf, (piXoTQiiq)^, nàat TtQoerjvrjî.

-) Vgl. Hesych.: TlgonvXctia' fj 'Exàrrj; Orph. hymn. 2 v. 4, 12: nçuBvQnitY.

^) Paiisanias II 30, 2: Obôiv ds Alyivrjtai Tip-meiv 'Ekuttjv fiàXcarci, xai TskiTrjv cïyovBiv àvà 'ixoç 'Ehk-

TTjs, 'Ogrpiii aqjiai rov Gquxk xaraaTijaaaSat xrjv riXsTrjv Xéyovrig; vgl. Maass, Oiyhcus 166, 176, Steuding in

RoscHEK's Myth. Lex. II 1893 s. Hekate.

') Lucian., Navig. 1.5, Origcnes, Adv. Cds. VI, 22 (ed. Kobtschau), Libaidus, Or. pro Ariitnph. p. 426

(ed. ßEiSKE I), Themistius, Or. XXVIII 341 d; vgl. Lobeck, Aglaophanms 1 242, Welcker, Griccli. Göttaiehre

I 564, Steuding a a. O., Maass, a. a. O. 176 Anm. 2, Anrich, Das antike Mysteriemvesen etc. 41, Eohdb,
Psyche II- 80 Anm, 1, Farnell, The Cults of the greek States II 505.

') Auch H. D. Müller, Myth. griech. Stämme I 87 nimmt an, dass die Vorstellung von der Ehrung
des Aiakos in der Unterwelt auf Aigina entstanden sei. Wenn er aber sagt: „(der Zug von Aiakos ia der

Unterwelt) scheint von den Aegineten hinzugefügt zu sein, um ihren Heroen auch noch im Schattenreiche

zu verherrlichen und so dem eigenen Selbstgefühl einen Ausdruck zu geben" — , so ist das zu viel gesagt; an

eine absichtliche Versetzung des Aiakos in die Unterwelt seitens der Aigineten kann man nicht denken.

») Farnell a. a. O. II 502 ff.

') Nach Gruppe, Griech. Myth. u. Relig. gesch. 129 ist Hekate in dieser Eigenschaft an die Stelle der

Heroine Aigina getreten; vgl. auch HiTJîiG-BLtlMNBR, Pausanias I 685.

') a. a. O. I 78. Dieselbe Etymologie bei E. H. Meyer,- Indogerm. Mythen I 232 und Hut-

chinson nach Harrison in The Class. Rev. XV 1901 s. 475; teilweise bei Forchiiammer, Achill 62; bezweifelt

wird sie von Preller-Plbw, Griech. Myth. ^ II 392 Anm. 4.
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an dieser Stelle offen lassen. Soviel sei jedoch gesagt: es ist nicht unmöglich, dass der

chthonische Charaktei- dem Aiakos erst auf Aigina zugekommen ist — etwa durch eine

Verschmelzung mit irgend einem lokalen aiginetischen Heros. Dass aber Aiakos, wie

Miss Hutchinson, Aeacus a Judge of the Under-ivorld behauptet (s. Harrison in The

Classical Review 1901 s. 476) von Alters her ein lokaler Vermittler zwischen den

Menschen und der gi'ossen namenlosen Erd- und Todesgöttin gewesen wäre '), ist nicht

zu erweisen. Im Gegenteil haben wir schon oben bemerkt, dass Aiakos mit Perse-

phone keine erweisliche Beziehung hat -). Es wäre dann seine Verbindung mit der Hero-

ine Aigina heranzuziehen; diese ist aber wahrscheinhch m-sprünglich zwar eine lokale

Erdgöttin '*), kaum jedoch eine Todesgöttin.

RoHDE nimmt wolii mit Recht an, dass das Schlüsselamt des Aiakos älter sei als

seine Richterwürde *). Diese wäre dann gewissermassen aus jenem entwickelt worden.

Ob aber schon im aiginetischen Kultus eine Hindeutung auf das Richteramt des Aiakos

sich erweisen lässt, ist fraglich. Wenigstens glaubt man, dass gerade in diesen Myste-

rien ein so ausführliches Bild von der Unterwelt wie möglich den Zuschauern vor Au-

gen gestellt wurde ^). Wenn es sich so verhält, hat darin vielleicht auch die Darstel-

lung jenseitiger Strafen ihren Platz gehabt "). Es wäre also nicht unmöglich, dass die

Totenrichterwüi'de schon in diesen aiginetischen Mysterien dem Aiakos xUiôovxoç gegeben

wäre. Freilich rühren die Notizen von den Hekate-Mysterien auf Aigina aus ganz

später Zeit her. — Als dann der Kultus des Aiakos nach Athen übergeführt wurde,

konnte eine Reminiscenz, wenn nicht an sein Richteramt, so doch an seine Schlüsselträ-

gerwürde fortleben. Und das kann um so wahrscheinlicher sein, da das Aiakeion,

das auf „des delphischen Gottes" Befehl zu Athen gestiftet wurde, ohne Zweifel nach

dem Vorbilde des berühmteren Inselheiligtumes eingerichtet war^), und also möglicher-

weise mit einem Kultbilde von einem schlüsseltragenden Aiakos versehen war. Daraus

mochte dann in Athen eine Vorstellung von Aiakos entstehen, die leicht mit dem

orphischen Glauben von den Totenrichtern in Beziehung gebracht werden konnte, so

dass sich Piaton gewissermassen auf eine attische Tradition zu stützen hatte.

') Harrison a. a. O.: „In primitive matriarohal days the real ruler of tho Shades is a Queen God-
dess, Earth hei'self . . . But because the goddess is nameless, unapproachable, everywhere a local inter-

cessor is needed: at Eleusis it is Triptolemos, at Aegiua, Aeacus . . . This we think is what the writer
means . .

."

2) S. 10.

ä) Vgl. De Aeaco 29.

*) Psijche^l 310 Anm. 1.

') Lobeck, Aglaophmnus I 121: „His vero (sc. Hecaticis) multo magis quam Eleusiniis conveniunt
illa sepulcrorum territamenta, nocturni canes et caetera phantasmata cum machinato tonitruum fragore."

°) Anricii, Das antike Mi/sterienwescn etc. 50.

') Vgl. Wachsmuth, Die Stadt Athen II B. 1 Abt. 424 ff.
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Während es aber nicht ganz sicher ist, ob die Richterwürde aus dem Schlüssel-

trägeramte hervorgegangen ist, steht es fest, dass die andere Funktion, auf die wir nun

übergehen, aus diesem entwickelt ist.

III. Aiakos als Pförtner der Unterwelt.

Wir schreiten jetzt zur Besprechung der Tradition, der zufolge Aiakos als

Wächter des Hadestores auftritt. Diese kommt in Aristophanes' Fröschen (v. v.

465—479; 605—813) vor ^). Weil aber von den Gelehrten Zweifel darüber erhoben

worden sind, ob dieser Name in der Tat von Aristophanes gebraucht worden ist, müs-

sen wir nachsehen, ob der Komiker an dieser Stelle des Aiakos überhaupt gedenken

konnte. Der Scholiast findet es unwahrschenlich. Er sagt nämlich zu v. 464 (s.

Blatdes, Aristophanis Ranae s. 294): sic rwv sv "Aiöov kéyst. r«v«ç ôè t6v Ataxov Ximov-

an' dsroxQipaa&ai- ojtfQ àftl^avov. Y. So auch HiLLER, Über einige Personenheseich-

nungen d. griech. Dramen, (Hermes VIII 1874) s. 454: „Aristophanes hat es nicht für

nöthig gehalten, dem Thürhüter einen Namen zu geben." Vgl. weiter s. 456: „Aristopha-

nes hat an nichts gedacht als an einen thüiMtenden Sklaven Plutons, und erst spätere

Interpreten haben demselben ungerechtfertigter Weise den Namen des Aeakos beigelegt."

So auch Peeller-Robert, Griech. Myth.'^ I 808 Anm. 6: „Aristoph. Ean. 464—673,

wo die Bezeichnung des Thürhüters als Aeakos unrichtige Zuthat der alten Grammati-

ker ist", und RoHUE, Psyche" I 310 Anm. 1.

Nichtsdestoweniger ist es möglich, dass Aristophanes an den Aiakos denken

konnte. Man nimmt nämlich wohl mit Recht an, dass der Komiker den „Peirithoos"

des Kritias ^) in seinen Fröschen nachgebildet habe ^). In dieser Tragödie, — die aus

') Vgl. über die Überlieferung Blaydbs, Aristoph. Ran. comm. ad 1. 1. „464 alaxög A. E. V. Med. 8.

Dind. etc. Def). s. 1. in V. otx. Vels. cf. 605 et schol. ad 465. 465 AL om. V." Und zu v. 738: „aiaxbs A.
C. E. R„ oix. aittxov et postea oix. D. ulxérrjs am (sup. or'). U oUérrig aiaaov i] TJlovzcovog. Med. 8. om. V."
Es ist fraglich, ob sich v. 738 wieder der Türhüter oder ein anderer Sklave auf der Bühne befindet. Wohl
mit ßecht sagt hierüber Hiller, Übe7- einige Personenbezeichn. d. griech. Dram., (Hermes VIII 1874) s. 454:

„Strenge beweisen lässt sich die Identität allerdings nicht, sie ist aber im höchsten Grade wahrscheinlich."

Dies war übrigens schon die Ansicht von Fritz.sch, Aristophanis Ranae, comm. ad v. 464, s. 202.

-) Über das pseudo-euripideische Drama des Kritias „negiäoug" (so v. Wilamowitz, Homer. Unters. 324)

siehe v. Wilamowitz, Analecta Euripidea 166, Ettig, Acheruntica 293, Nauck, Tragicorum graec. fragm.'' s.

770, und jetzt Nestle, Kritias, {Jahrb. f. class. phil. herausg. v. Ilbbrg XI & XIII B. 2 Heft 1903) s. 93.

') Diese Ansicht ist unseres Wissens zuerst von E. Müller, Geschichte der Theorie der Kunst I 268
(siehe Van de Sande Bakhuyzen, De Parodia in cmtioediis Aristophanis 146) geäussert. Gebilligt wird sie

von Fritzsch, a. a. 0. s. 203, Leutsch, Die Lücken und die Interpolation in Aristophanes Fröschen, (Philo-

logus I Suppl. B. 1860) s. 149, v. Wilamowitz, Anal. Eurip. 171 ff., Leeuwen, Aristophanis Ranae, comm. ad
V. 464 sqq., v. Wilamowitz, Euripides' Herakles I 158 und Anm. 70. Der letztgenannte behauptet a a. O.

157, der Prolog wäre von Aiakos gesprochen. — Unsicherer äussern sich über die betreffende Sache Ettig,
a. a. 0. 299 und Preller-Robert, Griech. Myth.^ I 826 Anm. 4. — Nach Schol. zu v. 467 hat Aristo-

phanes in seinen Fröschen den Theseus des Euripides benutzt: itaçajtliijatà èezi tovroig rà iv rà @riaet

tcenoiTjfieva naç' EvcijtiSTj. îxsi yàg ritiovTog riv (earl?) anovbâ^av ku'i totavra Xéyfi Jrçôs tÔv Mivaa . . .
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dem Jahre 411 stammend') etwa sechs Jahre älter als die Frösche ist — , kam eine

Scene vor, in der sicli Herakles, nachdem er um den Kerberos heraufzuführen in die

Unterwelt hinabgestiegen war, mit Aiakos unterhielt -). Dieser nun war, wie Leutscii

u. V. WiLAMOwiTz ohne Zweifel richtig annehmen, in dem Stücke der Pförtner des

Hades ^). Und der letztgenannte sagt weiter in Euripides' Herakles I 157 ff.: „Der

Hades als Schauplatz, Aiakos, der ianitor Orci, als Sprecher des prologes, die seligen

mysten als chor, das sollte etwas neues für die äugen der schaulustigen sein
; wir sehen

auch an den dadurch angeregten Fröschen des Aristophanes, dass die erfindung selbst

dem komiker, der den bombast verspottete, imponiit hat" *).

Diese Person aus dem „Peirithoos"' hat dann Aristophanes nach dem Muster

der schwatzhaften und aufdringlichen Tüi'hüter seiner Zeit scherzhaft ausgebildet, so

dass er als „servus et servili ingenio praeditus" ^) auftritt. Dass er aber so kostümirt

gewesen wäre, dass die Zuschauer in ihm gleich den Aiakos aus dem „Peirithoos" er-

kannt hätten, wie Deutsch behauptet *), — das ist wohl mit Recht von Hiller bezwei-

felt worden '). Mit grösserer Wahrscheinlichkeit möchte man behaupten, dass seine

Worte den Aiakos des Kritias den Hörern ins Gedächtnis riefen. Wir können also

zugeben, dass Aristophanes bei seinem Türhüter in der Tat an Aiakos gedacht habe.

Der Name freilich kann von einem Grammatiker später hinzugesetzt sein und ist es

ohne Zweifel^).

Ob Aiakos als Pförtner sonst in den Komödien des Aristophanes, wie es im

Gerytades, der „similis Ranis et consilio et indole" gewesen zu sein scheint'), kön-

nen wir nicht entscheiden. Es ist fraglich, ob, wie v. Wilamowitz behauptet, der Tüi'-

hüter Aiakos von Kritias zuerst erfunden ist'°); eine solche Erfindung zeugt ja eigent-

lich mehr vom Geiste eines Komikers als eines Tragikers ''). Vielleicht war diese Tra-

Dass aber der Name „Theseus" auf einem IiTtum der Epitomatoren beruht, hat Lebuwen a. a. O. gezeigt;

vgl. auch DiBTERiCH, Xikyla 92 Anm. 4. Und über dieses Scholion vgl. überhaupt Nauck, Trag, graec.

fragm.' s. 478 zu Eiiiip. Thes. fragm. 383: „ista scholiorum testimonia tam ambigua sunt et confusa ac par-

tim corrupta, ut nihil fere nobis prosint." — Im übrigen scheint Aristophanes in den Fröschen orphische

(= eleusinische :) Jenseitsvorstellungen nachgeahmt zu haben (vgl. Maa.ss, Orpheus 113); so, glaubt man, hat

er ein orphisches Mystenlied imitirt; vgl. Adami, De poetis scaenicis etc. 249.

') Nestle a. a. O.

-) Das Fragment des „Peirithoos" bei Crregorios Korinthios' Schollen zu Hermogenes, (Rhet. graec. ed.

Walz vol. VII pars 11 1312) = Nauck a. a. O. comm. in fragm. 591 (s. 548): iv filv yà^i roi r[ti(jL&<a na-

çHaàytrccL 'HQCfnXfj;, tv "Aiöov -nKzil^dv, y.ata xiXivciv Evçval^écûs, -aciI vnb rnv /ti'axov eycoreofifvog, oariq fVrrt,

x(V( àTio'fQtvôfiivuq' i/xol Jiarclc fisv' liQyug, . . . x. T. A.

') Leutsch a. a. 0., v. Wilamowitz, Harn. Unt. 235 Anm. 23.

') Vgl. Ettig, Ächerunt. 293.

') Blaydes, Aristoph. Ran. 294.

") Lücken und Interpol, in Aristoph. Fröschen 149.

') Personenbezeichn. d. gria-h. Dramen 456.

«) EofiDE, Psyche- I 310 Anm. 1.

') Ettig a. a. O. 303. Auch in dieser Komödie wurden die Jenseitsvorstelluugen verspottet; vgl.

Gruppe, Griech. Myth. u. Relig. gesch. 402 Anm. 1.

'") Dann könnte dem Kritias etwa ein Kultbild von einem schlüsseltragenden Aiakos vorge-

schwebt haben.

") Es lässt sich nicht nachweisen, dass Aiakos als Pförtner bei den älteren Komikern aufgetreten

wäre. Und doch ist es nicht ganz ausgeschlossen, dass ihm in den von den Komikern verspotteten Hades-
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dition damals schon volkstümlich ^). Wenn dies der Fall ist, so ist sie ohne Zweifel

nicht auf Aigina, wo der Name des Heros von einem besondern Glänze umstrahlt war,

der schwerlich mit der Vorstellung von dem untergeordneten Geschäfte eines Türhü-

ters sich verbinden Hess, entstanden. Eher möchte man behaupten, dass sie in Athen

entwickelt worden wäre, wo Aiakos bei der grossen Zahl der äutochthonen Heroen selbst-

verständlich niemals eine solche Heiligkeit erreicht hat, wie er sie auf Aigina genoss.

Und dies Pförtneramt konnte leiclit aus dem Schlüsselträgeramte entstehen. Es nimmt

kein Wunder, wenn Aiakos, der schon früher mit dem Schlüssel ausgerüstet war, nun

als Hüter des Tores der Unterwelt auftritt; es kommt ja bisweilen vor, dass Hades

selbst die Tore (oder Türen) seines Reiches (resp. Hauses) öffnet oder schliesst '-). Bei

Aiakos hat also ohne Zweifel das Epithet xlndovioc mitgewirkt, das sowohl von einem

ehrenvollen Priesteramte als von einem gewöhnlichen Pförtnerdienste gebraucht wurde.

Und diese Hypothese wird, glaube ich, nicht darum unwahrscheinlicher, dass die

Notiz von Aiakos als Schlüsselträger später (d. i. bei Isokrates) als die von seinem

Pförtneramte (d. i. im Peirithoos des Kritias) nachweisbar ist. Aus der Tragödie des

Aristophanes und vielleicht aus anderen Dramen hat sich dann die Kunde von dem

Unterweltpförtner Aiakos verbreitet^). Aus den Totengesprächen Lucians erhellt, dass

fahrten eine Eolle zugehört hat; vgl. über die Hadesfahrten Eohde, Der Griech. Roman u. s. vv. 279 Anm. 3:

„Frühzeitig hatte die Komödie sich dieses für phantasti>^ohe Erfindungen und heziehungsreichen Spott

so trefflich geeigneten Gegenstandes (sc. der Hadesfahrten) bemächtigt: eine Hadesfahrt führte Pherekratos

in den KganUTttkoi vor . . ."; vgl. Psyche- I 314. Auch in dem Satyrdrama „Aethon" von Achaios, einem

Zeitgenossen des Sophokles, (vgl. Chri.st, Gesch. Grkch. Litt. ^ 277), wo eine Hadesfahrt des Odysseus vor-

kam, (vgl. Ettig, a. a. 0. 296 Anm. 1) könnte Aiakos einen Platz gehabt haben.

') Daraus aber, dass wir nach Gruppe, a. a. 0. 608 Anm. 5 im „Peirithoos" „im*orphischen Myste-

rienkreis uns befinden", folgt selbstverständlich nicht, dass Aiakos bei den Orphikern Türhüter der Unter-

welt gewesen. Und dasselbe gilt von den eleusinischen Mysterien, welche Nb.stlb a. a. O. 104 von Kritias

speciell nachgebildet sein lassen will.

^) Pausanias V 20, 3: ïxu yàg Srj è Flkovnov kXùv, liyovciv in civtrj ràv KaXov/xsviiv aSriv ^SKXeîal^ni

TS vnh Tov rikovTCovoç y.a&' mg ènàveiaiv ovôslç av&Lg èè civtuv. Hades jtvXcxQTrjg: II. VIII 367, XIII 415, 0(1.

XI 277; jcvlùiixns: (s. unten s. 38 Anm. 8; vgl. s. 29), Preller-Robbrt, Griech. Myth.* I 691 Anm. 21, 807,

Drexler in Roscher's Myth. Lex. II 1216 s. Kleiduchos, Rohde, Psyche- 1 9. Aus den citirten Homer-Stel-

len kann man schliessen, dass dieses Schlüsseltragen des Hades älter als das des Aiakos ist; vgl. Fred-

RiCH, Sarkophag-Studien, ('Nachrichten d. königl. Gesellsch. d. Wlssensch. zu Göttingen phil.-hist. Klasse 1895) s.

105 Anm. 147. Über die Tore der Unterwelt vgl. z. B. II. VIII 15: iv&a niôrjgiiaL re nvlai Kal j;a'Axfos

uvåoc. Ja, der Orcus selbst wird bekanntlich mit einem Tore verglichen. — Beispiele von einem Glau-

ben an Unterwelttore auch bei anderen Völkern, s. bei Gruppe a. a. O. U 400 Anm. 1; vgl. z. B. über

die alten Israeliten Schwally, Das Leben nach dem Tode nach den Vorstellungen des alten Israel 60, über die

Tscheremissen Genetz, Ost-Tscheremissische Studien in Swmnalais-Ugrilaisen Seuran Aikakauskirja VII 1889 s.

76; vgl. 177. — In den Sagen der Neugriechen hält Charos die Schlüssel der Unterwelt; vgl. B. Schmidt,

Das Volksleben der Neugriechen 245. J. Pio, Om Charoninythen l Nygrekernes Folketro, (Nord, tidskr. f. Filologi.

Ny raecke III B. 1877—78) s. 231. Gharon-Charos hat bekanntlich die Geschäfte des antiken Pluton übernom-

men; vgl. B. Schmidt a. a. 0. 222, Wasbr, Charon, (Archiv für Religionswissenschaft herausg. v. Th. Aciibli.s

I B. 1898) s. 161 ff. Übrigens war Charon (Oharun) schon bei den Etruskern bisweilen mit der Bewachung
der Unterwelt betraut; vgl. B. Schmidt a. a. O. 223.

') Aus dem Peirithoos, der nach v. Wilamowitz noch in der Kaiserzeit gelesen wurde (s. Anal.

Eurip. 167, Euripid. Herakl. I 158), kann der Pförtner Aiakos bei Lucian entnommen sein; vgl. Eurip.

Herakl. 1.58 Anm. 70. Mit grösserer Wahrscheinlichkeit könnte man jedoch behaupten, derselbe wäre dem
Lucian aus den sicher berühmteren Fröschen bekannt gewesen; so z. B. KocK, komm, zu v. 464; vgl. Hil-

ler, Personenbezeichn. griech. Dram. 455 Anm. 2 — dies natürlich unter der Voraussetzung, dass der Name
Aiakos schon zur Zeit Lucians interpolirt war. Winkler, Darstellungen aus d. Unterw. 88, der behauptet, die
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diese Figur damals nicht weniger bekannt war als Kerberos oder Charon. Dasselbe

geht aus der oben citirten Philostrat-Stelle, die fast aus denselben Zeiten stammt, her-

vor. Damit ist selbstverständlich nicht gemeint, dass die Gebildeten überhaupt an

diese volkstümlichen oder poetischen Fiktionen geglaubt hätten.

Die wichtigste Obliegenheit des Aiakos als Türhüter bei Lucian ist die Toten

am Weglaufen zu hindern. Alle seine übrigen Greschät'te haben zu jenem Amt Bezie-

hung. So Avird er bald der Zöllner genannt — natürlich weil er von jedem Ankom-

menden den Obolos fordert '), — bald zählt er die von Hermes herbeigeleiteten Toten,

bald misst er den Abgeschiedenen das jedem zukommende Mass von Erde zu. Be-

zeichnend ist, dass so viele Funktionen Aiakos auch bei Lucian vertritt, er nirgends

als Unterweltrichter begegnet. Bei diesem Schriftsteller fungirt als Kichter stets Mi-

nos, bald allein, bald zusammen mit Rhadamanthys ').

Da nun Lucian in seinen Schildei'ungen von der Unterwelt gi'össtenteils popu-

lären Vorstellungen gefolgt ist '^), kann man vielleicht schliessen, dass die Tradition von

dem Pförtner Aiakos schon vor Lucian jene andere, die von seiner Richterwürde, beim

grossen Publikum bis zu einem gewissen Grade in Vergessenheit gebracht hatte. Und

unteritalischen Gemälde hätten Motive aus den attischen Tragödien entlehnt, will in den Vasen von Canosa

-München und Euvo -Karlsruhe diejenige Form der Theseussage finden, die im „Peirithoos" vorkam.

Wenn sich die Sache so verhalt, gilt dies wenigstens nicht für Aiakos, der hier Pförtner, dort Eichter ist.

') Es ist bekanntlich eine bei verschiedenen Völkern vorkommende Sitte, dass dem Toten ein

(leidstück mit ins Grab gegeben wird— oft um den Eingang in die Unterwelt zu erleichtern, s. B. Schmidt,

Das Volkleb. d. Neugriech. I 239 Anm. 3; vgl. S.\rtori, Die Tutenmünze, (Archiv für Rcli(j. irisscnsrh. heraiisij. v.

AcHELis II 1S99) s. 213 ff., und Wa.sbr, Charon 170 ff. Häufiger kommt es jedoch wohl vor, dass das

Geld überhaupt nur wie das übrige Eigentum des Toten d. h. um ein jenseitiges Leben zu ermögli-

chen oder - wie z. B. bei den Rumänen — „zum Reisegeld für die Wanderung ins Jenseits" [vgl. Przy-

BORSKi, Totengcbrüwhc beim nimänischen Landvolkv in Siidunijarn, (Globus 09, 1S96J s. 197| mitgegeben

wird. Diese Sitte herrschte oder herrscht z. B. bei den Römern, Albanesen, Walachen, s. W.\ciismuth, Das

alte Griechenland im neuen 118 Anm. 127 und bei finnisch-ugrischen Völkern vgl. V.^uonen, Vainajainpalvelus

muinaisillci Suomalaisilla 60 und Mainof, Les Restes de la Mythologie Mordvine, (Suomalais-Ugrilaisen Setiran

Aikakauskirja V 18S9) s. 69. — Bei den Griechen wurde, wie allgemein bekannt ist, das Geld, der Obolos,

gewöhnlich dem Fergen Charon gegeben, daher die Benennung bei den alten vavXov oder -noQ^fitln, bei

den neuen -nniixTiviiiv [ni-ijciTiy.ip]; vgl. Wachsmuth a. a. O. 118, Schmidt a. a. 0. 238, Bent, On insidar greek

rnslonis, (Journal of the Änthropolog. Instit. of Great Britain a. Ireland vol. XV 1886) s. 396, Tkede. Das Hel-

dentum in der römischen Kirche IV 421. Von dieser gewöhnlichen Tradition unterscheidet sich die Luciani-

.sche, da es ja bei ihm der Pförtner ist, der den Obolos empfängt. Auch zu dieser Auffassung giebt es

Analogien. So muss z. B. bei den Rumänen von Siebenbürgen die Seele „auf dem Wege in die himmlische

Heimat Schlagbäume passiren; vor jedem steht ein Teufel als Zöllner"; (vgl. Sartori a. a. 0. 213), und nach

demselben a a. 0. 211 stecken einige Kurden des Gouvernements Eriwan unter das Totenhemd Münzen,

um damit den Türhüter des Paradieses, den Erzengel Gabriel zu bestechen. In Arachoba auf dem Parnass

herrscht der Glaube, dass über den Strom, den die Seelen der Verstorbenen zu überschreiten haben, um in

die Unterwelt einzugehen, eine Haarbrücke führt, die äusserst schmal ist und ewig zittert; hier muss ein

Brückengeld entrichtet werden; s. Schmidt a. a O. 240 Auch könnte der römisch-katholische Volksglaube

von einem dem heil. Petrus am Tore des Paradieses zu bezahlenden Gelde erwähnt werden; vgl. Trede
a. a. O III 115 und Sartori a. a. 0. Mit den oben berührten Vorstellungen haben dagegen die TtXfôvtn,

eine Art Geister, die nach dem heutigen Volksglauben in Griechenland die Seelen der Verstorbenen als Tri-

but wie Zöllner wegzunehmen suchen, (vgl. .Schmidt a. a. 0.) nichts zu tun.

-) Vgl. z. B Menipp. sive Necijomant. 11: xofr' ôkiyor bt ytoinomi ;ict(iayiyr6fii^c< jtQÔg tu rui Mircoii^

ÖLv.adTr'iQiuv . . . De Luctu 7: FjtK()j;«t ös xni aazQcijtca xai àmaara'i xà&rjvrnt ovo, Mivuiç xt xat 'Pabàij,avQvi oï

KçrJTiç, . . .

^) Waseu a. a. O. 163 ff.
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da er in der Verspottung der volkstümlichen Mythologie bei den Kynikern seine Vor-

bilder fand — er hat bekanntlich unter anderen den Bion aus Borysthenes und be-

sonders den Menippos benutzt ') — , so ist es wohl erlaubt zu sagen, dass, wenn Aiakos

bei diesen vorgekommen ist, eher von dem Türhüteramte als von der Richterwürde die

Rede gewesen ist. Auch die Inschrift 0. I. Gr. 6298, woiin Aiakos das Epithet xlti,-

ôoi'xoç erhält, ist wohl am besten auf das Tüi'hüteramt zu beziehen, da er zusammen

mit Charon und dem Kerberos genannt wird, die ja gewöhnlich den in die Unterwelt

gelangenden am ersten begegnen -). Die Inschrift aus Rom zeigt also, dass man auch

in Italien den Aiakos als Türhüter der Unterwelt gekannt hat ^). Aus welcher Pe-

riode sie herrührt, ist freilich nicht konstatirt: ohne Zweifel stammt sie aus der „Zeit

der Religionsmischungen, wo Empfindungen von Zweifel und Unsicherheit auf den Grab-

schriften^nicht fehlten, oder alle Zweifel beiseite geschoben und die Ansicht klar aus-

gesprochen wurde, mit dem Tode sei Alles vorbei" *). Wer wird hier nicht einer epi-

kureischen Weltanschauung gewahi-? Die Epikureer strebten ja mit allen Kräften da-

nach die Menschen von der leeren Angst vor einem jenseitigen Gerichte und Strafen

zu befreien^^). Einen anderen Beweis von der Verbreitung derselben Vorstellung in

Italien liefert Papyr. mag. Paris, v. 1464 sqq. ''), der nach Wessely aus dem vierten

Jahrhundert stammt '). Und hier haben wir gewiss ein Stück echten Volksglauben.

Ausserdem kommt bisweilen sowohl bei einigen Schriftstellern als auf Gemälden

ein ungenannter ianitor Orci vor. Diesen hat man — natürlich wo nicht vom Ker-

beros,' der auch so genannt werden pflegt*^), die Rede sein kann, — für Aiakos erhal-

ten. Von Belegstellen ist vor allen anderen hervorzuheben Lucanus VI v. 702 sq.:

ianitor et sedis laxae, qui viscera saevo

spargis nostra cani . . .

') DiETBEiCH, Nekyia l-ll ff. Über die kynischen Quellen Lucians vgl. auch B. Helm, Liician und
die Philosophenschiden, (Ilberg'S Jahrb. f. class. phil. V Jahrg. 1903 IX B. 1) s. 200, 359 Anm. 1 und passim.

Man wird jedoch nicht beweisen können, dass Menippos in seiner Nekyia, in welcher er „in Nachahmung
der homei-ischen Nekyia seine Hinabfahrt als Lebender in den Hades beschrieb" (Su.semihl, Gesch. Griech.

Litt. Alex. I 30) von dem Pförtner Aiakos erzählt hätte.

2) Lehbs, Populäre Aufsätze 360 und Anm. zu C. I. Ct. 6298.

') Man kann sich selbstverständlich recht wohl denken, dass diese Inschrift von einem litterarisch

gebildeten Menschen verfasst und nicht direkt aus dem Volksbewusstsein geschöpft sei. So urteilt auch
über das vereinzelte Vorkommen des Charon in Grabepigrammen Duiin, Charondarstdlimgen, (Arch. Zeitg.

1SS5) s. 4 ff.

*) Kaufmann, Die Jenseitshoffnungen der Griechen und Römer nach den Sepulcralinsehriften 63.

•) Dieterich, a. a. 0. 140.

") Vgl. oben s. 4.

') Griech. Zauherpapyrus von Paris u. London, (Denkschriften d. Akademie d. Wissensch. Wien, phil-

hist. cl. 36 B. 18S8J s. 36.

») So z. B. Verg. Aen. VI 400 sqq.:

ingens ianitor antro

aeternum latrans exsangues terreat umbras, . . .

VIU 296 sqq:

Horat. m 11, 15 sqq.:

te ianitor Orci

ossa super recubans antro semesa crueuto:

cessit immanis tibi blandienti

ianitor aulae,

Cerberus . . .
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Dabei denkt Ettig an den ägyptischen Seelenführer Anubis oder Hermanubus '), Ross-

BAcii an Briareos (Obriareos) -), der in der hesiodischen Théogonie die Tore des Tarta-

ros bewacht '). Dietekrh aber hält diesen ianitor entweder für den Typhon oder Aiakos

oder nur für einen allgemeinen „Thürhüter des Orcus" *). Nach Dkexler aber ist „bei

dem ianitor wohl am ersten an Aiakos zu denken ^). Was dieser Lucanische ianitor

Örci, der die Eingeweide der Verstorbenen dem Höllenhunde vorwirft, zu bedeuten hat,

können wir nicht genau bestimmen. Es scheint jedoch^ kein zureichender Grund vor-

handen zu sein, ihn gerade für Aiakos zu halten. Etwas ähnliches whxl sonst nicht

von ihm erzählt. Vielleicht haben wir hier nur einen ungenannten Türhüter des Orcus,

was unseres Wissens zuerst von Spiro behauptet worden ist"^). — Unter den Denkmä-

lern ist noch ein Grabgemälde aus Ostia zu erwähnen, das dem ersten Jahrhundert des

römischen Kaisertums anzugehören scheint''). Hier haben wir einen als Sklaven ko-

stümirten Jüngling, der auf einem Steine sitzend an der Tür des Orcus Wache hält.

') Derselbe bemerkt Achcruiil. 407 ff.: „Ut thois vel canis caput tribuitur deo (sc. dem Anubis),

ita cum caiie ad pedes eius locato saepius, velut in alterius saeculi nummis . . . invenitur repraesentatus."

^) Dämonen der Uiitericelt 593 ff.

•') Vgl. Hesiod. Theog. v. 732 sqq.:

. . . &v()C<i (V tTf'S'/Jxf Tliiotibicov

XCiXtiHct^, THxoi bt miititxfrctL c'<fi(piiTi()(vi)iv.

tv9ct rvr]g. Kottus re xni 'Oß(>i(\(j£(0i fAeyàUvfioi

vaicvoiv, cpvXnxf^ TtiGToi Jiog ctlyi6)roiii-

Vgl. Silius, l'un. XIII v. 587 sqq.

') Neki/ia 51 Anm. 1.

') In KosciiER'.s Mi/th. Lex. II 1216 ff. s. Kleiduchos.

«) De Euripidis Phoenissis, Diss inaiig.; Berlin 1884, 5-t Anm. 82. — Auch auf einigen Denkmälern

hat man den Aiakos finden wollen. So hat ihn J.-\HN in Ärch. Zeitij. 186H s. 29 auf dem neapolitanischen

sogenannten Protesilaos-Sarkophage (abgab, z. B. in Monum. ined. d. Inat. III Taf. 40 a und in Arch. Zeitg.

1884 Taf. XIV) erkannt. Es ist hier ein Mann „mit vollem Haupt- und Barthaar, der eine Exomis mit

dai-übergeworfenem kurzen Himation und in der gesenkten Linken einen Knotenstock trägt". Dieser steht

nämlich an dem Tore des Hades und weist den daraus hervortretenden Protesilaos dem Hermes zu. Man

ist in der Tat geneigt Jahn zuzustimmen, wenn er diese (Jestalt für Aiakos hält. Doch könnte man die-

selbe auch hier, wie Kiessling, Anahrta Calidliana in Ind. schnl. Univ. Gryphiswald. MDCCCLXXVII s. 9 will,

für einen blo.ssen unbestimmten .ianitor Orci" erklären. — Es folgt dann ein Bild auf einem Oxybaphon

des Blacas'schen Museums (Amphora des Brit. Mus. 4th vase room F. 116), wo, wie es scheint, ein von

seinem Pädagogen zum Hades geleiteter Jüngling am Tore von einem Manne empfangen wird, der mit der

einen Hand dem herankommenden eine Kithara reicht, mit der andern den Kerberos zurückhält. Diesen

hat Winkler, Darstellungen u. s. w. 17 für Aiakos erklärt. Die Situation aber deutet dieser so, „dass der

Jüngling von den Schrecken der Unterwelt befreit, in die elysischen Gefilde einkehren soll, auf deren Glück

und heiteres Spiel die ihm dargereichte Kithara hinweist. Was im übrigen das Motiv betrifft, so findet

Winkler, dass „die Darstellung uns fast anmutet wie die Elegie eines alexandrinischen Dichters". Der

Grundgedanke sei der Eingang des Adonis in die Unterwelt. Ob Winklbr in jenem Manne mit Recht Aia

kos erkannt hat, müssen wir, so ansprechend dies auch ist, unentschieden lassen. Namentlich stimmt sein

fast jugendliches Aussehen dagegen. Denn, um die Abbildungen des Unterweltrichters Aiakos, die eigent-

lich nicht hieher gehören, bei Seite zu lassen, empfängt man jedesmal, wo in der Litteratur von dem Pfört-

ner Aiakos die Rede ist, den Eindruck, dass er ein Greis sei. Doch scheint mir die ältere Annahme, nach

welcher, da die ganze Scene auf die orphischen Mj-sterien bezogen wird, die betreffende Figur den Mysta-

gogen Orpheus bezeichnet (vgl. z. B. VVelcker in Arch. Zeitg. 1843 s. 189 und Gerhard, Arch. Zeitg. 1844

s. 226; so auch O. Müller und Panofka; s. Winkler, De inferonim in va.ns Italiae in ferioris repraescntationi-

bus, Diss. Vratislav. 1888 s. 29), noch weniger wahrscheinlich. Denn dass Orpheus als Wächter des Kerbe-

ros aufträte, kommt doch wohl sonst nirgends vor.

') Visconti, Delle Pitture tnurali di tre sepolcri ostiensi discoperti nel MDCCCLXV, {Annali delV Inst.

186Ö) s. 293.
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Es steht über seinem Haupte die Inschrift lANITOR '). Visconti denkt hier an „lano

inferno", an dessen Stelle Linitor geschrieben sei^), Rosaiucn an Briareos •'). Vielleicht

hat Spiro das Richtige getroffen, wenn er auch hier einen namenlosen Türhüter des

Orcus statuirt *). Möglicherweise könnte auch der in dem Parisischen Zauberpapyrus

V. 341 genannte Schlüsselträger — tm trc xhöuc i^om tmv xuUu
\
6ov ... — Aiakos

sein, besonders da er an einer anderen Stelle in demselben Papyrus genannt wird (vgl.

oben s. 5).

Dagegen hat er mit jenen Pförtnern des Hades, die in einigen kyprischen Zau-

bersprüchen erwähnt werden "), wohl nichts zu tun. Auch die stvXmool rov yiïôov bei Fs.

Epiphaniiis ^) sind natürlich zu den jüdischen und christlichen Ideenkreisen zu ziehen.

Überhaupt wurde die Bewachung des Unterwelttores verschiedenen mythischen Persön-

lichkeiten anvertraut. Bei Hesiod. Theogon. v. 732 ff. halten, wie oben (s. 36) gesagt,

Briareos und seine Genossen über den Titanen im 'J'artaros Wache und stehen dessen

Tor vor. Bei Vergil sitzt Tisiphone in der Vorhalle zu dem von Rhadamanthys be-

herrschten Teile des Tartaros ''). Bei Valerius Flaccus sieht man neben dem Kerberos

die Hydra *). In dem Gemälde eines Lekythos, der sich im archäologischen Museum

zu Jena befindet, scheint Hermes der Pförtner der Unterwelt zu sein °). Am Tainaron

wurde Poseidon als Pförtner des Tartaros verehrt '"), und schliesslich erscheint vielleicht

bisweilen "jcrt/jic îjf/nôvtj als Pförtnerin der Persephone "). Der Türhüter aber xat' £§o-

xi/v ist Kerberos. Und diese populäre Figur hat ohne Zweifel den weniger bekannten

Aiakos zu einem gewissen Grade in Schatten gestellt.

Im Ganzen ist Aiakos, sei es als Richter, sei es als Türhüter der Unterwelt

mehr eine litteräre als eine volkstümliche Person. Das geht vielleicht auch daraus

hervor, dass sich unseres Wissens keine Spur von ihm bei den Neugriechen findet.

Und doch hat sich gar manches Bruchstück aus dem antiken Volksglauben bis in un-

sere Tage auf altem Boden erhalten.

') Mus. Lateran. 722 (1'0R4) s. Helbig, Führer durch die n/fcntl. Samml. zu Rom 1 B. 482. Eine Ab-

bildung findet sich in Moinun. deW Inst. 1866 vol. VIII Taf. 28, 1 und in Ro.scher's Mi/th. Lex. III llTf) s.

Orpheus. Beschrieben von Visconti a. a. 0. 292 ff.; vgl. auch Preli.kr-Koiîekt, Gn'erh. Mi/th.' I 808 Anm. 6.

-) Seine Argumentation ist nicht überzeugend; der Jüngling hat nichts lanus-artiges, sondern sieht

ganz wie ein gewöhnlicher Sklave aus. Die Stelle bei Visconti a. a O. 299

") Dämonen der Unterioelt 594.

*) a. a. 0. — Auch auf dem s. g. Aachener Sarkophage (vgl. Robert in Arch. Zeitg. 1885) s. 74 und

auf Bildern etruskischer Vasen tritt ein „ianitor Orci" auf; vgl. Förster, Rauh und Rückkehr der Persephone

237, Gruppe, Griech. Mijth. u. Rclhj. gcsch. 405 Anm. 6. Der letztgenannte ist jedoch vielleicht Charon.

5) Drexler a. a. 0. II 1217.

") Elg rfiv rctrpijv rov Kv(>li>v 261: jfitt," vnuvgym mv fZtiaVou airni évtjraL^ui'. aijfitnov o'i 7rj>Am-

yni Tili "AiSuv iocvTfg iivrtiv itfQi^nv.

') Aen. VI 555 sqq.

') Argon. III 228.

') Kern, Orphischer Totcnkult, (Aus der Anomiai s. 94. Hieher gehört wohl auch Hermes nvi.aioi

der Pythagoräer; vgl. Diog. Lac'rt. VIII 1 § 31.

'") CuRTius, Peloponnesos II 279.

") CuRTius a. a. 0. 1 296; vgl. Wide, Lakonische Kidte 111. Der jrvläoxoi der Unterwelt, dem die
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Wir halten die Sage von Aiakos für national griechisch '). Auch aus dem obi-

gen geht hervor, dass die Versetzung des Aiakos in die Unterwelt auf griechischer

Erde geschehen ist. Wenn man also um die Verbindung des Aiakos mit der Unter-

welt zu erklären, den indischen Yama (oder persischen Yima) herangezogen hat -), so

hat dies nur den Wert einer Analogie^): an einen organischen Zusammenhang zwischen

dieser mythischen Persönlichkeit und unserem Heros glauben wir nicht.

Argiver ein Schafopfer darzubringen pflegten (vgl. Plutarch. Isis 35; die übrigen Belegstellen siehe bei

Gruppe a. a. 180 Anm. 8), scheint Pluton selbst zu sein; vgl. Gruppe a. a. O. und 400 Anm. 1.

') So auch Preller-Plew, Oriech. Myth. II ' 390.

'') So E. H. Meyer, Indogerm. Mythen 1 231 ff.; vgl. auch Hartuno, Myth. d. Griech. 11 60. Ähnlich

hat man den Minos im indischen Manu finden wollen; s. ausser E. H. Meyer, a. a. O., z. B. auch Weber,

Vedixchc Beiträge, (Sitzungsbcr. d. Akad. d. Wisseiisch. Berlin. XXXVII, XXXVIII IS'JS) s. 580 ff. und F. Max
Müller, Beiträge zu einer loisscnschaftlichcn Mythologie übers, v. H. Lüders II 234. Siehe jedoch Helbig in

RoscnER's Myth. Lex. 11 2, 3002 s. Minos. Übrigens hat man den Yama auch mit Deukalion (vgl. Duncker.

Gesch. d. Altert. 3—5 Aufl. V 138") oder mit Rhadamanthys (s. Decharme, Myth. d. l. Grèce 676) verglichen.

') Dasselbe ist auch von der Gleichung Aiakos = Annakos, Nannakos (vgl. Buttmann Mythnlogus I

176 ff.) zu sagen. Über den Phrj'ger Annakos, der mit dem hebräischen Henoch gleichgesetzt worden ist (vgl.

Buttmann a. a. O. und Riehm-Baethgen, Handwörterbuch des Biblischen Altertums 178 ; vgl. auch Steph. Byz.

'Ikoviuv. Eine grosse Menge von dem Aiakos ähnlichen mj-thischen Persönlichkeiten bei den verschie-

densten Völkern weist E. H. Meyer a. a. O. auf. Es scheint nämlich eine verbreitete Vorstellung zu

sein, dass der Stammvater der Menschheit (oder eines Volkes; vgl. die Sage von Aiakos und den Myrmi-
donen) nach seinem Tode als König oder Richter in der Unterwelt erscheint; Beispiele von diesem Glauben
erwähnen ausser E. H. Meyer a. a. O., noch Tylor, Anfänge d. Cultur übers, v. Poske II 311 ff. und
Söderblom, La vie future d'après le Mazdéisme 55. Auch bei den alten Mexikanern war die Urheimat der

Menschheit zugleich das Land der Toten; vgl. Preuss, Die FeucrgiJtter als Ausgangspunkt zum Verständniss

der Mexikan. Religion, (Millheil. Anthrop. Gesellsch. Wien XXXIII lyo.y s. 149.

->->-@à^^=^<-
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Vorliegender Aufsatz bildet die Fortsetzung und den Schluss meiner Untersucliungen

über die Sagen von Aiakos, deren erster Teil unter dem Titel De Aeaco qiiaestiones

myÜwlogicae (eine akademische Dissertation, Helsingfors 1903) und deren zweiter Teil

unter dem Titel Aiakos in der Unterwelt {Ada Societatis scientiarum Fennicae Tom.

XXXII N:o 2, Helsingfors 1903) erschienen sind. Im Folgenden sollen die noch übri-

gen Sagen und die allgemeinen Resultate der Untersuchungen über ihre Entwickelimg

und Verbreitung sowie andere damit zusammenhängende Fragen eriirtert werden.

I. Aiakos errettet durch seine Bitten Griechenland von der Dürre.

Die berühmteste Sage von Aiakos ist folgende. Als Griechenland einst von

schwerer Dürre und Hungersnot heimgesucht wui'de, wandten sich die Griechen — sei

es aus eigenem Antriebe oder auf Befehl des delphischen Orakels — an den frommen

König der Insel Aigina, Aiakos, mit der Bitte, er möchte zu seinem Vater Zeus um

die Rettung Griechenlands beten. Aiakos bestieg da den Gipfel des hellenischen oder

panhellenischen Berges, wo er ein Opfer darbrachte und seine Gebete verrichtete. So-

gleich floss ein reichlicher Regen vom Himmel herab, und das Land wui'de von dem

auf ihm lastenden Unglück befreit. Zur Erinnerung an diese Wohltat wui'de an der-

selben Stelle ein allen Griechen gemeinsames Heiligtum errichtet.

Um einen Überblick über die Sage zu gewinnen, wollen wir die betreffende

antike Litteratiu- gleich voranschicken.

Diese Sage kommt zuerst bei Isokrates IX 14 ff. vor, welcher dieselbe in fol-

gender Gestalt darbietet.

Tovro fiiv yßc Ataxoç 6 Jioç filv txyovoç, toi" ôt yfvorç toü TsvxqiÔwv stqôyovoç-,

roaoî'Tov âi^i'fyxev, wäre ^tvofif-vmv av^^ûiv sv toîç "EXXrjGt. xal stoXXuov àvi^qutstmv ôia<f^aQfV-

TCÖV, èstaiô^ To fièys^oç t^ç avfKfOQâç vsitQé^alXev, tjXitov oî stQosatiâttç tiJav stôXioav ixtrsvov-

Tfç avrôv, vo/il^ovrtç ôià r^ç avyyevsiac xal ttjç svasßiiac Tfjç sxsivov tåiiov av iv^iaiyni

sta()à t(âv i^iàv roiv kuqôvtwv xaxwv àsiuXXay^v. aoad^évTfç ôt xal tvxôi'teç wv sâe^if^^Gav,

IsQOV fv yiiyivri xartCtTjaavro xoirov twv 'EXXijvojv, oi'^tQ ixtîvoç isroiijaaro tijv tvyjiv.

Es folgen dann viele andere Angaben, von denen wir noch diese anführen:

Schol. Find. Nem. V 17 (9 Christ) . . . (faal yàg avifiov srott stis^ovro: rijv'EX-

Xàôa, trioi ôt xataxXvGfiov, amXdôrTaç rovç "EXXrjvaç xaiyixtrtvaai rùv ^Haxùv wç ôvra stulôa

Jiàç, èl^attrjGaoifai TÛv rÔTs avarùi'Tùùv xaxwi' rijv ïaaiv Tovroy ôt iv^a/itrov dsroiftçasrtvaai
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rà ôsii'cl, xcû ovrm ôià trjv TÏjç 'EXXaôoç acor^çlav 'EXlijvior staqà ToTç ^iyiviJTaic tsTifi^-

Gxf^ai Jltt.

Schol. Find. Neni. VIII 19 (11 Christ) . . . cci'xf^àç xarèaxf r^v'EXXdôa xal stS^a-

jjiêvov rov Aiaxov bfjßcoc syfyûi'ei.

Schol. Aristoph. Eqil. 1253. 'EUâvie Zsv- 'EXXmnoç Ztvç dsto tov iv Aiyivri

ai'x/tov xoTf ytvo(iivov, ors Aiaxoç cfvrayayoïr toi'ç llavéXXiivuç t'^iXeuiGaro rùv Jla . . . 'EX-

Xccvioç ôè Zfvç rifiätai (êv ^iiyh'ij).

DlodOT. Iv 61. ISUvwQ Ô8 stv&ô/j,svoç T^v xwcà rov inà}' av/jbfpoQav, ijxsv sic ràç

'Ad^^vaç ôlxaç airtHv rov 'Ardçûysm q'dvov. ovôsi'oç ô' avrcô ^Qoaéxovroç, crçàç fiiv 'Ad-ijralovg

sTåXsfiov Gin'sarijaaro, àçàç ôè èsioirjaaro rw Jil ytvéadai xarà rijv stoXiv roui' A^tp'aloov

avyfiov xal Xtfjbôv. ra^v ôi stsql rijv "Arrtxijv xal rijv 'EXXàôa yivofifvcûv avxfiMV xal (fd-açh'-

roj)' roh' xixQsrüöv, avvsXd^ôvrsç oî rmv siôXtmv ^yefiâvsç esttjcojrrjaav rov dsàv stwç äv ôvvaivro

riâv xaxwv dsraXXay^vai. o d' è'xQldsv sXÔ^sTv avroi'iç stQÔç Ataxov rov Jiàç xal Aiylvrjç r/jç

Aabosiov d^vyarQÔç, xal xsXsvsn' v.niQ uvrwv fv^ùç noiijaaaOui. mv srQa'Sài'rtov rô sTQoarax^èv,

o fitv Aiaxdç èsttréXsas ràç sv^âç, xal à avxfjoç staqà fitv rolç ûXXoiç "EXXijaiv èstavaaro, sraqà

ôi roîç 'A-iyijVttloiç fiovotç ôièfistvev ov ôij x^^Q^^' ip'ayxccal/tiaav oî ^Ad^ijvaîoi rov ^ior «.Tf^w-

r^aai stsqI rijç rùv xaxiZv astaXXayijç- tliF o fitv ^ïôç txQtiotv, èàv rov l-ivôçoyso) qovov riâ

MlvM ôixaç ddûGiv, itc ttv èxsîvoç âixàai]' vnaxovaâvrwv ôh rà) d-eû rcov ^Ai^rjvaiwv, stçoaéra^fv

ai'roîç 6 MîvcDÇ àiôôvai xÔqovç f^rù xal ràç ïaaç xôoaç cl'«' irai v tvvèa ßoqav rw MivwravQM
oaov äv xQovov Çfj ro rê^aç. ô6vru)v ô'avrav, astrjXXûyrjaav rûiv xaxwv ol xarà rijV 'Arnxi^v,

xal 6 Mlvoaç stoXsfiiâv ssravffaro ràç 'Aâ^vaç.

Pauscin. I 44, 13. èsil ôh rov ôqovç rrj axça Jiôç êariv 'Aipaalov xaXov/jsvov vaôç-

(faal ôè isrl rov avfißdvroc srori roîç "EXXrjCiv avx/jov d^vaavroç Alaxov xarà âij ri Xôyiov tw
[lavsXXrjviui Jil èv Alylvfj * * * xofiiaavra ôè dqstvai, xal ôtà rovro ^Aipiaiov xaXtïaii-ai,

rov Jia.

— — II 29, 6. avxfioç rijv 'EXXdôa èstl xQ<^^'ov ssrh^s xal ovre rtjv êxrùç 'laS-jnov

Xoôçav ovre lltXosiovvtjaîoiç vsv å S-fôç, tç o èç JtXifovç dxearsiXav sQt^aofiévovç ro aïnov o ri

EÏrj xal aîriJGovraç å(ia Xvaiv rov xaxov. rovroiç ^ Ilvi^ia sîsts Jia iXdaxsadai, XÇW""' <^*î

sïnsQ vstaxovaji acpiaiv, Aiaxov rov Ixirtvaovra aivai. ovrooç Aiaxov ôei^aofiévovç dnoarflXov-

aiv d(f' txdarijç stôXfoaç. xal ô fiiv tw IlavsXXtjvio) Jil ëvaaç xal sv'^dfiivoç rijv 'EXXdôa yrjv

èstoiriaav veß&ar rmv ôs eXâ^ovrcov o)ç avrov (ràç) sixôvaç ravnaç sjroirjaavro oî Aiyivrjrai.

Apollodor. Bibl. III 12, 6. tjv ôè svaeßsararoc dsrdvrcov Aiaxoç. ôià xal rjv 'EXXdôa

xarsxovatiç àifoqiaç ôià UkXosta, on ^rvfKfdXw töj ßaaiXel rôn> 'AQxdâtav stoXspwv, rfjv 'Aq-

xuôiav èXaîv fi-îj ôvvd/jsvoç, siQoastoitiad(isvoç (fiXiav txrsivtv avrov xal ôiéa.vsiçs fisXiaaç, XQV'
Gfiol ^swv sXsyov dstaXXayijata&ai rwv sviGroâroov xaxmv r^v 'EXXdôa, èàv Aiaxoç vstèç avr^ç

ivxàç stoiijGqrai. stoitjGafiévoti ôè tt'xàç Aiaxov r^ç dxaq^iaç fj 'EXXàç dstaXXdmrai.

Clem. Alex. Strom. VI 753 P = Euseh. Praep. evang. X 2: stXijv dXX" oî

EXXtjvaç, avxpov store rijv 'EXXdôa sioXvxQOviwç (f^sÎQOvroç xal ssttxovG/jç dyoviaç xaqsimv, oî xara-

XiKfi^évrsç, (faGî, ôtà Xifiov îxsrai siaQayevôfisvoi tiç AtXtfovç ijçovro rijv Uv^iav stMç &v àsiaXXaysîtv

rov ôsivov- fiiav (5' avrolç axQV^^'' àçoyy^v rrjç GVjxifOQâç, ti xQijoaivro rfj Aiaxov tvxji' ^*'"

Gdslç ovv avrolç Aiaxoç dvtXifoiv èsrl rà 'EXXrjVixov bqoç ràç xad^açàç ;(*(çaç sxraivaç tiç

ovçavov xoivov àitoxaXsGaç staréqa rov i^tôv, ijv^aro oixreîçai avrov nrgv/iévtjv rijv 'EXXdôa.

afia ôè ti'xofiévov ßqovr'q t^alGtoç êsttxrî'stti xal stâç ô stéçi^ d^Q sv£(fovro, Xdßqoi ôè xal avv-

sxtîç öfjßQoi xaraqqayévrsç ôX^v sstXt^QOiGav rijv x^ÔQav èvrtvi^tv dq)^ovoç xal stXovaia raXsG-

(fOQsîrai sx'xaqstia raîç Aiaxov ysmqyijd-sïaa tvxaîç.

Dieselbe Sage wird ausserdem von vielen anderen Schriftstellern erwähnt, wie von

Aristides, llQSGßtvnxoc ^cqoç 'AxiXXéa 42 und 'l'^èç r. rtrrdq. 314 (Dindorf), Theniistius,
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Xaçiar^Q^oç 212 b, Nonnus, Dionys. XXII 289 ff., 306 ff., XXXIX 135 ff., Oiori-

cius Gameus, nargôxXov ^qoç \4f_tlUa (isUtri (s. 265 Boissonade), Nonnus Abbas Ad

S. Gregor. Laud. fun. S. Basil. 4 mcl Aiaxov = Anecd. Graec, Cosmas Hierosol. Ad

carm. S. Gregor. Theol. (carrn. XV 85 ff.), Aphthonitis, HSvyxciaic "Af^ilUutQ xal "Extogoç

X 11 (Rhet. graec. ed. Walz I 99), Georgius rhetor, 'Eyxu/iwv Aiavroc {Rhet. graec.

ed. Walz II 564 ff.), Doxopater, ^vyxQtaig 'AtdUmq xaVExroQoç {Rhet. Graec. ed.

Walz U 490).

Wir finden also, dass die Sage zuerst von Isokrates behandelt worden ist, dem

dann die übrigen Autoren gefolgt sind. Da diese aber in einigen Avichtigen Punkten

von jenem abweichen, ist er wohl nicht ihre einzige Quelle gewesen.

Bei den meisten begegnet uns die Dürre und die dadurch hervorgerufene Hun-

gersnot (avxfiôç, dßQoxlcc, cufoQia, ùxaQsrla, Xifidç); nur an einer Stelle — Schol. Find. Nem.

V 17 (9 Christ) — wird die Überschwemmung (xaraxXvafiôç) erwähnt.

Als Ursache der Dürre, die von den meisten Autoren nicht beachtet wird,

führt Diodor den Umstand an, dass Androgeos, der Sohn des Minos, auf den Befehl

des athenischen Königs Aigeus getötet worden sei (s. IV 60 ff.); in der apollodorischen

Bibliothek dagegen wird erzählt, wie Pelops den Arkaderkönig Stymphalos, den er im

offenen Kriege nicht besiegen konnte, meuchlings ermordet hat. Eine bestimmte Über-

lieferung von der Ursache der Dürre existirt somit nicht, ja es ist nicht unmöglich, dass

es darüber msprünglich überhaupt keine gegeben hat. Wir wollen zuerst die diodorische

Version untersuchen.

Wer Lib. IV capp. 60 und 61 bei Diodor im Zusammenhange liest, wird bald

gewahr, dass die Erzählung von der Feindschaft zwischen Minos und den Athenern

durch die Sage von Aiakos unterbrochen worden ist; wenn wir diese ausscheiden, wii'd

der Konnex fester. Der Gang der Erzählung wäre dann dieser. Über die Ermordung

seines Sohnes durch die Athener ergrimmt erklärt Minos diesen den Krieg und bittet

Zeus Dürre und Hungersnot über die Stadt zu verhängen. Die Athener fragen den

delphischen Gott, auf welche Weise sie von dem Unheil befreit werden könnten. Die

Antwort lautet, sie sollten die Genugtuung für Androgeos leisten, die Minos fordern

würde. Nachdem dies geschehen ist, wird Ättika von dem Unglück befreit. Wenn

wir aber der Erzählung Diodors folgen, geht dies alles nicht so einfach von Stat-

ten. Denn obgleich der Kreterkönig das Unheil bloss über die Athener heraufbe-

schworen hat, werden auch die übrigen Griechen, die sich keiner Schuld bewusst sind,

von demselben betroffen. Eine Folge davon ist, dass das Orakel zweimal befragt wird:

das erste Mal von den Fürsten Griechenlands und dann von den Athenern. Denn wäh-

rend das übrige Griechenland in Folge der Bitten des Aiakos befreit wird, waltet über

den Athenern noch das Unglück, sodass sie nochmals das Orakel um Rat zu fragen ge-

zwungen sind.

Ausserdem spielt Aiakos nach der gewöhnlichen Überlieferung in der Sage des

Minos keine Rolle. Die bekannteste Version lautete nämlich so: um die auf Veranstal-
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ten des Minos über die Athener verhängte Pest abzuwenden, opferten die Athener bei

dem Grabmale des Kyklopen Geraistos die Töchter des Hyakinthos. Als aber dies Op-

fer nicht den gewünschten Erfolg hatte, befragten sie das Orakel und erhielten die Ant-

wort, sie sollten dem Minos die Genugtuung bieten, die er fordern würde. Hierauf

sandten sie die sieben (neun, Pliä. Thes. c. 15) Jünglinge und sieben (neun. Plut. a. a. O.)

Jungfrauen dem Minotauros zum Frass nach Kreta u. s. w. ^) — Es scheint somit

das Motiv von der Befreiung Griechenlands in Folge der Bitten des Aiakos wie

von aussen her in einen fremden Körper verlegt zu sein -). Wir können also be-

haupten, dass bei Diodor zwei Motive kontaminirt worden sind — einerseits die

Sage von Minos und den Athenern, andererseits die Sage von Aiakos. Die Ver-

schmelzung hat um so leichter vor sich gehen können, als in beiden Sagen die Dürre

erwähnt wird, die dort der Stadt Athen, hier ganz Griechenland droht. Wer die

Sage von Minos erzählte, konnte ja unschwer in jene andere ihr so ähnliche Sage

geraten, sodass beide zusammenflössen ^). Es fragt sich aber, wo diese Kontamination

geschehen ist.

Man hat als die mythologische Quelle Diodors entweder das mythographische

Sammelwerk des Dionysios Skytobrachion oder ein anderes ähnliches mythologisches

Kompendium, das diesem viel verdankte, angesehen '). NatürUch kann Dionysios selbst

die betreffenden Motive zu einem einzigen verschmolzen haben ^). Denn dass dies

von irgendeinem Mythographen und nicht in der Volksvorstellung geschehen ist, ist

wahrscheinlich. Jedenfalls ist es wohl in Ättika, wo die Minossage am meisten ver-

breitet war ''), erfolgt '). Denn wie verschieden auch im übrigen die Geschichte des

') Vgl. TöPFFER bei Pauly-V^issowa, Rcal-Enc. I 2144 s. Androgeos; die Belegstellen, von denen
sich die älteste bei Philochoros findet (s. Fragm. Eist. Graec. Müller I 390), siehe daselbst. In kurzer
Fassung erseheint die Sage von Minos und den Athenern in der parischen Marmorchronik v. 33 ss.:

. . . ßceatlevuvvng 'A9rjvrini.v Alyimi;. 'Atf ov
'

A'àrivr]Oi. \Q3iàvi\i t5>v xagjimv hyivtru, Kffi iJ.avT{vi)(iiru\t,\q \Tuig\ 'ASrj-

v[aloLg 'AjTÔmo»' flx9]nï<'^ O/xfvjs vnonxe\iv] «[i-J aß Mivcog äiiaßrj. Diese Stelle ist älter als alle von TCtPi'i'ER

erwähnten, wenn anders der mythische Teil der parischen Marmorchronik von einem Atthidographen, der
vor Philochoros {f 261 v. Ohr.) lebte, verfasst ist (vgl. Busolt, Griech. Gesch. II 12).

^
'^) Der Umstand, dass der Ort, wo Diodor (IV 60) den Mord des Androgeos geschehen lässt, Ohöi^

genannt wird — Oinone war der Sage nach der ältere Name von Aigina, der Insel des Aiakos, — ist natür-

lich hier nicht von Bedeutung.

") Die tJberlieferung, der Diodor gefolgt ist, hat kaum Oi^id vorgeschwebt, wenn bei ihm (Met.

VII 471 ff.) erzählt wird, dass Minos, als er die Athener mit Krieg heimzusuchen beabsichtigte, sich vorher
an Aeacus wendete, um diesen um Hilfe zu bitten.

••) Ohrist, Gesch. Griech. Litt.' 636. Über dies mythographische Kompendium sagt Bethe, Quaestin-

nes Diodoreae 86, dass es der apollodorischen Bibliothek ähnlich gewesen sei. Der betreffende Mythograph
aber soll nach demselben, a. a. O. 95, von den verschiedenen Sagenversionen gewöhnlich die bekannteste

ausgewählt haben. Und er soll nach Bethe, Thebanische Heldenlieder 137 zwischen den Jahren 100 und 45

v. Chr. gelebt haben. Seine Quelle aber scheint der Atthidograph Istros gewesen zu sein; s. Busolt,

a. a. 0., 11 11.

°) Dass auch Diodor verschiedene Quellen vielfach vermischt hat, hat z. B. Bethe, Quaest. Diodor.

63, 71 nachgewiesen. Im allgemeinen hielt er es für die Pflicht eines Historikers unter den verschiedenen

fabelhaften und schlecht überlieferten Versionen eine solche festzustellen, welche die grösste Wahrschein-
lichkeit für sich hatte; vgl. Bethe a. a. O. 80 ff.

°) HöCK, Kreta, II 96. Nach demselben haben vielleicht Hellanikos und Pherekydes „zuerst in ih-

rer Atthis die ganze Geschichte in dem jetzigen Zusammenhang aufgezeichnet".

') Prbller-Plew, Griech. Myth.' II 393. Dass diese Überlieferung attisch ist, geht auch daraus her-
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Androgeos erzählt wurde, so werden doch gewöhnlich die Athener als die Urheber sei-

ner Ermordiuig angegeben '). Jene Überlieferung, nach welcher dasselbe auch von den

Megarern erzählt wird und die bei Servius, comm. in Verg. Aen. VI 14 vorkommt, ist

kaiun ursprünglich '").

Was die apollodorische Bibliothek betrifft, so ist dieselbe im allgemeinen als

eine wichtige mythologische Quelle anzusehen ^). Man kann jedoch der dort angeführ-

ten Version an diesem Orte nicht viel Gewicht beilegen. Denn es ist kaum anzuneh-

men, dass sich diese kontaminirte Sagenform nur an dieser einen Stelle erhalten hätte,

wenn sie wirklich volkstümlich gewesen wäre. Vielmehr sieht sie wie eine lite-

rarische Kombination aus, wobei das verbindende Moment die Dürre gewesen ist ^).

Da nun zu der Zeit, wo die Bibliothek entstanden ist, besonders die damals am
meisten anerkannten Sagenversionen in Bücher solcher Art aufgenommen zu werden

pflegten ')• so ist die Kontamination kaum erst in der Bibliothek entstanden. Vielmehr war

sie schon früher vorhanden und stammt wohl aus einem jener mythographischen Bücher,

vor, dass Androgeos mit dem attischen Heros Eurygyes zu einer Gestalt verschmolzen ist; vgl. Heslod. Ca-

tal. fragm. 129 (ßzACH), Hesi/rhius, èiî EvQvyiig àydv.

') Bei Diodor IV 60 z. B. wird Androgeos auf dem Wege nach Theben auf Betreiben des Aigeus

getötet. Dass die Athener die Ursache des Todes des Androgeos gewesen, geht aus Pausan. I 1, 2 hervor.

Und auch wenn Pausan. I 27, 10 Androgeos durch den marathonischen Stier getötet werden lässt, hält

Minos doch die Athener für nicht unschuldig an dem Tode des Sohnes. Bei Hygin fab. 41 schliesslich fällt

Androgeos im Kriege zwischen Minos und den Athenern.

-) Androgens . . . Atheniensibus et vicinis Megarensibiis coniuratis occisus est. Vgl. Myth. Vat. I

fab. 3: . . . propter filii Androgei interitum, quem Athenienses et Megarenses dolo necaverant . . . und Myth.

Vat. I fab. 43 (Venus ei Pasiphaë): Androgens ... ab Atheniensibus et vicinis Megarensibus coniunctis occisus

est. Diese Tradition ist wohl aus dem Kriege des Minos mit Nisos {Ovid. Met. VIII 6 ff.) entstanden.

') Vgl. H. D. Müller. Myth. d. gn'ech. Stämme I 43 Anm. 1.

') Dass diese Kontamination auf einer organischen Sagenverbindung zwischen den aiginetischen und
arkadischen Sagen beruhte, die etwa aus der kommerziellen Verbindung zwischen den Aigineten und den
Arkadiern {^Pausan. VIII 5, 8, Curtiu.s, Studien zur Geschichte von Korinth (Hermes X 1876 229), Ed. Meyer,
Gesch. d. Altert. II 538, Busolt, Griech. Gesch. I 450 Anm. 6.) zu erklären wäre, lässt sich nicht nachweisen.

Auch das kann hier von keiner Bedeutung sein, dass der Aiakide Telamon nach Patisan. VIII 5, 5 (vgl.

Immerwahr, Kulte und Myth. Arkad. I 115) in der Nähe des Flusses Aroanion in Arkadien begraben lag.

Und der Umstand, dass ein anderer Aiakide, Achill, an der Grenze von Lakedämon und Arkadien grosse

Ehre genoss (vgl. Wide, Lak. Kulte 233 ff.), ist natürlich eine Folge seines Rufes als epischer Heros über-

haupt, und ist nicht auf jene Verbindung zwischen den Aigineten und den Arkadern zu beziehen. — Von
noch geringerer Bedeutung ist es, dass man die Bewohner Aiginas und die Arkadiens als Stammverwandte
angesehen hat. Man hat nämlich einereeits, wie wir in einem anderen Zusammenhang sehen werden, die erst-

genannten für thessalische Achäer erklärt (vgl. z. B. K. O. Müller, Prolegomena z. ein. wiss. Myth. 168,

H. D. Müller, a. a. O. I 72, 239, II 75, Tümpel in Eoschbrs Myth. Lex. II 2 3313 ff. s. Myrmidon, Hirschfeld
bei Pauly-Wissowa, Real Enc. I 965 v. Aigina), andererseits sollen nach Ed. Meyer a. a. 0. II 284 (aus dem
mittleren Griechenland stammende?) Achäer am Nordabhang der arkadischen Berge gelebt haben. Es ist

aber zweifelhaft, ob die Aigineten wirklich als „thessalische Achäer" anzusehen sind, ja die ganze Benennung
„Achäer" ist. wie bekannt, äusserst unbestimmt. Auch an eine andere Verbindung zwischen der arkadi-

schen Stymphalos- und der Aiakossage könnte man denken, die man aber freilich gleich wieder fallen

lassen muss. Der Vater des Stymphalos, Namens Elatos, soll nach Phokis aus Arkadien eingewandert sein

(vgl. Schultz in Roschers Myth. Lex. I, 1, 1231 s. Elatos); mit Phokis aber war der Sohn des Aiakos, Pho-
kos. verbunden. Wenn schliesslich die betreffende Sage auf eine Feindschaft zwischen geschichtlichen Ge-
schlechtern, den Aiakiden und den Pelopiden (vgl. Achill und Agamemnon) zurückgeführt wird (vgl. K. 0.

Müller, Aeginet. Lih. 42), so ist dies auch nicht überzeugend.

') ScHWARTZ bei Pauly-Wissowa a. a. O. I 2882 s. ApoUodoros.
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welche während der nächstvergangenen Jahrhunderte in grosser Menge erschienen

sind ^). In diesen aber war nach Schwaetz (bei PAULY-WissowA, Real. Enc. I 2879

s. Apollodoros) eine „Contamination nicht nui' möglich, sondern ganz gewöhnlich".

Wenn also die Erzählungen von der Entstehung der Dürre, wie sie bei Diodor und

in der apollodorischen Bibliothek vorkommen, nicht von Anfang an mit der Aiakos-

sage verknüpft gewesen zu sein scheinen, und die übrigen Schriftsteller über die Sache

nichts vermelden, so ist unsere oben geäusserte Vermutung hierüber ohne Zweifel be-

gründet, d. h. das für den Eintritt der Unfruchtbarkeit herbeigezogene Motiv ist unserm

Mythus ursprünglich fremd '").

Dasselbe könnte man auch daraus schliessen, dass in dem ältesten Berichte, bei

Isokrates, die Sühne eines Gottes, einer Göttin oder eines Heros nicht erwähnt wird.

Die Ursache der Entstehung der Dürre braucht also nicht der Zorn einer Gottheit in

Folge irgendeiner Schuld gewesen zu sein — ein Motiv, das in den griechischen Sagen

bekanntlich in einem solchen Falle sehr oft vorkommt '^). Wenn wir in der Tat bei

Schol. Aristoph. Equ. 1253 lesen: s|tAiw(T«To (sc. Aiaxôç) rov J la uaå hei Pmisanias

II 29, 6: TovToiç ri nv^iu 8istf Jia lläaxtaitai . . ., SO ist dies wohl nicht von allzu

grosser Bedeutung. Die erstgenannte Stelle ist auch sonst konfus, wenn z. B. gesagt

wird: yitaxoc awa^aytàv rovç UuvillTjvac; die letztere ist ziemlich jung.

Um dann an einige einzelne Momente heranzutreten, bemerken wir, dass nach

den meisten Schriftstellern ganz Griechenland vom Unglück getroffen wird *). So verhält

es sich z. B. auch bei Diodor, trotzdem Minos hier nur über Ättika Unheil heraufbe-

schwört. Niu" Themistios denkt an den Teil Griechenlands, der sich gegenüber Ai-

gina befand '').

Über die Ereignisse, die darauf folgten, giebt es eine doppelte Version. Wäh-

rend nämlich einige behaupten, die Griechen hätten sich direkt an Aiakos gewandt —
weil er, wegen seiner Abstammung von Zeus und seinei" Frömmigkeit berühmt, sogleich

seine Bitten erfüllt sehen würde — behaupten die übrigen, sie hätten zuerst das del-

phische Orakel um Rat gebeten und dann erst Aiakos um Hilfe angefleht. Die erste

Version findet sich bei Isokrates, Schol. Pùid. Nem. V 17 (9 Cheist), Nonnus Abhas

(— Anecdot. Graec.) und Cosmas; die andere bei Diodor, Pausanias, in der apollodori-

schen Bihliothek und bei Clemens Alexandrinus.

Wenn man die Worte des Isokrates in ihrem Zusammenhange erwägt, wird man

leicht einsehen, dass es der Redner kaum unterlassen hätte des Orakels zu erwähnen,

') Bbthb, Thehan. Heldenlieder 29, 137 nimmt an, dass die Vorlage der apollodorischen Bibliothek

dasselbe mythologische Kompendium aus dem ereten Jahrh. v. Ohr. gewesen sei, aus der auch Diodor ge-

schöpft hatte. Er nennt sogar dies Kompendium „das Buch, aus dem unser ApoUodor nur ein Auszug

ist"; a. a. O., 137.

-) Vgl. H. D. Müller a. a. O. 81 Anm. 1.

ä) Vgl. ßOHDB, Psyche'' I 177.

*) So sagt z. B. Pausan. II 29, 6 avisdrücklich : uvvt rfjv èxtàs 'lo&fiiiv xtôgav otfrf n^Xonovvrjaioig

viv 6 9i6ç.

') Das geschieht freilich nur um einen wirksamen rhetorischen Effekt zu erzielen; vgl. ri rrjktxovzuv

aniictvatv 7] 'Ei.i.às v^g ivx^lS Aia^uv avxft-m niea&êiaa, xkî ovåi anaaa fj 'EXi.âg, alk oar] avvrjs xpog

/Ityivfi, fjXiiiuv av r»; ftleiarrj fioipa rrjs yrjg (pâî àvenfrctaag;
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wenn er etwas davon gewusst hätte. Denn da jene Rede des Isokrates, in der die be-

treifende Sage berührt wird (Or. IX), an den kyprischen König Nikokles gerichtet ist ^),

dessen Vaters, Euagoras', Verdienste gepriesen werden, so hätte er gewiss keinen Um-
stand verschwiegen, der zur Erliöhung des Ruhms des vermeintliclien Urhebers des re-

gierenden kyprischen Hauses, des Heros Aiakos '-), beigetragen hätte. Es wäre ja -viel

ehrenvoller gewesen von den Göttern für den Gerechtesten erklärt zu werden als von

den Menschen für einen solchen gehalten zu werden. Der Gewährsmann des Isokrates

hat also sicher nicht das Motiv des Orakelspruchs gekannt. Welches übrigens seine

Quelle gewesen sei, steht nicht fest. Vielleicht ist er einer am kyprischen Hofe geläu-

figen Überlieferung gefolgt

Das Orakel wird zuerst bei Diodor erwähnt. Es ist also möglich, dass dies

Motiv in dem obengenannten mythologischen Kompendium oder bei Dionysios Sky-

tobrachion eingelegt worden ist. Was die folgenden Stellen betrifft, so ist Diodor

kaum ihr Gewährsmann gewesen. Die abweichende Ursache der Entstehung der

Dürre, die in der apoUodorischen Bibliothek vorkommt, lässt uns nicht an Diodor als die

Quelle der letztgenannten denken. Auch stimmen Pausanias und Clemens nicht so in

den Einzelheiten mit Diodor überein, dass dieser notwendig für den Gewährsmann jener

anzusehen wäre. Es kommt noch dazu, dass es überhaupt unwahrscheinlich ist, dass

die letzteren über einen mythologischen Gegenstand einen Historiker benutzt hätten ^), der

nach ScHWARTZ, De Dionysio Scytohradnone 35 zu ihrer Zeit nicht viel gelesen wurde.

Vielmehr haben auch sie — wahrscheinlich mittelbar — aus dem obengenannten my-

thologischen Kompendium geschöpft, was schon Pseudo-Apollodor anbelangeud bemerkt

wurde. Und wenn Pausanias a. a. O. sagt: aitiav ôs r^v aCt^v AiYivijraiç xal ol loistoï

ÅfYovair, SO ist das nicht so zu verstehen, als ob er dies von den Leuten selbst gehört

hätte: es ist von den Forschern schon öfter hervorgehoben worden, dass der Perieget

seine Weisheit zum grossen Teil aus Büchern geholt hat *) ; sicher verdankt er manches ei-

nem gleichzeitigen mythographischen Kompendium ^). Und von Clemens schliesslich hören

wir, dass auch er ähnliche Kompendien benutzt habe '^). Pausanias und Clemens haben

also verwandte Quellen — wenn nicht gar, da sie fast Zeitgenossen waren, dieselbe

Quelle benutzt. Und diese hat wohl einiges der Quelle Diodors entnommen ').

1) SiTTL, Gesch. griech. Litt. II 109.

*) Das zu Salamis auf Oypern herrschende Königshaus stammte angeblich von Teukros, dem Sohne
des Aiakiden Telamon, ab; vgl. Isokrat. (Or. IX) und die Inschrift Nikokreons in Arch. Ztg. 1844, 346 -- Kai-

BEL, Epigr. graec. n:o 846.

=) Vgl. Bethe, Quaest. Diodor. 57 ff.

') Sehr radikal ist hierüber bekanntlich die Ansicht Kalkmanns ; vgl. z B. seine Pausanias der Perie-

get 35. Vgl. auch Gitrlitt, Lber Pausanias 44 und v. Wilamowitz, Homer. Unters. 344.

') Bethe, a. a. O. 98, Theban. Held. 29, 137. Dies hindert natürlich nicht, dass Pausanias auch

die alten epischen Dichtungen gut kannte; vgl. v. Wilamowitz, a. a. 0. 338, Gurlitt, a. a. O. 151. Doch darf,

„wer ... an einem mythologischen Handbuch festhalten will, . . . nicht übersehen, dass aus ihm nur ein Theil

der Nachrichten stammt, zu welchen Pausanias Zusätze und Nachträge geliefert hat"; s. Gurlitt, a. a. O. 190.

«) Hiller, Zw Quellenkritilc des Clemens Alexandrimis (Hermes XXL 1S8IJ 126 ff.), Kremmer, De cata-

logo heurematum 20 Anm. 2, v. Wilamowitz, Eiirip. Herakl. I 171, Christ, Gesch. Oriech. Litt. 896.

') Bethe, Tlieban. Held. 137 glaubt sogar. Pausanias habe dasselbe mythologische Bu h benutzt wie
Diodor; vgl. Quaest. Diodor. 98.
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Die Leute, welche Aiakos um Hilfe angehen, werden gewöhnlich die Ersten ih-

rer Städte (Staaten) genannt; so bei Isokrates und Nonnus Abbas (= Anecd. Graec): ol

srQosOTÛTfç TÜv siöXsbav, Diodor: ol rwv sroXewv ^yf/toVe^', Cosmas: ol xar s^o^^v rwv stôksonv

cévÔQfç. Pausanias II 29, 6 sagt im allgemeinen, es wurden aus jeder Stadt Leute ge-

sandt: Aiuxov ôs7](So[i,svovç dstoatellovßiv d(f ixÛGxrjç sroksuc. Clemens wiederum spricht

von den zurückgebliebenen — ol xataXtKfMvtsc . . . ôtà hfiôv — als ob die Griechen sich

schon in äusserster Gefahr befunden hätten.

Der allgemeinen Überlieferung gemäss verrichtete Aiakos seine Gebete und Opfer

auf der Insel Aigina, obgleich dies nicht von allen deutlich ausgesprochen wird. Und

der Ort wird als ro öcog 'Ell^viov oder UavsXX^viov näher bestimmt; vgl. Schol. Find.

Nem. V 17 (9 Christ), Pausan. II 29, 6, Clemens a. a. 0.; dasselbe geht auch aus

Pausan. I 29, 6 hervor: o (Âtuxôç) fièv tw Uavilkrjvloi Jû d^i'aaç x. r. X. Über die

Umstände bei dem Opfer und dem Beten des Aiakos berichten die Schriftsteller alle

fast dasselbe. Am ausführlichsten erzählt Clemens, der, wie es scheint, aus dem knap-

pen Berichte des Aristides a. a. 0. ein rhetorisch-anschauliches Bild von der Situation

entworfen hat.

Nachdem die Gebete den erwarteten Erfolg gehabt hatten, soll ein den Griechen

gemeinsames Heihgtum an demselben Orte errichtet worden sein; dabei ist zu bemerken,

dass IsoJcrates (IX 14 ff.) nicht ausdrücklich Aiakos als den Gründer desselben nennt,

während dies von Pausanias (II 30, 4) getan wird; vgl. Tovto ai ro leQov Xfyovair

Aittxov ^otijoat tw Jti. Wenn der letztgenannte (I 44, 13) berichtet, Zeus sei wegen

der Befreiung Griechenlands von der Dürre 'Jcpéaiog genannt worden, so ist dies wohl

eine spätere Version ') und gehört gewiss nicht zu der ursprünglichen Sage. Denn so-

viel wir wissen, kommt dieser Beiname des Zeus nicht auf Aigina vor -). Es ist sogar

möglich, dass dies nur eine Kombination von Pausanias selbst ist; denn das cpaal am

Anfang ist vielleicht nicht ernst zu nehmen. Dagegen gab es zwischen Megara und

Korinth einen Tempel des Zeus Aphesios, dessen Ruinen neulich entdeckt worden sein

sollen '). Und besonders zu Argos hat dieser Kultus bestanden *). Ausserdem gab es

auf einer Höhe in der Nähe von Nemea ein Heiligtum des Zeus Apesas oder Ape-

santios ^).

') Die richtige ErgänzuDg der in der betreffenden Pausanias-Stelle vorkommenden Lüclie würde

möglicherweise näheren Autschluss über den Kultnamen 'Acpéaiog geben.

*) Vgl. Jessen bei Pauly-Wissowa, a. a. O. I 2715 Aphesios. Dass „der aeginetische Eegengott"

„seinen Fuss .auch auf das benachbarte Festland" gesetzt habe und dort unter dem Namen Zeus Aphesios

verehrt worden sei (vgl. Neumann u. Partsch, Physikcd. Geogr. v. Griahenl. 77), ist kaum zutreffend.

^) .Je.ssen a. a. O.

') Etym. Magn. v. 'Jcpiaiog- Diese Stelle, wo der Beiname 'Acpéeiog mit einer andern Tradition in

Verbindung gebracht wird, lautet folgendermassen: 'AWELOS Ztvç tr "j^^yu Tifiärai. Ei'Qrjvai ôè, ort zlevxa-

Xlmv Tov KciraxXvOfiov yivo/jsvov öiacpvyojV, xal eig rrjv äxgav rijv 'Agyovi biaomäuc, ioçvauTO ßtofibv à(pialov

Jièg oTL àcf)£i&r] êx roù xaTctxXvßtiov. Vgl. Farnell, The Cults of the Greek States I 45, 51, Hitziö-Blümnbr,

Patisanias 377.

^) Pausart. 11 15, 2, Sieph. Byz. 'Antoctq; vgl. Jessen, a. a. O., Hirschfeld bei Pauly-Wissowa, a. a. O.

1 2699 s. Apesas. Dieser Berg, welcher die Täler von Nemea und Kleonai scheidet, scheint ehemals Apesas

geheissen zu haben; vgl. Hirschfeld, a. a. O. Jessen nimmt, wahrsclieinlich mit Recht, an, dass diese Namen
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Da es nun in Argolis keine Überlieferung über Aiakos gegeben zu haben scheint,

und er auch nicht ursi)rünglich nach Megara gehörte, kann der Bericht von der Grün-

dung des Tempels des Zeus Aphesios durch Aiakos nicht früher entstanden sein als

nach dem Bekanntwerden des Aiakos in Megara. Er ist nämlich mit den megarischen

Genealogien und Sagen verbunden ^), von seinem Kulte zu Megara weiss man aber

nichts "^). Da es jedoch höchst unwahrscheinlich ist, dass man von der Gründung eines

Heiligtums des Zeus zu Megara durch Aiakos erzählt hätte, wenn er nicht selbst ebenda

einen Kultus gehabt hätte, so liegt hier gewiss keine volkstümliche Überlieferung vor.

Die Verbindung des Aiakos mit dem Beinamen Aphesios ist also nicht ursprünglich, und

dieser Name ist dem auf Aigina verehrten Gotte von Pausanias oder seinem Gewährs-

manne wohl ohne Grund zugeteilt worden. Dies geht auch daraus hervor, dass der

Kultname ''Atfiaioc hier zu dem Regen in Beziehung gebracht wird, während er doch

ursprünglich vielmehr von dem Geber glücklicher Abfahrt angewandt wurde ^).

Die Sage bezieht sich selbstverständlich auf das Heiligtum des Zeus, das im

Altertum auf dem höchsten Berggipfel von Aigina stand. Dieser im südlichen Teile der

Insel gelegene Berg, der jetzt entweder einfach Oros oder nach einer dort erbauten Ka-

pelle Hagios Ilias genannt wird ^), trug im Altertum den Namen öqoc 'EÀlynov oder

llavfXl^viuv, welche Beinamen dem aiginetischen Zeus zugehörten, wie aus Schol. Find.

Nem. V 17 (9 Chuist) hervorgeht: 'EUaviog äs Zsvg Tt/iâtui sv Atfîvri maqà TW ovuwç

^Elltjvlu) àxQwrijçlo) xukovfisvui. <faal yàç x. <r. X.

Wir haben also hier eine „Gründungslegende" oder wie sie H. D. Müller,

a. a. Ü. I 3 ff. nennt, eine „explikative" Sage. Mit diesem Motiv aber verbindet sich

eine andere Vorstellung, die von einem Regenkultus ^). Denn obgleich wir über den

Kultus des aiginetischen Zeus nicht direkt unterrichtet sind, steht es ausser allem Zwei-

fel, dass es hier, wie auf manchen andern Bergen Griechenlands, einen Kultus des re-

genspendenden Zeus gegeben hat ''). Der hier zu behandelnden Aiakos-Sage ganz zu

geschweigen, weiss man ja, dass der panhellenische Berg als ein Wetterzeichen angese-

'Aqiéaioç, 'Antaaq, 'Aniaâvrioq zu ähnlichen Kulten gehören; vgl. auch Globus XXXIII B. 187S s. 309. Un-
bestimmt äussern sich darüber Neumann und Partsch a. a. 0.

') Vgl. Verf. De Aeaco 37 ff.

^) Die Behauptung K. O. Müllers, Aeginet. Lib. 19, 162, dass Aiakos zusammen mit Zeus Aphesios

zu Megara einen Kultus gehabt hätte, entbehrt jeder Stütze; vgl. auch De Aeaco, a. a. 0.

') Dies ist die Ansicht vieler neueren Forscher; so z. ß. die von Prbller-üobert, Griech. Myth. I

118 Anm. 3, farnell, a. a. 0., Hitzig-Blümner, a. a. O. Komm, zu I 44, 13.

') Gerhard, Griech. Myth. II 170, Preller-Plbw, a. a. 0. II 126 Anm. 2, Tylor, Anfänge der Cultur

übertr. v. Spengel und Poske II 265, Baedeker, Griechenland 140, Hitzki-blümner, a. a. 0. I 626, Lolling,

Hellenische Landeskunde und Topographie (Iw. Müllers Handb. d. klass. Altert, iviss. III 194 ff.). Die Benennung
„Oros" soll nach ßoss, Erinnerungen und Mitteilungen aus Griechenland 141, im jetzigen Griechenland die ge-

wöhnlichere sein. Die frühere Ansicht von einem „Tempel" des aiginetischen Zeus (vgl. z. B. Eückert,
Tröjas Ursprung u. s. w. 130) hat man der Art modifizirt, dass man jetzt von einer „Altar-anlage" spricht

(vgl. Hitzig-BlIUiner, a. a. O. I 627), deren Beste übrigens zu der Aufführung der Elias-Kapelle verwendet
worden sind; vgl. Baedeker, a. a. 0. 140.

°) Vgl. Farnell, a. a. 0. I 44 ff.

') Vgl. Gerhard, a. a. 0. I 159, Ovbrbeck, Beiträge zur Erkenntniss und Kritik der Zeusreligion {Ab-

handl. sächs. Gesellsch. IV B. 1S65 33), Neumann und Partsch, a. a. 0. 27, Farnell, a. a. 0. I 51.
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hen wurde: wenn sich eine "Wolke auf dem Gipfel desselben lagerte, schlössen die Be-

wohner der umliegenden Gegend, dass sicher Regen eintreten werde ^); und dasselbe gilt

noch von den heutigen Bewohnern der Umgegend -).

Wenn es in der Tat auf dem hellenischen Berge einen Regenkultus gegeben hat,

so muss man annehmen, dass bestimmte Zeremonien dabei üblich gewesen sind. Unter

solchen Zeremonien ist aber fast in der ganzen Welt diejenige verbreitet, nach welcher

ein Priester oder andere Leute, um die Dürre und Missernte abzuwenden, den Berg des

Regengottes besteigen und hier für die ganze Gemeinde um Regen bitten '^). Es ist so-

mit keineswegs ausgeschlossen, dass auch auf Aigina eine solche Sitte existirt habe,

nach welcher bei den Bewohnern der Insel und ihren Nachbarn, so oft sie unter Dürre

zu leiden hatten, der Priester den hellenischen Berg bestieg, wo er für die ganze Ge-

gend um Regen flehte. Ob dabei von dem Priester bestimmte Riten innegehalten wurden,

und welche, ist nicht bekannt. Dass ein „lapis manalis" in dem Kulte des aiginetischen

Regen-Zeus vorgekommen ist, ist nicht ganz unmöglich. Wenigstens hat man einen

solchen in dem Kultus des Aiakos finden wollen. Denn nach Rückekt, a a. O. 130,

') Theophrastus tibçI orj/itimv 24 : v.al èàv iv Atyivrj [-xal] {fci tuv JlÖs tov 'EXlavCov viifekrj Ka&l^rjTcti,

(OS rà noXXà vôwç yivrjrai.

^) Koss, a. a. O. 141, Rückert, a. a. O. 130, Forchhammer, Achill 22, Baedeker, a. a. 0. 140, Prbller-

Plbw, a. a. 0. I 126, Nbumann u. Partsch, a. a. O. 27, v. Wilamowitz, Amphiktionie vo7i Kalaurea (Götting.

Nachr. phil. hist. kl. 1S96J s. 165, Hitzig-BlÜmner, a. a, O. I 627. Andere öp»; arifiavrixà bei Thcophrast, z. B.

der Pelion (jrfpi ar]fitiav I 22, n. àvéfiaiv 27 Schneider); vgl. E. H. Mkyek Indogcrm. Mi/thenllH ff ., 768.

— Auch kann bemerkt werden, dass ein ßegenkultus auch anderswo auf Aigina blühte. Zu Oia, einem

Orte in der Mitte der Insel, wurden die Göttinnen Damia und Auxesia verehrt; sie sollen nach der Sage aus

Epidauros gebracht worden sein und wurden vermutlich zur Zeit der Dürre um Eegeu angefleht; vgl. He-

rodot V 82 und 85, Pausanias II .30, 4, Marx, Marmorgruppe aus Sparta (Miltheil. Athen. Inst. X 1885), s.

185, Wide, Lakon. Kulte 219, Usenbr, Göllernamen 131, Töpffbr bei Paui.y-Wissowa, a. a. 0. I 924 v. Aiakos,

Hitzig-Blümnek, a. a. 0. I 627. Die Verbindung dieser Göttinnen mit dem Donner und dem liegen geht

ohne Zweifel aus der Erzählung bei Herodot V 85 hervor. — Dagegen darf man dem Umstände, dass der

Berg jetzt den Namen des Propheten Elias trägt, der in der Vorstellung vieler Völker der Ersatzmann de.s

alten heidnischen Donner- und ßegengottes geworden ist (vgl. z. B. E. H. Meyer, a. a. 0. II 596) nicht, wie

ich auf den ersten Blick glaubte, allzugrossen Wert beilegen. Eine nähere Untersuchung des Gegenstandes

hat zu dem Resultate geführt, dass man von einer ausdrücklichen Vertretung einer altgriechischen Eegen-

gottheit durch den Propheten in dem Volksglauben der heutigen Gi'iechen nicht zu sprechen hat.

') Diese Sitte kommt bekanntlich bei den verschiedensten Völkern vor. So wird Aiakos schon bei

Clemens Ale.):. VI 753 (= Eusebixis Pracp. evang. X 2) mit dem Propheten Samuel verglichen. Auf dem Pelion

blühte der Kultus des Zeus Akraios (oder Aktaios), und zur Zeit der grössten Sommerhitze, wo dieselbe am
schwersten auf allem Lebenden lastete, wurde er von den vornehmsten Einwohnern der Umgegend bestie-

gen, welche dort Zeus um erfrischende Winde und Regen baten (vgl. Dicaearch. fr. 60 bei Müller, Fragm. Hist.

Graec. II 262). Eine ähnliche Prozession wurde zu Ehren des Zeus Hyetios auf der Insel Kos veranstaltet

(vgl. Revue d. hist. d. relig. 46 B. 1902). Zu Rom wanderten die Matronen unter der Leitung der Pontifices

und Magistratspersonen mit nackten Füssen auf das Capitol hinauf, um durch ihre Bitten Regen zu bewir-

ken; bei derselben Gelegenheit wurde der bekannte „lapis manalis" durch die Stadt geschleppt; vgl. Petro-

nius Sat. XLIV, Hoffmann, Das Aqiiilicium (Rhein. Mus. 1895/ s. 484- Aust, Religion der Römer 120. Auch
viele mittelalterliche „Bittgänge" könnten herbeigezogen werden; vgl. Tylor, a. a. 0. II 262, Sepp, Religion

d. alt. Deutschen 80. Derselbe Gebrauch kommt auch bei den Südslaven vor; s. V. Andrian, Der Höhenkultus

asiatischer und etiropäischer Völker 337, 343 ff. u. s. w. Beispiele ähnlicher nocli gegenwärtig in Indien üblicher

Sitten werden oft angeführt; vgl. Tyxor, a. a. O. II 261, E. H. Meyer, a. a. O. 11 538 ff., Oldenberg, Religion

des Veda 441, 507, Sarat Chandra Mitra, A Rain ceremony etc.. (Folklore VIII 1898) s. 278 ff. Etwas Ähnli-

ches erzählt uns aus Samoa Frazer, The golden bough I 109, und wird aus Niederländisch. Indien berichtet;

vgl. Archiv f. Ethnogr. IX B. 1896 s. 213. Und schliesslich sei erwähnt, dass eine analoge Sitte bei den

jetzigen Einwohpern Nord-Euböas Brauch gewesen ist; vgl. Globus XXXIII B. 1878 s. 209.
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195 soll der Diskus, mit welchem Phokos, des Aiakos Sohn, der Sage nach von seinem Bruder

getötet wird, (vgl. Verf. De Aeaco 64 ff.) eigentlich ein „lapis manalis" gewesen sein ').

Und es verdient vielleicht daran erinnert zu werden, dass die Steine, die beim Regenzau-

ber angewandt werden, bisweilen wie ein Diskus ausgesehen haben sollen; so lesen wir

z. B. bei Feazer, The golden bough I 109: „In the Keramim tribe of New-South

Wales the wizard retires to the bed of a creek, drops water on a round flat stone,

then covers up and conceals it u. s. w." ").

Wenn wir aber nun an die Stelle eines Priesters des Zeus Hellenios den Heros

Aiakos setzen, so ist unsere Sage niu- ein Abbild jener Zeremonie. Dass diese der

Kern unserer Sage ist, hat schon K. O. Müllee, Aeginet. Lib. 159 erkannt'). Dass

aber gerade Aiakos zum Vermittler zwischen dem Gott und den Menschen gewählt

wurde, steht wohl mit seiner berühmten Frömmigkeit im Zusammenhang. Dazu kommt

— und das ist wohl die Hauptsache — , dass eine nahe Beziehung zwischen Aiakos

und dem Regen bestanden zu haben scheint.

Wenn also unsere Sage, was die Fürbitten des Aiakos und die Gründung des

Zeus-Heiligtums anbelangt, aus einem Regenzauber und einer — vielleicht priesterlichen

— Gründungsgeschichte entstanden ist, so könnte das Motiv von den Abgesandten der

griechischen Staaten sein Dasein einem besondern Umstand verdanken. Pausanias H
29, 6 ff. erzählt nämlich, dass vor dem Eingang zu dem sogenannten Aiakeion, d. i.

dem aiginetischen Heiligtume des Aiakos ^), Bildnisse von Männern, die betend dar-

gestellt waren, vorkamen •'). Und der Überlieferung nach sollten diese eben zum An-

denken an die Abgesandten der Hellenen, die den frommen Aiakos um seine Fürbitte

gebeten hatten, errichtet sein. Nun aber bezweifelt Christ, Schnitzel aus einer Pindar-

werkstätte (Sitsungsher. d. bayr. Alcad. 1895) s. 18, dass jene Bildnisse wegen eines

wirklichen Ereignisses eri'ichtet worden seien, sondern leitet vielmehr jenes Sagenmotiv

von dieser bildlichen Darstellung ab. Diese Hypothese hat nicht wenig für sich, hängt

aber selbstverständlich davon ab, aus welcher Zeit jene Bildnisse stammen. Christ

glaubt, sie seien schon zur Zeit Pindars alt gewesen, weshalb gerade ihr Sinn damals

schon so dunkel gewesen sei, dass sie vom Dichter auf verschiedene Weise erklärt

werden konnten. Dies muss aber leider dahingestellt bleiben. Soviel sei gesagt, dass

die Auffassung Cheists von dem betreffenden Zeitpunkt uns wahrscheinlicher vorkommt

') Es sei auch bemerkt, dass Hyakinthos, gewissermassen ein Doppelgänger des Phokos, als ein

Eegendämon angesehen worden ist; vgl. Grui'pe, Griech. Myth. u. Relig. gesrli. 833 Anm. 1.

*J Die zu Eom üblichen Regensteine waren jedoch oft zylinderförmig; s. Ftdgmtius, Expos, scrm.

anllqu. (Fiilgentü Opera rec. Helm) s. 112: (4) Quid sint manales lapides ... quos solebant antiqui in

modum cilindrorum per limites trahere pro pluviae commutandam inopiam. Vgl. auch v. Andrian, Über

Wetterzaiiberci {Mitthcil. Anthrop. Gesellsch. Wien XXIV B. 1S94) ?. 28. Über Steinfetische im fiegenzauber vgl.

überhaupt Gruppe a. a. O. 821.

') Dagegen können wir H. D. Müller, a. a. 0. I 81, nicht beistimmen, wenn er dem Regen in unse-

rer Sage keine bedeutende Rolle zugestehen will, weil die Dürre nicht von allen Schriftstellern er-

wähnt werde.

') Zuerst erwähnt von Pindar Ol. XIII 109 und Ncm. V 53.

') Sie waren wahrscheinlich in Relief (bezw. Flachrelief) dargestellt; vgl. Christ, a. a. 0. 17, und

TÖPFFER bei Pauly-Wi.s.sowa, a. a. 0. I 921 s. Aiakeion.
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als die von K. O. Müi,leii, a. a. 0. 19, nach der die Bildnisse nach den Perserkrie-

gen zur Erinnerung an die Schlacht bei Salamis errichtet worden wären. Er sagt näm-

lich — geistreich, aber etwas gesucht: „Proelio (sc Salaminio) imminente socius Grae-

corum ex Aegina arcessitiir Aeacus, finito universa victorum classis Aeginam concedit.

Hinc factum, ut fabula illa, quam primus novit Isocrates, orta ipsorum legatorum signa,

quae Pausanias (II 29, 6) viderat, ab Aeginetis in introitu Aeacei ponerentur. Quae

si dyâlfiaTa rîjç acx^lag tsxvtjç fuissent, id ceite iUe haud immemoratum praetermisisset."

Müller denkt dabei besonders an die grossartige Schilderung Herodots VIII 64 von dem

Beginne der Schlacht bei Salamis: ijfifQrj rs syévero xal ä(ia «rw tjUoi àvtôi'n astcfiàç eyévsro

sv ts Tfj Yfj XCÙ TJi if^aXdaajj. tdo^s ôé oipi, tv'^aait^ai. toîot -d^soîat xal t^txa/.éaaaihui toùç Aia-

xiâaç GVfjbiiâ^ovç. wç âé acfi tôo^s, xal tsroitvv taîta- tv^â(itvot y«o stâci xoîdt d^soïai, avrôO^sv

fisv SX 2aXccfiîvoç A^iarrâ Ts xal TsXufiMva èstixaXéovto, êstl ôs Ataxàv xal tovç aklovç Ata-

xlâaç via dstéarsXlov sc Aïyivav '). Diese geschichtliche Situation, wo die Bildnisse von

Aiakos und den Aiakiden mit in die Schlacht gebi'acht werden, ist jedoch von der be-

treffenden bildlichen Darstellung sehr verschieden.

Was die Entstehungszeit der Hauptmomente der Sage betrifft, wie sie bei Iso-

krates auftritt, so müssen sie nach der Einführung des Zeus Hellenios-(Panhellenios)-

Kultes auf Aigina und dem damit zusammenhängenden Regenkultus entstanden sein.

Denn die Worte des Isokrates îsqàv . . . xoivov rmv 'ElXijvmv — die sich wohl nicht, wie

bei HiTziG-BLtJMNER, a. a. 0. I 623, zu lesen ist, auf das Aiakeion, sondern auf das Zeus-

Heiligtum beziehen — hängen deutlich mit dem Kultnamen flavelX^vioc zusammen. Es

sollte ja ein geraeinsames Heiligtum der Hellenen also aller Hellenen— stcévruv 'El-

?.^vwy, llavtXktjVMv— sein"). Der Kultname llavsXXi^vtoc sowie der kürzere 'EXXijvioc werden

von den Schriftstellern ohne jeden Unterschied als Beinamen des aiginetischen Zeus ge-

braucht "'), und es lässt sich nicht nachweisen, welcher von diesen in dem aiginetischen

Kulte älter ist. Es ist aber augenfällig, dass das Motiv von dem zu errichtenden Zeus-

Heiligtume, das allen Hellenen gemein sein sollte, erst dann gebildet worden sein kann,

als der Name "EXXtjveç (llavéXXrivsç) eine allgemeine, das ganze Griechenvolk umfas-

sende Bedeutung erlangt hatte. Der Name "EXXrjvsg hat ja bekanntlich anfangs nur

einem besondern Stamme, dessen Sitz die thessalische Landschaft Phthia gewesen sein

') Vgl. PM. Themist. cap. 15.

-) Es ist fast dasselbe, wenn Welcker, Griech. Götterlehre II 210 Anm. 114 behauptet, zu der Erklärung des

Namens „Panhellenios" sei der Umstand erfunden worden, dass alle Staaten Abgeordnete an Aiakos sandten.

') Farnbll, a. a. O. I 116. Ziv; "ßUaVtos kommt z. B vor bei Sehol. Find. Nem. V 17 ff. (9 ff. Christ)

und Theophrast (nsgi nrjftsicov); Zeig nav(Xi.ijviii<: z. B. in 0. I. Gr. 2138 b (eine Inschrift, die auf Aigina gefun-

den ist und somit mögHcherweise auf den aiginetischen Zeus Bezug hat); vgl. Eisele bei Röscher, a. a. 0.

IIl 1534 s. Panhellenios). Dagegen scheint der bei Herodot IX 7, Aristoph. Equ. 1253 (mit Schol.) und Aristotcl.

fragm. 79 (Müller Fragm. Rist. Graec. 11 128) genannte Zivs 'EkXijvtog ('ElXcivios) einen allgemeinen (nicht

spezifisch aiginetischen) Charakter zu haben; (vgl. Elsele, a. a. O. 1533, woselbst sich noch andere Beleg-

stellen finden). Der Kultus des Zeus Hellenios — ein Kultname, der durch die Perserkriege besonders in

Schwang kam, blühte an vielen Orten, z. B. auf Tenos, (vgl. Gerhard, a. a. O. II 210, Preller-Plew, a. a. O.

II 126 Anm. 2), und besonders in Sparta, wo er sehr alt gewesen zu sein scheint; vgl. Duncker, Gesch. d. Altert.

V 575. Das Bildnis des Zeus Hellenios kommt übrigens noch auf sjrakusanischen Münzen, z. B I. G. S. 1 2,

vor; vgl. auch Bullet, de Corresp. Hell. XX 1896 s. 400 und F.a.rnbll, a. a. 0. I 116. Ein Kultus des Zehg Ucev-

iklijvios existirte endlich zu Athen, er wurde aber erst von Kaiser Hadrian eingeführt; vgl. Pausan. I 18, 9.
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soll, angehört, und hat sich erst allmählich ziim Namen des ganzen Volkes entwickelt.

Dies aber — glaubt man — ist seit dem VIII. oder VU. Jahrhundert geschehen, zu

der Zeit, wo das griechische Nationalbewusstsein sich zu regen begann und eine gemein-

same Benennung für alle hellenisch redenden notwendig wurde; damals scheint man ja

auch angefangen zu haben den Namen ßacßaQot füi' alle nichtgriechischen Völker

anzuwenden '). Zu Anfang des VI. Jahrhunderts besass der Name "EXkrjvtç sicher

jene weitere Bedeutung "), worauf hin die delphische Priesterschaft, die mittelgrie-

chische Amphiktyonie und die Dichter mitgewirkt haben mögen '^). Auch scheint

nach Preller-Plew, a. a. 0. II 392 die Sage von Deukalion und seinem Sohne Hellen

zur Verbreitung des Namens der Hellenen beigetragen zu haben. Und Duncker, a.

a. ü. V 575, hat bemerkt, dass die lakedämonischen Dorier, die für wahre Hellenen

gehalten werden wollten, ihrerseits dabei mitgewirkt haben. Eine nähere, wohl richtige

Erörterung über die Entwickelung der Verbreitung des Hellenennamens findet sich bei

Holm, Griech. Gesell. I 270, wo die oben berüluten Umstände zusammengefasst

werden ^).

Das betreffende Sagenmotiv knüpft also an diese erweiterte Bedeutung des Kult-

namens des Zeus iJareXXr/vtoc an, der als Zeus „aller Griechen" aufgefasst wurde. Un
sere Sage ist also teilweise eine s. g. „etymologische", da sie zur Erklärung eines Na-

mens erfunden worden ist. Es ist aber wahrscheinlich, dass der Kultname — sei es

llaveXX^vioç oder "EXX^vtog — auch auf Aigina ui-sprünglich die engere Bedeutung ge-

habt habe, mit anderen Worten, die Bevölkerung der Insel Aigina braucht zwar nicht,

wie öfters behauptet worden ist, „Hellenen" im engeren Sinne gewesen zu sein, es

können dort aber doch einzelne Geschlechter gewohnt haben, die mit den phthiotischen

Hellenen auf irgend eine Weise verwandt waren. Die Silbe „^rai'-" muss nicht unbe-

dingt eine so allgemeine Bedeutung einschliessen, dass man notwendigerweise an das

ganze Griechenland zu denken gezwungen wäre. „Panhellenios" kann sehr gut ein ei-

nem bestimmten Stamme zukommender Name sein und auf ähnliche Weise angewendet

worden sein, wie z. B. die Festnamen fJafißoiioria, llavuävia, llavaiyyjvaia, die sich auf

einzelne Landschaften, Stämme oder Städte beziehen (vgl. K. 0. Müller, a. a. 0.);

auch könnte der Berg rictvutrwhoç herbeigezogen werden. Es ist sogar nicht ganz

gewiss, dass der Name llavéXXrjvsg jedesmal „alle Griechen" bedeutet; wenigstens kann

man 77. 530: navéUrjvaç xaï 'yix«K>vç an die „Hellenen" im engern Sinne denken, wie

') Dass die betreffenden Benennungen fast gleichzeitig aufgekommen und sich gegenseitig bedingt

haben, war schon die Ansicht des Thukydides; s. Lib. I cap. 3: ov firj nidi ßa^ßagov; ii'Q7]xs (sc. "Ofirjgoi), öca

tb /iTjài "EXXrjvâç 7ca> (ß>i iiioï boxEi) àvrina^ov eiç ôvofia nuoKixgCaDaL.

^) BusoLT, a. a. O. I 196.

ä) Duncker, a. a. O. 57 ff., 215, 216 Anm. 1, Preller-Plew, a. a. O. II 392, v. Wilamowitz, Oropos

u. (lie Graer (Hermes XXI 1886) s. lU Anm. 1, Ed. Meyer, Gesrh. cl. Altert. II 534, Busolt, a. a. O. I 272,

v. WiLAJiowiTZ, Amphiktionie v. Kalaurea 195, Krbtschmer, Einleitung in die griech. Sprache 195, .Schöm.\nn-

LiPSius, Griech. Altert. I 7 ff.

*) Das Verhältnis zwischen den Namen Tlavé^Xrivig und "EXXtjvtç anbelangend, halten K. O. Müller,

a. a. 0. und Chrlst, Homer und Homeriden (Abh. baijr. Akad. XVII 1886) s. 173 den ersteren. Ed. Meyer,

a. a. O. 535 dagegen den letzteren für jünger.
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die Stelle in der Tat von Eustathius im Gegensatz zu Zenodot erklärt wird. Freilich

muss man wohl das erste bei Archüochos fr. 49 (52) annehmen — eine Stelle, die fast

aus derselben Zeit stammt wie die eben berührte Ilias-Stelle ; vgl. K. 0. Müller,

a. a. 0. 115, DuNCKER, a. a. 0. 216 Anm. 1, Bd. Meyer, a. a. O. 11 534^). —
Welches aber das Verhältnis zwischen den mutmasslichen hellenischen Geschlechtern auf

Aigina mit ihrem „hellenischen" oder „panhellenischen" Zeus-Kulte und den thessali-

schen Hellenen gewesen sei, lassen wir bei dieser Gelegenheit unerörtert.

Zu der Entstehung unserer Sage mag vielleicht auch der Umstand beigetragen

haben, dass auf dem panhellenischen Berge vormals unter den Bewohnern der Gegend

eine Art Opfergemeinschaft bestanden zu haben scheint, von der aber, nachdem die

Macht Aiginas durch die Feindschaft der Korinthier und der Athener gebrochen war,

keine Erinnerung geblieben ist "). Die Opfergemeinschaft mag dann zu jener Zeit

bestanden haben, wo Aigina unter den griechischen Staaten einen bedeutenden Platz ein-

nahm, d. h. etwa im VII. und VI. Jahrhundert.

K. O. Müller hat behauptet, die ganze Sage sei nach den Perserkriegen ent-

standen. Er geht nämlich hier — ganz wie gelegentlicli der Bildnisse im Aiakeion —
von dem oben (s. 14) berührten Berichte Herodots über die Schlacht bei Salamis aus

und polemisirt gegen die Ansicht, nach der der Grund dazu, dass die Griechen sich an

die Aiakiden um Hilfe gewandt hätten, in einer schon existirenden Überlieferung von

den Bitten des Aiakos liege. Er behauptet — a. a. O. 163 — im Gegenteil, die Sage

sei im ganzen eben nach der Schlacht bei Salamis — die ja in der Tat ein „panhelleni-

sches" Ereignis war — und zwar infolge dei'selben entstanden^). Ungeachtet aber der

eben ausgesprochenen Vermutung über die Entstehungszeit der Sage, der zufolge sie

weiter rückwärts zu verschieben wäre, liegt keine innere Wahrscheinlichkeit vor sich

diese Aiakos-Sage als aus jenem weltgeschichtlichen Ereignis entstanden zu denken. In dem

herodoteischen Berichte spielt ja Aiakos selbst keine bedeutendere Kolle: er wird nur

zusammen mit seinen Nachkommen um Hilfe gebeten. Und übrigens: der mythenbildende

Sinn der Griechen ist zwar immer ausserordentlich rege und fruchtbar gewesen, es wäre

aber dennoch merkwürdig, wenn der erste Impuls zu der Sage, die schon bei Isokrates

ein altertümliches Gepräge trägt, von einem Ereignisse ausgegangen wäre, das nur etwa

ein Jahrhundert vor der Rede, in der diese Sage erwähnt wird, stattgefunden hat.

') Nach Strabo VII [ c. 370 hatte Apollodor behauptet, dass Homer einen gemeinsamen Namen der

Hellenen noch nicht gekannt habe, wohl aber Hesiodos und Archilochos. Dabei wird gerade der oben zi-

tirte Vers des letztgenannten angeführt.

^) Vgl. V. WiLAMOWiTZ, Die Amphikt. v. Kalaurea 195.

») Vgl. a. a. O. 158 ff. und oben s. 14.
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II. Die Söhne des Aiakos beten um Heil für die Insel Aigina.

Zu jener berülimten Sage von der Befreiung Griechenlands von der Dürre durch

die Bitten des Aiakos fügen wir eine Prnr/ar-Stelle {Nein. V 9 ff.), die einige Ahn-

liclikeit mit jener hat. Sie lautet folgendermassen :

ràf (sc. Tijf ytiyivav) sror^ evarâçôv rs xal rca'Gixhirài'

iyéaaavro naq' ßiia[iöv staréqoQ 'Eklavlov

arûvreç, silrvav r' tlç uid^éqa ^stp«? «i"«

'Evâatôoç dQtypwTeç vtol xai ßla 0wxov xçfovtoç, . .

Der Scholiast führt zur Erklärung dieser Stelle ohne Bedenken jene allgemein bekannte

Sage an: tàr stot' svavÔQUi' tt. TovTsatn' dyad'ovç àvOQCtç ü^ovaai' xul tvdo'§ov Toi rav-

Ti^Xtaiiai. §. 6i roC'ç ^vriva ^iïyii'av rjv^avro tîyced^uiv àvOçiHi' tstirv/^tlv xcû hvâo'^ov ytvéa^ai

rù l'uvTixù. iji'ico'To ôt siûvrfç sraçà tùv 'Eklaviov Jiùç ßM/jov 'Ekkiiinoç ôt Ztvç ri^tàrai èr

yliyh'tj sTttjj ' TtiT ovTOûç EXXïji'io) (xxqo)TijqIo) xaXovpero). (faal yà)) ttv/fiov sroTS siiiî^ovtoç . . .

avvtli}6vra: rovç "Ekktp'aç xui/ixtrtvaai rov Ataxov . . . è'Suirijaaau^ui twv rôts avarâvroiv

xitxoh' r^v taan'- toî'tov ai tvïàfitvov âsrudsQasttvaai, rù dfivd, x. t. X. (vgl. obcn S. .3).

Da Pindar ohne Zweifel eine Überlieferung berührt, die der Scholiast nicht

kannte, erinnert der letztere hier an eine bekanntere, um doch etwas ziu' Erklärung an-

zuführen. Es steht nämlich keineswegs ausser Zweifel, dass diese Motive eigentlich

einunddasselbe sind. Die Szene ist nicht dieselbe; dort gehen die Abgesandten der

Griechen den Aiakos an, um Hilfe für das ganze vom Unglück getroffene Griechenland

zu erlangen, hier beten nur die Söhne des Aiakos, d. i. Peleus und Telamon ('Erâaiôoç viol),

nebst Phokos fur ihr kleines Vaterland, die Insel Aigina. Und hier gelten die Bitten

nicht der Abwendung eines Unglücks, sondern nur dem Glück und dem Ruhm des Va-

terlandes: es wird um Reichtum an guten Männern und Berühmtheit im Schiffswesen

gefleht. Diese Verschiedenheit der beiden Traditionen ist in der Tat bemerkt wor-

den, so von Gerhard, a. a. 0. II 210, Welcker, a. a. 0. II 210 und Christ,

Pindari carmina 271 Komm, zu Nem. V 9 ff. Dessen ungeachtet nimmt der letzt-

genannte, a. a. 0. an, dass die beiden Versionen ihre Entstehung derselben Ursache ver-

danken; er glaubt nämhch, das in der Vorhalle des Aiakeions befindliche (Relief-?)

Bild (vgl. oben s. 13) gehöre nicht nur zu der bekannten Sage von den griechischen

Abgesandten und Aiakos (vgl. oben), sondern auch zu der von Pindar berührten, sonst

unbekannten Überlieferung. Die als Flehende dargestellten Männer wären also von

Pindar für die Aiakiden, später aber, wie bei Pausanias erzählt wird, für griechische

Abgesandte gehalten — eine Ansicht, der auch Eisele bei Röscher, a. a. 0. III 1533

(s. Panhellenios), beistimmt.

Christ begründet seine Ansicht durch einen Hinweis auf die plastische Natur der

pindarischen Dichtung und äussert sich darüber fast überzeugend. Er sagt nämlich ScJmitsel

aus ein. Pindarwerkst. 16: „wer den plastischsten aller Dichter des Altertums kennt und

sorgsam verfolgt hat, in welch anschaulicher Weise er teils neue Motive den Künstlern

bietet, teils ältere Darstellungen der Kunst in seine Dichtersprache übersetzt, wird sich
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gerade bei dieser Stelle" (Nem. V 9 ff.) „kaum der Vermutung erwehren, dass dem Dich-

ter hier eine alte Darstellung von Anbetenden auf einem Reliefbild der Insel vorgeschwebt

habe". Die Frage miiss aber dahingestellt bleiben. Soviel sei jedoch gesagt. Jene bei-

den Gegenstände, von denen der eine drei Jünglinge (d. i. die Aiakiden) vor dem Altar

des Zeus darstellt, der andere Abgeordnete, die dem König Aiakos ihre Bitten vortra-

gen, sind so verschieden, dass sie schwerlich aus einuudderselben bildlichen Darstel-

lung entstanden sein können.

III. Die Fürsten Griechenlands unterwerfen sich der Oberherrschaft des Aiakos.

Ohne Zweifel hat es ausser der Sage von der Errettung Griechenlands durch

Aiakos und der Vorstellung von seinem Richteramte in der Unterwelt noch andere ge-

geben, aus denen seine Frömmigkeit und Gerechtigkeit hervorgeht. Während aber die

sonst möglicherweise vorkommenden in Vergessenheit geraten sind, finden sich Spuren

folgender dahin gehörenden Überlieferung.

Bei Pindar Nem. VIII 7 ff. lesen wir nämlich:

. . . eßkccatsv å" vtoç Oîvmvaç ßadiAsvc

/ftçi xal ßov^nig àqiaroç- sioX}.â viv ^ollol Xtrâvevov îôsîv

dßoarl Y^Q ^Qmwv uuroi srsQn'atitaôvtiav

rii)tkov xiîvov yï stfti/ea^' di'a^îatç txûvrfç,

o'itt xqavaaïç èv ^Ad^ûvataiv açfio^ov Gtquröv,

oï t' àj'« ^stâçrav rJeXostrjïccôat.

Vgl. Schol. zu Pindar. Nem. VIII 14 (8 Christ): noXXû m v jioXlol )i.n:dvsvov iôtir.

stXtlata de, (f'tjal, yroAAoJ ^^loin> IttâaaaO^ai rùv Aiaxùy', sitqujy^ovfisvoi, Tjj tov âvôpoç sv-

ôo'^la. xcù yàQ Ta avitrjfiara tmv rjQOJMV, or/ ot Ti'xo'i'Ttç, a/A' ol «xçot rw)' ^ciQioixovrTcov

ccfja^rjTl stEiiyta^ai avriJn î^i}tXov xal x^iQÏç rov xQnTtjiyïjvai fiûxii- §• ovtoi ôtésrçssts, (prjGîv,

mare rovç stccQOixovvraç fxovalaç stsld-tai/ai talc âva^laiç, rovréori ratç aç/ortç xal ralç ßaai-

Xiiaiç avvov.

Der Ruhm des Aiakos als tapferer und gerechter König war so gross, dass die

vornehmsten Leute — die „Blüthe" — der Gegend, freiwillig, ohne im Kriege besiegt

zu sein, darein willigten seinen Befehlen zu gehorchen. Von dieser Tradition weiss

man nichts Anderes, als was Pindar hier, wie gewöhnlich nur ganz kurz berührt. Der

Scholiast (zu v. 19 [11 Christ]) verbindet sie zwar mit der bekannten Sage von der

Errettung Griechenlands von der Dürre: ralta ôi dvâysrai, stç sxsîva, on, avxiioç xaréaxf

TTjV 'EXldôu xal av^afifvov roi' yltaxov ö/ißcog è^iyârti. Und auch SOUSt, WO diese Sage

erwähnt wird, fallen Jedem jene Worte Pindars ein; vgl. z. B. Isokrates: ^çosarûrsç

räv srôlnùv, Diodor: rcâv atoXswv ^yffiôvsç u. S. w. mit.' ijQomv diatoi bei Pmdar^). Dasselbe

') Dagegen kommt Aristides, TIiieaßevTiy.ac jzqoç 'Jx<-^^î" 43: A/anoh ... elg ov not rjX^i rà ràv

EkXijvrav uçàyuaTix nicht in Betracht; aus dem Folgenden iv^c/in-ui tàvr,6h geht hervor, dass hier nur von
der Sage von der Dürre die Rede ist.
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hat man auch in jüngerer Zeit getan; so v. Wilamowitz, Die Amphikt. v. Kalau-

rea 165 Anm. 1. Auch Christ, Schnitzel aus ein. Pindancerkst. 17 bezieht diese

Pindar-Stelle ebenso wie die oben (s. 17) erwähnte (Nem. V 9 ff.) auf den ersten Teil

der Sage von der Dürre, die „Pindar in etwas abgeleiteter Gestalt für einen ägineti-

schen Siegesgesang verwertet" habe. Auch diese Version soll nach ihm, a. a. O. 18, zur

Erklärung des Denkmals des Aiakeions gebildet sein. Hier „folgte er bereits der spä-

ter allein verbreiteten Auffassung", während er in der früher berührten Ode (Nein. V)

mit der Deutung der betenden Figuren „innerhalb des Geschlechts der Aiakiden bleiben

zu müssen glaubte", sie also für die Söhne des Aiakos erklärte.

Es scheint jedoch, als ob wir hier weniger eine bestimmte Sage vor uns hätten,

als vielmehr dass der Dichter nur den allgemeinen Sagenruhm, dessen sich der Heros

Aiakos zu erfreuen hatte, berühren wollte. Dies aber hiess nichts Anderes als an die

goldenen Zeiten zu erinnern, wo Aigina unter den griechischen Staaten eine so mächtige

Stellung einnahm, dass die Nachbarn sich ihrer Leitung fügten. In der Person des

Aiakos hat der thebanische Dichter den aiginetischen Staat, in dem er sich so heimisch

fühlte, zu preisen im Sinne gehabt. Man hat wohl richtig in seinen Worten eine „wehmütige

Erinnerung" an die glänzende alte Zeit gefunden (vgl. Christ, Sclinitsel u. s. w. 18).

Dass aber gerade die Herrscher des bergigen Athens und die Pelopiden Spartas genannt

werden, ist natüi-lich von dem Dichter mit Bezug auf die damaligen politischen Ver-

hältnisse gesagt; so bemerkt, ohne Zweifel zutreffend, hierüber Christ, Pindari carm.

297, Athen und Sparta seien deswegen ausdrücklich genannt, „ut quantum interesset

signiticaret inter Graecos principes olim sua sponte Aeaco iustissimo iudici obtempéran-

tes et Aeginetas ceterosque Graecos nunc invitos superbis Atheniensibus oboedientes".

IV. Aiakos schlichtet den Streit zM'isi^heii Skiroii und Nisos.

Diese Tradition, welche wir aus Pausanias I 39, 6 kennen, ist von uns an ei-

nem andei'n Orte — De Aeaco 38 ff. — erörtert worden, weshalb wir sie hier

übergehen.

V. Aiakos schlichtet die Streitigkeiten der Götter.

Auch diese dunkle Tradition, die nur von Pindar, Isthm. VIII (VII) 24 ff.,

erwähnt wird, ist in anderm Zusammenhang bereits früher {Aiakos in der Unterwelt

21) von uns untersucht worden.
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VI. Aiaküs befestigt die Insel Aicina.O'

Zu jenen Erzählungen, welche sich auf die Regierung des Aiakos beziehen, ge-

hört auch folgende Notiz, die von Pausanias II 29, 5 if. mitgeteilt wird:

/JcoastXevdai ôè Aiyirâ sort v^gmv twv 'EXkrjviôwv dxoQwrarrj' jt^tqui it yàç vcpaloi

JVfQl sràaav xal y^oiqûôeç dvtati^xaai. firj^c^vriauaiycii as è'iisiixriôsç tavta Aiaxôv ifaOi k^atsiwv

Tüiv SX d^aXdaarjç (fußo), xal ^oksfiioiç dvdqâai firj àvsv x.ivôvvov slvai.

Diese Tradition leitet ihren Ursprung offenbar aus der Natur der Insel her, die

ringsum von verborgenen Klippen und Riffen umgeben war, und ist also wie K. 0.

MüLLEK, a. a. 0. 4, bemerkt, ätiologisch. Über die Zeit ihres Entstehens kann mit Ge-

wissheit nur behauptet werden, sie sei gebildet, als Aiakos schon der berühmte Heros

der Insel war. Natürlich ist die Verbreitung der Tradition hauptsächlich aut die Insel

selbst beschränkt.

VII. Aiakos hilft beim Bau der Mauern Tröjas.

Wir gehen jetzt zu einer Sage über, die mit den soeben behandelten nichts ge-

mein hat.

Als Poseidon und Apollon die Stadt Troja mit Mauern zu umgeben beabsichtig-

ten, nahmen sie sich Aiakos zu Hilfe. Nachdem aber die Mauern fertig waren, stürm-

ten di-ei Schlangen gegen sie an; von diesen geben zwei gleich das Leben auf, die dritte

aber stürzt sich mit Gebrüll über die Mauer. Dies Wahrzeichen wird von Apollon auf

folgende Weise gedeutet: Troja wird von jener Seite der Mauer erstürmt werden, welche

von Aiakos erbaut worden war, und zwar von dessen Nachkommen. Diese Sage findet

sich bei Fmdar, Ol. VIII 30 ff. (Christ), und wir setzen der Übersicht wegen gleich

die ffanze Stelle her:ö'

JtaQisl XuM tafiisvofierav s? Atctxov- Avr. /Ï.

tov scaïç o yïarovç svQi>fj,éôwv <rs floasiôâv,

'iXlo) fièlkovTsç ssrl arsAfavov tsv^ai xaXéoavto avi'SQyàv

tslxfoç, ^v Sri viv stsstQMjiévov

Ôçi'V/JSl'dùV SloXsfJbWV

Xccßcov dfisrvsvaai xastvôv.

yXavxol as ÔQâxovtsç, ssrsl xrlaittj, vsov Est. ß.

stvqyov soaXXôfjLSVOi tQslç, ol ôvo [liv xâstsrov,

avd-i ô' arv^Ofiéru) ipvy^àç ßaXov

sîç ô' ècoqovGB ßoaactic.

h'vsits ô' dvriov oQ/juaivonv rsçaç svd-vç ^AstôXXmv

JlsQyccfioç àfKfl rsaîç, fçwç, x^Q^? iqyaaiatç dXiaxtrai-

mç êfiol (fdßfia Xsysi Kqoviôa

nsjjbtf'd^sv ßaqvydovscov Jiôç;
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ovx ctTfQ Kaîâùiv aèd-sv, àlX' å/ia ^rçoÎTOtç ciQ^ftai, — Tç. y.

xal TtTQUTOi.c. wç àça i^tàç aacfct fdstaiç

^dvitov ^sniy' îj xal '^fiaÇûvaç svistirovç xal tç
'
larqov iXavvmv.

'OQOoTQÎatva ()' ïW 'laO-fjM iroprlçc

(tQfia Ooov TÛvvtv,

dsiosrefistoiv Aiaxov

davç' «!'' ïsrjroiç j^çvaéaiç,

xal Koqit'iyov ôsiQuô^ ssrotpàfiei'oç ôairixXvrâv. Avr. y.

Die Erklärer stimmen darin überein, dass das Hauptmotiv dieser Sage an jene

Ilias-Stelle anknüpfe, welche von der Erbauung der trojanischen Mauer durch Poseidon

und Apollon handelt. Die betreffende Stelle — VII 45'J ff. — lautet:

rov S" èstik^aoï'xai, tu t' fym (sc. J/oanôùv) xal iUoî^oç ',-/jroAAo)»'

ijQO) Aao^éôovri stoXicaafitv dD^liJGavTi:.

Dies ist die Ansicht z. B. von Dissen-Schneidewin, Findari carmina 112, und

Christ, Schnitzel u. s. iv. 23 ff.; Find, carni. 64. Und zu dieser homerischen Stelle

könnte auch folgende bei Hesiod fr. 142 (Rzach) hinzugefügt werden:

'I^fa rov Q siplXrjae äva'§ Jtùç viôç 'Ano^Xwv

xui ot Tovr 6v6fit]V^ '6vo[i i-fi/jsfai, ovvtxa vvfuftjv

ii'çicfjfvoç ïXfOii' fJtx^fj tQarfi (fikôrijri,

'ilfiart TW, öre rûxog tvô(i^roio jioXijoç

î'iptjkàv ^ohjdf lloatiôâiav xal Aitôkkwv ^).

In der Frage aber, wie es kommt, dass Aiakos in diesem Zusammenhang er-

wähnt wird, gehen die Ansichten auseinander. Der Scholiast hat zu der zu behandeln-

den Pindar-Stelle Folgendes bemerkt: îdîMç tfrjali' 6 Jlôvfjog xal roikotç xç^ff^«« ror lliv-

ÔUQOV rùv yÙQ IloGtiômva xal ^Asiôkkuti'a tlç rfjV rov rti^ovc xaraGxiv^v (fiiot rov Aîaxôv

srgoaXaßiiv, ïva ôià roînov rov fxéqovç rov tîsrô Ataxov oîxoôofirji^îvroç àXoÎGifJOç yévtjrai tj

"IXioç. sràç" ovôsvl ât jTceaßvreQM flivâûçov ^ taroqia. Vgl. Schol. Th. ZU derselben Stelle

[AbelJ: oiôi avfiTtaqaXafißavovaiv Aiaxôv ôt' ijvnva ôè atriav, ailràç kéysi on tjv fcsstQWfiévov

sioqi^tjiHjvai avri^v xal sraçaôtôdai/ai irvqi. rovrov ôs ovroK ovroç ovx ^v it^s/Jirov eçyov &sù)v

àvÔQÛv xaraßsßkiia^ai x^Ç<^'' ^'« rovro ovv avfistaqeXaßov Aiaxôv, ïva èx rov âofitjd-évroç at'roi

Tsl^ovg àXwGifioç tarai rj icôXiç.

Den Schollen folgend sagt arich Christ, Find. carm. Komm, zu derselben Stelle

64: „hoc novum Pindarus finxit, quod Aeacum a dus socium laboris adscitum esse

dixit". Und er fährt fort: „cuius commenti quae causa fuerit, acute iam Didymus per-

spexit : idlcog (prjalv x. r. X. . . . Videlicet contra dignitatem et maiestatem deorum peccare

Pindaro videbantur, qui opus a dus immortalibus factum ab hominibus niortalibus diru-

tum esse dicerent." Er glaubt (vgl. Schnitzel u. s. n\ 23), wie auch andere vor ihm

(z. B. Mezger, Findar 380), die Sage knüpfe an die Worte der Andromache IL VI
433 ff. an:

') IL XXI -tu ff. dagegen rühmt sich Poseidon allein das Werk vollbracht zu haben, während
Apollon die Herden Laomedons weidete.
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Àaôv ôt arîjdov siaçi' tqivtåv, svd^a (lâXtata

afjf^arôç èari ijro^tç xal fjrîÔQOfiov titltro T£î;(oç' x. t. A.

Diese Ansicht aber, der zufolge die Sage von der Teilnahme des Aiakos an der

Erbauung der trojanischen Mauer von Pindar selbst erfunden wäre, ist nicht wahrschein-

lich, obgleich es allgemein bekannt ist, dass die alten Sagen, besonders wenn sie gegen

die erhabene Auffassung des Dichters von den Göttern stritt, von diesem häufig verän-

dert oder gar verworfen wurden ^). Denn wenn der Dichter der gewöhnlichen Tradition

hier etwas Neues oder Unerhörtes hätte entgegenstellen wollen, hätte er es deutlicher

gezeigt. So etwas lässt sich aber nicht nachweisen; im Gegenteil scheinen die Worte

«I Ainxov- rov staîç ô ytutovç x r. ?.. anzudeuten, dass es sich um eine bekannte Sage

handelt. Und es wäre in der Tat auffallend, wenn ein Fremder, wie Pindar, den Ai-

gineten neuerfundene Sagen über ihren Inselheros vorgeführt hätte. Es dürfte wohl

also wahrscheinlicher sein, dass, wie man bei Dissen-Schneidewin, a. a. O. 112, liest,

die Sage der aiginetischen Lokaltradition entnommen worden ist. Und diese kann

schon von den aiginetischen heimischen Dichtern behandelt worden sein. Auch wi-

derstreitet dies eigentlich nicht dem eben angeführten Zitate des Scholiasten; zur

Zeit des Didymos, auf welche dies Pindar-Scholion wie so viele andere '-) zurück-

geführt wird, mag Pindar als der älteste Autor erschienen sein, da die aigineti-

schen Lokalgedichte schon der Vergessenheit anheimgefallen waren. Dass Pindar ein-

heimischen Dichtern gefolgt sei, ist auch darum wahrscheinlich, weil er wenigstens

zwei von ihnen erwähnt, Timokritos (Nem. IV 13) und Euphanes (Nem. IV 89) ^).

Im Einzelnen mag Pindar eigene Erfindungen dargeboten haben; so z. B. ist wohl

das Schlussmotiv, wo Aiakos auf dem Wagen Poseidons nach Hause zurückgesandt

wird, von ihm erfunden worden. Dagegen scheinen die bei der Bauarbeit auftreten-

den Schlangen eher zu einer älteren Vorstellung zu gehören. Doch dürfte man hier

kaum an einen angeblichen m-alten Zusammenhang zwischen den Aiakiden und den

Schlangen (resp. Drachen) denken *).

Nach Pindar weiss man nur von einem Dichter, der dieselbe Sage behandelt

hätte, dem Alexandriner Euphorion, worüber der ScJioliast zu Find. Ol. VIII 41 sagt:

ôè Ei'ifOQÎMV (prjalv '/i fjtv d/} iDoî^oç rt //oastdaüw r èxâltOuav ^liaxôi', ovx cxßöiji^t stûhoç

xQijôtfivn ösfiovTiQ^). Dass dieser aber den Pindar benutzt hat, liegt auf der Hand.

Wir wollen nun nachsehen, wo diese Sage von der Teilnahme des Aiakos an

dem Götterwerk entstanden sein mag.

') Vgl. z. B. Christ, a. a. 0. und Decharme, Mytliologie de la Grèce antique préf. IX.

-) Cheist, Gesch. Griech. Litt. 184.

^) Vgl. Ohrist, Find, carvi. prol. XOVI, Gesch. Griech. Litt. 179 Auiu. 2.

») Ein Drache begleitet Aias, den Sohn des Oileus, welcher vielleicht auch ursprünglich ein

Aiakide ist (vgl. De Aeaco 51 ff.); vgl. Eückert, a. a. O. 134. Den Namen 'y^jifAiti-s hat Mannhardt als

'yixi>^>-oyåvog, „Schlangensohn" (ahis - Ixtg-Axi^n) erklärt; siehe Escher bei Pauly-Wissowa, a. a. 0. I 222

s. Achilleus).

') Das Zitat wird in den Scholien etwas verschieden angegeben.
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Es ist unzweifelhaft, dass die homerische Sage von der Erbauung der trojani-

schen Mauer zu den trojanischen Lokaltraditionen gehört: Apollon ist ja in der Ilias

der Schutzpatron liions ^), und Poseidon hatte wahrscheinlich dort auch einen Kultus ").

"Wie verhält es sich aber mit Aiakos? Gehört er wirklich dem troischen Sagenkom-

plexe an?

Dies ist in der Tat die Ansicht Gedppes, a. a. 0. 90, 309. Es scheint nämlich

festzustehen, dass Lokrer von Opus an den Gründungen auf dem Festlande Kleinasiens

Teil genommen haben ^); und so wie sie „eingreifend bei der Gründung von Kyme und

Smyrna mitgewirkt hatten" '), sollen sie nach Gruppe auch Troja gegründet haben.

Davon zeuge unter anderem sogar der Name "iXtoc, der aus dem Beinamen Apollons

J^ùkevç, d. h. OîXtvç, einem in Lokris vorkommenden Namen, herzuleiten sei ^). Und es

muss vor allem hervorgehoben werden, dass noch später zwei Jungfrauen edlen Ge-

schlechts jährlich aus Opus nach Ilion gesandt wurden, um Hierodulendienste im Tem-

pel der Athene zu veri'ichten; vgl. Gruppe, daselbst 310. Nun aber glaubt dieser,

Aiakos hätte von Anfang an den opuntischen Loki'ern angehört und sei also von diesen

nach Troja gebracht worden.

Über die hier zu behandelnde Sage stellt er also folgende Hypothese auf. Er

behauptet, a. a. 0. 90, die Verbindung zwischen Apollon und Aiakos sei so eng, dass

dieser Name aus einer èsrlxlrjatç Apollons — ytiafioôoç — entstanden sei, oder aber

yilaxôç sei nichts als ein Kultusname Apollons. Von diesem „Apollon Aiakos" seien die

Mauern Tröjas erbaut worden, dieser aber ist nichts anders als „Apollon Ileus"; siehe

a. a. O. 613. Auch darf man nicht übersehen, dass die Tochter des Königs Krotopos,

Psamathe (ein Name, der in der Genealogie der Aiakiden auftritt), durch Apollon die

Mutter des Linos geworden sein soll; vgl. De Äeaco 74.

Nach Gruppes Ansicht muss Aiakos in Troja einen Kultus gehabt und dann

wohl in dem troischen Sagenkomplexe eine Rolle gespielt haben, was übrigens schon

Gerhard, a. a. 0. II 196 angenommen hatte '^). Dies ist aber keineswegs über

allen Zweifel erhoben. Es ist nämlich kaum wahrscheinlich, dass Aiakos in der ganzen

Ilias nur einmal (XXI 189) erwähnt worden wäre, wenn er zu den trojanischen Kultus-

heroen und Sagentiguren gezählt wurde. Auch jene Stelle, wo übrigens nur sein Name

') Vgl E. H. Meyer, a. a. O. II 114. Hierher gehört wohl diese Ilias-SteWe, wo Glaukos Apollon
anruft (XVI 51-i ff.):

>ilv9i, äva^, OS nuv Avxit]s sv yiiun <>>jfi(p

dg, rj ivlTQolrj' ...
,

-) Über den Neptunus-Kultus in Troja vgl. z. B. Yergil. Am. Lib. II 201.
'

'

ä) DuNCKBR, Gesch. d. Altert. V 164 ff.

*) DiTNCKER, a. a. 0. 209; vgl. 365.

') Olhv; wird von Hesiod und Stesichoros
'

Hivg genannt; s. Schol. IL O 15 (Touml.l, Eustath. Comm.
in II. B 527, Etym. Gud. s. 276 v. 41 ff. und Comment, hyz. in art. Dionys. § 12 (Gramm. Graec. reo. Hilgard)
III 575; vgl. auch U.sener, Götternamen 16 und Türk bei Ro.scher, a. a. O. III 1.

") Wenn Gerhard aber, a. a. 0., sagt: „Es war Schicksalsbeschluss, dass Troju durch dies Geschlecht
(sc. der Aiakiden) fallen sollte: Laomedon hatte, wie an Apollo und Poseidon, so auch an Aeakos gefre-

velt . . .", so stützt er sich unseres Wissens auf keine antike Tradition.
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genannt und seine Abstammung von Zeus sowie seine Nachkommenschaft erwähnt wird,

führt uns nicht nach der trojanischen Küste; sie erinnert uns vielmehr an uralte mittel-

griechische Genealogien. Und überhaupt tritt ja das Geschlecht des Aiakos bei Homer

bekanntlich als Feind Tröjas auf.

Es wäre überhaupt sehr auffallend, wenn — sei es ein „Apollon Aiakos" oder

ein von dem Gotte schon losgelöster Heros Aiakos — in Troja verehrt gewesen wäre.

Ist ja der bei Homer vorkommende Apollon stets den Griechen und besonders dem Aiaki-

den Achill feindlich, ja fast am feindlichsten gesinnt von allen Göttern. Nach der spä-

teren Überlieferung wurde Achill von Paris mit Hilfe ApoUons getötet — eine Über-

lieferung, die auf die Ilias zurückgeht; der Untergang Achills durch die Hand Apollons

wird schon hier von ïhetis geweissagt, s. z. B. II. XIX 415, XXI 276, XXII 359,

XXIII 80 ^). Ja, die allgemeine antike Auffassung war, dass Apollon überhaupt in

das Geschick der Aiakiden verderbenbringend eingegriffen und zu ihrem Tode mitgewirkt

habe; vgl. Z. B. JPaUSan. I 13, 8: Oavfia Otj jcoiovfiui tùv xcelovf/érwv AiaxiÔMV aiÎToîç

xatà rà avTÙ sx tov i^tov avjx^ifivai. Ttjv rslsvriji', sï y« 'Aj^iXléa fjti'
"
OfirjQoç (sicl) vstô 'yiXe-

^âvÔQOV (f)jal TOV /jQiâftov xa) \isrô?.Xooi'oç astokéaiyai, /Ivq^ov ôî TÔy 'A'/^iXXéwç rj Ilvd-îa

stQoasral^tv àstoxrttvai JsXifoîç, . . . ^). Bs wäre somit merkwürdig, wenn an demselben

Orte, wo Apollon verehrt wurde, auch Aiakos einen Kultus gehabt hätte, obgleich es

andererseits eine bisweilen konstatirte Tatsache ist, dass eine enge Kultusverbindung

ein feindschaftliches Verhältnis in der Sage nicht ausschliesst, wie wir auch bald sehen

werden. »

Man hält überdies den troischen Apollon für eine von dem griechischen ur-

sprünglich verschiedene Gestalt. Er ist nach Ed. Meyer, a. a. 0. II 246, ein an der

ganzen kleinasiatischen Küste von Troas bis nach Milet verehrter einheimischer Oi'akel-

gott, in dem die griechischen Kolonisten ihren Apollon wiedererkannt haben sollen ^).

') Bezeichnend ist folgende angeblich aus dem '0;rAwr -Aniaii des Aischvlos stammende Äusserung

der Thetis bei Piaton, Rep. II p. 383 A:

AÙyià rù <l>nlßov ^etiiv «i/)tii5ff arôfia

rjkni^ov lîvai fiavrififj ßQvov rixvrj'

o ö avTog itivàv, avTog iv ^oivy sapait,

avTog Tof) timcor, ctvråg èariv ô uravav

tov nciîSa tov ifiöv.

Eine rationalistische Erklärung des Vorgangs kommt bei Servius, coiiuii. in Verg. Aen. VI 57 vor: qui (sc.

Achilles) quum amatam Polyxenam in templo accipere statiiisset, insidiis Paridis, post simulacrum latentis,

occisus est. Unde fingitur quod tenente Apolline Paris direxerit tela. — Dieselbe Notiz hat aus Servius Myth.

Vat. I 36 {Achilles) geschöpft.

2) So sagt Apollon bei Eiirip. Orest. 1655 ff.:

9avHr yî/ç nviâ} {tiô NennToXéncû) /iinçct Jf'icfiwh ^l'cpfi,

ötxni
'

/Jxil^ioyg MciTçùg i^nnuvvrû fit.

Vgl. Gerhard, a. a. 0. 203, Preller-Robert, a. a. 0. I 275, Preller-Plew, a. a. O. II 437, 467.

") Dieser einheimische Gott war vielleicht jedoch ursprünglich nicht einer, sondern vielmehr aus

vielen Lokalgottheiten zusammengesetzt; bei Milet z. B. wurde ein (karjscher?) weissagender Gott verehrt

(vgl. DüNCKER, a. a. O. V 201), so wie die Teukrer „an ihrer Küste zu Killa, Chryse und Thymbra" einen
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Und daher erklärt es sich, dass „im Epos Apoll, der von den Aeolern und überhaupt

allen Griechen so eifrig verehrte Gott, doch der Schirmgott der Troer und der Haupt-

feiud der Achaeer" ist. Mit diesem fremden Gotte konnte Aiakos aber schwerlich ei-

nen gemeinsamen Kultus haben; es müsste dies denn geschehen sein, nachdem der

troische Lokalgott mit dem griechischen Apollon verschmolzen war. Dies ist wohl in

der Tat die Ansicht Gkdppes; vgl. z. B. a. a. O. s. 309.

Wenn es nicht zu beweisen ist, dass Aiakos im troischen Kulte oder in den ge-

nuinen trojanischen Sagen eine Rolle gespielt hat, nuiss man eine Hypothese aufstellen.

Wir erinnern also zuerst wieder an die Verbindung des Aiakos mit Apollon. Denn

wenn jener auch dem asiatischen Gotte fremd gewesen ist, so hat doch ohne Zweifel

ein Zusammenhang zwischen ihm und dem griechischen Apollon bestanden, wenn dies

Verhältnis auch nicht so eng gewesen ist, wie von Gruppe angenommen wird. In

Thessalien wurde Apollon von denselben „Achäern", zu denen Achill gehört, verehrt^),

auch weiss man, dass dieser Gott der Beschützer des amphiktyonischen Bundes war, zu

dem unter anderen auch die eigentlichen „Achäer", Lokrer und Malier zählten -). Noch

scheint die Sage von Achill und Kyknos auf den apollinischen Kultus bezogen zu sein ').

Und wenn Neoptolemos auf Anstiften ApoUons entweder von Orest oder den delphis-

chen Priestern getötet wird *), so hat dabei vielleicht die homerische Dichtung mitge-

wirkt; es muss daneben im Volksbewusstsein ein freundschaftliches Verhältnis zwischen

ihnen existirt haben, da Neoptolemos nach der Tradition unter der Schwelle des del-

phischen Tempels begraben lag und dort lange Zeit einen Kultus hatte '). Und wenn

wir soeben einen Gewährsmann für die Feindschaft Apollons mit den Aiakiden zitirt

haben, so könnte man eine andere Stelle anführen, die von der vom Schicksal bestimm-

ten Genossenschaft zwischen Apollon und Neoptolemos erzählt; es ist dies Schal. Bind.

Nem. VII 62 (^42 Chkist): sr^l-Ttov ^v rwv .Haxiöüv nva xal difsiXûfxtvov avvoixof tlvat

TW 'Astokkbavi.

Die Verbindung zwischen Aiakos und Apollon kann also ziemlich alt sein —
eine Annahme, die aber streng genommen nicht ganz sicher ist, da wir ja nur von

Sonnengott angerufen haben (vgl. Dunckbr, a. a. O. V 309). Diese letztere Figur ist es besonders, von wel-

cher hier die Rede ist.

') Gerhard, a. a. O. I 38, Curtius, Griech. G-esch. I 99.

=) Curtius, a. a. O. I 4.59.

') V. WiLAMOWiTZ, Euripid. Herakl. II 31.

*) Vgl. oben s. 24. Siehe überhaupt Weiz.säcker bei üoscher, a. a. O. III 172 s. Neoptolemos,

wo die Autorenstellen zu finden sind.

') Euripid. Andrmn. 1239 ff., Didymus bei Schol. Find. Nein. I 46 (= fragm. 48. Schmidt s. 234); vgl.

üchol. Find. Sem. VII 4ö ff. (Chri.st), Fausan. X 24, Slrabo IX 421, Heliodorus, Acthiop. II 35 ff., Gerhard,

a. a. 0. II 47, 203, Wide, a. a. 0. 292. Töpi-fer, Thargdiaigabriiwhe (Rhein. Mus. 43, 18SS) s. 144 ver-

mutet, dass die bei Euripid. Androm. 1128 vorkommende Tradition von der Steinigung des Neoptolemos aus

dem apollinischen Kulte angehörenden Zeremonien entstanden sei. Ein Zeugnis dieses Kultes ist vielleicht

die Tatsache, dass der Name /linxibrjg noch in später Zeit in Delphi auftritt; so z. B. Tlv&icov Ala-x^Sdco, s.

Mitth. Arch. Inst. Athen. Abt. I 337, vgl. Sittl, Die G-rierhen im Truerlande und das homerische Epos (Philologus

ISS.j 209 Anm. 35): AlaKiàctg BaßvXov, s. Bull, de Corr. Hell. XXII 1898 s. 22. Der Name Aiaxiöa kommt
übrigens sehr oft in dem delphischen Archontenverzeichnisse vor; s. Pomtow bei Pauly-Wi.ssowa, a. a. O.

IV 2655 ff. s. Delphoi.
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einigen Aiakiden ganz bestimmt wissen, dass sie in naher Beziehung zu dem delphischen

Gotte gestanden haben ^). Vorläufig müssen wir uns mit der Vermutung begnügen,

dass diese Sage auf Aigina entstanden ist, d. h. zu einer Zeit, wo der Heros Aiakos

schon nach Aigina gebracht worden war.

Wir wissen nämlich aus Pythainetos bei Schol. Find. Nem. V 81 (44 Christ),

dass Apollon auf Aigina unter den Namen oixlarrjc und ôc»ij,aritr]ç verehrt wurde "). Er

muss also auf jener Insel als der Erbauer (von Häusern, Mauern u. s. w.) angesehen

worden sein, und vielleicht sollten gerade die Mauern der Stadt Aigina von diesem

Gotte erbaut worden sein. Dann aber wäre es keineswegs merkwürdig, wenn der Lo-

kalheros Aiakos an derselben Arbeit Teil genommen hätte. Dies ist nämlich eine Funk-

tion, die in den griechischen Gründungslegenden auf verschiedene Heroen übertragen wird.

So hilft z. B. Lokros dem thebanischen Helden Amphion und Zethos beim Bau der

Stadt Thebä "). Und aus der nahegelegenen Stadt Megara kennt man eine unserer

Sage ähnliche Tradition, nach welcher der megarische Lokalheros Alkathoos zusammen

mit Apollon die Mauern der Stadt Megara erbaut haben soll, wie man bei Pausanias

I 42, 1 ff. liest ^). Noch eine ähnliche ai'givische Sage wird von Pausanias I 43, 7

erwähnt, und sie soll nach Gruppe, a. a. O. 90, eben unserer Sage nachgebildet sein.

Dass aber gerade Aiakos zu dieser Götterarbeit herbeigerufen wurde, ist natürlich eine

Folge davon, dass er der berühmteste einheimische Heros auf Aigina war und wegen

seiner Frömmigkeit und Vertrautheit mit den Göttern bekannt war. Die Erklärung

RücKEKTS, Tröjas Ursprung u. s. ic. 134, hierüber entbehrt jeder Stütze; die Aiakiden

sollen nach ihm ursprünglich die Winde bedeuten und in dieser Eigenschaft sowohl als

Zerstörer wie Aufbauer (sie!) von Häusern, Mauern, u. s. w. auftreten. Wie man sieht,

ist der Schluss ebenso haltlos wie die Prämissen.

Nachdem aber die von uns hypothetisch angenommene aiginetische Überlieferung

einmal zur Hand war, konnte sie unschwer mit der homerischen Version, die fast des-

selben Inhalts aber viel berühmter war, verschmelzen ''). Dies ist aber nicht in uralter

Zeit geschehen. Vielmehr wären wir geneigt bezüglich dieses Gegenstandes dieselbe

Annahme zu hegen, die über die Teilnahme des Peleus und Telamons an der Expedition

') Jedenfalls weiss man nichts davon, dass Aiakos selbst in dem .apollinischen Kulte zu Delphi

einen Platz gehabt hätte ; so tritt er, soviel uns bekannt ist, nicht auf den Wandbildern der knidischen Halle

zu Delphi auf (vgl. Verf. Aiakos iti der Unterwelt 13), obgleich hier unter auderm die Taten des Neoptolemos

dargestellt waren (vgl. Momm.sen, Ddphilcn 233).

-) Vgl. Wide, a. a. 0. 46. Über den aiginetischen Apollon vgl. auch Gerhard, a. a. O. I 4.5.

') Pherekydes bei Schol. Hoin. Od. XI 326.
~

*) Vgl. Ciris 105 ff., Ovid. Met. VIII 14, K. O. Müller, Prolegomena 134, Usener, Sintfluthssof/cn 69.

Bei Theognis aber kommt diese Version noch nicht vor:

i>oißf àvct^, avTog /xiv èszvçyœactg Jiéliv aH(jr]v,

M Ob Poseidon in dieser hypothetischen aiginetischen Tradition aufgetreten sei, ist nicht zu ent-

scheiden, vielleicht ist er von Pindar der homerischen Tradition entnommen. Dieser Gott hat, wie bekannt,

gewöhnlich eine EoUe in solchen Sagen — eine Tatsache, deren Grund bei Pkei.ler-Plew, a. a O. I 585,

erklärt wird.
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des Herakles gegen Laoiuedon in Troja von v. Wilamowitz geltend gemacht worden ist,

wenn er behauptet, dies sei im VI. Jahrhundert, zur Zeit der Hegemonie der Aigineten

imd unter deren Mitwirkung geschehen ^). Damals, oder eher schon im VH. Jahrhundert

— denn dies war wohl die Glanzzeit Aiginas -) — wäre also diese Sage von Aiakos

als Genossen der Götter bei der Erbauimg der trojanischen Mauer imter den Aigineten

entstanden. Und dies hat unschwer geschehen können. Denn da besonders die Grosstaten

Achills um Troja in der Ilias besungen w'urden, und die Telamons (und vielleicht Pe-

leus') in den späteren epischen Gedichten gepriesen wurden, lag es luihe auch den Ahn

des sagenberühmten Geschlechtes, Aiakos, in den Geschicken derselben Stadt eine Rolle

spielen zu lassen. Durch die Vermittelung der Aiakiden ist also vielleicht Aiakos nach

Troja gelangt, d. h. der Grossvater ist nach den Söhnen und Enkeln dort heimisch

geworden.

Was den Ursprung der betreifenden Sage anbelangt, müssen wir uns wieder der

Worte Didymos' erinnern, die wir aber nicht auf die Rechnung Pindars, sondein auf die

der Aigineten des VII. Jahrhunderts setzen. Der Umstand, dass die Mauer Tröjas, die nach

Homer ein Götterwerk sein sollte, nach den späteren Sagen von Menschen zerstört wurde,

Hess leicht die Vermutung entstehen, dass wenigstens ein Teil des Werkes von sterbli-

cher Hand errichtet worden sei. Die Auffassung von den Göttern war ja im europäischen

Grieclienland ernster als im heitern Ionien, wie sie uns in den homerischen Gedichten

entgegentritt; das geht bekanntlich aus Hesiod hervor, um gar nicht von der im VI. Jahr-

hunderte im eigentlichen Griechenland auftretenden tiefen religiösen Bewegung zu spre-

chen. Dieser aiginetischen Überlieferung ist also, wie gesagt, Pindar ohne Zweifel

gefolgt.

Man hat behauptet, dass aus dieser Sage etwas für die Erklärung der älteren

troischen Geschichte zu gewinnen wäre. So hat z. B. Rückert, a. a. O. 126 ff., eine ganze

Hypothese von der Einwanderung der „Ajantiden" von Salamis, deren „Ahnherr Aea-

kos" „den Laomedon Tröjas Mauern erbauen hilft", d. h. „die salaminischen Ajantiden

helfen die Mauern Tröjas bauen u. s. w."; vgl. 183. So auch Gerhard, a. a. 0. 190:

„Unter allen . . . Heldengeschlechtern ... ist keines von solcher Bedeutung wie das . . .

bei Tröjas Erbauung mitwirkend bethätigte der Aeakiden." Selbst Curtius, Griech.

Gesch. 1 83, findet in dieser Sage einen geschichtlichen Kern: „Mit Lykien und Troas

sind die Achäer durch den Stamm der Teukrer verbunden und achäische Heroen, wie

') Eurqnd. Herald. I 32; vgl. Verf. De Äeaco 56 Anm. 5. Auch bei Peeller-Plbw, a. a. 0. 232, wird

beliauptet, Peleus und Telamou seien spät in die troische Sage eingerückt. Die Sage von der Unternehmung

des Herakles gegen Troja, die in den älteren Partien der Ilias nicht erwähnt \\'ird, ist sicher verhältnismäs-

sig jung; vgl. E. H. Meyer, a. a. O. II 411. Und v. Wil.\mowitz, a. a. O. 44 Anm. 76, nimmt an, dass

diese Erzählung von der Befreiung der Hesione nach dem Beispiel der Perseus-Sage gebildet worden ist.

Anders ist freilich die Ansicht aRUPPES, a. a. 0. 309, welcher glaubt, Telamon sei schon in Lokris mit He-

sione verbunden gewesen; vgl. 493: ,,
Vielleicht haben schon die Lokrer davon gesungen, wie der Ahnherr

ihres Fürstenhauses Telamon die Hesione von dem Ungeheuer befreite . . ." Nach ihm werde ursprünglich

nur über die Expedition Telamons nach Troja berichtet, und Herakles sei erst spät hinzugekommen; s. 493

Aum. 5. Er führt jedoch, a. a. O., auch eine andere Hypothese hieiiiber an.

-) Ed. Meyer, a. a. 0. II 538, Busolt, a. a. O. I 451.
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Aiakos, helfen selbst an der Mauer von Ilion bauen" ^). Wenn aber unsere Hypo-
these von der Entstehung der Sage richtig ist, so hat sie mit der Geschichte Tröjas

nichts zu tun.

VIII. Aiakos als Entdecker des Goldes und Silbers.

Wir gehen nun zu den Sagen über, in denen Aiakos eine Entdeckung zuge-

schrieben wird. Ehe wir aber an diese herantreten, wollen wir an folgende Worte Ty-

LOKS erinnern, aus denen einleuchtet, welch geringen Wert man bestiinmten Namen
von Erfindern überhaupt beimessen darf. Er sagt nämlich (s. Anfänge der Cuüur
übertr. v. Spengel imd Poske 388): „Alle Menschen empfinden, wie sehr einer Ge-

schichte der Eindruck der Wahrheit abgeht, wenn ihr eine Person fehlt, an die sie an-

knüpfen kann ... So kommt es denn, dass eine der Hauptpersönlichkeiten, die man in

den Traditionen der ganzen Welt findet, wirklich kein Anderer ist, als eben dieser Je-

mand. Es giebt nichts, was dieses wunderbare Geschöpf nicht vollbringen kann . . .

Solche Gruppen von Erzählungen geben ein hübsches Zeugniss über den Werth blosser

Ueberlieferungen von Eigennamen, die nichts weiter sind, als Antworten auf die Frage,

welche die Menschen seit Jahrhunderten über den Ursprung iln-er Religionsgebräuche,

ihrer Gesetze, ihrer Sitten, ihrer Künste gethan haben ..."

Man erzählte nämlich von Aiakos, er habe das Gold oder das Silber erfunden.

So lesen wir bei Plinim, Nat. Hist. VII 197: argentum invenit Erichtonius Athenien-

sis, ut alii Aeacus, auri metalla et flatiu-am Cadmus Phoenix ad Pangaeum montem,

ut alii Thoas aut Aeacus -) in Panchaia aut Sol Oceani filius, cui Gellius medicinae

quoque inventionem ex metallis assignat. Und bei Hygin., fah. CCLXXIV steht:

Cadmus Agenoris filius aes Thebis primus iuventum condidit, Aeacus ''), lovis filius,

in Panchaia in monte Taso aurum primus invenit, quod Erichthonius Athenas primum

attulit . . . , und bei Cassiodor. IV 33 : primi enim dicuntur aurum Aeacus, argentum

Indus rex Scythiae repperisse et humano usui summa laude tradidisse.

Wenn wir die Verbesserung der Hygin-Stelle billigen, haben wir die Tradition von

der Entdeckung des Goldes durch Aiakos bei allen drei ScLriftstellern. Nur Plinius kennt

zugleich die Erfindung des Silbers. Es lässt sich nicht nachweisen, woher die Notiz

von Aiakos als Erfinder des Goldes stammt. Als Quelle des Ei'flnderverzeichnisses hat

') Und wenn Eückert, a. a. O. 238, die bei Pindar vorlcommendo Wahrsagung Apollons ans einem
wirklichen Orakelsprucli lierleiteu will, kann das nicht richtig sein. Die Stelle lautet folgendermassen: „Den
Troern mochte wohl nichts gutes ahnen, als zuerst die geübten Achäer sich in ihrer Nähe festsetzten und es

lässt sich denken, dass . . . die troische Sibylle zu Mermessos den Fall der . . . Stadt vorher verkündigte . . .

(Das trojanische Pferd ein Orakel). Ein ähnliches Orakel mochte den Untergang der Stadt durch Aeakos
Nachkommen auf das vierte Geschlecht nach Erbauung der Stadt anberaumt haben".

-) Aeacus ist Ulrichs' Konjektur; s. Detlefsen, Plin. Nat. Hist. Anm. zu VII 197.

^) In der ScHMiDT'schen Auflage steht Sa eus, das von Müncker umgeändert worden ist; vgl. Knaack,
Studien zu Hygin {Hermes 1881) s. 594, Kremmee, De Catalogo heurematum 67.
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man die griechischen Henrematographen angesehen ^), unter denen besonders Strato zu

nennen ist ^). Daneben erwälint Plinius selbst „Aristoteles, Theophrast, und andere" ^).

Wo aber Aiakos in der genannten Eigenschaft vorgekommen sei, ist bei der grossen An-

zahl von möglichen Gewährsmännern nicht zu entscheiden; auch weiss man nicht, ob er

bei demselben Schriftsteller als Erfinder beider Metalle aufgetreten ist.

Der Hygin-Katalog stammt möglicherweise von Plinius. Man kann dies jedoch

nicht mit voller Bestimmtheit behaupten, denn über die Zeit des Mythographen Hygin

ist ja nur so viel bekannt, dass er vor dem Jahre 207 n. Chr. geschrieben haben muss;

s. Schanz, Gesch. Rom. Litt. II 1, 338. Und ausserdem ist als Entdeckungsort des

Goldes zwar an beiden Stellen Panchaia genannt, die Orte aber der Entdeckung des

Silbers und Kupfers sind verschieden. Wir können nur so viel sagen, dass sowohl Pli-

nius wie Hygin auf dieselbe Klasse von Schriftstellern, die Heurematographen, zurück-

gehen ^)

Dass aber Cassiodor aus dem hyginianischen Kataloge geschöpft hat, ist wahr-

scheinlich, obgleich er dies Kapitel „in einer ausführlicheren Recension las . . ."; s.

Knaack, Studien zu Hygin (Hermes XVI 1881) s. 589 ').

Überhaupt verhält es sich ja so, dass es betreffs der Namen der Erfinder und Ent-

decker keine bestimmte (' herlieferung giebt, und dass einunddieselbe Entdeckung verschiede-

nen mythischen Persönlichkeiten zugeschrieben wird. So wird die Entdeckung der Me-

talle auch anderen als den von Plinius erwähnten ziigeteilt, s. z. B. Lobeck, Aglaopha-

mus I 168. Man erzählte darüber in den verschiedenen Gegenden Griechenlands auf

verschiedene Weise; wo es nur eine Grube gab, konnte sich eine Legende entwickeln,

da jede Stadt, jedes Dorf u. s. w. ihrem Lokalheros die Entdeckung derselben zuschreiben

wollten. Dazu kommt, dass in den fraglichen Berichten die Volkstradition und die ge-

lehrten Kombinationen sich vielfach kreuzen.

Was die \orliegende Überlieferung betrifft, scheint es jedoch, als ob ein realer

Grund dazu anzuführen wäre, der in der Tat bemerkt worden ist. Nach Töpffer l)ei

Pauly-Wissowa, a. a. O. I 924 s. Aiakos, hängt sie nämlich mit der auf Aigina

früh eingeführten Münzprägung und Silberwährung sehr deutlich zusammen -). Und

diese Hypothese ist wohl richtig. Denn das aiginetische Geld, anfangs aus Silber, spä-

') Krbmmek, a. a. O. 1(K).

-) KuEMMER, a. a. 0. 10^1 Dieser Jünger Theophrasts hat »rfgi ivQijfiâiwi^ oder evQTjfiâzmv fi.iyxoi ovo

geschrieben; vgl. Müller, Fragm. Hist. Grace. II 369.

') Ferner soll Plinius nach Kremmer, a. a. O. 103, aus den Schriften iTe(jl tvçrjfiàTœv des Heraklides

und des Philostephauos entlehnt haben. Vielleicht hat er auch den Ephoros benutzt; s. Kre.mjier, a. a. 0.

1U4 Anm. 1. Dagegen scheint Varro nicht seine Quelle zu sein; s. Wbnuling, Posidonius und Varro (3crmcs

XXVIII 1S93) s. 3i9.

') Vgl. über Hygin Kremmer, a. a. O. 89; „Dubium non est, quin summa capitum 27-1 et 277 ad

Graecorum stsqï ivgrjfiaiav libres recédât, cui quaedam adiecerit Eomanus nescio quis grammaticus."

') Vgl. ScH.\NZ, a. a. O. II 1, 33f>. Es liegt kein Grund vor anzunehmen, dass Cassiodor nicht aus

Hygin selbst, sondern aus dessen Quelle geschöpft habe, v\-ie Krem.mer, a. a. O. 92, behauptet.

") Bu.soLT. a. a. 0. I 621; vgl. Beloch, Griech. Gesch. I 216. Unter den antiken Schriftstellern vgl.

besonders Aelianiis, Var. Hist. XII 10: nçmzui vôfitaua fKoipav (sc. ol AlyiviJTai) ««i é| avxäv xXrj&iv vo/iiofia

Aiyivalov.
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ter auch aus Gold ^), war „das herrschende Courant im Peloponnes und in Ättika; auf

denselben Fuss prtägten die Boeoter und Phoker und zahlreiche Inseln" ^). Es lag daher

nahe den Inselheros Aiakos für den Entdecker des Metalles zu halten. Wenn, wie

BüsoLT und Beloch behaupten, die Prägung des aiginetischen Geldes schon im VII.

Jahrhundert begonnen hat '), kann die betreffende Überlieferung nicht vor diesem Jahr-

hundert entstanden sein, und zwar ist sie vielleicht auf Aigina gebildet worden *).

Hierbei ist nur der Umstand auffallend, dass eine Version, der zufolge die Prägung

des Geldes von Aiakos erfunden worden wäre, nicht vorkommt, wie z. B. die Athener

von ihrem Theseus erzählten '''). Dies wird vielleicht daraus erklärlich, dass, wenn eine

solche Tradition in der Tat existirte, diese von einer anderen, und zwar mehr geschicht-

lichen Überlieferung in den Schatten gestellt worden ist. Es wird nämlich berichtet, dass

Pheidon, der Tyrann von Argos, die Geldprägung auf Aigina eingeführt habe; so lesen

wir z. B. in der partscl/en Marmorchronik v. 45 ff. (Müller, Fragm. Hist. Graec. I

S. 546): 0[fi]âo)i> å '^Iqy'^'''? sd/jfÅivae \rà |U/]f'[Toa xal å\vt(SxtvaaTe, xai vûfiKSfia àçyvQovv tv

yHylvfj sxoltjistv •.•'') und Strabo VIII 376: "EqoQog å' fv ^iiyh'ji â()yVQOv sTQUitov xo^rjvui

tprjGir vsro (Dilôwi'oç '). Diese Tradition, deren ältester Gewährsmann also Ephoros ist,

— Rerodot VI 127 spricht z. B. nur von einem Masssysteme, das von Pheidon ein-

geführt worden sein soll — hat man jedoch als recht jung erkannt -).

Wenn weiter sowohl l'linius als Hygin die Entdeckung des Goldes durch Aiakos

auf Panchaia geschehen lassen, so beruht dies deutlich auf einer Verwechselung. Selbst-

verständlich hat ja Aiakos nichts mit jener sagenhaften Insel zu tun, von wo die Me-

talle, der Opferrauch und die Myrrhe herkommen sollten "). Es ist also nicht unwahr-

') CuRTius, a. a. O. 1 238.

2) Ed. Meyer, a. a, O II 552 ff; vgl. Beloch, a. a. O.

») BusoLT, a. a. O. I 450, Beloch, a. a. 0. I 216.

*) Es ist jedoch möglich, dass diese Tradition nicht hei den Aigineten, sondern bei ihren Nachbarn
entstanden ist; denn nach Plinius, Nat. Hist. XXXIV 2, gab es auf Aigina keine Metalle; vgl. K. O. Müller,
Acgiiiet. Lib. 5.

«) Plut. Thes. c. 25.

") Selben: <P[f(|ô(»v'?

') Vgl. auch Etym. Magn. s. vßeXiay.ng. Daselbst kommt auch folgende Notiz vor (s. Ev

ß

olköv v6-

Hiafia): ènciOT] ^tiömv . . . èv Evßoioi. xfgîfp rov 'Acyovg, JiQfÔTuç f>toi/)£ xqvoov vofiiafia.

*) Ed. Meyer, a. a. 0. II 547, Bit.solt, a. a. 0. I 621, Beloch, a. a. O. I 216 Anm. 1. Es ist jedoch

möglich, dass Pheidon in der Tat nicht einmal die Masse erfunden hat; vgl. Schömann-Lipsius, Gricch.

Altert. I 17.

») S. z. B. Verg. Georg. II 139:

und IV 379:

totaque turiferis Panchaia pinguis arenis . .

Panohaeis adolescunt ignibus arae . . .

Vgl. Diodor. V 46, OvüL X 309. Nahe an das arabische Ufer pflegten die Alten die Insel oder vielmehr die

Inseln der Panchäer, — denn es sollen ihrer drei gewesen sein — zu verlegen; vgl. Ladbwig, Yergils Ge-

dichte Anm. zu Georg. II v. 139, s. 112 und besonders Rohde, Der griech. Roman u. seine Vorläufer 237 Anm.
1. — Einen Zusammenhang zwischen Aiakos und der Panchaia kann man nicht daraus herauslesen, dass

Panchaia vielleicht ursprünglich „das Land der Toten" bedeutete: „Panchaia" ist n.ämlich für „die alles umfas-

sende", d. h. euphemistisch das Totenreich, von Dibl.s in einer Vorlesung erkLärt worden; andererseits aber wissen
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sclieinlich, wenn Gruppe, a. a. O. 218, behauptet, Panchaia sei für Pangaion gebraucht').

Dieses fällt bei der Hj'gin-Stelle Jedem ein; die beiden hier genannten Orte, Panchaia

und Thasos, waren ja angeblich weit von einander entfeint und haben nichts gemeinsam

ausser ihrem Ruhme reich an Gold zu sein. Dagegen liegt ja gegenüber der Insel Tha-

sos der Berg Pangaion, wo man auch Gold gewann -). Dazu kommt, dass der Berg

Pangaion bei Plinius, a. a. O., erwähnt wird. Der Hygin-Text ist jedoch hier so ver-

dorben, dass fast nichts Sicheres daraus zu erschliessen ist ^).

Hat Aiakos sonst mit dem Pangaion etwas zu tun? Dies lässt sich allerdings

nicht nachweisen *). Wenn aber in der Tat hier von einer Verbindung die Rede sein

kann, so muss dieselbe zu den thessalischen Sagen von Aiakos gehören.

IX. Aiakos als erster Erbauer eines Tempels.

Hier ist es am Platze an jene Tradition zu erinnern, die von Aiakos als dem

ersten Erbauer eines Tempels erzählt. Es steht nämlich bei Servius, comm. m Vergil. Am.
VIII 352: Aeacus enim primus in Arcadia templum lovi constitisse dicitur. Und bei

Arnobiiis, Adr. Nat. VI 3 lesen wir: quorum (sc. templorum) si quaeris audire quis

prior fuerit institutor, quis fabricator, aut Phoroneus Aegyptius aut Merops tibi fuisse

monstrabitur, aut. ut tradit in Admirandis Varro, lovis progenies Aeacus.

Arnobius bezeugt selbst, dass er diese Notiz Varro verdanke, und auch Servius,

bei dem ja soviel „Varronisches Material erhalten ist" '^), scheint keine andere Quelle

benutzt zu haben. Man darf also aiuiehmen, dass Varro von einem durch Aiakos in Ar-

kadien errichteten Tempel berichtet habe. Welches seine Quelle hier gewesen sei, lässt

sich nicht genau bestimmen; man könnte an Kallimachos oder Philostephanos denken,

deren Schriften von dem Römer bei der Abfassung seiner „Antiquitäten" benutzt wor-

den sind '^).

Ich halte die Tradition überhaupt nicht für volkstümlich, sie ist vielmehr von ir-

gend einem Scluiftsteller geschatfen worden. Denn, wie wii" schon oben in einem andern

wir, dass Aiakos zur Unterwelt in Beziehung steht. Auch den Umstand kann man nicht hervorheben, dass

die Einwohner eines solchen Schlaraffenlandes — denn das ist Panchaia in der geläufigen Tradition — ge-

wöhnlich für sehr fromm gehalten wurden (vgl. Dieterich, Nekyia :35 ff.), eine Eigenschaft, deren sich übri-

gens auch Aiakos rühmen konnte.

') „Als Erfinder der Goldgewinnung auf dem Pangaion scheint Aiakos gegolten zu haben."

-) Neumann und Partisch, a. a. O. 225, Blujiner, Technolugie und Terminolngie der Geicerbe n. Künste

bei Griechen und Biimein ÏV 21. So heisst es z. B. bei Clemens Alex., Stromat. I 74 p. 132, s.: Kaä/tug . . .

/ihalXa xovaov negi ro Tlàyyaiov imvorjaiv oQOi.

') Vgl. Kremmer, a. a. O. 07, Gruppe in Bursian's Jahresber. 36 Jhrg. 1S99 S Abt. Übrigens hat

diese Stelle, als zu den Indices gehörend, die „ein unorganischer Anhang" sind, nichts mit Hygin zu tun; s.

Schanz, a. a. O. II 335 ff.

*) Die makedonische Genealogie, nach welcher Aiakos der Vater des Eponymen Makedon sein soll

(vgl. De Acacn 74 ff.), mag zwar angeführt werden, ist aber kaum von grösserer Bedeutung.

') Wendling, a. a. 0. 347.

«) Schanz, a. a. O. II 372, Wendllng, a. a. O. 349 Anm. 2.
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Zusammenhange bemerkt haben (s. 7 Anm. 4), steht Aiakos in keiner ursprünglichen

Kultus- oder Sagenverbindung mit Arkadien. Die Kombination mag daraus entstanden

sein, dass einerseits die Arkader zu den angeblich ältesten griechischen Stämmen zählten

und zuerst Tempel errichtet haben sollen, wie auch Servius, a. a. 0., bemerkt ^), ande-

rerseits Aiakos das Zeus-Heiligtum auf Aigina gegründet l)aben soll. Man konnte also

leicht dahin kommen, dass Aiakos in Arkadien zuerst einen Tempel gestiftet habe ").

Auch ist es nicht ausgeschlossen, dass der Name Aeaciis auf einem Irrtum beruht;

Kremmek, a. a. 0. 72, wenigstens schlägt Pelasgus vor.

X. Aiakos als Gründer der Stadt Dia.

Bei Stephanus Byzantins kommt folgende Notiz vor: Ji«, itûhç OtaaaUug, Ala-

xov xrlcfiu.

K. 0. Müller, Aeginet. Lih. 83 behauptet, der Name Dia sei von den Aigine-

ten nach Thessalien gebracht worden, und erinnert daran, dass dicht bei Aigina eine

Insel Dia mit einer Stadt lag, so dass dieser Name den Inselbewohnern vertraut sein konnte. Er

bleibt aber den Nachweis schuldig, an welcher Stelle Thessaliens jene aiginetische Kolonie

zu suchen ist, durch deren Gründung die Namen Dia und Aiakos zusammen nach Thes-

salien gelangt wären ^). Im Gegenteil könnte eine ältere Verbindung zwischen diesen

Namen bestanden haben. Es ist nämlich möglich, dass sie zu jenen alten thessalischen,

Yor-aiginetischen Sagen gehört hat, über welche wir am andern Orte Vermutungen vor-

tragen werden ').

Auch sonst könnte die Verbindung zwischen Aiakos und Dia ziemlich alt sein.

K. O. Müller, a. a. O., erinnert nämlich bei der Stadt Dia an die Heroine Dia, welche

in Phlius einen Kultus hatte ''). Mit diesem aber war der Kultus der Heroine Aigina,

der Mutter des Aiakos, eng verbunden. — Vielleicht ist es jedoch geraten keine be-

stimmte Ansicht zu äussern. Der einzige Gewährsmann, Stephanus, ist kein zuverlässi-

ger Zeuge; vgl. Roschek, Die Hundekrankheit der Pa^idareostöchter und andere my-

') Vgl. Hygin. fah. CCLXXIV (Schmidt s. 149): Arcades res divinas prlmi diis fecerunt . . . Übri-

gens war die Frömmigkeit des Arkader-Volkes berühmt; vgl. z. B. Polybios IV 20, 1 ff.: 'Enaôfi öi v.at,vfi to

TCÔV 'Agy-àSiùv l&vog ê'jjft zivà naçà nàoL T0lg"E\X7iBi.v en àgerfi (prißr/v, uv fiàvov oià rrjv èv rotç jj&iai Mai ßtuii

cpilo^Evlav y.al cptXctvSQœniav, /làharct ds dià rrjv f/j to 9hi>v tiai^uav, h. r. X.

-) Merkwürdigerweise soll auch ßhadamauthys, der auch in anderen Hinsichten mit Aiakos ver-

glichen werden kann, in Arkadien aufgetreten sein und zwar auch als Einführer einer Neuerung; Diomedes,

De Pedibus IIl 5, erzählt nämlich: Dictus (spondaeus) tiuqù trjv aiiovötjv, (|uia in templis hoc pede quaedam
carmina componebantur, scilicet ut libantes sonum vocis abominosae audire non possint. Bhadamantho
autem constitutus traditur, qui Arcadiae princeps venerat.

^) An die am Fusse des Olympes gelegene Stadt ^iov ist wohl nicht zu denken.

') Es ist nicht dentlich zu ersehen, ob Gruppe, a. a. O. 112, diese Tradition als eine ursprünglich

thessalische Volkstradition ansieht.

') Vgl. Verf. De Aeaco 29.
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thische Krankheiten (Rliein. Mus. 53, 1898) s. 172 Anm. 2: „manche der nament-

lich von Steph. Byz. aufgezählten . . . Städtegründer mögen späterer gelehrter Erfin-

dung ihr Dasein verdanken

XI. Aiakos und die Stadt Gaza.

Noch mit einer anderen Stadt soll Aiakos in Verbindung gestanden haben, nämlich

mit der philistäischen Stadt Gasa. Auch diese Notiz verdanken wir Stephanns Bysan-

tius, der unter dem Artikel /«f« Folgendes anführt: êxXlji}}] ôi xal Mhma, ön Mlvwg avv

TOÎÇ uôiX(f.oîç Aiaxû) xal 'Pada/jdrü^vt iolv «^ aiiroii taittijV èxdksGBV.

Diese Notiz ist augenscheinlich von keinem Werte. Sie ist offenbar daraus ent-

standen, dass Minos auf irgend eine Weise mit jener Stadt verbunden war ^); mit Minos

aber ist dann Aiakos doi'thin gelangt — eine literarische Kombination, die natürlich

erst aufkommen konnte, nachdem man auch Aiakos für einen Sohn der Europa zu

halten begonnen hatte '-).

XII. Aiakos in freier dichterischer Behandliiiig-.

Dies sind also die Sagen, Überlieferungen und Vorstellungen, die den Alten über

Aiakos geläufig waren. Es erübrigt noch einige Worte über Autorenstellen zu sagen,

in denen der Heros von den Dichtern freier behandelt woi'den ist. In dieser Hin-

sicht sind besonders Ovid, Met. VII 471 ff., und Nonnos, Diomjs., passim, hervor-

') Es ist sogar fraglich, ob auf die Verbindung des Minos mit Gaza besonderes Gewicht zu legen sei.

Vgl. z. B. hierüber Hock, a. a. 0, II 569 ff.: „Ohne weitere Gewährsmänner berichtet Stephanus, dass die

Stadt den Namen Minoa führte, weil Minos mit seinen Brüdern hierher gekommen u. s. w. Ist es auch
nicht gerade unwahrscheinlich, dass Minoische Kreter einst bei Gaza landeten, so wird doch Niemand durch

so schwankende Spuren der Sage eine kretische Kolonie begründet wähnen . . . kein historischer Beweis der

Verbreitung des Zeusdienstes von Kreta nach Palästina oder umgekehrt . . ." Vgl. Preller-Plew, a. a. O.

II lüO, Anm .S: „. . . Zeus Kiirjrnlos und Minos in Gaza und Antiochien zu jenen gelehrten Spielereien des

hellenistischen Zeitalters mit mythischen Namen und Vorstellungen der Vorzeit gehört, auf welche nichts

zu geben ist." Dagegen hält Gruppe, a. a. O. 248, die Tradition von der Verbindung Gazas mit Kreta für

echt und alt: „Im Gegensatz zu den meisten ähnlichen Genealogien, von denen sie sich auch durch ihr

weit hiiheres Alter unterscheiden, scheinen diese mythischen Verknüpfungen einem geschichtlichen Zusam-
menhang zu entsprechen", vgl. 249. Und in diesem Zusammenhange mag an die bekannte Leibwache des

Königs David, „Crethi" und „Plethi", erinnert werden; diese sollen ja ursprünglich die ältere philistäische

Bevölkerung bezeichnen, jene später aus Kreta nach Palästina gekommene .Scharen sein; vgl. Riehm-B.^etiigen,

Handwörterbuch d. Bibl. Altert. I 280 ff.

^) Vgl. Verf. De Aeaco 4 ff. Zu den dort vorgebrachten Gründen für unsere tjberzeugung von der

späten Entstehung der Bruderschaft des Aiakos und des Minos sei nebenbei noch der Umstand erwähnt, dass

in der Erzählung von diesen beiden bei Ovid, Met. VlI 471 ff, diese Verwandtschaft nicht berührt wird.
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zuheben, bei denen unter vielen ecliten Sagenmotiven viele eigene Erfindungen vor-

kommen.

Was Ovid, bei dem überhaupt gute und glaubwürdige Überlieferung vorliegt ^),

selbst erfunden hat, ist schwer zu bestimmen. Hierzu gehört möglicherweise die Ankunft

Minos' auf Aigina und sein Gespräch mit dem König der Insel, Aiakos (v. v. 471

—

489). Es ist auffallend und kaum der volkstümlichen Tradition entnommen, wenn bei

dem Dichter Aiakos wegen seines Bündnisses mit Athen den hilfesuchenden Kreterkö-

nig zurückweist (v. 484 ff.) und dagegen dem Athener Cephalüs Hilfe verheisst (v.

.507 ff.); denn, soviel man weiss, bestand in historischer Zeit ein feindschaftliches Ver-

hältnis zwischen Aigina und Athen. Möglicherweise haben Ovid diese Worte Pindars

(Nem. Vni 8 ff.) vorgeschwebt: oï rs xçavccaîç sv "A&avaiatv uQfiolov argaröv, wie K. 0.

Müller, a. a. 0. 21, angenommen hat; dies ist aber, wie oben bemerkt, kaum eine volks-

tümliche Tradition.

Auch in dem Grespräche zwischen Aiakos und seinem Gaste (v. v. 518—657)

findet man unter vielem, was sich auf die geläufige Myrmidonensage stützt, manche rein

dichterische Züge. Die grossartige und ergreifende Schilderung der Pest (v. v. 523

—

613), in der der Dichter mit Lucres, De rerum nat. VI 1124 ff. und Vergil, Georg.

III 478 wetteifert -), ist von ihm zwar nicht erfunden, aber selbständig ausgeführt

worden, der Traum des Aiakos (v. v. 634—643) ist gänzlich Erfindung u. s. w.

Mit noch grösserer Freiheit ist Aiakos in Nonnos'' Dionysiaca behandelt worden.

Hier nimmt er ja als Genosse des Dionysos an dessen Zuge nach .Indien Teil und macht

sich dabei durch manche Grosstat berühmt. So zeigt er sich als ein tapferer Held in

der Schlacht XIII 11 ff. •'), XXII 283 ff., 320 ff., 371) ff., XXIII 13 ff., XXIV 194

ff., XXXII 281 ff. u. s. w., und in den Kampfspielen trägt er den ersten Preis davon,

wie z. B. XXXVII 581 ff., 750 ff., was alles freie Erfindung des Dichters ist *). Es

ist aber kaum auffallend, dass Aiakos in diesem Gedichte eine so wichtige Rolle zuge-

wiesen wird; denn als der Dichter die alten Sagenheroen im Geiste durchmusterte, ver-

fiel er unschwer auf diesen Heros, dessen Zeit mit dem fabelhaften Dionysos-Zuge zu-

sammenzufallen schien. Dieser sollte ja vor der Zeit des trojanischen Krieges statt-

gefunden haben. Und bei dem Kriegsruhme seiner Nachkommen war ja Aiakos zu ei-

nem solchen Unternehmen geeignet. Ob aber Nonnos hierbei Anderen gefolgt ist, muss

dahingestellt bleiben. Vielleicht hat er an solche Epithete, wie îststtoxâQfiriç bei Hesiod,

Catal. fr. 100 (Rzach) und x*«e^ ""^ ßoidatc ciçiaroç bei Pivdar, Nem. VII 18 gedacht.

Denn bei den folgenden Schriftstellern hat die typische Frömmigkeit und Gerechtigkeit

des Aiakos die Tapferkeit so sehr in Schatten gestellt, dass diese in der Literatur

vor Nonnos nicht mehr vorkommt. Um diese Eigenschaft seines Helden auszudrücken.

') Vgl. z. B. Maass, Orpheus 114 Anm. 151.

"-) Haupt zu Ovid, Met. VII 523 ff., vgl. Verf. De Äeaco 83.

') Die Verse sind nach Marcelh'S' Auflage bezeichnet.

') Wenn Aiakos XXXVII 238 ff. als Schiedsrichter in den Kampfspielen auftritt, so erinnert dies

an sein auch sonst bekanntes Schiedsrichteramt (siehe oben s. 19).
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hat der Dichter Epithete gebildet, wie d^rohitoç (XXII 351, XXX 275), i^çuavc (XXVII

75). Ein anderes Beiwort aîoXofA}jTiç (XXX 278, XXXVII 570) stimmt dagegen bes-

ser mit der geläutigen Auffassung von Aiakos als einem klugen König überein.

XIII. Sdiliissfolgeruiigen aus den vorstehenden Einzeluntersuchungen.

Wir wollen nun die Resultate der Untersuchungen der einzelnen Sagen über

Aiakos kurz zusammenfassen.

Die berühmteste von allen, die Sage von der Errettung Griechenlands von der

Dürre diu-ch Aiakos' Gebete, ist einerseits gewiss nach dem VIII. oder VII. Jahrhundert,

andererseits aber kaum nach den Perserkriegen ausgebildet worden. Dass aber die Insel

Aigina der Entstehungsort ist, liegt auf der Hand. Von der damit zusammenhängenden

Tradition von den Bitten der Aiakiden weiss man nur, dass sie eine aiginetische Lokal-

vorstellung ist, die von Pindar benutzt worden ist. Auch die andere bei demselben

Dichter vorkommende Tradition von dem grossen Ruhm des Aiakos unter den Nachbar-

staaten ist auf dieselben lokalen Vorstellungen zu beziehen und scheint ein Wiederschein

von der Glanzperiode des aigine^ischen Staates besonders im VII. Jahrhundert zu sein.

Die Sage von dem Schiedsrichterarate des Aiakos in dem Streite zwischen Skiron

und Nisos gehört fast derselben Zeit an. Die Zeit aber der Entstehung der Überliefe-

rung von Aiakos als Schiedsrichter der Götter lässt sich nicht bestimmen. Wahrschein-

lich ist sie, wie diejenige von der Befestigung der Insel durch Aiakos, auf Aigina

entstanden.

Auch die Entstehung der Sage von der Teilnahme des Aiakos an der Erbauung

der Mauern Tröjas haben wir hypothetisch in die Zeit der aiginetischen Oberherrschaft

auf dieser Insel verlegt. Die Zeit wäre dann auch für diese Sage etwa das VIL

Jahrhundert.

Von der Entdeckung des Goldes oder des Silbers durch Aiakos hat man erst

nach dem VII. Jahrhundert zu erzählen angefangen ; diese Überlieferung ist wohl zuerst

unter den Aigineten oder deren Nachbarn aufgekommen. Diejenige Überlieferung dage-

gen, welche von dem Errichten eines Tempels handelt, halten wir, wenn der Name Aeacus

überhaupt hierher gehört, nicht für volkstümlich; sie ist vielmehr' eine gelehrte Kom-

bination.

Möglicherweise kann man dem Berichte, nach welchem Aiakos die thessalische

Stadt Dia gegründet hätte, mehr trauen, da sie ja zu den thessalischen Aiakos-Sagen

gehören könnte.

Dagegen ist die Verbindung des Aiakos mit der Stadt Gaza von keiner Bedeutung.
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XIV. Die Yerbreituiig- der iSagen voii Aiakos.

Bevor wir der Verbreitung der Sagen von Aiakos nachgehen, wollen wir einige

Worte über den Kult des Heros voranschicken. Im Allgemeinen begegnet man nicht

vielen Notizen über diesen Gegenstand; daraus aber darf keineswegs der Schluss gezogen

werden, dass sein Kultus unbedeutend gewesen wäre. „Es ist'", sagt Nitzsch, Die Sa-

genpoesie der Griechen 14, „die Grösse eines Heros im Cultus eine Sache für sich, und

die Grösse im Epos . . . eine für sich", und wir müssen vielleicht annehmen, dass

die eigentliche Grösse dieses Heros im Kultus lag.

Es ist schon öfter bemerkt worden, dass der Kultus des Aiakos in geschichtlicher

Zeit auf der Insel Aigina blühte. Hier befand sich sein Heiligtum, das Aiakeion (Aiàxnov),

das zuerst von Pindar erwähnt wird ') und noch zur Zeit des Pausanias, obgleich vom

Alter umgestaltet, stand, wie wir bei diesem Schriftsteller, II 29, 6, lesen. Es stellte

eine marmorne Säulenhalle dar, in deren Mitte ein niedriger Altar emporragte, der nach

der heiligen Legende der Stätte zugleich das Grab des Heros war.

Ein anderes Aiakeion gab es auf dem Markte zu Athen, wie Hesychios, Lex. s.

AidxHov, berichtet. Der erste, der von der Gründung eines Aiakos-Heiligtums zu Athen

weiss, ist aber Herodot, der V 89 die Ursache dazu anführt. Es scheint nach dem

Vorbilde des berühmteren aiginetischen Aiakeions erbaut worden zu sein (vgl. Wachsmuth,

Die Stadt Athen 11 B. 1 Abt. 424 ff.) und war gewiss ähnlich wie jenes ältere ein-

gerichtet.

Von noch anderen Kultstätten des Aiakos in geschichtlicher Zeit ist Nichts überlie-

fert. Dass er überall, wo seine angeblichen Nachkommen, die Aiakiden, einen Kultus hat-

ten, — und das war an den verschiedensten Orten Griechenlands, in Italien und in Klein-

asien der Fall '-) — auch in Ehren gehalten wurde, ist zwar möglich, aber nicht sicher.

Es trifft sich oft, dass, wo im Altertum das Grab eines Heroen gezeigt wurde,

dorthin auch seine erste Heimat zu verlegen ist "). Wenn wir also nur den Kultus des

Aiakos und somit sein angebliches Grab vor Augen hätten, so könnten wir leicht darauf

verfallen die Insel Aigina für seine älteste Heimat zu halten. Denn von seinem Grabe

ist sonst nirgends etwas überliefert.

Allein aus unseren früheren Untersuchungen leuchtet ein, dass seine Person nicht

ursprünglich nach Aigina gehört hat. Es liegt also nahe, dass sein Kultus sowie die

Sagen von ihm von einem bestimmten Stamme, Geschlechte oder Familie dahin gebracht

') Vgl. oben s. 13 Anm. 4.

^) So wui'den z. B. die Aiakiden zu Tarent verehrt; vgl. Pu. Aristoteles, Mirnb. nusc. CVI (114).

Der Heros Eponymos der Stadt Pergamos war der Gründungssage nach ein Sohn des Aiakiden Neoptolemos;

vgl. C. I. G. 3538 = Kaibel, Epigr. gr. 1035, Thräjier, Bergamos 241 ff.

ä) EoHDE, a. a. 0. I 148.
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worden sind. Jenes angebliche Grab auf Aigina kann, sofern es älter ist als diese

Einwanderung, nicht von Anfang her dem Aiakos zugehört haben, sondern muss später

von jenem Stamme mit dem unter ihm berühmten Heroennamen Aiakos in Verbindung

gebracht worden sein.

Zum grossen Teil sind aber die Sagen von Aiakos auf Aigina entstanden oder

haben wenigstens dort die Form erhalten, welche bei den alten Schriftstellern vorkommt.

Und man darf nicht übersehen, dass der Name des Aiakos besonders auf Aigina berühmt

geworden ist, sowie dass er in den Sagen gewöhnlich der Aiginete genannt wird. Als Ver-

breiter aber der aiginetischen Sagen von Aiakos sind vor allem Pindar und Bacchylides

zu nennen, welche darin einheimischen Dichtern gefolgt zu sein scheinen. Ob Stesicho-

ros, der zu der Umbildung so vieler griechischen Sagen beigetragen hat (vgl. Robert,

Bild u. Lied 24), von Aiakos erzählt hatte, weiss man nicht.

Die Übertragung der Sagen von Aiakos nach Aigina ist von so grosser Bedeu-

tung gewesen, dass diese in zwei Gruppen geteilt werden können: in eine voraiginetische

und eine aiginetische. Wir wollen daher nachsehen, wann unser Heros auf Aigina be-

kannt geworden ist. Hierbei muss man freilich auf jede Feststellung eines genauen Zeit-

punktes verzichten, wenn man auch betreffend dieser Sagen nicht so radikal sein darf

wie K. 0. MüLLEK, wenn er in seinen Prolcgomena 128 sagt: „Nur der Mythus selbst

in seiner Entstehung begriffen, kann uns die Frage über sein Alter lösen ... Es kann

mithin ein äusseres, authentisches Zeugniss über das Alter eines Mythus gar nicht auf-

gefunden werden."

In dieser Hinsicht kommen bei den Forschern zwei verschiedene Auffassungen vor;

während nach der einen Aiakos vor der Okkupation der Insel Aigina durch die Dorier

daselbst bekannt gewesen sein soll, wird er nach der andern hier erst nach diesem Zeit-

punkt heimisch. Dass Aigina in der Tat von Doriern einmal okkupirt worden ist, scheint

ausser Zweifel zu stehen. Die Bevölkerung der Insel scheint in geschichtlicher Zeit

zum grossen Teile dorischen Ursprungs gewesen zu sein, sowie ihre Institutionen dorisch

waren. Es geschieht sicher nicht ganz ohne Grund, wenn Pindar die Insel eine dorische

nennt, wie z. B. Ol. VHI 30: JwqisT /«w raiiisvoiiévav sg Ataxov., Nem. III 1 fif.: 'i3

stÖTvta Moîaa . . . txso Juçiôa vâaov Aiyivav. Und wenn man den Zeugnissen der Alten

trauen darf, so sind die Dorier von Epidauros herbeigekommen; so erzählt z. B. Hero-

dot VIII 46: AiYivrjTai ös stal Juqiiîç ù^ô'Estiôuvqov ... uiul Pausaii. II 29, 5: Xq6vm

ôè vdTSQOv [loîqa 'AQ'^dMv rûf 'EstiôciVQOv 6/j.ov Jrjï(f6vrt] xarua^ôvconv oiaßäocc stç Aïyivay,

xal Ai-yiv^taiç rotç dq^cûotç ysvôfisvoi avvoixoi ta Jmqiémv ei^rj xaî (pavtjv xareGnjaavro èv

rij v^GM. Und dies ist in der Tat keineswegs unwahrscheinlich, da ja Aigina in späterer

Zeit zu Epidauros gehörte ').

') Vgl. H. D. Müller, a. a. 0. I 73 ff., Lolling, a. a. O. 195, Ed. Meyer, a. a. O. II 268, Busolt,

a. a. 0. I 217, Hirschfeld, a. a. O. 965. Es ist möglich, dass auch von Megara eine dorische Einwanderung

nach Aigina stattgefunden hat, wie Lolling, a. a. O. 368, annimmt. Da aber Epidauros zu Arges gehörte,

so geschieht es, dass bei Homer. 11. II 559 ff., Aigina als eine argivische Besitzung auftritt:

'EgfiLovrjv, 'AaivTjv tt ßa&vv Kazà xôluov èxovGag,
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Diejenigen, welclie Aiakos von der dorischen Olvl^upation an auf Aigina bekannt

gewesen sein lassen — und dies ist die Ansicht der Mehrzalil — , halten ihn für einen

„achäischen" Heros, der mit dieser vordorischen Bevölkerung der Insel nach Aigina über-

gesiedelt worden wäre. Die Dorier sollen ihn aber dann adoptirt haben '), so dass er

später als eine dorische Persönlichkeit auftritt. Diese Ansicht ist, soweit uns bekannt ist,

zuerst von K. 0. Mülleb, Aeginet. Lib., verfochten worden. Dieselbe Auffassung kommt

noch bei Dissen-Schneidewin, a. a. O., Komm, zu Ol. VIII 30 ff. und Mezger,

a. a. O. 379, vor. Auch Christ, Pind. carin. Komm, zu Ol. VIII 30 s. 63,

hält Aiakos, wie auch die alten Einwohner Aiginas, für einen vordorischen „Achäer",

und glaubt, die Aigineten hätten sich zu der Zeit, wo sie die ionischen Athener fürch-

ten mussten, für reine Dorier ausgegeben, obgleich die Bevölkerung damals eine Mi-

schung von Achäern und Doriern war -).

Diese Auffassung stützt sich auf eine antike Überlieferung. Bei Schal. Find.

Ol. VIII 39 (30 Christ) wird nämUch (wohl nach Tlieagenes) erzählt, dass die Insel

Aigina, die nach dem Tode des Aiakos verödet war, von einem Argiver Triakon in Be-

sitz genommen wurde. Die Stelle lautet folgenderm assen: nlivt'^auv'roç ovv rov Atuxov

SQijfioç »/ vîjGoç stsQuXtiüttto ßaailsMC. sv Toi'Toiç TqiÛxmv rtç 'jiQYiïoç CvlXé'^aç ütk^i^OC lÏQ-

yeÎMV, ol ôi '^içysloi Jwqixov yéi'ovç, tiç riqv ylïytvav fjX^ov xal xaTMxrjGav, xaî orrwç tôo^i

fiiZtt tùv Aittxài' dstotufjiitvtaUai toÎç JmQitvatv i} r^ç Aiyivrjç ixQX^- Vßt. Vgl. ScJlol. ZU

V. V. 33—40. M. und Tsetzes, Schal, ad Lycophron. 176. Dass die Stelle des Pindar-

Scholiasten aus Theagenes stamme, stellt sich dadurch als wahrscheinlich dar, dass Tzet-

zes von der Ankunft sowohl ïriakons als Aiakos' aus dem Peloponnes nach Aigina erzählt;

und wenigstens die letztere Tradition verdankt er Theagenes; s. ScJial. Find. Nem.

III 21, (13 Christ); vgl. K. 0. Müller, Aeginet. Lib. 36, 43, Darier II 82.

Auf den ersten Blick bieten sich einige Gründe dar, die diese Auffassung zu

stützen scheinen. Man hält, wie schon gesagt, gewöhnlich die vordorische Bevölkerung

TçoL^fjv 'Ihovaç re x«i à/inElôivr 'EnibavQnv,

Ol T fX"^ Aïyivav /Vîa'ojra rt, yiovQoi 'Axaiàv,

zäv ö' avS' Tjys/jovfvf ßorjv àya9às Jiofiijôrjs,

xoi S9évfXos, Kanctvfjog âycmXfiriiv fpihig v'iài'

Vgl. V. WiLAMOwiTZ, Hom. Unt. 246. Hierher gehört auch die Tradition, nach der der Argiver Triakon

mit seiner Mannschaft die Insel Aigina erobert hätte (vgl. s. 38). Und noch im fünften Jahrhundert er-

legten die Argiver den Aigineten und den Sikyonern Tribut auf; vgl. Herodot VI 92, Ed. Meyer, a. a.

0. II 268.

') Es scheint für die dorischen Eindringlinge charakteristisch gewesen zu sein, dass sie, wohin sie

kamen, die einheimischen und älteren Heroen- und Göttergestalten ohne weiteres sich aneigneten — natürlich um
ihre Macht zu befestigen; vgl. Dis.sen-Sciineidbwin, a. a. O., Ed. Meyer, a. a. 0. 11281. Dass die Sache sich

auch in Lakonien so verhalten hat, weist Wide, a. a. O. 388, nach. Damit hängt auch die Tatsache zu-

sammen, dass die Könige von Sparta Nachkommen der alten achäischen Könige zu sein wähnten; vgl. Bu-

SOLT, a. a. 0. I 191. Über die Verwandlung der älteren Sagen durch die Ankunft der Dorier s. Ködert,

a. a. 0. 188 ff.

^) Nach Strabo VIII 375 setzte sich die Bevölkerung Aiginas aus verschiedenen Elementen zusam-

men: inqmrjdav ö' airrjv 'AQyùui, xat KgrjTig xal 'EmbavQLOi «ßt JcoQiiig, vavfçov öe KaziuXrjQovxiBciv t^v vrjaov

'A9r]vaL0L . . . , wobei wohl unter den Argivern, Epidauriern und Doriern einunddieselbe Kolonie zu ver-

stehen ist; vgl. K. O. Müller, Aeginet. Lib. 43.
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Aiginas für „Achäer", und zwar für einen Zweig des thessalischen Stammes, der bald

Hellenen, bald Myrmidonen genannt wird ^).

Dabei zieht man aus der Tatsache, dass Zeus Hellenios oder Panhellenios auf Ai-

gina einen Kultus hatte, den Schluss, dass die alten Einwohner der Insel Hellenen im en-

gern Sinne gewesen sind; dass sie zugleich „Myrmidonen" waren, schliesst man aus der

sogenannten Myrmidonensage. Nach Aigina aber soll dieser Stamm — so glaubt K. O.

Müller, Aeginet. Lib. 14 — teils aus dem Peloponnes, teils aus Thessalien gekommen

sein. Diese Kolonie stammt nämlich nach ihm zum grossen Teil aus Phlius — wobei

er an die in der Sage vom Raube der Nymphe Aigina vorkommende Verbindung zwi-

schen Phlius und Aigina erinnert; mit dieser phliasischen Kolonie soll aber eine andere,

eine phthiotisch-myrmidonische aus Thessalien, versclnuolzen sein -).

Was die Richtung dieser achäischen Invasionen l)etiifft — denn es waren deren

ganz gewiss \iele — , so sind diese Achäer wohl aus Malis und Trachis ausgerückt; dort

waren ihre Wohnsitze nach II. II 682; vgl. H. D. Müller, a. a. O. I 77. Nachdem

sie dann — vielleicht eine geraume Zeit — in Mittelgriechenland gewohnt hatten (vgl.

H. D. Müller, a. a. O. I 239), sind sie schliesslich und zwar über den Isthmus (vgl.

Thrämer, Pergamos 79) ai;f dem Peloponnes angelangt; vgl. Lolling, a. a. 0. 3ßG. —
Ob der Achäername von uns mit Recht auf die vordorischen Einwanderer aus dem

Peloponnes angewandt wird, ist freilich unsicher; vgl. Busolt, a. a. O. 261. Man hat

bekanntlich in dem ganzen Namen nicht so sehr die. Bezeichnung eines bestimmten Stam-

mes als vielmehr eine allgemeine Bezeichnung der adligen Geschlechter überhaupt sehen

wollen; vgl. Curtius, a. a. 0. I 84 und Holm, Griech. Gesch. I 58. Busolt, a. a. O.

I 190 ff., nimmt an, dass dieser Name, der in historischer Zeit nur der Bevölkerung der

Phthiotis und der peloponnesischen Nordküste zukam, wegen seines durch die homerischen

Gesänge verbreiteten Ruhmes später den vordorischen Einwohnern Griechenlands zuge-

teilt worden ist.

H. D. Müller, a. a. 0. I 72, dagegen glaubt nicht an eine phliasische Ein-

wanderung, sondern ist der Ansicht, dass die Achäer nur aus Malis und Trachis

direkt nach unserer Insel gekommen seien. Von diesen Achäern sollen nun der Kultus

und die Sagen des Aiakos nach Aigina übergeführt sein — eine Hypothese, die viel

für sich hat, da ja die frühere Heimat der genannten mythischen Persönlichkeit ebenfalls

dort gewesen zu sein scheint ").

') Vgl. oben s. 7 Anm. -t. Unbestimmter äussert sich hierüber Grote, Hist. of Greece 17 185, 285; vgl.

Verf. De Aeaco 88 Anm. 1. H. D. Müller, a. a. O. I 239, nennt die Aigineten „Hellenische Achäer", Hirsch-

PELD bei Pauly-Wissowa, a. a. 0. I 965 s. Aigina, spricht von „dem achcäischen Volkstamme der Myrmido-
nen". — Dass die Alten die Insel als von Thessalien in Besitz genommen angesehen haben, geht ohne Zwei-

fel aus Tzetzes, Scliol. ad Lycophron. 175, hervor, wo die Insel Oinone, d. h. Aigina, QçTrnXiKtj genannt wird.

-) Dass eine starke vordorische Invasion der ncrdgriechischen Stämme aus Thessalien nach dem
Peloponnes stattgefunden hat, scheint ausser Zweifel zu stehen; vgl. v. Wilamowitz, Euripid. HeraM. I 15

ff. Auch LoLLiNG, a. a. 0. 368 Anm. 4, hält die Einwohner der peloponnesischen Landschaft Achaia für

Stammverwandte der Phthioten. Dies wagt freilich Grote, a. a. O. 285, nicht sicher zu behaupten; vgl.

auch Ed. Meyer, a. a. O. II 284. Was besonders Phlius betrifft, scheint es jedoch in vordorischer Zeit ne-

ben einer achäischen Bevölkerung eine — und zwar vorwiegend — ionische gehabt zu haben; vgl. Ciîrtiu.s,

a. a. O. I 150.

^) Vgl. Verf De Aeaco 33 und sonst.
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Hierbei begegnet uns aber eine grosse Schwierigkeit. Wenn man überhaupt

an eine dorische Wanderung oder viehnelir dorische Einwanderungen (vgl. Beloch,

a. a. 0. 156 und sonst) glaubt — und es ist wohl eine unbestreitbare Tatsache, dass

die dorische Bevölkerung des Peloponnes aus dem Norden (woher sonst?) einge-

wandert ist — , so muss doch eine annähernde Zeitbestimmung dafür gegeben wer-

den können. Wenn man den Forschern trauen darf, so wäre dies nicht später als

etwa im XII. oder XI. Jahrlmndert geschehen. So sagt z. B. Busolt, a. a. 0. 261

ff.: „Man wird kaum erheblich fehl gehen, wenn man die Hauptepoche der dorischen

Wanderung in das 12. und 11. Jahrhundert setzt." Und Ed. Meyer, a. a. 0. II

280 ff., geht noch weiter zurück: „Daneben wird man den Einbruch der Dorier in den

Peloponnes keinesfalls später als an das Ende des zwölften Jahrhunderts, vielleicht aber

noch beträchtlich früher anzusetzen haben." Wenn also Aiakos in vordorischer Zeit

von dem s. g. achäischen Stamme aus Mittelgriechenland nach Aigina gebracht worden

ist, so muss dies vor dem XL oder XII. Jahrhundert geschehen sein. Dies ist aber

unmöglich. Denn an jener einzigen Stelle der Ilias, wo Aiakos erwähnt wird (XXI
189), hat dieser mit der Insel Aigina nichts zu tun. Und wo diese Insel vorkommt

(II 562), wird von Aiakos Nichts erwähnt. Da diese Stelle aber zu dem Schiffskataloge

gehört, kann sie wohl höchstens aus der Mitte des VIII. Jahrhunderts stammen ^). Und
wenn man auch etwas in der Zeit zurückgehen muss, um diejenigen geschichtlichen

Verhältnisse festzustellen, die dieser Ilias-Stelle zu Grande liegen, so ist es doch klar,

dass Aiakos kaum vor dem VIII. Jahrhundert auf der Insel Aigina bekannt gewesen

sein kann. Eine solche Annahme aber, dass Aiakos auf Aigina verehrt sein konnte,

ohne an der betreffenden Ilias-Stelle genannt zu werden, wäre merkwürdig, und es ist

ganz unwahrscheinlich, dass, wenn Aiakos, der Ahn des berühmtesten Geschlechtes des

trojanischen Krieges, schon damals auf der Insel bekannt gewesen wäre, deren Bewohner

dem Reiche eines Diomedes oder eines Sthenelos zugeteilt worden wären; s. II. II 559 ff.:

0Ï Ô' "yiQyOC t' ilXOV . . .

0Ï t' t%ov Alyivav, Mciaijta t? xovqoi ^Aiaiwv,

xal 2iyh>sXoç, Kaatavïjoç àyaxXeirov (flkoç voç' (vgl. oben s. 37 Anm. 1).

Und wenn wir auch annehmen, dass die Dorier nicht gleich nach ihrer Ankunft

auf dem Peloponnes, sondern erst etwas später die Insel Aigina in Besitz genommen hätten,

wie H. D. Müller, a. a. O. I 74, wohl richtig vorschlägt, so wäre es doch seltsam,

wenn dies so viele Jahrliunderte nach ihrer ersten Ankunft auf der Halbinsel geschehen

wäre, dass sie erst etwa im VIII. Jahrhundert nach der naheliegenden Insel herüber-

gekommen wären. So glaubt z. B. Ed. Meyer, a. a. 0. 265, von der Ansiedelung der Do-

rier, „dass länger als ein Jahrhundert vergangen sei, ehe die neue Gestaltung der Dinge

zum Abschluss kam ..." Freilich ist andererseits konstatirt, dass die Dorier sich

1) Vgl. Verf. De Aeaco 12 Anm. 1.
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im VIII. Jahrhundert nicht schon überall festgesetzt hatten; vgl. Busolt, a. a. 0. I 201

Anm. 1. Was die Bevölkerung der griechischen Inseln im Allgemeinen betrifft, so weiss

man nur, dass sie bereits im IX. und VIII. Jahrh. zum gi'össten Teile eine griechische

Bevölkerung hatten; vgl. Busolt, a. a. 0. I 271.

Wenn also einerseits Aigina im VIII. Jahrh. eine dorische Invasion erlitten hat

— was übrigens aus 77. II 562 ff. hervorgeht, wo Aigina, wie Ed. Meyer, a. a. 0. II

538, mit Recht sagt, „als Annex des Reiches von Argos behandelt" wird — , anderer-

seits Aiakos noch nicht dahin gehörte, so kann er selbstverständlich nicht der Heros

der vordorischen Bevölkerung Aiginas gewesen sein. Wir glauben also, dass v. Wila-

MowiTz die Tatsachen richtig wiedergiebt, wenn er sagt: „Aiakos von Aigina keinesfalls

älter als die Okkupation Aiginas durch die Dorer . . . diese (sc. Aiakos und Aias)

kennt der Katalog nicht u. s. w."

Wenn die Ansicht, dass Aiakos der Heros der prädorischen Bevölkerung Aiginas

gewesen wäre, somit aufzugeben ist, bieten sich drei Möglichkeiten dar: er muss entwe-

der von den dorischen Einwanderern selbst oder von einem andern Stamme, der zugleich

mit den Doriern oder nach ihrer Ankunft dorthin gekommen ist, mitgebracht worden

sein. Die erste Möglichkeit, dass nämlich Aiakos mit den Doriern nach Aigina gelangt

sei, ist, da er im Schiffskataloge nicht auf Aigina auftritt, abzulehnen, trotzdem, wie

gesagt, Aiakos von Pindar für einen Dorier ausgegeben wiixl. Denn dass die Freund-

schaft des Aiakiden Telamon mit dem gewöhnlich als speziell für einen Dorier gehalte-

nen Heros Herakles vielleicht eben auf Aigina gefeiert wurde, ist keineswegs ein Beweis

dafür, dass die Verbindung des Aiakos mit den dorischen Sagen ursprünglich wäre.

Und wenn Tsetses, Schol. ad Lycopliroii. 176, behauptet, dass Aiakos mit den Lakedä-

moniern nach Aigina gelangt wäre, so stützt er sich kaum auf eine wirkhche Übolie-

ferung; es liegt hier offenbar ein Irrtum vor (vgl. K. O. Müller, Aeyinet. Lib. 36,

43), der avis der Sage von Triakon entstanden ist ^).

Ed. Meyer, a. a. 0. H 284, glaubt, die „Achäer" hätten zur Zeit der dorischen

Einwanderung nach dem Peloponnes ihre alten Sitze verlassen. Man könnte also anneh-

men, dass Aiakos von ihnen gerade zur Zeit der dorischen Einwanderung dorthin gebracht

worden wäre, wenn nicht dieselbe chronologische Schwierigkeit sich auch hier einstel-

len wüi'de.

Ist es denn möglich, dass Aiakos auf irgend eine Weise nach der dorischen Ok-

kupation auf Aigina heimisch werden konnte? Nach der dorischen Einwanderung ist

die Insel gewiss von keinem grösseren Stamme erobert worden. Auch ist es kaum wahr-

scheinlich, dass Aiakos auf Aigina aus der Dichtung bekannt geworden wäre; denn

wenn es auch in Griechenland hin und wieder geschehen sein mag, dass ein anfangs

nur epischer Held später einen Kultus erhalten hat, so gestattet der Charakter des

Aiakos-Kultes auf Aigina eine solche Annahme doch nicht. Und ausserdem weiss man

') Man kann bei dieser Gelegenheit mit Fug eine Äusserung v. Wilamowitz' über eine andere

Tzetzes-Stelle anführen : „Tzetzes . . . ändert willkürlich an dem Pindarscholion, das er ausschreibt" ; s.

Exeurse zu Euripides' Medeia (Hermes XV IsSOj s. 485 Anm. 2.
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von seinem Euhme in der älteren epischen Poesie fast nichts, da er in der Ilias nur

einmal und zwar bloss in einer genealogischen Verbindung auftritt. Es bleibt somit

schwerlich etwas Anderes übrig als die Hypothese aufzustellen, dass er von einzelnen

Familien oder Geschlechtern nach Aigina gebracht worden ist.

Diese Geschlechter mögen aus derselben Gegend angelangt sein, aus der H. D.

MüLLEK die „prähistorischen Achäer" kommen lässt, d. h. aus Lokris, Malis und Süd-

thessalien. Diese eingewanderten Familien, die, angeblich von dem lokrisch-thessalischen

Heros Aiakos abstammend, sich Aiakiden genannt haben ^), mögen den Kultus ihres

mythischen Ahnen in ihr neues Vaterland mitgebracht haben. Dass sie aber hier ihre

lokrisch-thessalische Abstammung nicht vergessen haben, zeigen die aiginetischen Sagen

von der Übersiedelung des Aiakos oder des Peleus nach Thessalien '). Wenn also

K. 0. Müller, Prolegomena u. s. w. 168, als das wichtigste Argument füi- eine „achäi-

sche" Einwanderung aus Thessalien nach Aigina eben jene Erinnerungen aus Thessalien

anführt ^), so muss dies dahin berichtigt werden, dass diese Aussage nicht von den

„Achäern", sondern vielmehr von den Aiakiden gelten muss.

Da nun, so folgern wir weiter, die Aiakiden sich ohne Zweifel zu dem Adel

rechneten, haben sie unter den Insulanern ein solches Ansehen gewonnen, dass ihr

Stammesheros in dem Pantheon der einheimischen Heroen allmählich die erste Stelle

einnahm. Dazu mag der Umstand beigetragen haben, dass, wie wir oben sahen, die

Einwohner Aiginas vielleicht nicht reine Dorier, sondern möglicherweise mit einer früher

aus Mittelgriechenland gekommenen Bevölkerung vermischt waren; mit diesen konnten

aber die neuangelangten einzelnen Familien sich verwandt fühlen. Der Ruhm der

Aiakiden ist dann so gross geworden, dass ihr Geschlecht zu den vornehmsten gezählt

wurde. Eine Folge davon war, dass sich viele adlige Familien ohne Zweifel von Aiakos

abzustammen rühmten; wir haben nämlich früher (De Aeaco 93 ff.) erkannt, dass die

aiginetischen Sagen von Aiakos anfangs vorzugsweise unter dem Adel verbreitet waren.

Und da die dorische Bevölkerung auf Aigina dominirte, so dass die Aigineten

auch nach ihrer Befreiung von der epidaurischen Oberherrschaft ^) als Dorier beti'achtet

wurden ''), ist Aiakos ein Dorier geworden und die Tradition entstanden, dass Aigina

von der Zeit des Aiakos her dorisch gewesen sei ").

') Wir glauben also an geschichtliche Geschlechter, die sich „Aiakiden" genannt haben; sie sind

natürlich von den mythischen Aiakiden, d. h. den Söhnen und Enkeln des Aiakos, verschieden; vgl. Verf.

De Aeaco 32 Anm. 2.

2) Siehe De Aeaco 98 ff.

ä) Vgl. H. D. Müller, a. a. 0. I 73.

*) Vgl. hierüber Herodot V 83. Dies soll im Anfang des VI. Jahrhunderts geschehen sein; vgl.

LoLLiNG, a. a. O. 195.

') Über die Umgestaltung der peloponnesischen Verhältnisse durch die Dorier vgl. im Allgemeinen

Ed. Mever, a. a. 0. II 266, 270 ff.

«) Dies stimmt freilich schlecht mit der Überlieferung, dass die Dorier unter Triakons Leitung nach

dem Tode des Aiakos Aigina eingenommen hätten. Übrigens hindert nichts die Annahme, dass eine dorische

Einwanderung nach Aigina nicht einmal, sondern öfter stattgefunden hat; die Kolonisation Triakons kilnnte

also — wenn eine solche wirklich erfolgt ist — in einer Zeit vor sich gegangen sein, wo sich der Kultus

des Aiakos dort schon vorfand.
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Mit den Aiakiden ist vielleicht auch der Name der Mj^rmidonen nach Aigina

gebracht worden, so dass die Bewohner der Insel bei einigen Verfassern Myrmi-

donen genannt werden. Dieser Name mag aber dann zu der einheimischen Sage von

dem fabelhaften Ursprung der Aigineten in Beziehung gebracht worden sein ^). Auch

der „hellenische" Zeus-Kultus ist wohl von denselben Aiakiden nach Aigina mitgebracht

worden, wo er sich grossen und allgemeinen Ruhm erwarb. Dass er aber anfangs nur

ein Geschlechtskultus gewesen ist, geht ohne Zweifel aus dieser (schon oben, s. 17) zi-

tirten Pindar-Ütelle (Nem. V 9 ff.) hervor:

tdv (sc. t^v Aiytvav) mor' evavÔQOv te xaî vavaix^vràp

iyiaaavro (d. h. die Söhne des Aiakos) jcuo ^wfiùv stwréooç 'li IXuvlov . . .

Zu welcher Zeit aber haben die s. g. Aiakiden auf Aigina ihre Heimat gefunden?

Um auf diese Frage zu antworten, müssen wir nachsehen, was aus den Untersuchungen

Gkuppes, der unter den neueren Forschern die relative Chronologie der griechischen Sa-

gen näher zu tixiren versucht hat, hervorgeht. GiiurrE glaubt nun, dass der geschicht-

lich konstatirten argivischen Hegemonie eine Glanzperiode der lokrischen und südthes-

salischen (besonders in Phthia und Malis) vorangegangen, die ihrerseits der Blütezeit

der orchomenischen Minyer gefolgt sei "). Nun aber setzt Ed. Meyer, a. a. 0., das

Sinken der orchomenischen Herrschaft ins IX. oder VIII. Jahrhundert ^). Wenn man

die Resultate Gruites damit kombinirt, hätte die Glanzzeit der lokrischen Welt seit

dem IX. und VIII. Jahrhundert bestanden. Da es aber kaum wahrscheinUch ist, dass

vornehme Familien während der Blüte der betreffenden Stämme ihre Heimat verlassen

hätten, muss man annehmen, dass die Einwanderung der Aiakiden wohl nach dieser

Zeit geschehen sei. Wenn wir die Vermutung gelten lassen, dass jene Blütezeit z. B.

etwa ein Jahrhundert gedauert hat, muss sie etwa bis in das VIII. oder VII. Jahrhun-

dert hinein bestanden haben. Dies ist nun nicht unwahrscheinlich, wenn anders die

Zeit des argivischen Tyi'annen Pheidon von den Forschern mit Recht ins VIII. oder

VIL Jahrluuidert gesetzt wird ^). Seine Regierung aber fällt mit dem Aufschwung des

argivischen Staates zusammen ^), der auf das Sinken der lokrisch-phthiotischen Staate

folgte. Jene lokrisch-phthiotischen Geschlechter, die sich Aiakiden nannten und den Kul-

tus ihres Heroen mitbrachten, mögen also etwa im VIII. oder VII. Jahrhundert auf

Aigina sesshaft geworden sein. Zum selben Schluss kommt man, wenn man berücksichtigt,

dass bei der Erwähnung der Insel im Schiffskataloge von Aiakos noch nicht die Rede

ist. Und vielleicht dürfen wir- lieber an das VIII. Jahrhundert denken, wenn, wie oben

angenommen, die aiginetischen Sagen von Aiakos teils schon im VII. Jahrhundert

entstanden sind.

') Vgl. De Aeaco 85 ff.

^) A. a. O. 378.

^) A. a. O. II 194.

*) Gruppe, a. a. 0. 176 ff., setzt die Eegierung Pheidons in die erste Hälfte des VII. Jahrhunderts.

°) Geuppb, a. a. O.
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Wir sind eher zu der Vermutung geneigt, dass die Aiakiden aus dem südlichen

Thessalien und Malis als aiis Lokris gekommen sind. Denn der Kultus des Zeus Hel-

lenios scheint speziell den erstgenannten Gegenden anzugehören ^). Dazu kommt, dass

die Aiakiden nach Aigina übergesiedelt sein müssen, nachdem Aiakos mit Zeus, En-

deis, Peleus und Achill verbunden war, was in Thessalien geschehen sein muss. Da
aber diese Verbindung des Aiakos mit speziell thessalischen Kulten das Fortbestehen

eines lokrischen Kultes wohl nicht ausschloss, ist selbstverständlich die Möglichkeit vor-

handen, dass die Aiakiden direkt aus Lokris angelangt sind. Gruppe, a. a. O. 112,

hegt in der Tat die Ansicht, dass Aiakos in dem lokrischen Zeus-Kulte nach Aigina

übergeführt worden sei (vgl. unten s. 45). Doch müssen wir uns erinnern, dass die be-

treffenden Gegenden Südthessaliens und Lokris' so nahe bei einander liegen, dass sie im

grossen und ganzen einunddemselben Kultuskreise angehören.

Was endlich die Mutter des Aiakos, die Heroine Aigina, betrifft, läge selbst-

verständlich die Vermutung nahe, dass sie von den Aiakiden zusammen mit Aiakos aus

Südthessalien oder Loki'is nach der Insel desselben Namens gebracht worden wäre. Nun
aber kommt im Schiffskataloge dieser Name der Insel schon vor, während sich von Aia-

kos noch keine Spur findet. Wie ist dies zu erklären? Wir- müssen uns vorläufig mit

der Annahme begnügen, dass, als die Aiakiden mit ihrer thessalisch-malischen Heroine

nach dieser Insel kamen, hier schon von früher her ein Kultus einer ähnlichen Göttin

oder Heroine blühte. Dies aber wäre wohl nur in dem Falle möglich, wenn Aï^iva

ursprünghch eine Hypostase der Artemis war, wie wir uns am andern Orte {De Aeaco

27) hypothetisch geäussert haben; ein solcher Kultname konnte unschwer in verschiede-

nen Gegenden auftreten. Damit hängt es zusammen, dass Aigina auch zu Phlius be-

kannt war"); ob aber auch aus dieser Gegend Auswanderer nach der Insel gelangt sind,

wie K. 0. Müller (s. oben s. 39) glaubt, muss dahingestellt bleiben ^).

Wie wir oben sowie in unseren früheren Untersuchungen gesehen haben, sind

die berühmtesten Sagen von Aiakos auf Aigina entstanden oder haben dort wenigstens

ihre endgültige Form erhalten — so die Sage von der Entstehung der Menschen aus

Ameisen, die von der Befreiung Griechenlands durch Aiakos, vielleicht auch die von

der Teilnahme des Aiakos an der Erbauung Tröjas. Auch haben wir am andern Orte

(Aiakos in der Unterwelt 30 ff.) gezeigt, dass die Vorstellung von dem Auftreten des

Aiakos in der Unterwelt hauptsächlich auf Aigina entstanden ist.

Die Sagen von Aiakos scheinen, wie oben bemerkt, anfangs besonders unter den

vornehmen Kreisen auf Aigina verbreitet gewesen zu sein. Auch sind sie nicht erlieb-

') VgL z. B. K. O. Müller, Prolegomena 168, Kleine Schriften 98, H. D. Müller, a. a. O. I 81,

EOCKERT, a. a. 0. 130. Man hat jedoch nicht konstatiren können, dass der Kultname 'Ellävuig wirklich in

Thessalien vorgekommen ist; vgl. Gerhard, a. a. O. II 204, Prellbr-Plew, a. a. O. II 391.

^) VgL De Aeaco 17 ff.

=) Vgl. De Aeaco 24.
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lieh mit andern Sagen verknüpft worden; doch haben wir auf die Verbindung mit dem

megarischen Sagenkreis früher aufmerksam gemacht ^
). Was aber die Verbindung mit

der Minos-Sage wie auch mit der Stymphalos-Sage betrifft, so sind diese unseres Erach-

tens nicht ursprünglich.

Um dann zu der lokrisch-thessalischen Periode der Aiakos-Sagen überzugehen —
der Gang der Untersuchung ist nämlich umgekehrt dem geschichtlichen gewesen —, so

kennen wir diese sehr wenig. Und es ist ungewiss, ob die uns bekannten, d. h. die

Sagen von Aiakos als König der Thessaler und Gründer der Stadt Dia, ursprünglich

sind -). Wenn dies der Fall ist, wären diese thessalischen Sagen also zu der Zeit ent-

standen, wo die Aiakiden noch nicht nach Aigina übergesiedelt waren. Und es war be-

sonders in der Landschaft Hellas, wo die Sagen von Aiakos und den Aiakiden blühten.

Wenn wir aber bei Preller-Plew, a. a. 0. II 391 lesen: „die allgemeine Grund-

lage dieser Sagen (d. h. des Aiakos und der Aiakiden) scheint ein alter Quitus des Zeus

zu sein in Gegenden, welche Hellas Messen ..." und 392: „Alte Sagen und Bilder

dieses Zeuscuites . . . mögen zu den Dichtungen von Aiakos . . . geführt haben

u. s. w." — so können wir damit nicht ganz einverstanden sein. Wir sind ja mit

GRurrE (a. a. O. 11 "2 und sonst) geneigt anzunehmen, dass er den Lokrern früher als

in Thessalien bekannt war. Auch haben wir bemerkt, dass die Sagen von Aiakos zu

Opus berühmt waren, wohin auch einige Heroen aus seinem mythischen Geschlechte,

wie z. B. Telamon, gehört zu haben scheinen. Wh- haben jedoch am andern Orte (I)e

Aeaco 33) darzulegen gesucht, dass er ursprünglich vielleicht mehr den epiknemidischen

als den opuntischen Lokrern angehörte. Weil aber die Lokrer von Opus als ein „Her-

renstand über geknechteter dienender Bevölkerung" erschienen '), hat der Ruhm (der

Kultus?) des Aiakos sich besonders durch diese verbreiten können. Dass diese Sagen

vorzüglich in Südthessalien verbreitet sind, wäre selbstverständlich, wenn die Sache sich

so verhielte, wie Gruppe, a. a. 0. 489, behauptet, dass nämlich derselbe Stamm sowohl

hier als in Lokris gewohnt habe, was er daraus schliesst, dass in beiden Gegenden die-

selben Namen vorkommen '). Dies lässt sich aber nicht nachweisen. Es hängt nämlich

') Vgl. z. B. Verf. De At-aco :}7 ff.

^) Vgl. Verf. De Aeaco 99.

') V. WiLAMOWiTZ, Euripid. Herakl. 1 11 Anm. 25; vgl. Gruppe, a. a. O. 127, Verf. De Aeaco i'i Anm.
2. Das geht deutlich aus IL II 527 hervor:

Ao-xçàv à' rjyefiovEvev Oi}.rji)g tcixv? Ai'ag,

*) Dass wenigstens in Malis derselbe Stamm wie in Phthiotis gewohnt habe, könnte man aus 11.

II 681 ff. schliessen, wo es heisst:

. . . Zaaoi To TliKuoynàv ^Agyog Ïvoclov

OL T 'Alov, tn T 'AK6nr]v, oï te Tcrjxh' iviftovro,

Mvg/iiôovfs Si ^aXevvro Kal"Eli.rivig Kal Axciioi.
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mit der Frage nach der Abstammung der Lokrer zusammen, einer Frage, die noch un-

gelöst ist. Die Lokrer (sowohl die opuntischen als die epiknemidisclien) werden näm-

lich gewöhnlich für „Leleger" ausgegeben ^). Wenn aber in den antiken Angaben über

die Wohnstätten dieser „Leleger" einige Wahrheit liegt, so wären sie nicht in Thessalien

bekannt gewesen; man wusste nämlich von den Lelegern auf vielen Liseln, in Akarna-

nien, in Boiotien, auf Euboia, zu Megara, in Messenien, in Lakonien und in Lokris,

nicht aber in Thessalien ^). Somit hätten Südthessalien und Lokris eine verschiedene

Bevölkerung gehabt. Und dies ist wohl die Ansicht des Aristoteles, wenn er die thes-

salischen Hellenen für Einwanderer ansieht, die Leleger aber, überall wo sie auftreten,

für Autochthonen hält ^).

Im Allgemeinen sind jedoch die Angaben über die Wohnsitze der Leleger ganz

unsicher, sowie der ganze Lelegername ziemlich sagenhaft ist ^).

Dass die Bevölkerungen von Südthessalien und Lokris ursprünglich verschieden

gewesen, würde auch zu den Resultaten unserer Untei'suchungen über die Verhältnisse

zwischen den Sagen des Aiakos und denjenigen des Peleus und Achill stimmen, so-

fern wir jene ursprünglich Lokris, diese Südthessalien zuweisen und diese Verbindung

nicht für uralt halten. Dasselbe geht auch aus der Verbindung des Aiakos mit Zeus

Hellenios hervor, da dieser Kultus speziell nach Südthessalien gehörte.

Nichtsdestoweniger können bestimmte Familien in den beiden Gegenden verwandt

gewesen sein ''). Jedenfalls hat das zu Phthia regierende Haus den lokrischen Aiakos

Es ist noch hervorzuheben, dass ein phokisch-lokrischer Dialekt in der Umgegend von Dodoua, woher

nach einigen di'e achäischen Phthioten stammen sollen, bis zu den spätesten Zeiten geherrscht zu haben

scheint; vgl. Gruppe, a. a. O. 351. Später hat auch derselbe Dialekt, der dorische, in Lokris sowohl als in

Phthiotis geherrscht; vgl. Grote, Hist. of Greece II .335.

') Hesiod. fragm. 141 (Rzacu), Aristoteles bei Stralio VII 322 (= Arist. fragm. 127 b), Plinius, Nat.

Hist. IV 7 (27) u, s. w.; vgl. Kiepert, Über den Volksnamen Leleger (Monatsber. d. preuss. Ahad. 1861) s. 116,

Holm, a. a. O. I 79, Busolt, a. a. 0. I 184, Weniger bei Röscher, a. a. O. II 2140 s. Lokros. — Gruppe,

a. a. 0. 127, hält die Lokrer allerdings für Dorier; vgl. auch Bergk, Griech. Litt, gesch. I 417 ff. Und dass

der dorische Dialekt später in Lokris gesprochen wurde, sahen wir eben; vgl. Bu.solt, a. a. 0. I 194, Ed.

Meyer, a. a. 0. II 263. Nach Gruppe, a. a. O. 276, gab es aber opuntische Adelsgeschlechter, die zum Lele-

gerstamme gehörten. Es mag in diesem Zusammenhange bemerkt werden, dass Aktor zu Opus bekannt

war (vgl. Verf. De Aeaco 21 ff.); dieser Heros aber ist vielleicht eine Hypostase Poseidons (vgl. De Aeaco

31), der angeblich unter den Lelegern verehrt wurde; vgl. Holle, Megara im mythischen Zeitalter 9.

2) Vgl. Busolt, a. a. 0. I 185.

') Vgl. Kiepert, a. a. O. 119.

*) Vgl. Holm, a. a. O. I 91 ff., Bu.solt, a. a. O. I 184 ff.. Ed. Meyer, a. a. 0. II 60. Gruppe dagegen

spricht von den Lelegern wie von einem geschichtlichen Volke.

^) Prellbr-Plbw, a. a. 0. II 394: „alle diese Helden von Phthia und Salamis, auch Patroklos, der

Sohn des Menoetios und der lokrische Aias, der Sohn des Oileus, die Helden von Opus, bildeten später

eine engverbundene Gruppe, sei es dass wirklich eine alte Stammverwandtschaft zwischen gewissen Ge-

schlechtern dieser Gegenden bestand, sei es dass die combinirende Dichtung die durch die epische Tradition

Verbundenen später auch zu Verwandten gemacht hat." Wie diese Verbindung zu erklären ist, ist eine

Frage, die Grote, a. a. O. H 185 offen gelassen hat. Dass eine solche existirt hat, ist nicht unwahrschein-

lich, besonders wenn wir bedenken, dass solche mythischen Genealogien eben nicht so sehr ganze Staa-

ten als bestimmte Stämme und Familien zu vereinigen pflegten; vgl. Grote, a. a. O. II 185. Schultz, Die

Aktorionensage u. s. iv. II 12 sagt: „Diese Gruppe (sc. Peleus-Achill-Aktor-Menoitios-Patroklos) ist bestimmt

geschieden von Oïleus und Aias, welche später als Herrscher von Opus erscheinen. Nur letztere sind Leleger,

aber der Name ist auch auf jene früheren Könige übertragen worden . . .", vgl. 20, 26. Hierin aber können
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aufgenommen, so dass dieser bald mit Peleus, Achill, Endeis und anderen rein-thes-

salischen Heroen und Heroinen verbunden ist. Damals kann dieser auch „der König

der Thessaler" und Gründer der Stadt Dia geworden sein ^). Es ist jedoch bemerkens-

wert, dass sich die thessahschen Sagen von Aiakos nicht, wie so viele andere, weiter,

bis nach Aiolis und Ionien, verbreitet haben; der Heros ist ja Homer um- dem Namen

nach bekannt.

K. O. Müller, Aeginet. Lib. 159, leitet den Ursprung der Sagen von Aiakos

aus Epirus her. Und in der Tat lässt es sich nicht leugnen, dass das Geschlecht des

Aiakos auf irgend eine Weise mit Dodona verbunden ist, in welcher Gegend bekannthch,

wenn nicht der älteste, so doch ein sehr alter Zeus-Kultus bestand -). Häufig werden

diese Worte des Aiakiden Achills zitirt (11. XVI 233 ff.):

Ztv iitva Joodcuvcüe Ilikaaytxé, ttjku^t vaiutv,

Jù)ôu)V)jÇ jj-eoéwv ôvdx^ifJtéQOV, . . .

WO er den dodonäischen Zeus als seinen Stammesgott anruft. Diese Ilias-Stelle, wo der

thessalische Achill zu einem anscheinend fremden Gott betet, wird nun gewöhnlich so

erklärt, dass man vermutet, die Achäer oder die Hellenen (oder wenigstens die Aiaki-

den) hätten in Epirus gewohnt, ehe sie sich in Thessalien niedcrliessen ^), obgleich sich

davon keine Überlieferung erhalten hat ''). Diese wird auch dadurch verstärkt, dass

Neoptolemos in Molossien geherrscht haben soll ^), und selbst Achill unter dem Namen

"y/a-Tttoc in Epirus einen Kultus gehabt hat "). Man hat behauptet, dass griechische

Stämme einst die Landschaft Epirus innegehabt hätten. Wenigstens scheint die Gegend

wir ihm nicht beistimmen. Denn wenn auch Peleus und Achill als Phthioten von den Übrigen auszuscheiden

sind, so sehen wir nicht ein, warum er auch die Opuntier Menoitios und Patroklos von Oileus und Aias tren-

nen will.

') Vgl. Gruppe, a. a. 0. 112. Vgl. jedoch oben s. 45.

-) Dass Dodona der älteste Kultort des Zeus gewesen, nimmt, anderer zu geschweigen, Kretschmer,

Einleit. in die griech. Sprache 91, an. Dagegen hielt z. B. Diels in seinen Vorlesungen 1899—1900 den Berg

Olympos für die Wiege des Zeus-Kultes.

') H. D. Müller, a. a. O. I 196, 200, Curtius, a. a. 0. I 94, v. Wilamowitz, Oropos und die Graer

(Hermes XXI 1886) s. 114 Anm. 1 und Euripid. Herakl. I 11 Anm. 23, Krbt.schmbr, a. a. 0. 255. Dass die

Aiakiden aus der Gegend um Dodona nach Thessalien eingewandert seien, hält Töpffer bei Pauly-Wissowa,

a. a. O. I 923 s. Aiakos, für wahrscheinlich.

*) Vgl. Curtius, a. a. O.

') Das molossische Königshaus sollte von Molossos, dem Sohne des Neoptolemos, und der Andro-

mache abstammen, welche sich nach der Zerstörung Tröjas in Molossien niedergelassen hätten; s. Pindar.

Nem. VII 65 mit ScJiol; vgl. auch Nem. IV 35, Euripid. Androm. 1246 ff., und Gruppe, a. a. O. 352 ff. Davon
schreibt es sich her, dass z. B. Alexander der Grosse — durch seine aus dem molossischen Königshause

stammende Mutter Olympias — und der König von Epirus, Pyrrhus, für Aiakiden gehalten wurden. Der be-

treffenden Genealogie, die nach v. Wilamowitz, Oropos u. d. Graer a. a. O., und Euripid. Herakl. I U Anm.
23, vielleicht nicht ohne Bedeutung ist, wird von Ed. Meyer, a. a. 0. 11 243, kein grosser Wert zugestanden,

da sie kaum älter als das VI. Jahrhundert sei. Zu der Verbindung des Neoptolemos mit dem dodonäischen

Zeus vgl. auch lusiin. XVII 3: Pyrrhus, cum in templum dodonaei lovis ad consulendum venisset, ibi Lanas-

sani neptera Ilerculis rapuit . . .

") Aristot. Fragin. 121 (Müller, Fragm. Hist. Graer. U 145) bei Hcsych.:'Aoj-itroç ù 'AxMtvg èv

'Hitti{i(j), ioq tfrjOiv 'AQiOTDTtXi^q tv 'Onowricov niAitfia. Vgl. Flut. Pyrrh. cap. I.
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um Dodona in geschichtlicher Zeit wie eine griechische Insel mitten in dem sonst bar-

barischen oder halbbarbarischen Epirns stehen gehlieben zu sein, weil die einbrechenden

fremden Völkerschaften die heilige Orakelstätte verschont hätten ^). Dabei hat das

Zeugnis des Aristoteles mitgewirkt, wenn dieser, Meteor. I 353 a, sagt, die Gegend um
Dodona und Acheloos sei der älteste Wohnsitz der Griechen ^). Wenn der Stamm der

Hellenen in der Tat Epirus innehatte, so hat es unschwer geschehen können, dass sie

die Erinnerung an ilu'e Verbindung mit dem dodonäischen Zeus nach Thessalien mitge-

bracht hätten, und die Worte Achills wären dann leichtverständlich ^).

Auch den mit Aiakos so nahe verbundenen aiginetischen Kultus des Zeus Hel-

lenios leitet K. 0. Müller, Aeginet. Lib. 159, aus Epirus her. Man sieht aber zwar

sehr oft den dodonäischen Zeus-Kult ganz wie den aiginetischen als einen Regenkultus

bezeichnet, vgl. Holm, a. a. O. I 153, und besonders Gruppe, a. a. 0. 354 und 447.

Es ist aber möglich, dass der dodonäische Zeus nicht von Anfang an etwas mit dem

Regen zu tun hatte; der Schwerpunkt seines Kultes liegt nach Diels (in seinen Vor-

lesungen) auf dem Beinamen Naîoç, der sich ui'sprünglich auf Quellen, nicht aber auf

Regen beziehe, wie z. B. Oveebeck, a. a. O. 33, behauptet. Dass der im Westen Grie-

chenlands, verehrte Zeus Naïos, „dieser Herr der überreich die Erde überströmenden

Feuchtigkeit" von dem im Osten verehrten „kargenden Zeus Ombrios" ganz verschieden

ist, ist übrigens von Neumann und Partsch, a. a. O. 80 ff., mit Hinweis auf die kli-

matologischen Verhältnisse deutlich gezeigt worden. Schon aus diesem Grunde muss die

Vermutung K. 0. Müllers als unsicher angesehen werden.

') Ed. Meyer, Forschungen zur alt. Gesch. I 47, Gesch. d. Altert, n 65 ff., Kret.schmbr, a. a. O. 255,

257, V. WiLAMOWiTZ, Oropos u. die Graer 114, Euripid. Herakl. I 11, Busolt, a. a. O. I 199 ff., Gruppe, a. a. 0.

351, Beloch, a. a. 0. I 39. Man hat jedoch Zweifel darüber geäussert, ob griechische Stämme vormals aus

Epirus nach Thessalien eingewandert sind. Lollinci, a. a. 0. 363, z. B. wagt dies nicht bestimmt zu behaup-

ten, und wenn Gruppe, a. a. 0. 350, die Spuren des Griechentums in Epirus davon herleitet, dass griechische

Kolonisten — Minyer, Lokrer, Südthessaler — aus Mittelgriechenland sich dort niedergelassen und ihre Sa-

gen mitgebracht hätten, so hat diese Hypothese in der Tat einige Wahrscheinlichkeit für sich.

') Vgl. Preller-Plew, a. a. 0. II 391 Anm. 1. — Busolt, a. a. 0. 199 hält dafür, Aristoteles hätte

sich hierbei derjenigen Überlieferung angeschlossen, der zu Folge die molossischen Könige sich eine grie-

chische Abstammung anzueignen gesucht hätten; sie kann aber auf viel ältere Traditionen zurückgehen;

vgl. Nie.se, Über den Volksstamm der Grüker (Hermes XII 1877J s. 413, Ed. Meyer, lorschungcn u. s. u<. I 43.

') Um die Schwierigkeit der genannten Ilias-Stelle zu erklären, haben einige Forscher — Wblcker,

Griecli. Götterlehre I 18, 199 ff., Gerhard, a. a. O. II 199 und Anm. 1 dazu, Overüeck, Beiträge zur Erkenntn.

u. Kritik d. Zeusreligion (Ahh. d. sächs. Gesellsch. Wiss. hist.-phil. cl. IV 1865) s. 31 ff, Preller-Plbw, a. a. O.

I 122 ff. .— zwei Orte desselben Namens, Dodona, angenommen, den einen in Thessalien, den andern in Epi-

rus, wobei sie den Alten gefolgt sind, wie z. B. Schal. IL XVI 233: Jcobmvai 81 ovo, rj ftir @ianaUag. rj

S\ Miikoaaiac. Jener Ort soll aber später durch den Glanz des berühmteren epirotischen Heiligtumes ver-

dunkelt worden sein. Dass dies ein Irrtum ist, und dass man in der Tat nur von einem und zwar einem

epirotischen Dodona zu sprechen hat, ist wohl das riclitige; vgl. Duncker, a. a. 0. V 120 Anm. 1, Busolt,

a. a. 0. I 165 Anm. 5. — Vielleicht können wir Warsberg beistimmen, wenn er einen Mittelweg einschlägt;

s. Eine Wallfahrt nach Dodona 67: „Es lässt sich . . . diese geographische Grenzenlosigkeit, die Unbestimmt-

heit und Unbestimmbarkeit der Namen vielleicht noch weiter ausdehnen und so das Eäthsel lösen, dass

neben dem . . . wohlbekannten epirotischen Dodona, ein zweites, angeblich älteres, in Thessalien gestanden

haben solle, wie von manchen Bücherforscher noch behauptet wird. Rechnet man Thessalien als zu Epirus

gehörig, und lässt den Namen als . . . provinzial untergeordnet gelten, wie Chaonien, Thesprotien, Molottis,

und nennt das ganze ,Festland' Epirus ... so ist Epirus synonym mit Hellas-Pelasgia u. s. w."

Tom. XXXn.



SagengcscIiichÜichc Untersuchungen über Aiakos. 49

Und auch gesetzt dass es sich wirklich so verhielte, dass die Einwohner der

Phthiotis und Hellas' früher in Epirus sesshaft gewesen wären, und ihre Heroen, wie

Achill und Neoptolenios, ursprünglich nach Epirus gehören würden — was keineswegs

bewiesen ist — , folgt daraus doch noch nicht, dass auch die Sagen von Aiakos ursprünglich

in Epirus entstanden wären.

N:o S.
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Högtärade Församling!

Då en lefnadsverksamhet af djupt ingripande betydelse i ett folks historia nyss

afslutats och samtiden står vid grafven, delad emellan stridiga känslor af beundran och

misstro, af tacksamhet och ovilja, då torde det tillgifvas minnestecknaren om han med

hänvisning till detta sakförhållande inleder sin teckning med en erinran om det vansk-

liga i att objektivt bedöma tilldragelser och handlingar, hvilka till en del ännu äro

dolda för offentligheten och öfver hvilkas orsaker och verkningar först en framtid, fri

från våra dagars partilidelser, kan fälla ett oväldigt domslut. Det är en så beskaffad

reservation, som också jag nu vid detta tillfälle ser mig nödsakad att afgifva, då jag

på uppdrag af Finska Vetenskapssocieteten går att egna några minnesord åt socie-

tetens den 13 förledne November afledne ledamot, senatorn, friherre Georg Zachris

Yrjö-Koskinen.

Friherre Yrjö-Koskinen har både såsom vetenskapsman och statsman intagit en

af de mest bemärkta platserna i våra dagars historia, men det förunnades honom icke

att vid sin lefnads afton få med frid i sinnet blicka tillbaka på ett fullgjordt dagsverk.

Efter att med alcbig svigtande energi under årtiondens oafbrutna kamp hafva bragt

ställningen derhän att den stora, finska talande majoriteten af vårt lands befolkning fått

sitt språk upphöjd till ett kulturspråk och i afseende å rättigheter likställdt med det

svenska, efter att ha såsom publicist, folkrepresentant och styrelseledamot verksamt del-

tagit i utvecklingen af vårt konstitutiouela lif, fick han under dessa senaste ödesdigra

år upplefda tilldragelser, hotande att förstöra allt hvad han sjelf och andra uppbygt

samt egnade att sätta finska folkets politiska och nationela tillvaro i fara. Den hållning

eller rättare det handlingssätt som han iakttog i förhållande till dessa tilldragelser och

hvilket utsatte honom för så mycket klander, kan emellertid, såsom redan antyddes,

oväldigt pröfvas och bedömas först sedan alla samverkande orsaker till hans och hans

partivänners politik blifvit kända samt verkningarna deraf på vårt folks och vårt foster-

lands framtid klart förnimbara. Här kan tillämpas den historiska skolas, till hvilken

Yrjö-Koskinen hörde, yrkande, att det berättigade i hvarje historisk handling beror af

dess framgång, d. v. s. af dess gagn för det allmänna, för nationen och menskligheten.

Ofverlemnande alltså åt framtiden att fälla sin slutliga dom öfver det, som nu kan

synas dunkelt, skall jag i det följande söka lemna några bidrag till en karaktäristik af

friherre Yrjö-Koskinen, förnämligast såsom vetenskapsman och statsman.
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. Friherre Georg Zachris Yrjö-Koskinen föddes i Wasa den 10 December 1830.

Hans föräldrar voro dåvaiande kollegan vid trivialskolan derstädes, sedermera prosten

och kyrkoherden i Hämeenkyro eller Tavastkyro Georg Jakob Forsman och Anna
Lovisa Ebeling. Fäderneslägten Forsman är en af de talrikare i landet. Härstam-

mande från Sverige, hvarest dess äldste kände medlemmar ända från reformationens tid

beklädt prestatjenster förnämligast i Ångermanland, hade ätten sedan under sex på hvar-

andra följande slägtleder hlifvit hemmastadd i Österbotten och genom äktenskapsförbin-

delser införlifvad med den vidtutgrenade Sursillska stammen. Likasom öfriga gi'enar af

sistnämnda stora slägtgrupp var äfven den Forsmanska hufvudsakligast en prästslägt.

Den har till innevarande tid försett Österbotten med 18 ordinarie präster, deraf en

biskop och tio kyrkoherdar, förutom ett tiotal universitets- och skollärare. Äfven på

den juridiska embetsmannabanan ha flere af slägtens medlemmar intagit en framstående

plats. Sålunda ha icke färre än fyra suttit såsom ledamöter i Kejserliga Senatens justi-

tiedepartement, deraf tre sedermera befordrats till hofrättspresidenter. Tvemie adeliga

ätter, introducerade på finska riddarehuset, den förra år 1858 under n:o 227 Forsman

och den andra, hvars stamfar är föremålet för denna minnesteckning, år 1884 under

n:o 264 Yrjö-Koskinen utgöra äfven förgreningar af den ofrälse prestslägten. Icke så

få slägtmedlemmar ha dessutom med sin verksamhet i statens eller kyrkans tjenst jem-

väl förenat en bemärkt litterär produktion. Exempelvis må här endast ei-inras om far-

brodern till Yrjö-Koskinen, den kände läroboksförfattaren Carl Rudolf Forsman, samt

brödren, kriminalisten Jaakko Forsman.

Den slägt, ur hvilken Yrjö-Koskinen utgick, var sålunda jemförelsevis rik på

framstående personer. Det vill synas såsom om goda naturliga anlag i förening med en

starkare impuls till sjelfverksamhet förblifvit inom densamma ett slägtarf, som fortplan-

tats under flere generationer. Beträffande åter Yrjö-Koskinens möderneslägt Ebeling, så

var denna af tyskt ursprung och kort förut inflyttad till landet. Morföräldrarna Johan

Gottlieb Ebeling och Petronella Bremer voro begge tyska infödingar, hvilka bosatt sig

i Wasa, der mannen fått anställning såsom bataljonsläkare. Deras son Johan Karl

Ebeling, hvilken sedermera afled såsom kyrkoherde i Sund på Åland, var vid tiden för

Yijö-Koskinens barndom rektor för trivialskolan i Wasa och uppgifves åtnjutit anseende

såsom en insigtsfull och begåfvad lärare. Såväl slägtförhållandena som den öfriga om-

gifning i hvilken Yrjö-Koskinen uppväxte i Wasa lilla, men mer än de flesta dåvarande

landsortsstäder i vårt land, lifskraftiga och vakna samhälle, kunna följaktligen betraktas

såsom ganska gynsamma tör hans andliga utveckling. Äldst i en talrik syskonkrets

åtnjöt han äfven förstfödslorättens förmån att under en längre tids odelad föräldravård

tidigt utvecklas.

De yttre konturerna af Yrjö-Koskinens lefnad må här endast i korthet beröras.

Vid åtta års ålder inskrefs han d. 23 augusti 1839 i Wasa Trivialskolas andra klass.

Undervisningen i hemmet i föiening med goda naturanlag hade gjort att han med lätt-

het genast öfverhoppade den lägsta klassen. Efter slutad skolgång flyttades han sex år

senare till Wasa gymnasium, hvilken kort förut inrättade läroanstalt då började sitt

andra läseår. Kändt är att detta läroverk under den karaktärsfaste och stränge Oden-
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valls ledning i afseende å disciplin och god kamratanda bland eleverna snart förvärfvade

sig ett godt anseende särskildt i jemförelse med de äldre gymnasierna, i hvilka discipli-

nen var slappare och gamla inrotade oseder svårare att beifra. Att emellertid äfven i

Wasa gymnasium den ungdomliga sjelfkänslan då och då skulle ställa sig i opposition

mot det herrskande tvånget och fi'amkalla konflikter emellan rektor och alumnerna är

lätt förklarligt. Odenvall förbiet' dock oböjlig. Huru konsiderationslöst han beifrade

hvarje ohörsamhet ådagalades äfven vid afgångsexamen d. 14 Juni 1S47. Af de 14

till universitetet utdimitterade erhöllo då endast 8 beiömligt uppförande; de ileste öfrige,

däribland äfven Yrjö-Koskinen, nöjaktigt. Sistnämnda vitsord stod för öfrigt i märkbar

kontrast till betyget i öfrigt, hvilket innehöll för flit och i alla studiiämnen vitsorden

berömliga, samt alltså, i trots af det nerskattade uppförandet, utgör ett tidigt och hed-

rande bevis på den ihärdiga flit och arbetsförmåga som ända ifrån ungdomsåren utmärkte

dess égare.

Då Yrjö-Koskinen lemnade gymnasium var han redan en deciderad anhängare

af de tinskt-nationela sträfvandena, hvilka kort förut erhållit den sedan häfdvunna

benämningen Fennomani. Snellman hade år 1844 begynt sin epokgörande verksamhet

såsom redaktör för Saima. IMdningen uppbars också i Yrjö-Koskinens föräldrahem der

dess artiklar om aftnarna blefvo föremål för lifliga diskussioner. Morbrodren Ebeling,

som ofta besökte sin svåger och var en varm anhängare af Saimas läror, tog en fram-

stående del i dessa diskussioner och kom härigenom att utöfva ett afgörande inflytande

på sin unge systerson, hvilken med spändt intresse följde samtalen. Den betryckta

ställning, hvari den stora massan af det flnska folket befann sig i följd af att dess

språk var undanträngdt från alla områden af det statliga och kommunala lifvet framstod

härunder allt Idarare likasom också nödvändigheten af att detta onaturliga missförhål-

lande så fort som möjligt måste aflägsnas. Men ju mei-a denna idé mognade hos yng-

lingen, desto starkare och bestämdare form antog den. Yrjö-Koskinen satte aldrig såsom

sitt slutliga mål likställiglieten emellan flnska och svenska språken ; han ville att finskan

skulle intaga i Finland samma plats som svenskan i Sverige och franskan i Frankrike,

åt förhandenvarande förhållanden borde tilleikännas endast en tillfällig eller temporär

rätt. Redan i gymnasietidningen Pohjalainen, i hvilken han var en af redaktörerna,

hade han sökt klargöra dessa tankar. Till universitetet kora han alltså såsom en känd

finskhetsifrare.

Efter genomgången studentexamen inskrefs Yrjö-Koskinen d. 23 Juni 1847 i

universitetet och intogs följande år d. 14 Februari 1848 i Österbottniska afdelningen.

Det var en stormig tid i hvilken Yrjö-Koskinens studentår inföllo. Februarirevolutionen

i Paris hade väckt genklang i större delen af Europa, kommit de tyska furstarnas tro-

ner att vackla, upptäiidt Italienarnes och Ungrarnes frihetskamp samt medelbart föran-

ledt det Schleswig-Holsteinska kriget, under hvilket skandinavismens idé syntes arbeta

sig fram till en beaktansvärd faktor i de internationela frågorna. Det kunde icke und-

vikas att Finlands studerande ungdom i någon mon skulle beröras af dessa yttre för-

hållanden. I trots af vicekansler Nordenstams stränga regim förekommo allt emellanåt

studentexcesser, åt hvilka gåfvos en politisk färg ocli hvilka upprepade gånger hotade
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att sätta universitetets tillvaro i fara. Här må endast erinras om den stora kattserena-

den d. 7 Mars 1849 utanför professor Aminoffs bostad, om hvilken demonstration det i

Österbottniska afdelningens protokoll för den 8 Mars 1849 anföres: „Delande den all-

männa ledsnaden och förtrytelsen öfver att Gr. F. Aminoff, med förbigående af J. W.
Snellman blifvit utnämnd till Filosofie professor vid universitetet samlade sig dagen efter

den sorgliga underrättelsen ankommit ungefär 15ü studenter ocb uppförde utanför Prof.

Aminoffs boning en Katzen serenad, det i sitt slag ojemförligen mest storartade, som
någonsin blifvit hördt i Finland".

Gäsningen i sinnena röjde sig ingalunda minst i Österbottniska afdelningen,

hvars veckosammanträden också voro mer än vanligt stormiga. Hetsiga debatter, för-

anledda af opinionsyttringar, studentförseelser och disciplinäi'a stadganden, samt efteråt

åtföljda af lika hetsiga och långa protokollsjusteringar, upptogo en stor del af mötes-

tiderna samt hade till följd bl. a. att först Zachris ïopelius och senare kurator Fredrik

Cygnaeus skiljde sig från afdelningen. Vida fredligare aflöpo diskussionerna i den

finska språkfrågan, som då ännu icke delade ungdomen i skilda partier. Yrjö-Koskinen

tog veterligen ingen lifligare del i förenämnda demonstrationer och opinionsyttringar,

men desto mera i språkdebatterna. Hans intresse för finskhetens sak fann en ny sporre,

då Mattias Alexander Castrén i början på året 1849 återvände från sin Sibiriska resa

och begynte föreläsa öfver Kalevala och finsk mythologi. Fennomanin var i teorin

ganska allmänt uppburen inom studentkorpsen. Men också i praktiken gjordes försök

att förverkliga dess idéer. Redan i Maj 1850 begynte finska uppsatser uppläsas vid

Österbottniska afdelningens möten och samtidigt väcktes äfven fråga om anordnandet af

skilda finska diskussionsmöten. Yrjö-Koskinen åtog sig att föra finska protokoller, och

uppsatte äfven några sådana. Sedermera blef han vald till afdelningens ordinarie proto-

kollist, i hvilken egenskap han förde protokollerna på det officiela svenska språket.

Han var det äfven, som fick ski'ifva och underteckna den dåvarande Österbottniska

afdelningens sista protokoll d. 14 December 1852, då afdelnings institutionen för ett

halftannat årtionde upphörde. Vid dess återupprättande 1868 valde afdelningen Yrjö-

Koskinen, dåmera professor, till sin första inspektor. Äfven i den nya afdelningen

uppstodo bittra partistrider,' föranledda nu af språkfrågan, men för öfrigt i mångt och

mycket erinrande om de gamla.

Utgången från ett svenskttalande hem hade Yrjö-Koskinen icke, såsom så mån-

gen annan, ifrån barndomen varit hemmastadd i finskan. Det fordrades hans ihärdiga

flit och starka viljekraft för att så lära sig språket, som han det sedan gjorde. Huru
snabbt han häri avancerade synes af den beskrifning öfver Tavastkyro socken —
Kertomus Hämeenkyrön pitäjästä — hvilken han om hösten 1850 inlemnade såsom

prisski-ift till Österbottniska afdelningen och för hvilken honom i pris tillerkändes E. Gr.

Geijers samlade skiùfter. Afhandlingen erbjöds sedermera till tryckning åt Finska Lit-

teratursällskapet; men här mötte den det hinder, som 1850 års sorgligt ryktbara språk-

manifest satte i vägen för finska skrifters tryckning. Man sökte derföre öfvertala den

unge författaren att öfversätta sitt arbete till svenska och sålunda publicera det; men
Yrjö-Koskinen lyssnade ej härtill. Då man, afsedt från hans ståndpunkt i språkfrågan,
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tager i betraktande den tid och möda han användt på detta sitt finska förstlingsarbete,

kan man icke undra öfver att han mötte dessa öfvertalningsförsök med ovilja. Hans

finska envishet segrade också till sist. Afhandlingen fick efter åtskilliga omgångar och

sedan, såsom det påståts, tillstånd dertill utverkats i S:t Petersburg, sitt imprimatur.

Emellertid kvarlemnade hela denna sak hos Yrjö-Koskinen en bitter stämning mot vår

inhemska, svensktsinnade byråki-ati, hvilken han icke utan skäl ansåg vara upphofvet

till förenämnda mot den uppspirande finska litteraturen riktade dråpslag, och hvars

fiendtlighet mot de finska nationela sträfvandena han efteråt tidt och ofta skulle ytter-

ligare få erfara.

Om våren 1853 aflade Yrjö-Koskinen filosofie kandidatexamen, dervid han erhöll
.

högsta vitsordet i historia. Efter att derpå ha promoverats till filosofie magister, öfver-

gick han på skollärarebanan, tjenstgjorde läseåret 1853—1854 såsom tjenstförrättande

kollega vid Åbo högre elementarskola och utnämndes i Maj sistnämnda år till adjunkt

vid Wasa gymnasium, som då efter Wasa stads brand var förlagdt till Jakobstad.

Lärareverksamheten vid gymnasium lemnade honom tid öfrig för vetenskapliga studier

och forskningar, hvilka dessiitom underlättades af gymnasiets jemförelsevis rika historiska

bibliotek. Genom Grönblads i tryck utgifna urkundsamlingar fanns ett rikt material

sammanbragdt för belysande af Finlands öden i slutet af Ißide seklet. Detta ingaf

Yrjö-Koskinen tanken att påbörja skildringen af klubbekriget hvilket arbete utkom åren

1857 och 1859 i två délai', under titel Nuija-sota sen syyt ja tapaukset. Arbetet,

som utgör en fullständig skildring af Finlands dåvarande tillstånd och således innehåller

vida mer än hvad titeln lofvar, ådagalägger stor förtrogenhet med ämnet, klar historisk

blick och kiitisk noggrannhet, sammanparad med framstående skriftställareförmåga. Till

en del grundades det också på egna arkivforskningar, hvilka förf. anställt sommaren

1856 i Stockholm och Uppsala. Det väckte också en icke ringa uppmärksamhet och

Snellman egnade det i Litteraturbladet en synnerligen berömmande anmälan. Likväl

gjorde han en skarp anmärkning mot Yrjö-Koskinens såsom sjelfsvåld betecknade sätt

att „förvrida de historiska namnen", genom att godtyckligt förfinska dem, samt i detta

afseende icke ens alltid vara konseqvent. Yrjö-Koskinen försvarade sitt tillvägagående

i en artikel som Snellman helt kort aftärdade med omdömet att den var „häftig och

innehållslös". Den inbördes vänskapen stördes dock icke af detta meningsbyte.

Innan arbetet på Nuija-sota ännu var afslutadt utgaf Yrjö-Koskinen en del deraf

såsom akademiskt spécimen för licentiatgrad i de historisk-filologiska vetenskaperna. Han
promoverades sedan 1860 till doktor i dessa vetenskaper, och företog samma år en

utrikes resa till Frankrike och England, m hvilka länders arkiver, företrädes ur de i

förstnämnda land, han hembi-agte värdefulla upplysningar bl. a. om finska studerande

vid universitetet i Paris på 1300 och 1400 talen. Dessa offentliggjordes först i tid-

skriften Mehiläinen och utkommo efteråt såsom skild bok under titel Olavi Maunim-
poika Pariisissa ja suomalaisten opinkäynti ulkomailla keskiaialla. För resan hade

han erhållit ett understöd från universitetet af 996 rabel silfver, uppkommet genom

besparingar i reseundei'stödsfonden för unge litteratörer. Med betydligt utvidgade vyer

och rika materialsamlingar vunna under flitiga studier i Kejserliga bibliotheket i Paris
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och Brittish Museum i London återvände han följande året, 1861, till hemlandet, der

han utarbetade och sedan offentliggjorde sin professorsdisputation : Tieäot Suomen-suvun

muinaismidesta (Kännedomen om den finska folkstammens forntid). Såsom historiskt

spécimen var ämnet visserligen icke lyckligt valdt. Det gällde att ända från historiens

hörjan till ungefär midten af medeltiden uti snart sagdt oräkneliga, vidt skilda och ofta

svårförstådda källor, börjande med Assyriens kilskrifter, uppleta spår af den finska stam-

mens tillvaro. Härtill kom att de ur dessa källor erhållna resultaterna i de flesta fall

blefvo endast mer eller mindre sannolika hypotheser. I trots af allt detta ådagalade

arbetet dock ovanlig beläsenhet, klar framställning och en god kritisk förmåga, hvarföre

det också af ex officio opponenten G. Rein, och Historisk-filologiska fakultetens plui'ali-

tet sattes framom medsökandens, Frosterii spécimen.

Utan motsägelse kunde detta dock icke aflöpa. Af fakultetens ledamöter för-

klarade sig tre, professorerne Lagus, af Bruner och Gyldén icke förstå finska; men

detta hindrade dock icke den förstnämnde, som likväl godkände afhandlingen, att ingå i

en vidlyftig filologisk kritik af dess källor, samt Gyldén att, utan att ifrågasätta arbe-

tets vetenskapliga värde, ogilla detsamma såsom spécimen för den ansökta tjensten. Då
ärendet sedan företogs till behandling i Consistorium afgaf arkiater Bonsdorff ett syn-

nerligt hetsigt utlåtande, riktadt icke blott mot speciminanten, utan också mot historisk-

filologiska fakulteten i gemen. Arkiatei-n förklarade att afhandlingen var författad på

ett språk, som han hjelpligen kunde tala men i skrift icke förstå, och då nu författaren,

oaktadt han hade sig bekant att de fleste af consistorii ledamötei' voro lika okunnige i

finskan, det oaktadt användt detta språk, hade han felat emot den grannlagenhet han i

öfverensstämmelse med humanitetens fordringar var skyldig consistorium academicum.

Beträffande historisk-filologiska fakultetens utlåtande, kunde arkiatern så mycket mindre

förlita sig derpå, som dess fleste ledamöter enligt hans förmenande voro lika okunniga i

finskan, som han, och derföre läto leda sig af en liten fraktion af fakulteten, hvilken

redan tidigare blott för språkets skull godkänt finska specimina, de der annars i veten-

skapligt afseende ansetts underhaltiga. Dessa omständigheter i förening med det sak-

förhållande att disputationsakten försiggått på svenska, ådagalade enligt arkiaterns åsigt,

att begagnandet af finska språket vid utgifvande af spécimen för läraretjenst vid det

finska universitetet var för tidigt. Hvad för öfrigt sjelfva atliandlingen beträffade ansåg

sig arkiatern på grund af professor Lagus' deröfver gjorda anmärkningar kunna ogilla

densamma. Bonsdorffs andragande, som här refererats såsom karakteristiskt för den

animositet, livarmed de finska sträfvandena på många håll emottogos när de i handUng

skulle förverkligas, bemöttes af Fredrik Cygnaeus, hvilken jemväl med kraft tillbaka-

visade de mot historisk-filologiska fakulteten utslungade, ogrundade beskyllningarna. Vid

den slutliga omröstningen erhöll Yrjö-Koskinen första förslagsrummet med 13 röster.

Nio röster tillföUo Frosterus.

Den 21 mars 1863 utnämndes Yrjö-Koskinen sedan till professor i allmänna

historien. Till den kort förut inrättade professionen i finsk, rysk och nordisk historia

kallades några veckor derpå Zachris Topelius.
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Ganska allmän var åsigten att ingendera af de begge utnämnde erhållit sin

rätta plats. Hvad särskildt Yrjö-Koskinen beträifade beklagade man att hans tjenste-

åligganden nu ryckte honom bort från den fosterländska häfdaforskningens arbetsfält,

der man, på grund af hvad han redan åstadkommit, kunnat vänta de vackraste frukter.

Nekas kan icke heller att detta delvis blef fallet. Skötandet af professionen i allmänna

historien tog sjelffallet en betydlig tid i anspråk. Yrjö-Koskinens föreläsningar, hvilka

för det mesta höllo sig inom medeltidens historia, tilläto honom numera icke att så

mycket som han önskade det, egna flit och möda åt de forskningar, som voro honom

kärast, och derföre måste äfven planerna uppgifvas på utarbetandet af utförligare

skildringar af särskilda perioder i Finlands historia. De handlingar, som han i sådant

afseende samlat rörande stora ofreden, beslöt han sig derföre att till tjenst tör kom-

mande historieski-ifvare offentliggöra. De trycktes med understöd af statsmedel och

erhöllo till titel: „Lähteitä ison viJian historiaax" . De finska rubrikerna på de svenska

aktstyckena och ännu mer det finska namn- och ortregistret försvåra dock handlings-

samlingens begagnande isynnerhet för andra än finska vetenskapsmän, hvarföre det ej

heller lärer kunna förnekas att icke nitet för finska språket här kolliderat med det

vetenskapliga intresset och ledt utgifvaren på villospår.

Skötandet af professionen i allmänna historien verkade emellertid ingalunda för-

lamande på Y.-K:s litterära verksamhet. Den tog endast för en tid en annan riktning.

Jag tillåter mig härvid erinra om de två band, innefattande medeltidens historia, som

han utgaf åren 1865 och 1867, och hvilka utgöra tredje och tjerde delarna i „Kerto-

muksia ihmislamnan historiasta" . Senare (1879) utkom ,,Jo]davat aatteet ihmiskun-

nan /iistoriassa" (De ledande idéerna i mensklighetens historia), det i afseende å tanke-

djup och stilens förträfflighet utmärktaste af hans verk, utarbetadt efter föreläsningar,

som han hållit dels i en privat fruntimmersakademi, dels vid universitetet, och koncen-

trerande i sig hans historiska blick och uppfattning af verldshändelsernas utveckling och

slutliga syftemål.

Under allt detta förblef emellertid hans intresse för arbetet på den finska histo-

rien lika lefvande som förut. Genom hans iniativ grundades Suomen Historiallinen

Seura (Samfundet för Finlands historia), i hvars förhandlingar han ifrån första början

tog en verksam del. Specialforskningarna vrinno ökad fart och bragte efterhand i dagen

resultater, som gjorde att tanken på utgifvandet af en fullständig historia öfver fäder-

neslandet nu syntes kunna realiseras. Förverkligandet af denna tanke blef också Yrjö-

Koskinens hufvudmål. Härför behöfde han dock någon tids befrielse från sin lärare-

befattning vid universitetet, och erhöll äfven på anhållan tjenstledighet läseåret 1868

—

1869. Hans Oppikirja Suomen kansan historiassa utkom sedan af trycket, häftesvis

åren 1869— 1872, och utgör, ifall man frånser Reins efter döden utgifna föreläsningar,

den utförligaste samt med hänsyn till ki-itik och materialets systematiska behandling,

den bästa Finlands historia som dessförinnan sett dagen. Icke utan skäl kunde dock

mot densamma anmärkas att den såsom lärobok i skola var för vidlyftig, samt såsom

källa för sjelfstudier delvis något för knapphändig och torr. Yrjö-Koskinen insåg sjelf

detta och sökte i en ny år 1881 utgifven upplaga afhjelpa bristerna; hvarförutom han

2
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genom att i noter till texten anföra källorna gjorde arbetet användbart äfven för fack-

män. För folkskolornas räkning utgaf han en mindre lärobok i Finlands historia, hvil-

ken upplefde tre upplagor, men sedermera af Senaten blef förbjuden att vid undervis-

ningen användas. I förbigående må nämnas att den pekuniära förlust, som detta förbud

ådrog Yrjö-Koskinen, rikligt ersattes genom en donation af 10,000 mark, hopbringad

medelst insamling bland finsktsinnade medborgare.

Ar 1876 ingick Yrjö-Koskinen det länge påtänkta tjenstebytet med Topelius,

hvilken sistnämnde vid denna tidpunkt var universitetets rektor och par år efteråt blef

emeritus, utan att således alls behöfva sköta sin nya profession. Yrjö-Koskinen åter blef

genom bytet försatt i tillfälle att mera odeladt kunna egna sig åt forskningar i Finlands

och nordens historia. Han utgaf förutom en omarbetad och utvidgad upplaga af Nuija-

sota (1877) flere historiska afhandlingar, af hvilka några såsom t. ex. TutJcimns maan-

omistusseilioista Suoiiienviaassa Ixeskiaikana (Undersökning af jordegande rättsförhållan-

dena i Finland under medeltiden) röra sig på derintills ännu alldeles oundersökta forsk-

ningsområden. Emellertid skulle hans vei-ksamhet såsom professor i Finlands historia icke

blifva långvarig. Med grefve ITeidens utnämning till Finlands generalguvernör skedde

ett omslag i den ryska regeringens politik gentemot vårt land. Senaten hade härintills,

så godt som uteslutande, rekryterats ur högre militära och civila embetsmäns leder, d. v. s.

den hade utgått ur en byråkratisk, svensksinnad öfverklass, hvilken stod främmande för

och stundom fiendtlig emot de finska nationalitetssträfvandena. En förändring, som gjorde

Senaten mera solidarisk med folkrepresentationen åvägabragtes nu då tre framstående

landtdagsmän, alla tre universitetsprofessorer, Montgomery, Mechelin och Forsman (Yrjö-

Koskinen) d. 11 maj 1882 inkallades i styrelsen, den förstnämnde till prokurator och

de tvenne andra till ledamötei" i Ekonomiedepartementet. Genom dessa utnämningar an-

såg man sig äfven hafva tillgodosett de tvenne politiska partier, i hvilka representationen

då var delad, det liberala och det finsktsinnade. Såsom det sistnämndas erkända chef

inträdde nu Yrjö-Koskinen i landets styrelse.

Yrjö-Koskinens inträde i Senaten gjorde ett afbrott i hans vetenskapliga och

pubhcistiska skriftställeri. Emellertid förblef det historiska åskådningssätt, till hvilket han

derunder kommit, i någon mon bestämmande för hans följande statsmanna verksamhet,

hvarföre detta historiska åskådningssätt nu förtjenar att närmare beaktas.

Yrjö-Koskinen skref sina historiska arbeten under inflytande af den Hegelska filo-

sofin, som genom Snellmans skrifter, främst Läran om staten, blifvit hemmastadd vid Fin-

lands universitet. Det mål, som Hegel angaf för verldshistorien, eller „andens medve-

tande om sig sjelf, sitt eviga väsende", fann Yrjö-Koskinen vara inplanteradt i mensk-

ligheten såsom en mot detta mål riktad instinktartad rörelsekraft. Mensklighetens histo-

riska göra blef nu att förvandla denna instinkt till ett allt klarare sjelfmedvetande. I

samma mån menskligheten klargör detta vetande för sig, i samma mån går den äfven

framåt d. v. s. förverkligar den sanna eller allmänna menskligheten. Man kan äfven

uttrycka verldsändamålet med orden rätt och sanning. Sanning är nemligen det hvartill

menniskoslägtets kunskap sträfvar; rätt åter uppenbarar sig i mensklighetens görande,

nemligen i de ini-e samhällsförhållandena såsom lag och i mellanfolkliga beröringar såsom
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historisk verksamhet. Den allmänna veridshistorien cär sålunda det rättas utveckling och

hlir på denna grund företrädesvis politisk historia. Men alldenstund handlingen heror af

kunskapen, så är veridshistorien också det sannas utveckling, vetandets historia. Då nu

emellertid begreppen rätt och sanning äro stadde i fortsatt utveckling följer häraf att

rätt och sanning på skilda tider äro olika. Hvarje tid har sin egen rätt, sin egen san-

ning, hvanir den följande tidens rätt och sanning utveckla sig. Men högre än dessa

ändliga rätts- och sanningsformer står den högsta, eviga rätten och sanningen — den

idealbild, dit menskligheten uti historien sträfvar.

Då nu emellertid hvarje tid har sitt eget begrepp af rätt och sanning, som sedan

undantränges af ett annat, företer veridshistorien enligt Yrjö-Koskinens åsigt, en fort-

gående strid emellan det gamla och det nya, emellan den närvarande, d. v. s. den tra-

ditionela rätten och den kommande eller den anticiperade framtidsrätten, hvilken sist-

nämnda, enligt hans förmenande, förutsatt att den är rigtig, städse är den högre. En

följd af detta betraktelsesätt är icke blott att samma slags handlingar, begångna under

olika tider, böra bedömas olika, utan äfven att ett och samma handlingssätt af t. ex.

tvenne samtida folk kan ur det i-ättas synpunkt få en alldeles olika dom. Såsom exem-

pel framhåller han att historien utan tvekan erkänner Harmodios och Aristogitons mord-

gerning såsom rätt („oikeaksi"), men ingalunda skänker samma erkännande åt Brutus

och Cassius. Synnerligen belysande hans historiska uppfattning är hans bedömande af

Sveriges och Norges sjelfständighetssträfvanden under Kalmarunionens tider. I en aka-

demisk disputation, berörande Sten Stuies strid med konung Hans, hade dess förf. ut-

talat att det folk, som kämpar för sin frihet, för den allsidiga utvecklingen af sin natur

och sina anlag städse måste inför historien erkännas hafva högre rätt än det folk, som

endast kämpar för sin yttie storhet. Yrjö-Koskinen godkände icke detta, utan anförde,

i sitt öfver disputationen afgifna utlåtande, häremot följande: „Denna liberala thes kan

tyvärr icke tilleikännas rang af sanning, ifall nemhgen sjelfva den historiska utveck-

lingen skall få anses såsom det rätta och förnuftiga, ty historien har mer än engång

bortsopat för sin frihet kämpande folkindivider, hvilka ej varit behötliga för mensklig-

hetens högre syftemål. Annorlunda ställer sig frågan om det kan ådagaläggas att just

för dessa högre syftemål nationens tillvaro varit af särskild vigt. Jag behöfver icke

påpeka att så varit fallet, då Sveriges särskilda roll i den stora leformationskampen är

ett bland verldshistoriens största fakta. Det är denna framtidsmission, som äfven ger

Sveriges föregående kamp mot unionen dess högre berättigande." Alltså, emedan Sve-

rige i framtiden skulle ha en stor historisk mission att uppfylla hade det rätt att lös-

göra sig från unionen; men Norge hade det icke*). Hvad sedan Sten Sture beträffade,

bestod enligt Yrjö-Koskinens åsigt hans, „likasom hvarje historisk personlighets storhet

deri att han divinatoriskt uppfattat och gjort sig till bärare af denna providentiela rätt".

Mot detta historiska åskådningssätt synes dock kunna anmärkas att det vid be-

dömandet af hvad som i en historisk handling är rätt, förblandar de medel, hvarmed ett

mål uppnås med sjelfva målet och låter detta senare skänka sitt berättigande åt de

*) Vid den mimdtliga disputationen uttalade Yrjö-Koskinen uttryckligen detta.
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förra, huru beskaifade de än må vara. Man kan visserligen säga att hvarje tid har sin

rätt och sanning; men en senare tids rätt och sanning är icke derföre den absoluta

negationen af en föregående tids, utan endast en utveckling deraf. Under striden emel-

lan den gamla traditionela rätten och framtids eller den providentionela rätten qvarstå

oföränderligt vissa ethiska bud, som historiens dom icke tillåter att ostraffadt få kränkas.

Löftesbrott, svek, våldshandlingar mot oskyldiga och försvarslösa o. s. v. äro och för-

blifva under alla tider brott af hvem helst och för livad ändamål som helst de begås.

Hvad särskildt Sturarnes och den svenska högadelns förhållande under unionstiden be-

träffar, så bröto de, såsom kändt, tidt och ofta emot dessa allmänt giltiga ethiska rätts-

bud och man kan med lika goda skäl, som de hvilka åberopats till deras försvar, fram-

hålla hurusom historiens nemesis icke heller underlät att härför af dem och deras ätt-

lingar utkräfva en blodig hämd medelst Kristian II:s bödelsyxa. Att åtskiUiga folk, som

kämpat för sin frihet, gått under och försvunnit från verldsskådeplatsen, är också obe-

stridligt, men deraf följer icke att de haft orätt i att ha velat lefva, lika litet som att

deras förtryckare haft rätt i att ha beröfvat dem deias lif. Ifrågasättas kan äfven om

deras undergång utgör ett bevis på att de varit obehöfliga för menskhghetens högre syf-

temål. Ett folks lif är icke evigt. Hvad det under sin tillvaro i kulturelt afseende

verkat är mensklighetens gemensamma arf, och till detta arf hör äfven det sedligt hö-

jande inflytande, som dess undergång i en ädel och rättvis strid för frihet och foster-

land haft på samtid och efterverld.

Hegels af Yrjö-Koskinen hyllade lära att det verkliga är det förnuftiga h. e.

det rätta leder, synes det mig, i sina konseqvenser icke blott till en ohjelplig brytning

emellan historisk rätt och allmän moral, utan äfven till erkännande af makten, såsom

enda rättsgrund i nationernas förhållande till hvarandra. Denna särskildt för de små

och svaga folken allt annat än upplyftande lära, till hvilken bl. a. äfven den nyss bort-

gångne, berömde Mommsen bekände sig, har dock veterligen aldrig vunnit insteg i mensk-

lighetens rättsmedvetande, livilket tvertom länge sträfvat och fortfarande med framgång

sträfvar att tillämpa den kristna sedelärans bud äfven på mellanfolkliga konflikter. Vis-

serligen få vi ännu allt fortfarande bevittna hurusom små för sitt nationela lif och sjelf-

ständighet kämpande nationer kränkas och förtryckas af de stora, men vi se å andra

sidan åter allt mägtigare strömningar bryta fram för utvidgandet och befästandet af in-

ternationel rätt och internationela fredsdomstolar, i hvilka icke de tvistande folkens större

eller mindre makt, utan objektiva rättsnormer läggas till grund för domsluten.

Jag tilltior mig icke kunna bedöma i hvilken grad Yrjö-Koskinens nyssanförda

uppfattning af det historiskt rätta utöfvade inflytande på hans historiska författareskap.

Mig har det dock alltid förefallit såsom om denna rättsuppfattning med nödvändighet

måst framkalla en viss känsloafkylning, eller med andra ord mindre värme och med-

känsla för händelserna och de historiska, handlande personligheterna. Huru än härmed

må förhålla sig, så lärer det masta medgifvas att Yrjö-Koskinens klara, koncisa och

äfven i andi'a afseenden goda historiska stil öfverhufvudtaget är kall. Redan vid fram-

trädandet af klubbekriget yttrade Snellman i sin anmälan: „Vid bedömandet af personer

och tilldragelser är det öfverraskande att finna hos en så ung författare ett sådant



Minnestal öfver Senatorn, Friherre Georg Zachris Yrjö-Koskinen. 13

lugn för att icke säga köld". Något större värme förklarade Snellman derföre ha

varit önsklig.

Den ledande ide i den menskliga utvecklingens historia, som genomgår vår tid,

ansåg Yrjö-Koskinen vara nationalitetsidén. Hvarje nation, som med en lefvande na-

tionalanda förenar lust ocli förmåga att deltaga i mensklighetens gemensamma kultur-

arhete och uppfylla sitt allmänt humanitära åliggande, innehar de egenskaper som be-

rättiga den till en sj elfständig tillvaro. En nation deremot, som icke innehar dessa

egenskaper, som icke förenar sig i detta arbete eller ställer sig flendtligt mot den mensk-

liga utvecklingen, krossas skoningslöst under historiens vagnshjul. Ställdt i detta sam-

manhang får den betydelse, som Yrjö-Koskinen gaf åt det finska nationela kulturarbetet

sin fulla belysning. För dess befordran tvekade han derföre icke, när så befanns nödigt,

att låta äldre traditionela rättsföi'hallanden vika undan. I konseqvens härmed står äfven

åsigten att en nations, på skriftliga urkunder grundade rättsförhållanden förlora i rättslig

ki-aft och giltighet i samma mon som den politiska situationen förändras. Identifieringen

af verklighet med rätt gör sig sålunda äfven här förnimbar. Emellertid synes det uppen-

bart att hvarje på identitetsfilosofin grundadt såbeskaffadt historiskt betraktelsesätt icke

kan åtminstone för en samtid medföra någon praktisk lärdom, så länge följderna af hi-

storiska händelser och sakförhållanden, likasom ofta äfven dessa sjelfva, äro till tiden obe-

stämbara, och det mål de möjligen komma att förverkliga följaktligen äfven ovisst.

Det har påståtts att Yijö-Koskinen i egenskap af finska folkets häfdatecknare

låtit leda sig af en tendens att öfverskatta finska nationens sjelfverksamhet och fria hand-

lingskraft, samt i följd häraf stundom framställt sakförhållanden i en skef dager. En

opartisk granskare skall dock, enligt mitt förmenande, icke underskrifva en sådan be-

skyllning. Det är öfverflödigt att erinra derom, att hvarje folk l)lickar tillbaka på sina

framfarna öden från sin egen ståndpunkt, och derföre äfven egnar åt den egna verksam-

heten en särskild uppmärksamhet. Den nationele historieskrifvaren kan och får icke för-

bise detta. Tvertom måste det räknas honom till förtjenst att ha framdragit alla yttrin-

gar af nationel sjelfverksamhet, huru svaga de än må ha varit. Antagligt är derföre

att den olikhet, som i följd häraf då och då uppstått emellan Yrjö-Koskinens finska och

den tidigare här nog ensidigt rådande svenska uppfattningen af händelser och handlande

personer gifvit upphof till förenämnda beskyllning, hvilken i öfrigt icke heller är grun-

dad. Såsom ett undantag härifrån vore jag dock böjd att anse Yrjö-Koskinens karak-

teristik af Geoi-g Magnus Sprengtporten. Denna karakteristik, enligt hvilken Sprengt-

porten skulle varit en glödande varm finsk frihets- och fosterlandsvän med Finlands sjelf-

ständighet såsom sitt lefnadsmål, stöder sig nog ensidigt på Sprengtportens under vistel-

sen i Ryssland författade skrifter till rättfärdigande af sitt handlingssätt; men hade utan

tvifvel blifvit väsendtligen annorlunda, derest flere efteråt offentliggjorda handlingar, deri-

bland Sprengtportens egna bref och till ryska regeringen inlemnade förslager, då varit kända.

Såsom publicist har Yrjö-Koskinen på sin samtid utöfvat ett ännu större infly-

tande än såsom historisk författare. De artiklar af hans hand, h vilka inflöto i tidningar

och tidskrifter från medlet af 50-talet till hans inträde i senaten 1882, skulle fylla många

digra volymer. De ådagalägga en vaken blick för och en stor förtrogenhet med sam-
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tidens vigtigaste sociala oeh ekonomiska spöijsmål. Man har sagt att Yijö-Koskinen

upptog Snellmans mantel och öfverflyttade språkstriden från svensk till finsk mark. Min-

di-e skarp tänkare än Snellman hade Yrjö-Koskinen framför denne fördelen att älven till

språket vara finne samt att direkte kunna vända sig till en allmänhet, hvars talan han

förde och hvars erkände ledare han efterhand skulle blifva. I Finlands nyare historia

bildar denna språkstrid och särskildt den del deraf som på 1860 och 1870 talen fördes

emellan de finska tidningarna å ena sidan och det så kallade liberala partiets hufvud-

organ Helsingfors Dagblad å den andra ett eget kapitel.

För min del var jag, såsom sjelf deltagare, alltför lifligt intresserad af denna

strid, för att tilltro mig kunna fälla ett opartiskt omdöme derom i allmänhet. Hvad
som dock icke ens motståndarne torde kunna förneka är att Yrjö-Koskinens talang och

dialektiska förmåga derunder framstod på ett utmärkt sätt.

Genast efter öfverflyttningen till Helsingfors grundade Yrjö-Koskinen, 186:3, en

egen tidning Helsingin Untiset, hvars ansvarige redaktör blef hans yngre broder Jaakko

Forsman. Helsingin Uutisets framträdande bildar ett epokgörande moment i den finska

periodiska pressens historia. Härintills hade den finska nationela rörelsen så godt som

uteslutande haft ett språkligt och kulturelt mål för sig. Man kan icke finna att de

finska tidningarna dessförinnan skulle ha intagit någon särskild ståndpunkt i politiska,

religiösa och nationalekonomiska frågor gent emot sina svenskspråkiga kolleger. Något

politiskt parti bildade fennomanin då ännu icke. Nu ändrades förhållandet. Eedan i

början af sin tillvaro framställde den nya tidningen sitt programm i tvenne artiklar

Suomikiihko valtiollisena puoluecna (fennomanin såsom politiskt parti). Partiets uppgift

blefve att i undervisningsväsendet, i domstolarna och i alla områden af stats- och kom-

munalförvaltningen bereda finska språket den rättsliga ställning, som detsamma tillkom i

egenskap af att utgöra sju åttondedelais af befolkningen språk. Så länge den inhemska

styrelsen var svensksinnad förklarades det finska partiet komma att tillhöra oppositionen,

men om regeringen skulle ändra sig och blifva nationel i tanke och handling, „då komma
vi" heter det i artikeln, „att uppbära styrelsen, men på samma gång också med allt

större omsorg vaka deröfver att icke styi-elsen genom sitt handlingssätt i öfrigt skadar

Finlands fördel och ära". För öfrigt borde det finska partiet i förfäktandet af politiska

rättigheter uppträda moderat, och sålunda äfven härutinnan skilja sig från de svenskt-

sinnade.

De yttre politiska föiliållandena under året 1863 voro också synnerligen egnade

att skänka betydelse åt oftentliga uttalanden från finskt nationelt håll. Ryssland, som

ännu knappast hunnit återhemta sina krafter etter orientaliska kriget, hade att bekämpa

uppresningen i Polen och hotades med anledning häraf utaf ett nytt koalitionskrig, i

hvilket äfven Sverige förmenades komma att deltaga. Det såg följaktligen ut såsom om

Finland icke skulle kunna undgå att blifva krigsskådeplats. För att förekomma all miss-

uppfattning af det finska folkets tänkesätt införde Yrjö-Koskinen i sin tidning en all-

varlig protest mot de svenska eröfringsplanerna och förklarade att „det finska folket inga-

lunda ämnade med händerna i kors låta andra folk omforma sitt politiska och nationela

tillstånd". Protesten kan också i sjelfva verket betraktas såsom ett uttryck för den då
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rådande sinnesstämningen hos det stora flertalet i landet, hvilken i ett lojalt fasthållande

af föreningen med Ryssland såg de säkraste garantierna för bevarandet och ntvecklingen

af Finska folkets nationalitet och nyvaknade konstitutionela lif. Detta betraktelsesätt

förblef också sedermera en beståndsdel i det finska pai-tiets programm, och Yijö-Koskinen

underlät icke heller att vid lämpliga tillfällen betona detta samt leda partiets politiska

handlingssätt särskildt vid landtdagarna derefter.

Det feiinomanska partiets programm fullföljdes och utvecklades sedan i Kirjalli-

nen Kuukauslchti (1866—1880) och Unsi Snometar (från 1869). Att ingå i enskild-

heterna af den tidningsfejd, som härander utkämpades, äfvensom att redogöra föri Yrjö-

Koskinens personliga insats deri, bjefve emellertid allt för vidlöftigt. Jag tillåter mig

endast erinra om att det låg i sakens natur att försvararne af nationaliteten och språket

såsom ett väsendthgt vilkor för densamma här likasom öfverallt annorstädes skulle råka

i konflikt med den liberala kosmopolitism, hvilken mer eller mindre ringaktar dessa sträf-

vanden och i stället uppställer, såsom sitt omedelbara mål, politisk och social frihet i före-

ning med utrotandet af gamla fördomar. I motsats härtill förhåller sig nationalismen

vanligen till de nutida liberala strömningarna mera reserveradt. Nationalismen är i grun-

den konservativ; den betraktar t. ex. statskyrkan och regeringsformen såsom nationela

institutioner, hvilka icke utan skada för det nationela lifvet få omdanas. Med skäl

kunna derföre äfven fennomanerna betecknas såsom konservativa. Likväl företedde na-

tiouahtetsstriden i vårt land den egendomlighet att de begge partierna, de konservativa

och de liberala, i vårt folks kanske vigtigaste samhällsfråga, ombytt roller. I fråga om
folkbildningens höjande, undervisningsanstalternas och rättsväsendets omdaning voro fen-

nomanerna demokrater och liberala, anhängarne af det liberala partiet deremot konserva-

tiva. Denna, om man så får benämna det, bristande konseqvens hos begge de stridande

parterna hade äfven Yrjö-Koskinen gemensam med vårt lands alla öfrige publicister på

denna tid, den mera teoretiskt än praktiskt anlagde Anders Herman Chydenius kanske

ensam undantagen. Frånser man emellertid Yijö-Koskinens fennomansk-demokratiska

tendenser, kan han i egenskap af publicist karakteriseivas såsom öfverhufvudtaget mer,

än de flesta af sina vänner, högkyrklig och anhängare af en stark regeringsmakt.

En mörk punkt i partistriden anser jag mig icke kunna underlåta att här be-

röra. Den utkämpades icke alltid med rena vapen. Härmed afser jag emellertid mindre

de hätska personliga anfall och smädelser, för hvilka partiernas ledande män och sär-

skildt Yrjö-Koskinen voro utsatta. Personliga angrepp äro nog vanliga företeelser på
den publicistiska arenan för att huggena skulle kännas synnerligen smärtsamma eller

väcka uppseende. De kompenseras dessutom lika ofta af meningsfränders eloger och

lefverop. Den mörka punkt i partistriden, som jag afser, är den derandei- då och då

framträdande politiska denunciationen, eller försöken att göi-a motståndarne politiskt miss-

tänkte hos ryska regeringen i S:t Petersburg. Ingendera parten torde af en opartisk

efterverld kunna befrias från beskyllningen att härutinnan stundom ha felat mot mora-

lens och fosterlandskärlekens bud. Eedan tidigt insinuerades att det finska nationela

pai-tiet hyste planer på en politisk förening med de i Ryssland befintliga finska stam-

marna och sålunda vore en fara för ryska riket. Jag erini-ar härvid endast om baron
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v. Klinckowströms uttalande till Senatens protokoll d. 17 April 1847. Att 1850 års

ryktbara språkreskript, om också, såsom senare uppdagade handlingar ådagalägga, när-

mast föranledt af ett förment allmänt l'iksintresse, icke stod utan samband med politiska

angifvelser af denna art, torde neppeligen kunna förnekas. Kändt är också för hvilka

förföljelser fennomanins främste bärare Job. Vilb. Snellman en lång tid var utsatt. Upp-

repade gånger insinuerades att fennomanin var ett samhällsupplösande element och en

svensk partiorgan i landsorten gick en gång så långt att den påstod att fennomanin,

eller som den benämnde det, ultrafennomanin i mångt och mycket påminte om den so-

cialism, som ville „se alla jordens tyranner bada i blod" och ställde „till utgångspunkt

för en lyckligare tidsålder bilden af den sista adelsmannen upphängd i den sista prestens

tarmar" .

Yrjö-Koskinen å sin sida tvekade icke att ge motståndarne svar på tal. Vår
inhemska styrelses fiendtlighet mot den finsknationela rörelsen och enskildes försök att

göra densamma politiskt misstänkt, bemötte han med framhållande hurusom den finska

Senatens svekomani blottställde hela vårt land. Då, såsom redan nämndes, Finland 1863

hotades med en svensk invasion, skref Yrjö-Koskinen en artikel om vår styrelses sve-

komani, hvari han bl. a. påpekade att de på den nya jernvägens stationer och vagnar

anbragta uteslutande svenska inskrifterna endast kunde vai'a till nytta för en svensk

anfallsarmée, men icke för det inhemska försvaret o. s. v. Under hela språkstriden upp-

drog han en skarp åtskillnad emellan monarken och hans finska rådgifvare, hvilka senare

öppet anklagades för att i svekomanskt intresse motarbeta den förres planer. För en i

denna anda i tidningen Suoraetar år 1864 införd artikel, hvilken icke kan frånkännas

en hög gi'ad af skärpa, blef han också utsatt för en pressprocess, som dock aflöpte med

blotta böter. Emellertid föranleddes Yrjö-Koskinen af det motstånd som från Senatens

och det svenska partiets sida mötte den finska språkfrågans naturliga och rättsenliga lös-

ning, att söka denna lösning endast och uteslutande i monarkens maktbud. I motsats

till dem, som ville genom en af regent och ständer stadfästad lag reglera språkfrågan,

vidhöll han derföre ända till det sista och äfven sedan manifestet af den 20 Juni 1900

sett dagen att det var monarkens höghetsrätt att ensam bestämma administrationens språk

i landet.

Det är sannolikt att finska språkets inträde i undervisningen, i administrationen

och domstolsväsendet icke skett så hastigt, ifall det berott af landtdagen, der två stånd

i denna sak stodo mot två. Medgifvas måste också att hvarje tidsutdrägt härvidlag så-

väl för Yrjö-Koskinen som för enhvar annan kämpe för den finska nationalitetens rätt

måste för-efalla i hög grad vådlig vid tanken på Finlands öfverhufvudtaget prekära po-

litiska ställning. Här om någonsin kunde det tyckas att man borde smida medan jernet

var varmt och låta sitt politiska handlingssätt ledas af opportunismen. Emellertid har

de sista årens erfarenhet lärt oss att detta betraktelsesätt också har sina vådor och har

ledt till konseqvenser, som ingen tidigare ansett möjliga.

Såsom ett ödesdigert missgrepp för hvilket dock mindre några enskilda, än den

allmänna riktning språkstriden fått bär skulden, vore jag äfven böjd att beteckna insi-

nuationerna att Senatens och den svenskatalande tjenstemannaklassens för det mesta af
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byrâki'atisk konservatism och indolens ledda handlingssätt förestafvats af nationelt rashat,

samt att räddningen från det svenska förtrycket vore att sökas utom landet. Detta har

gifvit näring om ej upphof till det från ryskt håll så ofta framhållna påståendet om

ryska befrielseverket i Finland.

Yrjö-Koskinens växande betydelse och anseende såsom politisk person ådagalades

under hans deltagande i landtdagsförhandlingarna. Af Borgå stifts skollärare invald till

representant i prestaståndet vid landtdagarna åren 1872, 1877—1878 och 1882, blef

han isynnerhet under de två sistnämnda landtdagarna obestridligen ståndets ledande man.

Vid alla dessa landtdagar satt han såsom ledamot i statsutskottet och vid 1877—1878

års landtdag jemväl i det maktpåliggande värnepligtsutskottet. Det vore väl för mycket

sagdt, ifall man påstode <vtt värnepligtslagens antagande af ständerna varit Yrjö-Koskinens

förtjenst; men säkert är att han verksamt arbetade derför och bl. a. lyckades i denna

fråga åstadkomma samstämmighet med sina gamla antagonister i det liberala partiet.

Ett bevis på det förtroende han för öfiigt rönte af bondeståndet var att han af det-

samma utsågs till bankfullmägtig, hvilken väl aflönade bibefattning han innehade från

december 1875 till inträdet i senaten 1882.

Man har anmärkt att under kejsar Alexanders II:s regering, då vårt konstitutio-

nela statsskick återväckts till lif, hade Finlands senat för mycket låtit sig hänföras af

de rådande liberala strömningarna och i flere frågor icke med tillbörlig aktsamhet be-

vakat monarkens författningsenliga rätt gentemot öfvergrepp från landtdagens sida. Sä-

kert är att en sådan uppfattning efterhand vunnit insteg hos de ledande la-etsarna i

S:t Petersburg. Med kejsar Alexander III:s äntrade till regeringen skedde derföre också

en omkastning i det häi-intills följda systemet. Grefve Adlerberg entledigades från ge-

neralguvernörsembetet och hans efterträdares, grefve Heidens värf blef nu att uppmärk-

sammare, än livad förut varit fallet, bevaka monarkens rätt och de allmänna ryska riks-

intressena. I öfverensstämmelse härmed anförtroddes äfven efterhand platser i landets

styrelse åt de nationelt finsktsinnade, af hvilkas stöire konservatism man väntade en

behöflig motvigt mot befarade öfverrumplingar på den konstitutioiiela lagtolkningens om-

råde. Yrjö-Koskinen, såsom det finska partiets ei-kände chef, inkallades vid den första

lediga senatsoctrojen och efterföljdes derpå vid de följande octroijerna af några andra,

så att de såsom fennomaner betecknade senatsledamöterna sedan bildade, om ej en ma-

joritet, så dock en betydande del i vår inhemska sty]-else. Yrjö-Koskinens betydelse öka-

des särskildt deraf, att han under en längre tid åtnjöt i hög grad grefve Heidens

förtroende.

Det nu sagda må emellertid icke tolkas så som skulle Finlands senat nu blifvit

inom sig splittrad i mot hvarandi-a afvogtstämda partigrupper. Ingalunda. En gemen-

sam ansvarskänsla förenade alla och gjorde det kollegiala samarbetet jemförelsevis lätt.

Den större pohtiska konservatism, för hvilken de finsktsinnade måhända beskyll-

des, hade sin grund i öfvertygelsen att föreningen emellan det autokratiska Ryssland och

det koustitutionela Finland icke kunde på sätt, som härintills skett, upprätthållas, i hän-

delse olikheten emellan monarkens maktbefogenhet i hvardera landet blefve allt större.

Svalget borde derför icke utvidgas, utan den finska styrelsens sträfvan gå ut uppå att
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under ett strängt fasthållande af landets besvurna författning, icke befordra dess utveck-

ling i en rigtning, som förutsågs masta framkalla konflikter emellan de begge statsmak-

terna och leda derhän att vunna positioner sedan icke kunde försvaras. Det må med-

gifvas att detta betraktelsesätt måhända delades af de flesta tänkande i landet; men
säkert är att den föregående tiden icke kunde fritagas från beskyllningen att deremot

någongång hafva brutit. Emellertid blef i trots af alla bemödanden senatens ställning

under senare hälften af Alexander III:s regering allt brydsammare. Den ryska tidnings-

pressens allt häftigare angrepp på Finlands autonomi, i förening med de inom ryska

regeringskretsarna allt tydligare framträdande unifikationsplanerna, hvilka icke kunde

lemnas obemötta, hade till följd att Kejsaren-Storfurstens förtroende för och bevågenhet

mot sin finska senat betydligt aftog. Med generalguvernören blef i följd häraf förhål-

landet spändare. Tvistepunkterna gällde numera icke endast gränserna för generalguver-

nörens maktbefogenhet, utan äfven en tillärnad kodiflkation af Finlands grundlagar och

voro följaktligen af den beskaffenhet att någon meningsolikhet rörande deras innebörd

datortiden icke kunde förefinnas hos finska medborgare. Grefve Heidens välvilja för det

finska partiet och särskildt för Yrjö-Koskinen upphörde då.

Emellertid hade dessförinnan vigtiga förordningar rörande finska språkets infö-

rande vid landets embetsverk och domstolar blifvit utfärdade. Jag inski-änker mig här-

vid till att endast erim-a om nådiga brefvet af d. 4 April 1887 rörande det språk, på

hvilket lokala embetsverk och myndigheter skola affatta sina tjensteskrifvelser. Yrjö-

Koskinen har en väsendtlig andel i förtjensten af detta brefs tillkomst. Redan år 1883,

då samma fråga förevar i senaten, hade han, endast imderstödd af Oker-Blom, yrkat

att de lokala statsfunktionärernas embetsspråk skulle vara detsamma som protokollspråket

vid de kommunala förhandlingarna i den kommun, der de voro stationerade. Nu upp-

repades detta yrkande och understöddes af en femmanna minoritet, till hvilken general-

guvernören äfven hörde. Det vann också denna gång, såsom redan antyddes, segern.

Majoriteten i senaten hade velat öfverlemna åt vederbörande tjenstemän sjelfva att i

embetskorrespondens använda det af de inhemska språk, som de funno för sig beqvä-

mast. Om också sistnämnda förslag kunde med hänsyn till de dåvarande tjenstemän-

nens mindre färdighet i finska språket ur billighets synpunkt försvaras, så innebar det

dock enhgt Yrjö-Koskinens och hans meningsfränders åsigt, en allvarsam fara för hela

vårt statsskick. Genom att göra embetskorrespondensen oafhängig af folkspråket och

beroende endast af tjenstemannens godtycke vidgades svalget emellan denne och folket

och valfriheten kunde slutligen leda till konseqvenser, som ingen åsyftat. Jag vågar

derföre hålla före att tiden nu redan är inne att erkänna att den lösning frågan fått

och för hvilken Yrjö-Koskinen så energiskt kämpat, varit den för vårt samfunds lif bäst

betryggande. Hvilka oegentligheter i en framtid än kunna uppstå, så är dock principen

hänitinnan engång uttalad och fastställd.

Efter att i tre år ha varit chef för Kammar Expeditionen i Senaten öfvertog

Yrjö-Koskinen om hösten 1885 den arbetsdryga Ecklesiastikportföljen, hvilken han

innehade i närmare fjorton år eller till sin afgång från landets styrelse om våren

1899. Till belysande af hans verksamhet på sistnämnda post må anföras att vid hans



Minnestal öfver Senatorn, Friherre Georg Zachris Yrjö-Koskinen. 19

tillträde funnos i landet 11 af staten bekostade fullständiga lyceer, deraf 8 svensksprå-

kiga och 3 finskspråkiga, men vid hans afgång 23 sådana läro\erk, deraf, såsom förut

8 svenskspråkiga, men 15 finskspråkiga; af statens fruntimmersskolor funnos vid förra

tidpunkten 7, alla svenskspråkiga, men vid den senare 12, deraf 5 svensk- och 7 finsk-

språkiga. Jag förbigår här den samtida tillväxten af privata läroverk med motsvarande

läroprogram äfvensom samskolorna. Af dessa senare var Yrjö-Koskinen såsom kändt

ingen vän. Under samma tid ökades folkskolornas på landet antal från 667 till 1,650

och lärarepersonalen i högre folkskolorna i städerna och på landsbygden från 1,131 till

2,696 samt elevernas antal från 39,372 till 98,514. Ett verksamt medel till folkbild-

ningens höjande var förordningen af 24 Maj 1898, hvarigenom visserligen icke ett obli-

gatoriskt skoltvång infördes i landet, men i dess ställe en obligatorisk skyldighet för

kommunerna att indela sig i skoldistrikter och inrätta skolor till det antal att hvarje till

skolåldern hörande barn kunde erhålla undervisning i eget distrikt. För ett noggrannt

iakttagande af bestämningarna i denna förordning var Yrjö-Koskinen synnerligen verk-

sam. At skolbyggnaderna egnade han en särskild omsorg. På senatens bekostnad ut-

kom ett häfte normalritningar till folkskolebyggnader på landet, hvilket tillhandahölls

kommunerna. För elementarläroverkens behof uppfördes ett stort antal nutidens fordrin-

gar motsvarande läroverksbus i städerna. Förtjensten om dessas tillvägabringande de-

lade Yrjö-Koskinen för öfrigt med dåvarande finanschefen baron Molander, hvilken icke

motsatte sig anspråken på att ur allmänna statsfonden förskjuta härtill behöfliga medel.

Af Yrjö-Koskinens liögkyrkliga tänkesätt i förening med det intima förhållande,

hvari han vid landtdagarna stått till prestaståndet, kunde man vänta att han såsom

ecklesiastikchef skulle uppbjuda all sin förmåga att värna och om möjligt utvidga vår

finska stats- eller folkkyrkas rätt och bästa, denna kyrka, hvilken han betraktade såsom

en af hörnstenarna i vårt nationela och politiska lif. Så blef också fallet. För kyrko-

styrelsens och den kyrkliga ordningens befrämjande inrättades ett tjerde biskopsstift i

Nyslott (1895); vidsträckta kyrkoförsamlingar, särskildt i Savolaks och Karelen, blefvo

styckade, nya kyrkor uppförde och en allmän reglering af presterskapets aflöning vid-

tagen. Med erkännande af det gagneliga i dessa åtgärder — af hvilka den sistnämnda

åvägabragts genom samstämmigt beslut af regering och landtdag — kan det dock icke

förnekas att deras verkställande icke så sällan gaf anledning till berättigadt missnöje och

klander. Detta gällde i främsta rummet den nya regleringen af presterskapets löneför-

måner, hvilken, tvertemot hvad ständerna yrkat, verkställdes på ett sätt som mången-

städes ledde till en högst betydlig föihöjning af löntagarnes inkomster på de skattdra-

gandes bekostnad.

Vår Evangelisk-lutherska kyrkas lärodogmer och kyrkolagens stadgar höll Yrjö-

Koskinen i sträng helgd, och kan i detta afseende nära nog betraktas såsom „plus roya-

liste que le roi même". Exempel härpå bildar bl. a. hans uppträdande till försvar för

bibehållande af nattvardstvånget gent emot den liberalare tolkning, som förfäktades af

biskop Johansson. En sjelffallen följd af hans högkyrkliga ståndpunkt var hans anta-

gonism mot de frikyrkliga, hvilka han betraktade såsom ett förderfbringande och kyrko-

samfundet upi)lösande element. De åtgärder, hvilka han tillgrep dels emot dem, dels
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emot fi-cälsningsarmén visade sig dock i längden kraftlösa och bidrogo äfven under se-

nare ål', då de icke längre understöddes af generalguvernören och senatens flertal, att i

sin mon nedstämma hans lynne. Deremot lyckades det honom att bringa till stånd dis-

senterlagen af d. 11 November 1889, i följd hvaraf de i landet förekommande talrika

protestantiska dissenterna, såsom baptister och metodister, blefvo tillhållna att bilda lega-

liserade kyrkosamfund med författningsenlig kyrklig bokföring. Bättre än någon af sina

företrädare på ecklesiastikchefsposten förstod Yrjö-Koskinen äfven att, utan att vika från

gällande lag, åstadkomma samförstånd med den grekisk-katholska andliga styrelsen och

derigenom undanrödja månget missförstånd samt deraf härflytande öfveigrepp. Med ett

ord, den finska kyrkan hade i Yrjö-Koskinen en energisk administratör, hvars embetstid

med hänsyn till flere derunder vidtagna betydelsefulla initiativ och reformer kan betrak-

tas såsom i vår inre historia särskildt framstående.

Belysande Yijö-Koskinens religiösa öfvertygelse är en liten skrift om kristendomens

närvarande ställning i verlden och dess hufvudgrund, Kristin-uskon asema ja perustus,

hvilken han år 1893 utgaf på finska och tre år derefter i Paris på franska. Yrjö-

Koskinens åsigt är att vår tid vandrar med stora steg emot hedendomen. Den före-

teelse, som iakttogs vid kristendomens första uppträdande och öfvergång till verldsreligion,

nemligen att de bildade klasserna och stadsinvånarne först kristnades, medan inbyggarne

i landsbyarna (pagani) ännu vidhöUo sin gamla hedniska tro, upprepas nu, ehui'u i om-

vänd ordning. Nu hålla de bildade samhällsklasserna på att blifva hedningar, medan

folket på landsbygden foitfarande förblifver kristet. Trots dessa yttre tecken på kristen-

domens temporära tillbakagång, tviflar Yrjö-Koskinen dock icke på dess slutliga seger,

ty oberoende af att det menskliga samhället icke kan undvara kristendomen, betingas

denna seger af sjelfva lärans gudomliga sanning. Någon ohjelplig brytning emellan det

menskliga förnuftet å ena sidan och de kristna trosdogmerna å den andra behöfver ioke

heller förekomma. Han yttrar härom: „Man kan, för att tala psykologiskt, säga att

uti menniskan finnes, fönitom hennes förstånd, en viss andlig instinkt eller fattnings-

gåfva (aisti), som fortsätter förståndets görande der dess ledande kraft upphör, förfuU-

ständigar det och hjelper det att begripa de högsta sanningarna. Kristna trons predikan

har varit intet annat än en vädjan till denna i menniskosjälen boende andliga in-

stinkt". Med dennas tillhjelp blifva dogmerna om Kristi gudom samt om döpelsens

och altarets sakrament, hvilka begge sakrament äro oåtskilj aktigt förbundna med kristen-

domens öfriga lärosystem, förklarade och förstådda.

Någon utförligare utläggning af denna apologetiska skrift förbjuder mig emeller-

tid den långt utdragna tiden att göra. Den utgör, såsom synes, ett försök att utreda

det förnuftsenliga systemet i de kristna trosdogmerna och vittnar i det minsta om dess

författares allvarliga kristendom, bibelstudier och dialektiska förmåga.

Yijö-Koskinens ledamotskap i landets styrelse upphörde, såsom kändt, kort efter

utfärdandet af Februari manifestet 1899. Han hade med majoriteten d. 18 Febr. röstat

för dess omedelbara promulgation, och bekant är för hvilka opinionsyttringar och person-

liga angrepp han i följd häraf blef utsatt. Dessa bragte honom synbart ur sinnesjemn-

vigten och föranledde honom till flere förhastade steg, hvilka endast bidrogo att ännu
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mera upphetsa opinionen emot honom. Mer än allt annat väckte hans uppträdande mot

landets prokurator ogillande. Såsom i sin mon karakteristiskt för hans betraktelsesätt,

må detta här närmare beröras. Efter det senaten förenämnda dag beslutit att omedel-

bart promulgera ofvanberörda nådiga manifest, ingaf d. v. prokuratorn W. W. Söderhjelm

till protokollet följande diktamen:

„Då det nådiga manifestet, som nu blifvit till Kejserliga Senaten i afseende â promulgation öfver-

sändt, icke tillkommit i den ordning, som jämlikt 40 § i ßegeringsformen af den 21 Augusti 1772 och 71 §:n

i Landtdagsordningen af den 15 (3) April 1869 gäller för stiftande af grundlag i landet, samt icke heller

några på lagstiftningsomrâdet hemmastadda linske män deltagit i utarbetandet af förslaget till detta nådiga

manifest eller Kejserliga Senaten lemnats tillfälle att deröfver sig yttra, mäste jag antaga att Hans Kejser-

liga Majestät icke blifvit upplyst om, i hurii väsendtlig mon Finlands regentbesvurna författning och deri-

genom hela det finska folkets rätt genom de i det nådiga manifestet införda stadgandeu blifvit berörd, och

då jag vågar förutsätta att Hans Kejserliga Majestät, derest en underdånig saklig framställning af detta för-

hållande blifvit Hans Kejserliga Majestät förelagd, skulle i nåder behagat antingen återkalla ifrågavarande

nådiga manifest eller åtminstone utfärda en försäkran om att dess innebörd icke är afsedd att betaga landets

ständer den dera genom grundlag tillförsäkrade rätt att deltaga äfven i såbeskaffad lagstiftning, som i det

nådiga manifestet omnämnes, anser jag, att Kejs. Senaten förrän K. Senaten skridit till promulgerande af det

nådiga manifestet, bort till Hans Kejserliga Majestät ingå med en underdånig framställning i förenämndt

syfte, och vågar jag dervid uttala den säkra tillförsigt, att en sådan framställning skulle af Hans Kejserliga

Majestät blifvit nådigt upptagen och i ingen händelse framstått annorlunda än såsom ett troget fullgörande

af Hans Kejserliga Majestäts finske rådgifvares undersåtliga pligt."

Detta prokuratorns uttalande, hvilket dessutom kort derpå offentliggjordes i tid-

ningarna, fann Yrjö-Koskinen vara förnärmande för sig och de medlemmar af senats-

majoriteten, mot hvilkas beslut det var riktadt. Han ingaf derföre den 2 Mars till

Senatens pleniprotokoll följande genmäle, hvari han icke blott frånkänner prokuratorns

andragande allt berättigande, utan äfven temmeligen oförtydbart söker vältra ansvaret

för det skedda på en förment underlåtenhet från dennes sida:

„Då Herr Prokuratorns diktamen till protokollet den 18 sistlidne Februari numera blifvit skriftligen

formuleradt och äfven genom tidningspressen bragts till allmänhetens kännedom, anser jag mig berättigad

att till dagens protokoll deremot inlägga följande gensaga:

Herr Prokuratorn uttalar, att Senaten icke bort skrida till det nådiga manifestets omedelbara pro-

mulgation, innan Senaten först genom underdånig framställning sökt utverka önskad förändring eller förkla-

ring. Detta Herr Prokuratorns j'rkande kan väl icke fattas såsom ett politiskt råd till Senaten, emedan sådant

stode utom Prokuratorns befogenhet. Fattas åter Herr Prokuratorns uttalande såsom en anmärkning emot
lagligheten af Senatens förfarande, måste jag anse för en brist, att Herr Prokuratorn icke anfört någon laglig-

grund, som skulle berättigat Senaten att inställa det nådiga manifestets omedelbara promulgerande. 1 fall

Herr Prokuratorn dervid tänkte sig § 4 af 1772 års regeringsform, anser jag mig endast böra framhålla att i

detta fall Senatens råd icke begärts, likasom icke heller Senatorernas underskrift fordrats.

Jag tillåter mig icke någon granskning deraf, huruvida Herr Prokuratorn, som redan tre dagar tidi-

gare egt kännedom af det nådiga manifestets innehåll, kunnat finna sig föranlåten att med den rätt som i

Prokuratorns instruktion är honom tillerkänd, omedelbart vända sig till Hans Kejserliga Majestät i ändamål
att före Senatens sammanträde utverka sådan nådig åtgärd, som han ansåg möjlig. Jag är endast berättigad

att uttala mig angående rättmätigheten af den anmärkning Herr Prokuratorn ansett sig böra anföra mot
Senatens ifrågavarande beslut."

Omedelbart efter afgifvandet af detta genmäle inlemnade Yrjö-Koskinen till Eko-

nomidepartementets i Senaten registratorskontor sin afskedsansökan, och lät i en följd

dermed dagen derpå införa i Uusi Suometar i finsk öfversättning samma genmäle.*)

*) Senatorerna af Nyborg och Gylling afgåfvo likaledes till Senatens protokoll d. 2 Mars gensagor
mot Prokuratorns diktamen; men dessa kommo icke till offentligheten.
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Sedan hans afskedsansökan den 28 Mars blifvit bifallen och ungefär en vecka

derefter föredragen i senaten, upphörde Yrjö-Koskinen att taga del i landets styrelse.

Orsaken till sitt beslut att afgå uppgaf han sjelf för en deputation af prester, som den

10 April s. å. uppvaktade honom, ha varit den att han efterhand märkt sig icke mera

vara fullt uppburen af det finska parti såsom hvars ledare han inträdt i senaten. Om
detta skäl var det åtgörande för hans beslut, så måste beslutet lindrigast sagdt beteck-

nas såsom förhastadt. Sjelf uttalade han efteråt sitt ogillande af att embetsmän under

brydsamma tider frivilligt afgingo från sina platser. Särskildt var hans ställning till

det finska partiet icke heller sådan, att han skulle förverkat dess förtroende; om än —
åtminstone till en början — de fleste icke i allo ville godkänna hans politik.

Efter afskedstagandet begynte Yrjö-Koskinen, som nu mera icke hindrades af

några embetsgöromål, att återgå till sin pubUcistiska verksamhet. Han gjorde nu till

sin uppgift att leda det finska partiet in på den politik, som han under dåvarande för-

hållanden ansåg vara den bästa. I ströskrifter och tidningsartiklar för det mesta osig-

nerade eller pseudonyma försvarade han undfallenhetspolitiken och senatens förfaringssätt.

Så t. ex. insände han undei- pseudonymen „Muutaniat Uusimaan lukijat" till tidningen

Uusimaa (1901 n:ris 39, 40 och 43) en artikelserie „Voidaanko pohdittavaksi ottaa?"

hvari, under medgifvande af senatens skyldighet att göra påminnelser mot i dess tycke

lagstridiga eller skadliga påbud, bestämdt framhölls att senatens ovilkorliga plikt likväl

var att promulgera dessa lagbud. Artiklarna aftrycktes sedermera i andra landsortsblad

och vunno derigenom afsedd spridning, Ströskriften Herää Suomi, som i tusentals

exemplar spriddes kring landet, ansågs likaledes allmänt såsom hans verk. I sitt öppna

bref på sin sjuttionde födelsedag d. 10 december 1900 riktade han till det finska paitiet

uppmaningen att skänka den inhemska regeringen ett obetingadt förtroende och under-

stöd. Partiet borde afbryta all förbindelse med de svensksinnade ytterlighetsmännen. I

allmänhet gick hans sträfvan ut på att under denna tid af gemensam fara konsolidera

det finska nationela partiet, öfverflytta på det, så vidt förhållandena medgåfvo, ledningen

af landets angelägenheter samt förskaffa åt detsamma den ryska styrelsens gunst och

förtroende. Antagligen hoppades han genom den stora massans af befolkningen undfal-

lenhet och lydnad kunna undvika flere hotande olycksslag och i det väsendtliga rädda

vår nationalitet och måhända äfven samhällsförfattning från undergång. Emellertid måste

det sätt, hvarpå han förfäktade dessa sina åsigter, med nödvändighet öka vår inre tve-

drägt. Sjelf kunde han väl icke undgå att inse detta, men han var och förblef under

alla förhållanden den fordna partimannen, och trodde sig i sjelfva schismen emellan det

svenska och finska partiet i vårt land se ett räddningsmedel mot yttre faror. Det var

nemligen hans öfvertygelse att den ryska nationalkänslan måste stötas af att svenskan

var Finlands officiela språk. Denna stötesten ville han derföre aflägsna i det hopp att

en förändring af detta ur politisk och nationel synpunkt abnorma förhållande och en öfver-

flyttning af administrationens språk till finska skulle hämma, om ej afväpna förrysknings-

sträfvandena. Emellertid blef det honom icke förunnadt att få bibehålla detta hopp till

det sista. Kort före sin död hade han smärtan att upplefva tilldragelser, egnade att

förstöra alla illusioner i detta afseende.
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Af yttre utmärkelser, som kommo Yrjö-Koskinen till del, må nämnas att lian och

hans efterkommande år 1884 upphöjdes i adligt och år 1897 i fiiherrligt stånd. Finska

Litteratursällskapet, i hvilket han var medlem sedan 1848 och i hvars förhandlingar han

tog en liflig del, valde honom efter Johan Vilhelm Snellmans afgång 1874 till sin ord-

förande och sedermera 1892 till sin hedersordförande. Till ledamot af Finska Veten-

skapssocieteten inkallades han 1864. Dessutom var han medlem af flere andra dels in-

hemska dels utländska litterära samfund. Den största utmärkelsen har han dock skapat

sig sjelf uti den finska litteraturen, hvilken, oheroende af den dom en framtid kan fälla

öfver honom såsom handlande politisk person och statsman, skall oförgätligt bevara

hans minne.

Yrjö-Koskinen var tvenne gånger gift. Första gången 1854 med Sofia Fransiska

Friberg (j- ""/„ 1895), dotter till prosten och kyrkoherden i Tavastkyro Erik Johan

Friberg och Sofia Mai-gareta Spoof, samt andra gången '"/12 1896 med kyrkoherde-

dottern Sofia Theodolincla Limon, enka efter kollegan Johan Adrian Hahnsson och känd

såsom finsk novellförfattarinna. I det förra äktenskapet efterlemnade han tre söner och

en dotter.
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(Tidningsuppsatser och smärre i kalendrar och tillfällighetsalbiimar lemnade bidrag oberäknade.)

Historiska och etnografiska skrifter och afhandlingar.

Kertomus Hämeenkyrön pitäjästä. Ingår i Suomi 1851.

Nuija sota sen syyt ja tapaiikset 1—2. Abo 1857. En ny upplaga Helsingfors 1877. Utkom i svensk öfver-

sättning af E. G Edlund. Helsingfors 1864—1865.

Pohjaumaan asuttamisesta. Tutkimus. Ingår i Suomi 1857.

Tiedot Suomen sumin niuinaisnudcfita. Helsingfoi'S 1862.

Ulavi Mawiunpoika Pariisissa ja Kuoiiiolaislen ophikäynti idkomailla kcskiajalln. Helsingfors 1862.

Lähteitä ison vihan historiaan 1. Helsingfors 1865.

Kertomuksia ihmiskunnan hisloriasta A. W. (Irnben mukaan 3—4 osa. Helsingfors 1865, 1867.

Sur l'antiquité des Lives en Livonie. Ingår i Acta Societatis Scientiar. Fenn. Tom. VIII.

Oppikirja Suomen Kansan historinssa. Helsingfors 1869— 1872. Andra upplagan 1881—1882 Utkom i tysk öf-

versättning i Leipzig 1874 un<ler titel Finnische Geschichte von den frühesten Zeiten bis auf die Gegen-

wart, samt i svensk (ifversättning af R. Hertzberg. Stockholm 1874.

Suonien historia Kansakmdujn vartcn. Helsingfors 1873. 2:dra upplagan 1874. 3:dje upplagan 1876. Utkom i

svensk öfversättuing: Finlands historia för folkskolornas bchof. Helsingfors 1873.

P. A. Munchin Vatikanolaiset todistuskappahet Suomen historiaan. 1 Historiallinen Arkisto II. 1868.

Paavi Aleksanteri Ill.nen bulla „Gravis admodum" miltä vuodelta? I Historiallinen Arkisto III. 1871.

Kreivi Markowin kertomus keisarinnalle yhtymisestään Kustaa IlLnnen kanssa, samt Otteita Kenraali Knlusoirin

päiväkirjoista i Historiallinen Arkisto III. 1871.

Jxdiana Henrik Wijkman'in rikosasia. Historiallinen Arkisto IV. 1874.

Onko Suomen kansalla historiaaY Hist. Arkisto V. 1876.

Kemin ja lin lohi-vesien vanhempi historia. Hist. Arkisto VII. 1881.

Siiomenmaan keskiaikaisesta aatelistosta. Hist. Arkisto VIII. 1884.

Muistosanoja Julius Krohnista. esitelmä. Hist. Arkisto XI. 1891.

Venäläiset sotavangit Ruotsissn ja Snoniessa suuren pohjoismaisen sodan aikana. Hist. Arkisto XVII. 1902.

Savo ja Savonlinna. Utukuvia muinaisuudesta Helsingfors 1875,

Johtavat Aatteet ihmiskunnan historiassa. Helsingfors 1879.

Tutkimus maanomistusseikoista Suomenmaassa keskiaikana. Akademiskt program till prof. J. E. Danielsous

installering. H:fors 1881.

Matthias Akiander. Muistopuhe Suomen Tiedeseuran V^uosipäivänä 1873. I Acta Societatis Scient. FeunicjB.

Tom. X.

Kyröskosken syntymäajasta. I Öfversigt af Finska Vet. Societetens förhandlingar XV. Helsingfoi-s 1873.

Suoinalaisten uutis-asutuksesta Jäämeren rannikolla. 1 Kirjallinen Kuukauslehti 1868.

Yrjö Maunu Sprengtportenista ja Suomen itsenäisyydestä. Helsingfors 1870.

Kiista Yrjö Maunu Sprengtportenista. I Kirjallinen Kuukauslehti 1878, 1879 och 1880.

VieUi Yrjö Maunu Sprengtportenista. I Valvoja årg. 1882.

Ajantieto mailman tärkeimmistä iapauksista, nulle jotka eivät ole koulua käyneet. Borgå 1900.

Pwolan kapina w. 1831, 186.3. Borgå 1903.

Dessutom ett stort antal lefnadsteckningar i Biografinen Nimikirja, äfvensom kortare uppsatser i förenän;nda

tidskrifter.



Minnestal öfver Senatorn, Friherre Georg Zachns Yrjö-Koskinen. 25

Skrifter och afhandlingar i nationalekonomi och finanslära.

Rnha-asioisia, kaksikymmentä helppoa lukua yhteisen kansan ja nuorison hi/iidyksi. (Bearbetning efter biskop

Whateley). Helsingfors 1861.

Lyhyl esitys Suoiiien svostunta-tilistä ja valtiovdka iilistä. 1 Kiijall. Kuukauslehti 1872.

Tyiiväen-seikka. 1 Kiijall. Kuukauslehti 1874.

Rikknudesta, 4 lyhyllä lukua. Helsingfors 1875. Andra uppl. 1876. Utkom äfven pä svenska under titel: Om
rikedom, 4 korta kapitel 1875.

RustholH-seikka. I Kirj. Kuukauslehti 1880.

Maavcron poistamisesta iai muuttamisesla. I Kansataloudellisen Yhdistyksen toimituksia 1. Borgå 1893.

Laiuauslaitokset mnalaiskunnissa Raiffeisenin järjestelmän mukaan. lugâr i förenämnda verk.

Korko- ja kuoletus-laskujen kaavat, johdettuina ja käytöllisiin tarpeisin sovitottuina. Helsingfors 1882.

Skrifter i finsk språklära.

Läseöfningar i finska språket för begynnare. Vasa 1855. Andra upplagan, Tavastehus 1858.

Finska språkets satsliira. . Abo 1860.

Theologiska skrifter.

Kristin-uskon asema ja pcruslus. Borgå 1893. Utkom på franska under titel

Le Christianisme, sa sititaiion actuelle et sa doctrine Fondamentale. Paris, Librairie Fischbacher. 1896.

Skönlitterära skrifter.

Pohjan-pillti, kuvans lopnlta l-Ua vuosisalaa. Ingår i Kalendern Mansikoita ja Mustikoita 1. Helsingfors 1859.

Opiksi ja Iniviksi. Lukemisia Suomen perheille. 1. Helsingfors 1863.

Diverse skrifter.

Satser för högre skollärareljenster. Abo 1854.

Kuulemaau sitä julkista esitelmäii. jolla professori E. A. Strandman virkaansa astuu. Helsingfors 1876. (Inne-

hfiUer en blick pil Egyptens och Assyriens äldsta historia.)

La cause des nationalités assujetties. Lettre à une des sommités du mouvement pacifique. Paris 1903.

Dessutom poëmer, intagna i tidningai' och kalendrar, deraf några i Helmivyö suomalaista runoutta 1866.
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